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A  SA  GKANDEUU 

MONSEIGNEUR  SERGENT, 

âVÈQUB  DR  QUnfPEa. 


MoNSEIGNEUBi 

n  y  a  trois  ans  à  peine ,  quand  Votre  Grandeur  dsdgnaît 
bénir  la  première  pierre  de  mon  humble  maison ,  mon  cœur 
attendri  se  rappelait  avec  une  profonde  reconnaissance  que  la 
main  Episcopale  qui  répandait  Teau  sainte  s'était  constamment 
rencontrée  sur  les  divers  chemins  de  ma  laborieuse  exbtence 
pour  guider  mes  pas  et  encourager  mes  efforts.  Dès  lors  j'eus 
la  pensée  de  placer  mes  principales  publications  sous  le  patro- 
nage du  nom  illustre  qui  avait  protégé  le  modeste  éditeur. 

Déjà  Votre  Grandeur  m'a  permis  de  lui  dédier  l'édition  des 
Œuvres  complètes  de  Suarez ,  le  plus  grand  théologien  qu'ait 
eu  l'Eglise  depub  Fange  de  FEcole ,  saint  Thomas  d'Âquia.  Le 
succès  de  cette  entreprise  a  dépassé  mes  espérances ,  et  m'a 
prouvé  une  fois  de  plus  que  la  bénédiction  du  Ciel  est  attachée 
à  votre  nom. 

Aujourd'hui  je  viens  offrir  à  Votre  Grandeur  les  œuvres  im- 
mortelles du  plus  beau  génie  catholique  de  notre  France ,  et 
du  plus  illustre  de  nos  évéques;  je  viens  déposer  à  vos  pieds  la 
première  édition  authentique  de  Bossuet 
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Cest  une  lamentable  histoire ,  Monseigneur ,  que  celle  de» 
mutilations  et  des  surcharges,  des  suppressions  calculées  et  des 
perfides  additions  infligées  jusqu^ici  à  Tœuvre  et  à  la  mémoire 
de  l'Aigle  de  Meaux.  Les  manuscrits  de  Bossuet  devinrent , 
après  da  mort,  la  propriété  d'un  neveu  dont  le  caractère  sacré, 
en  retenant  sous  ma  plume  toute  expression  flétrissante  ne, 
saurait  pourtant  m'empècher  de  signaler  l'incroyable  audace. 
C'est  sa  main  qui  donna  à  TEurope,  contre  des  vœux  qui  de- 
vaient être  sacrés  pour  lui,  la  fameuse /)^/en5eo  Cleri  Gallicani. 
Depuis  1743  jusqu'à  la  révolution,  la  secte  de  Port-Royal,  sur- 
vivant comme  à  ses  propres  ruines,  édita  seule  une  portion  con- 
sidérable des  manuscrits  du  grand  homme.  Alors  disparurent 
pour  jamais  des  cahiers  écrits  en  entier  de  la  main  de  Bossuet  ; 
un  janséniste  ardent,  Lequeux,  abbé  de  Saint-Yves,  les  livra 
aux  flammes,  en  ajoutantà  ce  crime  l'impudence  de  s'en  vanter. 
Une  Lettre  aux  Religieuses  de  Port^Royal,  échappée  par  miracle 
à  ce  vandalisme  de  sectaire ,  et  que  j'ai  le  bonheur  de  publier 
dans  le  volume  des  Œuvres  inédites  de  Bossuet,  permettra  enfin 
de  venger  sa  mémoire  d'un  reproche  trop  accrédité  jusqu'ici , 
celui  d'avoic  secrètement  favorisé  le  jansénisme.  Les  Lettres 
dugranèEvêque  ne  furçnt  pas  mieux  traitées.  Au  moyen  d'ha- 
biles retranchements  et  d'additions  insidieuses,  on  défigura  la 
physionomie  de  l'auteur,  et  on  supprima  Isl  partie  intime  qui 
aurait  révélé  dans  Bossuet  un  cceur  aussi  noble  que  son  génie. 
Après  l'avoir  ainsi*  outragé  dans  sa  doctrine  comme  évèque^ 
dans  sa  foi  comme  chrétien,  dans  sa  correspondance  comme 
homme,  il  ne  restait  plus  à  rabaisser  dans  Bossuet  que  sa  repu- 
tationd'orateur,  et  à  dénaturer  cette  éloquence  qui  tint  sous  le 
charme  les  plus  grands  esprits  du  siècle  de  Louis  XIV.  Cette 
dernière  injure  ne  lui  fut  pas  épargnée.  £n  1772,  un  petitr 
neveu  de  Bossuet  donnait  les  sermons  de  l'illustre  orateur  aux 


Digitized  by  VjOOQ IC 


DÉDICACE.  liv 

Bénédietinsdes-Blanes-Manteaux  de  Parîsi  Ce  don  précieux 
tombait  encore  aux  mains  du  jansénisme,  dont  ces* religieux' 
étaient  alors  les  plus  fougueux  partisans^  Us  trouvèrent  dans  ce 
legsrune  occasion. favoraMe  pour  annoncer  au  public  une  édition  ^ 
complète  des  Œuvres  de  Bossnet  :  dom  Déforis,  avec  d'autres 
de  ces  religieux,  fut  chargé  de  là  préparer.  Jamais  on  n'as^ 
soda  aux  ailes  du  ^énie  un  esprit  plus  lourd,  plus  étroit  et  plus 
présomptueux.  Les  iSermon^  en  particulier  subirent  sa  fatale* 
empreinte.  On  est  stupéfait  en  présence  des  insipides  com- 
mentaires ,  des  corrections  et  des  surcharges  dans  lesquelles  le 
véritable  texte  de  Bossuet  se  trouve  noyé.  Substituer  une  telle 
plume  au  burin  puissant  du  maître ,  cela  ressemble  à»un  sacri- 
lège. Ce  fut  pourtant  le  travail  de  dom  Déforis  qui  resta  définitif; 
il  survécut  aux  révolutions,  et  s'imposa  désormais  aux  éditions 
successives  des  Œuvres  de  Bossuet,  si  nombreuses  dans  toutes 
les  langues. 

Jamais  peut-être  une  telle  obstination  dans  rabaissement  n'a 
poursuivi  une  mémoire.  Combien  de  fois^  Monseigneur,  ne 
l'avez-vous  pas  déploré  vous-même  devant  moi  !  Mais ,  pour 
faire  revivre  dans  sa  splendeur  première  ^immortelle  figure  de 
TEvêque  de  Meaux ,  que  de  sacrifices,  que  de  recherches  et  de 
labeurs  1  Les  sacrifices ,  tout  considérables  qu'ils  dussent  être , 
se  trouvèrent  pour  moi  la  partie  la  plus  facile  de  ma  tâche. 
Je  commençai  par  briser  le  cliché  d'une  édition  complète  dont 
j*étais  propriétaire  (c'était  une  fortune  renversée  à  mes  pieds), 
trop  heureux  de  mériter  à  ce  prix  Thonneur  de  ressusciter  une 
des  plus  belles  gloires  de  notre  patrie  1  La  Providence  me  fit 
ensuite  rencontrer  un  homme  dont  le  consciencieux  respect 
pour  la  mémoire  de  FEvêque  de  Meaux  est  un  véritable  culte , 
dont  les  investigations  laborieuses  et  patientes  n'ont  reculé  de- 
vant aucune  fatigue ,  et  qui  estime  un  texte  de  Bossuet  rétabli 


Digitized  by  VjOOQIC 


nr  DEDICACE. 

dans  son  intégrité  à  Tégal  d^une  victoire.  Votre  Grandeur  a  bien 
voulu  reconnaître ,  dans  un  écrit  rendu  public ,  les  qualités  du 
traducteur  de  saint  Thomas  d' Aquin,  et  qui  va  joindre  désormais 
à  ce  titre  celui  d'éditeur  littéraire  de  Bossuet.  L'Europe  entière 
s'est  intéressée  à  cette  grande  œuvre,  les  bibliothèques  publiques 
et  particulières  se  sont  ouvertes  pour  la  compléter;  que  Votre 
Grandeur  daigne  en  accepter  Thommage ,  et  attirer  sur  elle  les 
faveurs  et  les  bénédictions  célestes. 

Je  suis  avec  le  plus  profond  respect , 

Monseigneur, 

De  Votre  Grandeur 

Le  très-humble  et  très-obéissant  serviteur. 

L.  VIVES. 

Paris^  17  octobre  1869. 
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LIBER  PSALMORUM, 

cântigâ  veteris  et  NOVI  TESTàMENTI, 

6DPPLENDA  IN  PSALUOS,  UBER  PBOVEB6I0RUH. 
UBER  ECCLESIASTES, 

GUmCUM  CAMTIOOEUM,  CANTIQUE  DES  C&NTtOVB& 
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REMARQUES  HISTORIQUES. 


L 

Boflsaet  fit  de  rEcritore  sainte  les  plus  chères  déliées^  la  principale 
étnde  et  rèdificatlon  de  toute  sa  vie.  Une  bible^  qui  lui  fut  donnée  dans 
sa  jeunesse  y  le  frappa  si  viyement  par  la  splendeur  et  la  majesté  des 
oracles  divins,  qu'il  emporta  dans  le  tombeau  le  souvenir  de  cette  pre- 
mière Impression.  De  ce  moment  il  se  nourrit  chaque  jour  de  la  sainte 
parole,  en  même  temps  qu'U  s'édairoit  à  ce  foyer  de  céleste  lumière. 
Devenu  le  prédicateur  des  princes  et  des  rois,  élevé  à  la  dignité  épi- 
scopale,  il  avoit  toujours  une  bible  sur  son  bureau  et  dans  sa  voiture  : 
«  Je  ne  saurois  vivre  sans  cela,  »  disoit-U;  et  souvent  il  répétoit  celte 
parole  de  saint  Jérôme  à  Mépotien  :  «  Que  ce  livre  divin  ne  sorte 
jamais  de  vos  mains  I  » 

Le  dernier  des  Pères  ne  s'est  pas  contenté  d'étudier  l'Ecriture  sainte: 
0  l'a  commentée.  Pendant  son  séjour  à  Metz,  il  la  relut  tout  entière 
pour  ainsi  dire  au  flambeau  de  la  tradition,  consultant  tour  à  tour 
Origène,  Théodoret,  saint  Chrysostome,  saint  Jérôme,  saint  Ambroise 
et  saint  Augustin.  11  amassa  dans  ce  commerce  un  riche  trésor  de 
science  et  de  lumières;  mais  il  le  paya  de  longues  lectures  et  de  sueurs 
laborieuses.  Dans  le  bonheur  et  l'expansion  de  son  ame  généreuse, 
il  voulut  conununiquer  aux  autres  de  si  précieuses  richesses ,  et  tout 
ensemble  leur  épargner  tant  de  durs  travaux  :  il  forma  le  projet  de 
résumer  dans  de  courts  commentaires  tout  ce  que  les  Pères  renferment 
de  plus  substantiel,  de  plus  profond  et  de  plus  lumineux  sur  les 
Livres  saints. 

TOM.  u  a* 


Digitized  by  VjOOQ IC 


VI  REMARQUES  HISTORIQUES. 

C'est  dans  le  tumalte  du  monde  et  dans  raccompli^ètnent  d'împoN 
tans  deYoirs  qu'il  réalisa  ce  projet.  Pendant  qu'il  fut  précepteur  du 
■  Baupbm^Tivant  an  milieu  de  la  Cour^  il  se.liYroit  £ao6  réserve  à.ré- 
tude;  et  le  seul  usage  qu'il  fit  de  son  ascendant  et  de  son  autorité, 
fut  de  réunir  autour  de  lui  des  hommes  qui  pouvoîent  l'aider  dans  la 
recherche  et  la  propagation  de  la  science  biblique  :  Tabbé  de  la  Broue, 
depuis^ évêque  de  Mirepoix;  l'abbé  de  Saint^Luc,  aumônier  du  roi; 
l'abbé  Renaudot,  savant  orientaliste  ;  Gordemoy^  auteur  d'une  Histoire 
de  France;  Nicolas  Thoynard,  connu  par  son  Hwnnonie  des  qwitre  Evan- 
giles; puis  Fénelon,  Fleury ,  la  Bruyère,  Pélisson  *.  «  Au  sortir  de  la 
kçoD<  qu'il  domxoitàll.  le  Dauphin  >».c(mme  on  podoit  alors  VU 
trouvoit  souvent  dans  son  cabinet  cette  troupe  d'élite  qui  l'attendoit 
pour  étudier  l'Ecriture  sainte  ;  souvent  aussi  il  alloit,  entouré  de  ce 
cortège,  se  promener,  au  .parc- de  Versailles,  dans  llAUée  des  Philoso- 
phes,  sous  ces  arbres  alors  témoins  de  tant  de  grandeur  et  qui  dévoient 
l'être  de  tant  d'abaissement.  Dans  ces  promenades  qui  rappeloient  les 
entretiens  du  philosophe  grec,  ou  dans  son  cabinet  qui  faîsoit  songer 
à  récole  d'Aicuin  dans  le  palais  de  Gharlemagne,  Bossuet,  la  Bible  à 
la  main,  proposoit  l'interprétation  .d'un  texte  sacré,  l'explication  d'un 
hébralsme,  la  solution  d'une  difficulté  quelconque;  chacun  apportoit 
librement  son  contingent ft  kiacieaoQ,  run«fin'philologie,!rautna  en 
•herméneutique,  l'autce^nihlstoiie^;  le.  JMteiqui.piiéaidDi^  Coneiéf, 
oeomme  on  a'ex3^rimQit.&  ila  Qom,  animoit  les'  efforte  par  les  .charma 
delajdéféieBce;.etr«si  la  supériorité  deson^géniene  li'avoit.pAs.fait 
•recoimolire,aa modestie l'eûiMt oublier  f.  »  L'abbé.Eleuryiédigeoit 
les  notes,  anètées  d'un  commun  aeeord,  à  eètétdes  .textes,  sur  .las 
marges  deila  BiblO'  de  Yifié. 

QuellB  partie,  des  Ecritures  a  commentées  Bossue  t  dans.  ees;rèiaûon&t 
Le. principal  auteur.de  l'édition  bénédictine,* dont  île  'premier  v/olume 
paniten  4772,  Dèforis.répond  qu'il  a.commentétouslesrLivcâs  ^nts;; 
et  le  savant  qui  présidoit  à  l'édition  de  Versailles  en  .4816,,  tl'abhé 
Hém^d'Auberi^  *  donne  après  lui  la  même  réponse. Dès  les  premières 
lignes  du  livre,  des  l^auiMS,  disent  ces  bihUognaphesydaBs  .la  Mtœ 
.dédicatoirB.&  8ont6lergé,il!'à¥[è<|ue.de.iM6auz  nous  apprend. luirmème 
«px'ila  oommentéirAnoien  et  le  Nouveau  Testament;  Soa.aaveu,  l^évéque 
de  Xroyes,priten.l7â7iun  privilégeipaur.LapuhlicatiQndescsuvrea^pos- 
thumes^f^meoiionnant  particulièrement  \e&.lMe$'SfirtkhBenése  Mmt  Us 

*  Mémoires  de  Tûbbé  Lcdicu.  —  » /owmd/  des  savons,  septeriibre  !764,p.'î565» 
•  ^-^*  Bloge  ée  Beesueti^êr  l*aM)é  de  Bolssy,  ifai a««Î8ta<8oin«iit  «ax  coolérâiccB. 
•^**  lire  ÀiméMfHmUerive,^  *  Cela  n'est  pas  toat  à  fait  exact.  L'éVièqiie.4e 
.Ttoye»  demanda  ce  privilège  le  11  décembre  .1707 ,  mais  il  oublia  de  le  làire 
enregistrer  pendant  les  troto  mois  prescrits  pour  la  yalîdation.  Il  prit  de  non- 
Tean  le  même  privilège  le  S7  mars  1708,  et  le  fit  proroger  en  1727,  cai^U'n^areii 
pas  en  le  temps  de  s'en  serrir  pendant  vingt  ans. 
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propTiëfes.Etdanstm  catalogue  imprimé  en  1741  peur  latrente  desiiYres 
de  le  Peletier-Desforfs,  figore  un  manuscrit  qui  avoit  pour  titre  :  Notes 
déBassuetsur  îesîivres'dela  Qenése,  de  VExode...  et  des  Prophètes.  Acheté 
par  le  libraire  Barrois  et  rerendu  bientôt  après ,  ce  manuscrit  passa 
dans  la  bibliothèque' tie  Garpentras ,  puis  fut  donné  par  Tévèque  de 
cette  Tille  au  Souverain  Pontife  Benoit' XIV.  Ici  le  précieux  manuscrit 
disparoit  sans  laisser  aucune  trace  de  son  passage.  Cette  parole  est 
dure;  mais  avant  tontes  choses  il  faut  s'entendre.  Si  l'on  parle  des 
notes  éparses'que'^Bossuét  traçôit  chaque  jour  sur  les  marges  de  sa 
bible^  nous  sommes  d'accord;  mais  s'il  s'agit  d'un  commentaire^suivi^ 
régulier,  prêt  à  paxoitre  au  jour,  les  preuves  ne  forcent  pas  tout'^  fait 
notre  assentiment. 'Et  d'abord  l'évéque  de  Meaux  ne  dit  pas,  dans  la 
lettre  à  son  clergé,  qu'il  a  commenté  rAncien  et  le  Nouveau  Testament  ; 
mais  il  dit  qu'il  les  commentera,  si  Dieu  lui  en  donne  le  temps,  «  la 
force  et  la  bonne  volonté;  son  vœu  le  plus  ardent  est  de  finir  ses  jours 
et  de  mourir  dans  cette  étude.  9  Ensuite  l'évéque  de  Trojes  n'a-i-il 
pas  pris  des  notes  éparses  pour  un  commentaire  réguliei^  Avoit-il  le 
temps,  lui  qui  étoit  si  diversement  occupé  dans  le  monde,  de  lire  les 
manuscrits  de  son  oncle  t  II  les  étaloit  aux  regards  de  la  frivolité  eu- 
rieuse;  il  les  prétoit  par  spéculation;  il  les  laissoit  s'égarer  dans  lies 
mains  étrangères;  il  prenoit  des  privilèges  pour  donner  le  change  à 
l'attente  du  public  qui  demandoit  les  ouvrages  du  grand  écrivain' ^' 
Enfin  le  Pdetier-Destorts,  quoi  qu'en  dise  son  catalogue,  ne  possédoit 
en  1741  aucun  autographe  de  Bossuet;  car  Févèque  de  '  Troyes  étoit 
encore  le  seul  propriétaire  de  tous  ses  manuscrits.  Lesdeux  éditeurs 
vont  doue  à  Rome  les  mains  vides;  étions  pourrions  encore  les  ar- 
rêter'là  d'un  seul  mot  :  c'est  que  jamais  un  autographe  de  'Bossuet  ne 
seseroit  perdu  dans'la  capitale  de  la  science  et  de  l'éloquenoe,  dans 
le  sanctuaire  des  belles-lettres  et  de  la  thé61ogie«'Quoi  !  l'on  retrotrve 
chaque  jour  des  manuscrits  ignorés,  oubliés,  ensevelis  depuis  quinze 
dèdes;  et  l'on  ne  découvriroit  aucun  vestige  dfun  manuscrit  de  Bos- 
suet 1  Mais  nous  ne  pouvons  tout  dire;  qu'on  examine  et  qu'on  pro- 
nonce :  Sub^judiee  lis  eti. 

H. 

Bossuet  publia  les  commentaires  sur  les  Psamnes  an'fdOi.  La  Bisser^ 
tatUm  préUminaire,  qui  forme  la  préface,  est  regardée  comme  un  de  ses 
plus  beaux  ouvrages.  Dans  ce  monument  d'érudition,  d'éloquenceet  de 
piété,  a  nous  fsût  connoltre  les  Psomfies,  oes  éhants  merveilleux,  que 
tant  de  générations  ^pètent  dans  tant  de  langues  depuis  trente  siècles; 
ces  hymnes  inspirées,  qui  remportent  iiifiiUment  surles-odes  de  Pin- 
dare^  aussi,  bien  par  la  dijgnité  du  siijet  que  par  1^)  mi^jgnificence  du 

1  Qq  trouvera  ^e  tout  cela  des  preuves  nombreuses  dans  les  RemÊrques  hUto- 
riques  des  autres  volumes. 
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style;  ces  divines  poésies ^  qui  sont  la  plus  sublime  expression  des 
sentimens  religieux  de  l'ame,  de  la  prière  qui  sollicite  les  bienfaits  du 
Seigneur^  et  de  l'admiration  qui  contemple  avec  transport  les  mer- 
veilles du  Tout-Puissant  à  travers  les  âges.  Car  il  y  a  deux  sortes  de 
Psaumes^  dit  Bossuet  :  les  déprécatifs,  qui  conjurent  Tinfinie  miséri- 
corde et  célèbrent  la  souveraine  grandeur;  les  historiques  et  les  pro- 
phétiques^ qui  racontent  les  œuvres  divines  dans  les  siècles  passés  et 
dans  les  siècles  futurs.  Pour  terminer  ses  précieux  enseignemens,  le 
pieux  pontife  nous  apprend  l'usage  que  nous  devons  faire  des  Psaumes 
dans  toutes  les  circonstances  de  la  vie.  Nous  les  verrons  briller  d'une 
vive  lumière^  dit-il ,  si  nous  y  contemplons  le  Chef  et  les  membres, 
Jésus-Christ  et  l'Eglise  ;  mais  nous  ne  devons  pas  pour  cela  nous 
écarter  du  sens  historique  ou  littéral.  Unissons  nos  cœurs  à  celui  du 
saint  Prophète  :  prions,  louons,  rendons  grâces  avec  lui;  mais  aussi 
gémissons,  pleurons,  versons  avec  lui  des  torrens  de  larmes.  Quand 
nous  sommes  dans  le  bonheur  ou  dans  la  joie,  que  la  componction  de 
son  ame  pénitente  nous  détache  des  biens  périssables  ;  que  sa  confiance 
inébranlable  dans  le  Seigneur  ranime  notre  espérance  et  nous  donne 
des  consolations,  quand  nous  succombons  sous  le  poids  de  la  tristesse 
et  de  la  douleur. 

Deux  académiciens,  MM.  de  la  Rouze  et  Boutard;  un  oratorien,  l'abbé 
Leroi,  ont  traduit  en  françois  la  Dissertation  sur  les  Psaumes  ;  mais  une 
seule  de  ces  traductions,  celle  de  l'abbé  Leroi,  a  reçu  l'honneur  de  la 
publicité;  elle  parut  en  1775. 

Bossuet  donne  les  Psaumes  dans  deux  versions.  L'une ,  faite  dans  les 
premiers  siècles  sur  le  grec  des  Septante  et  souvent  remaniée  par  dif- 
férentes mains,  n'est  irréprochable  ni  dans  le  fond  ni  dans  la  forme  : 
c'est  la  version  italique;  l'autre,  faite  sur  l'hébreu  par  un  Père  versé 
dans  toutes  les  langues  orientales,  est  à  la  fois  plus  exacte,  plus  claire 
et  plus  élégante  :  c'est  la  version  de  saint  Jérôme.  Quand  l'Eglise  fixa 
solennellement  les  versions  de  l'Ecriture,  la  première  étoît  profondé- 
ment gravée  dans  la  mémoire  des  fidèles,  parce  qu'elle  servoit  au 
chant  des  Psaumes  ;  mais  la  seconde  n'étoit  connue  que  des  savans, 
parce  qu'elle  se  trouvoit  enfermée  dans  les  in-folio  des  bibliothèques. 
En  conséquence,  pour  ne  pas  alarmer  la  piété  des  peuples,  le  concile 
de  Trente  conserva  la  version  italique  et  n'adopta  point  la  version  de 
saint  Jérôme  n  Dès  lors  Bossuet  dut  admettre  un  texte  qui  faisoit  auto- 
rité; mais  il  ne  devoit  pas  négliger  un  autre  texte  qui  fournit  des 
éclaircissemens  utiles  et  de  précieuses  rectifications  :  il  donna  la  ver- 
sion italique  et  la  version  de  saint  Jérôme. 

i  Le  «aint  concfle  a  conservé  V Italique  poar  les  Psaumes,  comme  on  vieut  de 
le  voir;  puis  pour  les  livres  de  la  Sagesse,  de  V Ecclésiastique ,  de  Baruch  et  des 
Machab^,  parce  que  saint  Jérôme  ne  les  a  pas  traduits. 
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A  l'époque  de  sa  publication^  la  meilleure  édition  qu'on  eût  de  saint 
Jérôme^  o'étoit  celle  de  Marianus  Victorius  :  Bossuet  la  suivit  dans 
l'impression.  Mais  deux  ans  plus  tard,  en  1693,  les  Bénédictins  don- 
nèrent une  édition  beaucoup  plus  exacte ,  qui  fait  disparoitre  une 
foule  de  fautes.  Dans  ces  conjoncturcs,pour  profiter  des  avantages  que 
cette  dernière  édition  nous  présente,  et  ne  voulant  rien  changera 
Tédition  de  Bossuet,  nous  donnons  dans  les  pages  le  texte  de  Maria- 
nus  ;  et  nous  mettons  au  bas  des  pages,  comme  variantes,  les  correc- 
tions des  Bénédictins  K 

Dans  les  commentaires,  Bossuet,  méprisant  un  vain  étalage  d'érudi- 
tion, ne  recherche  point  les  sens  subtils  et  détournés,  plus  souvent 
imaginaires  que  réels;  comme  il  le  dit  lui-même  dans  la  lettre  à  son 
dergè,  il  s'attache  avant  toutes  choses  au  sens  historique  ou  littéral, 
affermissant  ainsi  les  bases  de  la  science  et  sapant  par  le  fondement 
les  fausses  interprétations.  Toutes  ses  notes  sont  courtes,  claires,  lumi- 
neuses, tirées  pour  le  fond  des  meilleurs  conmaentaires.  Une  chose  qu'il 
faut  remarquer  ici,  pour  ce  volume  et  pour  les  suivans,  c'est  que  Bos« 
suet  ne  cite  pas  toujours  textuellement,  dans  la  discusâon,  les  témoi- 
gnages delà  tradition,  ni  même  les  paroles  delà  Bible;  soit  pourabréger 
le  discours,  soit  pour  donner  plus  de  Jour  à  la  pensée ,  soit  pour  ap- 
porter plus  d'exactitude  dans  la  traduction,  il  élague  souvent  les 
passages  des  saints  Pères  et  change  quelquefois  les  expressions  de  la 
VtUgate.  Nous  n'avons  eu  garde,  à  Dieu  ne  plaise  !  de  rétablir  les  textes 
primitifs,  en  corrigeant  les  corrections  de  Bossuet*. 

Un  écrivain  du  XVII*  siècle  explique  en  peu  de  mots  tout  le  plan  de 
Bossuet  dans  l'interprétation  des  Psaumes.  Après  avoir  parlé  de  la 
IHssertation  préliminaire,  il  continue  :  a  Ce  qui  m'a  plu  davantage  est 
le  moyen  qu'a  trouvé  M.  de  Meaux,  d'expliquer  les  Psaumes  selon  l'hé- 

^  L'é^teur  de  Y ersaQles  dit  en  parlant  de  la  dernière  édition  :  «  Les  Bénédic- 
tina  poasédoient  d'ezcellens  manuscrits,  à  Taide  desquels  ils  avoient  pu  corriger 
une  infinité  de  fautes  des  éditions  précédentes  :  aussi  la  leor,  plus  correcte,  obtint 
bientôt  une  Juste  préférence.  »  (  Edit  Vers.,  vol.  I ,  p.  XLViii.  )  Le  critique  ajoute 
qu'un  savant  éditeur  a  coUationné  cette  édition  c  avec  les  plus  anciens  manuscrits 
du  Vatican,  et  qu'il  n*y  s  rien  trouvé  à  corriger.  »  Malgré  ces  déclarations,  Té- 
diteur  de  Versailles  a  reproduit  l'édition  de  Blarianus,  et  n*a  pas  donné  un  seul 
mot  de  rédition  bénédictine. 

*  U  faut  encore  entendre  l'éditeur  de  Versailles;  il  dit  que  Bossuet  «  abrège 
les  passages  des  Pères,  surtout  quand  ils  sont  un  peu  longs;  »  et  qu'il  «  allègue 
dea  textes  de  l'Ecriture  en  d'autres  termes  que  ceux  de  la  Vulgate,  non  par  inad- 
vertance, mais  parce  que  quelquefois  rauteur  emploie  des  versions  anciennes, 
pour  faire  entendre  plus  pleinement  le  sens  de  la  phrase  on  du  mot  qu'il  explique.  » 
Qu'a  donc  fait  le  critique  Y  11  a  reproduit  les  tradudions  nouvelles  et  les  textes 
abrégés  dans  tous  les  ouvrages  publiés  pendant  la  vie  de  Bossuet,  parce  que  les 
éditenis  les  avoient  reproduits;  mais  il  les  a  changés  dans  les  ouvrages  posthumes, 
parce  que  les  éditeurs  les  avoient  changés.  Et  depuis  le  commencement  de  ce 
siècle,  on  a  réimprimé  dix  Cois  l'édition  de  Versailles  servilement! 
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brou  sans  dire  ^*il  le  faisoit...  C'a  èté^  en  mettant  vis-a-vis  de  la 
Vulffate^  non  une  nouvelle  version  selon  Thébreu,  mais  celle  de  saint 
Jérôme,  à  qui  l'Eglise  a  rendu  ce  témoignage,  qu'il  avoit  reçu  de  Dieu 
une  voeation  particulière  pour  traduire  les  Ecritures  divines.  Il  n'y  a 
plus  guère  d'endroits  dans  les  Psaumes  qu'on  n'entende  très-bien,  et 
on  a  dans  un  même  livre  la  traduction  de  l'hébreu  de  saint  Jérôme  et 
la  VtUgate  *.> 

Ajoutons  que  le  savant  exégète  a  joint  aux  Psaumes  les  Cantiques  de 
l'Ancien  et  du  Nouveau  Testament,  parce  que  l'institution  de  l'Eglise 
en  a  fait,  comme  il  le  dit  lui*mème>  une  partie  de  la  divine  psalmodie. 

III. 

Bossoet  avoit  publié  les  Psaumes  en  1 691  ;  il  publia  d'autres  ouvrages 
de  l'Ecriture  ^i  1693.  Dans  la  deuxième  comme  dans  la  première  par- 
tie de  ses  doctes  ôlucubrations, il  met. avant  chaque  livre  une  préface 
qui  en  fait  oonnoitre  l'époque,  le  but  et  l'authenticité.  Nous  avons  hâte 
de  laisser  la  parole  au  Maitre  si  maître,  pour  parler  son  langage,  mais 
nous  devons  faire  encore  quelques  observations  parlicolièrcs. 

i^  Additions  supplémenlaires  aux  Psaumes*  —  Des  critiques  téméraires 
s'étoient  levés,  qui  attaquoient  l'autonlé  des  prophéties.  A  la  tête  de 
ces  novateurs,  un  homme  d'une  vaste  érudition,  mais  flottant  &  tout 
v&A  de  doctdne;  Grotius,  cathoUque,  luthérien,  calviniste ,  socinien 
tour  à  tour  ou  peut-être  dans  le  même  temps,  disoit  à  peu  près  ceci  : 
Les  prophéties],  principalement  celles  des  Psaumes,  ne  concernent  pas  le 
Messie  promis,  mais  des  personnages  célèbres  dans  l'histoire  sainte, 
Ezéchias,  Josias  et  d'autres  ;  aussi  les  Apôtres  ne  les  ont-ils  jamais 
citées  pour  prouver  la  divinité  de  Jésus^Christ.  Voilà  les  erreurs  que 
Bossuet  réfute  dans  ses  Notes  supplémentaires  ;  il  montre  que  plusieurs 
prophéties  des  Psaumes  s'appliquent  directement  à  Notre-Seigneur;  et 
que  les  apôtres  les  ont  citées  pour  confondre  l'incrédulité  des  Juifs: 
écoutez  saint  Paul,  s'écrie-t-il:  «  Nous  sonmies  édiflés  sur  la  pierre  an- 
gulaire Jésus^^hristpar  le  fondement  des  apôtres  et  des  prophètes*.  » 

2*  Les  Proverbes.  —  Bossuet  donne  ce  livi*e  d'après  la  Vutgate,  qui 
est  ici  de  saint  Jérôme.  Saint  Jérôme  a  traduit  les  Proverbes  sur  le 
texte  hébreu  :  mais  comme  ce  texte  est  souvent  obscur  par  sa  conci- 
sion, et  que  les  Septante  le  paraphrasent  dans  beaucoup  de  passages, 
le  saint  interprète  a  quelquefois  remplacé  la  lettre  originale  par  la  pa- 
raphrase. Bossuet  signale  ces  changcmens  dans  les  notes. 

3^  VEcclésiaste.  — Saint  Jérôme  a  fait,  sinon  trois,  du  moins  deux 
versions  de  cet  ouvrage  :  l'tme,  adressée  avec  un  commentaire  à  Paula» 

A  Amauld;  Lettre  du  5  juin. 1691.—  ^Epkes,,  ii,  20. 
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se  rapproche  scovent  du  grec  des  Septante;  l'autre^  faite  cinq  ans  plus 
tard^  suit  fidèlement  le  texte  hébreu.  Or  Bossuet  donne  ces  deux  ver- 
sions :  la  première^  parce  qu'elle  renferme  d'utiles  éclaîrcissemens;  la 
seconde,  parce  qu'elle  a  été  adoptée  dans  le  concile  de  Trente.  Mais 
dans  YÉceîésiaste,  comme  dans  les  Psaumes,  notre  auteur  a  publié  la 
version  ad  Paulam  d'après  rédition  de  Marianus  ;  nous  voilà  donc  f  orcé> 
pour  faire  disparoltre  les  fautes  qu'elle  renferme^  de  donner  encore  ici 
les  rectifications  de  rédition  bénédictine. 

4<>  Le  Cantique  des  Cantiques,  —  Bossuet  montre  dans  sa  préface  la 
sublimité  de  ce  Cantique,  livre  scandaleux  pour  l'homme  charnel,  le 
plus  divin  des  livres  pour  l'homme  spirituel  ;  admirable  épithalame,  qui 
peint  l'amour  de  Jésus-Christ  et  de  l'Eglise  sous  la  vive  image  de  l'a- 
mour conjugal.  Dans  les  notes,  le  commentateur  explique  d'abord  le 
sens  littéral,  qui  s'entend  de  Salomon  et  de  la  reine  son  épouse;  puis 
le  sens  allégorique,  qui  regarde  Jésus-Christ  et  son  Eglise. 

En  1694,  il  traduisit  en  françois,  pour  les  Ursulines  de  Meaux,  le  texte 
et  les  commentaires  du  divin  poème.  Tout  le  monde  admirera  cette 
traduction^  qui  joint  la  force  è  la  délicatesse,  la  grandeur  &  la  simpli- 
cité. Nous  la  publions  après  l'original  latin.  C'est  une  copie  faite  en 
1695  à  la  Visitation  de  MeaiUf  qui  nous  a  servi  de  modèle  dans  l'im- 
pression. 
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INSTRUCTION 

sua  LA  LECTURE 

DE  UÉGRITURE   SAINTE. 


Ce  qu'on  doit  le  plus  recommander,  c'est  la  leclure  du  Nou- 
veau Testament,  où  iï  faut  avoir  une  attention  particulière  aux 
quatre  Evangiles,  où  sont  la  vie  et  la  mort  de  Notre-Seigneur, 
qui  fait  notre  exemple  et  notre  salut,  avec  les  propres  paroles 
sorties  de  sa  bouche  ;  et  ensuite  aux  Actes  des  apôtres,  où  l'on 
voit  les  commencemens  et  la  fondation  de  TËglise.  Dans  les 
Epltres  de  saint  Paul,  on  s'attachera  principalement  aux  gran- 
deurs de  Jésus-Christ,  et  aux  préceptes  moraux.  Les  autres 
Epltres  canoniques  sont  toutes  morales  et  pleines  d'instructions, 
dont  tous  les  fidèles  doivent  profiter.  Les  avertissemens  moraux, 
et  lessentimensde  piété,  d'adoration,  d'actions  de  grâces  envers 
Dieu  et  envers  Jésus-Christ,  sont  admirables  dans  l'Apocalypse  ; 
c'est  à  quoi  il  se  faut  attacher,  sans  trop  s'occuper  l'esprit  des 
mystères  de  ce  divin  livre. 

Pour  ce  qui  regarde  l'Ancien  Testament,  les  Bvres  dont  tout 
le  monde  peut  tirer  le  plus  de  profit ,  sont  les  Proverbes  de  Salo- 
mon ,  son  Ecclésiaste ,  le  livre  de  la  Sagesse,  et  TEcdésiastique. 

Pour  profiter  des  Proverbes,  et  des  autres  livres  de  cette  na- 
ture, où  il  y  a  beaucoup  de  sentences,  il  est  bon  de  s'en  mettre  à 
chaque  lecture  une  ou  deux  des  plus  touchantes  dans  l'esprit;  s'en 
faire  une  nourriture,  et  la  règle  de  ses  pratiques  pendant  la 
journée. 

11  faut  apprendre  dans  l'Ecclésîaste  à  mépriser  tous  les  biens 
du  monde,  et  même  à  mépriser  l'homme,  selon  ce  qu'il  a  de  cor- 
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porel,  où  il  n'est  guère  élevé  au-dessus  des  bêtes  ;  maïs  il  se  doit 
estimer  beaucoup  par  le  rapport  qu'il  a  à  Dieu,  comme  il  paroit 
principalement  au  dernier  chapitre. 

On  apprend,  par  la  même  raison,  à  mépriser  aussi  les  belles  qua- 
lités de  l'esprit,  qui  ne  se  rapportent  pas  à  cette  fin  ;  la  science ,  la 
sagesse  humaine,  qui ,  sans  la  crainte  de  Dieu ,  n'est  qu'erreur  et 
qu'illusion,  et  ne  produit  à  l'esprit  qu'un  vain  travail.  £n  un  mot^ 
ce  livre  est  fait  pour  dégoûter  l'homme  de  tout  ce  qui  est  sous  le 
soleil  ;  et  par  là  il  est  très-propre  aux  âmes  retirées  du  monde. 
C'est  aussi  pour  cette  raison  que  saint  Jérôme  le  lisoit  à  sainte 
Blésille,  pour  lui  en  inspirer  le  mépris  ;  et  il  en  dédia  la  version, 
avec  un  excellent  Commentaire ,  à  sainte  Paule  et  à  sa  ûlle  sainte 
Eustoquie,  si  renommées  dans  toutes  les  Eglises  pour  avoir  pré- 
féré Bethléem  à  Rome,  et  une  humble  retraite  à  toutes  les  gran- 
deurs du  monde. 

Les  histohres  de  Tobie,  de  Judith,  d'Esther,  de  Job,  et  des  Ma- 
chabées  sont  très-édiflantes.  On  peut  voir,  dans  la  personne  de 
Judith,  les  avantages  que  produisent  la  chasteté  et  le  jeûne  ;  et 
dans  celle  d'Holofeme,  les  maux  où  l'on  est  plongé  par  l'intempé- 
rance. 

D  y  a  des  profondeurs  dans  de  certains  endroits  du  livre  de  Job, 
qu'il  n'appartient  pas  à  tout  le  monde  de  pénétrer  ;  et  il  se  faut 
contenter  d'y  observer,  comme,  au  milieu  des  agitations  que  Dieu 
permet  à  l'esprit  malin  d'exciter  dans  cette  sainte  ame,  il  revient 
toujours  à  Dieu  et  à  sa  bonté,  où  il  met  son  espérance. 

Celles  qui  sont  plus  versées  dans  les  saintes  Ecritures  et  dans  la 
vraie  piété,  tireront  beaucoup  d'utilité  de  la  Genèse,  où  se  voit  la 
toute-puissance  de  Dieu  dans  la  création  de  l'univers  ;  la  chute  de 
nos  premiers  parens,  et  la  malédiction  du  genre  humain  ;  sa  dé- 
pravation punie  par  le  déluge  ;  la  vocation,  la  foi  et  l'obéissance 
d'Abraham;  les  promesses  du  Christ  à  venir,  faites  à  lui  et  aux 
patriarches  ;  la  foi  d'Isaac,  celle  de  Jacob  ;  l'histoire  admirable  de 
Joseph,  et  les  témoignages  de  la  providence  paternelle  de  Dieu,  et 
autres  choses  semblables.  On  remarquera  principalement  dans 
TExode,  et  dans  le  reste  du  Pentateuque,  l'endurcissement  de  Pha- 
raon ;  les  bontés  de  Dieu  envers  son  peuple ,  avec  ses  ingratitudea 
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ehfttiées  dans  le  désert,  et  les  extrêmes  rigueurs  de  la  justice 
divine;  les  merveilles  de  Sinal,  lorsque  la  loi  de  Dieu  y  fut  publiée, 
et  les  autres  gui  sont  racontées  dans  ces  divins  livres  ;  avec  la 
sagesse,  l'autorité  et  la  douceur  de  Moise. 

On  passera  plus  légèrement  sur  les  préceptes  cérémoniaux,  qui 
ne  regardoient  que  l'ancien  peuple ,  et  n'étoient  que  des  figures 
et  des  ombres  :  et  pour  la  même  raison,  on  pourra  se  dispenser 
de  la  lecture  du  Lévitique  ;  à  la  réserve  du  chapitre  xxvi,  capable 
de  pénétrer  des  frayeurs  de  la  justice  de  Dieu,  les  âmes  les  plus 
indociles  et  les  plus  rebelles. 

On  remarquera,  principalement  dans  le  livre  de  Josué  et  des 
Juges,  la  prompte  vengeance  de  Dieu,  lorsque  le  peuple  est  infi- 
dèle ;  et  le  soudain  retour  de  ses  miséricordes,  aussitôt  qu'il  re- 
vient à  lui.  Il  faut  observer,  dans  le  livre  des  Rois,  la  fidélité  de 
Samuel,  la  punition  des  fîGU^ilités  et  de  l'excessive  indulgence 
d'Héli,  d'ailleurs  très-saint  pontife;  la  désobéissance  et  les  injustes 
Jalousies  de  Saûl  ;  David,  sa  clémence,  sa  fidélité,  son  péché,  sa 
pénitence  ;  les  merveilles  du  règne  de  Salomon,  et  sa  chute  déplo- 
rable ,  capable  de  faire  trembler  les  saints  ;  le  schisme  des  dix  tri- 
bus, l'aveuglement  et  les  malheurs  où  elles  tombèrent  pour  s'être 
séparées  du.  peuple  de  Dieu  ;  les  prodiges  de  la  vie  d'Elie  et  d'Eli- 
sée; la  protection  que  Dieu  donne  aux  rois  et  aux  peuples,  lors- 
qu'ils sont  fidèles  à  sa  loi  ;  sa  longue  patience ,  et  enfin  ses  rigou- 
reux châtimens»  Les  livres  d'Esdras  découvrent  le  profit  que  fit  le 
peuple  saint  des  châtimens  de  Dieu,  et  les  marques  de  la  divine 
bonté  envers  ceux  qui  se  repentent. 

On  pourra  se  préparer  par  cette  lecture  à  celle  des  Prophètes, 
parmi  lesquels  les  plus  touchans  sont  Isale  et  Jérémie.  Les  cha- 
pitres Ln  et  un  d'Isaîe  contiennent  tout  leiruit  de  la  passion  du 
Sauveur.  Les  Lamentations  de  Jérémie  apprennent  aux  âmes 
chrétiennes,  sous  la  figure  de  la  ruine  de  Jérusalem,  à  déplorer 
leur  véritable  malheur,  qui  est  celui  de  perdre  Dieu  par  le  péché. 
On  peut  laisser  les  derniers  chapitres  d'Ezéchiel,  depuis  le  xl*  jus- 
qu'à la  fin  ;  on  pourroit  dire  depuis  le  xxxni''  :  le  reste  se  lira  avec 
beaucoup  d'édification.  L'histoire  de  Susanne,  avec  la  fidélité  d(S 
trois  jeunes  hommes,  édifiera  beaucoup  dans  Damel.  Ou  ne  sau* 


Digitized  by  VjOOQ IC 


6  INSTRUCTION 

roit  trop  lire  le  chapitre  ix,  où  le  mystère  de  Jésus-Christ  est 
révélé.  L'obscurité  d'Osée  n'empêchera  pas  qu'on  n'en  preste 
beaucoup,  si^  en  laissant  les  mystères  plus  obscurs,  on  s'attache 
uniquement  à  ce  qui  regarde  les  mœurs,  et  la  vive  répréhension 
que  Dieu  fait  des  vices.  On  en  peut  dire  autant  à  proportion  des 

:  autres  Prophètes. 

^  Pour  découvrir  le  fil  de  l'histoire  sainte,  on  peut  se  servir  uti- 
lement du  Discours  sur  V Histoire  universelle.  Le  petit  récit  de  la 
suite  du  peuple  de  Dieu,  au  commencement  du  second  Catéchisme 
de  Meaux,  sera  aussi  fort  utile;  aussi  bien  que  le  Catéchisme  hU- 
torique  de  M.  l'abbé  Fleury.  Il  faut  être  persuadé  que  les  plus 
grandes  difficultés  qu'on  trouve  dans  l'Ancien  Testament, 
vi^oment  des  mœurs  et  des  coutumes  particùliàres  de  l'ancîaft 
peuple. 

On  trouvera,  en  quelques  endroits  de  l'Ëcrituie,  certains  récits 
et  certaines  expressMHis,  auxquels  il  n'est  pas  nécessaire  que  tout 
le  monde  s'attache.  Le  Saint-E^rit  a  eu  ses  desseins  en  les  insé* 
rant  dans  ks  saints  Livres;  et  ces  sortes  d'exf^essions  tendent 
toutes,  ou  à  inculquer  quelques  vérités,  ou  à  insérer  l'horreur 
des  grands  crimes.  Mais  comme  elles  peuvent  faire  d'autres  effets 
dans  les  âmes  foibles,  il  faut  passer  par-dessus  légèremait,  et 
prendre  bien  gaxde  surtout  àne  s'y  arrêter  pas  par  curiosité  :  car 
Dieu  firapperoit  terriblement  ceux  qui  abuseroient  jusqu'à  cet 
excès  de  sa  parole,  et  qui  feroient  servir  de  matière  à  leurs  mau* 
vaises  pensées,  un  livre  qui  est  fait  pour  les  exth*per. 

Si  l'on  trouve  dans  les  saints  Livres  quelque  chose  qm  ressente 
quelque  vice  ou  quelque  péclié,  comme  le  mensonge,  il  faut 
croire,  ou  que  e'est  un  myst^  que  tout  le  monde  n'est  pas  capa> 
blede  pénétrer,  ou  en  tout  cas,  que  cdane  dcût  servir  ni  de  règle 
ni  d'excuse;  puisque,  par  un  effet  terrible  de  l'inûrmité  humaine, 
les  saints  peuvent  avoir  fait  quelques  fautes  au  milieu  de  leurs 
plus  belles  actions  ;  et  que  nous  ne  devons  suivre  de  toutes  leurs 
vies  que  ce  qui  est  confcnineà  la  loi  de  Dieu.  La  plus  utile  obser- 
vation qu'il  y  ait  à  faire  sur  la  lecture  de  l'Ecriture ,  est  de  s'atta* 
cher  à  profiter  de  ce  qui  est  clair,  et  de  passer  ce  qui  est  obscur, 
eu  l'adorant,  el  soumettant  toutes  ses  pettsées  aujugement  de 
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l'Eglise.  Par  ce  moyen,  on  tire  autant  de  profit  de  ce  qu'on  n'en- 
tend pas  que  de  ce  qu'on  entend;  parce  qu'on  se  nourrit  de  l'un, 
et  on  sliumilie  de  l'autre. 

La  traduction  de  l'Ancien  Testament,  attribuée  à  M.  de  Sacy,  est 
fort  approuvée  ;  et  les  notes  dont  elle  est  accompagnée  fournissent 
beaucoup  de  quoi  nourrir  la  piété. 

On  peut  permettre  aux  religieuses,  et  autres  âmes  fidèles,  la 
lecture  des  livres  de  FEcriture,  à  peu  près  dans  Tordre  qu'ils  sont 
rapportés  dans  cette  instruction  ;  afin  que  chacun  prenant  cette 
divine nomnitore selon  sa  disposition,  elle  profite  à  l'accroisse- 
ment spirituel  de  tous  ceux  qui  la  recevront. 

A  r^azddes  autres  livres  de  piété,  ceux  qui  traitent  des  efaoses 
de  sdeooe,  ou  qui  ont  donné  matière  à  de  grandes  oontentioQs, 
ne  sont  guère  propres  à  des  religieuses,  ni  au  commun  des 
fidèles;  quand  il  n'y  auroit  autre  chose  que  parce  qu'on  les  lit 
ordinairement  plutôt  par  curiosité  que  pour  l'édification.  Les 
autres  livres,  qui  paroissent  avec  les  marques  de  l'approbation 
publique,  peuvent  être  lus  sans  scrupule,  selon  qu'on  voit  qu'on 
en  profite.  Je  n'entre  point  dans  le  détail,  qui  seroit  infini;  et  j6 
me  contente  de  dire  ce  qu'il  fetut  penser  des  livres  que  je  trouv6 
dans  cbaque  communauté,  sans  vouloir  exdure  les  autres  qui 
auront  une  paxeOle  approbation» 


Digitized  by  VjOOQIC 


EPISTOLA 

ILLUSTRISSIMI 

MELDENSIS  EPISCOPI. 


JACOBUS  BENIGNUS  BOSSUET,  Episcopus  Meldensis  :  ven^ 
rabilibus  atgue  amplissimis  yiris  ac  dilectissimis  firatribusDecano 
et  Canoûicis  sanctse  Meldensis  EcdesiaB  :  Ecdesiarnm  Pastoribus; 
religiosis  Cœtibus,  luiiversogue  Clero  Meldensi  salutem  în  Do- 
mino. 

Afferimus  ad  vos,  dilectissimi  fratres,  nostras  în  Psalmonim 
libmm  pii  vestri  studii  adjutrices  notas  ut  qui  tanto  décore,  tantâ- 
que  diligentiàDeo  psallitis,  data  explanatione,  psaltere  sapienter, 
eraditè  scilicet  atgue  intelligente!,  magis  magisgue  ediscatis. 
Pertinet  ad  commendationem  exigui  licet  operis ,  quôd  in  eo  ao- 
corando  a4]utores  nacti  sumus  viros  egregioB,  hebraicè,  grsecè, 
latine  doctissimos,  quorum  pars  ad  meliorem  prœcessêre  vitam; 
pars  adhuc  superstites ,  sununâ  cum  pietatis  ac  doctrine  opinione, 
etiam  in  episcopali  sede  aliisque  amplissimis  muneribus  coUocati 
degunt.  Nam  dum  in  aulà  versamur,  alii  aliis  de  causîs;  ego, 
quod  notum  est,  Ludovici  Delphini  augustissimi  ac  fortissimi 
principis  adolescentiœ  ac  spei  à  magno  Regeadmotus;  omnes  quîr 
dem  paribus  florentes  studiis,  intégra  amiciti^s  gratiâ  ac  ilde  : 
communibus  curis  cœpimus  evolvere  Scripturas,  blanda  inter  et 
aspera,  quse  multa  in  eam  vitam  incidunt,  solatio  et  consilio; 
quotidian®  verô  nostrse  consuetudini,  ac  familiaribus  coUoquiis , 
0ummo  oblectamento  atque  emolumento  futuras.  Itaque  iis  ezpo- 
nendis  multa  perlegimus,  pauca  selegimus.  Hinc  Psalmi  nostri 
prodeunt,  imd  verô  vestri,  quando  et  ego  vester  :  Omnia  enim  ves* 
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ira  8unt,$ive  Paulus,  stve  ApoUo,  sive  Cephas..* ;  omnia  enim 
vestra  sont  :V08  autem  Christi  :  Christtis  autem  Dei.  (I  Corinth. 
m,  S2,  23).  Quare,  dilectissimi,  benevolis  animis  vestra  hœc  acci- 
pite  :  haào^  inguam,  non  abstrusa  et  recondita,  hoc  est  plerùmgue 
vana;  sed  apta  atqae  accommodata  ad  simplicem  Utteralemque 
intelligentiam,  atgue  omnino,  utiliora  qnàm  ornatiora  aut  ambi- 
tiosiora,  œqui  bonigue  consulite  :  nos  enim  pro  eo  famulatu 
quem  in  Ecdesiâ  Dei  geri nus,  non  modo  validioribus  inter  vos, 
yerùm  etiam  inflrmioribus  servire  oportebat.  Sit  ista  testificatio 
pnblica ,  quanti  ego  vos  faciam  :  quanti  pietatem  industriamque 
yestram,  ac  labores  vestros  nostris  sociatos.  Sic  denique  intelli- 
gent, quàm  suavlter  in  domo  Domini  versemur  unanimes.  Se- 
quentur  autem  posteà,  nusquam  interruptis  operis,  nostra  in  Pro- 
phetas  ac  totum  Testamentum  Yetus  :  per  hsBC  si  vita ,  si  mens 
bona  adfùerit,  Deo  auctore  ac  duce,  deveniemus  ad  Novum.  Certë 
in  his  consenescere ,  bis  immori ,  summa  votorum  est  :  id  pium, 
id  beatum  :  fateri  enim  libet,  id  omni  ambitu  expetendum  dud* 
mus  :  id  vestris  quoque  precibus  impetrandum ,  si  qua  est  nostr! 
diaritas,  et  speramus  et  poscimus.  Valete.  Datum  Meldîs,  r^  no- 
nas  junii,  anno  m.  bc.  xg. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


DISSERTATIO 

DE   PSALMIS. 


Anteaqnam  singulos  Psalmos  aggredimur;  ut  nostra  ezpedi- 
tior ,  neque  ullis  interrupta  guaestionibus  flnot  expLanatio,  haee 
qadd  intelligentiaB  aperireat  viam  totoque  passîm  opère  subortu- 
ras  dif ficiiltates  solverent,  attento^ac  pio  lectori  uiûvearsîm  propom 
oportere  duximus. 

Gaput  I.  De  Psalmorum  ratione  et  mstituto. 
Caput  n.  De  grandiloquentift  et  suavitale  Psalmoiiim* 
Gaput  m.  De  variis  Psalmorum  generibus. 
CAPirr  lY .  De  profunditate  et  obacuritate  PsalmoroiiL 
Caput  y.  De  textu  ac  Yersionibus. 
Gaput  yi.  De  titulis  aliisque  notis  :  ac  de  argunientis^  auctoribos 

et  ordine  Psalmorum,  decpie  abords  et  piâ  saltatkme,  ac  métro* 

rum  ratione. 
Caput  yii.  De  ratione  legendi  et  intelligendi  Psalmos. 
Gaput  yiu.  De  usu  Psalmorum  in  quocumque  Yitae  statu. 

CAPUT  I. 

De  Psalmorum  ratione  et  instituto. 

I.  —  GarmîDum  vis  ;  Psalmi  in  piorum  cœtibu8  decantati. 

Omnis  quidem  Scriptura  divinitùs  inspirata  est,  easque  habet 
•dotes  quas  Paulus  commémorât;  ut  sit  utilis  ad  docendum,  ad  ar^^ 
guendum,  ad  corripiendunij  ad  erudiendum  in  justitiâ^  utper- 
fectus  sit  homo  Dei  ad  omne  opus  bonum  instructus  •  ;  caeterùm 
Psalmcmim  liber  cùm  baec  uniYersa  complectitur ,  tum  obtinet 
imprimis  singularem  niiriQcamque  Yim ,  quâ  humanos  affectus 
omnes  in  Deum  transférât;  ut  quandoquidem  animus  corporeà 

Ul  rim.,iii,  16/17. 
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mole  pressus  langue!  «c  déficit,  modulatissimi  enidîtissimique 
canniniapotentià  engatur. 

Est  autem  Psalmomm  liber,  ut  yel  inde  ordîamur ,  vetustis!»- 
rnorom  hymaoruin  et  odarum  vetastissima  coUeclio,  quibus  prise! 
iUi  Hebraû,  Dei  laudes  et  à  Dec  traditae  legis  veritalem  sanctita- 
temqpie»  ad  b»c  gesta  nuQûrum,  divinaque b^i^da  privatim  ae 
publiée,  atque  inter  ipsa  sacra  solemnesque  couventus,  concilie- 
bant.  Et  honmi  quidem  faymncrum  cùm  phirimi  laudentur  auc- 
tores,  ut  suo  loco  memorabimus,  tum  illud  c^rtis^mum,  À  sancto 
Daiôde  potissimùm  esse  conscriptoe^  Antiquus  euim  et  ab  ipsius 
Dayidis  temporibos  dedoctus  usus  obtinuit,  ut  qiue  ipôe  psalleret, 
in  sacrisconventibus  canerentur.  Neque  ipse  David  canebat  sibi; 
sed  r^tus  in  Deum ,  quô  ipse  trahebatur ,  caateros  pertrahebat, 
dicens  :  Magnifkate  Domnnan  mecum;  et  exoMemm  nomen  ejus 
parieur  ^  Et  illud,  unde  quotidie  uoctumas  ordimur  laudes  :  Ye- 
nite,  extûimm  Ikmino;  jubUemm  Beo  sabitari  nostro^.  Qu» 
dum  sancto  Davide  in  TadM  praeeunte  cauimus,  quid  aliud  quàm 
priscâs  piorum  choris,  spirituac  mente  conjungimur? 

U.  —  In  Ba^ide  cura  cantûs^  sacrampie  mudcœ. 

Certè  viro  Dà  prœcipuam  fuisse  curam,  de  hymnis  in  domo 
Domini  coràm  areàconeinendi&,  sacra  testalur  bisItNria  :  Cùnstir- 
Mt  emok  coràm  arcd  Domini  de  Levitis,  qui  ministroareM,  etre^ 
eordarentuT  operum  g*w«,  et  glorificarent  atque  laudarent  Domin 
nutm  Dettm  Inrml  '.  Quem  autem  candtant  psahnum,  saero  textu 
referente,  divinorum  operum  benefleiorumque  memorem,  is  ab 
ipso  DaYîdeeompositus.  Neque  verô  dubium  est,  quin  àlios  bena 
nmUoa  insUnctu  dîTino  ipse  conscripserit  :  quo  iGKtem  est,  ut 
fidiffltissimè  de  se  ipso  diceret  :  JUxit  David  fUiu»  Isai...,  egregiu» 
itett6s/srali:£lrfrîlusl)omài<ioetiftis6tfparm6,  et$ermùô^ 
par  Unguam  mtam^.  Quod  quidem  de  Psaknis  dictom  nemonon 
yidet,  eùm  prassertim  nuUom  aliud  opus  Davidis  memoretur*  Jam, 
Salomone  rege,  initiato  templo,  Levitœ  carmina  Domini ooncine* 
but,  qw  fecU  David  Bex  ad  laudandtm  Dominmi...,  hfpwfm 

*  PsûL  xxxiu,  4.-^  P#ai.  xciv,  1.— » I  Pom/.  xv,  16  ;  x?i,  4.  /Wrf.  7.— Ml  Heg, 
X^Bii»  *,  2. 
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David  canentesper  manus  suas  S  adhibitis  scilicet  organîs  musids 
et  quidem  iUis  quae  ipse  comparaverat,  vd  etiam  invenerat  atgue 
adomaverat,  ut  sacra  refert  historia.  Quo  ritu  Ezechias  jussit ,  ut 
Levit»  Uxudarent  Dominum  sermonibus  David,  et  Asaph  videntis*: 
ubi  eUam  diserte  notatum  stetisse  Levitas  tenentes  organa  David: 
atgue  etiam  clariùs,  inter  ipsa  holocausta  cecinisse  Dei  laudes  tti- 
bis  et  diversis  organis,  quœ  David  Rex  Israël  prœparaverat*: 
tanta  pio  régi  cantuum  cura  :  tantus  amor  inerat  sacr»  musicœ , 
quà  laudaretur  Deus. 

lisdem  instrumentis  musicis  Davidisstudio  compàratis,  ejusdem 
Davidis  hymnos  Israelitœ  reduces  instaurato  templo  duobus  etiam 
choris  constitutis  iterabant,  quingentis  fere  anms  postquam  Da- 
.vid  obiit  :  ut  tôt  post  saecula,  non  modo  sacrœ  ejus  voces ,  verùm 
etiam  citharae,  nablia  \;aliaç[ue  instrumenta  guibus  ipse  usus  erat, 
piorum  in  cœtibus  audirentur  :  quae  ideo  memoravimus,  ut  con- 
staret  apud  omnes,  sanctum  Davidem  divine  numine  unum  fuisse 
excitatum,  quo  auctore  non  modo  sacra  cantica,  sed  etiam  ipse 
canendi  psallendique  ritus  ad  tam  longinqua  tempora  propagare- 
tur.  Nam  secuta  saeeula  commemorare  quid  attinet^  cùm  omnes 
sciant  et  ab  Hebraeis,  et  à  Christianis  Psalmos  Davidicos  fuisse  cé- 
lébrâtes :  quibus  non  modo  urbes  pagique ,  sed  etiam  déserta  et 
invia  personarent,  et  pias  in  lacrymas  agrestes  etiam  animi  coUi^ 
quescerent. 

m.—  Muaimenta  fldei  in  Psalmis  i  primùm  ex  commemoratione  rerom 
antiquarum;  tum^  decurrentium. 

Nec  immeritô  :  cùm  enim,  teste  Augustino,  ntdlum  aliud  catif, 
ticum  nos  doceat  Dens  nisi  fidei,  spei  etcharitalis*,  nihU  Psahnis 
utilius  ut  fides  roboretur ,  spes  efferatur  altiùs,  charitas  inardescat* 
Et  fldem  quidem  quae  fuldant,  haec  sunt  :  primùm  commemoratio 
beneficiorum  ac  miraculorum  Dei ,  ex  quo  miseratus  homines 
ignorantiâ  mersos,  et  falsis  plerùmque  addictos  numinibus,  pa- 
trem  fldei  nostrœ  Abraham  pacte  fœdere  sibi  copulavit,  ejusque 
familiae  in  magnum  jam  populum  excrescenti ,  pastorem  se,  ac 

»11  ParaL,  vu,  6;  I Para/.,  xxiil,  5.— «Il  Parai.,  xii,  50.—  »  IlPam/.,  mx, 
26,  27.  —  *  I  E8dr.  m,  10,  il.  Nçhem.,  xii,  35,  39.  —  »  Eoarr,  iVi  PsaL  xa,  n.  I. 
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peculiarem  regem  praébuU.  Quo  factum  est,  ut  à  servitute  ^gyp 
tiacftiiberatam,  ac  per  Mosen  mediatorem  ornatam  legibus,  âr- 
matam  imperiis,  castissimissanctissimisque  religionibus  ac  cœre- 
moniis  consecratam,  confinnato  amplificatoque  foedere,  in  terrain 
Ghanaanitidem  ex  vetemm  promissonun  flde  induceret  :  segue 
Abrahami,  Isaad,  Jacobique  Denm,  eumdemque  cc&li  acterrae 
conâitoTem,  quem  Abramid»  colerent,  esse  testaretar. 

Quin  etiam  sao  tempore  Davidem,  ex  pastore  ovîum  regem, 
Bec  minus  pietate  attpie  clementià,  quàm  fortitudine  victoriisque 
nobilem  susdtaTit,  quo  duce  Abramidarum  imperium  longé  latè- 
que  propagaretur,  pulsisque  Jebusœis  iUa  Jérusalem  ac  mater 
nostra  Sion  divino  nomini  initiaretur;  princeps  urbium  scilicet, 
sacrorumque  juxtà  ac  legum  msgestatisque  custos,  regnique  pa- 
riter  et  sacerdotii  caput.  Quid  quôd  eumdem  Davidem  indytum 
regem,  uti  jam  memoravimus ,  divino  actum  instinctu ,  vatem  ac 
poeiam  psaltenque  Israelis,  eumdemque  ut  rerum  gerendarum 
ducem,  ita  etiam  canendarum  auctorem  prseconemque  flnxerit? 
Unde  potissimum  nobis  hic  Psalmorum  liber  prodiit,  quo  sua  pa- 
nier majorumque ,  imè  verô  ipsius  Dd  gesta,  vates  divinissimo 
atque  excebôssimo  prœditus  spiritu,  sempitem»  memoriae  conse- 
cravit. 

lY.  —  Yetus  apud  omnes  gentes  carmiamn  canlicoramque  institatam  :  Mosis 
alioromqae  exempla. 

Sanè  apud  onmes  populos  ille  ritus  vetustissimus  longèque 
sanctisâmus  inolevit,  ut  suas  majorumque  res  carminé  celebra- 
rent ,  ipsisque  numeris,  ipsà  suavitate  cantùs  auribus  commen- 
datas,  animo  etiam  ac  meinoriae  altiùs  inâgerent.  Quo  ritu  pri- 
mus  Moyses  cùm  divino  numine  duo  qusedam  prsestitisset,  ut 
Israelitas  et  per  mare  Rubrum  traduceret,  et  ab  hostibus  liberos 
sanctissimis  legibus  informaret,  gemino  carminé  haec  duo  com- 
mendavit,  suumque  illud  protulit  :  CatUemus  Domino  :  gloriosè 
mim  magnificaius  est  ;  eqmm  et  oêcensorem  dejecit  In  mare  ^  : 
cùm  undis  obruti  hostes  adhuc  in  conspectu  essent,  et  marinis 
fluctibus  jactata  cadavera  volyerentur.  Mec  minus  excelsum  illud 

*Sxod.,iLy,u 
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guod  morifnnis  cecinit  :  Audite ,  cœli ,  quœ  fogtior  ^,  ut  legem 
tôt  signis  pbrtentisque  firmatem,  hominum  menUbas  inculcaret 
Que  etiam  fironte  manarunt  ea  caiitica,  quorum  in  libro  Nuine* 
roram  initia  legimus  *.  Nec  piis  f<Bminis  défait  ille  cantandi  prcK 
pbetandique  ^iritus.  Itaque  iOa  Debbora*superbissimum  Sisa^ 
rtm  foemineâ  manu  cssum,  ac  profligatos  hostes  cumisqua 
diruptos,  et  snigecit  oculis,  et  posterorum  memcorifiB  tradi<fit, 
victoremque  laudavit,  non  hominem,  sed  Deum.  Notom  gnogne 
AmuB  pnestantissimae  fœminae  concepto  Samuéle,  canticum% 
haud  minore  grandiloquentià  et  exultatione  prolatum  :  ut  finistra 
Grsda  jactet  Lesbiam  illam  suam  :  nobis  quoque  prssto  sunt 
nostrae  poetrides,  qu»  non  infandos  amores  sed  casfîssimos  Juztà 
ac  yehementissimos  in  Deum  affectus  promant.  His  igitur  David 
ezemplis  animatus ,  eodemque  spiritu  afflatus,  qu®  in  se  Deus 
bénéficia  contulit,  quaeque  sibi  armis  exequenda  mandavit,  ea 
pulcherrimis  suavissimisque  oonstricta  yeràbns,  lyraeque  seu 
psalterio  apta  eoncinuit,  Alcsumq«e  et  Pindarum  et  Flaccum, 
quàm  dignitate  rerumque  gestarum  glorià ,  tam  suavitate  et  mag- 
niloquentià  vicit.  Secutus  Ezechias  Davidem,  rex  legem ,  patrem 
filius  '  :  seculi  alii  vates,  Isaias*,  JonaB^,  Habacucos*,  rerum* 
que  mirabilium  bistoriam  cantibus  illustratam,  ac  temporum 
signatam  notis,  posteris  reliquerunt  :  quas  cantica  nos  ne  quid 
huic  operi  deesset,  et  hic  commemoravimus,  et  ad  calcem  bij^ua 
libri  exponimus. 

V.  —  Res  antiqiuB  in  Psalmis  recenaito. 

Hic  yerô  Juyat  Israelitis  impensë  gratulari,  quibus  historiam 
Moses  ipse  legislator  princepsque  contezuit;  quibus  odas,  dra- 
mata,  idyllia  pastoralesque  lusus  ;  quibus  sententias  versibus dis* 
tinetas  informandis  moribus  composuere  reges  :  quibus  denique, 
pro  Simonide,  Theocritoque  et  Theogni  et  Phocylide ,  Dayid  et 
Salomon  indyti  leges,  ftiere.  Âtque  horum  operft  id  consecuti 
sumus,  ut  quod  posteà  praecepit  Plato ,  poetici  modi,  divinissi- 
mum  scilicet  loquendi  et  scribendi  genus,  nonnisi  dîvinis  divino- 

»  Detj/.  XXXII, l.—«NiiOT.  XXI,  17,  27.— »7iidïc.V.  — M/le^.u.—  »/ia.XXXvm« 
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mmqne  viroram  landibns  celebrandis  inculcandisque  l^ibns  in- 
serviret  :  quippe  David ,  noster  Pindarns ,  aliiqae  lynd  nostri  non 
agones  olympicos  et  pugnas  umbratiles,  sed  Abraham!,  Isaaciqae 
ac  Jacobi  fidem ,  et  beata  JosepM  yaticima  ac  somma ,  plagasgue 
JEgyptiacas,  nltricemqne  Dei  mannm,  alqae  ipsins  auspidis  de- 
certata  pr^Blia,  popnlique  etiamnnm  protagi  9t  per  déserta  va- 
gantîs  errores,  sc^ones,  fla^tia  atque  supplida,  atq[ae  intar 
hostiles  inMdias  saccessns  mirabiles  ;  legem  etiam  in  monte  Sinâl 
tam  conspicoà  ffivîm  mmûnis  pra?sentià  in  ipso  fugae  iniiio  pro- 
mnlgatam  ;  denigne  totam  à  Mose  conscriptam  historiam ,  ipsins^ 
que  adeô  Mosis  dubitantis  hssitantisgue  lapsom,  qmeqaeinde 
secota  smit  incnlcanda  ac  repetenda  posteris,  versibns  alligarunt  ; 
iisdem  quoqae  verbis  qus  in  Mosis  historià  continentur.  Hinc  illud 
à  Nnmeromm  libro  in  Psalmos  translatnm  :  Adhnc  escœ  ecrum 
erant  in  orc  ipsorum,  et  ira  Dei  ascendit  super  eos  *.  Quid  quôd 
sanctus  David ,  illatâ  arcà  fœderis  in  Sionis  areem ,  illiid  iterabat 
quod  est  in  eodem  Numerorumlîbro  proditum  :  Cûm  ekvaretttr 
arco,  dicehat  Moyse8:Surge,  domine,  et  dissipentur  inimict 
tut ,  €t  fugiant  qui  odcrunt  te,  à  fade  tuâ  \  Unde  nemo  non  vîdet 
promanasse  hœc  Davîdis  arcam  attoflentis  :  Exurgat  Beus,  et  dis- 
sipentur  inimici  ejus*  :  et  caetera  totîdem  verbis,  quot  Moses 
proferebat.  Nec  minus  insigne  illud  mahdatnm  Aaroni  ac  âliis , 
nt  pîebî  benedîcerent  :  Benedicat  tibi  Dominus,  et  eustodiat  te  : 
ostendat  Bominvs  faciem.suam  tibi,  et  misereatur  tut^;  qa» 
translata  à  Davide  in  bnnc  psalmnm  :  Beus  misereatur  rtûstrt,  et 
benedicat  nohts  :  Uluminet  vultum  suum  super  nos,  et  misereatitr 
nostri  *.  Atqoe  hœc ,  alîaque  id  genus ,  cùm  ex  lîbris  à  Mose  con- 
Bcrîptis  atque  ex  antiquissimis  sub  eodem  Mose  frequentatis  riti- 
bus  repetebant,  nihi]  aliud  quàm  Mosen,  resque  à  Mose  gestas 
tanquamsub  oculis  reprsesentabant,  ad  confirmandam  rerum  an- 
fiqaarum  fldem. 

Omitto  caetera  in  Psalmîs  ejusdem  plané  spîritûs,  qu©  veterem 
historiam  référant;  neque  prsBtermissum  illud,  unde  orsus  est 
Hoses,  nempe  orbem  universum,  non  machina,  non  manu,  non 

»  Psal.  LXXViT,  30,  31  ;  Num.  xt,  33.  —  »  Num,  X,  35.  —  •  Psal,  LXVn,  1.— 
*  Num.  VI,  24,  25.  --  »  Psai.  LXVi,  2. 
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aliunde  conquisità  aut  anxiè  elaboratà  materiâ,  non  denique  ato- 
morum  concursationibus  atque  conaictibus,  sed  statim  Dei  nutu 
ac  verbo  constitisse,  datascpie  cœlo  ac  sideribus  terrœqiie  ac  mari, 
guas  servarent  leges.  Quo  ex  capitc  Moscs  prseclara  illa  ac  mira 
contexuit,  gnse  Âbrahamo,  pairiarchis,  sibiquc  ipsi  atque  uni- 
verso  populo  contigissent  :  ut  nempe  constaret  eum,  à  quo  tanta 
miracula  profluzîssent  Deum ,  non  alium  esse  quàm  ipsum  cujus 
voce  jussuque,  nullo  alio  subsidio,  universus  orbis  in  lucem 
emerserit.  His  igitur  inh^rens  David  eumdem  ubique  prasdicavit 
Deum ,  qui  verbo  velut  misso,  ac  voce  prolatâ,  tôt  ac  tanta  ges- 
sisset  :  cujus  deinde  legibus  omnia  tenerentur  ;  unde  illud  :  Ex-, 
tendms  cœlum  sicut  peUem ,  qui  tegit  aquis  superiora  ejus  '  :  quo 
loco  qui  non  videt  allusum  ad  illud  Mosis  :  Fiat  expansio  in  me- 
dio  uquarum,  et  dividat  aquas  àb  aqtiis  * ,  plané  caecutiat.  Nequc 
minus  luculentum  iUud  in  eodem  psalmo  :  Qui  fundavit  terram 
mper  stàbilitatem  suant  :  non  inclindbîtur  in  sceculum  sœculU 
Abyssitg  sicut  vestimentum  amictus  ejits  :  illud  denique  :  Ascen- 
dunt  montes,  et  descendunt  campi  in  locum  quem  fundasti  eis  : 
temiinum  posuisti,  quem  non  transgredientur ,  neque  eonver- 
tentur  operire  tendant  •.  Et  alio  in  psalmo  clariùs ,  disertisque  ver- 
bis  :  Verbo  Domini  cœli  firmati  sunt;  et  spiritu  oris  ejus  omnis 
virtus  eorum:  congregans  sicut  in  utre  aquas  maris,  ponens  in 
Vtesauris  abyssos  \  Ubi  quid  aliud  repetitum,  quam  illud  sancti 
Mosis,  Congregentur  mariait  subditumque  illud,  unde  omnia 
orta  sunt  :  Quoniam  ipse  dixit ,  et  facta  sunt  :  ipse  mandavit,  et 
creata  sunt  :  atque  additum  velut  coroUariî  loco  :  statuit  ea  in 
œtemum ,  et  in  sœculum  sœculi;  prœceptum  posuit,  et  non  prœ- 
teribit*.  Quis  ergo  negaverit  Davidem  à  Mose  doctum,  ad  illud 
initium  cuncta  revocasse?  Jam  odae  seu  Psalmi,  eruditissimum 
scilicet  poematis  genus,  non  modo  ad  antiquam  novainque  histo- 
riam,  sed  etiam  ad  festos  dies  et  sacriûciorum  ritus,  ac  msgorum 
instituta  semper  alludunt.  Quis  autem  nesciat  apud  Hebraeos, 
leges,  mores,  ritusque  ita  intextos  bistoriae ,  ut  haec  à  se  invicem 
avelli  nequeant?  neque  unquam  futurum  fuit,  ut  David  hœc  om- 

«  PsaL  cm,  2,  3.—  «  Gènes,,  i,  6.—  »  Psal.  cni,  5,  9.—  •  Psal.  jxxn,  6^  7.— 
Gènes.,  i,  9.  —  *  Psal,  cxLViii,  5,  6. 
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nia,  tofamgue  adeo  majorum  historiam  ab  ipsâ  genesi  mundique 
initiis  repetitam  caneret,  populoque,  ut  vulgatam  notamgue  ca- 
nendam  traderet,  nisi  eam  quam  nunc  guoque  legimus  à  Mose 
contextam  historiam ,  et  in  manibus  habuissent ,  et  animo  penitos 
imbibissent. 

Vl.—Confotati  ex  Psalmis,  quiPentateuchnm  ab  Esdr&aliiBve  confictnm  credant. 

Quô  magis  admirari  libet  eorum  hominum  ainentiam,  qui  Mo- 
fiis  nomine  semper  insignita  ac  celebrata  volumina,  recentioris 
œtatis  anctonbus  tribuunt  :  pars  Esdrae  ;.  pars  insulsum  commen- 
tum  aversati,  antiguioribus  aliis  circa  Sabnanasaris  tempora  scrip- 
toribus ,  ut  nuper  apud  Batavos  quidam ,  nullo  historiarum  tra- 
ditionisve  suflGragio ,  somni&runt.  Atque  illi ,  si  Deo  placet ,  bene 
Christianos  se  haberi  putant ,  si  Christum  nominent ,  à  Christo 
commendata  instrumenta  contemnant  :  praeposteri  honùnes,  qui- 
bus  nihil  pensi  est  evertere  onmia ,  dummodo  cseteris  doctiores 
acutioresque  videantur,  ac  sine  more  modoque,  gravissimo  in  ar- 
gumento  ludant.  Qui  quidem,  ut  Me  omittamus  tôt  scriptores, 
toi  prophetas,  totumque  adeo  Hebralcae  reipublicae  statum ,  cùm 
Mosis  historià  librisque  connezum  :  ut  haec,  inquam,  omittamus, 
unius  Davidis  vetustissimi  régis  testimonio,  et  hymnis  à  toto  pri- 
dem  populo  decantatis,  cumulatissimè  refelluntur.  Hue  accedunt 
alia  cantica,  Psalmorum  libre  comprehensa.  Canit  enim  ipse  Sa- 
lomon  dedicato  templo  S  à  parente  Davide  institutos  sanctissimi 
juxtà  ac  nobUissimi  sdificii  apparatus  :  canunt  alii  alia  pionnn 
regum  gesta  :  canunt  profligatam  captivamque  gentem,  ac  Mose 
contempto  impletas  à  Mose  intentatas  minas.  Canit  Etban  Ez* 
raîtes*  datam  Davîdi,  Dayidisque  soboli  de  regno  obtinendo  fl- 
dem  yelut  in  irritum  abiisse ,  Deumque  piis  cantibus  ad  pristina 
promissa  revocat.  Quid  plura?  quse  ante  templum  conditum, 
quaeque  templo  staate,  everso,  restitutoque  recentissimâ  mémo- 
rià  gesta  essent ,  ea  suis  distincta  notis  atque  temporibus  canimus, 
ut  antiquissimis  interesse  conventibus,  prisca  sacra  intueri,  atque 
in  his  cum  sancto  Davide  aliisque  sacris  vatibus  Christum  cogi- 
(are  videamur. 

*  Ptal.  cxzxi.  ->  *  ?$aL  lzxxyiii,  20  êeqq. 
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VU.  —  Firmata  fldes  ex  yaticiniis  Davidicis  de  Christo  :  hinc  quoqae  spef 
mcitsmaita. 

Nam  et  ilhid  conflnnandse  lucnlentissimtim  argamentnm  m 
Psalmorum  habemus  volumine,  Ht  de  Christo  ventcrro  à  Davide 
édita  oracula  audiamus.  Cùm  enim  antigua  per  Abrahamum  ae 
Moeen  gnita,  uni  Gbiiato«iùs  temporibus  adventuro  praelucerentj, 
designatus  est  David,  utraque  inter  tempera  médius,  qui  quidem 
yetusta  memoraret,  iisque  flrmandis  noya  ipse  gererét  :  tum  qnod 
erat  vel  maximum^  futura  praecineret.  Neque.  immérité  :  quippe 
cùm  prognatus  è  Davide  Christus,  Davidis  filius  appeUandus  esset. 
Itaque  ob  eam  causam  evectus  est  in  regnum,  ut  (Smsti  regwy 
prœluderet;  datusque  Salomon  iUe  padflcus,  in  tpio  intueretnr 
Christum  pacis  principem.  Hinc  David  umversas  resChristi  ex»- 
cutusy  et  ante  luciferum  geniti  originem  sempiternam ,  et  inter 
homines  nati,  regnum,  sacerddtium,  gloriam  aftque  dedecora  o^ 
dnit,  Judaeorum  ac  Gentium  coltiones  conjurationesque,  cruoem 
denique  ipsam  ac  resurrectionem  et  ascensum  in  cœles,  secutas- 
que  victorias  %  et  ad  fldem  Abrabae  traduetas  omnes  geoftes ,  m 
^us  seilicet  semine  Cbristo  benedidas  ;  magnamque  Ëcclesiam 
toto  jam  orbe  dîffùsam \  revocatosque  tandem,  tanquam  postli- 
miniijure,  ad  sui  generis  nominîsque  primordia  mortales,  per 
tôt  sdBcula  divinltatis  obBtos.  Neque  verft  quidquam  est,  quo  se 
Ghristus  commendet  magls  quàm  Psahnoram  lîbro.  Se  Davidis 
fllium,  Davidis  quoque  Donûnum ,  Davidis  ipsius  auetcmtate  de- 
camit  *.  In  ipsâ  etiam  cruce,  Davidis  Psâlmo  pronuntialo  \  tan- 
tum  sacrifidum  atque  hmnani  generis  propttiationem  initiât  : 
,Davidis  intentus  oraculis ,  profîtetur  sitim  Telle  acetoque  sedan- 
dam  *.  Quis  ergo  est  tam  languidus,  quem  ista  non  moveaait  ? 
Quis  non  fide  vivà  Davidieos  sonet  Psalmos  remm  gestarum  me- 
mores ,  praesentium  testes ,  prœsdos  ftttnrormn?  Cùmque  tôt  ae 
tanta  super  Christum  et  Ëcclesiam  ohm  à  Davide  prœdkta ,  ]am 
reprssentata  videat ,  quis  non  futara  praefmia,  qui  peslremus  est 
denique  divinarum  promissionum  fhictus,  animo  complectatur? 

*  Psal.  cix,  II,  XXI,  XLVi,  Lxvii,  Lxviii,  Lxxi ,  XV,  etc,  —  •  Psal.  xxi,  26, 28.  — 
a  Maith.  xxii,  43,  44;  Psal,  cix,  1.  —  *  JtfaWA.  XXVII,  46  ;  Pêal.  XXI,  1.  —  ■  Joan. 
Xiz,  28;  Psal,  Lxviii,  22. 
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Tin.  —  Bpes  indtatain  Psdmls::  fntoraB  Tîta  félicitas  mib  flgarîs  adumbnda. 

AlqittiMBc  illa  BpeB«est,  guam .iacundo  looo  diximus  incilari 
BeaisBÊB  ;  >^ô  esàm  esaxgBi  «liviiiaB  bQmtatîs  atgue  poteatùe, 
4Sirktiqae  adeo  ûde  Irehw  ammufib  iM  ad  r^ 
.fienMs?  £Me.ipfieinaGtBa  David  :  Jieu»  oordis  meU  M$atêima 
iDettt  tniElemtim  ^;iatq[a£  keram  :  JAsoïJ  gui  AoUtont  lA  cfomo 
iud,  Domim :  in ^œeulaJiiBCulQinmi laudabimtte \*. iHekTiabim- 
iuT  ob  ttbertole  éomAêtuœ,  itÉorrenêe  vobfiMiê  tsuœpotabis  £Q8  *; 
quam  flànè  emberantiam  «moto  et  à  Dao  jiraastUe  voluptatis, 
ÊsagOm  hojus  ^A-egfdosa  mortalitatiB  ocmditto  non  capiL 

Sanè  confifemur  futuri  sseculi  felicitatem  mm  perspicuû  di- 
sertisque  verbis^  sed  sub  flgararum  involucris,  pro  veteris  Testa- 
menfi  ratione,  à  saBCto  I^avide,  ut  à  nmoto  Mose,  faiase  admnbra- 
tam  :  cpiemadmodum  enim ,  teste  Paulo  ad  Hebraeos,  Abraham 
immisagtt  et  Jacob  reprwHssimis  coAâsredîktf  Sinpromifisàterrft 
i^nqinmi  iaalienft,  extnictk  tanlùm  casulia  demoratB»,  ibigue  fie 
hospitem  aepeiregnnam  JNHtognosoaw,  sub^cgus  figura  cœlestem 
fatrîam,  ac  pacafaimàBeocwitatftmpMTnane^  :  îta 

beatus  David  cùm  repromiBsam  terram,  popul^.Dei  armis  afiserit  ; 
dam  Jeniflalem  ëSLtniit,  atgue  ad  «anctuaidum,  célébrefigue  cœtus 
divinojnmûucMfiaciaios,  totisanhelat  praecûrdiis  :  quidaliudin 
•eisiun  Ghriatimi'et^partaiperC^^ 

>iif^[^fff  ^  atane  iBaBi  ^¥>fr^%rTimîii  in  iM)&l^ft  Jaoclonuii  ftgmftflt^"^ 
TQoagitÉt? 

UL  ~  J^od  gaidam  in  Paalmls^  quibus  spes  onmis  ad  praBsentem  vitam 

reâacta  Tideatar. 

t 

NeqvB  verè  qiufflM|oam;mo¥/eDe  débet,  qnèd  hase  Da«id  aliive 

eeduerint: Ummêrtui *laudàbunt^1e,  tSamii^  V^t :  ,Non  /e&t  in 

morte,  qui  mmar  )$U  tiA;  in  infeffno  autem  fpOsconfitebitur 

ttfU^flStmuàtàaribitiij^tm'mg,  homhm scilicet,  «Mpae re- 

ifertettr  in  terram  €uam:inim(He  peiikunt  omnes  c^sfitofiones 

^9mm\EtmoA-.  Jtoii9uM(£0fi^èMir4iK  vub)i$,  ataannun- 

4  #«/.  uoni,  2«.  — «JPio/.  Lxrxm,  5.  —  APial.  xxxv,  9.  —  *  Oebr.  jti.  — 
*PsaL  cxiii,  17.  —  •  VI,  6.  —  "ï  CXLV,  4. 
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tiabit  veritatem  tuam^f  Illud  denique  cujuscumque  sit  :  Num- 
quid  narrabit  aliquis  in  sepukro  misericordiam  tuam  ?  aut  cog- 
noscentur  in  tenebris  miràbiUa  tua,  et  jùstiiia  tua  in  terra  obli- 
vionis  *?  ({uibus  homini  post  mortem ,  non  cantus ,  non  Dei  laus , 
non  denique  memoria  aut  cogitatio  ulla  relinquitur.  Quin  ipsi 
mortui  Deo  penitus  excidisse,  et  a  manu  ejus  omnino  repuisi,  hoc 
est,  in  Tiîhîliim  abiisse  yidentur,  cùm  didtur  :  Sicut  vulnerati 
dormientes  in  sepulcris  :  quorum  nm  es  memor  ampliùs  :  et  ipH 
de  manu  tud  repulsi  sunt  *  :  quibus  ad  cumulum  additur  :  Sed 
nos  qui  vivimus ,  benedicimus  Lomino  in  regione  vivorum  *;  ut 
qui  Me  in  vità  degunt,  soli  canere,  soli  placereDeo,  soli  in  Deum 
sperare  judicentur. 

X.  —  Honun  locoram  eiplicatio^  atque  inde  qiioqae  vitœ  futar»  spes 
firmata. 

Hœc  inter  memînerimus  quae  iUorum  temporum  conditio 
fuerit  :  nondtun  enim  afifulsisse  plenè  cœleste  lumen  illud,  quo 
futuram  vitam  intueri  detur  :  nondum  propalatam  esse  ^anc- 
torum  viam  *,  ut  ait  Apostolus,  Evangelio  denique  et  Christo  re- 
servatum,  cœlestia  arcana  reserare  :  neque  rudem  populum  ad 
animarum  statum,  aut  ad  spirituales  illas  castSsque  delicias,  qu» 
sensum  omnem  exusperant,  assurgere  potuisse  :  quas  proinde  in 
vivorum  cœtibus  festisque  adumbrare^  et  crassam  adhuc  gentem 
hoc  sensibus  objecto  pabulo  inescare  oporteret.  Quare  Davidem 
alioApie  hujus  sévi  vates,  dum  haec  et  alla  suprà  memorata  de 
mortuis  rererunt,  nihil  aliud  in  mortuis  attendisse  constat,  quàm 
naturalem  mortuorum  statum,  quo  omnia  hujus  vitae  consilia 
cœptaque  intereant;  non  sacris,  non  profemis  /MBtibus  int^esse, 
aut  festos  dies  cum  populo  agere  liceat;  quod  est  verissmium, 
Neque  enim  in  sepulcris  exaudiebatur  ulla  vox  Domino  lœtan- 
tium,  aut  uUa  templi  videndi  in  sepulcro  spes  erat  :  qu^  cùm 
ingemiscerent ,  neque  quidquam  aliud  moriendo  déploraient; 
nempe  illud  ostendebant,  in  his  omnem  sibi  vita  jucunditatem 
repositam,  neque  videri  quidquam  in  morte  tetrius  aut  in  sepul- 

1  PsaL  XXIX,  10.  —  «  Psal*  Lxxxvn,  12,  13.  —  •  Ilnd.  6.  —  *  PmL  cxra,  18  ; 
cxtv  9.  —  •  Hcôr.ix,  «. 
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cris  tristius,  quàm  guôd  ibi  Dei  laus,  et  illa  animi  in  Deum  exul- 
tantis  gratulatio  conticesceret. 

Hinc  spiritualibus  verisqae  Judseîs,  hoc  est,  veris  laudatoribus, 
qui  in  nidi  licet  gente  ad  excelsioraanimos  attoUebant,  vit®  mê- 
lions certa  spes  afiFulgebat.  Qui  enim  solo  Deo  ejusque  laudibus 
delectarentur  :  qui  fleri  posset,  ut  eos  Deus  ipse  desereret  :  neque 
curaret  mortuos,  qui  ad  extremum  usque  halitum  omnem  in  ipso 
gloriam  acYoluptatem  coUocarent  ?  an  ipse  eorum  ora  in  œtemum 
clauderet,  animas  ad  suam  imaginem  ac  simUitudinem  factas  ez- 
tingueret?  Absit  hoc  à  tantâ  Dei  benignitate  :  imô  veris  illis  sane- 
tisgiie  Judaeis  spirltuales  oculos  aperiebat  intus,  quibus  in  sempi- 
terna  gaudia  mentem  intenderent.  Hinc  illiid  :  In  Beo  scUutare 
meum^  et  gloria  mea  :  Deus  auxilii  met,  et  spes  mea  in  Deo  est. 
Tum  adhortatio  :  Sperale  in  eo,  omnis  congregatio  popwK;  effun- 
dite  coràm  iUo  corda  vestra  :  Deus  adjutor  noster,  et  quidem  in 
œtemum  \  Ne  adversarios,  ne  insidias,  ne  ipsum  interitum  servi 
Dei  metuant  :  imô  verô  beatos  se  futuros ,  inter  îmmortales  Dei 
laudes  exclament  bis  verbis  :  Beati  qui  habitant  in  domo  iuâ,  Do- 
mine !  in  sœcula  sœculorum  Umdabunt  te  *  :  qualia  passim  in  Psal- 
mis  occurrunt.  Quin  igitur,  inquies ,  sanctus  David  hœc  futuri 
saeculi  bona  exponebat  planis  disertisque  verbis?  nempe  quia 
haec  parce  commemoranda  erant,  quae  crassioribus  ingeniisrisui, 
aut  etiam  oflendiculo  futura  essent  :  quippe  cùm  in  mortuorum 
animabus,  more  gentilium ,  nihil  nisi  impios  cultus,  falsos  Deos 
scilicet  ex  hominibus  consecratos,  aut  placandis  manibus  inferias, 
ac  divinationes  umbrarumque  citationes,  sive,  ut  vocant,  necro- 
mantias,  aliaque  perinde  inania,  imô  etiam  noxia  et  infanda  co- 
gitarent.  Itaque  animarum  ac  futuri  saeculi  arcana,  crasso  adhuc 
lopulo  tecta  sub  figuris,  quibus  et  perfecti  doceri,  nec  rudiores 
giavari  possent. 

XI.  —  Gbaritatis  incitamenta  in  Psaknis. 

Jam  m'hil  est  cur  ampliùs  de  summo  Davidis  erga  Deum  amore 
quœramus  :  efliilget  ubique  in  Psalmis,  primùm  quidem  ipsa  res 
simplidbus  ac  familiaribus  verbis  :  Diligam  te.  Domine •  :  deinde 

»  Psal,  LXi,  8,  9.  —  «  PsaL  LXXXiii,  5.  —  »  xvii,  12. 
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aaumdicauflœ;  Deiverïtas^^sapîentia^  sanctitas^  piilfthritudo»  msk- 
jestas;  induti  décore,  invecti  nulMkufit  infiîdentw^  oaà&s^  atque^ 
iiidei  cQru6camti&,  elocaatis  montes,  niada  iQAM^aiitifi,^  liqueh  - 
(dantis  terram,  totam({ue.  (ffbani.iiutiLoommoveiitia:  taua,  haec 
intei:  magiia.et  admkibilia,  efluflabûnitas^  omnibua  provida,  nec 
dedignata  corvos  quantumvis  ae^nL  voce  Deuift  invoaaates  :  in 
hflmlnffl  verô  propenaa  baoevoleiitia ,  ioexliaufita  lib^ralitas  « 
daiiide  in  electos  plabemqua  dilectaxa  patemm  juûnm&t  psomisso-^ 
rum  fldes,  tutaque  amiciUa,  nihil  cur»,  niliil  otQdLprsiermit- 
teos  :  studium  erga  pioa,  ergaimpios  quoque  patientia  :  deniquat 
indulgentia  erga  pcBoitentes  :  horuaiqua  omnium  vivax^  ipsisqu» 
idâceribusatqufiossibua  însideiisseiiauSrUiideiUaGlamor  :  Omnia 
Oiua  mm  diceni  :  Bomine,  ^pris  similis  tibi^  f 

Qttà  ixL  re.  guandoquidem  Israeliiarum  sancta  gBna^  non  rltv 
csteranim ,  visibiles  ac  deauratos  deos  eoleret;  David  Mosen  se- 
eutusyâingukrem  operam  adliibuit,  ut  per  sa  inconspicuuiay 
aeque taotùm sensus  omnes,  sed  ipBam  etiam  naentis  aciem  su* 
pergressum,  operibus,  beneflciifi,iniraculisconspieujjiii.praB3eiw 
tamque  reddecet.  Hinc  iUa  in  Psalmis  amori  inflammaiido  assidiia 
eonfiideratîo  operam  Dei  :  horum  praestantia,  ordo»  variatas ,  im- 
mensae  sapientLae  industriaoque  testis  :  atqua  inter  qpera  Dei,  ilbid 
praBclarisaimum,  nempe  in  populo  IsraelitLco,  hmxuuue  géntisfœr* 
dus  cum  Deo  initom  :  atque  hic  nobilis»mum  ac  perfecilssimum 
opus,  qoQ  seDeua  exhiberet^  ip^  lex  omoi  aurapjarioi:  ax^  pre^ 
tiosior  *.  HaB£  ergû  beatus  David  amat^amplectitar^  deosculatur^ 
Dei  veritale  ac  decŒe  plenam  :  banc  nocte  diaque.  versât  :  bulc 
iBlelligend9&  inbiat  :  non  à.manibus  uaqpian^.  noa  ab  ore  di- 
mittU  :  banc  gesiat  in  oculis  :  banc  imà  pectori  meduilisque  la- 
fjgit;  IxQ^  admiiatur  iq|eciem^.arcana.sfîratator;  ia.eà  spem, 
gaudia ,  gloriam ,  divitias,  amicitias,  consilia  omnia  denique  le- 
ponit  :  bujus  aequitati  ac  rectitudini  se  aptat  :  eà  se  régit,  se  tue- 
tur,  se  exomat  ;  arma  hœc,  hune  dypeum,  hos  omatus ,  venus» 
talemque  cegitat  *  :  sic  amat ,  sic  fniituc  Quonua.osiBium  hoc 
eaput  :  Scttote,  quia  Dominus  ipse  est  Deusz  ifse  fecU ms ,  et 
w>n  ipsi  no8^  :  qood  uhique  in  Psalmki,  quàm  gpravitar,  tam 

4  P*a/.  XXXIV,  10.  —  •XWU^.U,  ^  »CXY1IL  —  *XCIX,8. 
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varié  ac  saaviter  inculcatum,  ut  ei  à  guo  sumus  nos  nostraque 
onmia,  corpus,  animum»  cogltationes,  sensus,  voluntatesque  pe 
aitus  addifarous. 

XII.  —  In  Psalmis  admJrabQiB  eensns  chaiftati9  ti  DMttw 

H»c  am<Mis  incitamenta:  lue  causae  :  tum  effectus  mirabiles  :  Deî 
admiratio  :  exultatio  in  DeuiQ  :  tanta  illa  quidem,  ut  ex  animo  in 
eorpus  redundet  :  unde  illud  :  Sitivit  in  te  anima  mea  :  quàm  mul- 
Uj^iùiter  tiM  coro  mea  ^:  et  :  Cor  meum  et  caro  mea  exuttaverunt 
in  Deum  vimm  *.  Tum  Dei  canendi  mira  suavitas,  quaesitumque 
in  citbaris  aman  soJatium  :  dulcesque  atque  uberes  ex  verâpietate 
ûetus.  Hi  Davidis  sensus  :  at  postquam  voluptate  amens  à  lege 
«berravit,  insecuti  gemitus  trisUores,  iique  continui  :  tum  ex  imo 
pectore  non  mode  suspiria,  verùm  etiam  firemitus  :  non  aves  so- 
litaria  flebiliùs  sonant  ;  non  leo  rugit  yiolentiùs  ;  tum  ipso  luctu 
eontabescentes  artus ,  née  modus  lacrynûs  :  bis  cibos ,  bis  lectum 
irrigat  :  versi  in  fontes  oculi  :  excavatae  propemodum  genae ,  de- 
duciique  in  sinom  rivi  ne  ipsâ  guidem  veniâ  inarescunt.  Quis  non 
-Qxardescat  ad  tantos  Davidis  ignés  ?  bis  auditis  carminibus ,  hoc 
amore  perspecto,  qmatam  duras  atque  immitis  animus,  qui  non 
gusiet  ac  yideat  goim  suaris  sit  Dominus? 

Xni.  —  CharfuaiB  qnoqae  erga  proximnm;  etitaun  efga  ifiittdco». 

Nec  minor  in  saneto  rege  fraternsB  cbaritatis  sensus  :  quippe 
€Ùm  inter  aliaataati  principis  dotes,  mansuetusejus  acmisericors 
animus  à  Salomone  fUio  imprimis  commendetur  :  Mémento  enim 
Datidy  inquît ,  et  winis  mansuetudinis  ^U8  '.  Quo  animo  et  SaûH 
necem  maehinanti  pareit,  et  mortuum  ulciscitur  :  imô  etiam  de- 
ûei  amarissimîs  ac  verissimis  lacrymis,  quanquam  ejus  nece  reg- 
num  ad  se  franslatum  videbat  ^.  Quod  quidem  in  Isbosetho  Saûlis 
filio  contigit,  evgus  percussores  rex  optimus  merito  supplicio  af- 
fedt*,  testatumque  voluit  non  gratum  factures ,  qui  sibi  adver- 
santes  c»de  compescerent.  Tolo  denique  Israele  conquîsivit  è 
Saûlis  domo  quos  beneûdis  cumularet  '  :  tam  excelso  erat  anuno, 

»  Psal.  LXU,  2.  -  «  T.TTTTtf  3.—  3  cxi à!,  1 .—  *  U  Reg,  l,  17.—  »  Ibid,  ïv,  12. 
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tam  erecto  supra  omnem  injuriarum  memoriàm.  Sanë  cùm  ipse 
Nabalum  ferum  hominem,  interfecturus  esset^  mitissimo  Abigaïlis 
alloquio  placatus ,  bas  edidit  voces ,  invicte  immortalisque  de- 
mentisB  testes  :  Bmedictm  Dominm...  et  benedictum  eloquiwn 
tuum  :  et  benedicta  tu,  quœ  prohibuisti  me  hodie,  ne  irem  ad, 
sanguinem,  et  ulciscerer  me  manu  wed*  :  tantam  voluptatem  vir 
mitissimus  ex  misericordiâ  ceperat.  Quid  Semeï  iUe  nequîssîmus, 
à  quo  non  modo  probris,  verùm  etiam  lapidibus  impetitus  tantus 
rex,  et  tamen  dédit  veniam,  suosque  à  nefarii  vîlissimique  bomi- 
nis  cœde  probibuit  :  neque  Salomonem  in  eum  commovisset  *,  nisi 
novo  regno  sub  adolescentulo  rege,  aulâ  inquietissimâ,  turbarum 
aliquid  à  praefracto  turbulentoque  ingenio  metuisset.  Casterùm 
ubi  bœ  causas  aberant,  indulgentissimum  se  praebuit.  Cujusreî 
gratiâ  non  immérité  baec  de  se  ipse  praedicat  :  Opprobrium  insi- 
pienti ,  6  Deus ,  dedisti  me  :  obmutui  et  non  aperui  os  meum, 
quoniam  tu  fecisti  '.  Satis  enim  întelligebat  nihil  licere  impiis 
adversùs  bonos,  nisi  Deus  furentibus  habenas  permitterct;  atque 
inillatis  injuriis,  non  eorum  malevolentiam ,  sed  Dei  justissîmî 
ac  proYidentissîmi  considerabat  manum.  Itaque  iram  suam  pre- 
mcbat  tacitus  :  Ego  aw^em,inquit,  tanquam  sur  dus  non  aitdie- 
bam ,  et  sicut  mutus  non  aperiens  os  suum.  Et  factus  stan  sicut 
homo  non  audiens,  et  non  habens  in  ore  suo  redargutioncs  V  lot 
licet  petîtus  însidiis,  tôt  maledictis  lacessilus,  tam  inultus  înde- 
fensusque,  ut  etiam  inimiciinsolescerent,  et  silentium  conscien- 
tiae  imputarent.  Virum  enim  innoxium  oppugnabant  gratis  :  ac 
pro  eOy  inquit,  ut  diligerent,  detrahebant  mihi  :  posuerunt  ad- 
versùm  mje  mala  pro  bonis,  et  odium  pro  dilectione  mcâ^  :  et 
tamen  seniper  mitis  atque  benevolus,  etiam  adversùs  ingratos, 
nibil  cuiquam  intentabat  mali,  et  ab  omnibus  proditus,  ad  Deum 
se  convertebat,  atque  omne  praesidium,  omne  solatium  in  ora- 
tione  reponebat  :  Ego,  inquit,  orabam;  tantos  inter  dolos  atque 
nequitias  :  etiterum  :  retribuebant  mihi  mala  pro  bonis  ;sterilita'' 
tem  animw  meœ,  id  est,  ut  me  orbum,  egenum,  cassum  omnium 
facerent  :  at  ego,  cùm  mihi  molesti  essent,  non  arma,  non  odia, 

*  l  Reg.  XXV,  32,  33.— «  Ul  Reg.  n,  8,  9.—  »  Psal.  xxxviii,  9,  10.  —  *  xxxvii^ 
14  15.  —  •  cviii,  3-5. 
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non  ultiones  cogitabam  :  guin  potiùs  :  induebar  cilicîo;  Tmmi- 
liabamin  jejtmio  animam  meam ^  et  oratio  mea  in  sinum  meum 
revertebatur  :  quasi  ad  amicum,  qtiasi  ad  fratrem  mmm,  sic 
ambulabam^  :hoc  est,  tacitas  fundebam  in  sinu  meo  preces,  ac 
fratems  societatis  memor,  intuebar  in  hoste  quamvis ,  amicum 
et  fratrem.  His  inimiconim  injurias  propnlsabat  :  Oratio  j  inquit, 
mea  in  beneplacitis  emmt,  vel  ut  habet  Hebraeus  :  Oratio  mea 
pro  malitiis  eorum*.  Itaque  médias  inter  frendentîum  iras,  attol- 
lebat  ipse  puras  ad  coânm  manus ,  darà  voce  testatus  :  Si  reddidi 
reiribuentibus  mihi  mala,  deddam  mérita  ab  inimids  meis  ina- 
nis  :  persequatur  inimicus  animam  meam,  et  comprehendat  y  et 
conctUcet  in  terra  vitam  meam,  et  gloriam  meam  in  pulverem  de- 
ducat  * .  Sic  ille  praeveniebat  evangelicam  lucem,  quasi  jam  au- 
disset  dominîcum  illud  :  Biligite  inimicos  vestros  ;  benefacite  his 
qui  oderunt  vos  :  orate  pro  persequentibus  et  calumniantibus 
vos  */  et  illud  :  Noli  vinci  à  malo ,  sed  vince  in  hono  malum  •. 

XIV. —  Inimicorom  commemoratio ,  atque  ad  versus  eos  imprecationes  in 
Psalmis  quàm  à  vulgari  sensu  abhorreant. 

Sanè  cùm  in  omnibus  ferè  Psalmorum  versibus  de  inimicis 
querentem  Davidem  audîamus,  operœ  pretium  erit  semel  intelli- 
gere  quos  ille  inimicos  habere  se  putet.  Sunt  autem  inimici  Dei, 
hoc  est,  violenti  quique  injustî,  oppressores  :  uno  verbo  scelerati 
atque  impii;  hinc  illa  vox  :  Nonne  qui  oderunt  te  y  Domine,  ode-- 
ram,  et  stiper  inimicos  tuos  tabescébam?  perfecto  odio  oderam 
Uïos  y  et  inimici  facti  sunt  mihi  :  cujus  rei  testem  invocans  Deum, 
haec subdit  :  Scrutaremey  DeuSy  etcognoscecor7neum:probame, 
et  scito  cogitationes  meas^. 

QnsB  cùm  itasint,  nemlnem  commoveri  oportet  tôt  execra- 
tionibus,  quibus  Yeteris  Testament!  scriptores,  et  ipse  sanctus 
David,  hostes  Deî  suosque  dîris  devovere,  infaustaque  omnia 
imprecari  videntur  :  non  enim  îiî  animum  tam  mitem,  tamque 
ab  ultione  purum,  hœc,  ut  sonant,  incidunt.  Sed  ita  intelligenda, 
primùm  ut  conditionalîa  sint ,  hoc  est ,  ut  mali  malè  pereant ,  nisi 

«  Psal.  XXXIV,  12-14.  —  *  CXL,  5.-  »  vii,  5,  6.  —  *  Matth,  y,  44.  —  »  Rom. 
XII,  21.  —  •  Psal.  cxxxvni,  21-23. 
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resipuerint  :  non  enim  David  benignissimusperâitissimorum  ho- 
minum  sanguine  delectatur,  pro  quibus  se  jejuniis,  cilicioçpie 
afflictabat.  Hsc  ergo  comminantis  potiùs  quàm  imprecantis  sint. 
Certè  cùm  impios  videbat  se  superbe  efferentes;  quo  studio  in 
Deum  erat,  extabescebat  anime,  et  in  lacrymas  diffluebat  :  Vidé 
efuim  prœmricantes  y  et  tabesc^am,,  quia  eloquia  tua  non  cust^ 
dierunt  :  exitM  aqwmim  deduxevunt  ocuU  met,  quia  non  cusUh 
dierunt  kgem  tuoM  ^  Neque  aliâ  causa  sucs  etiam  detestatur  ini- 
micos,  quàm.  quàd  dobs,  contumeliis,  ac  csedibus  excogitatis, 
Dei  ooneulcabant  leges:  Tabescere  me  fecit  zelus  meuSi  quia  obliti 
mnt  verba  tua  inimici  mei  '.  Hœc  igitur  eausa  erat ,  cur  eos  quo- 
que  exeeratuSy  infausta  minitaretur  ;  quâ  in  re  dementiae  potiùs 
quàmirâeindulgebat  :  id  enim  agebat  exemplo  ipsiusDei,  ut  gra- 
yibus  minis  à  seekre  deterreret.  Hmc  illa  precatio;  Ervbescant, 
eteontufbentur  vehementer  omnes  inimici  mei:  convertaniur,  et 
erubescant  vaMe  veloeiter  *.  Accelerari  petit  p€»ias,  quibus  firacti 
contumaces ,  citô  revertantur  ad  Deum ,  seque  ad  pœnitentiam  in- 
fleetant.  Qnà  etiam  illud  pertinet  :  In  matutino  inierficiebam, 
omnes  peccatores  terrœ,  ut  disperderem  de  civitate  Domini  omnes 
.  opérantes  iniquitatem  ^  :  ne  aut  impunes  ipsi  magis  supeibirent, 
aut  prostratis  legibus  vitia  grassarentur  :  quôd  si  oec  poenis  de- 
territi,  destinato  animo  in  Deum  insanire  porrà  pwgunt;  tum 
justitise  ardentissimum  studium  seu  zelum,  imà  ipsam  Dei  justi- 
tiam  induti  David  aliique  SQncti  ^  deposcunt  ad  su{q;)licia  prsefjrao- 
tam  et  omnia  ausuram  insolentiam,  ne  Deus  ipse  alere  scelera 
videatur  :  hoc  illud  est,  quod  David  modo  praedicabat  :  Perfectum 
odium  :  Perfecto,,  inquit^  odio  oderam  iUos  ^  :  non  ultionis  liM- 
dine,  aut  animi  explendi  studio,  sed  ex  perfectâ  régula  veritatis , 
quà  homines  diligimus,  scelera  odimus,  et  coerceri  volumus. 

Hùc  accedit  harum  imprecationum  sensus  excelsior  *  :  nam* 
que,  teste  Chrysostomo,  quae  execrationes  videntur,  execrationis 
i^ecie  vatieinia  sunt.  Sic  Judas  proditoris  Judaeorumque  pœnas, 
împreeationis  specie  David  exequitur  :  extorres,  profiigos,  vagos, 
ad  hffîc  err(H*e  atque  amentiâ  percitos  foce  denuntiat  :  quae  non 

»  Psal.  cxviii,  136,  158.  —  «  Ibid.  139.  —  »  VI,  II.  —  *  c,  8.  —  •  cxxxvm,  22. 
—  •  cviii,  Lxyui,  cvm. 
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optât,  sed  praevidet  :  negue  hsec  execramenta,  sed  oracula  sunt 
prophétie!  spiritûs.  Esëc  ig^ur  omnia,  duabus  de  causis  facile 
-ezcnsanliir  :  justitiae  zdo,  ac  prophetandi  auctoritate  :  quae  duo 
paudssiims  complexus  Âugustinus  :  a  Haec^  inquit  *  (sanctus  Da- 
vid) futura  praedixit,  non  quasi  ut  eveniient  optavit.  Quanquam 
«t  in  spiritu  Dei  Propheta  sic  ea  dicat ,  quomodo  illa  Deus  facit  ; 
ceitoîudiciOfbono,  j]i]sto«  sancto,  tranguillo;  non  perturbatu3 
ira,  non  amaro  zelo,  nonanimo  inimicitiarum  ezercendarum,  sed 
4u8titi&  vilioTmn  pnniendorum  :  yenuntamea  prophetia  est  :  » 
hactenus  Augustinus.  Csterùm  meminerimus  multa  in  Yeteri 
Testamento  pro  eorom  temporum  ratione  dici  :  quibus  tempori- 
bus  îrangenda^  contumaciae  ac  duris  cervicibus  edomandis,  Dei 
severitatem  ostentari  et  eminere  oportebat  :  quibus  temporibus 
Hoyses  hominum  mitissimus,  ad  tôt  ac  tanta  supplicia  inferenda 
<x>gébatnr  :  quibus  Elias  in  duces  ac  milites  superbientes  de  cœlo 
eliclebat  ignem  *  :  quibus  Elisseus  immissis  ursis  ulciscebatur 
etiam  parvulos  licentiùs  debecchantes  *  :  quae  nunc  si  quis  cogi- 
tet,  audiet  à  bono  Domino  :  Nescîtis  cujus  spiritûs  estis  *  :  cùm 
«Ua  poscat  is  qui  arundinem  confractam  non  Cùnt&rit,  neqm  exr 
iinguit  Unum  pimigans  ^ 

rr.  —  De  veteris  popril  àacramentb^  pibqiie  erga  ea  Datidis  affecta. 

Aique  haec  de  ratione  et  instituto,  ipsoqœ  adeo>  ut  ita  dicam, 
Psalmoruia ^iiitu,  deque  aninûs  ad  ûdem,  i^m,  et  chariiatem 
inflaminAnrlîs^  in  autccessum  colUgerc  placuit  :  quàd  sparsa  in 
Psalmis.^,  yalidiora  et  incitatiora  visa  sint^  si  uno  velut  aspectu 
fatnwida  proponerentur.  Quem  ad  locum  pertinet  de  veteribus 
fiusramentîs,  deque  nûro  erga  ea  Davidis  affectu  dicere.  Sacra- 
fiaestomm  autem  veterum  nomine^  latiore  signiûcatu  hic  intel- 
leda  yokimns,  aream^  templum^  Sionem,  sanctam  civitatem, 
lecnua  ipsam  laraelitis  hœreditati  datam^  denique  ea  omnia  qui- 
tesGhristus,  Ecdesia,  atqueeaquam  expectamus,  beataet  sBtema 
civiUs,  designantur.  Sanè  duabus  de  causis  haec  veterum  He- 
liraBorum  aoimis  penitus  inluBsisse  notum,  et  q\iôd  prisca  me- 

»  In  Psal.  XXXVI,  Senn.  i,  n.  9.  —  «  IV  Reg.  i,  12.  —  »  Ibid.  il,  24,  —  *  Luc. 
IX^  5ï.  ~  s  Ita.  XOT,  3  ;  Uatth.  xn,  20. 
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morarent,  et  quôd  ventura  nuntiarent.  Ac  prîmùm  ea  erat  arca 
fœderis,  quae  à  Mose  fabricata,  jam  inde  ab  initio  Israeliticae  pe- 
regrinationîs  testis,  populo  profugo  ac  per  invia  deerranti,  ac 
deinde  posteris  praestitisset  praesentiam  Dei  *•  Et  intus  quidam  De- 
calogi  tabulée,  in  ipso  Sinaï  Dei  digito  exaratœ,  non  modo  prae- 
sentem,  verùm  etiam  ii^iperantem,  actantùm  non  fulminantem 
Deum  referebant.  Desuper  verô  imposîtum  propitiatorium  sive 
opertorium,  scabellum  pedumDei\  attestante  Davide,  ejusgue 
sedes  erat  :  vacua  illa  quidem ,  si  oculos  consuleres  :  neque  enim 
ulla  forma  quam  videres ,  insidebat;  sed,  si  intelligeres,  purse 
menti  exhibebat  invîsibilem  Israelis  Deum.  Caeterùm  tanta  tam- 
que  occulta  majestas,  fusis  inde  clarâ  voce  oraculis,  atque  explen- 
descente  virtute  divinâ,  se  praesentem  dabat.  Quà  cùm  accédè- 
rent ,  inhabitantem  Deum ,  ac  sub  ej  us  numine  refluum  Jordanem, 
ut  in  quodam  psalmo  canitur  •  :  collapsa  Jerichuntis,  neque  un- 
quam  resurrectura  mœnia;  collapsa  Deûm  delubra,  ipsumque 
Dagonem  :  adhaec  Philisthaeos  insanabili  percussos  plagâ,  alia- 
que  miracula  recentissimâ  memoriâ  per  arcam  édita,  coràm  in- 
tueri  videbantur.  Ad  banc  igitur  David  miris  desideriis  suspirabat  : 
exultabat  ad  sanctuarium  in  quo  coUocata  erat.  Hîc  vultum  sen 
faciem  Dei,  hic  Deum  ipsum  assidue  requirebat,  ciim  diceret  : 
Faciem  tuam^  Domine,  requiram^.  Ilanc  alii  vates  bis  verbis  re- 
poscebant  :  Quàm  dilecta  tabemacula  tua,  Domim  virtutumi 
unde  subdunt  :  Cor  meum  et  caro  mea  exultaverunt  in  Deum 
vivum*.  Hanc  pulchritudinem,  gloriam,  decus,  sanctitatem 
Israelis  quotidianis  vocibus  appellabant  :  bine  ille  solemnis  ado- 
randae  arcae  ritus,  propter  insidentem  Deum,  juxta  Davidicum 
illud  :  Adorate  scabellum  pedum  ejus  •.  Nec  minoris  erat  cultûs, 
arcâ  prodeimte,  tanquam  triumphante  Deo,  Davidis  exultatioet 
trîpudium;  nequidquam  succensente  regînâ  '•  Is  inerat  pio  régi 
affectus  in  arcam  :  cujus  rei  gnari,  cùm  Absalomum  fugeret, 
universi  Levitae  arcam  attulerunt,  tantâ  in  calamitate  solatio  fu- 
turam.  At  dixit  rex  ad  Sadoc  :  Reporta  arcam  Dei  in  urbem.  Si 
invenero  gratiam  in  oculis  Domini,  reducet  me,  etostendet  mihi 

*  Exod,  XXV,  XXXVII.  —  «  Psai.  xcviii,  5.  —  •  cxm,  3,  5.  —  *  XXVi,  8.  — 
»  LXXXIII,  i,  2.  —  •  XCVIII,  5.  —  "ï  a  Req,  vi,  20,  21. 
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wm  et  tabernacultm  suum.  Si  aviem  diœerit  mihi  :  Non  places  : 
prcBSto  sum  :  facial  quod  bmum  est  in  oculis  suis  K  Qu»  verba 
perpendentibus  nihil  incredibile  habere  videbuntur  affectus  mi- 
rabiles  in  arcam,  quantos  pasfiim  in  Psabnis  ardescere  videbimus. 

Auzit  religionem  ipsa  structura  templi  auctore  Salomone  :  il- 
latà  videlicet  arcâ  fœderis  in  locum  suum  *  ;  quem  locum  Dond- 
nus  à  se  designandum  per  Mosen  edij^erat'  :  à  se  designatum  lot 
signis  editis  firmaverat  ^  :  quoinlocosa^  ccBtus,  castsB  religiones, 
sancta  convivia,  pii  cantus  à  majoribus  tradlti  celebrarentur. 
Hinc  Jerosol jma  Deo  dilecta  civitas  :  fervebant  visB  ad  urbem  ac 
domum  Dei  ferentes,  ingente  laBtitiâ  ac  plausu,  ut  ssepe  in  Psal- 
mis  legitur  :  terra  ipsa  Palaestina  summaB  voluptati  erat  :  quippe 
iDtdivînismanifestationibusconsecrata;totinibivigentibus  avitae 
fldei  ac  divin»  beneflcentise  monumentis.  Ad  eam  ergo  David 
exul  incredibili  cupiditate  fèrri  :  populus  verà  universus  in  Ba- 
byloniam  transportatus,  eam  assidue  cogitare,  extra  eam  gemere, 
non  lœtitise  unquam  indulgere,  non  cantibus  :  Quomodo  enim 
cantabirnus  canticum  Bomini  in  terra  aliéna  '?  Quin  etiam  urbe 
dimtà,  templo  in  cineres  redacto,  locmn  tamen  ipsum  venerari  ac 
diligere;  unde.illud  in  Psalmis  captivitatis  tempore  piis  cum  de- 
tibus  decantatum  :  Quaniam  placuerunt  servis  tuis  lapides  ejus  : 
placuerunt  ipsa  nidera  eversae  civitatis  ac  templi  :  et  terrœ  ejus 
miserebuntur  ^  id  est^  exéisam,  desolatam  indefesso  luctu  prose- 
quentur.  Ac  présentes  quidem  eo  déferre  munera  ac  thus,  ut  est 
i  Jeremiâ  proditum  ';  absentes  ver6,  è  loco  captivitatis  e6  inten- 
dere  oculos,  ac  verso  in  patriam  vultu  ex  prœscripto  majorum  ^ 
preces  fundere  :  exemplo  Danielis  flectentis  genua,  Deumque  ado- 
rantis  contra  Jérusalem  ^  :eo  quôd  jam  inde  à  Davidis  Salomo- 
nisqne  temporibus,  Dei  nomen  ac  titulus  ibi  collocata  essent  : 
tantà  loci  reverentiâ,  tanto  templi  desiderio,  tantà  charitate  patrii 
flolitenebantur. 

Hœc  inter,  veri  ac  spirituales  Judœi,  hoc  est,  ante  Cbristum 
Christi  discipuli,  altiora  cogitabant,  et  rerum  cœlestium  sacra- 

«  U  Reg,  XV,  25,  26.  —  •  III  Reg.  viii,  6.  —  »  Deui.  xiv-xvi.  -  *  111  Beg. 
vm,  40.  —  »  PsaL  cxzzvi,  4,  —  •  ci,  16.—  ^  Jerem.  xu,  5.—  »  m  Heg.  viii, 
48.  —  »  Dan.  NI,  10. 
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menta  venerati,  noyam  JenuBaiem,  ncfram  templrtm,  novamar- 
cam  intaebantnr.  fît  eimn  TéHqBaaperta  -et  dUvrâi  pratermittan^ 
arca  testamenti, €faristi  Ëcdesia  eut  iTera  Séi sedesvînqtiàiin) 
Decalogi  talmlis,  evangelici  masdati  x^leste  adepositimi.  Amain 
deserto,  arca  capta  à  Philidfhaeis^t  inlereoBvictrix,  aroa  iiiicaïu- 
pis  sylvae  et  yariiB  m  domibiis  vaga  peregrinantem ,  aSUciam,  àb 
inimicis  oppressam,  et  tamen  nlnqae  yictiioem  et  fiemypta:  Iki> 
plenam  demonstnft flccliesiam.  Arca  leleyata  ir  Sionis  meemmc 
déinde  in  wnctoantun,  ^eamâem  EodeBiam  imaoBtrat,  sed  yua^ 
trittmphantem ,  et  ad  eœlos  translatam.  Quin  etiam  sablimiaBo 
sensu  arca,  ipse  CSmstiis,  gno  velut  oracnlo  Deus  inâdens,  qnid 
Telît  edicit  :  arca,  ipsa  Christi  caro  qnam  plenitodo  diiânitaCisxin- 
'faabitat;  qaod  Dei  scëbelhim  olim  apoi^li  în  terris.,  et  aosquo- 
tidie  inmyiiteriis  adoranms^.  hi'quft  oome ,  ut  in  areâ,  desoeadit 
et  ascendit  Deus;  ^  qnidem  desoenffit  ad  miMiUidineni  fSli&nnn 
Israël,  quod  est  de  arcâ  in  Nwmris  pvoditiim  *;  dan  in(terris  irf- 
sus  e^.et  cimt  hmiinibus  eimversatm  *  ;  rureusautem  asceodit 
in  requiem  suam^y  ad  patenram  Bknun  nade  exiverat.,  et  ubi 
^emper  erstt  Timgenitns  ffîns ,  hue  ergo  ^ascendit  cunt  arcâ  mm- 
Hficatimîs  suaf^  :  cum  camequamsusoepiL  Sic  aroaillatederis, 
sic  antiqninn  illud'IemplTini  m  quod  iOata^est,  ad  noyumguogae 
Testamentam  pertinent;  ideoque  Jooimi  <per  ilkan  bealûasimam 
Tisionem  in  cœlo  apporoere  *.  Qoo  «xemj^o  nos  quoque  et  tem- 
]^lmn  et  arcom  viâemus  in  cœlo,  eùm  Jniii&«(&leBtia  mysteria  con- 
templanrar.  Qmeonmia  si  exequi  nimc  petgimns  ,inu]s  inlon- 
gom  ;  sed  bec  tamen  commemorariè  re  fuerit,  «àm  ut  vel  pras- 
cipmiB  ac  frequentiesinnis  in  Psahnis  llhutEBretur  >locu6,  lum  ideo 
maaâmè,  ut  quoties  ejusmodi'occnrreivnt,  occunamtiauiBmjS»* 
piissime ,  staiim  inteBigeremuB  qaô  w)s  •deduoereut.  Ërgo.acrige 
auTes,  Oiristiane  lector,  et  ubi  laliain  Bavide  Jeëeria,  tu  wSki.  Jac 
cogites,  non  arcam,  fragile  lignum,  aut  tabernaculnm  oantectum 
pëllibaB;iiontD4)6m  lapidibusomipoâkis^  iKm  temphuondERvinae 
majestatti  angostiun;  sed  Gfaristi  et  Ëcdesi»  saoamenta  ::  sed  vi- 
vos  lapides,  Christo  angulari  lapidi  coaptatos  ;  sed  ipsam  Eucbarift» 

i  Tid.  inf.  ad  PsaL  xcvm,  5.  —  ^  Num.  T,  86^«6-  —  »  Barvc.  m,  38*—  •  Pmi. 
ClUJ,  8.  —  *  Ilrid,  —  •  Apoc.  XI,  19. 
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tiam  praesentîs  Dei  testem  :  denique  cœleste  regnum  et  œtemam 
felicitatem. 

CAPUT  11. 


XVI. -- ^BdBoram  Bifte  w  prinim  isnodffl^^ 

najestate, 

Nime  de  stylo  Psalmarum.  BBs  inesse  (fidmts  grandiloquen- 
tiam  sumniA  eum  soayitate  conjunctam;  et  quiâem  granffîoqitea- 
tiam haec fiidmrt  : primùm  reram  subliinitas  :  de Beo  :  Elevataest 
magnificentia  tua  tuper  eœlos  * :<iœK  enarrant  flflortam  Def  ••• 
Oui  factt  mtrtMKa  magna  solus*  :  tam  tanlis  «ébus  ^ta  yerba^ 
non  inflata , non  yana;  persaepe  mmplida ,  sed  attis&imo  eensn  : 
gnaliaista  sont  :  Deus  meus  es  tu;hônis  meisrum  eges^,  non«a- 
crifidis,  non  nraneriaras,  nonlanâîb»;  tîbi  nxagmis/fibi  beatos  i 
^aspe  tamen  splendida  et  omata  :  Ikmtnus  rtgnmtU  ^emem  In- 
dutt  :  istâuit  Domintis  fartitudinem  *.  Landem  tt  decamn  in- 
duisH,  amictus  ïumtne  stcut  vesttmenM*.  BOLb  congrai  sensus 
motosqoe  :  Tu  terrIbiUs  es,  ^quts  resHsteîitbi^P'QHàm'magna 
opéra  tua ,  Domine/  vàUe  prQfundœ  smtt  cogtMHmes  'tuœ;  vit 
insipiens  mm  tognoseit,  nequetttdtus  frtfeSfffiKIsCue^. Née  aliter 
de  Clinsto  :  qoàm  emm  magnum  illud  iTHa^tt  Swninus  DùnHno^ 
meô  :  Sede  à  ûextris  meis ;  tum  îlhia  :  Ew  utero  anXe^lucfferum 
genuite  *  ;  et  Shid  :  Sedes  tua,  Deus,in  McUtomvasctiK.-eom  ob 
rem  amorti  te  Deus,  Deus  tuus^  :  qnid  nâm  soUEmrasiçpiàm 
Deos  à  Dec  nnétos?  Ulnd  verô  qoàm  simples  :  'Spectosus  forma 
prœ  filtislumintm:  diffusa  est  gratta  in  labiis  tuis:rwms  au- 
tem  qoàm  ornatom ,  qnàm  splendidnm  :  Spectetuâ  etfuUfhritU' 
dint  tuà,  et  décore  tua  prospéré  âge  *•  /  Bis,  inqoit,  sacdnctus,  in- 
vehere  cnrro,  ac  debella  faostes,  vdttûs  tm-reftonmique  gncfià  : 
id  emm  iste  locos  intéOigeiïG  somtt;  qno  qnîasiiblîmias? 

t  PmL  vm,  2.—  »  XVIII,  4 .  —  »  cxxxv,  4-—  ♦  xv,  2.—  »  xcn,  1 .  —  •  an,  1, 2» 
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XYII.  —  Subjicere  ocuïU,  quàm  vividum  ia  Psalmis. 

Sed  nihil  in  Psalmis  aut  frequentius,  aut  vividius,  quàm  illud 
quod  vocant,  subjicere  ocuits,  ac  ponere  ad  vivum  expressam 
imaginem.  En  pingendi  hostes  propemodum  infensi  ad  rabiem  : 
uno  verborem  transigit  :  Frendiœrunt  super  me  dentibus  suis*: 
alibi:  Viderunt  me,  et  wtoverunt  capita  sua  *  :  guo  simul  dedig- 
nantes,  conuninantes ,  insultantesque  videas.  Ponendus  maledi- 
eus?  Hnic  prsesto  sunt  arma^  sagittœ,  venenati  dentés  et  ad  vivum 
înflxi  *.  Sin  amici  injftdi  :  Amici  m£i  et  proximi  mei  qiULSi  ad  le- 
prosum  steterunt^  :  procul  scilicet,  ac  velut  avérais  oculis,  née 
alloquio  dignati  :  en  ipsa  res  nativis  suisque  depicta  coloribus. 
Quid  si  efTormandus  œger?  patent  viscera,  necdum  obductaB  cica- 
trices :  jam  inquietudo  jacentis  in  lecto,  seque  hàc  illàcque  ver- 
santis,  et  acutis  doloribus  ut  spinâ  confiai  ^  Quid  si  in  carcere 
positus?  En  iUeapparett'n  lacuinferioriy  in  tenebrosis,  et  in  wn- 
brd  mortis  :  in  obscuro  siciU  mortui  ®  :  horret  animus  non  carc©- 
rem,  sed  sepulcrum.  Ista  quoque  quàm  ad  vivum  :  Sagittis  ap- 
petunt  in  abscondito  virum  simplicem  :  abscondztnt  laqueos  r 
scnUantur  iniquitates  "^  :  ubi  in  eâdem  veluti  tabula,  ex  unâ  parte 
X'ideas  virum  bonum,  nec  quidquam  mali  cogitantem;  ex  altéra , 
ijraudum  artiflcem  cœcis  intentum  macliinationibus.  Quis  autem 
-pictorcruciâxum  Jesum  tam  ad  vivum  expressit,  quàm  estille  apud 
Davidem ,  confossis  manibus  pedibusque  :  effusà  virtute  omni  : 
distractis  denudatisque  ossibus  suspensi  ac  dilaniati  corporis;  ad 
haec,  ne  quid  desit,  circumfusis  immani  cum  strepitu  vitulis  las- 
civientibus  atque  insultantibus ,  taïuis  verô  pinguibus  ac  fero*- 
cientibus,  canibus  denique,  ac  leonibus  :  uno  verbo  inimicis,  qui 
nudum  et  inermem  non  modo  inverecundis  maledicisque  vocibus, 
tanquam  latratibus,  verùm  etiam  iteratis  ictibus,  tanquam  comi- 
bus  moraibusque  impetant  ^  :  atque  hsec  omnia  brevibus  depicta 
verbis  atque  sententiis,  uno  intuitu  conspidenda  dantur  :  quaa 
quà  tabula  expressiora  non  sunt?  Sic  corporea  pingit,  quin  etiaxn 
incorporalia.  Nonne  ipsa  pax  his  in  verbis  velut  corporata  cerni* 

*  Psal.  XXXIV,  16.  —  »  cviii,  25.  —  »  LVi,  5.  —  *  xxxvii,  12.  —  »  XXJS,  4.  — 
•  uxxvii,  7.  —  '  Lxni,  5-7  et  passim.  —  •  Toto  P^^  ^^ 
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tar  :  Arctm  conter  et  y  et  confringet  arma,  et  scuta  comburet  igni  \ 
Quid  justifia  subjicitur  oculîs,  cùm  iUud  dîcitur  :  Jmtitia  de  cœlo 
frospexit^F  Non  vides  tanqaamabexcelso  supremogue  solio  rébus 
omnibus  praesidentem ,  bonorumque  ac  malorum  inspertricem, 
et  pro  eo  ac  debeat,  animadversuram  justitiam?  quibus  quidem 
ofilciis  vis  ejus  continetur.  Quid  hujus  cum  dementià  indivuka 
societas,  quàm  elucetî  Mùericordia  et  veritas  oboiaverunt  sibi  : 
justitia  et  pax  oscuMœ  sunt  '.  Quid  enim  illo  occursu  laetius,  aut 
osculis  suavius?  Quin  ipsa  divina  majestas,  in  immensum  quam- 
vis  submota  à  sensibus,  quàm  conspicua,  quàm  prœsens  :  dum 
Deus  invectus  nubibus,  super  pennas  ventorum  :  coruscans  atque 
intonans  :  tum  intendens  oculos ,  protendens  brachia ,  manum  ab 
alto  mittens  inducitur  ^I  At  forte  metuas  ne  membra  corporea  af- 
flngantur  Deo  :  baud  magis  quàm  gladius,  quàm  jacula  et  arcus. 
Sicut  ergo  non  cogitant  Deum  bene  instructum  militem ,  cùm  bis 
accingitur,  sed  vim  eminus  et  cominus  ex  sequo  invadeniem, 
eamque  inevitabilem;  ita  cùm  manus  et  aures  et  ora  tribuuntur. 
Quare  banc  incorpoream  inconspicuamque  vim,  alla  sub  imagine 
sic  David  posuit  :  Ipse  dixit,  et  facta  sunt:  ipse  mandavit,  et 
creata  sunt  •  ;  prorsus  ex  dignitate  atque  ex  sublimitate  Mosis. 
Quo  loco  intuemur  non  jam  bracbia  aut  valentes  manus,  sed  vo- 
cem,  sed  imperium;  atque  ad  unius  immobilis  jussum,  naturam 
nniversam  dicto  audientem,  stabilique  et  aetemà  lege  constrictam  : 
staluit  enim  ea  in  sœculum  sœculi  :  prœceptitm  posuit ,  et  non 
prœteribit  •••  quœ  quidem  ita  se  ingenmt  sensibus,  ut  simul  du- 
cant  ad  ea  quse  sensum  omnem  exsuperent.  Unde  etiam  illud  : 
Siascendero  in  cœlum,  tu  illic  es:  si  descendero  in  infernum, 
odes  :  st  hcMtavero  in  extremis  maris,  illuc  manus  tua  deducet 
me''  :  ut  prorsus  insaniat,  qui  enormem,  giganteamque  formam, 
non  verô  Deum  ipsum  quaquaversus,  nullà  jam  corporea  mole 
nedum  bumanâ  specie,  diffusum  intelligat. 


*  Psal,  XLV,  tO.  —  «  Lxxxiv,  12.  —  »  Ibid.  H.  —  ♦  Toto  PsaL  ïvii,  et 
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XVIII.  —  Comparationes  in  Psalmis  :  mira  ac  subliimssima  breritasi 

Hue  aceedunt  ex  rébus  notissimis  ductae  comparationes,  atque 
illae  quidem  non  ambitiosè  velut  ad  pompam  ostentatse ,  sed  uno 
verbo  transacte  ad  intelligentiam ,  quale  est  illud  :  Sicut  fluit 
cera  à  facie  ignis  :  sic  pereant  peccatores  à  facie  Bei^;  et  illud: 
Custodi  me  ut  pupiUam  oculi  •  :  quo  non  modo  graves  ictus  : 
verùm  etiam  levissimus  quisque  contactus,  atque  ipsa^  ut  ita  di- 
cam,  festuca  depellitur.  Quid  illud  :  Et  ipse  tanquam  sponsus*, 
quo  uno  verbulo  solis  orientis  pulchritudo  omatusque  adeo  nitet, 
ut  nihil  addî  possit.  Jam  illud  :  Exiliit  ut  fOYtis\  quo  subjicere- 
tur  oculis  tanta  ejusdem  celeritas  stadium  decurrentis,  et  uno 
yeluti  saittt  immensa  cœlî  spatîa  peragrantis.  Neque  prœtermît- 

tendum  illud,  quod  etiâm  tardissimi  sentiunt  :  Vidiintpium 

sfcut  cedros  Libani  :  et  transivi,  et  ecce  non  erat*  .•  quo  non  modo 
ruina  ingens,  sed  subita  atque  improvisa  conspicitur.  Et  quidem 
fatendum  est  vatesnostros,  omnibus  in  rébus  efflngendis  artifices 
egregios  ;  tum  in  exponendâ  rerum  humanarum  vanitate  praeci- 
puos.  Quid  enim  fluxum  magls  quàm  illud  :  Tanquam  flos  agri, 
sic  efflorebit*:  hortorum  dicere  potuit,  ojgri  maluit,  ne  cura,  ne 
locus  tenuem  illam  vitam  protraberent.  At  illud  etiam  levius  : 
Sicut  umbra  cùm  decUnaf,  et  tamen  alibi  rem  accélérât  :  Velut 
somnium  surgentium,  Domine^:  ut  parum  sit  impios,  qui  sibi 
florentes  fortunatigue  videntur,  ad  somnii  inanitatem  redactos. 
Nisi  etiam  illud  somnium  taie  sit,  non  quale  intempestâ  nocte 
aliquanto  temporis  spatio  ducitur  :  sed  ut  somnium  surgentium, 
quod  statlm  evanescat ,  quo  quid  rapidius?  et  tamen  habuere  di- 
vini  poetae ,  quod  prœcipitantiùs  curreret,  dum  mille  annos,  diem 
hesternam  quœ  prœteriit^,  reputant;  ut  non  modo  vita  humana 
tota,  verùm  etiam  longîssima  tempora  nihil  esse,  ac  cœpta  vix, 
jam  avolasse  videantur.  Quo  loco  praetermittenda  non  est  iUa  bre- 
vitas,  sacris  scriptoribus,  atque  imprimis  Davidi  familiaris  :  ne- 
que  enim  ut  scriptorum  vulgus,  in  fingendi&  rerum  imaginibus 
minutissima  quaeque  persequitur;  sed  in  rébus  efBgiandis,  velut 

1  Psal.  Lxvir,  3.  —  «XVI,  8.  —  «  xviii,  6.  —  *  Ibid,  —  •  xxxvi,  35,  36.— 
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in  hmnano  vultu,  guse  magis  emineant  lineamenta  seligit,  quaa 
unâ  vel  altéra  lineâ  exprimat  :  ex  quibus  existere,  non  tam  imago, 
quàm  res  ipsa  videatur.  Sit  exempli  loco  îlla  tempestas  :  Dix%  et 
adstUit  spirittisproceUœ:  intumuerunt  fluctus  :  ascendunt  usque 
ad cœlos,  et  descendwit  usque  ad  abyssos^  :  sic  undae  susque  de- 
que  volvuntur;  quidhomines?  Turbatisunt,  et  motisunt,  sicut 
ebrius  :  et  omnis  eorum  sapientia  àbsorpta  est  * ,  quàm  profectè 
fluctuum  ammorumque  jactationem ,  non  Vîrgilius ,  non  ipse 
Homenis  lanta  verborum  copia  œquare  potuerunt.  Jam  tranquil- 
litas  quanta?  EtstatuitproceUam  ejus  in  auram*  :  quid  enim  sua- 
yius,  quàm  mifem  in  auram  desinens  gravis  procellarum  tumul- 
tus  9  ac  mox  silentes  fluctus  post  fragorem  tantum?  Jam  quod 
nostris  est  proprium ,  maj estas  Bei  quanta  in  Me  voce:  IHxit,  et 
procella  adstiîit  !  non  hic  Juno  JEolo  supplex ,  non  hic  Neptunus 
in  ventos  tumidis  exaggeratisque  vocibus  ssBriens,  atque  $slus 
îrœ  suae  vix  ipse  intérim  premens  :  uno  ac  simplici  jussu  statim 
omnia  peraguntur. 

Et  tamen  illa  descriptîo  paulô  fusîor,  ut  illùm  locum  decebat; 
alige  brevioresul  isla  :  VaUax  equus  adsahitem  *  ;  ethaec  :  Cadent 
à  latere  tuo  mille ,  et  decem  mittia  à  dextris  tuis  :  ad  te  autem 
non  accedet  interitm^.  Benique  in  nostris  scrîptoribus  ipsius 
orationis  tanta  est  tamque  circumcisa  brevitas,  ut  eam  assequi 
vulgari  sermone  vix  liceat,  quale  est  illud  :  hiespicis  tertam,  et 
tremit  :  tangis  montes,  et  fumant^  :  quo  loco  quis  dixerit  non  jam 
verba  rébus,  quae  vis  sermonis  est,  sed  verbis  substitutas  res? 
Nec  absimile  illud  :  Las  eis,  colligunt  :  aperls  manum  tuam,  sor 
turantur  bonis  :  àbscondis  faciem  tuam,  conturbantur  :  aufers 
spiritum  eorum,  defidunf.'nempe  sancto  PropHetaB,  divino,  ut 
videra  est,  agente  Spiritu ,  nec  tantùm  otii  est,  ut  vel  indicet  id 
statim  ac  momento  fleri  :  quin  ipsum  iUud  statim  ex  ipso  sermo- 
nis cursu  cemitur  ;  nec  vacatparticulas  conjunctivas,  quae  vincula 
sunt  orationis,  ponere;  nisi  quod  in  extremâ  clausulà sic  scribi- 
tur  :  Et  in  pulverem  suum  revertuntur  •  :  ut  tandem  oratlo  in  ipsa 
tam  veri  nihili,  si  ita  Ibqui  fas  est,  consideratione  paulùm  immo- 

»  Psal.  cvi,  25,  26.  —  *  Ibid.  27.  —  »  Ibid.  29.—  ♦  Psal.  XXXII,  17,  —  »  XC,  7. 
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retur,  creataque  omnîa  fateantur  tandem,  nihil  esse  verè  suuqi 
praeter  pulverem. 

lUud  quoque  quàm  brève,  quàm  magnum  :  Ponens  in  thesauris 
abyssos  ^  Ingentem  domum  videas  orbem  universum ,  in  guâ 
non  modo  multa  conspicua,  nobilia,  illustria,  sed  etiam  alla  re- 
condita,  inaccessa,  ipsius  domini  aut  familiarium  forsitan  oculis 
reservata.  Tum  iUud  ejusdem  ferè  generis  :  Educem  ventos  de 
thesauris  suis*:  en  vim  ventorum  mirabilem,  latentem  sanè,  et 
tamen  cùm  libuit,  vel  ut  ex  altissîmo  naturse  penu  erutam  occul- 
tissimîs  causis,  unde  exiâfant  nubes,  pluvise,  ac  per  dies  noctes- 
que  nunc  ^erenitas  expansi  ac  perspicui  œtheris,  nunc  obscuri  et 
contracti  horridior,  ac  suo  quodammodovenerabilior  species.  De- 
Met  me  dies,  si  talia  è  Psalmis  enarrare  pergam  :  relata  quaedam 
gu8e  ingeniorum  acuerent  diligentiam. 

XIX.  —  Rapidi  concitatique  motus. 

Quid  illi  in  tantâ  sermonis  brevitate  rapidi  concitatique  motus^ 
qui  attentum  lectorem  languescere  non  sinunt  :  ex  quibus  efllo- 
rescitilla  figurarum  tam  concinna,  tam  laeta,  tam  propemodum 
immensa  et  inexhausta  varietas  :  unde  personarum  ac  rerum  su- 
bits commutationes.  Sumamus  enim  unum  vel  brevissimum 
psalmum  de  senatorum  ac  judicum msgestate  :  Deus  stetit in  syna- 
gogâ  deorum*.  En  subjicitur  oculis  augustissimus  ille  consessus, 
tum  Dei  allocutio;  atque  incrçpatioprimùm  :  JJsquequo  judicabi^ 
Us  iniquitatem  ?  deinde  adhortatio  :  Eripite  pauperem  :  de  manu 
impiorum  eruite,  quo  Dei  increpantis  sermone  flnito,  jam  Pro- 
pheta  sanctus  tacite  apudse  cogitansquàm  parùmattenderint;  in 
bas  erumpit  voces  :  Nihil  norunt,  nihil  inteUigunt  :  in  tenebris 
ambulant:  haecde  perversis  judicibus;  moxautem  :  Nutant  omnia 
fundamenta  terrce  :  conversis  jam  oculis  ad  ipsos  eventus  judicio- 
rum  comiptelam  consecutos.  Neque  hic  conquiescit  :  nam  ecce 
ipse  Deus  iterum  :  Ego  dixi  :  Hii  estis,  ut  animum  erigant  :  et 
confestim,  ne  supra  modum  eflferantur  :  Verumtamen  sicut  hxh 
viines  moriemini  :  sic  enim  decebat  Deum  pro  magestate  suà,  nunc 
origere,  nunc  deprimere,  velut  è  nutu  pendentes  fiuo^  homines 

»  Psal.  XXXII,  7.  —  »  cxxxiv,  7.  —  «Lxxxi,  per  lolum. 
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-excelsissimo  etiam  loco  constitutos.  Denique  ad  Deum  sermone 
converso  :  Surge,  Deus,  judica  terram  :  tanquam  diceret  :  Ilomi- 
nmn  perversa  judicia  tu  ipse  judica,  quoniam  omnes  génies  iuse 
snnt ,  uec  imperium  tuum  ullo  âne  dauditur.  Quanta  igitur  in 
octo  versibus  rerum  personarumque  commutatio?  tum  quanta 
suppressa  sunt,  quae  si  verbîs  expresseris,  frigescet  oratio  ;  sed 
ipso  erumpendi  impetu  testantur,  quàm  ex  imo  prosiliant,  tan- 
quam è  fomace  prorupti  flammarum  globi.  Jam  celeres  animi 
motus  quanta  yerborum  vis  sequitur  :  non  enim  ait  tantùm  : 
Libérale  egenum;sed  eripite:  vim  enim  adhiberi  oportet,  non 
frîgida  et  lenta  ofQcia.  Neque  concussa  régna  memorat ,  quod  erat 
obvium;  sed  terrse  totius  fundamenta  labefacta,  emotamque  mo- 
lem ,  atque  alia  in  bunc  morem  :  quse  qui  non  senserit,  aut  frigide 
legerit,  stipes  saxumque  sit.  Quid  illud?  Juvat  enim  aliquot  exem- 
pla  ponere,  quibus*  lector  instructus  ad  similia  cogitanda  suà 
sponte assuescat :  Dettô  uUionumy  Domine:  DeusuUionum,  ap- 
pâte * .'  increpituro  scelera  gentis  humanse  nullum  aptius  dicendi 
exordium  occurrebat,  quàm  adversùs  impîos  invocatîo  Dei  sub 
hoc  titùlo  :  Deus  xMi(m\m.y  eoque  ingeminato  ad  incutiendum 
terrorem  :  quàm  vivîda  esse  oportet,  quae  tali  compellatione  in- 
dpiuntl  Nec  abludunt  sequentia  per  admirationem  et  interroga- 
tionem:  Usquequo  impii^  Domine,  usquequo  impii  superbient? 
Tum  subject®  oculis  velut  ex  hoc  superbise  fonte  exortaarapinœ, 
caddesj  bnda,  atque  infandaomnia  -.Domine,  pkbem  tuam  conte- 
runt  :  hœreditatem  tuam  affligunt  :  tum  personae  inductio  :  Et 
dixerunt  :  Non  videbit  Dominus:  mox,  quàm  pressus  ille  argu- 
mentandi  modus  :  InteUigite,  insipientes  :  stulti ,  aliquando  sa- 
pite  :  qui  plantavit  aurem,  non  audiet?  deinde  exclamatio: 
Beatus  homo,  quem  tu  erudieris.  Domine  l  tum  îndignatio  :  Quis 
ccmurget  mihi  adver^ii»  maleficos  ?  Tum  su!  allocutio  ad  seipsum  : 
Si  dicebam:  Motus  est  pes  meus  :  misericordia  tua,  Domine,  sus- 
tentavit  me.  En  uno  tenore,  suae  inflrmitatis  conscius  animus,  ac 
statim  auxiUo  divîno  conflrmatus  :  tanta  est,  tamque  prsesens  opi- 
tulantis  Dei  efflcientîa  ac  virtus.  Jam  verô  cogita  :  quo  ab  initio  ista 
profecta  sint,  utque  ab  invocationô  Dei.  ad  hominum  corrupteias  : 
*  Pma*  xciii,  per  totom. 
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ad  increpationem  :  ad  indignationem  :  postremôad  ûduciam  poeta 
decurrit  :  quod  erit  perlegenti  obvium.  Omnino  concitatus  semel 
animus,  nihil  languescere  sinit  in  stylo,  fil  Psalmorum  motus  :^ 
guibus  locis  lectorem  per  sese  ammadvectere  oportet;  guis  poeU^ 
ces,  ac  prœsertimguis  odarumgenius;  guiimpetus;  guàmalii  es: 
aliis  motus  e^stant;  guàm  volucxes  transitus .:  uno  verbo,  guàm 
ipse  sermo  totus  in  motu  siL 

XX.  —  SuaTÎtasinTsalnùs  quanta. 

Cœterùm  bi  prqperi  incitatigue  motus,  ita  sunt  suâ  guâdam 
œguabilîtate  temperati,  ut  singulis  rébus  etiam  immorari  liceat; 
bine  illud  vulgare  in  Psaknis,  totague  adeo  Scripturâ ,  ut  eadem 
semd  iterumgue,  uno  etiam  in  versu  repetaniur,  ut  illud  :  In 
omnem  terram  exivit  somis  eorum  ;  et  in  fines  orbis  terrœ  verba 
eorum  *.  Non  secundim  peccata  nostra  fecit  nobis,  neque  secur^ 
dùm  iniquitates  nostras  rétribua  nobis  *  :  et  alia  cyusmodivguiB 
omnino  ad  inculcandam,  meditandam,  amandam  veritatem  per* 
tinent.  Haec  tamen  verba,  plerumque  .ut  jBimiUima  j\imt,  aouttamett 
ejusdem  sensûs  nec  prorsus  synonyma  :  exempli  gratià  :  Mami» 
tm  deducet  me;  tenebit  me  deœtera  tua  *  ;  guae  A  guis  perpende* 
rit,  sane illud  tenere^ guod  est  sustentantis,  abiUo ,  dedim,qaoà 
est  prœeuntîs,  longissimè  distare  r^perietur  :  et  .guidem  guod 
summâB  artis  est ,  postrema  saape  augent^  quale  iUud  est,  breiw 
licet,  mirse  tamen  ampliflcationis  :  Quifeoit  magna  in  jEgyplQ^ 
mirabilia  in  terra  Cham,  terribilia  in  mari  fiubro^  Ac«i  vim 
yerborum  excutimus ,  aut  bebraid  sermonis  virtutem  et  ggratiam 
omnem  assegui  daretur,  forsitan  in  siuôllimis  ac  gemeUis  guam- 
vis,  aliguid  diversitatis  guft  intamosci  possent,  subtilis  et  accu- 
rata  inspectio  deprèbenderet  :  et  tamen  utcumgae  sit^  in  eàdam 
ventate  ba^rere  ;  eam  mente  xevolvere  atgue  wîmo  infigere  ;  <e& 
delectaci  et  frai ,  bonae  mentis  est.  Quod  agebat  David  cùm  dlce* 
ret  :  Beatij  quorum  remissœ  svnt  iniquUates,  et  quormn  tacta 
sunt  peccata*  Beatus  vir,  cui  .non  img^i^mcit  Dominus  peocalum  K 
Quel  meditatione,  guo  fiructu  voluptatis,  q^o  ^eiôtatis  guata^ 
nihil  est  ef&cacius  aut  suavius.  £x  bas  enim  fore  existit  illa  Psal*- 

»  Psal.  XYIII,  5.  —  «  CII,  10.  —  »  CXXXYIII,  10.  —  *  cv,  %i^  22.  —  »xxx^  4t  ^ 
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morum,  quam  commemoravimus,  mira  suavitas.  Nam  praeter 
illos  incitatissimos  motus  quos  dbdmus ,  sunt  quidam  leniores , 
animi  in  Deum  paulatim  defluentis,  ac  veluti  liquescentis  ;  queis 
nihil  est  dulcius.  Quàm  enim  suave,  quàm  delicatum  iUud  :  Be- 
nedic,  anima  mea, Domino,  et  omnia.quœ  intra  me  mnt,  no- 
mini  sancto  ejus  :  qui  propitiatur  omnibus  iniquitatibus  fuis  ; 
qui  sanat  omnes  languores  tuos  *  :  quaeque  alia  commémorât  bé- 
néficia praevenientis  Dei  et  ultro  miserantis*  Prosequitur  enim  : 
non secundùmpeccaianostra  fecit  nobis: unde  secuntas  :  quantù 
cœlum  terra  exceUius,  tantà  confirmata  est  misericordia  ejus. 
Jam  peccata  quàm  procul  I  quantum  distat  ortus  àb  ocdderOe  : 
tum  ipse  indulgendi  modus  :  quomùdo  miseretur  pater  fOiorum: 
nihil  praetennisit  quo  anumtem  Deom,  seque  redamantem  faceret. 
Quo  loco  e:Kclamayerim  melius  quàm  ille  quondam  :  spiiat  adhuc 
amor  ;  Yiyunt  Davidicœ  lyr^ ,  ac  sacris  hymnis  oommissi  calorcs 
aive  amantis  Dei ,  «ive  xedamantis  hominiB.  Bine  illa  suavitas , 
cujus  tanta  vis  est  in  Davidids  carminibus,  ut  etiam  pemimpat 
ad  nos,  ac  penetret ,  inter  versiomim  nostrarum phrases  incon- 
diias ,  et  semlbarbaras.  Prorsusenim  necesseest^  ut  quasi  arrq^ 
dtharàDeum  canamus,  statim  aiqae  illud  assonat  :  B&num  ^ 
laudareDominum,  et  psaUere  nomini  tuo,  Aliissime;  ut  annuxin 
tiemus  manè  misericordiam  tuam,  et  loeriiatem  iuam  pet  noctes  *: 
in  decachordo  psaUerio,  cum  cantico,  in  ctthard.  Hic  verô  totus 
animus  colliquescit  :  Cantabû  Domino  in  vitâ  meâ;  pscMam  Dtù 
meo,  quamdiu  sum.  Jucundum  sU  ei  eloquium  meum  :  ego  mri 
dekctabor  in  Domino  *.  Quae  si  commemorare  aggrediac,  hue  de- 
nique  omnes  Psalmos  transfend  oportebiL  Nec  immaiitô  AmfanH 
sius ,  ut  tanti  viri  verbis  desinam  :  Psalmus  a  omni  dulcis  SBtati„ 
omni  aptus  est  sexui.  Psahnus  cantatur  ab  imjeratoribus,  à  po- 

pulis  jubilatur; domi  canitur ,  fods  reoensetur fsalauu 

noctumi  pavoris  solatium,  diumi  laborisrequies^...  Psalmum«t 
saxarespondent  :  psalmus  canitur,  et  saxeapectoramolliuntur  :  vi- 
dimusflere  prseduro6,flecti  immisericordes  :  certat  inpsahnodcK}' 
trina  cimi  gratià  simul  :  cantatur  ad  delectationem,  discitur  ad  eru- 
ditionem...  nec  consuevitelabi,quodcumvoluptateperceperis*.  » 
^  Pmi.  ai,  4, 3  etc.  -•  xci,  2-4.-  «  cin,  33,  34.  —  *  Prœf.  in  Psal.  i,  n.  9, 10- 
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GAPUT  IIL 

De  variis  Psalmorum  generibus. 
XXI.  —  Variorum  generum  in  Psalmis  ratio  et  vis. 

Varia  Psalmonim  gênera  :  sunt  enim  vel  morales,  sive  ad- 
hortatorii,  sive  împrecatorii,  vel  deprecalorii ,  vel  historici,  vel 
prophetici  :  et  per  omnes  quidem  fusa  suavitas  cum  grandilo- 
quentiâ  ;  sed  in  moralibus,  hœc  singularem  habent  gratiam,  sen- 
tentiarum  pondus,  ac  dicentis  auctoritas,  styli  denique  gravitas. 
Sidéra  in  cœlo  citiùs  quam  in  Psalmis  sententias  numeraveris. 
Quasdam,  ezempli  gratiâ,  commemorabimus  :  Qui  cmfidunt  in 
DùminOy  sicut  morts  Sïon*  sunt  sic  excelsi,  et  impertiu'babiles  : 
Et  :  Beatus  qui  cogitât  de  paupere  •  :  et  :  Oculi  Domini  super  jus- 
tos  •;  et  :  Noli  cemulari  màlè  agentes  :  qui  Psalmus,  quot  verba , 
tôt  habet  sententias  :  bas  insignes  :  Melius  est  modicum  justo, 
sieper  diviUas  peccatorum  multas  :  et  :  Mutuè  accipiet  peccator, 
et  non  sqlvet  :  justus  autem  miseretur,  et  tribuef".  Jam  auctori- 
tas :  Attendue,  popule  meus,  legem  meam^;  et  :  Venite,  filii, 
audite  me  :  timorem  Domini  docebo  vos  ^,et:  Audite  hœc ,  omnes 
génies  ''  :  jam  à  populo  Dei  ad  onmes  quaquaversus  populos  aue- 
toritate  propagatâ.  Quo  etiam  pertinet  toties  interpositus  Dei 
sermo ,  et  quidem  lectore  interdum  admonito ,  Deum  esse  qui  lo- 
quatur  :  ut  :  Peccatori  autem  dixit  Deus  '.  Hue  accedit  styli  gra- 
vitas, inculcatâ  veritate  ac  miris  verborum  veluti  aculeis  inQxà 
mentibus  :  deprecatorios  commendat  fldes,  ac  reliqua  omnibus 
nota,  maxime  humîlitas  :  Humiliata  est  in  ptdvere  anima  nostra  : 
cùnglutinatus  est  in  terra  venter  noster  •  ;  et  :  Adhœsit  paviniento 
anima  mea^^:  aliaque  ejusmodi.  Historicos  appellamus,  sive  eos 
qui  veteres  revolvunt  historias ,  quales  sunt  :  Attendite  :  et  :  Con- 
fitemini  :  ^*  sive  eos  qui  àDavide,  aliisque,  de  rébus  suis  compo- 

*  Psal.  cxxiv,  I.—  t  xL^  2.—  •  xxxin,  16.—  *  xyxvi,  1, 16,  21.—  »  Lxxvn,  1. 
—  «  XïXIII,  12.  —  7  XLYIII,  2.  —  8  xux,  16.  —  »  XLIII,  25.  —  w  cxviii,  25.  — 
»*  Lxxvir,  civ,  cv,  cvu 
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sîtî  :  ut  est  quinqnagesimuSy  postquam  Davidi  Nathan  expi-obra- 
vit  adulterium  et  cœdem.  In  his  praetermissa  non  modo  nomina , 
Terùm  etiam  ferè  particulares  circumstantiae,  quae  personam  Da- 
vidis  aliormnqae  propriè  designarent  :  credo,  ut  omnibus  Psalmos 
decantaturis  facQiùs  aptari  possent. 

Quibus  yerô  priscas  historias  repetit,  très  sunt  prscipui  :  ijcxvn, 
ov,  cv.  Id  autem  in  iUis  cum  primis  notabile  :  ipse  narrationis 
eursus  :  nec  omnia  enarrata,  sed  summa  :  certo  orationi  scopo 
constituto,  que  omnia  reterantur;  insertis  etiam  quae  historiam 
illustrent,  lectorem  doceant,  anîmiiTP  afficiant ,  atipie  in  optatum 
flnem  quasi  manu  ducant  :  qtm  nos  sigillatim  in  cujusque  Psalmi 
ezpositione  notabimus. 

Propheticos  yerô  didmus,  ut  ratio  nominis  prsefert,  qui  futu- 
ras  pnecinunt  sive  Christi  et  Ecdesise ,  sive  aliorum  quoque  res  : 
suntque  hi  duplids  generis  ;  alii  merè  prophetici, ut  qui  de  solo 
Christo  ;  alii  mizti  :  iique  iterum  duplicis  generi^ ,  sive  David 
verbi  causa ,  de  rébus  suis  locutus  animo  repente  in  fiitura  rapto, 
res  Christi  interserit;  sive  de  se  multa  dicit  in  figura  Christi,  quo- 
rum in  ipsum  Cbrlstum  sit  sensus  iUustrior  ;  quas  hic  commemo- 
Tare  nihil  atiinet ,  cùm  suis  tradantur  locis. 

CAPUTIV. 

De  profunditaie  ei  cbscuritate  Psalmorum. 
XS.U.  —  ProfoDda  Psalmorum;  hujus  rei  prima  causa,  ex  rerum  cdsitudine. 

Psalmorum  mira  profunditas,  cijgus  hae  sunt  causas  :  primùm 
quidem  ratio  communis  eloquiorum  Dei,  quae  Spiritus  sanctus  ita 
vult  constituta,  ut  animos  non  tantùm  manifesta  pascant,  sed 
etiam  secretâ  eœerceant  veritate  *  ;  sic  Augustinus.  Quo  fit  ut 
praeter  obvios  sensus,  alii  intus,  et  in  ipsâ  veluti  medullà  delites- 
cant  :  quid  enîm  planius  quàm  illud  :  Deus,  in  adjutorium  meum 
intmde  :  Dmine,  adadjuvandumme  f6«ttna»?  et  tamen  videra 
est,  quàm  hune  locum  versando  et  scrutando  penitus,  sanctus  ille 

*  Epist.  ad  Voius.  cxxxvii,  n.  18.  —  »  Psal,  Lxrx,  2, 
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abbas  apud  Cassianum  miros  verosque  6eiisnfi.,^élut  reconditos 
thesauros  enierit?  «  Habet  ilk  versiculusadversàs  discthnina in- 
yocationem  Dei;  babet  humilitatem  pisB  confiefisioms;  habet  sol- 
Ucitudinis  ac  timorifi  perpetui  vigilantiam  ;'habet  oouBiderationeDi 
fragilitatis  suse,  exauditionis  fidufiiam,  odnfldaitiain  prœsentis 
praesidii  :  habet  amoris  ardorem ,  iuftidiaritimn  ibnnidiinin,  gui- 
bas  perspicienfi  se  noctu  diucpie  vaUatum,  confitetur  se  non  posse 
sine  sui  defensoris  auxilio  liberari  ^  d  HactenusCassiaiiufi;  tu  ipse 
vide  reliqua  :  et  unius  versiculi  divitias  ineodiaostas  fiotèbere. 
Cujus  generifi  profunditatem  in  omnibus  Psahnis,  non  oommen» 
tatorum  diligentia,  sed  recitantium  pîetaa,  etin  maditatiaDe  ezai^ 
descens  ignis  inveniet. 

XXIII.'  Altéra  causa^  ratio  prophetici  sennonis  :  tertiaez  sublimitate  poeseoi» 

Âtqne  hsec  protunditas  summà  cum  perspicuitate  conjuncta 
est.  Sunt  alia  in  divinîs  Eloquiis  obscura,  cùm  Bei  m^jestas  ad 
reverentiam  sul  vélut  nube  se  invohdt.  Quam  profunditatem  au* 
get  ratio  prophetiœ,  ubi  ïUespiritus  propheticus  scrutatur  om- 
nia,  etiam  profunda  Dei\  futuraqne^xpedii  interdum  per  am- 
bages, quae  nonnisi  summo  studio.,  summàgue  diligentia  alia  ex 
aliis  eruendo,  recludantiur.  Hùc  accedit  vis  poetices,  sensuumque 
sublîmitas,  ac  pernicitas  motumn  :  tum  brevitas ,  atque  undigue 
emicanUa  fulgura ,  guae  segnes  oculi  non  ferant  :  tum  is  guem 
diximus,  odarum  genius,  sublimis,  eruditus,  rapidus,  tam  su- 
bitis  rerum  personarumque  commutationibus ,  plerumque  nec 
lectore  admonito.  Neque  enim  sacri  vates  dum  Deum  inducunt 
loquentem^îd  semper  prsBflgunt  :  Hœc  dicit  Dominus;  aut  ut 
ipse  PsalmiateB  :  Peccatùri  autem  dixit  Deus  '  :  haec  enim  adhi- 
bent  cùm  oscttantem  quoque  ac  stertentem  auditorem  tanqmm  è 
gravi  somno  excitant  :  caeterùm  plerumque  id  aliaque  ejusmodi 
praBtermittunt ,  ne  velut  cursu  suq  profluens  retardetur  ac  lan-- 
guescat  oratio  :  attentas  enim  aures  postulant ,  qo»  per  se  nec 
admonitae,  rerum  gustum  sensumque  capiant  :  atque  id  ex  con- 
auetudine  sarmonis  iUius  quem  vocant  incitatum  vehementem- 
qpue;  cui  ad  res  ipsas  citiùs  properanti  verborum  circuitus  impe-^ 

•  De  Orat.  collai,  x,  cap.  x.  —  «  i  Cor.  il,  40.  —  •  PsaL  xui,  16. 
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dimento  sint.  Qu»  vis  vigilantes,  aut  etiam  assuetos,  adjuvat  et 
anigiti  taràos  desidesve  aut  praBtervclat,  aut  etiam  obruit. 

XXIV.  —  Alia  causa,  ex  linguee  sacr»  ratione. 

Atqoe  iuBC  duacoiitas  plenuugue  ontur  ex  liogu^e  hebraics 
farevitate  et  geoio.  Sauè  qui  diveiBarum  geutium  indolem  iu^ 
spexerint,  intèOigunt  ut  ingeniis.,  ita  lioguis  inesse  tarditatem^ 
aut  levitatem  mobilitatemque  quamdam.  £t  quidem  HebraeL, 
Arabes,  àlii,  fervido  sub  cœlo  uati,  qum  volunt  rapido  sermone 
signiflcant;  plura  gestibus  nUtibusque,  quàm  verbis  conficiuut  ^ 
in  sermone  multa  snpplent.  Hinc  îUa  in  Jobo ,  ac  persaepe  in  Dar 
vide  obscuritaspenè  inextricabilis;  non  quôd  iUa  lingua  per  sese 
ambigua,  sed  quôd  antiquissima,  atque  à  vidnis  eoque  amplius 
sœculis  obsoleta,  ferè  nos  fdgiat;  sintque  inaccessa  prorsus,  quae 
ipse  usus  aperire,  quaB  ipsa  familiaris  sermonis  ratio  moUire  ac 
supplere  oonsoeverat.  Que  etiam  foctum  est,  ut  v^borum  virtus 
intercideret;  particularum  verôquibus  oratio  continetur,  solo  usu 
nota  proprietas,  atque  ideo  ferè  ignota  nobis,  pendentem  abrup* 
tumque  sermoneni  rélmqaeret.  Deniqne  occmmnt,  ut  in  anti- 
quissimà  linguà,  imperfecta  mntta,  atque  in  aliis  linguis  ipso  usu 
perpolita.  Qujbb  ut  sacronun  libromm  antiquitatem  auctoritatem- 
que  commandant;  ita  neoesse estfut nobis maximas  acpropemo- 
dum  insupeiabiles  difficultates  pariant  :  ac  reverà  testatur  non 
modo  explanotionum,  sed  versionum  etiam  propemodum  infinita 
varietas,  quàm  in  exsculpendis  pemtus  hebraicarum  vocum  sig« 
nificationibvs  ^^^gri^*^^'"^  ingénia  laborarint. 

«APUT  V. 

De  texiu  oe  venUmibus. 

XXV.  —  Monilnm  treceMBriam,  in  variia  lectloribus  ac  ▼ersionibiiB  eamdem 
inette  rerum  et  doetriniB  «^wnmam  ;  tgnn  ^  texla  ac  Tersionibus  regui»  : 
jnrima  régula. 

in  liis  difiOcuttatibos  superandÎB  id  primum  :  bas  diversitates 
nihil  ad  fldei  morumque  normam  pertinere;  namque  in  originali 
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textu,  inque  interpretatîonibus  Ecclesiarum  usu  celebratis,  at([uô 
ideo  inYulgatâ  nostrâ  eamdem  esse  doctrinse  summam,  ne  uno 
guidem  apice  detracto;  tum  confutandis  erroribus  ac  stabiliendis, 
asserendisgue  dogmatibus  idem  robur  :  denique  auctoritatem 
summam,  veramque  pietatem.  Quare  cùm  nos,  reliquorum  cxpo- 
sitorum  exemplo,  ad  hebraicos  fontes ,  aut  etiam,  cùm  opus  est, 
ad  alias  versiones  recurrimns,  id  omninô  valet  non  ad  renun  sum- 
mam, atgue,  ut  aiunt,  substantiam,  sed  ad  illustrandam,  confirmant 
damque  veritatem;  tum  ad  investigandos  illustriores  aptioresque 
sensus  ;  totam  denique  orationis  seriem  suis  nexibus  meliùs  corn- 
ponendam:  quod  prsBfari  oportuit,  ne  quis  dubitationi  aut  calum- 
niœpateretlocus. 

His  constabilitis,  detextu  ac  versionibus  duas  ponemus  régulas  : 
primam,  qui  litieralem  sensum  sectentur,  eis  ad  fontes  hebraicos 
recurrendum  :  id  enim  Paties  omnes  ,  id  Theodorelus,  id  Chry- 
sostomus  ubique  faciunt.  Hieronymus  yerô  adeo  favit  hebraicœ 
veritati,  ut  post  Septuaginta  quos  vocant  interprètes,  non  modo 
catholiccB  Ecclesiae  usu ,  verùm  etiam  evangelicis  apostolicisque 
litteris  consecratos,  novam  versionem  quarto  demum  Ecclesiae 
sœculo,  ex  hebraicis  fontibus  instruere  non  dubitaret  ;  cujus  ex 
Hebraeo  Scripturam  interpretantis  tam  litteratum  lahorem,  teste 
Augustino  *,  etiam  Jiidœi  fatelftntur  esse  veracem.  Quo  factum 
ut  Ecclesia  latina  universa,  duce  etiam  romanâ  omnium  ccde- 
siarum  matre ,  hebraici  textùs  fiducie ,  novam  banc  versionem 
antiquaB  et  vulgatse,  quam  tune  vocabant,  tandem  anteponeret; 
in  omnibus  quidem  Scripturse  libris,  praeter  unum  Psalterium, 
eâ  forte  causa  quam  postea  referemus.  Tum  verô  evenit  id ,  quod 
evenire  posse  nec  Augustinusproviderat  •,  ut  tôt  Ecclesiae  Chrlsti 
quse  latinam  sonarent  linguam,  Septuaginta  interpretibus  unum 
interpretem  Hieronymum  anteferrent.  Nec  puduit  romanam  uni- 
versamque  latinam  Ecclesiam ,  aliter  légère  quàm  Lucas,  quàm 
Paulus,  aliique  scriptores  sacri  retulissent,  aut  Ecclesiae  ab  ipsâ 
cbrisUanitatîs  origine  retinuissent  :  cujus  rei  exempla  si  referre 
incipiam,  ne  ego  in  re  certâ  et  compertà  nimis  diligens  videar. 
Sed  ktini  nostri  his  permoti  non  sunt ,  cùm  iatelligerent  totam 

1  Lib.  XVm  De  Civit  Dei  cap.  XLIII.  —  «  IbicU 
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banc  legendi  varietatem,  uti  praediximus,  nihil  omnino  pertinere 
adrerum  doctrinaeque  summam.  Quin  ipse  Augustinus,  Septua- 
ginta  interpretum  tantus  fautor,  ut  etiam  Prophetis  eos  aequare 
videatur,  textum  tamen  hebraicum ,  etiam  à  Septuaginta  inter- 
pretibus  dissonantem,  haud  minus  propheticum  atque  integrum 
esse  fatebatur  *.  Denigue  idem  doctor ,  propter  Septuaginta  in- 
terpretum auctoritieitem,  Hîeronymianae  versioni  initio  parum 
œquus,  postea  in  libris  de  Doct.  christ.  %  ubi  interpretandis  Scrip- 
turis  praeflgit  régulas,  ita  decemit  :  elucidari  eas,  factà  fami- 
liaritate  cum  originalibus  linguis  :  hebraeos  graecosque  fontes 
necessariô  reguirendos,  atque  exemplaria  linguae  praecedentis; 
recurrendum  ad  ipsas  linguas,  ex  quibus  sacra  Scriptura,  atque 
interpretationes  profluxerunt  :  qui  bas  linguas  nesciant,  fre- 
quentandas  illis  interpretationes  eorum ,  qui  se  verbis  nimis  ob- 
BtrinxerurU^.  Quibus  etiam  factum  est, ut  doctor  eximius,  dum 
Scripturae  sacrae  degantiam  et  vim,  ex  quodam  loco  Amos  demon- 
strare  aggreditur;  locum  prolixissimum  référendum  duxerit, 
prout  Hieronymus  ex  Hebraeo  yerterat;  qui  locus  ab  Augustino 
lefertur  ad  verbum,  prout  nunc  in  nostrâ  Vulgatâ  legitur. 

His  efficitur,  juxta  Patrum  sententiam,  hebraico  textui  inesse 
aliquid  verius  ac  certius  ;  porrô  in  eo  textu,  nihîl  grave  commu- 
tatum  ab  Hieronymi  Augustinique  temporibus  apud  eruditos  ferè 
constat,  dempto  uno  psabni  xxi  versiculo  i7,  de  quo  suo  loco  di- 
cemus.  Quare  pro  jure  Patres  eô  recurrebant,  eodem  quoque  jinre 
uti  nos  oportet  ;  licebitque  nobis  exemplo  Hieronymi  dicere  :  a  Sic 
omnino  psallendum  ut  fit  in  Ecdesiâ ,  et  tamen  sciendum  quid 
bebraica  veritas  babeat  ;  atque  aliud  esse  propter  vetustatem ,  in 
Ecclesia  decantandum,  aliud  sciendum,  propter  eruditionem  Scrip- 
torarum*.  » 

XXVI.  —  Altéra  régala^  de  antiquis  versionibus. 

Altéra  régula  :  ad  antiquas  etiam  versiones  necessariô  reeur- 
lendum  :  hebraico  enim  textui  longo  temporum  tractu  irrepsisse 

1  Lfl>.  XVlU,DeCmt.  D«  cap.  XLin,  Edit.  Bened.—  «  Lib.  lï,  cap.  ix-Xiii,  n.  16- 
19  rf  «y.  —  »  llrid.  lib.  IV,  cap.  vu,  n.  16-20.  -  ♦  Epist.  ad  Sum.  et  FreieU 
Edit.  Bened.  tonu  II,  p.  626,  Quœst.  de  Psai.  LUlll. 
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dubia,  velipsse  ab  antiquo  variae  lectiones  probant,  nec 
menda constat;  atque  ut  caetera  omittamus,  aaum  illud  ineluc* 
tabile  in  psalmo  acrosticho  cxliv,  ubi  versum  integram  déesse* 
Hebrœis,  ipsa  ratio  acrostichi  dubitare  non  sinit,  praetermissà 
litterâ  mm  :  qaem  hebraici  textùs  defectnm  ,  graec»  et  latin»' 
versiones  plenè  et'  accuratè  supplent. 

Hùc  accedit  vocum  hebraicarum  obscuritas,  ntdlo  allô  modo 
elucidanda  clariùs  quàm  per  antiquissiinas  versiones,  nbi  meliàs* 
«t  tutiùs  tanguam  ex  propinguo ,  originalis  lingua  servatur  inge- 
nium  et  spiritus.  Tum  guibusgue  linguis  sua  inest  propriétés , 
nec  yox  voci  respondet  ex  aequo,  ut  notum  est.  Quare  dum  var- 
riant  interprètes,  aliusque  alid  collimat,  originalis  lingu(e  vîm^ 
atque,  ut  ita  dicam,  amplitudinem  ex  ipsà  interpretationum 
varietate  percipimos  :  unde  sancti  Patres,  quique  inter  eos,  vel 
exquisitissimi  judicii,  limatissimique  ingenii  sunt,  Chrysostomo» 
ac  Theodoretus,  variantes  versiones,  illumque  ori^alem  tex- 
tum  assidue  memorant  ;  non  ut  lectoris  confundant  intelligen-^ 
tiam ,  sed  potiùs  ut  juvent  :  atque  onmino  vigllanter  suoque  mon» 
Augustinus  :  a  Adjuvat  legentes  ipsa  varietas  *  ;  b  ut  illa  discret 
pantia  versionum ,  quse  nil  nisi  ambiguitatem  paritura  videbatur, 
intelligentiae  ac  perspicuitati  vertat.  Quin  ipsa  Ecclesia  catholica 
dissonantes  versiones  adeo  indifferenter  habet,  ut  cùm  psalmo  xcnr 
Yulgata  légat  :  Quadraginta  annts  offemus  fui  :  nos  oontrà  iw 
noctumo  canamus  :  proxtmus  :  diversissimo  sensu,  sed  utrobi^* 
^e  sano  :  quod  exempli  loco  ponimus,  ne  corn  leetorifl  fastidU» 
<)mnia  persequamur. 

XXVU.  -*•  Hamm  legnlamm  osm  Tenio  Hieronymi  ex  Hebrso. 

Bas  igitur  seciiti  régulas,  varias  versiones  adhibemns;  parce: 
illud  quidem,  ne  superfluis  lectorem  oneremus  :  hebraicos  ver6 
fontes,  quàm  possumus  latè  pandimus ,  îdque  ut  feliciùs  praest^ 
mus  ac  securiùs,  hieronymianam  versionem ,  eam ,  quam  ex  be- 
braicà  veritate  edidit,  magno  emolomento  futunun  legentibus  y  ht 
regione  Yulgatœ  ponimus.  Quod  dum  facimus,  non  nostrum,  sed 
Ecclesiae  catholic®  judicium  sequi  no5  cre<fimns  :  quippe  qo» 

»  Lib.  11  De  Docf.  christ,  m. 
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in  interpretanAU  Sertpturis  dûctorem  maxirmmi^  Hîeronymmn 
prœdioet  :  et  ejus  yersionem  in  caeteris  Scripturse  libris  sequen- 
dam  Judicarit  ;  idem,  ut  videtur,  factura  in  Psahms,  nisi  ex  guo- 
tidiano  usa  tenadùs  inhaerent  memoriœ,  qoàm  ut  alteri  versioni 
looa  cédèrent. 

Neque  enim  ulla  ratio  excogitari'  potest ,  cur  in  caeteris  Scrip- 
tnrae  libris ,  duce  Hieronymo  hebraicam  yeritatem  magis  appro- 
baret,  in  Psahnis  verô  minus,  nisi  forte  swçicenmr  ipsum  Hiero- 
nymum  in  Psalmorom  versione  indiligentiùs  esse  Tei^jum  : 
contra  quod  ipse  profitetur  trafat.  ad  Sofphrùn.,  guam  suas  ver- 
âoni  praefizam  ease  yoluit,  et  nos  hle  praeposoimus. 

Sanè  ccmfitemur  Yulgatœ  nostraè,  guaecumque  illa  Ai,  Psal- 
morum  versioni,  certè  vetustissimae,  ac  vetustissimarmn  Ecdesian 
mm  auctoritate  fultae ,  inesse  quemdam  pîetatis  spiritum,  persaspe 
etiam  in  verbîs  efflcaciam  singularem.  Caeterùm  Hieronymianam, 
quam  commemoravimus^  yersionem  planiorem  aptioremque  esse, 
ac  limpidiùs  fluere,  lector  diligens  f adlè  animadvertet  :  guare  in 
notisnostris,  pars  ezpositionis  erit  Hieronymianam  interpretatia- 
nem,  hoc  est  hebraicam  yeritatem  digito  indicare.  Nec  praeter- 
mittimuB ,  âcubî  Hieronymus  pro  yerborum  ac  phrasium  obscu- 
ritate ,  ab  hebraioo  fonte  nonnihil  deflexisse  yideatur.  Atque  haec 
de  yersionibus^  quantum  ad  institutum  nostrum,  £cta  sufQciant  : 
caetera  in  eam  rem  yulgataenanare  non  est  animus,  nuUolabo- 
m  fruetu  nec  dicendi  modo. 

GAPUT  VL 

Hé  iituHs  :  alHsquê  Mti$  :  at  de  argumenHi  :  audùtibu»,  et  ordine  Psal^ 
morum  :  dèque  ehoreUetfià  êoUaHimef  ao  m^tronm  rçUione* 

ZXXVm.  —  Titoli  fiBalmomm  anthentici. 

Psalmomm  tittados  ffiyînîtus  îndîtos  conservatosqne  diclmus, 
nt  Psabnorum  auctores  et  argumenta  noscerentur  :  quam  Psal- 
morum  dayim  Hieronymus  meritô  pronuntiat,  uec  magis  licere 

*Ck>]Lfest.  s.  mer. 
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sine  titulo  psalmum,  quàm  sine  davi  domum  ingredi  ^  :  nihil  enim 
magis  adjuvat  intelligentiam,  quàm  rerum,  personarum,  ac  tem- 
porum  notœ  et  ipse  auctoris  scopus  cognîtus.  Nec  abludit  Augus- 
tinus  :  a  Inde  (ex  titulo  scilicet)  pendet  omnis  versus  qui  cantatur .  o 
Tum  :  a  Si  quis  cognoscat  quod  in  domûs  fronte  positum  est, 
securus  intrabit.  Nec  cùm  intraverit,  errabit  :  hoc  enim  in  ipso 
poste  prœnotatum  est ,  quomodo  interiùs  non  erretur  *.  »  Neque 
yerô  ulla  ratio  sinit,  ut  titulos  à  reliquo  Scripturarum  corpore 
aniputemus,  cùm  eodem  tenore  legantur  cum  reliquis;  atque  in 
textu  pariter,  et  in  omnibus  versionibus  positi  reperiantur;  de- 
nique  ab  omnibus  expositoribus  sive  cbristianis,  sive  etiam  ju- 
daeis,  pari  cum  Psalmis  ipsis  religione  explicentur.  Qui  enim  titulos 
non  uno  modointelligant,  video  esse  quàm  plurimos  :  qui  de  ti- 
tulorum  auctoritate  dubitarit,  ex  antiquis  onmino  neminem;  et 
quidem  expositores  plurimi  Psalmos  non  eorum  esse  volunt, 
quorum  nomineinscribuntur,  Asaphi,  Idithuni,  Mosis  ipsius  ;  de 
quibus  dicemus  postea.  At  illi  non  rejidunt  titulos,  sed  sententise 
suse  accommodant,  et  cur  eorum  notentur  nomine,  causas  alias 
quaerunt ,  illaesâ  intérim  tituli  auctoritate  quo  inviolabilem  sacro- 
sanctamque  esse  oportet.  Quin  etiam  Augnstinus  de  titulo  psalmi  l 
sic  habet  :  «  Hoc  non  in  psalmo  legitur,  sed  in  titulo  :  in  libro 
autem  Regnorum  pleniùs  legitur  :  utraque  autem  Scriptura  ca- 
nonica  est  '  :  d  en  titulos  pari  jure  vocat  canonicos ,  quo  ipsos 
Regum  libros  quo  quid  clarius?  Nec  aliter  in  PscU.  lxiv,  cujus 
expositio  sic  incipit  :  a  Agnoscenda  est  vox  sancts  prophétise,  ex 
ipso  titulo  psalmi  hujus  :  »  similia  passim.  Quid  autem  Theodore- 
tus?  £o  ab  Augustino  differt,  quôd  hic  quidem  intentus  allego- 
riis  aut  moribus,  ut  solebant  in  concionibus  ad  populum,  titulos 
qui  in  Septuaginta  tantùm,  quippe  in  Hebrso  etiam  habeantur 
nullo  refert  discrimine.  At  Theodoretus  ubique  historiae  ac  Utterae 
memor,  non  ita  :  nam  ipsi  Septuaginta  seniorum  codices  quos 
tractabat ,  ita  quosdam  titulos  addebant  ils  quos  Hebraeus  habet , 
ut  etiam  annotarent  in  Hebraeo  déesse ,  psalmosque  his  tUulis  no- 

»  Prœf.  Comm,  in  Psal.  qui  in  edit.  Bened.  Lib.  in  exposition,  Psal.  Proœm, 
et  Brev.  S.  Hieron,  in  Psalierium  inscribuntur,  utnunque  librum  vide  in  Ap- 
pend.  tom.  II,  p.  121  et  523.  —  «  /n  Psal,  un,  n.  1.  —  »  In  Psal.  L,  n.  2. 
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tatos  esse  anepigraphos,  seu  sine  titulo.  Id  verô  Theodoretus , 
secutus  ut  solet  Chrysostomum ,  assidue  notât  ^  ;  ex  qao  efflcit  illos 
non  în  antiquis  inventos  codicibus,  sed  à  studiosis  quibusdam 
appositos  ;  atque  adeo  dubios,  falsos,  rejectitios,  qu6d  in  Hebraeo 
non  sint  :  guôd  nec  in  antiquis  Septuaginta  seniorum  codicibus  : 
quôd  non  denique  hi  Hexaplis  :  quae  Septuaginta  senum  versio, 
una  sit  accuratissima,  atque  hebraeis  codicibus  convenientissim^ 
De  titulis  verô  absolutë  hoc  asserit  :  eos  eodem  cum  Psalmis  dic- 
tâtes spiritu,  eodemque  instigante,  et  ex  aequo  ab  Esdrft  restitutos 
et  à  Septuaginta  senibus  trânslatos  :  piaculumque  esse,  dubitare 
de  titulis  seque  Spiritui  sancto  anteferre.  Quo  profectô  testatur,  id 
omne  esse  sanctum,  quod  illi  seniores  ex  hebraico  fonte  transtu- 
lerint,  adeoque  titulos  eodem  jure  censeri ,  quo  Psalmi  habentur. 
£x  quo  iUud  efflcitur,  in  titulis  quidem ,  ut  in  relique  textu ,  esse 
potuisse  diversas  interpretationes,  variasque  lecUones  ;  quasdam 
etiam  studiosorum  notas  de  latere  in  corpus  adscriptas  :  cœterùm 
titulos  quos  in  originalibus  libris  fuisse  constaret,  à  nullo  imguam 
antique  doctore  in  dubium  revocatos  fuisse. 

XXIX.  —  Item  de  titxdis,  deque  alJA  notA  ad  Psal.  lxxi. 

Est  et  aUa  nota  insignis  in  fine  psalmi  lxxi  :  Defecerunt  laudes 
David  filii  Jesse  :  ex  quà  suo  loco  pro  certo  statuemus^  aliam 
Psalmorum  coUectionem  fuisse  ante  istam  Esdrse  quam  nunc  ha- 
bemus  :  quo  etiam  darum  fit ,  ab  Esdrà  in  nova  coUectione  vete- 
res  notas  studiosè  retentas,  in  antiquitatis  memoriam  :  unde 
prudens  lector  eliciet,  ab  Esdrâ  nihil  mutatum  fuisse,  praeter 
Psalmorum  ordinem  :  caeterùm  notas  omnes  adeoque  et  titulos 
vetustiores  esse,  Psalmisque  ipsis  coaeyos  atque  congénères,  aut 
<»rtè  paulô  post  recentissîmà  memoriâ  scriptos ,  neque  à  quoquam 
sine  piaculo  contemnendos. 

XXX.  —  De  Psalmorum  aactoribas. 

Hinc  videtur  solvi  quaestio  de  Psalmorum  auctoribus,  cùm  aliqui 
Davidi,  aliqui  Hemano,  Ethano,  aliis,  ipsique  adeo  Moysi  imputen- 
tur  ;  namde  Asapho  Idithunoque  alla  est  ratio,  quibus  attribui  po- 

•  Ad  Psal,  XXVI,  xxvui,  lxiv,  lxv,  lxix,  lxx,  lxxii,  xcv,  xcvi,  cixxvi,  cxlu. 
TOM.  U  4 
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tuere,  nonutauctoribus,  sed  ut  cautorum  praefectis,  guod  suo  per- 
pendemusIoeo.De  Moyse  autem  quis  taie  quid  dixerit^  ?  Prœterea 
persœpe  in  ipsis  Psalmis  yideas  quaB  non  adDavidis,  sed  ad  diversîs- 
0ima  tempova  manifesté  peitineant,  puta  captivitatis  aut  desolaU 
templi  :  in  quibufl  proinde  nuUa  jam  arcs  mentlo,  quse  in  antiquio- 
ribus  pnlmift  vd  famîliarisBima  est  :  qoippe  cùm  exusto  templo 
•missa  fiient,  neqne  nnqiiam  populo  restituta.  Hos  Psalmos  Da- 
Tidi  triboi»  lix  ratio  sinat.  Quœ  tamen  nihil  prohibent ,  quomi- 
nus  Patres  vaiieut  :  quidam  enim  fiayidi  omnes  attributos  volimt  : 
qui  Moyn  inscnbatur,  eum  à  Davide  in  Mosis  personâ  composi- 
tum  :  qme  posteriora  tempc^nt  spectent,  eos  à  Davide  prophetico 
qnrita  oenBcriptoft.  Nos  cum  Hieronymo  *  planiorem  secuti  viam, 
nibil  obstare  yidemus,  quominus  à  diversis  auctoribus  scripfi  esse 
ezistimentur,  iisque  tribuantur,  quorum  nomen  prseferunt;  ne- 
qne inde  aUquid  auctoritati  detractum  est,  cùm  ea  non  à  Davidis 
nomine,  sed  à  Spiritu  sancto  dictante  repetatur  :  quin  etiam  ac- 
cédât et  auctoritas  et  gratia,  ex  aliorum  auctorum,  puta  Mosis , 
nomine.  Quod  autem  de  prophetiàdicunt»  ut  non  refugimus,  si 
certa  ratio  addicat,  ita  gratis  dici  nolumus;  aut  facile  referlmus 
ad  propbetiae  rationem ,  id ,  quod  nihil  involutum  ^  nihil  arcanum 
sut  mysticum,  sed  puram  plaBamque  historiam  continet,  quod 
prophète  non  soient. 

XXXI.  —  Item  de  titolis,  aactoribns  et  argomefitfs  Pnlmoram;  homm  utâitas. 

Hinc  certa  paratur  via  ad  argumenta  Psalmorum;  quippe  qum 
persaepe  in  ipso  titulo  declarentur  :  quo  exemplo  ad  qusrenda  cae- 
tera, piorumstudia  accenduntur.  Ëtquidem  Psalmos  aliquot  sine 
titulo ,  puta  secundum,  Davidi  tribuendos  vel  ex  Actis  constat  *  ; 
ùre  tituli  exciderint  :  sive  alia  causa  subest.  In  bis  aliquid  auxilil 
praesto  esse  videbatur  ex  eâ  régula  quam  Hieronymus  tradidit  :  ut 
comnes  Psalmi ,  qui  ciijus  sint  titulum  non  habent ,  iis  deputen- 
tur  quorum  in  prioribus  Psalmis  nomina  ecntinentur  ^  ;  quam  re- 
gfoiam  ad  argumienta  Psalmorum  doctores  Hebraeorum  patere 
Yolunt  Yerùm  hxac  regulam  nec  Patres  reliqui  secuti  sunt,  et 

1  hif.  ad  Psal.  lxxxix.  —  •  Pfwf.  ad  Soph.  yid.  Infrft.  ^^Act.  iv,  M.~ 
*  E^U.  Guxix  ad  Cuprian.  Ed.  Bened.  inter  EpisU  mlicat,  tom.  II,  p.  695. 
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1100  ex  rébus  ipsis  non  satis  oertam  esse  ccmiperinnis  :  ecoe  enim 
yerbi  gratià  secundos  psalmiis  non  habet  titalam;  ejns  &go  sH, 
CDJQS  est  primus  :  at  et  primm  anepigraphiis;  fUlit  ergo  régula, 
Jam  indeab  initia.  Neqneindecursatutior,  utçonsiderantiperspi- 
cunm  flet.  Qnare  nU  certa  in  titnlis  ai^umeiite.âesimt,  Chrysos- 
tomi, Tteodoreti,  àiicHninique  Patrum  et  interpreiam  exemple 
eonjectoras  adtaibemna,  ex'remm,  penM>BanoD,  ao  tem^orum 
notis;  sacra  eliam  hôstoriA,  qii&  diKgentift  possvmns,  rec^iisità. 
C^rièîn  eo  naxinoèlaboramns,  ntad  certum  scopum  lectoris  di- 
rigamos  animniw  :  gootino  maxime  inteUigimnsadljuvari  memo- 
riam,  mentemqœ revoeari, ne per  inania divageixir.  Atquehaec 
erant,  qnœ  de  titnlis  et  argumentîsgeneratim  dka^emua  :  parti- 
cularia  suis  lodsposita  meliùsinteUigaitur. 

XXXII.  —  De  ieia,  nihil  ad  sensum  pertinente. 

De  gela,  nno  Terbo.  Est  quidem  eancyta.5»p8  iniertexta  Psalmis  : 
interdum  etiam  in  fine  poâta  :  quam  ToœmSeptuagintaetTheo- 
dotion  ,  et  Symmachos,  dtopsalmavertunt ,  eâgoedesignari  vcdnnt 
canen£  vices  ant  ilefsus  :  A.quila  reià  quem  Uieronymus  se- 
quiturfUbiquevertitsEMPER:  tanguamnotaiUaatreismipitemœ, 
ut  idem  ffîeranymus  islerpretatur  ;  guod  tamen  sensu!  non  am- 
gruit,  ut  suis  ia  locis  videra  est.  Nos  cum  Theodoieto  plures 
interprètes  secuti,  dtapsêima  intelligimiu  *,  neipie  ad  res^  sed  ad 
rotionem  cniûs  pertinere  arbitramur  :  intérim  indicamna»  qoid 
At  illnd  ssHFER,  guod  in  Hieronymianâ  verâaneà  lefiquosermone 
divulsnm,  saepe  reperitur,  in  Yulgaià  verô  nostrà  ubique  pr^eter- 
mittltur,neqQe  immerit6,  quippe  quod  mhil  ad  sensum  laciat 

XXXIII.  —  De  choreis  ae  metris. 

Sanè  in  sacris  hymnis  diversissimos  modos  fuisse  adbibitos  varia 
etiam  instrumenta  musica,  seu  Psalmi  graviores,  seu  laetiores 
erant,  et  res  ipea  probatet  ex  Psaimorum  titulis  indieari  videtur. 
In  canendo  qnoque  priseum  illum  populum  sacras  egisse  choreas 
easquechorôas  in  ipso  maris  Rubritransitu  àliarià  sorore  Aaron, 
piisque  mulieribus  primùm  cèlebratas  %  transUsse  ad  posteros, 

*  Tbeod.  Prœf.  in  Psai.  ^^Exod.  xv,  20,  2!. 
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atque  ab  ipso  Davide  fuisse  freguentatas,  sacra  narrât  Historia  \ 
Quâ  de  saltatione  prseclarè  Gregorius  iUe  tbeologus  :  non  eam  dis- 
solutam  indecoris  incompodtisque  motibus ,  gualis  erat  Herodia- 
dis  ;  sed  agilis  et  modesti ,  var iisque  motibus  atque  progresàbus  ad 
Deum  incedentis  animi  esse  mysterium  :  «OsuvnTou  jcal  iroXoorpo^ ou  xarà 
eioy  iropwaç  (iwxjrw^iov  \  Cautus  autem  et  choreas  strophis  antistro- 
phisque,  variisiiue  vocum  motuuiûque  flexibus  atque  reflexibus 
constitisse,  ad  psalmum  lxyii  ex  Philonis  quoque  testimonio  refe- 
remus  *.  Cui  etiam  rei  inservisse  ipsum  sela,  de  quo  modo  dixi- 
mus,  suspicamur.  Sed  horum  omnium  vis  ritusque  pridem  inter- 
ddit.  Quin  etiam  excidit  ipsa  metri  ratio  :  nisi  quôd  antiquos 
hymnos,  quos  psaimos  interpretamur,  plerumque  trimetros  fuisse 
idem  Philo  memorat  ;  sed  quse  horum  ratio  fuerit,  ut  rem  vulgd  . 
notam  prseterit,  neque  eà  de  re  Hebrœorum  magistri  quidquam 
idoneum,  quod  sciam,  tradiderunt.  Clemens  Alexandrinus,  vir 
doctissimus  idemque  prise»  reconditaeque  doctrinae  studiosissi- 
mus,  ac  multarum  rerum  scientià  darus,  de  Psalmis  Davîdids  sic 
memorat  *  :  eos  potissimum  ad  gravitatem  Dorid  cantùs  fuisae 
compositos,  qui  et  antiquissimus  fuerit,  et  spondaeis  stabilis,  et  ad 
celebrandam  Dei  majestatem  numerosis  illis  sonorisque  vocibus, 
ac  déinde  consecutis  gravissimis  motibus  aptissimus.  Hi^yus  gra- 
vitatis  spedmen  deprehendere  mihi  videor  in  ipso  HalM/Uria,  lon- 
gissimis  quatuor  constante  syllabis;  si  quidem  antiquissimis  in- 
terpretibus  credimus,  ita  vertentibus,  àKktMia;  qu^e  vox,  cùm 
populo  in  Dei  laudes  exclamanti  fttmiliarissima  fuerit,  ejus  rei 
gratiâ  prseflgitur  Psalmis,  bas  laudes  personantibus  :  gravitate 
pariter  atque  exultatione  in  imum  temperatis,  ac  lœtitiaB  inter- 
mixto  tant®  majestatis  metu ,  juxta  iUud  Davidicum  :  ExuUate  H 
cum  tremore  K 

XXXIV.  —  De  instromentis  modiciB. 

De  instrumentis  musicis,  id  certum,  apud  Hebrœos  usitata  in 
sacrissivequ^fiatuaut anima,  uttubam  :  sivequsepercussione 
solà,  ut  cymbalum  :  sive  qoae  etiam  fldibus  eonstitissent  :  quod 

*  U  Reg.  VI,  14.  —  «  Orat.  IV.  —  »  Lib.  De  Vit,  contempL  sob  finem.  —  ♦  Lib. 
IV,  S/roOT.  —  i  Pm/.  n,il. 
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genus  à  tangendo  seu  pulsando  neghinoth  vocabatur.  Hujus  siint 
species  hinnor  seu  cinyra  aut  cithara^  et  nebel  seu  nàblium ,  aut 
j  psatterium,  quod  utrumque  cum  voce  conjunctum  memoratur 
■\  Psal.  LVi,  9  :  Eanirge,  lingua  mea,  exurge,  psaUerium  et  cithara  : 
j  et  alibi  passim.  Psalterium  autem  fuisse  decachordum  patet  Psal. 
zzzn ,  2  :  Jn  psalterio  decem  chordarum  psàUite  iUi ,  aliisque  in 
lods,  ut  illud  Psal.  xci,  4  :  In  decachordo  psaUerio,  quod  in  He- 
brœo  legitur,  non  ad  distinguenda  organa ,  sed  ad  unum  idemque 
organum  describendum  pertinere  intelligatur  :  nam  citharam, 
quae  in  eodem  versu  memoratur,  octochordam  fuisse  tradunt. 
Certè  reperitur  in  titulis  Psalmorum ,  scheminith^,  quod  nostri 
pro  octavâ  vertunt  :  Chaldseus ,  eumque  secuti  gravissimi  aucto- 
res,  octo  chordarum  cifharam  interpretantur;  quanquam  alii  ad 
toDos  magis  quèm  ad  numerum  chordarum  referunt.  Pulsabant 
autem  digitis,  non  plectro,  ut  videtur,  de  quo  nuUa  menlio  in 
Scripturîs.  Atque  id  genus  quod  fidibus  constaret,  duplex  recen- 
setur  :  alterum  quod  ex  inferiori,  alterum  quod  ex  superiori 
parte,  tononun  modulos  discriminaret  ac  posterions  generis  psal- 
terium sive  nablium  fuisse  Basilius  *  aliique  ex  traditione  refe- 
runt :  nobis  ea  omnia,  ut  parum  necessaria,  ita  non  plané  com- 
perta  ingénue  profltemur. 

XXXV.  —  Psalmoram  ordo  incompertos. 

De  Psahnorum  ordine  fixum  illud  :  in  collectione  nostrà,  nul- 

;    lam  temporis  haberi  rationem.  De  remm  ordine^  nilûl  certi  com- 

^   pertum  habemus,  praeter  illud  Chrysostomi  :  Tristiores  Psalmos 

)   ferè  primo  ordine  collocatos;  lastiores  et  qui  laudem  sonent,  ad 

flnem  reservatos  :  ut  laboribus  doloribusque  exercitatus  animus, 

in  Dei  landes,  inque  ipsum  ffàUeluia  desineret,  ibique  facto  fine 

conquiesceret^ 

*  Psal,  VI  et  XI.  —  «  Basa.  hom.  in  Psai,  i,  n.  2.  —  •  Chrys.  in  Psal.  u, 
p.  1021,  edit.  Bened.  tom.  V. 
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CAPUT  VIL 

De  ratione  legendi  et  ùUefUgendi  PscUmoê. 
XXXVI.  --  UtiliB  obscuntas  :  ex  fide  intdlîgenlia. 

Psalmos  ut  et  caeteras  Scripturas,  divino  Spiritu  id  ageaie,  ita 
composites  esse  constat ,  ot  plma  et  s^^erta  obscuris  impiicltisque 
interjecta  sint  :  guam  in  rem  egregiè  Augustinus  :  Locis  apertis 
fami  :  obscitris  fastidio  ùccurritur  ^  :  id  ergo  agat  vir  pius,  ut 
Claris  et  apertis  fldem,  spem^  cfaaritatem  alat  :  hadc  infigat  me- 
moriae  :  his  se  extoUat  ad  Benniu  In  obscuris  id  primum  cogitet, 
qaod  idem  Augustinus  ait  :  «  Si  panim  intelligit  populus  chris- 
tianus  Psalmos  quos  cantat,  crédit  bonum  esse  guod  cantat*  -  » 
hâc  fide  viam  paret  ad  intelligentiam,  eodem  Ai:^gustixK>  teste  : 
a  Gradus  intellectûs  fides  ;  fidei  fructus  inteUectus  *  :  »  Mnc  recon- 
ditos  sensus  piô  labore  qoserat  :  et  quasi  medullam  ficacto  nucleo 
snaviùs  gustet 

XXXVI 1.  —  Ratio  legendi  Psalmos  :  pauca  de  oactoribus  qnos  maxime  eecott 
Bomus^  ac  de  Gommentario  HierooTmi  in  Psalmos. 

Nos  pium  hune  laborem  adjuvandum  susœpimus  :  dum  con- 
stitutis  argumentis  scopum  attentioni  flgimus  :  dtun  scrutamur 
litteram,  êtes  sacra  Historié,  quantum  possumus,  omnia  repeti- 
mus  :  dimi  iuterdum  annotamus  quae  pietaiem  inflamment;  alia 
eo  exemplo  qusrenda  indicamuâ.  Occurrunt  sanè  in  Psalmis  ma- 
gnas diffîcultates  :  tu  his  superaudis  nostras  notas  adhibe,  brèves 
illas  ac  parabiles,  quoad  ipso  usu  doctus,  meliora  assequare.  Nec 
tamen  hic  subsistas  velim  :  non  enim  delectabit  Psalmus  per  sîn- 
gulos  versiculos  anxiè  excussus ,  ac  velut  articulatim  incisus;  ta 
mihi  Psalmi  scopum ,  tu  tenorem  universum  mente  complectwce; 
ac  si  quidem  in  Psalmorum  titulis  praeflxa  argumenta  repe» 
reris,  rectà  :  sin  minus,  vel  noelris  utere  vél  horum  exemplo 

*  Lib.  il  De  Doct,  Christ,  cap.  VI,  n.  7  et  8.  —  •  Tïact.  xxii,  m  Joan.  n.  5,  ~ 
*  Ibid.  n.  i  et  %. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LE  PSALMiS.  S8 

alia  ipse  oonqaire  :  hàc  deînde  eoUîiaa  ^  hùc  omnia  refer.  Ne* 
qne  hic  gradum  figito  :  qoin  Davidem  secutuB,  ac  pias  in  laudes 
effuaas  sancto  amoriTela  pandaa  :  ibi  age&te  intos  Spiiitu  taota 
illa,  tam  mira,  tam  beata  fient  qnanta  nos  nec  docare  aec  ficri* 
bere,  ac  ne  gaidem  animo  proyideie  poflBomua. 

Hftc  ut  te  perdocamns,  opiiinos  quoflqae  ac  sanctiftimûa  inter- 
preteaseqnimur ; è  GrsBcis ChiyBoatomum, Theodoretom;  e  Lati- 
nîs  AmbroBiani,  Angustinnm;  alioaejttBdem  note  :  eertè  Hiero- 
Bjrnnim  hàc  in  re  eminentiflsinuB  auctoritatlB  vinim  ^  non  modo 
perpetuum  interprelem,  ac  per  espéra  guaeque  yiœ  duoem  dar. 
mus;  verùm  etiam  ex  doetissimis qus  lucubrationibus atque  ex 
ipns  Commentariis  in  Psalmos ,  seledissima  quaeque  proferimus. 

JVeque  nos  tugithosCommentariùs  àSixtoSenensi  et  aliis,  sancto 
vire  abjndicatos  :  nos  ejos  esse  dicîinas,  qui  quadringentesimo 
feiè  Ghiisti  anno  scriboret,  qui  nullam  memoraret  haeiesim  quse 
non  quarto  ssculo  extitisset,  qui  monachi  proposiio  viveret,  qui 
HieroBolymitamun  solum  ruaque  BetUemicum  prœsepi  Dominico 
delectatus  incoleret,  qui  ea  quœ  ex  faebraicâ  eruditi(»ie  promeret, 
Hieronymo  proferret  ubique  gemina.  Sin  antem  sœpe  allegorica, 
«t  àlia  quae  ab  Bâeronymi  consuetudine  ac  sensu  abborrere  vide- 
rentur  :  nihil  mirum,  cum  in  ipsft  prae£ad;ioiie  lestetur  à  se  qui- 
àem  tradi  magls  Qrigeniana  qnàm  sua*  :  qaod  et  ipsum  Hiero- 
nymus  ssepe  fecerit,  ne  quidem  admonito  lectore  *.  Quin  etiam  in 
psalmum  xcni,  iongam  interpretatioiiem  referemus,  quam  ipse 
Angustinus  ex  Hieronymi  CommentanisinPialmos  sumptamesse 
testetur,  tam  reliquis  similem,  ut  nihil  suprà.  Befert  et  Gregorius 
ex  eo  Gommentario  quaedam  sub  Hieronymi  nomine.  Quin  ipse 
m^ronymus  eas  interpretationes  à  se  in  Psalmos  éditas  mémo- 
rat*,  qus  in  hoc  libio  reperiantur.  His  vieti  jhtentur  hos  Corn- 
mentarios  ex  Hieronymo  potissimum  esse  consardnatos;  quod 
HOtMS  suffldt 

XXZYUI.-  Ordo  Teisoiun;  Vulgat»  glossemata,  <|uoram  hlcpleracpie  refemntur. 

Gœterùm  ad  intelligendam  Yidgatam  Ternonem,  non  parum 
hœc  conférant.  Primum,  si  restituas ,  ut  fecimus ,  yersuum  dis^ 

*  Prœf.  in  PsaL  —  «  Lib.  I  aàv.  Ruf,  —  »  Conm,  in  Pêol.  n. 
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tinctionem  interdum  perturbatam  :  alterum  si  aimotaveris  quae- 
dam  Vulgatae  glossemata^ut  est,  benedicere  Dominum ,  pro  lau- 
dare,  celebrare  :  item  exultare ,  eodem  ferè  sensu,  ut  :  ExuUdbit 
lingua  mea  justitiam  tuant  :  et  Exultàbo  manè  misericordiam 
tuam^;  pro  laudabo,  celebrabo  cum  gaudio;  quo  ferè  sensu  con- 
fiteri,  pro  laudare  :  confessio  pro  laude,  quanquam  suo  quoque 
sensu,  ponitur  pro  confiteri  peccata  :  mortifico  pro  mortl  dedo  : 
mortiflcati  pro  caesis  :  malignari  pro  malè  agere  :  zelare  pro  in- 
videre,  sive  œmulari  :  redimere  pro  liberare  ;  aut  etiam  pro  emere , 
comparare  seu  sibi  vindicare  :  foror  pro  ira  vehementi  :  salutare 
Domini,  pro  sainte  quaB  ab  ipso  sit  :  cornu  pro  superbià,  siva 
etiam  pro  robore  :  in  idipsum  pro  simul,  ut  est  :  ExaUemus  no- 
men  ^tis  in  idipsum  *,  id  est ,  simul,  pariter  :  peccatores  pro  im- 
piis,  interdum  pro  inimicis  :  in  flnem,  pro  admodum ,  aliàs  pro  in 
perpetuum;  legem  dare,  statuere,  ponere,  pro  docere;  moveor 
pro  cado  vel  labasco  ;  calix  pro  portione  alicui  attributâ,  ftines  seu 
funiculi  pro  eodem,  comparatione  ductâ  ab  agris  metandis  et  di- 
vidundis;  ossa  pro  viribus,  saepe  pro  interioribus,  quo  ultimo 
sensu,  et  venter  et  renés;  adinventiones  pro  studiis,  cogitationi- 
bus  ;  mansueti  pro  piis;  pauper  pro  afflicto  et  calamitoso;  inter- 
dum pro  viro  bono  ac  modesto,  nec  inflato  opibus.  Jam  illa  no- 
tiora ,  usquequaque  pro  semper ,  infemus  pro  sepulcro,  framea 
pro  gladio,  scandalum  pro  offendiculis,  spiritus  pro  flatu  et  vento, 
humilis  pro  vili,  atque  eodem  exemplo  humilitas  pro  vilitate  atque 
inflrmitate,  reverentia  pro  ignominiâ  et  confusione,  nécessitâtes 
pro  angustiis,  exercitatio  pro  meditatione  passim.  Jam  dirigere 
pro  rectum  facere ,  corrigere  pro  regere  vel  dirigere  :  quod  est 
ipsum  perssBpe  appendere,  ut  correxit  orbem  terrœ^^  id  est  direxit, 
libravit  quasi  utrinque  appenso  pondère ,  atque  eodem  sensu  cor- 
rectio,  directionis  ac  flrmamenti  loco;  convertere  pro  reverti, 
saepe  pro  avertere,  aut  simpliciter  vertere,  vix  ullo  persaepe 
prœpositionum  discrimine,  non  modo  in  verbis  compositis,  sed 
etiam  in  universà  pbrasi,  quale  est  iUud  :  Averte  màla  inimi" 
cis  wiew*,  hoc  est,  adversfls  inimicos.  Denique  causales  parti- 
colaB,  quia,  quoniam;  saepe  pro  etenim,  pro  tamen,  pro  quamvis» 
*  Psah  L,  16;  LViii,  17.  —  «  xxxui,  4.  —  »  xcv,  10.  —  ♦  lui,  7. 
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pro  cùm  ;  quale  est  iUud  specie  obscurissimum ,  re  planissimum  : 
Et  omnes  vias  meas  prosvidisti:  quia  non  est  sermo  in  linguâ 
med*:  quo  qoid  obscurius?  at  verte  sic  :  Tu  guidem,  6  Deus, 
omnes  cogitationes  meas  prospexisti,  cùm  ne  yerbum  quidem  pro- 
ferrem  ullum  :  plana  sunt  onmia,  signiflcaturque  nihil  opus  ver- 
bis,  arcana  omnîa  in  ipso  mentis  nostrae  sinu  intuenti.  Inteijec- 
tiones  quoque  :  Ettge,  guod  est  animantis ,  pro  vah,  guod  magis 
est  indignantis  et  exprobrantis.  Atque  haec  ex  eo  orta,  quôd  ejns- 
modi  in  hebraicà  linguà  suam  proprietatem  habent ,  cui  latina 
non  respondeant.  Mitto  bebraismos  in  sacris  versionibus  frequen- 
tissiraos,  dam  interprètes  anxiè  metuunt,  ne  verboDei  aut  ad- 
dant,  aut  detrahant  vel  apicem  unum,  suaque  interserant;  atque 
ideo  obscura  malunt  quàm  aliéna  tradere;  bine  ergo  bebraismi 
suis  annotandi  locis  :  frequentiores  hi  :  verbum ,  pro  ipsà  re  : 
anima,  pro  personà  totit,  seu  pro  supposito,  ut  aiunt,  atque  ipso 
individuo,  anima  simul  et  corpore,  ut  cùm  de  Josepbo  scribitur  ; 
Ferrum  pertransiit  animamejvs  \  id  est  personam,  corpus.  Sic 
est  anima  nepkesh,  aliud  est  rouach,  spirîtus,  mens  îpsa  sive  ani- 
ma rationalis.  Alius  hebraismus  frequens  :  Bœc  facta  est  mihi  •.* 
absolutë  ut  nos  dicimus  :  Hoc  factum  est  Inihi  :  Latini  negotium 
subintellignnt,  ac  neutro  vertunt  :  Hebrœi  fœminino.  Item  taber- 
naculum  pro  domo,  frequens  :  forte  ex  antiqno  ac  pastoritio  ritu 
habitandi  sub  pellibus  :  décor  pro  templo ,  seu  tabemaculo,  pro 
arcà,  pro  sacro  monte  in  quo  coUocata  erat  :  quôd  ea  terrse  sanc- 
tae,  ipsisque  Israelitis,  decori  et  omamento  essent.  Pariunt  etiam 
obscuritatem  in  verbis  conjugandis ,  temporum  non  satis  obser- 
vata  discrimina,  cùm  praeteritum  pro  futuro,  aut  vicissim  po- 
nunt  :  praesentis  quoque  temporis  ambiguft  plerùmque  apud  He- 
brœos  nota.  His  qui  insueverit,  non  levi  in  Psalmis  exponendis 
labore  levabitur.  Dlud  intérim  admoneo ,  ne  solœcismos  nimis 
horreant  :  nostri  enim  interprètes,  quod  fàtendum  est,  dum  e» 
plebeio  sermoni  ac  vulgi  captui  accommodant,  nihil  barbarismos 
aut  solcecismos  veriti ,  atque  omnino  ex  graeco  malo  latinum  pe- 
jus  fecere  :  quem  in  locum  praedarè  Augustinus  :  Qui  sunt  in 
stylo  delicatiorisfastidii,  «  eô  sunt  inflrmiores  quô  doctiores  vi- 
»  Psal.  cxxxviii,  4.  —  •  civ,  18*  —  »  cxvni,  66. 
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deri  volunL  Bononimgae  ingeiiioram  ioslguis  est  indolfis,  in 

verbis  verum  amare,  non  verba  ^  » 

CAPOT  VIII. 

De  uiu  PsalrMnm  in  guocmuque  vUœUÊiiL 
XXXIX.  —  Ut  in  Davidis  rehoB,  seipsum  qoimiae  cogHat;  ex  sneto  Aftannio. 

Jam  eô  devenimus ,  eujus  gratiâ  caBtera  instituta  sont,  nempe 
ut  Psalmis  rectè  et  ex  Spiritûs  sancti  magisterio  utamur*  Eum  in 
locum  extat  magni  Atbanasii  Epistola  ad  MarcM.,  cujus  hsc 
summa  est  :  Psalmos  ad  onmem  pietatis  usum  esse  accomxnodatos, 
tribus  maxime  causis  :  prknum ,  quàd  rdiqui  libii  ^ngulare 
quoddam  argumentum  habeant,  cùm  Psalmi  omnia  complectan- 
tar,  historiam,  mores,  legem  universam;  Christum,  ejusgue  gesta 
ac  mysteria  :  Yeterls  demque  Novique  Testamenti  partes  omnes, 
quotquot  essent,  ut  suprà  vidimus  :  alterum,  quôd  in  Psalmis  om- 
nem  bumanam  vitam,  omnes  casus  adverses  prosperosque  vi- 
deas.  Rectè  omnino,  eùm  David  proponatur  unus  omnium  exem- 
plum  :  pastor  ignobilis  rex  a  Deo  desigoatus  :  tum  singulan  prâa- 
lio  Victor,  dux  belli,  régis  gêner  atqua  auke  miraculum,  postea 
infesto  rege  vagus ,  inops ,  nullà  apud  cives,  nullA  apud  exteros 
sede.  Quin  etiam  idem  David  jam  rex,  stabili  jam  imperio,  totque 
victoriis  propagato ,  iterum  insectante  Âbsalomo  fUio ,  profugus 
ac  despectus,  ubique  spectaculum  rerum  humanarum;  alque  ut 
ipse  de  se  cecinit ,  ut  portentum  factus  *  :  unus  omnia  expertus, 
regum  fluxam  gratiam  et  acerba  odia,  plebem  instabilem  :  ioA- 
dos  amicos,  fUium  quoque  infensum  :  hoc  est  domi  forisque  intuta 
oumia  et  adversa;]aDimo  intérim  divinis  imperiis  ubique  obsecun- 
dante,  atque  adeo  inconcusso.  In  hoc  ergo  intuere  tanquam  in 
q>eculo  omnes  fortunae  vices  ;  fortunam  autem  atque  humanas 
res  quid  loquor?  Sunt  et  rébus  divinis  suae  vicissitudines ,  non 
Deo  sed  bomine  variante,  atque  ad  mutationes  suas  quodammodo 
inflectente  divinum  illud.  Ecce  enim  sanctus  David  ab  innocentià 

*  De  Doct  christ,  n,  13,  n.  20;  et  iv,  n.  26.—  «  Psal.  UX,  I. 
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in  peccatum,  à  peccato  ad  poenitentiam  versus,  te  docebit,  castae 
BC  purs  animae  quàm  se  amicum  Deus  prœbeat  :  guàm  offensus 
tenitet,  et  quas  intentet  minas  :  quanto  solatio  sit  peccata  deplo- 
ranti  ac  deprecaoti  veniam.  H»c  igitur  meditare ,  resque  Davidis 
tais  rébus  aceommoda  :  sic  ad  vetram  pietatem  et  ad  veram  rerum 
•diTinarum  hiiTnAn^rnfyiijiip.  notitiam,  proiicere  poteris. 

XL.—  Cnm  Bayide  expurgandi  et  ad  Deum  transferendi  affectus  :  ex  eodem 

Athonaak). 

Eue  accedit  tertium,  bis  ferè  consectaneum  :  in  uno  Davide, 
animi  afifectus  omnes,  cuicumque  scilicet  fortunae  accommodati. 
Neque  enim  David,  aut  ullus  verè  pius,  affectavit  unquam  stul- 
tam  illam  ûctiiiamqae^pathiam,  boc  est,  imperturbabilitatem , 
sive  potiùs  indolentiam  aut  insensibilitatem,  si  ita  loqui  fas  est, 
quam  stoici  jactant.  Yis  metum?  Cimideràbam  ad  dexteram,  et 
videbam;  et  non  erat,  qui  cognosceret  me  :  feiiit  fuga  à  me;  et 
non  est,  qui  vUœ  meœ  curam  gerat  K  Yva  animum  dolore  mersum  î 
Tribulaiiones  infemi  inoenerunt  mlb  :  prœoccupaverunt  me  laquei 
mMiis  \  Vis  post  pencula  exultantem?  Circumdanies  circuinde- 
derunt  me  :  et  in  nomine  Domini  uUussumeos;  et  :  Aperite  mihi 
portas  iustitiœ,  ingressus  in  eas,  confitebor  Domino;  et  :  Hœo 
dies  quam  fecit  Dominas*.  Talia  ubique  inveneris,  ubique  spes, 
metus  9  dolores,  gaudia,  eaque  omnia  ad  summum  ;  quorsum  igi- 
tur ista?  nempe  bùc,  ut  ffectus  purgentur  ac  Deo  serviant,  spes 
ab  bumanis  rébus  ad  eum  traducatur ,  metus  ac  tristitia  gravibus 
in  periculis  frangant  superbiam,  Deumque  ultorem  in  animum 
reducant;  gaudia  ad  verum  revocentur  usum,  quod  est  gaudere 
in  Domino ,  exultare  in  Deo  salutari  suo  :  ut  quocumque  in  afTeetu 
venserjs,  sive  lâBteris,  sive  metuas,  sive  supplices,  sive  gratias 
agas,  exemplum  babeas  quid  canas,  Psabnorumque  verba  tibi 
aptes,  imd  non  alium,  sed  te  ipsum  loqui  sentias.  Hsec  suadet 
Athanasius  :  eam  enim  Psabnorum  esse  vim ,  ut  cùm  cseteri  libri 
diligendum  Deum,  orandum  atque  ad  veniam  inflectendum,  de* 
ploranda  peccata,  eorumque  agendam  pœnitentiam  doceant  :  sit 
in  Psalmia  liormula  orandi,  pœnitendi,  ezultandi  in  Domino,  et 

*  P9al.  cxu,  5.  —  «  XVII,  6.  —  »  cxvn.  11,  19, 24, 
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in  quocumque statu  accepta?,  amissae,  recuperatae  gratîae,  ea  exe- 
quendi  qu»  Deo  placeant  ;  quo  nîhil  promptius  ad  corrigendoff 
mores ,  atque  affectus  omnes  submittendos  Deo  :  hînc  illud  effld , 
ut  animus  diversis  affectibus  veluti  chordis  intensis  et  in  per- 
fectissimum  concentum  temperatis ,  homo  ipse  sub  Dei  manu  sît 
organum  musicum,  in  quo  nihU  inveniatur  dissonum  ac  discor- 
dans  :  non  idem  rectè  sentiat,  ac  pravè  agat;  vel  in  uno  génère 
rectus,  in  alio  pravus  sit  :  in  quo  denique  nulla  sit  perturbatîo , 
nullus  ordinatus  affectus ,  sed  totus  homo  rectâ  ratione  ductus , 
ac  divinae  seryiens  voluntati  :  ex  quo  existât  illa  eutymia,  sive 
recta  et  aequabilis  animi  compositio ,  de  quâ  Apostolus  :  ^qm 
animo  aliquis  in  vobis  est?  psallat  *  ;  quo  etiam  intelligimus  Deo 
psallere,aut  canere  posse  neminem,  qui  non  in  Deumtendat, 
omnibus  animi  affectibus  ex  rationis  prœscripto  aptis  et  ordi- 
natis. 

Haec  ferè  Athanasius  iUe  magnus,  quae  à  sene  quodam  viro  ve- 
nerabili  accepisse  se  refert  :  caetera  quae  ad  singulorum  Psalmo- 
rum  in  quocumque  vitae  statu  vîm  usumque  memorat,  hic  prae- 
termittimus,  quôd  in  singulis  quibusque  Psalmis  observare  ea; 
magis  è  re  arbitramur. 

XLI.  Vera  psalmodia  es  sancto  Augustino. 

His  consentanea  scripsit  Augustinus  :  «  Qui  sunt,  inquit,  qui 
psalluntî  qui  operantur  :  parum  est.  Qui  operantur  cum  tristitiâ, 
nondum  psallimt.  Qui  sunt  qui  psallunt?  qui  cum  hilaritate  faciunt 
bene.  In  psallendo  cnim  hilaritas  est.  Et  quid  dicit  Apostolus  ?  HU 
larem  entra  datorem  diligit  Deus*.  »  Is  igitur  est  uberrimus  sanctae 
psalmodiae  fructus,  ut  bene  facientes,  cum  beato  Davide  laetemur 
in  Domino;  quod  à  sancto  viro  praestitum  in  summis  etiam  cala- 
mitatibus.  His  institutus,  cbristiane  lector,  perge  ad  intelligendos 
canendosque  Psalmos  :  perge  ad  psallendum  Domino,  quae  vel 
maxima  pars  est  christianae  pietatis  ;  atque  ut  id  praestes,  Dayi- 
dem  induito,  ejusque  intimis  sensibus  imbuare.  Ac  primùm  qui- 
dem  verba  perpende,  singulisque  teipsum  apta  :  exemplum  de- 
mus  vel  unum  cujus  ad  normam  exigas  reliqua.  Jaces  in  miseriis , 

»  Jac.  Y,  13.  —«  August.  In  Psal.  xcT,n.  5. 
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qui  frequentissimus  est  vite  humanae  status,  arripito  Psalterium 
solatii  loco.  Ibi  occurrat  illud  :  Obmutuiy  et  non  aperui  os  mewn  '  ; 
quibus  in  verbis  quanta  vis?  Non  enim  obmutui  tantùm,  sed  ne 
08  quidem  aperui,  non  verba,  non  querelae,  non  denique  gemi- 
tus,  aut  inconditsB  voces  erumpunt  doloris  testes  :  cohâ)ita  intra 
pectus  suspiria  :  baec  extra.  Intus  anlem  ^  humiliatus  sum,  non 
superbià,  aut  contemptu  conticesco,  quod  est  dedignatitis ,  nec 
metu,  quod  est  prementis  magis  ac  dissimulantis,  guàm  con- 
tinentis  iram  ;  sei  reverentiâ  ulciscentis  Dei.  Causa  enim  tam 
hunulis  silentii  :  Qmniam  tu  fecisti  :  non  Saûl,  non  alii  obtrec- 
tatores,  sed  tu  qui  hominum  voluntates  perversas  régis.  Nec  in- 
térim patientissimo  quamvis  deest  acerrimus  doloris  sensus ,  quo 
victus  exclamât  :  Amove  à  me  plagas  tuas ,  abstine  manum,  cujus 
impetum  Jam  ferre  non  possum  :  nam  à  fortitudine  manûs 
tuœ  ego  defèci  :  nec  vires  ullse  suppetunt.  Nec  tamensuccenseo 
sœvienti  quamvis  :  nam  in  inGtepaXionilms,  propf  er  iniquitatem 
corripuisti  hominem  :  non  ira,  non  odio,  aut  libidine  abreptus 
increpas  homines;  sed  justissimo  quidem,  licet  intolerando 
judicio.  Et  posuisti  ut  tinmm  omnia  desideroMlia  ejus  :  omnes 
spes,  opesque  ejus  corrupisti;  quibus  malis  propulsandis  ho- 
mines firustrà  laboramus  :  omnino  enim  vanè  conturbatur  omnis 
homo,  neque  ulla  ratio  expediendae  salutis,  aut  ullum  à  te  nisi  ad  te 
perfugium.  Quare  ad  divinam  benignitatem  totum  se  convertit  : 
Exaudt..  Domine...  auribus  perdpe  lacrymas  meas;  est  nam- 
que  voz  in  lacrymis  :  sunt  tibi  aures  luctuum  lamentorumque 
andientes.  Atque  bine  spes  solatii  :  Bemitte  ut  réfrigérer,  prius- 
quàm  abeam  ;  non  à  te  voluptatem,  non  felicitatem  postulo  in  hâc 
umbrà  vitaB  fragilis  ;  sed  statim  abituro  brève  refrigerium  :  vita 
enim  evanescit  :  vix  respiravero  cùm  ecce  mors  aderit,  et  ampliùs 
non  ero.  Hujus  exemplo  cœteros  non  jam  interpretare,  sed  imi- 
tare  Psalmos,  translatis  ad  te  sancti  Davidis  sensibus.  Hœc  autem 
et  similia  si  meditando  et  orando  ex  Psalmis  ezsculpseris ,  fiet  illud 
quod  ait  Paulus  :  PsoUam  spiritu ,  psaOam  et  mente  ^:  flet  illa 
sancta  et  perfecta  psalmodia,  quam  Augustinus  docuit,  ad  quam 
te  manu  ducimus. 
•  PsaL  xxxvui,  10  et  seqq.  —  «  I  Cor,  xiv,  15. 
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Quis  antem  nobis  dederit,  ut  cantando  liceat  suave  illud  expe* 
riri  quod  est  apud  Joaun^n  :  Si  cor  noslrwn  non  reprehenderit 
nos,  flduciam  kabemm  ad  Deum  ^  :  qfiodqoB  est  his  consecta- 
Beum  :  Et  ^uidquidpetierimuSy  accipiemus  ab  eo,  quoniam  num- 
data  ejw  eustodimus,  et  ea  quœ  sunt  placita  coràm  eo,  facimm  : 
quà  fiduci&  exdamemus  corn  beato  Davide  :  Ab  omni  via  malà 
prohibui  pedes  meos  *  ;  et  illud  :  Et  retribuet  mUU  Baminus  sectm- 
dàm  justitiam  meam,  et  secundùm  puritaiem  manuum  meanun 
in  conspectu  ocuUmim  ^us  *  :  neque  intérim  in  nobis,  sed  castà 
et  sincère  gloriemur  in  Domino,  cujiu  mi8eriooi:di&8taiaus. 

XLU.  —  Optimos  psalxnodiflB  wsob,  ex  eodem  Angoslino* 

Neque  prsetennittendum  illud  ejusdem  Augustini  passim  ;  tune 
PsalmosTiderisuavissimos,  ac  divinissimà  luce  perfusos,  cùm 
in  his  capat^  membca,  Christumet  Ëcdesiam,  srire  apertè  pso* 
palatos,  Ave  latenter  designatos  intèlligimus.  Neque  proptecea 
ab  histoiieo,  sive litterali  atque  immédiate,  ut  aiunt,  sensu  aber- 
rare  nos  oportet  :  quin  eô  eritdarioracfiimdatior  sécrétions  illius 
intelligentiae  sensus,  quô  typum  ipsum,  hoc  est,  historîam  ac 
Utteram  Ûgemus  eertiùs.  Quare  iterum  atque  iterum  erigamus 
animes;  atque  ubi  Davidem  atque  Salomonem  ;  tum  Davidis  hos- 
tes,  Satdem^  Achitophdem,  alios; ubi  bella et pacem,  captivita- 
tem,  libertatem,  ac  caetera  ejusnodi  audiinus;  tum  animo  infl- 
gamus  Ghriatum ,  et  Ëcclesiam  laboribus  periculisque  exercitam^ 
atque  inter  ad  versa  et  prot^era  peregnnantem;  tum  sanctorum 
persecutores ,  non  modà  visibiles ,  sed  etiam  invisibiles  illos  aique 

:  j  aereas  potestates  pugnasque  in  hftc  vità  perpetes,  ac  secuturam 

I  postea  paoem  sempitemam. 
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Scio  qnaidam  pntarePselteriimi  in  quinqne  lÛnuBesBe  divisimif 
Ht  uincumque  apod  Sqrtmgiîrta  interpietes  scriptam  est,  t^to 
i^m,  idestj  fiât  fiât,  finis litnommsit^pro  que  in  Hebraeo  l^i- 
tur,  amen  amen.  Nos  aatem  Hetesonun  aoetoritatem  flecoti,  et 
mayiinè  Apostolonxm,  qui  semper  in  NoroTastaiiieiito  PsaliDO- 
rnm  librnm  nominantf  «inim  Yohimen  aaMri^^ 
qne  omnes  eormn  testamur  aoctomm,  qui  ponnstar  iatitiiUs, 
David  adlieet ,  Asaph,  et  Iditlnm,  flliorom  C!ore,  Ëman  Ezrahitœ, 
Mon  a  SelonoBia,  et  zèUqpiarom  qaos  Esd^ 
pieboidst  Si  emm,  oinen,  pro  qno  Aqoilatrai^^ 
fine  tanlùm  lilironim  ponerebir ,  et  non  interdum  ant  In  exordio , 
ant  in  cakse  Mnnonisflive  0ententiaB,nunqiiam  Salvator  in  Ëvan- 

lie  logaeretnr  :  Amen  amen  dico  vobis,  et  Pauli  epistote  in 
[io  illnd  opère  continerent.  Moses  quogue,  et  Jeremias  et  csteri 
in  hune  modum  multos  haberent  libres,  qui  in  mediis  volumini- 
bus  suis,  amen,  fréquenter  interseront.  Sed  et  numerus  viginti 
duonun  hebraioonun  librorum,  et  mysterium  ejusdem  numeri 
Gommutabitor.  Nam  et  titulus  ipse  hd>raicus,  Sephar  thaUim, 
qood  interpretator,  Votumen  hymnorum,  lyoatolicg  auetoritati 
cQDgmens,  non  plnres  libros,  sed unum Tolumen  ostenfit  Quia 
igltor  nnper  cum  Hebraso  disputans ,  qusdam  pro  Domino  Sal- 
yatore  de  Psabnis  testimonia  protulisti ,  volensque  ille  te  illudere , 
persennonespenèsingulosasserebatnonitahaberiinhebrso,uttu 
de  Septuag^ta  interpretibus  opponebas  ;  studiosissimè  postulasti , 
ut  post  Aquilam,  et  Symmacbum,  et  Theodotionem,  novam  edi- 
tionem  latino  sermone  transferrem.  Aiebas  enim  te  magis  inter- 
pretum  yarietate  turbari,  et  amore  quo  laberis,  vel  translationet 
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vel  judicio  meo  esse  contentum.  Unde  iinpulsus  à  te  cai  et  qaaepos- 
sum  negare  non  possum  [a) ,  rursum  me  obtrectatorum  latratibus 
tradidi ,  maluigue  te  yiies  potiùs  meas,  quàm  voluntatem  in  ami- 
citiâ  rêcpiirere.  Certè  confidenter  dicam,  et  multos  hujns  operis 
testes  citabo,  me  nîhil  duntaxat  scientem  de  bebraicà  veritate  mu- 
tasse. Sicubi  ergo  editio  mea  à  veteribus  discreparit  (&},  interr<^ 
quemlibet  Hebrseormn ,  et  liquidô  pervidebis  me  ab  aemulis  frustra 
lacerari,  qui  malunt  contenmere  videri  praeclara,  quàm  disoere. 
Perversîssimi  homines  :  nam  cùm  semper  novas  expetunt  volup- 
tates,  et  gulae  eorum  vidna  maria  non  suffîciant,  cur  in  solo  stu- 
dio Scripturarum,  veteri  sapore  contenti  sunt?  Nec  hoc  dico, 
quô  prœdecessores  meos  mordeam,  aut  guidquam  bis  arbitrer 
detrahendum,  quorum  translationem  diligentissimè  emendatam , 
olim  mesB  linguae  hominibus  dederim  ;  sed  quod  aliud  sit  in  Eccle- 
siis  Gbristo  credentium  Psabnos  légère,  aliud  Judaeis  singula 
verba  calumniantibus  respondere.  Quod  opusculum  meum,  si  in 
grsBCum ,  ut  polliceris ,  transtuleris ,  et  imperitiae  meœ  doctissimos 
quosque  viros  testes  facere  volueris ,  dicam  tibi  illud  Horatianum  : 
In  sylvam  ne  ligna  feras.  Nisi  quèd  hoc  habebo  solamen ,  si  in 
labore  communi  intelligam,  mihi  et  laudem  et  vituperatlonem 
tecum  esse  communem.  Valere  te  in  Domino  Jesu  cupio,  et  me- 
minissemei. 


NOT^  ABREVIANTES. 

Hier.  Hieronymus  :  quÀ  item  nota  hebrœus  textus  intelligitur  :  ubiautem 
Uieronymus  ab  hebrœo  deilectere  visas,  Hébranjon  sic  notamus  :  Hèbr. 
Yulg.  Fu^o^a.  Ghlad.  CîuUdœus  :  seu  chaldaica  parapbrasis.  Syr.  Syrus, 
seu  antiqua  versio  syriaca.  Antiqui  autem  interprètes  ex  hebrœo  in 
grœcum  sic  notantur  :  Aquil.  Aquila.  Symïn.  Symmachus,  Theodot.  TAeo- 
dation.  Theodor.  Theodaretus.  Comm.  Hier.  Commentarius  Eietonymi  in 
PscUmos  :  caetera  obvia. 

(a)  Var.  :  Et  quœ  possum  debeo>  et  que  non  poaranL  «-  {à)  DîficrepareU 
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PSALMUS  L  MORALIS. 


SINE  TITULO. 


Tir  boniu  idem  beabu;  contra  malus  idem  miser.  Prœclarisaimam  uncte  cantionis  exordins 
Ht  beatae  rite  fine  constituto,  animas  ad  pietatia  ftadimn  Deique  landes  incitetnr.  Hic  psalmu» 
Ueet  tnscriptione  careat,  tamen ,  cùm  primas  sit  in  libro  Daridi  potissimùm  attributo,  yidetor 
4^01  esse,  ut  et  secioens,  nqnè  sine  titolo,  quem  tamen  ejns  esse  constat  ex  Aet,  ly,  25. 


VBRSIO  VULGATA. 

i .  Beatus  vir,  qui  non  abiit  in  con- 
silio  impiorum^  et  in  -via  peccato- 
rum  non  stetit  ;  et  in  cathedra  pes- 
tilentiae  non  sedit  : 

2.  Sed  in  lege  Domini  yoluntas 
ejus^  et  in  lege  ejus  meditabitur  die 
ac  nocte. 

3.  Et  erit  tanquam  lignum^  quod 


VER810 
S.  HIERONTMI  PRESBTTEHI. 

Beatus  yir^  qui  non  abiit  in  con- 
silio  impiorum^  et  in  TiÂ  pecca- 
torum  non  stetit^  et  in  cathedra 
derisorum  non  sedit; 

Sed  in  lege  Domini  voluntas 
ejus^  et  in  lege  ejus  meditabitur 
cQe  ac  nocte. 

Et  erit  tanquam  lignum  irans- 

1.  Non  abiit...  non  stetit..  non  sedit  :  nota  très  gradas*  Primas  est  iro  ad  im- 
pios^  et  eorom  consiliis  aores  prsebere ,  contra  vetitum  illud  :  Fili ,  ne  amhules 
cum  eis.  Ptoy.,  i.  15;  secundus^  cum  peccatoribusprogredi^  eonimque  vestigiis 
insistere;  tertius^  in  peccandi  consuetudine  acquiescerez  et  aliis  corrampendis 
operam  dare.  Quare  Theodoretus  tria  hic  notât  :  i»  motum  in  malam;  2»  sta- 
tuai ;  3«  iiabitam  sive  obdurationem.  Cathedra;  alii^  consessu.  Pestilentiœ,  pes- 
tUentiam  bominam;  qai  alios  corrumpunt.  Hier,  desirorum  :  alibi,  illusorum, 
Comm.  in  Ptal,  :  quo  nomine  passim  perversi  bomines  designantor  in  Scriptaris, 
ut  est  illud  :  Parata  aunt  derisoribus  judicia,  Prov.  xix,  29,  etc. 

2.  Voluntas  ^va,  studiam.Deom  ejnsqne  legem  amat  et  assidue  meditatur,  si- 
cntscriptam  est  :  Erunt  verba  hœe  in  corde  tuo  :  meditaberis  in  eis,  sedens  in 
domo,  et  ambulans  in  itinere,  Deat  vt>  6, 1,  etc. 

3.  Et  erit  :  primé  docait  di^ertere  &  malo  ;  seconde  facere  bonam^  joxta  illud 

TOH.  !•  5 
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plantatum  est  secus  decursus  aqua- 
rum ,  quod  fructum  suum  dabit  in 
tempore  suo  : 

Et  foliumejTis  non  defluet  :  et  ora- 
nia  qufiecuxnque  faciet  pTosperabun- 
tur. 

4.  Non  sic  impii ,  non  sic  :  sed  tan- 
qaam  pulvis ,  quem  projicit  ventus 
à  facie  terras. 

5.  Ideo  non  résurgent  impii  in  ju- 
dicio  ;  neque  peccatores  in  concûio 
justonim. 

6.  Quoniam  novit  Dominus  Tiam 
justorum  :  et  iter  impiorum  peribit. 


plantatum  juxta  rivulos  (n)  aqua* 
rum,  quod  fructum  suum  dabit 
in  tempore  suo. 

Et  folium  ejus  non  deQuet  : 
et  omne  quod  faciet  (6)  pros- 
perabitur. 

Non  sic  impii  :  sed  tanquant 
pulyis  quem  projicit  ventus. 

Propterea  non  résurgent  impU 
in  judido  :  neque  peccatores  ia 
congregatione  justorum. 

Quoniam  novit  Dominus  viam 
justorum,  et  iter  impiorum  péri* 
bit. 


Pâal.  zxxvi.  27  :  Déclina  à  maïo,  etfàe  6oRttm  :  tertio  fais  transactis^  mine  mer- 
cedem  propoDit.  Tanquam  liynum;  hœc  ert  arbor  bona,  quœ  bonum  fructum  facit, 
Matth.  vu,  17. 

4.  Non  sic  :  repetitio  deest  Hier. 

5.  Non  résurgent  :  Hebr.  non  subsistent,  non  jastiflcabnntiir  impii  Deo  Judiee» 
jChuld.  causa  codent. 

6.  Novit  Dominus,  probat,  diligjt  :  de  :  JVbot  te  ex  wxadne,  Ezod.  xzziii.  11, 
(a)  "Vof.  :  Joxlaiivoi.  —  ( 


#i'>«>WWWWWWO» 


PSALMUS  IL  PROPEETICU& 


SINE  TITDLO. 

Pilatt,  Herodis,  Geniiom  et  Jadoôram  comjnratio  in  Chrisium,  Ac/.,  lY,  fS,  t%,  IT.  CSbiUfl 
ddndt^idtoBia,  et  inperittm  toi»  ocbe  paopa^rtOM. 


TEBSIO  VULGATA. 

1 .  Quare  fremuerunt  génies»  et  po- 
puli  meditati  sunt  inania  T 

2.  Astitenint  reges  terne,  e(  prin- 
cipes convenerunt  in  tmum  adver- 
sùs  Dominum^  et  adversùs  Christum 
ejus. 

3.  Dirumpamos  vincula  eormn  : 


VERSIO  s.  HIERONTML 

Quare  turbabuntur  (a)  pentes, 
et  tribus  meditabuntur  inaniaT 

Consnrgent  reges  terrae,  et 
principes  tractabunt  pariter  ad- 
versùm  Dominum,  et  adversùm 
Gbristum  ejus«r 

Difirumpamus  vincula  eoroiD  : 


1.  Quare  fremuerunt  génies  y  Romani  :  et  populi,  Jod«i,  Spiritu  aencto  intor* 
prête,  Act.  iv,  25,  27. 

2.  Astiterunt  reges...  et  principes,..  Herodes  et  Ponlios  Pilatos  :  ibid.  unh  f 
principibns  sacerdotum,  et  aliis  Judsorum  primoribns. 

3.  Dirumpamus  :  ex  personà  impiorum  qui  Dei  et  Christi  jugum  exoutera  < 
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et  projiciamus  à  nobis  laqueos 
eorum. 

Habitator  coeli  ridebit  :  Domi- 
nus  subsannabit  eos. 

Tune  loquetur  ad  eos  in  ira 
suà  y  et  in  furore  suo  conturbabit 
eos. 

Ego  autem  ordinavi  (a)  regem 
meum  super  Sion  montem  sanc- 
tum  meum. 

Anauntiabo  Dei  prseceptum  : 
Dominus  dixit  ad  me  :  Filius  meus 
es  tu,  ego  hodie  genui  te. 

Postula  à,  me  et  dabo  tibi  gan- 
tes baereditatem  tua^i,  et  posses^ 
fiionem  tuam  tenninos  terrae. 

Pasces  eos  in  virgét  ferreâ>  ut 
-vas  flguli  conter^  eos» 

Nunc  ergo,  reges,  intelligite  : 
erudimjnj,  judices  terrœ. 

Servite  Domino  in  timoie ,  et 
exultate  in  tremore. 

Adorate  pure,  ne  forte  irasca- 
tur,  et  pereatis  de  viÀ. 


et  projiciamus  à  noblfi  jugum  ipso* 
rum. 

4.  Qui  habitat  in  cœlis  irridebit 
eos  :  et  Dominus  subsannabit  eos. 

5.  Tune  loquefiir  ad  eos  in  ir4 
suà ,  et  in  furore  suo  conturbabit 
eos. 

6.  Ego  autem  constitutus  sum  rex 
ab  eo  super  Sion  montem  sanctum 
ejus^  prsedicans  praBceptum  ejus. 

7.  Dominus  dixit  ad  me  :  Filius 
meus  es  tu,  ego  hodie  genui  te. 


8.  Postula  à  me,  et  dabo  tibi  gen- 
te&  beereditatem  tuaofH.  et  possession 
nem  t^am  terminos  terrai. 

9.  Reges  eos  in  virgà  ferteà ,  et 
t^quam  vas  figuU  oonfringes  eos. 

iO.  Et  nunc,  reges,  iftlellig|.te  :  em- 
(Jimini,  qui  judicatis  terram. 

11.  Servite  Oojqoino  in  timpxe  :  et 
exultate  ei  cum  tremore. 

12*  Apprebendite  disciplinam,  ne* 
quaado  irascatur  Doiainus^  et  perea- 
tis de  viÂ  justà. 

naotur.  Jugum,  Hier,  /a^ue(»,  Hebr.  funeg,  pneoepta  quibus  nos  obligent.  Jugom 
Climti  suave,  duninp  ^vnpiis  •^detur. 

6.  £go  autem  constitutus  :  Christos  loqvitor.  At  in  Hebr.  Deus  :  Ego  autem  or^ 
dimvi  regem  meum,  ut  apad  Hier.  Super  Sion  :  Itsec  quideio  utcumque  Davidi 
coDgruunf  ;  sed  meliùs  Cbristo ,  de  quo  Ipse  David  ^t  :  Virgam  virtiitis  tum 
emittet  Dominus  ex  Sion,  Psal.  cix.  2;  et  Isaias,  ii.  8  :  De  Sion  exibit  lex.  Prœ- 
dicans  :  annuntiabo  Dei  praeceptum,  bebr.  ex  personà  Cbristi,  uistalim  Hier. 

7.  Filiu$  mtsm  41  Im  ;  me  .tqtiw  awargit  io  Cbriôlum,  ut  Psal.  lxxxvjii.  27  : 
Ipse  invocabit  me  :  Pater  meus  es  tu,  etc.  et  Psal.  cix.  3  :  Ex  utero  anle  lucifè- 
rum  genui  te,  Bçdie  :^am  dieai  non  modo  ad  alerDam  generakioDem ,  verùm 
etiain  ad  lemporalem  Christ!  manifeatatioDem  pertiaare  FatMf  docent  :  etiam 
Paulus,  Act,  XIII.  33. 

8.  Gentes  hœreditatem  :  coDî^it  psalmo  xxi.  29  :  Et  ipsedomimbitur  geniium; 
et  psalmo  Lxxi.  11  ;  Omnes  génie»  setvtent  ei. 

9[.  Reges  eos  :  Hier,  et  Sept,  pasces,  aiii  ex  Heb.  cof^tereêk  Virga  flnrea  :  idem 
Cbriâto  triboitiuv  Apoe,  Zix.  15,iino  et  membris  Chriki  m  Mgoi  societatem  aa» 
samptîây  Apoc,  ii.  27. 

12.  Apprehendite  disciplinam.  Hier.  Acforate  pure,  Cbald.;  Osculamini  Pilium,  id 
est,  adorate,  ut  eMam  notât  Hieronymus  Comm.  Psal.  n.  (Edit.  Bened.  toiii.  Il 
Append.  p.  124  )  et  lib.  1  Advers.  Ruf.  cap.  v.  (  Edit.  Bened.  tom.  IV,  p.  2, 
p.  371 .)  qao  jsenwi  ordo  ait  :  Adorate  Filiwm,  ne  forte  iraacatur  Dominus,  boc  est, 
Pater.  Hier.  ibid.  qui  enim  non  honorificat  Pilium,  «on  hmorificat  Patrem  ;  ait 
ipse  Filius,  Joat^  \,  23. 

(a)  Var,  :  Orditus  snm. 
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i3.  Cùmexarseritinbreviiraejus,  I     Cùm  exarserit  post  paululùnr 
beati  omnes^  qui  confidunt  in  eo.     1  furor  ejus,beati  omnes  qui  spe- 

I  rant  in  eum. 


PSALMUS  III. 
HISTORIGUS  ET  MORALIS. 


TERSIO  7ULGATA. 

i.  Psalmus  David  ^  cum  fugeret  à  facie 
Àbsalom  âlii  8ui.  Vide  II  Reg,  xv^  14. 

2.  Domine^  qoid  midtiplicati  sunt 
qui  tribulant  me?  multi  insurgunt 
adversiun  me. 

3.  Multi  dicunt  animœ  meœ  :  Non 
est  salus  ipsi  in  Deo  ejus. 

4.  Tu  autem,  Domine,  susceptor 
meus  es,  gloria  mea,  et  exaltans  ca- 
put  meum. 

5.  Voce  meÀ  ad  Dominum  clama- 
Ti  :  et  exaudivit  me  de  monte  sancto 
suo. 

6.  Ego  dormivi,  et  soporatus  simi  : 
et  exurrexi,  quia  Dominus  susoepit 
me. 

7.  Non  timebo  millia  populi  cir- 
cumdantis  me  ;  exurge,  Domine,  sal- 
vum  me  fac,  Deus  meus. 

8.  Quoniam  tu  percussisti  omnes 

2.  Quid  multiplicati  stmt.,.  tnulti  innargunt,  Populus  enim  concurrens  auge- 
batur  cum  Absalom,  II  Reg.  xv,  12. 

3.  Anima  meœ  :mûii  :  notns  hebraismuB  et  in  Psalmis  frequens.  In  Deo  ejus  : 
ejus,  deest  iu  Hebr.  sed  habet  vocem  Selah,  quam  Hieronymus  post  Aquilam 
ubique  vertlt,  semper  :  volunique  esse  firmantis  in  sempitemum.  Vide  Hier. 
EpisL  138  ad  Marcell,  Ât  Septuaginta  par  ^ia<|>aX(Aa  reddunt,  volunique  Greect 
post  Origenem  esse  notam  inflectendad  vocis  in  cantu.  Yulgata  ubique  omitth  : 
nec  immérité,  cûm  nibil  ad  sensum  pertineat. 

4.  Susceptor.  Hier.  Clypeus,  et  lia  Hebr.  passim. 

6.  Exurrean,  evigilavi,  te  protegente  securus  :  hune  versum  Eccleaia  Chiisto 
résurgent!  aptat 

7.  Non  timebo  millia  populi,  càm  ad  eum  veniret  nuntius  dicens  :  Toio  corde 
universus  Israël  sequitur  Absalom,  II  Reg,xv,  13. 

8   Percussisti  :sine  causa  deest  Hebr.;  Hier,  percussisti  maxillam. 
(«)  Var,  :  Cùm  fugereU  —  (*)  AbMaoa.  —  (c)  Qimb. 


VERSIO  S.  HIERONYHI. 

Psabnus  David,  quando  fugit  (a)  à 
£Eicie  Absalomi  (6)  filii  sui. 

Domine,  quare  multiplicati  sunt 
hostes  mei  ?  midti  consurgunt 
adversùm  me. 

Multi  dicunt  animas  meœ  :  Non 
est  salus  huic  in  Deo.  Semper. 

Tu  autem.  Domine,  cljrpeus 
circa  me,  gloria  mea  et  exaltans 
caput  meum. 

Voce  meà  ad  Dominum  cla- 
mabo ,  et  exaudiet  me  de  monte 
sancto  suo.  Semper. 

Ego  dormivi  et  soporatus  sum 
et  vigilavi,  quia  Dominus  susten- 
tavit  me. 

Non  timebo  millia  populi , 
qui  (c)  circumdedenmt  me. 

Surge,  Domine^  salvum  me  fac 
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JOeus  meus^  quia  percussistî  om- 
nium inimicorum  meorum  ma- 
xillam^  dentés  impiorum  conire- 
gisti. 

Domini  est  salus^  super  popu- 
lum  tuum  bcnedictio  tua.  Sexper. 


adversantes  mihi  sine  causa 
peccatorum  contrivisti. 


69 
dentés 


9.  Domini  est  salus  :  et  super  po- 
pulum  tuum  benedictio  tua. 
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PSALMUS  IV. 
HISTORICUS  ET  MORALIS. 

Tjusdem  ai^menti  enm  pnecedente ,  sed  rébus  in  melios  Tcrsis  :  ita  Theodor.  Hic  porrè  ad 
precem  vespertmam  perimet,  propter  yen.  9,  ut  sequens  psalmus  ad  matutioam. 


TERSIO  s.  HIERONTMI. 

Yictori  in  canticis^  Psalmus 
David. 

Invocantem  me  exaudisti  me^ 
Deus  justitiœ  meœ  :  in  tribulatio- 
ne  dilatasti  mihi  :  Miserere  mei 
et  exaudi  orationem  meam. 

Filii  \iri,  usquequo  inclyti  mei, 
ignominiosè  diligitis  vanitatem, 
quœrentes  mendacium?  Semper. 

Et  cogDoscite^  quoniam  mira- 
bilem  reddidit  Dominus  sanctum 
suum  :  Dominus  exaudietme  cùm 
clamavero  ad  eum. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Id  finem  in  carminibos,  Psalmus 

David. 

2.  Cùm  invocarem,  exaudivit  me 
Deus  justitiœ  meœ  :  in  tribulatione 
dilatasti  miAi. 

Miserere  mei  y  et  exaudi  orationem 
meam. 

3.  Filii  hominum^  usquequo  gravi 
corde  ?  ut  quid  diligitis  vanitatem , 
et  quœritis  mendacium  ? 

4.  Et  scitote,  quoniam  mirificavit 
Dominus  sanctum  suum  :  Dominus 
exaudiet  me  cùm  clamavero  ad  einn. 


1.  Fn  finem.  Hier.  Viciori;  prœcentori  ut  Hebrsei  exponunt  In  carmirUbus:  ne- 
ghinoth^instrumenti  musici  genus,  à  tangendo  sic  dictum.  Quod  autem  habeut  Sept» 
in  finem,  Paties  interpretantur  in  Christum  :  Finis  enim  legis  Christus,  Rom.  z. 
4.  Quoniam  quidquid  agimus,  ad  illum  referimus,  etdim  ad  eum  pervenerimUÊ» 
ultra,  quod  qucereamus,  non  habehimus.  Angust  In  Psal,  LIV. 

2.  Ciim  invocarem  :  Hier,  invocantem  me  ex  audisti,  Hebr.  exaudi,  Deus  /m^ 
iiit'œ  meœ  anctor  et  testis.  In  tribulatione  :  Hebr.  in  angustiâ,  in  angustiis  latam 
Tiam  et  fàcilem  apeniisti.  Miserere  mei  ;rectè  quantumvis  enim  justus,  tamen 
nûsericorditer  exauditnr,  Chrysost. 

3.  Filii  hominum  :  Hier,  filii  viri,  id  est,  nobiles  :  Vide  p^a/.  XLvni,3.  Usquequo, 
usquequo  gloria  mes  ia  ignominiam?  Diligitis  vanitaiemei  qweritis  mendacium, 
Hebr.  id  est  cur  me  contenmitis,  et  vana  sequimini?  ad  principes  loquitur  Absa- 
lomum  secutoe.  Prœdarè  Hier.  :  Usquequo,  inclyti  mei,  etc.  Vulgatœ  sensus 
ortos  est,  ut  alibi  passim,  ex  alià  lectione*  Usquequo  gravi  corde,  tardi  ad  intelli- 
gendnm  quœ  sit  voluntas  Dei. 

4.  Mirificavil,  alii  ex  Hebr.  segregavit  pium  sibi,  quod  eodem  recidlU  Sanctum 
juum  i  me  Cbristum  ejus. 
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5.  Irasftlmini  ^  et  tiolite  peccare  : 
quflB  dicitis  in  cordibus  vestris,  m 
cubilibus  vestris  compungimini. 

6.  Sacrificate  sacrificium  justitiœ , 
et  sperate  in  Domino.  Multi  dicunt  : 
Quis  ostendit  nobis  bona? 

7.  Signatum  est  super  nos  lumen 
vultûs  tui^  Domine  :  dedisti  lœtitiam 
in  corde  meo. 

8.  A  fructu  frumenti^  Yini  et  olei 
sui  multiplicati  simt. 

9.  In  pace  in  idipsum  dormiam  ^ 
et  rcquiescam. 

10.  Quoniam  tu^  Domine,  singula- 
riter  in  spe  conslituisti  me. 


Irascimini  et  nolite  peccare,  lo- 
quimini  in  cordibus  vestris  super 
cubilia  Yestra,  et  tacete.  StHPER. 

Sacrificate  sacrificia  justitiœ,  et 
fidite  in  Domino. 

Multi  dicunt  :  Quis  ostendit  no- 
bis bonum?  Leva  super  nos  lu- 
cem  vultûs  tui.  Domine. 

Dedisti  lœtitiam  in  corde  meo  : 
in  tempore  (a)  fnimentum  eonim 
et  vinum  eorum  multiplicata  sunt. 

In  pace  simul  requiescam  et 
dormiam,  qiûa  tu.  Domine,  spe- 
cialiter  securum  habitare  fecisti 
me. 


5.  Irascimini,  ita  et  Paulas,  Èph.  iv.  26.  ubi  hoc  testimonlo  utitnr.  âaos  allo- 
qnitor  David  ne  in  perduelles  acriùs  irascantur.  Cûm  irascimiai,  tamen  nolite 
peccare.  Qtus  dicitis,  Hier,  loquimini  in  cordibus  vestris  super  cubilia  vestra,  et  tor 
céte,  Examen  coDscientiœ,  ut  vocant.  Deum  apud  vos  cogitate,  Chald. 

'b.  Sacrificate  sacrificium  Justitiœ  :  quod  verum  est  saeriflcium,  psal.  XLTX,  ii, 
et  L.  19  :  Sperate  in  Domino,  Hœc  et  reliqua  usque  ad  psalmi  finem,  ita  conte- 
X«nda  simt  :  ISpemte  in  Domino  :  neque  exaudite  dicentes,  prm  hostium  moltitti- 
dine  spem  nobis  superesse  nuUam.  Tu  âuim,  Domine,  favorem  tuum  in  nos 
•splicas,  meque  datA  yictorià  Istîficaa;  et  iîs  qui  in  -le  aperant,  omnia  ad  vitam 
prsesidia  copiosè  et  opportune  preestas.  I laque  in  pace  requiescam,  tua  singn- 
fari  misericordiâ  frétas  ;  hic  universim  sensus  :  jam  ad  siogula. 

7.  Signatum  est  super  nos,  Hier,  leva  super  nos,  vocem  hebrœam  Nesah  SepL 
ëeceperdrit  qaasi  dttclam  &  nasas;  unde  nés  vexlllum  :  quare  vertenmt<^.K*i«»îii 
H^natum  est  lumen  vultûs  fui,  quod  favorem  significat.  Sic  Prov,  xvi,  iS  :  Ift 
hilaritate  mltfâs  regis^  vita  :  Hebr.  in  lumine  tmltûs  régis  :  et  ita  pastim  in  Scrip- 
taris. 

8.  A  fructu  frumenti  :  Hier.  i«  tempore  frumentum  eorum  et  vinum  eorum  «m/- 
tiflicatasunt.  Hase  eveoienljastis  Deum  cogitantibus.  Possetverti  ei  Sept.  :  Re- 
pleti  aimt,  id  est,  saturati.  Olei  sui,  deest  hebr. 

-9.  In  pace  in  idipsum  :  Hier,  in  pace  simul  requiesoean  et  dcnmam ,  jacebo  if 
oidormiam, 

10.  Singulariter  :  Hier.  spBciûliter  setunmMMai^  fecisti  ma,  mon  ^«m  iOnà^ 
tamen  ccnfidenter  babitabo. 

r4»V  Vtfr.  :  A  CMDpora* 
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«PSALMUS  ?• 
HISTORICUS  ET  MOHALIS. 

«m  edmaiic  M  fitSlit  odiis  Tosaius;  ttatîm  atqae  espCTgiscitar  ad  Dcinn  m  etigiu 
Oratio  ex  penoni  Ecclesûe ,  cùm  manè  «dit  domum  Domiui.  Syrus,  piopter  van.  4* 


TERSIO  B.  niBBOinniL 

Victori  pro  (a)  hsreditatibns^  Psal- 
mus  {b)  Daviâ. 

Verba  mea  audi  (ç), Domine ^ 
intellige  murmur  meum. 

Adverte  ad  Yocem  damons 
mei,  rex  meus  et  Deusmeus,  guia 
te  deprecor. 

Domine,  manô  audies  yocem 
meam,  manè  pTœparabor  ad  te, 
et  contemplabor. 

Quoniam  non.DeuB  volens  ini- 
qultatem  tu  es  (cQ^  jneo  liabitabit. 
juxta  te  malignus. 

'Kon  !ttabimt  iniqoi  in  eonspeo- 
ta  oculonim  tuorum ,  odisti  om- 
nés  opérantes  iniqoitatem. 

Perdes  loquentes  mendacium, 
TÎrum  sanguinum  et  dolosum 
•.abominabitur  Dominus. 


Ego  autem  in  multîtudine  mi- 
sericordiœ  tuae  introibo  in  do- 
mum tuam«  adorabo  ad  tem- 
plum  sanctum  tuum  (e)  in  timoré 
tuo. 


*-  ^yCBBIOTULGâTA. 

I.   In   fisem  pro  eA,  qase  heereditatem 
consequitur,  Psalmus  David. 

2.  Verba  mea  auribus  percipe.  Do- 
mine, intellige  clamorem  meum. 

3.  Intende  Yoci  orationisnieaa,rex 
meus,  et  Deus  meus. 

4.  Quoniam  ad  te  orabo  :  Domine, 
manè  exaudies  vocem  meam. 

5.  Manè  astabo  tibi  et  -videbo  : 
quoniam  non  Deus  Yolens  iniquitar 
temtu  es. 

6.  Neqae  babitabit  juxta  te  malig- 
nus :  neque  permanebunt  injusti 
ante  oculos  tuoa. 

7.  Odisti  omnes,  gui  operantur  ini- 
quitatem  :  perdes  omnes ,  qui  lo* 
quuntur  anendacium. 

Yirum  sanguinum  et  dolosum  ab<^ 
minabitur  Dominus. 

8.  Ego  autem  in  multîtudine  mi- 
sericordiœ  tuœ. 

Introibo  in  domum  tuam  :  ado- 
rabo ad  templum  sanctum  tuum  in 
timoré  tuo. 


1.  In  finem  pro  eâ,  quœ  hœreditaiem  :  EcclesiA  scilicet;  at  Hebr.  :  Prœcentori 
super  Nehillot,  instrumenta  musica  sic  dicta,  qu6d  perforata  essent 

5.  Astabo  tibi.  Hier  ;  prœparabo  ad  te,  quod  est  studlosô  et  attenté  precanlis. 
Non  Deus  voiens  iniquitatem  :  prima  prœparatio  prccaturi,  à  peccatis  abhorrera; 
atqae  Inde  ordiri  diem,  ut  facit  Ecclesia  prima  hor&  sic  crans  :  ut  in  hdc  die  ad 
nuilum  decfinemus  peccatum. 

6.  Neque  permanebunt.  Hier.;  non  stabunt,  non  consistent,  te  judicem  non 
Ristinebunt. 

7.  Perdes  omnes  :  deest  omnes  hebr. 

8.  Templum  sanctum  tuum,  Templum  et  domns  Domini  ante  Salomonem,  dlce- 

(a)  Var,  :  Svpcr.  *  {b)  Gantieum.  —  (c)  Auribui  percipe.  —  {d)  Deest  et.  —  (e)  In  ieniplo 
nncto  Itto. 
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9.  Domine^  deduo  me  in  justitiÀ 
tuà  :  propter  inimicos  meos  dirige 
in  conspectu  tuo  viam  meam. 

iO.  Quoniam  non  est  in  ore  eo- 
rum  Veritas  :  cor  eorum  vanum  est. 

11.  Sepulcrum  patens  est  guttur 
eorum^linguis  suis  dolosè  agebant: 
judica  illos^  Deus. 

Décidant  à  cogitationibus  suis^  se- 
cundùm  multitudinem  impietatum 
eorum  expelle  eos  :  quoniam  irrita- 
verunt  te,  Domine. 

12.  Etlâetentur  omnes,  qm  sperant 
in  te,  in  œtemimi  exultabunt,  et  ha- 
bitabis  in  eis. 

Et  gloriabuntur  in  te  omnes ,  qui 
diligunt  nomen  tuum,  13.  quoniam 
tu  benedices  justo. 

Domine, ut  scuto  bonœ  voluntatis 
tuœ  coronasti  nos. 


Domine  9  deduc  me  in  justitià 
tuà  propter  insidiatores  meos, 
dirige  ante  laciem  meam  -viam 
tuam. 

Nonestenim  inore  eorum  rec- 
tum, interiora  eorum  insidiœ  : 
sepulcrum  patens  guttur  eorum^ 
linguam  suam  lœtiôcant  (a). 

Gondemna  eos,  Deus,  décidant 
à  consiliis  suis,  juxta  multitudi- 
nem scelerum  eorum  expelle  eos  : 
quoniam  provocaverunt  te. 

Et  lœtentur  omnes,  qui  spe- 
rant in  te;  in  perpetuum  lauda- 
bunt  :  (6)  protèges  eos,  et  lœta- 
buntur  in  te  qui  diligunt  nomen 
tuimi. 

Quoniam  (c)  tu  benedices  justo , 
Domine,  ut  scuto  placabilitatis 
coronabis  eum. 


batur  locus  ubi  erat  arca,  I  Reg,  1,  9;  m,  3  :  Prima  igitar  cura  evigilantis  adiré 
templum. 

9.  Dirige  in  conspectu  tuo  viam  meam.  Hier.;  ante  faciem  meam  viam  tuam  ;  ait 
mihi  via  tua  ante  oculos  recta  et  patens  :  fac  voluntatis  tuée  rectltudinem  inlelU- 
gam.  Tempore  Theodoreti  non  deerant  exemplaria  grsecain  quibus  ut  in  Hcbraeo 
haberetur. 

10.  In  ore  eorum  veritas  :  Hier,  m  ore  eorum  rectum.  Cor  eorum  vanum  est  : 
levé,  infidum,  mendax;  Hier,  interiora  eorum  insidiœ, 

11.  Linguis  suis  dolose  agebant  :  Hier,  linguam  suam  lœvificant;  ezpollunt  at 
adlambant  leniùs,  summà  arte  blandiuntur. 

12.  Et  habitabis  in  eis  :  in  corde  eorum,  vel  in  medio  eorum;  Hier,  prote» 
ges  eos, 

13.  Coronasti  nos  :  Hier,  coronabis  eum  ;  circumdnges,  protège»^ 
(a)  Far,  :  Lenificant.  —  (6)  Et.—  (c)  Quia, 
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PSALMUS  VI. 
MORALIS. 

Cùm  gnTi  morbo  laboraret,  D«i  numiim  agnoscit  et  peccaU 
«nuDodat  EocImU,  eàm  paoBifam  et  animi  tit  morlms,  et 


Unde  pcBnitentibiu  a&- 
nunbonim  oorporalinm 


7EBSI0  S.  HIEHONTVI. 

Tictori  in  cantibos  saper  octave, 
PeahDUB  (a)  David. 

Domine^  ne  in  furore  tao  ar- 
guas me^  neque  in  ira  tuà  cor- 
ripias  me. 

Miserere  mel.  Domine;  quo- 
niam  infirmns  sum  ego  :  sana 
me^  Domine^  quoniam  contur- 
bata  sunt  ossa  mea. 

Et  anima  mea  conturbata  est 
Talde;  et  tu.  Domine,  usquequo? 

Revertere,  Domine,  erue  ani- 
mam  meam,  salva  me  propter 
misericordiam  tuam. 

Quoniam  non  est  in  morte  re- 
cordatio  tul  :  in  infemo  quis  con- 
fitebiturtibi? 

Laboravi  in  gemitumeo,nafare 
faciam  fotA  nocte  lectum  meum, 
lacrymis  meis  stratum  meum  ri- 
gabo. 

Caligavitprœ  amaritudine  ocu- 


YERSIO  YIJLGATA. 

1  In  finem  in  canninibus^  Psalmns 
David,  pro  ocU^A. 

2.  Domine,  ne  in  itirore  tuo  ar- 
guas me,  nec[ue  in  ira  tuÂ  corripias 
me. 

3.  Miserere  mel.  Domine,  quo- 
niam infirmus  sum  :  sana  me.  Do- 
mine, quoniam  conturbata  sunt  ossa 
mea. 

4.  Et  anima  mea  turbata  est  valde, 
sed  tu.  Domine,  usquequo? 

5.  Gonvertere ,  Domine ,  et  eripe 
j^nîmam  meam  :  salvum  me  f ac  prop- 
ter misericordiam  tuam. 

6.  Quoniam  non  est  in  morte  qui 
memor  sit  tul  :  in  infemo  autem  quis 
confitebitur  tibi  ? 

7.  Laboravi  in  gemitu  meo,  lava- 
bo per  singulas  noctes  lectum  meum, 
lacrymis  meis  stratum  meum  rigabo. 

8.  Turbatus  est  à  farore  oculus 


t.  In  carminihui...  pro  octavà:  in  Hebr.  in  neghinoth  super  htucheminxth;  de 
neghinoth  dictam  rapra  iv.  1,  hascheminith  Ghaldaeo,  bïc  est  citbara  octo  chorda- 
rom;  aliis,  octo  tonos  continens.  Hœc  verba  sœpiùs  occnirent  in  inscriptionibus 
Psalmormn  :  vide  1  Parai,  xv.  21. 

4.  Usquequo?  irasceria,  scilicet 

5.  Convertere,  ad  me,  &  qao  aversns  videris. 

6.  In  infemo  autem  quis  confitebiiur  :  in  sepulcro  quis  laudabit?  et  ita  paBsim 
be  voces  ezponend».  His  et  aimilibas  pessimè  abutantar  qui  ammos  post  mor- 
iem^  aat  eztingoi,  ant  penitùs  consopiri  patant,  neqae  rerom  nostrarum  quidquam 
ad  eo8  pertinere.  Loquitur  enim  David  cùm  de  statn  mortaorom  naturali,  tûm 
de  laudibos  canendis  in  cœta  pionun. 

7.  Lavabo,  Hier,  natare  faeiam. 

8.  Turbatus  est  :  Hier,  ealigamt  pra  amaritudine,  pr®  lacrymarum  copia.  Inve» 
ieram,  consenui,  contabui,  iater  hostes  meoB,  de  meo  morbo  et  intenta  ketantea, 

(a)  Yar,  :  Canticam. 
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meus  :  invetera^  inter  onmes  ini- 
micos  meos. 

Discedite  &  me  omnes^  qui  'opem- 
mini  iniquitatem  :  quoniam  exaudi- 
Tit  Oomlnus  vocem  fletûs  mai. 

10.  Exaudivit  Dominus  depreca- 
lionem  meam»  Domiaus  oraiLonem 
meam  suscepit. 

il.  Erubescant,  et  conturbentur 
vehementer  omnes  inimici  mei  :  con- 
vertantur  et  erubescant  valde  Telo- 
citer. 


lus  meus»  consumptus  sum  ab 
universis  hostibus  meis. 

Reeedite  à  me  omnes,  qui  ope- 
ramini  iniquitatem^  quia  audivit 
Bominus  vocem  fletùs  mei. 

Audivit  Dominus  deprecatio- 
nem  msaïaiy  Ikunûms  oratioikem 
meam  suscepit. 

Gonfundantur  et  conturbentur 
Tehementer  onmes  inimici  mei, 
irevertantur  et  confundantur  sa* 
ibitô. 


9.  Discedite  ;  vel  se  &  peccatoribos  segregat  poenitens,  vel  eomm  de  se  ^em 
frustratam  iri  significat. 

11.  Erubescant  et  conturbentur.».  Convertantur,,,  valde  veloeiter  :nan  contra 
iaÎDiicos,  Béd  pro  inimicis  orat,  ni  convertantar  et  enâ>escant  non  leniter,  sed 
Tehemenftar  :  attcreeiastmato  tempcre,  sed  cito.  Hier.  Comm.  ^éde  Prmf.  cap.  v 
n.  14. 


^W^M^I^MMMAMMMM» 


PSALMUS  YII. 
•HI6T0RIGUS  ET  MORALTS. 

▲Salle  ad  neoem  «sqoa  Taxatoi,  Bao  adiatore,  aihilnittaiJU 


VERSIO  VULGATA. 

I.  Psalmns  David,  quem  cantavit  Domino 
pro  verbis  Chosi  ûlii  Jernini,  Il  Reg.  xvi. 

2.  Domine  Deus  meus,  in  te  spera* 
li  :  salvum  me  fac  ex  omnibus  per- 
sequentibus  me,  et  libéra  me. 

3.  Nequando  rapiat  ut  leo  ani- 
mam  meam,  dum  non  est  qui  ledi- 
mat,  neque  qui  salvum  faciat. 

4.  Domine  Deus  meus,  si  feci  istud, 
si  est  iniquitas  in  manibus  meis  ? 

i.  Chusi  fHiiJemini.  DocisSaAl  caiinaiidanveratpereeqiiendmttDeméem,  Glrald.; 
quidam  referont  ad  historiam  Choial  Anachil»,  Il  Reg.  xv,  xvi,  quoa  eonftrtst 
Hieronymos. 

8.  Dum  non  est  qui  redimat  :  Hier,  lacertt,  et  mon  Ht  ^i  ermt.  Veqwe  qmi 
salvum  faciat  deest  Hebr. 

4.  Si  feei  istud  :  qaod  ouspicatar  Balll  ot  qoeram  ei  milmn;  qaod  ipse  David 
•  se  amoUtnr.  I  Reg.  xxiT.  10, 1S. 

(a}  Var.:  IgnoraUo  Darid  quod  eecinit  Domino  auper  Tcrba  fthiopis  fUii-leiiiiBi*—  {b)  Baplat» 


VERSrO  S.  HIERONTMI. 

Psalmus  David,  qiiem  eecinit  Domina 
«uper  verbis  Chus  fllii  Jemini  (a). 

Domine  Deus  meus,  in  te  spe- 
ravi ,  salTa  me  ab  omnibus  per- 
sequentibus  me ,  et  libéra  me. 

Ne  forte  capiat  [h]  ut  leo  ani- 
mam  meam;  laceret,  et  non  sît 
qui  eruat. 

Damîne  Deusnens,  si  fedistud, 
si  est  iniquitees' in  manibus  meis  : 
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Si  reddldi  retribuenftibiis  mihi 
malum ,  et  diimsi  hotleiB  meos 
vacuos. 

Persequatur  inimious  animam 
meam,  et  appréhendât  et  <5obcu1- 
cet  in  terra  vitam  meara^  e^  glo- 
riam  meaiaiii.pu];?ereBi  collocet. 

^EMPKR. 

Surge,  Domine»  in  furorc  tuo, 
^levare  indignons  super  hostes 
[  neoSy  et  consurge  ad  me  judicio 
luod  mandasti. 

Et  congregatio  tribuum<eircum- 
det  ie,  et  pro  Me  in  altum  rever- 
tere. 

Dominus  judicabit  populos;  ju- 
dica  me.  Domine»  secundùm  jus- 
titiam  meam,  et  secundùm  sim- 
plicitatem  meam  quœ  est  in 
me. 

Consummetup  {n)  malum  ini- 
^Borum  et  conflrmétur  .  justus , 
probator  cordis  et  renum  Deus 
justus. 

Qypeus  meus  in  Deo»  qui  sal- 
mtt  rectos  corde. 


PRIMXJS.  75 

5.  Si  reddidi  retribuentibns  mihi 
mala,  decidam  meritô  ab  inlnncis 
meis  inanis. 

«.  Persequatur  inimicus  animam 
meaon  et  comprehendat  »  et  concul^ 
cet  in  terrât  vitam  meam»  et  gloriam 
meniBi  in  pulverem  deducat. 

7.  Exurge»  Domine,  in  ira  tuâ  :  et 
In  finibns  inimicorum  meorum. 

Et  exurge»  Domine  Deus  mens» 
in  prœcepto  quod  mandasti  :  8.  et 
synagoga  populorum  circumda- 
bitte. 

Et  propter  banc  in  altum  regre- 
dere  : 

9.  Dominus  judicat  populos. 

Judica  me.  Domine»  secundùm  jus- 
tîtiam  meam  »  ei;  secundùm  innocen- 
tiam  meam  super  me. 

iO.  Consumetur  nequitia  peccato- 
rum»  et  diriges, justum  scrutans  cois 
da  et  relies^  Deus. 

Justum  i  i  adjutorfum  meum  à  Do- 
mino» qui  salvos  facit  rectos  corde* 


5.  Si  reddldi  retriàuentibus  :  d  pro  bonis  mala  retnbuentibns  reddidi  yices. 
Decidam  fneHid  o^  mimieis  meis  inanis  :  sint  initi  conAtus  mai  adversùs  eomm 
tMidinn  AVHiemaymâB  :  Si  dimiti  hostes  meos  vacuos  :  si  spoliavi  rébus  suis» 
tl  reddidi  benefaclenti  mihi  mala;  et  oppressi  eos  qui  mihi  adversabantur  sine 
caosA,  Ghald.  Syma.  Et  hoc  estparcentis  ho8tJbu8,e!.altionem  Domino relinquentis: 
qao  animo  David  adversùs  Saûlem  fuit,  I  Reg,  xxiv,  xxvi. 

v6.  ^ei^sêfuaiur  inimicus  et  conculcet  in  terra  vitam  meam  :  peream  absque  uU! 
tpe,  neque  mihi  opitoletur  Deus  cujus  potestatem  in  ulciscendis  inimicis  mihi 
vjndicassem. 

7.  Exurge,  Domine,  in  ird  :  nlciscere  tu»  Domiae»  injustô  lœsmn»  neque  se  ul- 
dscentem. 

8.  Synagoga  populorum  :  cœtus  populorum  tuum  judicium  expectantium,  ut 
fit  ÎQ  publicis  juditiis  :  prœclara  hypotypotts  judrcaniis  Dei.  Et  propter  hanc  : 
rem,  propter  hune  cœtum  ascende  iterum  tribunal  tuum»  ut  judices  impios  sub 
Saule  grassantes. 

10.  Consumetur  nequitia  peceàtorwm .  Hebv.  eomumat  malum  impios.  Et  diriges 
nétum  :  Hier,  et  canfirmetur  Justus  :  Scrutons  corde  et  renés  :  intima  arcana 
mentis  ;  ita  passim  :  Hier,  probator  corêis  et  renum,  Deus,  justus, 

•I.  Adjntorium  meum..,  scctmttum  Vufgatam  zjustum  adjutorium  meum  :  juste, 
boc  est  merito»  à  Deo.Justo  expectaiuak 

(«)  Ywr,  :  Consvmatar. 
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Deus  judex  justus  et  fortis^ 
comminans  totà  die. 

Non  convertenti  gladium  suum 
acuet  :  arcum  sumn  tetendit  et 
paravit  illum. 

Et  in  ipso  prseparaTÎt  (a)  vasa 
mortis^  sagittas  suas  ad  combu- 
rendum  operatus  est. 

Ecce  parturiit  (6)  iniquitatem  : 
(c)  concepto  dolore  peperit  men- 
dacium. 

LacTim  aperuit  et  effodit  eum  : 
et  incidit  (dj  in  interitum  quem 
operatus  est. 

Revertetur  dolor  suus  in  caput 
ejus  :  et  super  yerticem  ejus  ini- 
quitas  sua  descendet. 

Gonfitebor  Domino  secundùm 
justitiam  ejus^  et  cantabo  {e)  no- 
mini  Domini  altlssimi. 

12.  Et  paiiens  :  deest  Hebr.  Numquid  irascitur,.»  Hier,  comminans  (oid  die, 
sine  interrogatione  :  diutissimè  comminans^  ne  tandem  ferire  cogatur. 

13.  Gladium  suum  vibrabii  :  Hier,  acuet,  msi  peccator  convertatur« 

14.  Ardentibus  effecit  :  Hier,  ad  comburendum  operatus  est,  igoitas  sagittas 
historiœ  memorant. 

15.  Peperit  iniquitatem  :  Hier,  peperit  mendacium;  SatU  scilicet  summo  nisa  et 
labore  mala  molitar^  sed  frustra  :  nulli  enim^  niai  sîbi  noctdt^  ut  sequentes  ver- 
sus demonstrant. 

17.  Convertetur  dolor  ejus,,.  in  verticem  ipsius  iniquitas  ejus:  dolor  ille  quem 
in  me  efiFundendum  conceperat^  et  ejus  iniquitas  quam  paritums  erat^  in  ipsum 
denique  recidit  :  quod  Regum  docet  historia. 

(a)  Var.  :  ParaTit.  —  (6)  Parturit.  —  (c)  EL  —  (d)  Incidet.  —  (e)  PMllam. 

PSALMUS  VIII. 
LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Dei  m^'eitatem,  botainia  dignitatem  commendat* 


12.  Deus  judex  justus,  fortis,  et 
paliens  :  numquid  irascitur  per  sin- 
g;ulos  dies? 

13.  Nisi  conversi  fueritis,  (Radium 
suum  vibrabit  :  areum  suum  teten- 
dit, et  paravit  illum. 

14.  Et  in  eo  paravit  vasa  mortis, 
sagittas  suas  ardentibus  effeeit. 

15.  Ecce  parturiit  injustiliam  :  con- 
cepît  dolorem,  et  peperit  iniquita- 
tem. 

16.  LACum  aperuit  et  effodit  eum  : 
et  incidit  in  foveam,  quam  fecit. 

17.  Convertetur  dolor  ejus  in  ca- 
put ejus  :  et  in  verticem  ipsius  ini- 
qpiitas  ejus  descendet. 

Gonfitebor  Domino  secundùm  jus- 
titiam ejus  :  et  psallam  nomini  Do- 
mini altissimi. 


VERSIO  VLLGATA. 

1.  In  fînem  pro  torcularîbus,  Psalmus 

David. 

2.  Domine  Dominus  noster^  quàm 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 

Victori  pro  torcularibus^^  Psalmus  (a) 

David. 

Domine    Dominator    noster , 


1  •  Pro  torcularibus  :  ghittit,  iostnunenta  mosica  quie  tribus  Psalmorum  titulis 
(a)  Var,  :  Gantioan. 
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LÎBER 
qjahm  grande  est  nomen  tuum  in 
iiniversà  terra  !  qui  posuisti  glo- 
liam  tuam  saper  cœlos. 

Ex  ore  inf antinm  et  lactentium 
perf eoisti  (a)  laudem  propter  ad- 
TcrsarioB  tuos^  ut  qoiescat  inimi- 
eas  et  ultor. 

Videbo  enim  oœlos  taos  opéra 
digitorum  taormn^  lunam  et  stel- 
las  qaœ  fundasti. 

Qnid  est  homo^  qaoniam  re- 
cordaris  ejus?  vel  filius  hominis^ 
quoniam  -visitas  eum  ? 

Minues  eum  paulô  minus  à  Deo^ 
glorià  et  décore  coronabis  eum. 

Dabis  ei  potestatem  8ui>er  opé- 
ra mianuum  tuarum.  Guncta  po- 
suisti sub  pedibus  ejus  : 

Qyes  et  armenta  omnia^  insu- 
per et  animalia  agri; 

Aves  cœli  et  pisces  maris>  c^i 
transeunt  semitas  ponti  (6). 

Domine  Dominator  noster^ 
quàm  grande  est  nomen  tuum  in 
universà  terrÂ  I 


PRTMUS.  T7 

admira  nombile  est  en  tuum  in  uni- 
versâ  terra  ! 

Quoniam  elevata  est  magnificentia 
tua  super  cœlos. 

3.  Ex  ore  infantium  et  lactentium 
perfecisti  laudem  propter  inimicos 
tuos^  ut  destraas  inimicum  et  ulto- 
rem. 

4.  Quoniam  videbo  cœlos  tuos, 
opéra  digitorum  tuorum  :  lunam  et 
stellas,  quœ  tu  fundasti. 

5.  Quid  est  bomo^  qu6d  memor 
es  ejus?autfilius  hominis^  c[uoniam 
visitas  eum? 

6.  Minuisti  eum  paulô  minus  ab 
angelis^  glorià  et  honore  coronasti 
eum  :  . 

7.  et  constitoisti  eum  super  opéra 
manuum  tuaium. 

8.  Omnia  subjecisti  sub  pedibus 
ejus,  oves  et  boves  universas  :  insu- 
per et  pecora  campi. 

9.  Volucres  cœli  et  pisces  maris , 
qui  perambulant  semitas  maris. 

10.  Domine  Dominus  noster^  quàm 
admirabile  est  nomen  tuum  in  uni- 
versà  terra  ! 


tantum  memorantor  :  hic  :  Lxxx^  Lxzzui,  an  calcatia  torcolaribus^  peractà  vinde- 
mià^  in  tabemaculorum  f este  7 

3.  Ex  ore  infantium  rtanta  est  hujos  operis  pulchritado,  ut  Tel  infantes  eam 
perBpicere  et  celebrare  poashit  ad  impies  et  violentos  homines  confundendos 
Hune  ubilocamipse  Christus  accommodât^  Matih.  ix\,  16^  cî!mi  reverà  puerorum 
ore  laudaretor.  Perfecisii  laudem,  Hebr.  fundasti  robur,  demonstrasti  virtutem 
tuam. 

6.  Âh  angeliSy  Septoaginta  et  post  eos  Vulgata^  ab  angelia  :  rectè,  ut  patet  ex 
Paolo^  Hebr.  n,  6,  etc.  Vaulà  minus  :  est  enim  bomo  angelis  ioferlor,  sed  paulô; 
ad  eamdem  sdlicet  Yocatus  beatitudinem  et  pari  jure  Deo  potiturus. 

8.  Omnia  subjeeisti  :  id  Paulas  uni  Ghrîsto  periéctô  oonvenire  docet,  Hebr.  ii^  5, 
6,  etc. 

\fl)  Ymr.  :  Feciiti.  —  (6)  PertranMimt  ■emitas  mariom* 
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PSALMUS  IX. 
HISTORICUS  ErM.0RAia8. 


VEBSia  ffJtGATA, 

i.  Iti  finem  pro  occultis  filii^  psalmos 
David. 

Sl  Confiitebor  tibi»  Domjjie^  in  toto 
€orde  meo  :  narrabo  ommamirabi- 
lia  tua, 

3.  Lœtabor  et  exultabo  la  te  :  psal- 
lam  nomini  tuo^  Altissime, 

4.  In  couvertendo  immirtuiB  meum 
relrorsùnL  :  infirixwbuatitf  >  et  peri- 
biint  à  facie  tuà. 

5.  Quojoiam  fiscfeti  judkium  meum 
et  causam  meam  :  sedisti  super  Unto- 
num  qui  judlccs  justitiam. 

6.  Increpasti  geates,  et  peiiit  im- 
pius  :  nomen  eorum  delesti  iu  9ter- 
num^  et  in  sœculum  sœcuU. 

7.  Inimici  defecerunt  frajne»  in 
finem  :  et  dvitates  eanuA  destra- 
xiati. 

Periit  memoria  eorum  cum  so- 
nita  :  8.  et  IVominus  in  fletenium  per- 
manet. 

Paravit  in  judicio  thronum  suum  : 
9.  Et  ipse  judicabit  oibiem  terres ,  in 
œquitate  judicabit  populos  in  justi- 
tià. 


VERSIO  S.  HJEBONTÏfl. 

Yictori  super  morte  filii,  CsgitiQam 
D^vid. 

Confitebût  Domino  in  toto  cop- 
de  meo  :  narraba  omnia  mira- 
bilia  tua. 

Lœtabor  etr i^udebo  im  te,  ca» 
nam  nomini  tuo,  Altissime, 

Cùm  oeciderintiAimiei  mei  r^ 
trorsùm>  et  cormennt  et  perie^ 
rint  à  facie  tuà. 

Fecisti  eiiim  judiciiai  meiun«t 
oausam  meam  :  sedisti  super  80« 
lium  judex  justttia». 

Increpaaii  gentes,  periit  in»- 
pius  :  nomen  eorum  deleett  in 
aempitemum  et  jugiter. 

Inimioi  complet»  sont  sdUtVk 
dines  m  finem  :  et  «ivitates  sub- 
yertisti  t  periii  memoria  eonim 
cum  ipsis. 

Dominus  autem  in  sempîter- 
num  sedebit  :  stabilivit  ad  judi- 
candum  solium  suum. 

Et  ipse  iudicabit  orbem  in  ju»- 
titiÀ ,  jttdioabil  populM  im  «qui* 
tatibus. 


t.  Pro  oeeuHiê  fiM  :  Hier,  êuper  marie  ffhi,  Hebr.  LetMfen,  qaod  TÎdetar  esse 
Ibitium  caDtilenflB  :  Patres  de  triumphall  Ghristi  morte  interpretantur.  Cùm  aotem 
Y.  t2  loquator  de  Sion  ut  arcA  }am  eè  translata,  reetè  refertur  ad  aiiquam  Daridis 
Jam  in  Jérusalem  regnantis  de  gentibus  victoriam  :  vide  II  Reg.  viii. 

4.  In  convertendo  :  Hier.  Cùm  cecidmnl  inimici,  ia  eveHendi»  inimids  :  ka  m 
convertendo  sœpisaime  accipilur.  Infirmabuntur  :  Hier,  et  corruerinL 

7.  Qui  judicas  jusiiiiam  :  Hebr.  Judex  j'ustus, 

6.  Periit  impius  :  hostis  scilicet  populi  Deî. 

7.  Inimici  defecerunt  frameœ  :  gladius-hostilts-consumptus  est.  Framea  genus  est 
teli  germaniciy  quod  passfan  in  liàc  Psalmorum  versioue  pro  ense  vel  gladio  snmi- 
tur.  Inimici  est  genitiyus  siogularis^  tcO  ix^P^^.  Cum  eonitu,  cum  ingeute  rerum 
gestarum  famà;  at  Hier,  cum  ipsis;  omnia  sustulisti,  arma  consumpta,  munitionet 
destracts^  memoria  ipsa  deleta* 
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10.  Et  factus^sl  Dominos  rcfugium 
pauperi  :  adjutor  eorum  in  oppoj^> 
tunitatibaS).  in  tribulatione. 

M.  Et  opèrent  in  te  qui  novenini 
nomen  tuum  :  qiioniam  non  dereli^ 
quisti  quserentes  te^  Domine. 

12L  PsaUiie  Domino  qui.habitaft  in 
Sion  :  annuniiat»  int«r  Génies  studia 
ejus. 

43.  Ouoniam  reqnirens  sanguinem 
eorum  recordatus  est  :  non  est  obli» 
tus  clamorem  pauperum. 

i4.  Miserere  mei^  Domine  :  vide 
humUitatem  meam  de  inimîcis  meis. 

15.  Qui  exaltas  me  de  portis  mor- 
tis,  ut  annuntiem  omnes  laudationes 
tuas  in  portis  filiœ  Sion. 

16.  Exultabo  in  salutari  tuo  :  in- 
Bxœ  sunt  Génies  in  interitu^quem 
fecerunt. 

In  laqueo  isto ,  quem  absconde- 
runt,  compreliensus  est  pes  eorum. 

17.  Cognoscetur  Donûnus  judicia 
faciens  :  in  operibus  manuum  sua- 
rum  comprehensus  est  peccator. 

18.  Convertantur  peccatores  in  in- 

10.  Refitçïum  pauperi  oppresse  :  Israelifis  scilicet  toties  Tictîs  et  oppressis  per 
«mm  Philktinoram.  Adjutor  in  opportunitatifms,  snbsidium  opportunum  in  an<- 
gustift  :  Tide  Hier. 

12.  Qm  hMtat  in  Sim  :  arcà  eè  trandatA.  Mer  génies.  Hier,  in  populis,  Am- 
mintf  quffi  vox  etiam  faw*iti«fl  popoli  Dei  aignlûcai  :  non  Goim  qus  significat 
gentiles.  Studia  ejus  .-Toluntates. 

14.  Miserere.,,  wk  humititatetn  :  Hier,  afflicfionem.  De  inimieis  meis  :  in  quant 
inimiconun  mt  conjecit  improbitas.  Videtur  David,  pristfB»  sub  SaOle  calami- 
talis  memor,  ex  personà  paupeiis  hune  et  sei^aentes  venus  pnrauere.  Est  autena 
anmis  bomo  eoràm  Beo  pauper  et  miserabilis. 

15.  De  portis  mords,  de  inferis,  de  sepulcro,  de  potestate  mortis  :  porrô  viden- 
tor  portœ  mortis  «portis  Sion  opponi. 

1 6.  Infurœ  srmt  gentes  :  à  oobis  vicia.  In  inieritu,  Héhr. ,  in  fsvÊd,  redit  propbeta 
ad  viciorias  soas  et  divinam  uMiooem  ezponiL 

17.  CogmoÊcetur  :  Hier,  agnitus  esi,  in  operihms  mnnuum,,,  propriia  naachînii 
oppugnati  sunt.  Peccator  :  hic  in  Hebr.  adduotur  higghaou  selaJi^  voces  ignotœ, 
qnas  Hier,  reddit,  Meditalione,  Sempbr;  Septnaginta.  à^i  îiatlroXuaToç.  Yulgata 
omisit,  ut  solet  :  vide  Psal,  m,  3. 

18.  In  infemum,  Hebr.  sepulcrum,  et  ila  semper. 
(«)  Var,  :  Née  oblîtoi  est.  —  (6)  Onmet  iMidet.  —  (e)  Soullifu 


LBBR 

Et  erit  Donsimis  eieratio  op- 
presso  :  elevatio  opportuna  in 
angustii. 

Et  confident  in  te  qui  noverunt 
nomen  toum,  quoniam.  non  de- 
reliqfuisti  quœrentes  te ,  Domine. 

Cantate  Domino  babitatori 
Son ,  annnntiate  in  populis  co- 
gitationes  ejus. 

Quoniam  qnoereni  sanguinem 
eorum  recordaios  est  :  non  est 
oblitus  (a)  damoris  pauperum. 

Miserere  mei^  Domine  :  vide  af- 
flictionem  meam  ex  inimicismeis  ; 
qui  exaltas  me  de  portis  mortis. 

Ut  narrent  laudes  {f*)  tuas  in 
portis  filiœ  Sion  :  exultabo  in 
salutari  tuo  : 

Demersœ  sunt  gentes  in  interitu 
quem  fecerunt,  in  retl  quod 
fd>sconderunt ,  captus  est  pes 
eorum. 

Agnitus  est  Donûnus  îudicinm 
faciens  :  in  opère  manuum  sua- 
rum  comiit  impius.  Heditatio- 
ne  (e).  Suqpbe. 

ConTertaninr  impii  in  înfer- 
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fernum>  omnes  Gentes  qaœ  oblivis- 
cuntur  Deum. 

19.  Quoniam  non  in  finem  oblivio 
erit  pauperis^  patientia  pauperum 
non  peribit  in  finem. 

20.  Exurge^  Domine^  non  confor- 
tetur  homo  :  judicentur  Gentes  in 
conspectu  tao. 

2i.  Constitue  ;  Domine ,  legislato- 
rem  super  eos^  ut  sciant  Gentes  quo- 
niam homines  sunt. 


num^  omnes  gentes  qaœ  oblivîs- 
cuntur  (a)  Deum. 

Quoniam  non  in  œtemum  obli- 
vioni  erit  pauper  :  expectatîo 
pauperum  non  peribit  (6)  in  per> 
petuum. 

Surge^  Domine^  non  conforte^ 
tur  homo  :  judicentur  gentes  ante 
faciem  tuam. 

Pone>  Domine  9  terrorem  eis  : 
sciant  gentes  >  homines  esse  se* 
Sbhper. 


21.  Legislatorem:docioTem;  at  Hier,  terrorem,  potestatem  scilicet  cujas  cohU 
beantur  metu.  QiKmiam  homines  sunt,  Dec  nempe  subditi^  ordine  et  legibus 
gubemandi. 

(a)  Var,  :  Qus  oblitœ  sunt.  —  (6)  Nou  peribit. 


PSÂLMUS  X.  SECUNDUM  H^BRBOS. 

MORALIS. 

Dens  onicum  pnesidium  paaperi  adrenùs  oppresiores  qui  Deum  obliti  line  more  «BTiuiit. 
Licet  hic  Psalmus  titulo  careat  in  Hebneo  quemadmodùm  et  primiu  et  secundua ,  divenum 
tamen  esse  à  superiori  tel  stylus  indicare  Yidetur  :  bic  eûm  aublimior  et  ab  animo  oppreiso  ; 
ille  non  tam  subiimis,  at  Uetus.  Quanquam  et  fier!  potoit  ut  repenlè  itylus  assurgeret ,  qaod 
fit  in  odis. 


VERSIO  VULGATA. 

i.  Ut  quid^  Domine  9  recessisti 
longe,  despicis  in  opportunitatibus^ 
in  tribulatione  ? 

2.  Dum  superbit  impius ,  incendi- 
tur  pauper  :  comprehenduntur  in 
consiliis  quibus  cogitant. 

3.  Quoniam  laudatur  peccator  in 
desideriis  animœ  suœ  :  et  iniquus 
benedicitur. 


TERSIO  S.  HIERONTXI. 

Quare^  Domine,  stas  à  longé, 
despicis  (a)  in  temporibus  angus- 
tise. 

In  superbià  impii  ardet  pau- 
per :  capiuntur  (6)  in  sceleiîbus 
quœ  cogitaverunt. 

Quia  laudavit  impius  (c)  desi- 
derium  animœ  suœ  :  et  avarus 
applaudens  sibi  blasphemavit 
Dominum. 


1.  In  opportunitatibus  :  cdm  tao  maxime  opus  est  auzilio. 

2.  Incenditur  pauper  :  oritor,  torqaetorvel  ex  Hebr.  inseqaitnr  pauperem  :  sap- 
pie,  impius  in  superbiA  saA.  Cifmprehenduntur  in  consiliis,  Hébr,;  capiuntur  in 
sceîeribus  quœ  cogitant,  cui  congruit  Hier. 

3.  Quoniam  laudatur  peccator  :  Hier.;  laudavit  impius  desiderium  animœ  suœ^ 
Hebr.  laudat  se,  et  iniquus  benedicitur  :  Hier,  avarus  applaudens  sibi  blasphéma^ 
vit  Dominum. 

(a)  Var,  :  Despicies.  —  (6)  Gapiantur.  —  (c)  Laudabitur. 
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Impius  secundùm  altitudinem 
furor  s  sui  (a)  non  requiret  :  nec 
(6)  Deus  in  omnibus  cogitationi- 
bus  ejus. 

Parturiunt  viœ  ejus  in  omni 
tempore  :  longe  sunt  judicia  tua 
à  facie  ejus  :  omnes  inûnicos  suos 
despicit. 


Loquitur  in  corde  suo  :  Non  mo- 
vebor  :  in  generatione  et  genera- 
tione  ero  sine  malo. 

Maledictione  os  ejus  plénum 
est;  et  dolis  et  avaritîà  :  sub  lin- 
guà  ejus  dolor  et  iniquitas. 

Sedet  iusidians  juxta  vestibula 
in  absconditis^ut  (c)  interficiat  (d) 
innooentem  :  ocuÙ  ejus  robustos 
eircumspiciunt  : 

Insidiatur  in  abscondito^  quasi 
leo  in  cubili  ^  insidiatur  ut  ra- 
piatpauperem:  rapietpauperem^ 
cum  attrapent  eum  ad  rete  suum. 

Et  confractum  subjiciet^  et  ir- 


4.  ExacerbavitDominumpeccator, 
secundùm  multitudinem  irœ  suœ 
non  quaeret. 

5.  Non  est  Deus  in  conspectu  ejus  : 
inquinatae  sunt  viœ  illius  in  omni 
tempore. 

Auferuntur  judicia  tua  à  facie  ejus  : 
omnium  inimicorum  suorum  domi- 
nabitur. 

6.  Dixit  enim  in  corde  suo  :  Non 
movebor  à  generatione  in  gênera- 
tionem^  sine  malo. 

7.  Cujus  maledictione  os  plénum 
est  y  et  amaritudine ,  et  dolo  :  sub 
linguÂ  ejus  labor  et  dolor. 

8.  Sedet  in  insidiis  cum  divitibus 
in  occultiS;  ut  interfidat  innocentem. 


9.  Oculi  ejus  in  pauperem  respi- 
ciunt  :  insidiatur  in  abscondito, 
quasi  leo  in  speluncâ  suâ. 

Insidiatur  ut  rapiat  pauperem  : 
rapere  pauperem,  dum  attrahit  eum. 

10.  In  laqueo  suo  bumiliabit  eum> 

4.  Secvndùm  multitudinem  :  Hier.,  impius  secundùm  altitudinem  fttroris  sui  non 
requiret,  Demn  scilicet. 

5.  Non  est  Deus  in  conspectu  ejus  :  Hier.  Nec  Deus  in  omnibus  cogitationibus 
ejus.  Nota  progressum  impietati.  Sibi  placet  peccator  superbus,  Deoque  con- 
tumejiam  facit;  quo  recedçnte,  irœ  ac  cœteris  animi  pertorbationflius  traditur; 
nec  Deum  requirit  ultra  ^  nec  cogitât  :  quo  fit  at  in  onmem  proruat  nequitiam, 
quasi  ultor  nullus  aut  judex  futurus  sit.  Inquinatœ  sunt  viœ  illius  :  Hier.,  par- 
turiunt,  Iniquaonmia  difflcultatibus  aclaboiibus  plana.  Auferuntur,..  procul  ab 
oculis  ejus  judicia  tua.  Omnium  inimicorum  suorum  dominabitur  :  nihil  enim 
inausum  relinquity  quem  neque  Dei,  neque  boroinum  metos  cobibet  :  Hier.;  om- 
îtes inimicos  suos  despicit,  Hebr.;  exsufflabit,Yidetar  Deus  interdom  favere  impio 
prospère  agenti. 

6.  Non  movebor  à  generatione  in  generationem  :  inconcossœ  res  meœ.  Sine 
malo  :  supple,  ero,  Hier.,  ero  sine  malo;  Gbrys.  etiam  ex  Septuagiota. 

7.  Et  amaritudine  et  dolo  :  Hebr.  et  dolis  et  fraude.  Sub  linguà  ejus,  in  dictis 
«jus  labor  et  dolor  quos  ia  bostes  promat  :  Hebr.  labor  et  iniquitas. 

8.  Cum  divitibus e&qaè  violentis.  Hier.;  Juxta  vestibula,  circa  atria  et  aditus  do- 
monuD. 

9.  Inpauperem  respiciunt  :  clam  observant.  Rapere  pauperem,  Hier.;  rapietpau» 
perem,  ciun  attraxerit  eum  ad  rete  suum,  quà  vi,  qnà  blanditiis  et  dolis. 

1 0.  In  laqueo  suo  :  quod  Hier,  ad  prœcedentem  versum  retulisse  vidimos.  Humi' 
(a)  Var,  :  Ir»  bus.  *  (6)  Nec  eit  —  (e)  Dmt  ut.  ^  (d)  laterficit. 

TOU.  I.  ^ 
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inclinabit  se,  et  cadet,  cùm  domina- 
tus  fuerit  pauperum. 

il.  Dixit  enim  in  corde suo  :  Obli- 
tus  est  Deus,  avertit  faciem  suam  ne 
Tîdeat  in  finem. 

12.  Exurge,  Domine  Deus,  cxal- 
tetur  manus  tua  :  ne  obEyiscaiis  pau- 
perum. 

13.  Propter  quld  irritaTit  impius 
Deum?  dixit  enim  în  corde  suo  : 
Non  requiret. 

14.  Yides,  quoniam  tu  laborem  et 
dolorem  considéras  :  ut  tradas  eos 
in  manus  tuas. 

Tibi  derelictus  est  pauper  :  or- 
phano  tu  eris  adjutor. 

15.  jContere  brachium  peccaioris 
et  maligni  :  qiueretur  peccatum  il- 
lius,  et  non  invenietur. 

16.  Dominusregnabitin  aetemum, 
et  in  sœculum  sœculi  :  peribitis,  gen- 
tes,  de  terra  Hlius. 

17.  Desiderium  pauperum  exau- 
divit  Dominus  :  prœparaûonem  cor- 
dis  eorum  audivit  auris  tua. 

18.  Judicare  pupillo  et  humili  :  ut 
non  apponat  ultra  magnificare  se 

JskwiQ  «up^  teiraei. 


met    viribus    suis    valenter. 

Dixit  in  corde  sUo  :  Oblitus  est 
Deus^  abscondit  faciem  suam, 
non  respidet  in  perpetuum. 

Surge,  Domine  Deus,  leva  ma* 
num  tuam;  noli  oblivisci  paupe- 
rum. 

Quare  blaspbemat  Impius 
Deum,  dicens  in  corde  suo  quôd 
^on  requiratY 

Vides,  quia  tu  laborem  et  fiiro- 
rem  respicis  (a),  ut  detur  in  ma- 
nu tuà  :  Tibi  relinquuntur  fortes 
tui  :  pupillo  tu  es  factus  adjutor. 

Gontere  brachium'impiii  etmar 
ligni  :  quœre»  impietatem  ejus,  et 
non  invenies. 

Dominus  rex  sœculi  et  aetemi- 
tatis  :  perierunt  gentes  de  terrÀ 
illius  (6). 

Desiderium  pai:^erum  audidti. 
Domine  (c)  ;  prœparasti  ut  (d)  oor 
eorum  auitiat  auris  tua. 

Ut  judices  pupillum  et  oppres- 
sum;  et  nequaquam  ûiM  super- 
bia  bomo  d^  terrâu 


Habit  eum,  prostemet  Inclinabit  te  et  cadet  pauper,  scflicet  cùm  ei  domhiahitar 

iiopius.  AUi  :  Cadet  in  viribus  ej,us  pauper,  At  Hier.  ;  Et  confractum  eubjieiet,  et 

irruet  viribus  suis  vaUnter;  qnod  non  de  paupere  capto,  sed  de  invasore  (licitnr. 

fi .  Ne  videat  in  fixaenif  in  perpetuum  :  et  ila  sen^per  reddendom  îllud  in  finem, 

14.  Vides,  quoniam,»,  vides  tu,  à  Deus,  quippe  qui  laborem  et  indignationem 
re^icis  eorum  qui  opprimuntur,  ut  eos  sub  manu  ac  tutelA  tuà  recipias. 

15.  Quœretur  peccatum  illius  :  qu8B  tôt  sceleribus  qusesivi^  ita  peribuni^  nt  ne 
TesUgium  <ptfdein  eorum  supersit  Vide  Psal,  xxxvi,  36. 

16.  Peribitis  génies  :  Pbilifithaîi  vel  quilibet  alU  genlUes  iniudflBâ  et  terra  fsrael 
relicti. 

{1..PnœporQJtifmem„.  jiasti  cor  quô  propensurom  slt,  et  audis  preces  nandum 
coDceptas  M,  Hier.,  Pneparosti  ut  cor  eorum  audiat  auris  tua,  Velj  ipae  Ua  pr»- 
para»  cor  eturum,  ut  qu»  yoiunt  appcobes. 

Ca)  Var.:9^qmsu.'^{b)^as.^is)AMiKùilkaàanê.^^lieâSts^ 
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PSALMUS  S. 
QONSOLATORIUS. 

Càm  DsTidem  in  deMdo  ktitantem  ob  Safilis  îniidiat  bortarentur  amici ,  ut  fugâ  talutem  qn» 
reret ,  Theodorêtus, 


VEBSI0TTJLGAT4. 
1.  In^em^  Psalmus  David. 

2.  In  Domino  confido^  guomodo 
dicitis  animaB  meae  :  Transmigra  in 
montem  sicut  passer? 

3.  Qnonîam  ecce  peccatores  înten- 
denint  arcum^  paraverunt  sagittas 
suas  in  pliaretrâ,  trt  sagittent  in  obs- 
curo  rectos  corde. 

i.  Quoniam  quœ  perfecisti,  destru- 
xenmt  :  jnstus  aiitem  quid  fecit^ 

5.  Oonûnus  in  templo  sancto  suo, 
Dominus  in  «oelo  sedes  ejus  : 

Ocnli  ejus  in  pauperem  respiciimt  : 
palpebrœ  ejns  interrogant  filios  ho- 
miniun. 

6.  Dominus  inferrogat  justum  et 
impium  ;  qui  autem  diligit  iniquita- 
tem^  odit  animam  suam. 

7.  riuet  super  peecatores  laqueos  : 
ignis,  et  sulphur,  et  spiritus  procel- 
larum,  pars  calicis  eorum. 

8.  QuoniamjustusOominmetjus- 
titias  dilexit  :  œquitatem  'Vidit  vul- 
tuscjus. 


TEKSIO  s.  HIEKONTMI. 
.Victoria  PealmuB  {a)  David. 

]n:Domino  speravi^  qaomodo 
dicitis  animœ  meœ  :  Transvola  in 
montem  ut  avis  (6)? 

Quia  ecce  impii  tetendenmt  ar- 
cum  :  posuerunt  sagittam  suam 
super  nervum^  ut  sagittent  in  abs- 
condito  rectos  corde. 

Quia  leges  dissipât®  sunt  :  jus- 
tus  quid  operatus  est? 

Dominus  in  templo  sancto  suo^ 
Dominus  in  coelo  thronus  ejus  : 
oculi  ejus  vident  9  palpebrœ  e>is 
probant  filios  bominum. 

Dominus  justum  probat;  im- 
pium autem  et  diligentem  iniqui- 
tatem  odit  anima  ejus. 

Pluet  super  peccatores  laqueos  : 
ignis  et  sulpluir^  et  spiritus  tem- 
pestatum^  pars  càlicis  eorum. 

Quoniam  justus  Dominus  justi- 
fias dilexit  :  rectum  videbunt  (c] 
fadfiB  eorum. 

8.  Sicut  passer^  Hier,  ut  omis* 

8.  Pùccatwe8:ïïàqfà,  violenti  Jnphareirà,  Hier.:  ^per  nffroum^areûstciHcet, 
Jam  intento  arcn»  sa^ttft  jamjam  emittenda. 

4.  Quœ  perfeeisti,  destruxerunt  :  Hier,  leges  dùsipatœ  âunt.  Justus  mttem  quid 
,fèeit?  quid  faciet justus^  ubi  nullœ  sont  legesTT 

5.  în  pauperem  recipiunt  :  in  pauperem  deedt  Hébr. 

6.  Dominus  interrogat,  quasi  judicatums.  Hier,  et  alii  apuft  Chrys.  Dominus  juS" 
htm  probat;  impium  autem  et  diligentem  iniquitatem  odit  wtima  ejus.  Anima 
$jus,  4)6e  DeoB  :  rede  etiam  Septnaginta  et  Vulii^ta  :  Qui  diligit  iniquitatem  odit 
animom  suam  :  omnis  enim  iniquus  sibi  pessimos. 

7.  Pars  calicis  :  jbots  mea,  ut  est  Psal.  xv.  5.  A  calice  unde  sortes  ducebentur  ; 
vel  ut  alii,  metaphorft  ductA  à  convirils^  in  qoibus  sna  cuique  potte  meosura  (Ii« 
lîdebatur. 

s.  BtjustHia»:  et  daest  Bébr. 

«  Vor.  :  Deest  Psthnos.  —  (()  Sicut  paner.  *  (e)  M,  Yiderant 
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PSALMUS  XL 
CONSOLATORIUS. 

Contra  mendaces  ac  perfidos  undique  circamfusos ,  dùm  esset  in  aolâ  SaûHs  qoibiu  ille  mand»» 
bat  ut  clam  Da^idi  ôiceretii:  Bece places  régi,  et  omnet  servi  ejus  diligunt  te,  I  Rcg.  xviii  » 
%l,  càm  necem  pararent. 


VERSIO  YULGATA. 

i.  In  finem  pro  octa^à,  Psalmus 
David. 

2.  SalTum  me  fac^  Domine^  quo- 
niam  defeclt  sanctus  :  quoniam  dimi- 
nutœ  suntveritatesàfiliis  hominum. 

3.  Yana  locuti  simt  unusquisqiie 
ad  proximum  suum  :  labia  dolosa^ 
in  corde  et  corde  locuti  sunt. 

4.  Disperdat  Dominus  universa  la- 
bia dolosa^  et  linguam  magnilo- 
quam. 

5.  Qui  dixerunt  :  linguam  nostram 
magnificabimus,  labia  nostra  à  nobis 
fiunt;  quis  noster  Donoinus  est? 

6.  Propter  miseriam  inopum^  et 
gemitum  pauperum^  nimc  exurgam^ 
dicit  Dominus. 

Ponam  in  salutari  :  ûducialiter 
agam  in  eo. 

7.  Eloquia  Domini,  eloquia  casta 

2.  Defecit  sanctus  :  tanta  undique  circumstat  iniquonun  turba.  Diminutœ  sunt 
veritates...  Hier.;  imminuti  sunt  fidèles,  rari  aunt  yeraces  ac  sinceri  homines, 
fraus  ubique  et  doli. 

3.  Vana,  mendada^  in  corde  e^corcfe...  fàUad  sunt  et  duplici  corde^  nec  aOn 
constant. 

5.  Linguam  nostram  magnificahimus  :  magna  jactabimns^  metuendos  nos  pne- 
stabimuB.  Labia  nostra  à  nobis  sunt  :  Hier,  nobiscum  sunt,  penès  nos  sunt,  nostra 
sunt.  Syr.  Quidquid  libuerit  de  Davide  comminiscemur  ac  SaûU  persuadebimus^ 
neque  quisqaam  nos  prohibera  poterit. 

6.  Ponam  in  salutari  :  ponam  in  tuto,  supple  virum  bonum.  Ftducialiter  agam 
in  €0,  fortiter  et  incunctanter  eum  tuebor;  at  Hebr.  illaqueabit,  vel  exsofflabit 
eum^  nempe  vir  bonus  improbum  inimicom. 

7.  Eloquia  Domini  :  ab  hominum  mendaciis  ad  eloqoii  divini  sinceritatem  ooih 
TerUtur.  Probatum  ierrœ,  separatom  àterrà  métallo  immixtA. 

(a)  Var.  :  Cantieua.  -i-  (6)  Uolosom.  —  (c)  Locati  mut.  —  (cQ  Dominus  noiterf  dêtsi  «t  *• 
(•)  Et  gemitum. 


YERSIO  S.  HIERONTHI. 

Yictori  pro  octayft^  Psahnns  (a) 
David. 

Salva^  Domine^  quoniam  defe- 
cit sanctus  :  quoniam  imminuti 
sunt  fidèles  à  filiis  hominum. 

Frustràloquuntur  unusquisque 
proximo  suo  :  labium  subdolum 
(6)  in  corde  et  corde  loquuntur  (c) . 

Disperdat  Dominus  omnia  la- 
bia dolosa^  linguam  magnllo- 
quam. 

Qui  dixerunt  :  Linguam  nos- 
tram roboremus;  labia  nostra 
nobiscum  sunt;  quis  noster  Do- 
minus est  (d)? 

Propter  vastitatem  inopum  h 
gemitu  (e)  pauperum^  nunc  con- 
surgam^  (Ûcit  Dominus.  Ponam 
in  salutari  auxilium  eorum. 

Eloquia  Domini^  eloquia  mun- 
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du  :  argentum  igné  (a)  probatum> 
separatum  à  terra  ^  colatum  sep- 
tuplum. 

Tu^  Domine,  custodies  ea>  ser- 
Tabis  nos  à  generatione  hàc  in 
cetemnm. 

In  circnitu  impii  ambulabunt  : 
eùm  exaltati  fuerint  -yilissimi  fi- 
lionun  bominum. 
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argentum  igné  exammatum,  proba- 
tum  terrsB,  pnrgatmn  septuplum. 

8.  Tu,  Domine,  seirabis  nos  :  et 
custodies  nos  à  generatione  h&c  in 
œtemnm. 

9.  In  circuitu  impii  ambulant  :  se- 
cundùm  altitudinem  tuam  multipli- 
casti  filios  hominum. 


8.  A  generatione  hàc  :  prvri  aciUcet 

9.  In  circuitu  impii  ambulant,  me  midi<iae  obsident.  Secundùm  aittiudinem 
tuam,  Altissimo  et  occultissimo  judicio  tuo.  Multiplicasti  filios  hominum,  tôt  ini- 
quosscilicet;  at  Hier.,  cùmexaitati  flierint  vilissimi  filiorum  hominum: hoc  est» 
undiqae  circmnfluant  improbi,  ot  CTfl^tfttî^  vel  vilissîmiB  hominibus  aduleDtnr» 

{a)  Var,  :  Igné  deest. 


PSALMUS  XIl. 
MORALÏS,  CONSOLATORIUS. 

Ab  hombibof  iptoqae  Deo  qaodam  modo  destitatos,  auimnm  tamen  non  despondet 


YERSIO  S.  HIERONTMI. 
Victori ,  Psalmus  (a)  David. 

Usquequo,  Domine,  oblivisce- 
riç  mel  (6)  penitus  î  Usquequo 
abscondis  (c)  faciem  tuam  à  me? 

Usquequo  ponam  consilia  in 
animam  meam  (d),  dolorem  in 
corde  meo  per  diem?  Usquequo 
exaltahitur  inimicus  meus  super 
me? 

Gonvertere,  exaudi  me.  Domine 
Deus  meus.  Illumina  oculos  meos, 
ne  imquam  obdormiam  in  morte  : 

Nequandodicatinimicusmeus  : 
PrsBTalui  adversùs  eum.  Hostes 
mei  exultabunt  si  (e)  motus  fuero  : 


YEHSIO  VDLGATA. 
i.  In  finem,  Psalmus  David. 

Usquequo,  Domine,  oblivisceris 
me  in  finem?  Usquequo  avertis  fa- 
ciem tuam  à  me? 

2.  Quamdiu  ponam  consilia  in  ani- 
ma meà,  dolorem  in  corde  meo  per 
diem? 

3.  Usquequo  exaltabitur  inimicus 
meus  super  me  ?  4.  Respice,  et  exaudi 
me.  Domine  Deus  meus. 

lUmnina  oculos  meos  ne  unquam 
obdormiam  in  morte  :  5.  Ne  quando 
dicat  inimicus  meus  :  Predyalui  ad- 
versùs eum. 

Qui  tribulant  me,  exultabunt  A 
motus  fuero  : 


2.  Ponam  consilia  :  qaamdîu  variis  curis  agitabor?  Per  diem,  totA  die. 

4.  Obdormiam,.,BehT.dormiammortem,  Septuaginte,  inmortem,  tiç  Ja^gcrovid 

(a)  Var.  :  Canticum.  —  (b)  We.  —  (c)  AbwoodQ»»  —  (d)  In  utimâ  meâ.  —  («)  Corn, 
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0;  ego  autem  m  miaerioordià  tuÀ 
sperai^i 

Exultabit  cor  meum  in  salutari 
tua  :  cantabo  Domino  qui  bons  tri- 
buft  mîhi  0l  pwittamri  Ti«mmrH  Doaiîitt. 
altissimi. 


Ego  autem  in  miserieqrdiil  tuA 
cooâdo,  exultabit  cor  meum  in 
salutaii  tuo  :  cantabo  DomkiOt 
qui  reddkLit  mibL 


est  moiiar»  morali  aensu  :  ne  nobis  œterna  noz,  ne  mortis  letems  obrepst  somnuB, 
Conim.  Hier, 
6.  Etpsallam,,.  DesuntlraBciB  Hfefcr.* 


PSALMUS  XIII. 

MORALÏS. 

Dei  contemptores  ubique  diffusi  emn  iritorem  sentinot.  Seripto*  oàm  popolns  gravi  tymmida. 
texaretor  ÂbsaloWi  tenipore,  ut  TÎdetur  ex  \,  lât.  Psalmi  lu.  huic  persimilis. 


VERSIO  VULGATA. 
i.  In  fiuem^  Psahnus  David. 

Dixil  insipiens  in  corde  suo  :  Non 
est  Deus. 

Comipti  sunt  >  et  abominabiles 
facti  sunt  in  studiis  suis  :  non  est  qui 
faciat  bonum^  non  est  usque  ad 
unum. 

2.  Dominus  de  cœlo  prospexit  su- 
per filios  hominum,  ut  videat  si  est 
intelligens^  aut  requirens  Deum. 

3.  Omnes  declinaverunt,  simul  inn- 

i.  THxit  iimpiens  :  Non  est  Deus.  Hoc  dicunt  non  modo  qui  negant  Deam  esse, 
sed  etiam  qui  negant  curare  quidquam,  aut  usquam  animadvertere  in  impios  :  sie 
ilii  apud  Prophetam  defixi  in  fsecibus  suis^  qui  dicuot  in  corde  suo  :  Non  faciet 
benè  Dominus,  et  non  faciet  malè,  Soph.  i^  12.  Et  Ifa/ttcAv  m,  14  :  Dtxisiis  s 
Vanus  est  qui  servit  Deo,  etquod  emolumentum  guiacustadivimm  pnscepta  efus,  et 
ombuitniénms  tristes  eoràm  Domino  excercituum?  Ergo  nuac  beaios  dicimus  or- 
rogantea^,.  'Ssntaverunt  Deum  et  salvi  facti  sunt.  Et  Jerem.  v,  12,  13  :  Negave^ . 
runt  Dominum,  et  dixerunt  :  Non  est  ipse  :  neque  veniet  super  nos  malum,..  Pro-^ 
fkeks  fuerunt  in  ventum  locuti.  Nec  minus  insipîentes  iHi,  U  Pttr.  m,  4-  die«» 
tes  :  Ubi  est  promissio  aut  adventus  ejus?  Ex  guo  enim  patres  domiierunt,  omma 
sic  persévérant  ab  initio  créatures.  Quibus  insipientiores  sunt  qui  cum  ea  dicere 
aut  cogilare  non  audeant^  tamen  ita  viyunt  ac  si  pro  certis  habeant  Non  est  usque 
od  unum  :  sumptum  ex  f.  9. 

3.  Inutiles  fhcii  sunt  :  obtorpuenmt,  ad  bonum  scilicet  :  y^  Hebr<.  puirmrmU^ 

(a)  For.  :  Die§t  Fulnnu.  —  (ft)  j 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 
Victoria  Pâalmus  (a)  David. 

Dixit  stultus  in  corde  suo  :  Non 
est  Deus  :  Corropti  sunt,  abomi- 
nabiles iacU  sunt  studiosè  :  non 
est  qui  faciat  bonum. 


Dominus  de  eœlo  {H'ospexit  sa- 
per filios  bominum,  ut  Tiderct  si 
est  intelligens,  aut  (c)  requirens 
Deum. 

Omnea  receaserunt,  simul  conr 
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bonum,  non  est  usque  ad  unum. 
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Konne  cognoscent  onmes»  qui 
operantur  iuiquitatem  :  qui  dévo- 
rant populum  meum^  ut  cibum 
panis?  Dominmn  non  InTocave- 
runt. 

Ihi  timebunt  (a)  formidine  ;  quo- 
niam  Deus  in  générations  justà 

€St  (h). 

Consilium  pauperam  conf udis- 
tis  :  quoniam  Dominus  spes  ejus 
est. 

Quis  dabit  de  ^on  salutare  {c) 
Israël?  quando  reduxerit  Domi- 
nus  captivitatem  populi  sui  : 
exultabit  Jacob^  lœtabitur  Israël. 


tilcs  facti  sunt  :  non  est  qui  faciat 
bonum^  non  est  usque  ad  uniun. 

Sepulchrum  patens  est  guttur  eo- 
rum  :  linguis  suis  dolosè  agebant, 
venenum  aspidum  sub  labiis  eorum. 

Quorum  os  maledictione  et  amari< 
tudine  plénum  est  :  veloces  pedes  eo- 
rum ad  effundenduni  sanguinem. 

Contritio  etinfelicitas  intnîseorumy 
et  viam  pacis  non  cognoTerunt  :  non 
est  timor  Dei  ante  oculos  eorum. 

4.  Nonne  cognoscent  omnes  qui 
operantur  iniquitatem^  qui  dévorant 
plebem  meam^  sicut  escam  panis? 


5.  Dominum  non  invocaverunt,  il- 
lic  trepidaverunt  timoré^  ubi  non  erat 
timor. 

6.  Quoniam  Dominus  in  gênera- 
fione  justà  est^  consilium  inopis  con- 
ftidistis  ;  quoniam  Dominus  spes  ejus 
est. 

7.  Quis  dabit  ex  Sion  salufare  Is- 
raël? cùm  averterit  Dominus  capti- 
vitatem plebis  suœ^  exultabit  Jacob^ 
€t  lœtabitur  Israël. 


id  est^  comiptîsimt  Sepulchrum  patens,  H«c  et  9eqiientia  nacpie  ad  versiim  qnar- 
temdesunt  in  Hebr.  et  in  Septuaginta^  apud  Ghry80st..et  Theodoret.;habet  Paulos, 
Bom,  III.  f  3,  etc.  Quem  locum  Comm.  Bier.  hic  ait  Àpostolum  ex  variis  Scrip- 
tDrœ  lods  texiiisse,  ac  forte  ex  ejus  EpLstolà  hùc  traoslatia. 
4.  Norme  cognoscent  omnes  :  Bupple,  Deum;  nonne  malo  suc  experientor  Ûeum 

68Be? 

8.  Vbi  non  erat  timor,  deest  Hebr.;  habetur  Psal.  lu.  6,  etiam  in  Hebr.,  unde 
videtnr  hùc  translatam-.  Tana  pavent^  imô  nuila,  cpii  non  ianitnntnr  Deo. 

6.  Dominus  in  generatione  justd  est  :  habitat  inter  justes.  Quoniam  Dominus 
tpes..,  al'ù,  Sed  Deus  spes  ejus  est. 

7.  Ex  Sion,  Ergo  D«nd  jamii^  Sion  regnabat.  Averterit  eaptkfiiâHim,  Hebr.  r»- 
dsaerit  reduetionem,  p<^ulum  smmi'  ab  Absalomo  di^um. 

\fL)  For.  :  Trepidabunt.  —  (6)  Dssst  esL  —  (e)  Salutem. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


8B 


PSAL^îOnUM 


***'^'VV>'%«'WWMM\/S(\/W»»vw<Si 


PSALMUS  XIV. 
MORALIS. 

Boni  viri  ac  sacros  conrentus  pure  adituri,  mores.  Veri  cœlonim  cîvw. 


VEBSIO  VDLGATA. 
i.  Psalixuis  David. 

Domine ,  quis  habitabit  in  taber- 
naciîlo  tuo?  aut  quis  requiescet  in 
monte  sancto  tuo? 

2.  Qui  ingreditur  sine  macula^  et 
operatur  justitiam  ; 

3.  Qui  loquitur  veritatem  in  corde 
suo,  qui  non  egit  dolum  in  linguâ 
suâ  : 

Nec  fecit  proximo  suc  malum,  et 
opprobrium  non  accepit  adversùs 
proximos  suos. 

4.  Ad  nihilum  deductus  est  in 

conspectu  ejus  malignus;  timentes 

autem  Dominum  glorificat  : 

Qui  juratproximo  suo,  et  non  de- 
cipit  : 

Qui  pecuniam  suam  non  dédit  ad 
usuram,  et  munera  super  innooen- 
tem  non  accepit  ; 

Qui  facit  hœc,  non  movebitur  in 
œternum. 


VÇRSIO  s.  HIERONYMI. 
Psalmus  [a)  David. 

Domine ,  quis  peregrinabitur  in 
tentorio  tuo,  et  quis  (6)  habitabit 
in  monte  sancto  tuo  ? 

Qui  ingreditur  sine  macula,  et 
operatur  justitiam  :  loquiturque 
veritatem  in  corde  suo. 

Qui  non  est  facilis  in  linguâ  suâ,. 
nec  (c)  fecit  amico  suo  malum,  et 
opprobrium  non  sustinuit  super 
vicino  suo  (d). 


Despicitur  in  ocidis  ejus  impro- 
bus  :  timentes  autem  Dominunr 
glorificabit  :  jurât  ut  se  afiligat, 
et  non  mutât. 

Pecuniam  suam  non  dédit  ad 
usuram,  et  munera  adversùm  in- 
noxium  non  accepit  :  qui  facit 
liœc,  non  movebitur  in  œternum. 


cem  ^taS^af^''!!^^  Septuaginta,  ir<£pctxtot.  Allusum  ad  vo- 

•Ztai^T^  tentorii  quod  est  peregrinantis.  Seasus  est  :  Quis  adibit 

Jurafut  t^'amaa^'T'  ^^'^'f ^^Septuaginta,  «ou^iv^TauP^m'ino ««>... Hier., 
tat.  LectS  vfei:  ^rT""  '"^  ^''  ^^  ^'^'  vovet  jejunimn,  et  propositamnonma: 
wtt.  i-ecuo  Yulgatœ  orta  ex  unius  transpositioiie  Utterœ. 

(«)  For,  :  Ctttiçu©.  -  (6)  Dmt  et;  habei  qui.  -  (c)  Ncquc.  -  (d)  ViçiBum  suuuu 
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PSALMUSXV. 
HISTORICUS  ET  PROPHETICUS. 

David  exvl  Deo  Tero  adhorere  se  profitetur,  lalùs  repndiatis  :  tum  in  penoni  Christi  loqnens, 
ejus  resnrreetionem  pnedicit  :  teste  Petro  AeU  u ,  25,  et  Paulo  Aet,  xiu ,  33.  Ideo  stelo- 
graphia  sen  tituli  ioscriptio  est  Psalmos  scilicet  monimento  stemo  insculpendus.  Yide  iita> 
lam  Ptalm.  ir,  lyi,  lyii,  ltiii,  iix. 


TERSIO  S.  HIEKONTMI. 
Homilis  et  simplids  Dairid. 

Custodi  me,  Deus,  qaoniam 
spcravi  in  te. 

Dizi  Deo  (a)  :  Dominus  meus  es 
tu  :  bene  mihi  non  est  sine  te. 

Sanctis,  qui  in  terrà  sunt,  et. 
magnifids,  omnis  voluntas  mea 
in  eis. 

Multiplieabuntur  idola  eorum, 
post  tergum  sequentium  ;  non  li- 
babo  libamina  eonun  de  san- 
guine, neque  assumam  nomina 
eorum  in  labiis  meis. 

Dominus  pars  haereditatis  meœ 
et  calicis  mei  ;  tu  possessor  sortis 
meae. 

Lineœ  cedderunt  mihi  in  pul- 
cherrîmis,  et  hœreditas  specio- 
sissima  mea  est. 


VERSIO  VUL&ATA. 
i.  Tituli  inscriplio  ipsi  David. 

Conserva  me.  Domine,  quoniam 
speravi  in  te. 

2.  Dizi  Domino  :  Deus  meus  es  tu, 
quoniam  bonorum  meorum  non 
eges. 

3.  Sanctis,  qui  sunt  in  terrà  ejus, 
mirificavit  omnes  voluntates  meas  in 
eis. 

4.  Multiplicatœ  sunt  infirmitates 
eorum  :  posteà  accelerayerunt. 

Non  congregabo  conventicula 
eorum  de  sanguinibus  :  nec  memor 
ero  nominum  eorum  per  labia  mea. 

5.  Dominus  pars  haereditatis  meas, 
et  calicis  mei  :  tu  es,  qui  restitues 
hœreditatem  meammihi. 

6.  Funes  ceciderunt  mihi  in  prœ- 
claris  :  etenim  hœreditas  mea  prœ- 
clara  est  mihi. 


2.  Dixi  Domino  :  Hier.  Dixi  Deo  :  Dominuê  mew  es  iu  :  JéhoTa.  Bonorum  meo- 
rum :  Hier,  bene  mihi  non  es  sine  te. 

3.  Sanctis,  qui  sunt..,  sanctuario  qaod  vo&batur  Sancta.  Hebrœi  neutre  carent; 
qaod  Bflspe  exprimont  per  fœmininum.  Hier.  Sanctis  qui  in  terrà  sunt  et  magni- 
ficis,  omnis  voluntas  mea  in  eis,  Omms  aCFectas  meus  sanctoario  et  inclyto 
tabemacolo  inhœret,  qaod  est  in  terrà  sanctà  :  vel  juxta  Vulg.  mirum  mlbi  Deus 
aanctaarii  affectum  indidit.  Sic  David  exal  loquitur.  Vide  Psal.  XLI,  4;  ZLii,  3. 

4.  Infirmitates,  Hebr.:  vanitates.  Hier.,  idola  eorum,  Syrorum  scilicet  et  aiio- 
rum  gentiliom,  apud  quos  exulabat,  1  Reg.  jxni»  Postea  acceleraverunt,  Hebr., 
ad  alienum  (Demn)  festinavemnt ,  illi  scilicet,  gentiles.  lUi  quidem  multipUcant 
idola;  nobis  ut  unos  Deus  est,  ita  unum  sanctuarium.  Non  congregabo...  Hier.; 
Non  libabo  libamina  eorum,  etc.  non  participabo  eonun  sacris.  Nec  memor,  ne 
nominRbo  qmdem  deoa  falsos,  ut  lex  vetabat 

5.  Pars  calicis  mei  :  vide  supra  X,  7.  Tu  es  qui  restitues,  tn  «istentans,  Hebr. 
assertor  sortis  mem. 

6.  Funes  :  ad  agrum  scilicet  metandum  et  dividendum;  qaod  ad  erciscuiulain 
live  dividundam  hœreditatem  pertinet. 

(a)  For.  :  Domino. 
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7.  Benedicam  Dominum,  qui  tri- 
buit  mihi  intellectum  :  insuper  et 
usque  ad  noctem  increpuerunt  me 
renés  mei. 

8.  Providebam  Dominumin  cons- 
pectu  meo  semper  :  quoniam  à  deoc- 
tris  est  mihi,  ne  commovear. 

0.  Propter  hoc  lœtatum  est  cor 
meum  et  exultavit  lingua  mea  :  in- 
super et  caro  mea  requiescet  in  spe. 

10.  Quoniam  non  derelinques  ani- 
mam  meam  in  infemo  :  nec  dabis 
sanctum  tuum  videre  corruptionem. 

H.  Notas  mihi  fecîsti  vias  vitœ, 
odimplebis  me  leetitià  cum  vultu 
tuo  :  delectationes  in  dexterà  tuâ 
usque  in  flnem. 


Benedicam  Dominum  (a)  qui 
dédit  mihi  consilium  :  insuper  et 
noctibus  erudierunt  me  renés 
mei. 

Proposui  (6)  Dominum  in  cons- 
pectu  meo  semper  ;  qiria  à  dextris 
meis  est,  ne  commovear. 

Propterea  lœtatum  est  oor 
meum,  et  cxultavit  gloria  mea  :  et 
earomeahabitavit  (r)  confidenter. 

Non  enim  derelinques  animam 
meam  in  infëmo  :  nec  dabis  sanc- 
tum tuum  videre  corruptionem. 

Ostendis  nâhi  semitam  tH», 
plenitudinem  Istrtiamm  ante 
vultum  tuum  :  décores  in  dex- 
terà  tuà  œtemos. 


7.  Intellectum,  Hier,  consilium,  usquê  ad  noctem,  Hier,  noctibus  erudieruni  me 
renés  mei,  cùm  noctu  curis  angerer,  pii  motus  ad  ioteriora  pentlùs  immissi  à 
Deo  me  emdiermit  :  per  noctem,  ut  cursB  remordent^  ita  sœpc  subit  dulcior  Dei 
recordatio. 

8.  Providebam  Dominum  :  hœc  et  sequentia  in  pereonA  ChrlsU  :  teste  Petro, 
Act,  II.  25. 

9.  Lingua  mea,  Hier,  gloria,  qaàà  sœpe  linguam  signiflcat  :  ac  sic  refertnr  hi» 
locus,  Act.  H.  26.  Cei-te  per  lidguam  Deo  reddihir  gloria,  quod  est  piU  graUs«î-> 
mum  et  gloriosiasimum.  In  spe  :  resurrectionis  statim  adveuluree. 

10.  Animam  meam,  meipsum;  unde  Petnis  :  Providens  locutus  est  de  resurreC' 
tione  Christi,  quia  neque  derelictus  est  in  inferno,  Act.  Il,  31.  Quanquam  anima 
Christi  descendit  ad  inferos,  non  ibi  derelîcta  est,  ut  cœters  aaimjB  piomtD.  bk 
infemojin  sepulchro,  teste  Petro,  Act.  n, 29,  et  Paxiio,  Act,  xrii,  36.  Comêpiionem: 
foveam,  Hebr.  Chald..  ut  Vulg.  ac  sic  Pelrus  et  Paulus  locis  citatis. 

1 1 .  Notas  mihi  n  sepulchro  jacenti  fecisti  vias  vitœ  :  quibus  mortuiis  licet  ad 
▼itam  redirem.  Usgue  in  finem  :  décores  etemos,  propter  sternam  glorlam 
Christo  resurgenti  traditam.  Igitur  hi  très  uUimà  versos  de  ChrisU)  intelligeadl 
8unt,  Petro  et  Paulo  interprelîbus.  Hftc  tamen  aliquatemu  prœcesseruDt  in  Davide 
ut  typo  Christi,  dùm  illum  Deus  à  morte  totied  eruit,  et  in  regoo  coàiocavib»  ' 
Gœterùm,  ut  prœclarè  argumentaatnr  Petrus  et  Pauliis,  David  et  in  sepulchro 
derelictus  est,  et  corruptionem  vif'^""*'»«re  hœc  ds  Davide  inletitgi  noUateous 
possimt;  neque  res  Davidis,  utcumqa»  spifeadidflfr,  buji»  loct  maBntfifientiaro 
eziiauriunt. 

(s)  Ywr,  :  Bomiao.  —  (&)  Propouebam.  —  (e)  Habitabif. 
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PSALMUS  XYI. 
MORALIS. 

Ont  ni  ab  inindeoram  instdiiset  erudelitote  liberetw:  Dd  protegcntis  booftabemet  pattentiam 

eoumendat. 


vehsio  ttjlgata. 

1<.  Oratlo  Dttvid. 

Exaudiy  Domine^  justitSam  meam  : 
intende  deprecationem  meam. 

Auribus  percipe  orationemmeam, 
non  in  labiis  dolosis. 

2.  De  vultu  tuo  judidmn  meum 
prodeat:  oculi  tui  videant  œquitates. 

3.  Probasti  cor  meum,  et  Tisitasti^ 
nocte  :  igné  me  examinasti,  et  non 
est  inventa  in  me  iniquitas. 

4.  Ut  non  loquatur  os  menm  opéra 
hominum  :  propter  verba  labiorum 
tuorum  ego  custodivi  vias  dm'as, 

5.  Perfice  gressus  meos  in  semîtis 
tnis  :  ut  non  moveantur  vestigia 
mea. 

6.  Ego  clamavi,  quoniam  ezau- 

1.  Jusfitiam  meam  :  Bier.  justum.  Non  in  labiis  dolosis,  audi  precationem  pnro 
et  aimplice  corde  prolatam. 

2.  De  vultu  tuo,  de  conspecta,  de  andientià  tu&  :  Bîmîlis  locntio  Estk,  i.  19  : 
Egrediatur  edictum  à  facie  tuà;  Don.  ii,  15  :  Sententia  à  fade  régis  egressa. 

3.  Visiiasti  nocte  :  scrutatus  es  in  noctis  Bilentio,  dum  cogttationea  reliquse  con- 
ticescunt.  Igne  me  examinasti,  Hier,  conflasti,  excoxisti  ut  anrum.  Et  non  est 
innenta  in  me  iniquitas  :  aliter  Hier,  in  seq. 

4.  Ut  non  loquatur  os  meum  :  Hier,  et  non  invenisti  cogitationes  meas  transite 
4m  meum ,  sincère  loquor  :  verba  sensibus  congruunt,  ac  sic  ferè  Hebr.  Opéra 
hominum  :  Hier,  ad  versum  sequent^m  refert^  ac  sic  ex  Hebrseo  vertit  :  In  opère 
hominum,  propter  verbum  labiorum  tuorum  ego  observam  vias  latronis  in  opère 
hominum,  supple  :  quorum  sum  inspecter  :  Propter  verba  labiorum  tuorum  :  propter 
mandata  tua  observaYÎ  vias  latronis,  violenti  oppressons  :  neqne  tantum  ego  &  sce- 
lere  abstinui,  sed  etalios  deterrui  :  quod  régis  offlcinm  est:  Secundàm  Vulgatam 
sensns  sit:  Uttton  loquatur  os  meum  opéra  hominum,  vona  et  iniqua,  qnalia  sont  opéra 
bominum,  custodivi  vias  duras  y  angustas,  qu»  ad  vitam  dacnnt,  Matth.,  vit,  14* 

5*  Perfice  :  bona  sua  pro  conscient!»  sinceritate  professas,  convertit  se  ad 
Seim^ut  ejtts  animum  firmet  in  bono. 
6.  Exaudisti  :  Hier,  exaudies. 

(«)  V«r.  :  Meudacibas.  —  (6)  Heb.  De  eontpectu  tuo.  —  (e)  Cogitatio  m 
«Hset  M  meoiB.  ^  (d)  Ib  opéra  AdiBi^  is^eibo,  -»(«)  Son  tobotar. 


VERSIO  S.  HIEBOima. 
Oratio  David. 

Audi,  Deus,  justum^  intende 
deprecationem  meam:  auribus 
percipe  orationem  meam,  absque 
labiis  mendacii  (a). 

De  vultu  tuo  (b)  judicîum 
meum  prodeat  :  oculi  tui  videant 
œquitates. 

Probasti  cor  memn,  visifasti 
nocte  :  conflasti  me,  et  non  in- 
venisti cogitationes  meas  transire 
os  meum  (r). 

In  opère  hominiun  propter 
verbum  ('i)  labiorum  tuorum, 
ego  observavi  vias  latronis. 

Sustenta  gressus  meos  in  calli- 
bus  tuis;  et  non  labentur  (e)  ves- 
tigiamea. 

EgDinvDcavi  te,  quia  exaudies 
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disti  me^  Deus  :  inclina  aurem  tuam 
mihi,  et  ezaudi  verbamea. 

7.  Mirifica  misericordiastiias,  qui 
salvos  facis  sperantes  in  te. 

8 .  A  resistentibus  dexter»  tuœ  cus- 
todi  me,  ut  pupillam  oculi. 

Sub  mnbrà  alarum  tuarum  protège 
me  :  9.  à  facie  impiorum  qui  me 
afflixerunt. 

Inimici  mei  animam  meam  cir- 
cumdedenmt. 

10.  Adipem  suum  conclusenmt  :  os 
eorumlocutum  est  superbiam. 

11.  Projidentes  me  nunc  circum- 
dederunt  me  :  oculos  suosstatuerunt 
declinare  in  terram. 

12.  Suscepenmt  me,  sicut  leo  pa- 
ratus  ad  prsBdam  :  et  sicut  catulus 
leonis  habitans  in  abditis. 

13.  Exurge,  Domine,  prœveni  eum, 
et  supplanta  eum  :  eripe  animaTTi 
meam  ab  impio,  frameam  tuam 
14.  ab  inimicis  manûs  tuœ. 


me,  Deus  :  inclina  aurem  tuam 
mihi,  audi  eloquium  meum. 

Mirabiiem  fac  misericordiam 
tuam  (a) ,  salvator  sperantium ,  à 
resistentibus  dextersB  tuoe. 

Gustodi  me  quasi  pupillam  in- 
tus  inoculo  [h).  In lunbrà alarum 
tuarum  protège  me 

A  facie  impiorum  Yastantium 
me.  Inimici  mei  Animam  meam 
circumdederunt. 


Adipe  suo  conclusenmt  :  et 
ore  locuti  sunt  superbe. 

Incedentes  adversùm  me  nunc 
circfumdederuntme  :  oculos  sucs 
posuerunt  declinare  in  terram. 

Similitudo  ejus  quasi  leonis 
desiderantis  praedam  :  et  quasi 
catuli  leonis  (c)  sedentis  in  abs- 
conditis. 

Surge,  Domine,  prœvenifaciem 
ejus,  incurva  eum  :  salYa  ani- 
mam  meam  ab  impio,  qui  est 
gladius  tuus. 


10.  Adipem  suum  concluserunt  :  Hier.;  adipe  suo  concluserunt ,  id  est,  operti 
Bunt  :  in  deliciis  vixerunt.  Chald.  :  Opibus  slipati,  obesi  et  pînguefacU  sunt. 

11.  Pivjidenies  me,  expellentes,  ejicientes,  Sepluiginta;  at  Hier,  incedentes 
adversùm  me  :  gressus  meos  observantes.  Huno  circumdederunt  me,  itinera  mea 
obsidenL  Oculos  suos  statuerunt  :  intendunt  ut  tendant  in  terra,  Hebr.  :  sapple, 
laquées  qoibus  me  capiant. 

12.  Susceperunt  me,  exceperunt,  invaserunt  :  Hier,  similitudo  ejus  quasi 
leonis, 

i3,  Ab  impio,  frameam  :  Hier,  ab  impio  guis  est  gladius  tuus,  quo  iostrumento 
utcris  ut  punias. 

14.  A b  inimicis  manûs  tuœ  ;  Hebr.  à  viris  manûs  tuœ;  à  mortalibus  qui  sunt 
manus  tua,  quâ  me  castigas  et  exerces.  Sic  Babylonicum  imperium  dlcitur  maliens 
universœ  terrœ,  Jerem  l,  23.  A  paucis  de  terra  :  Hebr.;  à  mortalibus  de  tempore 
tempos  suum  agentibus,  id  est  Hier,  quorum  pars  in  vità,  qui  spem  omnem  in 
vit&  prœsenti  coUocant.  Secundum  Vulgatam  :  Domine,  à  paucis  de  terra,  etc. 
Vult  Ecclesia,  ut  est  in  parab.  Matth,  xiii,  28,  in  hftc  etiam  vitA,  zizania  à  tritico, 
camales  et  terrena  sapientes  separari  à  paucis,  seu  ab  electis:  paucienim  eleeti, 
Matth.  zxu,  14;  sed  frustra  :  nam  accepit  responsum  divinum  :  Sinife  utraque 
crescere  usque  ad  messem,  Gomm.  Hier.  De  absconditis,  de  thesauris  tuis  :  de  pena 
tuâ.  Saturait  sunt  filiis,  Uberorum  copia  afQuunt  Par9ulis  suis ,  Hier,  panmlif 
eorum,  nepotibus  suis,  scilicet. 

(a)  Var,  :  Mirabilet  (ac  nÛMncordias  toas.—  (6)  IaIob  oculi.  —  (e)  Deett  levait. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LfBER 
A  Tîris  manus  tuœ.  Domine^ 
qui  mortui  sunt  in  profundo  : 
quonun  pars  in  vitÀ^  etquorom 
de  absconditis  tuis  replesti  ven- 
trem.  Qui  saturabunfur  (a)  filiis, 
et  dimittent  reliquias  suas  parru- 
liseomm.* 

Ego  in  justiliÀ  yidebo  faciem 
toam  :  implèbor  (b),  cùm  evigila- 
yeto,  similitudine  tuà. 
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Domine^  à  paucis  de  terra  divide 
eos  in  vitÀ  eonun  :  de  absconditis 
tuis  adimpletus  est  venter  eorum. 

Saturati  sunt  filiis  :  et  dimiserunt 
relic[uias  suas  parvulis  suis. 

15.  Ego  auteminîusiiti&apparebo 
conspectuituo  :  satiabor,  cùm  appa« 
ruerit  gloria  tua. 

15.  Sgo  ttutem  :  josti  longe  diversa  spes.  Satiabor  :  Hier,  impleàûr,  cum  evigila" 
vero,  similitudine  tuà,  tua  mihi  apecies  evigilanti  statim  occnrrety  meqae  satiobit. 
Quod  loDge  erit  venus,  postquam  apparuerit,  ctmsimiiesei  erimus,  ac  videbimus 
emn  sieuti  est,  l  Jean,  in,  2. 

(«)  For.  :  Satiaboatiir  in.  —  (b)  H^br.  Satiabor. 
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PSALMUS  XYII. 
HISTORIGUS,  PROPHETIGUS. 


YEBSIO  S.  HISaOIKTMI. 

Victori  serve  Domini  David  ^  qui  lo- 
cntns  est  ï)omino  verba  cantici 
hujus^  în  die  quA  iiberavit  eum  Do- 
minus  de  manu  omnium  ioimicorum 
ejns^  et  de  manu  SaOL 

Et  dizit  (a)  :  Diligam  te^  f ortitudo 
mea  : 

Domine  (6)  >  petra  mea>  et  ro^ 
burmeum,  et  salvator  meus. 

Deus  meus^  fortis  meus ,  et  spe- 
rabo  in  eo  :  scutum  meum,  et 


YERSIO  VULGATA. 

1.  In  finem  puero  Domini  David,  qui  lo- 
cutns  est  Domino  verba  cantici  bujus, 
in  die  quA  eripuit  eum  Dominus  de 
manu  omnium  inimicorum  ejus,  et  de 
manu  SaOl,  et  dizit  :  (U  Beg.  zxii,  2). 

2.  Diligam  te^  Domine ,  fortitudo 
mea  : 

3 .  Dominus  firmamentum  meum,  et 
refugium  meum^  et  liberator  meus. 

Deus  meus,  adjutor  meus^  et  spe- 
rabo  in  eum. 


1.  Locuius  est  (David)  Domino.  Hic  Psalmus  cum  titulo  sno  invenitur  totus 
H  Reg,  jxiij  2,  referturque  ad  finem  vitœ  Davidis,  editus  scilicet  ad  memoriam 
sempitemam  tôt  beneflciorum,  quœ  Deus  in  se  contulit  :  vocatîonem  quoque 
gentium  préfigurât,  vers.  44,  45,  50,  teste  Paulo,  Rom.  xv,  9. 

2.  Diligam  te  :  pro  tôt  ac  tantis  beneficiis,  unum  munus  Deo  gratam,  ipsa 
dilectio. 

3.  Firmamentum  meum.  Hebr.  Petra  mea,  rupes  mea,  quA  tutus  innitor.  Fir- 
mamentum  meum  :refUgium  meum:  liberator,  Deus,  adjutor  meus...  protecior 
meus  :  Hebr.  scutum  meum.  Quot  amoris  vocabulaî  Sic  est  amor,  nusqnam  lau- 
dandi  satietas,  nec  blanditiia  modus.  Cornu  salutis  :  coma  pro  robore  sumitur, 
ductA  à  brutis  metapborA. 

(a)  Yar,  :  Et  ait  :  Diligam  te,  Domine*  —  (b)  DomîMfr 
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Protector  meus,  et  cornu  salutis 
meffî,  et  susceptor  meus. 

4.  Laudans  invocabo  Oominum  elt 
ab  inimicis  meis  salvus  ero. 

5.  Circumdedemnt  me  dôlorec 
mortis  :  et  torrentes  iniquitatis  con- 
turbaverunt  me. 

6.  Dolores  infcrni  circumdederont 
me  :  prœoccupavenmt  me  laquei 
jnortis. 

7.  In  tribulatione  meÀ  invocaTi 
Dominum^  et  ad  Deum  meum  cla- 
mavi  : 

Et  exaudivit  de  templo  sancto  suo 
Tocem  meam  :  et  olamor  meus  in 
conspectu  ejus  intromt  mttures  ejus. 

8.  Commota  est,  et  contremult 
terra  :  fundamenta  montium  contur- 
bata  sunt  et  conmiota  sunt ,  quonlam 
iratus  est  eis. 

9.  Âscendit  fumus  in  ira  ejus  :  et 
ignis  à  facie  ejus  exarât  :  carbones 
succenfii  sunt  ab  eo. 

40.  Inclinavit  cœlos,  «t  descendit  : 
et  caligo  sub  pedibus  ejus. 

i  1 .  Et  âscendit  super  Cfaerubim,  et 
Tolarit  super  pennas  Tentonim. 


cornu  sdutis  meœ,  «nsceptor 
meus. 

Laudatum  inyocabe  Domi- 
num  :  ^  ab  inimiofô  meîs  saWus 
ero. 

CircumtteQeruntme  fuDes  mor- 
tis :  et  torrentes  diaboli  (a)  ter» 
nierufltme. 

Funes  inlenii  csrcomdedervHit 
me  :  preevenerant  me  laqaei 
mortis. 

In  tribulatione  meâ  invocabo 
Dominum  et  ad  Deum  meum  da* 
mabo.  Exoudiet  de  templo  saneto 
suo  Yocem  meam  :  et  clamor 
meus  ante  faciem  ejus  veniet  in 
aures  ejus. 

Commota  est  et  contremuit 
.terra  :  et  fundamenta  mbntium 
concussa  sunt,  et  conquassata 
sunt,  quoniam  iratus  est  eis  (b). 

Ascendit  fumus  de  (c)  furoie 
ejus,  et  ignis  ex  ore  ejns  devo- 
rans  :  cacbones  incensi  (J)  sunt 
abeo. 

InclinaTit  cœlos,  et  deseeDdit  : 
etcaligo  sub  pedibus  ejus. 

Et  ascenditsuper(«)€berubini» 
et  Tolavit  super  pennas  yenli. 


5.  Dolores  mortis  :  Hier.;  flines,  laqnel  nt  vers,  seqnenti.  Torrentes  imqmUtUs  : 
Hebr.,  Torrentes  Beiial,  id  est  perrereorom  bomianm  ^  duboli,  véL  Hier.  ;  ponro 
oalamilates  flactibus  aquarumJnuDâantium  oemparari  aolent. 
'6.  Dolores  infemi:  Uisr.  fiines,  ut  aupora. 

7.  Invocavi  :  Hier.  ;  invooaho,  invoeabam,  elamalMtm  :  ita  pasaim  ftitomm  pamnik 
Hebrsi  pro  imperfecto  prseterito. 

8.  'Ccmmsta  est,  Ute  iaducilur  DeuB  de  cœlo  descendens  ad  liberandum  Davi- 
desa;  deacribitur  ira  divina  in  hostes  ejua  :  tum  orbis  universus  ante  Deum  ira- 
tun  oontrenûaGens.  Qus  figura  demoustrat  quid  bostlbud  ejas  tmifndmn  ait, 
estque  in  ScripUiris  frequens.  Iratus  est  eis  :  deest  eis  Hebr. 

9.  Ignis  à  facie  ^us  exarsit  :  Hier.;  ignis  ex  ore  ^'us  dévorons ,  âc  DeoS  dici- 
tur  ignis  consumens,  Deut.  iv,  24;  ix,  3,  et  fluvius  igneus  à  facie  ejus  egredi, 
Don.  VII,  lA. 

10.  Inclmami  ealos,  et  Ascendit  :  magoiflcum,  ut  aub  Dec  inaesaore  coeli  ipsl 


il.  Âsendit  mtper  Cherubim  :  Hebr.  ;  Equitavit,  aedit  super  Cherahim,  qpaai 
curru  invectua^  ut  Ezechieii  apparaît,  Ezech,  i. 

(a)  Fur.  :A<.B«Ual-(6)  J^w  Aatel  eia.  *  (c)  In  forore.  —  (d)  Aoecnil*  —  («t  Saper 
Cbenib. 
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Posait  tesebras  lafibulum 
soxim  :  in  cîrcuUuejus  tabemacu- 
lum  ejus,  teœbrosa  aqua  (a)  in 
mllibus  etberifl. 

Pr»  Ittlgore  in  eoospectu  ejus 
nabes  teansienint,  graado  et  car- 
boae&igtàB, 

Et  iutonuitineœlo  (6)  Dorainus, 
et  AllissîiBiis  dédit  voeem  mam  : 
grandinem  et  «earbones  ignis. 

lEt  enûsit  (e)  sagittas  suas  et 
dinipavit  eo8,  et  f ulgura  mulUpU- 
eavity  et  (<0  conturbavit  iUos. 

Etapparueninieffiisiones  aqua- 
Tum,  et  reyelata  sunt  fundaxaenta 
aii»s  :  ab.jaepefiaiîoPft  toA^  Do- 
wû^ei^mtfkdtàom  iipiritûs  îa- 
roristuL 

liiltfitile  altOj  at  aecipiet  <db> 
ettrabet  me  (c)  de  aqpiis  multis. 

iiberabit  oie  de  inimicîB  meis. 
potentissimis  (/^,  et  de  bis  qui 
oderimt  me^  cpwiiain.r4bistiores 
me  eraiÉt. 

PrœTenîst  (p)  me  in  die  afflic- 
lîoiiis  fBUd».:étJttcfmeÊiDommus 

Et  educet  {h)  me  in  latitudinem: 
Uberabitme,  iiuia  (0  plaçai  ei. 
Rétribuât  (i)  mibi  DofiEûnus  se- 


12.  Et  posuit  tenebras  latibulum 
smim>  in  circuitu  ejus  tabernacu- 
lum  ejus  :  tenebrosa  aqua  in  nubibus 
aeria. 

13.  Frœ.fulgare  in  conspectu  ^U5 
nubee  tranâerunt,  grando^  et  car- 
bones ignis. 

14.  Et  intonuit  de  cœIo  Dominus, 
et  AJUissimus  dédit  vocem  suam  : 
gcando  et  carbones  ignis. 

iâ.  Et  misit  sagittas  suas ,  et  dissi- 
pavit  eos*  :  fulgura  mAltiplicavit, 
etconturbavit  eos. 

16.  Et  apparuenmt  fontes  aqua- 
rum,  et  revelata  sunt  fundamenta 
orbis  terrarum  : 

Ab  iacrepatione  tuÀ,  Domine»  .ab 
inspiratione  spiriiùs  irœ  tose. 

17.  Misit  de  sununo^  et  accj^it 
me  :  et  assumpsit  me  de  aquis  multis. 

iB.  Eripuit  me  de  inimicis  meis 
fortissimis,  et  ab  bis  qui  oderunt 
me  :  guomam  confoitati  sunt  super 
me. 

19.  Prœi^enerunt  me  in  die  afSic- 
tionis  meee  :  et  facfais  .est  Dominus 
protecteur  meus. 

20.  Et  eduxit  me  in  latitudinem  : 
jsalvum  me  f ecit»  quoniam  voluit  me. 

2i.  £t  retnbuet  mibi  Donnnus  se- 


12.  Si  ponUt  tenebras  :  bis  admobrantor  proftmda  et  terrihilia  Jadîeia  Del,  exe» 

qccndiceleritasetefficacia.  ^  4lj«.w».  /i^^^^^ê 

13.  U.  Prœ  fûlgore  :  ante  se  agebat  nùbes,  granfliMm  «  numioa.  uranoo  et 
oarbtmei  ignis:  lupple,  continué  nrant,  et  itérât  iisdem -veisbi»  ad  inciilcaodani 
TÎm  gzaodiDis  et  f  ulminiB. 

17.  Misit  de  summo  :  de  cœlo,  manmn  «wm  sdlioet  Ik  nquis  tmtltis  s  calaml- 
titlbiiâ^  ut  aupra  5;  comparatioDe  ductâ  ab  eo  qoi  alto  flimo  mersnm,  et  prope- 
modum  aqoîs  suffocatom,  valida  manu  extraheret.  .««^-«.-fli»» 

IS.  Quoniam  confifriati,:  cùm  casent  auperiores  Yiribus,  nec  alla  spea  sapereesei 
niai  in  Dec 

19.iV«D«ieriijrf;adver8ariiincautammeprœvertcrant.  rxiw*  —  . 

20.  In  latitudinem  :  ab  angostiis  et  prœnipfia  ad  plana  et  lata.  ^^^^^ 
dUezit»  Hier^;  placui  ei,  et  idco  diligenti  ifilectionem  lepeado,  qo»  uia  est  digna 
mercea.  yera.  % 

'^{e)  Uisit  de  alto  et  «ccepit  me,  trahel  me.  -  {f)  De  imaico  IMO  iwieiiliwmo.  {g)  Pwre- 
B.—  (A)  Edttxit.  '  (i)  Qaoniam.  —  fj)  Bfetrîbuît» 
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cundùm  justitiam  meam;  et  secun- 
dùm  purîtatem  manuum  mearum 
retribuet  mihi. 

22.  Quia  custodivi  vias  Domim, 
nec  impie  gessi  à  Deo  meo. 

23.  Quoniam  omnia  judicia  ejus 
in  conspectu  meo  :  et  justitias  ejus 
non  repuli  à  me. 

24.  Et  ero  immaculatus  cum  eo  : 
et  observabo  me  ab  iniquitate  meÀ. 

25.  Et  retribuet  mihi  Dominus  se- 
cundùm  justitiam  meam  :  et  secun- 
dùm  puritatem  manuum  mearum  in 
conspectu  oculorum  ejus. 

26.  Cum  sancto  sanctus  eris,  et 
cum  viro  innocente  innocens  èris  : 

27.  Et  cum  electo  electus  eris  :  et 
cum  perverso  perverteris. 

28.  Quoniam  tu  populum  hmni- 
lem  salvum  faciès  :  et  oculos  super- 
borum  humiliabis. 

29.  Quoniam  tu  illuminas  lucer- 
nam  meam  :  Domine  Deus  meus 
illumina  tenebras  meas. 

30.  Quoniam  in  te  eripiar  &  tenta- 
tione,  et  in  Deo  meo  transgrediar 
murum. 

31 .  Deus  meus  impoUuta  via  ejus  ; 
eloquia  Domini  igné  examinata  :  pro- 

21.  Secundùm  Justitiam  meam  :  vir  bonus,  suaeque  sibi  innoceutise  cooscius  eo 
magis  Deo  fidit  :  ita  Job^  ita  Paulus  et  passim  yiri  saDctL 

24.  Ero  :  Hier.  fUi,  sic  vers.  25.  Retribuet,  retribuit.  Ab  iniquitate  meà  :  à  pec- 
cato  oui  assuevi,  quod  me  mihi  surriperet,  nisi  assidue  caverem. 

26.  Cum  sancto  :  ad  Deum  ista  dicit,  hominihus  pro  studiorum  rations  josta 
tribuentem,  Tbeodor.  Sic  Levit.  zxvi^  23, 24  :  Si  ambulaveritis  ex  adverso  mihi, 
ego  quoque  contra  vos  adversus  incedam, 

27.  Cum  electo:  cum  candido  candide  agis.  Cum  perverso  perverteris  :  fallaces 
fellis. 

29.  illuminas  lucemam  meam  ;  à  te  lux  mea,  nam  per  me  Ipsum  versor  in 
tenebris.    • 

30.  In  te  eripiar,  Hebr.;  Occurram  turmœ,  prœsidio  tuo  fretus  incedam  adver- 
sus hostes.  A  tentatione  :  à  periculo.  Tranàgrediar  murum  :  munitiones  superabo. 

31.  ImpoUuta  via  ejus  :  fldelia  Dei  promissa,  cum  omnia,  tum  ea  que  Davidi 
privatim  fecit. 

(a)  Yar,  :  Restituet.  —  (6)  SubTerteris.  [ah  perrertes.]  —  (c)  lUnrninabis.  —  (d)  lUnstnbit 
tenebras  meam.— (e)  In  te  enim  corn  ftccinctus'[Ae6r.  cuiram  post  «cetncios.]  *  (^  Innliam. 


cundùm  justitiam  meam;  et  se- 
cundùm munditiam  manuum 
mearum  reddet  mihi. 

Quia  custodivi  vias  Domini^  et 
non  egi  impie  à  Deo  meo. 

Omnia  enim  judicia  ejus  in 
conspectu  meo  :  etprscepta  ejus 
non  amovi  à  me. 

Et  fui  immaculatus  cum  eo  :  et 
custodivi  me  ab  iniquitate  meà. 

Et  restituit  (a)  mihi  Dominus 
secundùm  justitiam  meam;  et 
secimdùm  munditiam  manuum 
mearum  in  conspectu  oculorum 
ejus. 

Cum  sancto  sanctus  eris,  et  cum 
viro  innocente  innocenter  âges  : 

Et  cum  electo  electus  eris,  et 
cum  perverso  perverteris  (c) . 

Quia  tu  populum  pauperem 
salvabis;  et  oculos  excelsos  hu- 
miliabis. 

■  Quia  tu  illuminas  (a)  lucemam 
meam  :  Domine  Deus  meus ,  illu- 
mina tenebras  meas  (6). 

In  te  enim  curram  accinctus  (c), 
et  in  Deo  meo  transiliam  (d)  mu- 
rum. 

Deus  immaculata  via  ejus,  elo- 
quium  Domini  igné  (e)  examina- 
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tum  :  scutum  est  omnium  spe- 
rantium  in  se. 

Quis  (a)  est  Deus  prœter  Domi- 
nmn  ?  et  quis  fortis  prœter  Deum 
nostrum? 

Deus  qui  accingit  me  fortitu- 
diiie  :  et  posuit  immaculatam 
Tiam  meam. 

Goœquans  pedes  meos  cervis, 
et  super  excelsa  (6)  statuens  me. 

Docens  manus  meas  ad  pree- 
lium^  et  componens  quasi  arciuQ 
œreum  brachia  mea. 

Dedisti  mihi  cljpeum  salutis 
tuas  (l)  et  dextera  tua  conforta- 
vit  {'J)  me,  et  mansuétude  tua 
multiplicavit  me. 


tector  est  omnium  sperantium  in  se. 

32.  Quoniam  quis  Deus  prœter 
Dominum?  aut  quis  Deus  prœter 
Deum  nostrum  ? 

33.  Deus  qui  prœcinxit  me  vir- 
tute  :  et  posuit  immaculatam  viam 
meam. 

34.  Oui  perfedt  pedes  meos  tan- 
quam  cervorum,  et  super  excelsa 
statuens  me. 

35.  Qui  docet  manus  meas  adprœ- 
lium  :  et  posuisti  ut  arcum  œreum , 
brachia  mea. 

36.  Et  dedisti  mihi  protectionem 
salutis  tuœ  :  et  dextera  tua  suscepit 
me  :. 

Et  disciplina  tua  correxit  me  in 
finem  :  et  disciplina  tua  ipsa  me 
docebit. 

37.  DUatasti  gressus  meos  subtus 
me  :  et  non  simt  infirmata  vestigia 
mea. 

38.  Persequar  inimicos  meos^  et 
comprehendam  illos  :  et  non  con- 
yertar  donec  deficiant. 

39.  Confrmgam  illos^nec  poterunt 
stare  :  cadènt  subtus  pedes  meos. 

40.  Et  prœcinxisti  me  virtute  ad 
bellum  :  et  supplantasti  insurgentes 
in  me  subtus  me. 

41 .  Et  inimicos  meos  dedisti  mihi 
dorsum,et< 


Dilatabis  gressus  meos  {e)  sub- 
tus me ,  et  non  déficient  tali  mei. 

Persequar  inimicos  meos  et 
apprehendameos^  et  non  rêver 
tar  donec  consumam  eos. 

Cœdam  eos,  et  non  poterunt 
surgere;  cadent  sub  pedibus  meis. 

Accinxisti  me  fortitudine  ad 
prœlium,  incurvabis  resistentes 
mihi  subtus  {/)  me. 

Inimicorum  meorum  dedisti 
mihi  dorsum,  etodientes  me  dis- 
perdidisti. 

32.  Quis  Deus  :  Hier,  quis  /Mis  ? 

33.  Posuit  immaculatam  viam  meam  :  quôd  immaculatos  fùerit,  Deo  tnbuit, 
et  in  Domino  gloriatur. 

34.  Qui  perfedt  :  Hier,  coœquans  pedes  meos  cervis,  velocitate,  scilicet 

35.  Posuisti.,,  Bébr.  contèrent  arcum  œreum  brachia  mea. 

36.  Et  disciplina  tua  :  Hier,  et  mansueiudo  tua  multiplicavit  me,  axait  me; 
estera  in  Hebr.  désuni. 

38.  Non  convertar  :  Hier,  non  revertar, 

4!.  Inimicos.,.  Hier,  inimicorum  meorum  dedisti  mihi  dorsum,  fecisti  ut  terga 
Tolèrent^  Psal.  zz.  13  :  Pones  eos  dorsum  :  eadem  sententia  :  nullius  alterius 
lei  quàm  dorsi  vertendi  memores. 

(a)  Ytfr.  .*  Oooniam  quis.  —  (6)  ExeelM  mea.  '—  {c)Al.  me».  —  (<Q  i4/.  couBnnaTit.  «i» 
I*)  Greuom  meam.  —  (/)  Sub  me« 

TOM.  U  7 
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42.  Glamaverant,  necerat  qui  sal- 
Yos  faceret;  ad  Dominum^  neo  exau- 
divit  eas. 

4a.  £t  comminiiam  eos^  ut  piilve* 
rem  ante  faciem  venti  :  ut  lutum 
plalearum  âelebo  eos. 

44.  Eripies  me  de  contradictioDi- 
bus  populi  :  constitues  me  in  oaput 
gentium. 

45.  Populus,  quem  non  oognoTi^ 
servivit  nûhi  :  in  auditu  aniiis  obe- 
divit  mihi. 

46.  Filii  alieni  mentiti  sunt  nûbi^ 
filii  alieni  InTcterati  sunt,  et  elaudi- 
caverunt  à  semitis  suis. 
*"  47.  Vivit  Domiuus,  et  benedictus 
Deus  meus^  et  exaltetur  Beus  saLutis 
m«œ. 

48.  Deus,  qui  das  vindictas  mibi,  et 
subdîB  populos  sub  me>  liberator 
meus  de  inimicis  meisiracundis. 

49.  Et  ab  insurgentibus  in  me 
exaltabis  me  :  à  râo  inique  eripies 
me. 

50.  Propterea  confitebor  tibi  in  na- 
tionibusy  Domine  :  et  nomini  tuD 
psalmum  dicam. 

Kl.  Magnificans  saintes  régis fijin, 
etiaciensmifiericordiam  CfariatosaO' 

42.  Clamaveruni  :  Uier,  vlamabunt. 

44.  Contradietionibw  populi  :  seditiosi^  contedtiosi^  qnalem  expertas  Bom,  dl- 
yisis  pcBt  Saûiem  tribubus  et  rebeUaiite  Absalome.  Il  ^Reg,  xxii.  «4.  In  copui 
gentium  :  goim.  gentilium;  David  génies  vicinas  subegit^et  ad  Euphratemiiiq«B 
promoTit  imperium;  eed  maxime  ad  Christum  hœc  pertinent,  infra  45^  50. 

45.  Populus  quem  non  cognovi  :  gentes  scilicet  :  fm^nuèUtu  oris  obedient  mihi  r 
dicto  audientes  enint,  qood  etiam  dictum  ex  Ghristi  penonft  :  nam  fdesex  auditu^ 
Rom.  x^  17. 

46.  Filii  viiem  :  alien^miBy  mmh'ff  vim<  ;  fœdera  'fregenmt^  tft  Hanon  rez 
AmmoUj  II  heg.  a,  at  Hier.:  defluerlt  rree  eorom  eollabentor.  St  elaudicavenmt; 
Hisr,  etsamtraheiUurin  angusHistuiSy  ipsi  se  in  angustîBS  eonjident 

48.  De  inimicis  meis  iracundis  :  deest  Hebr 

60.  Confiiebor  tibi  in  nationibus  :  Hebr.  genHbn»;  nfeMnr  hic  locos  ad  mh- 
▼eiùMiem  geatimn^  Jlom.  xv,  -9. 

61.  hegis  ^us.  Hier,  régis  sut.  D8TidiB.'niro  nrdine  onmia  in  hoc  psalmo  pro- 
cédant :  David  primo  gralias  agit;  tam  ponit  sub  ocolos  calamftates  suas  :  mox 

(«)  Var,  :  Exaodiet.  —  (b)  Obtodiet.  —  (c)  M eotientnr.  —  (d)  Hebr,  fortis.  —  (e)  11.  < 
(ur.  —  (f)  Liberabii.  —  (g)  Hebr.  pullam.  —  (A)  Magniaeanti  Htetes—  «I  ftMkntU 


Clamàbimt,  etnon  erit  qui  safl- 
vét;  ad  Dominum,  et  non  au- 
diet  (a)  eos. 

Delebo  eos  ut  pulverem  ante 
faciem  venti^  ut  lutum  platearum 
projiciam  eos. 

Salvab?5me  à  contracfictioni- 
bus  populi  9  pones  me  in  caput 
gentium  :  populus  quem  igno* 
ra^i,  servietmihi. 

Auditione  amis  obediet  (6) 
mihi;  fîlii  alieni  mentiuntur  ((^ 
mihi. 

Fîlii  alieni  deflaent ^  et  eontnk» 
hentur in  angnsinsBuiR. 

Vivit  DominuB  et  benedictot 
Deus  (d)  meus,  et'exdltabitar  (^ 
Deus  salutis  meœ. 

Deus,  qui  das  yindlctas  mihi, 
et  congnegas  populos  sui>  me. 

Qui  servas  me  ab  inimicis  meis^ 
et  à  reâ8tentB:>u6  ndhi  élevas  me^ 
à  viro  inique  libéra  (f)  me. 

Propterea  ccoiôtebor  tibi  in 
gentibfiEs,  Domine  ^  elt  nomini 
tuoioantabo  (9). 

Magnificans  saintes  régis  sm*/el 
facien8:(ft)iiii8eâcorâiam  Christo 
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sno  Darfd^  et  senmi!  ejus  usque  1  David^  et  semini  ejus  usqae  in  sœ- 
in  «terniim.  1  oulum. 

Deum  amilio  iotA  majestate  BévtràsBJùBm  se  yiwpier  innocentiam  Uberatiim  :  îmd 

et  Tîctorem  :  prostratoa  inlmioos;  imperium  longé  ad  ezteroa  prolatam  :  qoe 
onmia  execatoSy  ad  gratianim  denique  aetionem  redit 


PSALMWS  IVIII. 
LàUDIS  et  EXHOtRTATliOJNIS. 

CaHonan  -«rdo  immortafis,  te  legis  ineoncsHa  tentas,  sapientiam  Dei  pnedinant 


YEBSIO  6.  HIEBOSTML 
Yictûd,  Paabam  (a)  Brad. 

Cœli  enarrant  gloriam  Dei,  et 
-opéra  {b)  mantxum  ejus  annimliat 
finnamentiizii  • 

Dies  diei  eructact  verbnm,  et 
nox  nocti  indicat  scientiam. 

Non  est  sermo,  et  non  simt 
veilla,  qaâ>us  non  andiatnr  tox 
eonun. 

In  onmem  (c^  terrameû^so- 
nus  eorum  :  et  in  fines  Jd)  orbîs 
verba  eormn. 

Soli  posuit  tabemaculumin  eîs^ 

Et  ipse  quasi  sponsus  prooe- 
dens  (e)  de  thalamo  suo  :  emltavit 


¥EaSIO  WWt£âSA. 


€•  ta  flneiB,  Paalnras  DaiFid* 

2.  Coeli  enarrant  glociaiA  Dei^  et 
opéra  manuinn  ejus  annuntiat  firma- 
mentum. 

3.  Dies  diei  éructât  verbum,  et 
nox  nocti  indicat  sdentîam. 

4.  JNoa  sunt  loquelœ>  neque  ser- 
mones>  quorum  non  audiantur  to- 
ceseonuxL 

5.  In  omnem  tezram  exi^it  sonns 
eorum  :  et  in  fines  orbis  terr»  verba 
eorum. 

0.  In  sole  posuit  tabemacuhun 
sttum  :  et  ipse  tanquaia  sponsus 
procedens  de  fitalamo  suo  : 


3.  Dies  diei  :  contisuaotor  dies  noctibus^  eoque  onuda  t^iore  ptoeednzifty  nt  et 
dies  diei,  et  nox  insequenti  ncMîti  quid  ag^um  ni  indicaie  viâMatur,  perpetoA 
qoaai  tradifione  doctriosa. 

4.  Non  aunt  loquelœ  :  anditnr  tox  eonxoi)  oamiuia  gsntiuin  linguii* 

5.  In  omnem  ierramexivit  eonus  eonim.'fiebr.  dslineaiia  eorum^^q^àà  iibiqne  at- 
lebreturperfectîasimi  operis  suimBa,  et adnormam  esacta  pulcbritudo;  sanior  tt- 
men  Septuaginta  ac  Volgat»  lectio.  Sont»  :  leyJasipaAinflk'iioaa  Jbebcaid  vocabaU 
kouam,  quod  est  deiineatio,  à  kolam,  quod  jBst  sonits.}ieiiùs  saoè  dicitur  exire  sooos 
atqne  omnia  perradere  :  tom  accoratiùs  respAodetaat^oedentibiu;  attpie  hiâiu'fine 
yeisfis  Yocibns  :  In  fines  terrœ  verbaeorum  r  seoaa  sciUiïetiiteBalo  îa  mocem  Hebneo- 
nim  :  deoôqoe  sic  legit  Âpostolus,  atque  apoatQr.cg  |ff«dicaJticMni  ex  anUquà  tradir 
tioue  aplat  Rom»  x.  1 8 .  Quod  omnino  sono  congr  ait^non  aUeû  illi  leoiioai  iîebraicflsu 

6.  In  soie  posuit  ;  Hebr.  soli  posuit  iabermadum  ,in  eiSm  MUMslidjadlicet*  îd  est 
solem  \n  eaXa  coUocayit  FecitDeusduoluminaria^ei  posuit  in  finmunfintooœli^ 
Geo.  i^ie.DecoBlolocatusDavidyin  sole,  parte  cqlinoWlisflîBaa^  rocnUsd^figitoci» 
los^  eJQsqae  exequitur  polchritudinein,  celeritatem  ac  vim^JBt  ipsetanquamsposisus: 
en  piilchiilodo  tanto  corn  splendore  orientis  *.  non  pulchior  è  Ûialamo  novus  spon- 
sus prodit,  OQii  qplendidiore  amictu^  non  <niirabtlioTe  eolomxn  Tafietete  adomatos» 

(a)  Yiir,  :  Gantieum.  —  (5)  Opoa.  —  (c)  UniTersam.  ->  (d)rmem.  —  {e)  JLL  procedit« 
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Exultavit  ut  gigas  ad  currendam 
viam^  7 .  à  summo  cœlo  egressio  ejus  : 

Et  occursus  ejus  usque  ad  sum- 
mtun  ejus  :  nec  est  qui  se  abscondat 
à  calore  ejus. 

8.  Lex  Uomini  immaculata  con- 
verlens  animas  :  testimonium  Domioi 
fidèle^  sapientiamprsestans  parvulis. 

9.  Justitiœ  Domini  rectœ^  lœtifi- 
cantes  corda  :  prœceptum  Domini  lu- 
cidum,  illuminans  oculos. 

10.  Timor  Domini  sanctus,  perma- 
nens  in  sœculum  sœculi  :  judicia  Do- 
mini vera^  justificata  in  semetipsa. 

11.  Desiderabilia  super  aurum  et 
lapidem  pretiosum  multum  :  et  dul- 
ciora  super  mel  et  faviun. 

12.  Etenim  servus  tuus  custodit 
ea  :  in  custodiendis  ilUs  retributio 
multa. 

13.  Delicta  quis  intelligit?  ab  oc- 
cultis  meis  munda  me  : 

14.  Et  ab  alienis  parce  serve  tuo. 


ut  forfis  ad  currendam  viam  (a)  - 

A  summitate  cœli  egressus  ejus 
et  cursus  (6)  ejus  usque  ad  sununi- 
tatem  illius  :  nec  est  qui  se  abs- 
condat à  calore  ejus. 

Lex  Domini  immaculata^  con- 
vertens  animas  :  testimonium  Do- 
mini fidèle^  sapientiam  prœstans 
parvulis  (c). 

Prœcepta  Domini  recta,  laetifi- 
cantia  cor;  mandatum  Domini 
lucidum,  illuminans  oculos. 

Timor  Domini  mundus^  perse- 
verans  in  sœcula  ('i)  ;  judicia  Do- 
mini vera,  justificata  in  semet- 
ipsa ("). 

Desiderabilia  super  aurum  et 
lapidem  pretiosum  multum  :  et 
dulciora  super  mel  et  favum  re- 
dundantem. 

Undè  servus  tuus  docebit  ea  (g) 
in  custodiendis  eis  retributio 
multa  (h). 

Errores  quis  intelligit?  ab  oc* 
cuitis  munda  me. 

A  superbis  quoque  libéra  ser- 


7.  BoBultaoit,  Jam  ad  celeritatem  pergit,  inductà  comparatione  cursoris  à 
cûTcere  ad  metam^  non  tam  passlbus  quàm  sallibas,  properanlis.  Vt  gigas  : 
Hier,  ut  fbrtis  i  quasi  diceret,  formosus  quidam  at  sponsus,  non  tamen  delicatus 
aut  mollis,  sed  fortis,  rapidus,  indefessus.  A  summo  cœlo...  ad  extremum  cœlum  : 
ab  Oriente  ad  Occidentem  occursus  ejus  :  Hier,  cursus,  revolulio. 

8.  Lex  Domini  :  secunda  pars  psalmi,  in  quâ  à  sapientià  Dei  mundum  ordluanUs, 
transit  ad  iegem  mores  hominum  componentem,  Iransilu  in  Psalmis  fréquente  : 
sic  Psal.  ex  :  Magna  opéra  Domini  :  mox  fidelia  omnia  mandata  ejus.  Psal.  cxviii, 
89.  In  œtemum,  Domine,  verhum  tuum  permanet  in  cœlo,  etc.,  tum  92  :  Nisi  quod 
lex  tua  meditatio  mea  est,  etc.  Lex  Domini  :  nota  hic  varia  vocabula  ad  désigna»- 
dam  Iegem,  de  quibus  vide  in  Psal.  cxviii. 

9.  Justitiœ  :  Hier,  prœcepta,  mox  mandatum. 

10.  Timor  Domini  sonetus  :  Hier,  mundus. 

11.  Lapidem  pretiosum.  Hebr.  Paz  quœ  vox  redditur,  topasion,  Psal.  xcviii,  121  : 
volunt  esse  aurum  exquisîtissimum.  Mel  et  favum  :  addit  Hebr.  redundantem. 

12.  Custodit  ea  :  Hier,  docebit  ea  ;  alii,  illustratur,  admonelur  ab  e'is.  In  rustudiendis 
illis  retributio  multa  :  legis  execulio,  cum  multa  bona  affert,  tum  ipsa  sibi  merces. 

13.  Delicta  :  Hier,  errores  :  cum  lex  tam  sancta  sil ,  tam  recta;  nosque  tôt 
perversis  cupiditatibus  impliciti^  qms  omnes  errores  intelligat  etiam  suos? 

14.  il 6  alienis,  ea  peccatîs  alienis  quibus  quocumque  modo  communlcavero;  at 

(a)  Var  :  Behr.  Semitam.—  (6)  Al.  recunuf.  —  (c)  Panrulo.  —  (d)  Hebr. «ienwm.  —  (#)  I» 
icmetipsis.  —  (/)  Btkr.  Obrinun.  —  {g)  Add.  et  —  (A)  Fructus  multos. 
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LIBER 
Wfjaa  tuum.  Si  non  fuerint  domi* 
nati  mei^  tune  immaculatus  ero> 
et  emimdabor  à  delicto  maximo. 
Sint  placentes  sermones  oris 
mei,  et  meditatio  cordis  mei  in 
conspectu  tuo;  Domine,  fortitudo 
mea,  et  redemptor  meus. 


PRIMUS. 


iOl 


Si  mei  non  fuerint  dominati,  tune 
immaculatus  ero;  et  emundabor  à 
delicto  maximo. 

15.  Et  erunt  ut  complaceant  elo- 
quia  oris  mei,  et  meditatio  cordis 
mei  in  conspectu  tuo  semper. 

Domine,  adjutor  meus,  et  re- 
demptor meus. 

Hier,  superbis;  alit,  à  superbis ,  ut  sensus  eit,  libéra  me  tom  ab  occultis,  tum 
ab  aperlis  trai^essionibus.  Sensus  Vulg.  melior,  ortus  ex  littemlœ  diversitate. 
Si  mei.,,  mei,  non,  &  nominat.  sing.  meut,  sed  ab  ego,  genitlYO  casa  :  siab  occultis 
et  alienis  peccatis  mundus  sim,  de  cteteris  tîx  erit  quod  timeam, 

15.  Et  einint.,.  Hier,  sint  placentes. 

Notai  Theodor.  in  boc  psalmo  très  leges;  naturalem  à  i.  Ters.  mosaicaBn  ab  8« 
NoTi  Testamenti^  in  quo  remissio  peccatorum  et  yitœ  novitas,  à  vers.  13. 


PSAIMUS  XIX. 
DEPRECATORIUS. 

Bege  ad  bellom  pioccdente. 


TEBâlO  8.  HlfiHOIïTlII. 
Victoria  Psabnus  (a)  David. 

Exaudlat  te  Domlnus  in  die  tri- 
l>ulatJ0Dis  :  protegat  te  nomen 
Dei  Jacob. 

Mittat  tibi  auxllium  de  sancto, 
«t  de  Sion  roboret  te. 

Memor  sit  omnis  sacrifidi  tui , 
«t  holocaustum  tuum  pingue  fiât. 
Skkper. 

Det  tibi  secundum  cor  tuum, 
et  omnem  Yoluntatem  tuam  im- 
pleat. 

Laudabimus  in  salutari  tuo,  et 
in  nomine  Dei  nostri  ducemus 
choros.  Impleat  Dominus  omnes 
petitiones  tuas. 


YEBSIO  yUl6ÀTA« 
1.  in  finem^  Psabnus  David. 

2.  Exaudiat  te  Dominus  in  dietri- 
bulationis  :  protegat  te  nomen  Dei 
Jacob. 

3.  Mittat  tibi  auxilimn  de  sanclo, 
et  de  Sion  tueatur  te. 

4.  Memor  sit  omnis  sacrificii  tui  : 
et  holocaustum  tuum  pingue  fiât. 

5 .  Tribuat  tibi  secundum  çor  tuum, 
et  omne  consilium  tuum  conôrmet. 

6.  Lœtabimur  in  salutari  tuo,  et 
in  nomine  Dei  nostri  magniûcabir 
mur. 


2.  Trilmlalioms  :  belli  scilicet,  qaod  semper  magna  calamitas  est. 

5.  ConsiHvm  confirmet.  Hier.  Impleat, 

e.  Salutari,  Salus  sœpe  pro  Victoria^  cujus  fnictus  est^  in  Scriptoris  accipilur. 

<«)  Fur. 
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7.  Impleait  Dominus  omnes  peli- 
tiones  tuas  :  nunc  cognovi  qaoniam 
salvum    fecit    Dobûdius    Gint»TinH< 


suuin. 

Ëxaudiet  tllnm  de  oœlo  saacto' 
suo  :  in  poteotatibus  saliis  dexterae 

8.  Hi  in  curribus,  et  bi  in  ecpàs  : 
nos  autem  in  nomine  Domini  Dd 
nostri  invocabimus. 

9.  Ipsi  obligati  sunt^  et  cecide- 
runt  :  nos  autem  suerezimus  et  erectî 
sumus. 

iO.  Domine  9  salvum  fac  regem  : 
et  exaudi  nos  in  die,  quà  invocave- 
rimus  te. 


Ëxaudiet  eum  de  cœlo  sancto 
wato,  in  fortîtudine  salutis  dex- 
terœ  ejtw  (a). 

Hi  in  cunibus,  et  hi  in  equis  ; 
nos  autem  nominis  (6)  Del  nostri 
recordabimur. 

Ipsi  ineurvafi  (r)  sunt  et  ceci- 
derant;  nos  autem  surreximus  et 
erecti  sumus. 

Domine,  salva;  Rex,  exau- 
dies  {f})  nos  in  die,  qua  invoca- 
verimuste  (e). 

Y.  Judie,  XV,  18.  Magnificabimur.  Hier,  ducemus  choros.  Hebr.  signa  vidridaen^ 
gemus,  triumphabimua. 

7.  Nunc  cognovi.  Hier.  Nunc  scio  quoniam  salvavit  Dominus  Christum  sutan, 
Chrisium  suum  :  regem.  Inpotentatilms,  Hier,  tu  fortitudtne  saiutis  dexterœ  ejus  r 
Del  scilicet,  id  est,  in  iDvicta  illa  vi  servatricia  dexterœ  Dei. 

8.  In  nomine  Domini,  Hier,  nominis  Domini  Dei  nostri  recordabûnur, 

9.  Obligati  sunt  :  quasi  compedibus  vînctî  :  Hier,  incurvati  sunt. 

10.  Domine,  sahum  fae,„  Hier.  Domine,  salva;  rex,  exaudies  nos,  eto.  regem 
▼ocat  Deum  regem  regmn.  Yulg.  planior  et  oonvenientior. 

(a)  Vêt.  :  Siuk  ->  (b)  In  nomiM.  —  (e)  Gurrati.  ^  (<I)  Bes  exandiet  —  (e)  Eam. 


Nunc  scio, -quoniam  salvabit 
Dominus  Ghristub  suum. 


PSALMUS  Xi 
eu<:haristicus. 

I«9B  jpoit  Tiiiloriaai 


VEBSIO  VULGATA. 
.\  In  flnam,  Paalmai»  David. 

2.  Domine,  in  virtute  tuà  lœtabi- 
tur  rex ,  et  super  salotare  tumn  exul- 
fabit  Tehemeftter. 

3.  Desiderium  cordis  ejus  tribuisftî 
ei,  et  voluntate  labiorum  ejus  non 
fraudasti  eum. 


YEBSIO  s.  HIEBONTHI. 
Victori ,.  Padmoa  [a)  David* 

Domine,  in  fortîtudine  tu&  les- 
tabîtur  rex,  et  in  salutari  tua 
exultaMt  vebementer. 

Desiderium  cordis  ejus  dedîsti 
ei,  et  voluntate  labiorum  ejus  noa 
fraudasti  eum.  bxvpjHU 


2.  Exultabit  vebementer  :  Hebr.  quanhm  exultabit, 

8,  Vohmtate  labiorum  :  prolatione  labiorum,  Hebr.  precum  fruciu, 

(a)  Var.  :  Gaaticunu 
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Quoniam  pnevenisti  eum.in  {a) 
kenedictioni&iis  booilEitis  ;  pones 
in  capite  «jus  eoronam  de 
obrizo  (A). 

"Vitam  petiTÎt  à  t&y  et  dedîstr  er 
longitudinem  dierum  in  sœculum 
et  in  œternum. 

Magna  gloria  ejus  in  salutari 
tuo  :  gloriam  et  decorem  pones 
super  eum. 

Pones  enim  eum  in  benedic- 
tionem  sempiternam^  et  hilara- 
bis  (r)  eum  lœtiâà  apud  vultum 
tuum. 

Quia  rez  eonfidet  in  Domino , 
et  in  misericordià  Excelsi  non 
decipietur.. 

Inveniet  (d)  manus  tua  onmes 
inimicos  tuos  :  dextera  tua  inve- 
niet odientes  te. 

PoneB  eos  ut  clibanum  ignis 
in  tempcTOfBit&stui  :  Dominusin 
furore  suo  prœcipitabit  eos^  et 
devorahit  eoB  ignis. 

Fructum  eeirum  de  lerrft  per^ 
des  :  etsemen  eorom  de  filiis  ho- 
minum. 

Quoniam  inclinaverunt  super 
te  malum^  cogHaveruBt  seelus 
quod  non  potuerunt 

(juoniam  pones  eos  humerum  : 
lunes  (e)  tuos  firmabis  ccmtFa  fa* 
des  eorum. 


4.  Quoniam  prsevenisti  eum  in  be- 
nedictioaibus  duicedinis  :  posmstt 
in  capite  ejus  eoronam  de  lapide 
pretioso. 

Yitam  petiil  â  te,  et  tribuisti  ei 
longitudinem  dierum  in  sœculum, 
et  in  sseculum  sœcull. 

6.  Magna  est  gloria  ejus  in  salutari 
tuo  :  gloriam  et  magnum  decorem 
impones  super  eum. 

7.  Quoniam  dabis  eum  in  benedic» 
tionem  in  sœculum  sœculi  :  lœtiûca- 
bis  eum  in  gaudio  eum  vultu  tuo. 

8.  Quoniam  rex  speratin  Domino  : 
et  in  misericordià  Âltissiminon  com- 
movebitur. 

9.  Inveniatur  manus  tua  omnibus 
înimicis  tuis  :  dextera  tua  inveniat 
onmes  qui  te  odenint. 

iO.  Pones  eos  ut  clibanum  ignis  in 
tempore  TUÏtûs  tui  r  Dominus  in  ira 
suâ  conturbabit  eos,  et  devorabit 
'eos  ignis. 

>    il.  Fructum  eorumdè  ferra  perdes  : 
et  semen  eorum-  &  filiis  homîhum. 

12.  Quoniam  declinaverunt  m  te 
mala  :  eogrlayerunt  consffîa,  quœ 
non  pofuenmt  staînHre. 

i3.  Quoniam  pones  eos  dorsum  : 
in  reHquiis  tuis  prœparabis  vultum 
eorum. 


4.  Dii/cecfmi9...bonitati8,  Hier.  Lapide  pretioso,  obrizo.  Hier,  auro  scilicet.  Pax, 
Hebr.  supra  ZTm.  il. 

6.  In  salutari  tuo  :Vt  aalvante,  et  Ra  aemper  exponendom. 

7.  BenedictUmem  in  sœculum..,  Bempiteraam,  Hier,  vultu  tuo,  favorabiU. 

9.  Intjeniahir...:  Hier,  inveniet  numus  tua  omnes.  inimicos  tuos,  non  enim  late- 
brîB,  non  fùgsB  loeus. 

10.  Ut  clibanum  :  ut  fornacem  r  tanquam  incmidi»  eonsimieDtar.  In  tempore 
vultus  tui  :  irœ  tuse  :  sic  Psal.  xxxiii.  17.  «  Vultus  autem  Domini  saper  facientes 
mala,  »  eontorbabit,  puscipitabit 

12.  DeclinavemnL..  Bebr.  moHti  sunt  in  te  mahim,  Consilia  :  Hebr.  seelus.  Ste- 
bilire.  Deest  Hebr.  rectësuppletuBU 

13.  Pones  eoa  dorsum  :  Vide  Psal.  xrir,  41.  Hier.  In  reliquiis  tuis:  Punertuos 

{a)  Var.  :  PrsTenies  eum  bened...—  (A)  Obrizam.—  {c)  Eum  benedictiones  in  sempitemiiai 
ahiUrabis.  —  (d)  InTeniaU  —  («)  Nerros* 
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14.  Exaltare^  Domine^  in  virtutei  Exaltare^Domine^infortitudlnA 
tuà  :  cantabîmus  et  psallemus  -virtu- 1  tuÀ  :  cantabimus  et  psallemus  for- 
tes tuas  (a).  I  titudines  tuas.       * 

frmahis  contra  faciem  eorvm.  Vel  laqaeoB  ia  qaoB  incidant;  Yel  nenrum  arcûs 
toL 


(a)  Far.  :  Fortitudinem  1 

PSALMUS  XXL 
PROPHETICUS. 

Cbristus  in  cruce  Deam  ont,  ««que  per  Tetarreetioiiem ,  Jodaos  electoi,  gentesqne  eontema , 
per  passionem  luam  prasdicat  Uberandos.  Ipse  porro  crucifizus  hune  Pnlmum  de  se  es&o 
docoit.  Matth,  xxyii,  46.  Mare,  zy,  M. 


TERSIO  YULGâTA. 

1.  In  finem  pro  susceptione  matatmà , 
Psalmus  David. 

2.  Deus,  Deusmeus^  respice  in  me  : 
quare  me  dereliquisti?  longé  à  salute 
meà  verba  delictorum  meorum. 

3.  Deus  meus^  damabo  per  diem 
et  non  exaudies  :  et  nocte^  et  non 
ad  insipientiam  mihi. 

4.  Tu  autem  in  sancto  habitas,  laus 
Israël. 

5.  In  te  speraverunt  patres  nostri  : 
speraverunt,  et  liberasti  eos. 

6.  Ad  te  clamayenmt,  et  salvi  facti 
sunt  :  in  te  speraverunt,  et  non  sunt 
confusi. 

7.  Ego  autem  sum  Tennis,  et  non 

1.  Pro  susceptione  matutinà  :  Chald.  Ad  imphrandum  mane  auxilium  Dei  :  Hebr. 
pro  oblatione  matutmd,  Pro  cervà  matutinà;  ad  modom  cantiienœ^  cujus  iulUam 
oerva  matuUna. 

2.  Respice  in  me,  à  Christo  prœlermissum^  com  in  Hebr.  deûtloco  dt.  Longé  à 
êoluie  meà  :  quantumvis  clamem^  nil  mihi  prodest  ad  salatem.  Verba  deîicioi^um 
meorum,  id  est,  noatrorom  qoœ  ipse  portavit,  at  Hebr.  verba  rugitHismei,  id  est, 
damom. 

8.  Et  non  ad  insipientiam  mihi  :  supple  erii  :  neqae  enim  frustra  invocator  Deus^ 
quantumvis  obsurdescere  videatur  :  Hier,  necest  silentium  mihi. 

4.  Tu  autem  in  sancto  :  et  tu  sancte  :  Hebr.  inhabitans,  laudes  Israelis,  habitalor. 
Laus  Israël,  Hier.  :  laus  Israël  permaoens,  quem  Israël  assidue  iondat,  ci^us  inler 
laudes  perpétuas  versaris. 

(a)Var.  .-SalTati. 


YEBSIO  S.  HIERONTm. 

Victori  pro  cenro  matutino^  Can- 
ticum  David. 

Deus  meus,  Deus  meus,  quare 
dereliquisti  me?  longé  à  salute 
meà  verba  rugitûs  mei. 

Deus  meus,  clamabo  per  diem, 
et  non  exaudies  :  et  nocte,  nec  est 
silentium  mihi. 

Et  tu  sancte  :  habitator,  Laus 
Israël. 

In  te  confisi  sunt  patres  nostri  : 
confisi  sunt,  et  salvasti  eos. 

Ad  te  clamaverunt,  et  salvi  (a) 
facti  sunt  :  in  te  confisi  sunt ,  et 
non  sunt  confusi. 

Ego  autem  sum  vermis  et  non 
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homo  :  opprobrimn  hominum^ 
€t  despectio  plebis  (a). 

Onmes  videntes  me  subsan- 
nant  (6)  me  :  dimittun»  labimn, 
movent  caput 

Confiigit  ad  Dominum,  salvet 
eum,  liberet  eum,  qaoniam  vult 
eiuxL 

Tu  autem  propugnator  meus 
ex  u<ero  :  fiducia  mea  ab  ube- 
ribus  matris  meœ. 

In  te  projectus  sum  ex  Tul^à  : 
de  yentre  matris  meœDeusmeus 
«8  ta. 

Ne  longe  fias  &  me^  quoniam 
tribulatio  prozima  est  (< }  :  quo- 
•oiam  non  est  adjutor. 

Circumdedenmt  me  vituli 
rnulU  :  tauri  pingues  vallarunt  ((2) 
me. 

Aperuerunt  super  me  os  suum^ 
quasi  {e)  leo  rapiens  et  rugiens. 

Sicut  aqua  effusus  sum,  et  se- 
parata  sunt  omnia  ossa  mea. 

Factum  est  cor  meiun  sicut  cera 
liquefacta  in  medio  ventris  mei. 

Aruit  velut  testa  fortitudomea, 
et  lingua  mea  adhœsit  palato 
mec  (/0>  et  in  pulverem  mortis 
detraxisti  me. 

Cireumdederunt  me   venato- 


homo;  opprobriumhominum^  et  ab- 
jectio  plebis. 

8.  Omnes  videntes  me,  deriserunt 
me  :  loeuti  sunt  labiis,  et  moverunt 
caput. 

9.  SperavitinDomino,eripiateum: 
salvum  faciat  eum,  quoniam  vult 
eum. 

iO.  Quoniam  tu  es  qui  extraxisû 
me  de  ventre  :  spes  mea  ab  uberibus 
matris  mes. 

11.  In  te  projectus  sum  ex  utero  : 
de  ventre  matris  me».  Deus  meus  ee 
tu,  12.  Ne  discesseris  à  me  : 

Quoniam  tribulatio  proxima  est  : 
quoniam  non  est  qui  adjuvet. 

13.  Circumdedenmt  me  vituli 
multi  :  tauri  pingues  obsederunt  me. 

14.  Aperuerunt  super  me  os  suum, 
sicut  leo  rapiens  et  rugiens. 

15.  Sicut  aqua  effusus  sum,  et  dis- 
persa sunt  omnia  ossa  mea. 

Factum  est  cor  meum  tanquam 
cera  liquescens,  in  medio  veutris 
mei. 

16.  Aruit  tanquam  testa  virtus 
mea,  et  lingua  mea  adhœsit  faucibus 
meis,  et  in  pulverem  mortis  dedu- 
xisti  me. 

17.  Quoniam  circumdedenmt  me 


8.  Loeuti  sunt  labiis.  Hier,  dimittunt  labium,  distendant  labia  irridentes. 

9.  Speravit  in  Domino.,,  Ita  Judœi  Christo  crucifixo  e^robrabant,  Maiih,  xxvif, 
43.  Item  Sap.  ii,  18.  Quoniam  vult  eum  :  diligit. 

10.-^'  extraxisti...  Hier,  propugnaior  meus  ex  utero  :  jam  ihde  à  nalivilatc  orani 
hunuioo  auxilio  destitutus,  imo  Herodis  insidlis  petitus,  te  unom  habui  susccp- 
torein* 

13.  Vituli  multi,  tauri  pingues,  et  validi  :  bl  Tituli,  hi  tauri  sont  ioimici;  alii 
insQltantes  et  lasclTientes,  alii  ferocientes. 

15.  Sicut  aqua  effusus  sum  :  exhaustus  viribus  :  in  me  nîhil  finni.  Dispersa  sunt  : 
distracta;  nihil  superest  roboris.  In  medio  ventris  :  pectoria. 

16.  Andt,  sitim  descnbit,  qus  maxime  angit  in  tormentîs  et  débilitât  :  de  quA 
nnà  Cbristos  questns  est  Joan,  zix,  28. 

(a)  Var.  :  PopuU.  -  (6)  SubsaimabaiiU  «-  (c)  Deest  «it.  ^  (<0  ValUTenml.  -  (e)  Ikêti 
^qusi.—  (/]  Ftaciboi meis. 
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canes  mulû  :  ccmdliam  maligoan- 
tium  obsedit  me. 

Fodercmi  nuonis  meas  dt  pedes 
meos  :  48.  Dinumeraverunt  omnia 
ossa  mea. 

Ipsi  ^ver^  eoDfiiâeraverait  el  ia^ 
spexerunt  me.l9.  Diviserunt  sibi  ves- 
tûnenta  mea,  et  supei  vestem  meam 
Biiserunt  sortent. 

20.  Tu  autem.  Domine,  ne  elonga- 
veris  auxilium tmxrn  âme  :  ad  defen- 
fionem  meam  conspice. 

2i .  Enie  à  irameà,  Deus,  anîmam 
meam  :  et  éb  manu  canîs  miicam 
meam. 

22.  Salva  me  ex  ore  leonis  :  et  à 
eondbns  miiooniimn  humilitatem 
meam. 

23.  Narrabo  nomen  tuum  fratribus 
neis  :  in  medio*  ecclesiae  laodabo  te. 


res  (a)  r  consilium  pessimOTom 
vallavit  me  [b)  :  fixerunt  manos 
Meas,  et  pedes  meos. 

NuMraTi  omnia  ossa  mea, 
quse  ipsi  respicientes  Tidenmt 
in  me.. 

Bi^nnnilTestimeiiCa  mea  sibî, 
et  super  vestimentimi  meum  mi*- 
seront  sortem. 

Tu  autem,  DcMnIne,  ne  longé 
fadas  :  fortitudo  mea,  in  ooxi- 
lium  meam  festina. 

Erue  à  gladio  animam  meam  : 
de  manu  caais  solitariam  meam. 

Salva  me  ex  ore  leonis,  et  d» 
cornibus  vaicornium  exaudi  me. 

Narrabo  nomcn  tuum  fratribu» 
m&B  :  in  medio  ecclesiae  laudabo 
te. 


17.  Canes  mulii,  pleba  ore  rabido  allatraDs.  FoderunL  Hier,  fixerunt,  Lectio 
hodierna  Judseorum  Iisbc  est  :  sicut  leo  manus  mexB.  et  pedes  mel  :  nuno  sensa; 
Tel  :  sicut  leo  nramis  meas  et  pedes  meos  :  sopple,  mordent,  lacérant  :  quasi  leo 
mmua  et  pedes  ÎQvadere  soleat,  non  totam  eorpus»  Prœterea  leonis  mentio  focta 
est  supra  14.  Onuino  locum  hune  cemipemnt  Judœi,  et  pro  caru  reposuenxnt 
eaari.  Ipsi  utiamque  lectionem  antiquam  esse  «ffirmftnt.j  nt  pâtet  es  Maretis  el  alits. 
Justinus  ApoL  I,  p.  77.  adv.  Tryph.  p.  325,  332,  et  in  Apologiâ  secundâ  hune  locum 
adducens,  uti  nunc  quoque  Septuaginta  legunt,  qaanquam  Judsis  solllus  corrup- 
tnm  exprobrare  textum;  nihil  h^c  eos  arguit,  neque  Tetemm  quisquam  :  quo  cer- 
tnm  estnondum  eo  tempore  quidquam  immutatum,  eamdemque  fuisse  noeiram  et 
ladaeoniiD  lectionem.  Aquila  Terterat  ii<nui*cu,  àdumeatavenmL  Quod  ifasm^is 
non  convenit,  mullum  tamen  distat  à  Judœorum  hodierna  lectione;  quin  et 
cruciâxio  alionde  satis  apparet  in  distractis  et  dinumeiatis  ossibus.  Vide  notas 
Psal.  cvtii,  8. 

18.  Dinumerax)er%Bni  :  Hier.  Numeraoi;  ossa  mea  numerarem  :  adeo  midata^ 
distenta,  ac  velut  divulsa  simt»  lanii^  corpore  et  suspense,  (prt  verô  considait- 
verunt  :  at  ipsi  doloribus  meis  oculos  satiant. 

19.  Diviserunt  sibi:  hœc  ad  litteram  impleta,  ifatth.  zxvii,  35;  Joan,  xtx,  29. 

20.  Ne  elonf/iooeris.,^:  ne  lecedas^  Hier,  fortitudo  mea,  m  auxilium  meum 
féstina. 

2i.  A  flrameà.  Hier,  à  gladio.  Vnieam  :  dilectam  :  animam.  De  manu  caniî.,» 

22.  Ex  oré  leonis.. ^cornibus  unicomium...  :  ah  efferatis  ac  soperbissimis  advcp- 
lariis.  Humihiêiem  meam:  infirmitatem  meam,  vilitatem  meam,  et  ila  ferè  semper. 

23.  Fratribus  meis  :  apostolis  quibus  hec  nunUavit.  Ite,  nwUiate  /lratrib:ts 
meis,  Matth.  xzviii,  40.  Judeeis  quoque  coguatls  suis,  qui  facti  sunt  ecclcsîa 
magna  cum  genlibos  de  quibus  infra  26. 

(a)  f  iT.  :  Quoniim  eircumdederunt.  —  {b)  Destt  mi. 
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Qui  timetis  (a)  Dominam,  lau- 
date  eum  :  oinne  semen  Jacob 
glorificate  eum,  et  metuite  enm^ 
universum  semen  Israël. 

Quoniam  non  despexit,  neque 
eoniempeit  modestlam  pauperis, 
et  non  absconditCftciem  suam  ab 
eo,  et  eùm  damaret  ad  eum, 
exaudivit. 

Apud  te  laus  mea  in  ecclesià 
muUà  :  vota  meareddam  in  con- 
qpeetu  timentîum  eum. 

Gomedent  mites,  et  saturabun- 
tur;  laudabunt  Oominum  gu6B- 
rentes  eum  ;  vivet  cor  vestrum 
in  sempiternum. 

Recordabuntur  et  converten- 
tur  ad  Dominum  omnes  (A)  fines 
terrœ,  et  adorabunt  coràm  eo  (r) 
univers®  cognationes  gentium. 

Quia  Domini  est  regnum,  et 
dominabitur  geatibus. 

Gomederunt  etadoraverunt  oin- 
nes  pingues  (d)  lerrœ  ante  faciem 
ejus  :  curvcd^unt  («)  genu  uni- 
versi  qui  descendunt  in  pulv^ 
rem ,  et  anîsia  ejus  bod  vivef . 

Semen  serrieC  ei,  narrabitur 
Domino  in  genamtîone. 


LIBER  PRIMTJS.  m 

24.  Qui  tîmetÎH  Dominum,  laudato 
eum  :  universum  semen  Jacob,  glo- 
rificate eum  : 


25.  Timeat  eum  omne  semen  Is- 
raël :  quoniam  non  sprevit,*  neque 
despexit  deprecationem  paupens  : 

Nec  avertit  faciem  suam  à  me  :  et 
cùm  clamarem  ad  eum,  exaudîvitme. 

26.  Apud  te  laus  mea  in  ecclesià 
magnà  :  vota  mea  reddam  in  con- 
spectu  timentium  eum. 

27.  Edent  pauperes,  et  saturabuD» 
tur  :  et  laudabunt  Dominum  qui  re- 
quirunt  eum,  vivent  corda  eorum  in 
sœculum  sœculi. 

28.  Reminiscentur  et  convertentur 
ad  Dominum  universi  fines  terrœ  : 

Et  adorabunt  in  conspectu  ejus 
universaB  familiœ  gentium. 

29.  Quoniam  Domini  est  regnum, 
et  ipf^  dominabitur  gentitun. 

30.  Manducaverunt etadoraverunt 
omnes  pingues  terrœ  :  in  conspectu 
ejus  cadent  omnes  qui  descendunt 
in  terram. 

31.  Et  anima  mea  iUi  vivet,  et  se- 
men meum  serviet  îpGÎ* 

25.  De^nettiomm  :  Hier,  -maiestiam  :  mmamtnèkaeak, 

*26.  Apud  te  :  coram  te  :  à  te  inciptt  :  laus  mea  :  hioc  exordio  :  te  qaoqae 
inspirante  oritor  :  in  ecclesià  magnA  :  in  ecclesià  cathoUc&  ubique  diffusa. 

21.  Edent  pauperes  :  Hier,  mites,  iUi  scilicet  pauperes  spiritu,  quos  laadat 
Cbrisios,  Maiih.  v,  3.  Alhidit  ad  sacriâcia  encliaiTstica,  ad  qus  advena,  pupillus  et 
^fidoa, convive vocabuntiir,  Deui.  xvt,  If,  U.Suat  que  coovivia  naseentis  Ëccle- 
siie,  JndaonmqueveeeDB'CODvereoram  ad  fidem,  qûaboonl  sumebunt  dbam  cmn 
exultatione  etaimpUcitabe  cordk,  Act.  ii,  46,  etipaaai  Eocharistiœ  aacramentum. 

28.  Remùtiscentur  :  tanquam  è  gravi  somno  ad  Deum  evigilabunt  universm 
familiœ  gentium  :  supra  de  Judœis  locutus  est,  quos  fratres  vocavit,  vers.  23; 
nonc  de  gentibus,  quœ  tandem  ad  Denm  redibunl,  ut  est  in  vers,  seq* 

30.  Omnes  pingues  terrœ  :  opulent!,  potentes,  reges  ^si  venient  humiles  ad 
eultom  et  convivium  Christ!,  non  tantum  Judeoi,  tune  pauperes  et  oppressi. 
Cadent  :  curvabunt  genu;  Hier.  Omnes  qui  descendunt^  :  omnes  qui  rediguntur 
ad  puiverem  :  omnes  mortales. 

31.  Anima  mea  .•  Anima  ejus  non  vivet;  Hier,  semen  serviet  ei  :  eo  quôd  vi- 
lam  abjecerit,  habdbit  posteros  per  fidem  ex  croce  ortos  :  sic  Isa,  un.  10.  Si 

{a)  Var.  :  Timentes.  —  (6)  liniToiù.  —  ^  Coram  te.  —  (cQ  Principes.  —  (e)  Gortabimt 
qai. 
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Venient  et  annuntiabunt  justi- 
tiam  ejus  populo  qui  nascetur, 
quem  fecit. 


32.  Annuntiabitur  Domino  gene- 
ratio  Ventura  :  et  annuntiabunt  cœli 
justitiam  ejus  populo  qui  nascetur^ 
quem  fecit  Dominus. 

posuerit  pro  peccato  animam  suam,  videbit  semen  longcevwn  :  Vulg.  legit  h  per 
vau,  et  sensus  est,  vivam  Deo  per  resurrectionem  :  atqae  hinc  mihi  longa  pos- 
teritas,  christianl  scilicet  meâ  morte  ac  resurrectione  regeiûtt. 

32.  Afmuntiabitur  :  numerabitur,  accensebitur,  generaUo  venttttra  :  ex  illo  se- 
mine,  annuntiabunt  cœli.,,  cœli,  deest  etiam  in  Sept.^  imde ,  annuntiabunt , 
impersonaliter  accipiendum.  Populo  qui  nascetur  :  populo  noYO,  gentisanctœ^ 
populo  acquisitionis,  de  quo  I.  Petr.  i\,  9,  eam  in  rem  facto,  ut  virtutem  aunun- 
tiet  ejus  qui  de  ienebris  nos  vocavit  in  admirabile  lumen  suum,  Quem  fecit  Do- 
minus  :  Ipnus  enim  sumus  factura  creati,,,  in  operibus  bonis,  Eph.  il,  10.  Domt- 
nus,  deest  Uebr.  sed  rectè  suppletum. 


PSALMUS  XXIL 
MORAUS. 

Quem  Deai,  optimus  pastor,  tuetur  ae  curât,  nihil  illi  deeit 


TERSIO  VULGAT4, 
1 .  Psalmus  David. 

Dominus  régit  me,  et  nihil  mihi 
deerit  : 

2.  in  loco  pascuœ  ibi  me  collo- 
cavit. 

Super  aquam  refectionis  edu- 
cavit  me  : 

3.  animam  meam  convertit. 
Deduxit  me  super  semitas  justi- 

tiœ,  propter  nomen  suum. 

4.  Nam,  et  si  ambulavero  in  me- 
dio  umbraB  mortis,  non  timebo 
mala  :  quoniam  tu  mecum  es. 

Virga  tua,  et  baculus  tuus,  ipsa 
me  consolata  sunt. 


VEBSIO  s.  HIEBONTMI. 
PsahnuB  (a)  David. 

Dominus  pasdt  me  (&) ,  uibil 
mihi  deerit. 

In  pascuis  herbarum  acclina- 
vit  (c)  me  :  super  aquas  refectio- 
nis enutrivitme. 

Animam  meam  refecit  :  duxit 
me  per  semitas  justitiœ,  propter 
nomen  suum. 

Sed  et  si  ambulavero  in  valle 
umbrœ  mortis,  non  timebo  ma* 
lum ,  quoniam  tu  mecum  es. 

Virga  tua  et  baculus  tuus^ 
ipsa  consolabuntur  me. 


1.  Régit  me  :  Hier,  pascit;  Hebr.  pastor  meus, 

2.  In  loco  pascuœ  :  Hier,  m  pascuis  herbarum  :  Aquam  refectionis  :  quîbas  œsta 
eonfectum  corpus  reficitur  :  alii,  aquas  tranquillas;  alii,  tranquillum  super  aquas. 

3.  Animam  meam  convertit  :  suppl.  ad  vitam  bonam  :  unde  subdit  :  DeduxU 
me  super  semitas  justitiœ, 

4.  în  medio.  Hier,  m  valle  umbra  mortis,  :  In  desertis,  iosidiosiB  atque  intutîi 
locis.  Virga  tua  et  baculus  tuus  :  fulcra  quœ  laboranti  pnebes. 

(«)  Yar,  :  Canticoin.  —  (b)  Hebr.  pastor  meui.  —  (c)  AecoUnt. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER 

Pones  coràm  me  mensam,  ex 
adverso  hostium  meorum  : 

Inipinguastî  in  oleo  caput 
meum^  et  caliz  meus  inebrians. 

Sed  et  benlgnitas  et  miseri- 
cordia  subsequentur  me  omnibus 
diebus  vit^  me» ,  et  habitabo  in 
domo  Domini ,  in  longitudine 
dierum. 


PRIMUS.  10» 

5.  Parasti  in  conspectu  meo  men- 
sam,  adversiis  eos  qui  tribulant  me. 

Impinguastiin  oleo  caput  meum: 
et  caiix  meus  inebrians  quàm  prae- 
clarus  est  ! 

6.  Et  misericordia  tua  subseque* 
tur  me  omnibus  diebus  vitœ  meae  : 

7.  Et  ut  inhabitem  in  domo  Do* 
mini,  in  longitudinem  dierum 


5.  Advenus  «»...  Hier,  ex  adverso  hostium  meorum  :  in  eorum<sonspecta  :  ut 
▼ideanl  te  adesse  adjutorem,  dum  putant  me  famé  tabescere.  ImptnguasU  :  mi- 
zUti  :  ut  in  conviTiis  et  lœtitîA  solebant.  Calix  meus  inebrians  :  exuberans.  Quàm 
praclarus  est!  Hier.  Sed  et  benignitas  et  misericordia  subsequentur  me,  etc.  Et 
ut  in/iabitem  :  Sept.  £t  faciet  habiiare.  Hier.  Et  habitabo; 


PSALMUS  XXIII. 
HISTORICUS  ET  MORALÏS. 

Gàn  arca  ex  domo  Obededom  in  Sion  translata  eit,  Dei  aedeiu  suam  ingredientis  majetlatcnt 
faustis  arclamationibos  populus  cnm  rege  prosequitur.  Quàm  pure  sanctèque  mons  ille  Dec 
ucer  Bit  adeimdus,  canii.  Gbristi  eoelun  ingredientis  gloriam  prsGgurat.  Vide  II  Beg.  vi,  12, 
et  I  Parai,  zv,  25. 


VERSIO  YDLGATA. 
1.  Prima  sabbati^  Psalmus  David. 

Domini  est  terra  et  plenitudo  ejus  : 
orbis  terrarum ,  et  univers!  qui  ha- 
bitant in  eo. 

2.  Quia  ipse  super  maria  fundavit 
eum  :  et  super  ilumina  prœparavii 
eum. 

3.  Quis  ascendet  in  montem  Do- 


VERSIO  s.  HIERONTML 
Psabnus  (a)  David. 

Domini  est  terra  et  plenitudo 
^us  :  orbis  et  habitatores  ejus. 

Quia  ipse  super  maria  fundavit 
eum,  et  super  flumina  stabilivit 
mum  (6). 

Quis  ascendet  in  montem  Do- 

i .  Prùna  sabbati  :Sjt.  De  die  quà  cœpit  Deus  crearç.  Domini  est  terra.  Sensus  est  : 
mdversQS  quidem  orbis  ejus  est;  et  tamen  bunc  monlem  sibi  delegit.  Sic.  H.  Par. 
VI.  18  :  Ergone  credibile  est  ut  habitet  Deus  eum  hominibus  super  terram  7  si  cœ- 
htm  et  cœli  cœlorum  non  te  capiunt,  etc. 

2.  Super  maria.  Ad  maria  et  flumina  quibus  ipsa  tellus  immînet,prœruptU  con- 
fira^^osisque  littoribus,  eertô  excelsioribus,  arcis  iostar  imposiUs,  quibus  minaces 
fluctus  coerceantur.  Sic  ripis  fluvii  conthieDtur  :  quod  idem  canit  Psalmistai  :  Qui 
firmavit  terram  super  aquas.  Ps.  czxxv.  6.  PerUnet  eUam  ad  amoenitalem  et 
commodum,  qaod  orbes,  castella,  terra  ipsa  humani  geaeri^  domicilium,  ad 
aques  coUocentur. 

(a)  Var,  :  Ganticam.  —  {b)  Fundavit  eam**»  lUbilint  esm* 
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mini  ?  ant  quis  stabit  in  looo  sancio 
ejus? 

4.  iDttooens  maonbos  et  mundo 
corde,  qui  dor  aooepit  in  Ta&o  ani- 
mam  suam,  nec  juravit  in  dolo  pro- 
zimoBOO. 

5.  Hic  acdpiet  bene^fietkmem  à 
Domino  :  et  misericordtam  à  Oeo 
salutari  sao. 

6.  Hœc  est  generatio  quœrentium 
emn,  quœrentium  faciem  Dei  Jacob. 


7.  Attollite  portas  principes  ¥es- 
tras,  et  eleYamini,  portœ  «temales  : 
et  introibit  rex  gloriœ. 

8.  Quis  est  iste  rex  gloriœ  ?  Domi- 
nus  fortis  et  potens  :  D<»Dinu8  po- 
tens  in  prœlio. 

9.  Attollite  portas  principes  ves- 
tras;  et  elevamini,  portœ  œtemales  : 
et  introibit  rex  gloriœ. 

10.  Quis  est  iste  rex  gloriœ  ?  Do- 
minuB  -virtutum,  ipse  est  rex  gloriœ. 


mini  ?  et  quis  statut  in  loeo 
sancto  ejns  ? 

Innocens  manibus,  et  mundo 
corde  :  qui  non  exaltavit  frustra 
animam  suam^  et  non  jiuravit 
dolosè. 

Accipiet  benedicfionem  à  Do- 
mino ^  et  joBtitiain  à  fteo  salutari 
'  su^ 

Hœc  est  generatio  quœrentium 
eum,  quœrentium  faciem  tuam> 
Jacob.  Sempeil. 

Levate^  portœ  >  capita  vestraj 
et  elevaimni,  januœ  aempitemœ  : 
ef  ingredietnr  [a)  rex  gloriœ. 

Quis  est  iste  rex  gloriœ?  Do- 
minus  fortis  et  potens,  Domim» 
potens  (6)  in  prœlio. 

Levate,  portœ,  capita  Testra, 
eterigimini  (r)  januœ  sempitemœ; 
et  ingredietur  (d)  rex  gloriœ. 

Quis  est  iste  rex  gloriœ  ?  Do- 
minus  exercitunm;  ipse  est  rex 
gILoriœ.  SEUm. 


4.  Qui  non  accepit  in  vano,,,  non  pejeravit  ia  animam  soam.  Proximo  suo,  deest 
Hebr. 

5.  Misericordiam  :  hier,  justitiam 

6.  Faciem  Dei  Jacob  :  de  qno  scriptum  est,  Vidi  Deum  ftteie  aâ  [Mem,  ctsalva 
facta  est  anima  mea.  Gen.  zzzu,  30«  QuflBrunt  aulem  faciem  Dei  qui  accedunt 
ad  locum  ubi  arca  reposita  est^  Deusque  prssens  colitur. 

7.  AttolKie  portas.  Hier.  Levate,  portœ,  capita  veetra,  Portœ  atemaks  :  fores 
sempitemœ,  firmœ,  Dei  numine  tut»;  qoaei  ingredienti  arcs  poit»  quelîbet 
minores  aint  :  hœc  lidentur  idteniis  dhoris  fuisse  .faBrfato. 

(d)  Tor.  :  i^pnedialw.  —  (b)  Foiis.  —  (0)  CrigiU.  —  ^^ 
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PSALMUS   XXIV. 
DEPRECATORIUS. 

DaTÎd  pressas  amgastiis,  argentibus  faostibos,  peccaU  condonaii ,  in  recUm  se  deduci  viam,  ab 
•d^rsaiik  Kbeiim  patiL  Âci«ttichii*eat  kie^saUua. 


YEIISIO  S.  HTEROWTin. 
PsalmuB  David. 

Ad  te,  I>omi]ie,  ammammeam 
leTabo  (a). 

€euB  meus,  in  te  confisuB  (6) 
8um  :  non  confundar^  ne  lœten- 
tur  (r)  inimid  mei  mibi. 

Seid  univerd  qui  sperant  in  te, 
non  confandentor  (d)  :  eonfun- 
dantur  qui  iniqua  gérant  frustra. 

Tias  tuas^  Domine ,  oetende 
mihi,  et  semitas  tuas  dooeme. 


VERSTO  VDLGATA. 
i.  In  finem,  Pialmus  David. 

Ad  te^  Domine,  levari  animam 
meam  : 

2.  DeuB  meus ,  m  le  eoofido  ;  non 
enibescam  : 

S.  Neque  inideant  me  inimid 
mei  :  etenim  unirerBi,  qui  eustinent 
te,  non  confundentur. 

4.  Geofundantur  onmea  iniqoa 
agentes  snpervacuè. 

Vias  tuas.  Domine,  demonstra 
mibi  :  et  semitas  toaeedoce  me. 

5.  Dkige  me  in  «verîtof  e  tua  et  dooe 
me  :  quia  tu  es  Deus  salvator  meus, 
et  te  suelîBui  toCft  die. 

4^.  Reminisoere  mâseratiommi  tua- 
rum.  Domine,  et  miserieordiamm 
tuarum,  quas  &  sseulo  sont 

7.  Delicta  juventutis  me»,  et  ign(^ 
rantias  meas  ne  memineris. 

Seoondùm  mismeordîam  tuam 
mémento  mei  tu  :  propter  bonita- 
tem  tuam.  Domine. 

8;  Dukfs  et  rectus  {k»9fim»,  prop- 
ter hoc  legem  dabxt  delinquentibus 
in  viA. 

9*  Dinget  jotumsu^tâs  in  jndioio  : 
docebit  mites  Tias  i 


Dednc  me  In  ^eritate  toà,  et 
doce  me  :  quia  tu  es  Deus  salva- 
tor meus ,  te  expectavi  totÀ  die. 

Recordare  miserationum  tua- 
Tum,  Domine,  et  jnisericordia- 
mm  taarum,  qoia  A  sempi- 
temo  (e)  émit 

Peccatorum  adolescentomeiB, 
et  fiodemm  mearam  ne  memi- 
neris :  seeimdùm  misericordiam 
tuam  recordare  met  tu,  pvopter 
bonitaiem  tuam.  Domine. 

Bonus  et  rectus  Dominus,  prop- 
terea  docebit  peccatores  in  via. 

Deducet  mansuetos  in  judicio , 
et  docebit  modestos  viam  suam. 

4.  Supervacuè.  Hier,  fhistra,  gratis,  nullo  fracto. 

7.  Ignorantia».  Hebr.  peecata. 

8.  Legem  dabit  Hier,  docebit  :  et  ita  paasim  in  Yulg.  .legem  dare,  legem  sta- 
taere^  legem  ponere,  phrasis  est  quà  redditur  bebraicum  docere  :  sic  et  infra  12. 

(«)  VûT.  :  hno^  lé)  Fisos.—  (e)  fltf«r.  TNeqae  exvlteiil  m  me.]  —  (<l)  CMAmdaator.  ««• 
WAi      • 
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iO.  UniTersaB  Tiœ  Dominî,  miseri- 
cordia  et  veritas,  requirenlibus  tes- 
tamcntum  ejus,  et  testimonia  ejus. 

i  1 .  Propter  nomen  tuum^  Domine, 
propitiaberis  peccato  meo  :  multum 
est  cnim. 

12.  Quis  est  homo  qui  timet  Do- 
minum?  legem  statuit  ei  in  via, 
quam  elegit. 

13.  Anima  ejus  in  bonis  demora- 
bitur  :  et  semen  ejus  bœreditabit 
tcrrara. 

13.  Firmamentum  est  Dominus  ti- 
mciUibus  eum  :  et  testamentum 
ipsius  ut  manifestetur  illis. 

Vk  Oculi  mei  semper  ad  Domi- 
num  :  quoniam  ipse  evellet  de  la- 
quco  pedes  meos. 

iC.  Respice  in  me,  et  miserere 
mei  :  quia  unicus  et  pauper  sum 
ego. 

17.  Tribulationes  cordis  mei  mul- 
tiplicatœ  sunt  :  de  necessitatibus  meis 
erue  me. 

18.  Vide  humilitatem  meam,  et  la> 
borem  meum  :  et  dimitte  universa 
delicta  mea. 

19.  Respice  inimicos  meos,  quo- 
niam multiplicati  sunt,  et  odio  ini- 
quo  oderunt  me. 

20.  Gustodi  animam  meam,  et 
erue  me  :  non  erubescam,  quoniam 
speravi  in  te. 


Omnes  sémites  Domini  miseri- 
cordia  et  yeritas,  bis  qui  custo- 
diunt  pactum  ejus,  et  testifica- 
tiones  ejus. 

Propter  nomen  tuum.  Domine, 
propitiare  iniquitati  meœ ,  quo- 
niam grandis  est. 

Quis  est  iste  Tir  timens  Domi* 
num  quem  docebit  in  mk  quam 
elegit  î 

Anima  ejus  in  bono  commora- 
bitur,  et  semen  ejus  bœreditabit 
terram. 

Secretum  (a)  Domini  timentibus 
eum,  et  pactum  suum  osten- 
det  (h)  eis. 

Oculi  mei  semper  ad  Domi- 
niun  :  quia  ipse  educet  de  reti 
pedes  meos. 

Respice  in  me,  et  miserere  mei  : 
quoniam  solus  et  pauper  sum. 
ego. 

Tribulationes  cordis  mei  mul- 
tiplicatœ  (c)  sunt  :  de  angustiis 
meis  educ  me. 

Vide  humilitatem  (d)  meam  et 
laborem  meum^  et  porta  omnia 
peccata  mea. 

Vide  inimicos  meos,  quia  («) 
multiplicati  sunt;  et  odio  iniquo 
oderunt  me. 

Gustodi  animam  meam,  et  li- 
béra me  :  non  confOndar,  quo- 
niam sper  vi  in  te. 


10.  Testamentum.  Hier,  pactum, 
12.  Legem  statuit  :  docebit, 

14.  Firmamentum  est  Dominus...  Hier.  Secretum  Domini,  hoc  est,  occulta  ppo- 
tectio,  sive  declaratio  arcanorum ,  ut  Psal.  l.  8  :  a  Incerta  et  occulta  sapientiœ 
tuœ  manifestaati  mihi.  »  Et  testamentum,..  Hier,  et  pactum  suum  ostendet  eis,  pro» 
ml&sorum  veritatem. 

15.  Ocuii  mei:  Emit  me  Dominus  à  laqaeis,  in  se  potiùs  qaàm  in  eos  intuen- 
tem. 

16.  Unicus.  Hier.  mIus,  ab  omnibus  destitatos. 
47.  De  neeessitatilnu.  Hier,  de  angustiii, 

(a)  Var.  :  Al.  [DMntiuB.]-  (6)  Ottesdit.^  (e)  Amplifteat».—  (<2}  Àiaietion«m.  -  (e)  Qwk 
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Simplîcitas  et  aequitas  serva- 
bunt  me  :  quia  expectavi  te. 

Redime,  Deus^  Israël  ex  om- 
nibus angustiis  suis. 
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21.  Innocentes    et  recti    adhae- 
serunt  mihi  :  quia  sustinui  te. 

22.  Libéra,  Deus,  Israël  ex  omni])us 
tribulationibus  suis. 


81.  IrmoemUi  :  Hier.  Simplieitas  et  œquitas  servahunt  me. 


^<%^^^^»V%W<^^^%^^^^^^^^^»^^^^W<^^M^^<i*l 


PSALMUS  XXV. 

DEPRECATORIUS. 

SaMrdoliboi  aeeedestibos  ad  altare,  ut,  licèt  nullius  sibi  tceleris  conseiii  pnrgari  amplint 

expectaat. 


TERSIO  S.  HIERONYMI. 
David. 

Judica  me,  Deus,  quoniam 
ego  (a)  in  simplicitate  meÀ  ara- 
bulayi,  et  in  Domino  confidens 
non  deficiam. 

Proba  me.  Domine,  et  tenta 
me  :  ure  (6)  renés  meos  et  cor 
xneum. 

Quia  misericordia  tua  in  con- 
spectu  oculorum  meorum  est,  et 
•ambulabo  inveritate  tuà. 

Non  sedi  cum  viris  vanitatis, 
€t  cum  superbis  non  ingrediar. 

OdiTi  ecclesiam  pessimorum, 
6t  cum  iniquis  non  sedebo. 

Lavabo  (c)  innocentià  ma- 
nus  (fl)  meas,  et  circuibo  altare 
tuum.  Domine. 

Ut  audiam  vocem  laudis  (e) 
et  enarrem  omnia  mirabilia  tua. 


▼EBSIO  VULGATA. 
i.  In  finem,  Psalmus  David. 

Jùdica  me,  Domine,  quoniam  ego 
in  innocentià  meà  ingressus  sum  : 
et  in  Domino  sperans  non  infir- 
mabor. 

2.  Proba  me.  Domine,  et  tenta  me  : 
ure  renés  meos  et  cor  meum. 

3.  Quoniam  misericordia  tua  ante 
oculos  meos  est  :  et  complacui  in 
veritate  tuÀ. 

4:  Non  sedi  cum  consilio  vanita- 
tis ,  et  cum  iniqua  gerentibus  non 
introibo. 

5.  Odivi  ecclesiam  malignantium  : 
et  cum  impiis  non  sedebo. 

6.  Lavabo  inter  innocentes  mai-iis 
meas  :  et  circumdabo  altare  tuuiu. 
Domine  : 

7.  Ut  audiam  vocem  laudis,  et 
enarrem  imiversa  mirabilia  tua. 


s.  Ure  renés  meos,  pnrga  interiora  mea,  quasi  in  fomace. 

6.  Lavabo  inter  innocentes...  Hier.  Lavabo  m  innocentià.  Rêvera  accedentes  ad 
altare  xDanos  et  pedes  lavabunt,  Eaxxi.,  xxz,  19.  Et  circumdabo  :  quod  proprie  et 
ad  sacerdotea  pertinet,  quanqaam  ipsa  plebs  spectabat  sacrificium,  suoqae  modo 
quodam  altari  appropinqoabat,  Levit.,  ix,  23, 24. 

7.  Ut  audiam  vocem  ûtudis..,  cantus  et  psalmoa  Dotmemores  drca  altaria. 

{a)  Var.  :  Domine ,  quia  ego.  —  (6)  [S^,  confla.]  «  {c)  ÈMt  in.—  (d)  [J?e6r.  palmas.1  ^ 
(e)  Ut  elarâ  Toce  prcdicem  laudenu 

TOM.  \.  8 
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8.  Dondne,  dSl&n  decorem  domûs 
tuae^  et  locuxn  habitatiems  gloriœ 

tU8B. 

9.  Ne  perdas-eom  impiis,  Deos, 
animam  meam,  et  cumviris  sangui- 
num  vitam  meam  : 

10.  lu  quorum  manibus  iniquita- 
tes  sunt  :  dextera  eorum  repleta  est 
znuneribus. 

11.  Ego  autem  in  imiooeiitià  meà 
ingressus  sum  :  redime  me,  et  mise- 
rere mel. 

.12.  PesmauB  stetit  in  directo  :  in 
ecclesiis  benedicam  te  ,  Dominée. 


Domine,  dile^  babifaculum 
domûs  tasBi,  et  locumtabemaculi 
gloiia»  tu». 

Ne  auferas  (fi)  omn  peccatori- 
bus  animam  meam,  et  cum  viris 
sanguinmn/vîtam  meam. 

In  quorum  manibus  scelus 
est,  et  deitera  eorum  repleta 
est  muneribus. 

Ego  autem  in  simplicitate  meà 
gradiar  :  redime  me,  et  miserere 
met. 

Pes  (6)  meus  stetit  in  recto  :  in 
ecclesiis  benedicam  Domino. 


8.  Decormn,i^M.fhabiiÊtmlum  :  ipsum  pflin^timryip^  ^Jusque  pulchritudinem  ac 
sancUtatem. 

9.  Vùis  sanguinum^hanâc^^. 

10.  D^gstera  eorvm  repleta  est  mtmerilm:  Munera  adversufi  innoxium  accipiont^ 
contra  yetitiim,Pra/.  xiv.  5  :  Mtamxi  s^per  iimocmtem  non  acœpiL 

12.  In  dtredo:  in  recto  tramite. 

(a)  VûT,  t  [Bebr,  Ne  apposas.]  —  (6)  AUb  cnim. 


P5ALMUS  XXYI. 

VORALIS. 

DsTMiMllo.vefllai  «t  hMnpttiiij  tAm  ««11111  ffagorut  Htnidin 


y£RSI0  TUL6AT4* 
f .  Psiilmtis  ^a!vid,piiti0qatai  Uniretiii:. 

Donimis  illuminatioinea,.et  sains 
inea».quein  timebo  7 

Dominus  protector  vitœ  meœ^  & 
quo  trqpidabo  ? 

2.  rOum  appropiant  super  me  np-' 
oentes,  ut  edant  cames  meas  : 

Qui  tribulantme  inimioiAiei^ipfii 
infînnati  sunt  et  ceciderunt. 


YEBSIO  s.  HIERONTML 
fiavid. 

Dominus  lux  mea,  et  scdutare 
meum,  guem  timebo  T 

Dominus  fortitudo  Titce  md», 
quemformidabot 

Dum  ,aj)prqpinquaTent  mibi 
maligni,  ut  comederent  eamem 
meaoa  .:  liostes  jnei  (a)«  ioimici 
«nei  ipsiiiDpegeni&teUmciderunt. 


1.  Priuaquam  Uniretur  :  à  Jnâ&^qaidcni,  H  Hgg.,  u.  4;  à  reUquo  .«aleai  Israël, 
ibid^,  y,  3.  cum  antea  imctns  eaeet'à  Sanuelein  Bethleom,  l^.pJL^  i.  iQuelituli 
pars  jn  Hebr.  deest;  ut  in  HesBOfén  teste  Tbeodoreto. 

(a)  y».  :  EU 
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Si  sfeterint  adversùs  me  castra^ 
non  timebit  cor  meum. 

Si  surrexerit  contra  me  bellmn^ 
in  hoc  ego  confidam. 

Unumpeûvià  Domino^^oc  re- 
quiram,  ut  habitem  in  domo  Do- 
mini  omnibus  diébus  vitœ  mese  : 
ut  videam  puLchritudinem  Domi- 
ni^  etattendam  [a)  templum  ejus. 

AbscondQt  ('«)  enim  me  in  imibrà 
Bu^  in  die  pessimà  :  abscondet 
me  in  secreto  tabemaculi  su^  in 
petrà  exaltabit  me. 

Nuno  quogue  exaltavlt  (r)  aa- 
put  meum  super  inimlcos  meos 
qui  sunt  in  circuitu  meo ,  et  im- 
molabo  in  tabernaciûo  ejuslios- 
HaB  îuibili  :  ^^anUbo  et  psaUam 
Domino. 

Audi^  DoBÛBe,  ^pocem  meam< 
faiTocazrtts  ((Q  z  miserere  met^  -et 
ezaudi  me. 

Tibt  dtxitcormemBi:  Quœsivit 
fultus  meus  :  f aciem  tuam ,  Do- 
WBB.e  9  >ve([uirasii. 

Me  abscondas  faciem  tuam  à 
WÊBfUdâedkkmJm  fiiioreiu»'i(^. 
à  servo  tuo.  Auxilium  meum 
fuisti  :  ne  derelinquas  me,  et  ne 
dimittas  me,  Deus  salvactor  mens. 


3.  Si  consistant  adversùm  me  cas- 
tra, non  timebit  cor  meum. 

Si  exurgat  adversùm  me  praethmi, 
in  hoc  ego  spercJbo. 

4.  Unani  petit  à  Domino,  hane  re- 
quiram,  ut  tnhabitem  in  do«e  Do- 
mini  omnibus  diebus  yitœ  meœ  : 

Ut  videam  voluptatem  Bonnni ,  et 
Tisitem  templum  ejus. 

5.  Quoniam  abseondit  me  in  ta- 
bemaculo  suo  :  tn  die  makMrum 
protexit  me  in  abseondito  tabema- 
culi sui. 

6.  In  petrà  exaltavit  me  :  et  nunc 
ezaltavit  caput  meum  super  inimi- 
eosmeos. 

Gircuivi,  et  immohiTi  m  tabema- 
culo  ejus  hostiam  vociférationis  : 
ofti^t^hf>jAi  pgaimiim  dicam  Domlno. 

7.  Eaoàuêi,  DomiBe,  Yocem  meam, 
quà  elamavi  ad  te  :  jBîserere  met,  et 
exaudi  me. 

8.  Tihi  dixit  jcor  meum  :  Exquisi- 
vit  te  faciès  meai  iaciem  tuam,  Do- 
WBe,requiraun. 

9.  Ne  avertas  faciem  tuam  à  me  : 
ne  declines.in  ira  à  servo  tuo. 

Adjutor  meus  esto  :  ne  derelin- 
quas me ,  neqoe  despicias  me,  Deus 
salutagpjs  iTiffTm» 


4.  Onam^  rem.  Hier.  tmum.  Hanc,  Hier,  hoc  requiram.  Ut  Mabitem:  in  templo 
et  orationibuB  eim  assidiiiiB,  non  exifl  etvagua,  ac  sacrorom  eitorrls.  Voiuptatem, 
Hier.  pukhrUudinem, 

5.  AbBcondit  me  in  tabemaaéb mia,  Hîoc.  m  umbrâ  sud;  has  qasBrit  tatissimas 
latebras  adrersos  Saûlem,  nonloca  impervia,  speluncasve  abditisslmas,  quœ  rez 
penroBeratt. 

6.  injptM,  quan  in  rope,  la  arce,  exaitavit  caput  meum  super  inimicos  meos, 
Circum,  -Hier,  qui  sunt  m  circuitu  meo  :  at  mdbub  Vtul^at»  ait  -:  Circuivi,  obam- 
bulayi  ioca  aa&cU,  et  immolavi,  inuuolabo  hostiam  vociférationis  :  Jubili  laodis 
alacris,  lœtas  in  Deum  voces. 

8.  Tibi'éBDittormieMm  :  maD8mea,AonUB[giMy  non  laUa.  Exqukivit  te  :  Hier. 
çtmtioit  fntitm.meuâfaeiBm  tuam;  Helir.  guœrite  faciem  meam.  Reputavi  boc  tuum 
prsceptom  :  Quœrite  fadem  meam;  et  impîevi.  Unde  siibdiUir  :  vuitum  iuum. 
Domine,  requiram  :  TuUom  autem  ûram,  hoc  est,  arcam  tuam  in  quà  hobitaa,  et 
arcana  in  pioriim  cœtibus  solatia. 

9.  Ne  avertas  :  Hier,  ^e  alfscandas.  Adjutor  meus  esto  :  Hier,  fidsti.  Ne  despi- 
cias.,. ne  dimittas  me^  idem,  ne  deseraa. 

M  y»*  •'  Ib«  —  W  Abwoudet.  ^  (e)  \Al.  exaltabit.]  —  (â)  lit.  —  («)  Deest  too. 
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10.  Quoniam  pater  meus  et  mater 
mea  dereliquenmt  me  :  Dominas 
autem  assmnpsit  me. 

11.  Legem  pone  mihi.  Domine,  in 
via  tuà  :  et  dirige  me  in  semitam 
rectam,  propter  inimicos  meos. 

12.  Ne  tradideris  me  in  animas 
tribulantium  me  :  quoniam  insur- 
rexerunt  in  me  testes  iniqui,  et  men- 
tita  est  iniquitas  sibi. 

13.  Credo  videre  bona  Domini  in 
terra  viventium. 

14.  Expecta  Dominum,  viriliter 
âge  :  et  confortetur  cor  tuum,  et 
sustine  Dominum. 


Pater  enim  meus  et  mater  mea 
dereliquenmt  me;  Dominus  au- 
tem collegitme. 

Ostende  (a)  mibi.  Domine, 
viam  tuam,  et  deduc  me  in  se- 
mita  rectà,  propter  insidiato- 
res  (6)  meos. 

Ne  tradas  me  animœ  tribulan- 
tium me  :  quoniam  surrexerunt 
contra  me  testes  falsi^  et  apertum 
mendacium. 

Ego  autem  credo  (c),  qa6d  vi- 
deam  bona  Domini  (oQ  ûq  terra 
viventium. 

'  Expecta  Dominum,  confortare, 
et  roboretur  cor  tuum^  et  sustine 
Dominum. 


10.  Pater  meus...  yel  mortai,  vel  Ipsi  inflrmi  et  ixnbecilles;  et  û  me  dereUque- 
rint^  tamen  to^  Domine^  semper  ades. 
il,  Legem  pone  mihi  :  doce  me.  Inimieo»  :  Hier,  ùmdiaiores, 

12.  Testes  iniqui.  Hier,  faisi,  qui  dicebant  Saûli:  David  qttœrif  animam  tuam, 
I  Reg.,  XXIV,  10.  Et  mentita...  Hier,  et  apertum  mendacium,  quod  seipso  convin- 
citur.  Vulg.  congruit. 

13.  Credo  videre  :  Hebr.  Nisi  crederem,  formula  afflrmanâi.  Rectè  Hier.  :  Ego 
autem  credo  quod  videam. 

14.  Viriliter  âge  :  seipsom  adhortator  ad  patientiam,  Dec  aazilimn  ac  aola- 
tium  différente. 

(a)  Var.  :  [Hehr.  illustra.]  —  {h)  ffebr,  DecantalorM.  —  (e)  [11.  credèbam.]  —  (d)  [Mehr. 
nisi  ego  credidissem  quod  Tiderem.] 


PSALMUS  XXVII. 
MORALIS. 

A  malis  hominibns  eircmiiTentuf ,  Deo  nititar,  ne  eun  eii  pereat. 

VERSIO  s.  HIEROmrifl. 


VEBSIO  VULGATA. 
Psabxius  ipsi  David. 

1.  Ad  te,  Domine,  clamabo,  Deus 
meus,  ne  sileas  à  me  :  nequando  ta- 
ceas  à  me  :  et  assimilabor  descen- 
dentibus  in  lacum. 


David. 

Ad  te.  Domine,  clamabo,  fortis 
meus,  ne  obsurdescas  mihi  :  ne 
forte  tacente  te  mihi ,  comparer 
his  qui  descendunt  in  laciun. 

i.  Deus  meus:  Hebr.  petra  mea,  ne  siieas  à  me;  Hier,  ne  obturdeseas  mihi.  Si 
assimilabor  :  ne  assimiler  :  vide  tolum  versmn  apud  Hier. 
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Audi  vocem  deprecationis 
meœ  (a),  cùm  clamavero  ad  te^ 
cùm  levayero  manus  meas  ad 
oraculum  sanctum  tuum. 

Ne  trahas  (6)  me  cuin  impiis 
et  cum  operantibus  iniquitatem. 

Qui  loquuntur  pacem  cum 
amicis  (c)  suis^  et  est  malum  in 
corde  eorum. 

Da  eis  secundùm  opus  suimi , 
et  secundùm  malum  adinventio- 
num  suarum.  ^ 

Juxta  opus  manuum  suarum 
da  cis  :  redde  retrihutionem 
8uam  mis. 

Quoniam  non  intelligunt  opéra 
Domini)  et  opus  manuum  ejus  : 
destrues  eos,  et  non  œdificabis. 

Benedictus  Dominus,  quo- 
niam ('/)  audivit  vocem  depreca- 
tionis meae. 

Dominus  fortitudo  mea  et  scu- 
tum  meum;  in  ipso  confisum  est 
cor  meum  9  ethabui  adjutorium 
gavisum  est  cor  meum,  et  in 
cantico  meo  confifebor  illi. 

Dominus  fortitudo  mea  (e)  :  et 
Tobur  salutarium  Ghristi  sm  est. 

Solva  populum  tuum ,  et  bene- 
die  luereditati  tuœ  ;  et  pasce  eos, 
et  subleva  eosusque  in  sempiter- 
Bum  (/). 
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2.  Exaudi,  Domine/  vocem  depre- 
cationis meae,  dum  oro  ad  te  :  dum 
extoUo  manus  meas  ad  templum 
sanctum  tuum. 

3.  Ne  simul  trahas  me  cum  pecca- 
toribus,  et  cum  operantibus  iniqui* 
tatem  ne  perdas  me. 

Qui  loquuntur  pacem  cum  proxi- 
mo  suo,  mala  autem  in  cordibus 
eorum. 

4.  Da  illis  secundùm  opéra  eorum, 
et  secundùm  nequitiam  adinventio- 
num  ipsorum. 

Secundùm  opéra  manuimi  eorum 
ffibue  illis  :  redde  retributionem 
eorum  ipsis. 

5.  Quoniam  non  intellexerunt  opé- 
ra Dominiy  et  in  opéra  manuum  ejus 
destrues  iUoSy  et  non  œdi&cabis  eos. 

6.  Benedictus  Dominus  :  quoniam 
exaudivit  vocem  deprecationis  meœ. 

7.  Dominus  adjutor  meus,  et  pro- 
tector  meus  :  in  ipso  speravit  cor 
meum,  et  adjutus  sum. 

Et  reûoruit  caro  mea  :  et  ex  volun- 
tate  meâ  coniîtebor  ei. 

8.  Dominus  fortitudo  plebis  suœ  : 
et  protector  salvationum  Ghristi  sui 
est. 

9.  Salviun  fac  populum  tuum,  Do- 
mine, et  benedic  hœreditati  tuœ  :  et 
rege  eos,  et  extolle  illos  usque  in 
sternum. 


S.  lemphtm  sanctum  tuum  :  Hier,  oraculum,  id  est  arcanL 

8.  Ne  perdas  me  :  deest  Hebr. 

5.  Opéra  Domini,  et  in  opéra  :  Non  intellexerunt  opéra  Domini,  et  factoram 
ejus.  Hebr.  yariis  yerbis,  eodem  sensu. 
,  7.  Refloruit  caro  mea  :  gavisum  est  cor  meum  Hier:  et  in  cantico  meo. 

8.  Fortitudo  pleins  suœ  :  Hebr.  ftn'titudo  eorum  :  unâ  lilterulâ  afn  excisa,  ul 
^idetur  :  omniao  enim  lectio  Vulgatœ  melior.  Protector  salvationum.  Salutexn 
C3iriâti  sui,  régis  scilicet,  confirmât. 

ia)  Var.  :  Deprecationum  mearum.  —  (6)  [  AZ.  towUi."l—  (c)  [Sebr.  sodalibus.  1  — W  V^M» 
^(ej  coma.  —  (^  [  Sein;  ueculum.  ] 
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psALffitis  irvin. 

MORALISA. 


Dei  ab  alto  intouaiilis  T^aaratnr  maj/esUtaiHj  popalnin  trepidantem  coiuolattir. 


TEBSTO  VULGATA. 

1.  Psalmua  David^  in  consmnnmtione 

tabemaculi. 


Afferte  Domino,  filii  Dei 
Domino  fîlios  arietum. 


afTerte 


Psalmns  (a)  David. 

Afferte  Domino  filios  arietum  : 
afferte  Domino  gloriam  et  impe- 
rium  (6), 

Afferte  Domino  gloriam  no- 
mini  ejus  :  adorale  Dominum  in 
décore  sancto. 

\ox  Domîni  super  aquas,  Oeus 
gloriœ  intonuit  :  Dominus  super 
aquas  multas. 

Vox  Domini  in  fortitadine  : 
vox  Dômini  in  décore. 

Vox  Domini  confringentis  ce- 
dros  :  et  confringet  Dominus  ce- 
dros  Lîbani. 

Et  disperget  eas  quasi  vitu- 
lus  :  Lîbanus  (r]  et  Sàrion,  quasi 
filiiis  rhinocerotis  (fi), 

Vox  Domini  dividens  flamma? 
ignis. 

Vox  Domini  parturire  faciens 

1.  In  cùnsummatione,  sive  ut  habeat  Sept.,  in  enta>  iÇ&^icu.  Tûbemaculi  :  qui 
titulus  deest  in  Hebr.  et  in  Heocaplis  Tbeodor.  :  nonnulU  satis  commode  inter- 
pretantor,  exeunte  fealo  Tabemaculorum.  Afferte  Domino,  filii  Dei  :  deest  hoc 
pulcberrimum  initiias  in  iîehr,  et  apud  Hier.;  habet  tamea  Chald.  quod iudicio 
est  olim  in  textu  fuisse  et  excidisse. 

2.  Hànorem  :  Hier,  imperium,  /»  aMo  :  ia  temple  velin  magnificentià;  eadem 
enim  vox  infira  4. 

3.  Vox  Domini  :  sic  flefarœi  tonitrnum  TOcaDt^  de  quo  ia  sequentibus  agifaxr. 
Super  aquas  :  phirio  cœlo  et  imbre  ingmeote. 

6.  Et  comminuet  eas  :  et  svibsilire  faciet,  tanquam  viiulum.  Hebr.  lÂbanum  ni 
Sarion  tanquam  pullum  unicomis.  garion  est  mous  Hermon,  Deut.  ui,  9. 

7.  Interddentis  :  dividens;  Hebr.  dispersas  fUimmas  ejacuUms  :  sic  fulgur  eK- 
primilur. 

8.  Concutientis  desertum  ;  Hier,  parturire  fàciens  desertum,  Propter  VBmBi 

(a)  Var.  :  Cantieam.  —  {b)  Hebr,  Fortitodinem.  ~  [e)  Vituliun  :  Ubanom.  —  (0  FUiott 
Thiiiocerotiim. 


2.  Afferte  Domino  gloriam  et  ho- 
norem^  afferte  Domino  gloriam  no- 
mini  ejus  :  adorate  Dominum  in 
atiio  sanoto  ejus. 

^.  Vox  Domini  super  aquas  ^  Deus 
majestatis  intoiwt  :  Dominus  super 
a^poas  DSkuUaSé 

4.  Vox  Domini  in  virtute  :  vox 
Domini  in.  magnificentià. 

5.  Vox.  Domini  confringentis  ce- 
dros  :  et  conMnget  Dominus  cedros 
libani: 

6.  Et  comminuet  eas  tanquam  vi- 
tulum  Liban!  :  et  dilectus  quemad- 
modum  filius  unicomium. 

7.  Vox  Domini  intercidentis  flam- 
mam  ignis  : 

8.  Vox  Domini  concutientis  deser- 
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^esertum;  parturire  fadet  Domi- 
nus  deserkun  Cades. 

Yox  Domini  obstetricans  eer- 
Tis  (a),  et  reyalans  saltus,  et  in 
templo  ejuft  ornais  loquetsr  (/') 
gloriam. 

DomiQus  diluyium<  inhabitat  :; 
et  sedebit  Domini»  vex,  Ia  «tei- 
num. 

Dominus  fortitudinem  (o)  po- 
pulo suo  dabit  :  Dominus  bene- 
<dicet  populo  suo  in  paoe. 


tum  :  et  commoYebit  Dominus  de- 
sertum  GadeSi 

9.  Vox  Domini  prœparantis  cer- 
vos,  et  reyelabit  eondeosa  :  et  m 
templo  ejus  <Hmies  ëiiieBl  gloriam^ 

10.  Dominus  dikmim  inbabitare 
facât^.ettaeâdbitDoiiiiniiasMK  in  œter- 
nimi. 

a.  Dominus  yirtutem  populo  suo 
dabit  :  DominuB  bentfdiset  populo 
suo  in  pace. 


sequentem,  hœc  ad  vocem  vel  tonitruiun  meliùsrefenmtiir  qoàm  ad  ipsum  Deum. 

9.  Prœparantis  cervos,  sea  potiùs  certas  :  Hier,  obstetricans  :  parturire  fàciens^ 
ut  pneoedente  Torsu.  Teirûre  tonitnii  cervas  parturire  renim  naturaliom  histo- 
rici  memorant.  Et  in  templo  :  tcrroro  touitrui  concosai  kominea  ad  feen^ium 
«eofluunt. 

10.  Dominus  dUumvm  inhabitare  facit  :  Hier,  inhabitat,  Sedet  in  dilavio»  ul 
in  tlirono;  quo  inter  pluvias  ac  tempeatates^  diluvii  et  ultionis  dlTinsB  memine- 
ximna. 

il.  Dominas  virlutem  :  aie  minée  in  apem  et  consolatlonem  desLaunt» 
(a)  Far,  :  Gertas.  —  {b)  Loqnltur.  *  (e)  [AU  legem.]' 


jULrui_iirwWinnnni»' """'     -■  «*  ■*«^»^^*«**» 


PSALMUS  IIII. 
EUCUARISTICUS. 


TERSIO  &  HlfiBONTMI. 

PMdnms  cantici,  ad  dedicationem  (a) 
domûa  David. 

Exaltabo  te.  Domine,  quoniam 
salvasti  me  :  et  non  dUlatasti  (6) 
inimicos  meos  super  me. 

Dominus  (' )  Deus  meus,  cla- 
iBavi  ad  te,  et  sanasH  me. 

Domine,  eduxisti  ex  infemo 
animam  meam  :  vivificasti  me, 
ne  descenderexn  in  lacum. 


YSBaiO  VUIOACA.' 

1.  Psahnua  caolici,  in  dedicatioae  domûs 
David. 

2.  Exaltabo  te.  Domine^  ({uoniam 
suscepisti  me  :  nec  delectasti  inimi- 
cos meos  super  me. 

3.  Domine  Deus  meu^^damavi  ad 
te,  et  sanasÉi  me. 

4.  Domine,  edoxisti  ab  infemo 
animam  meam  :  salvasti  me  &  des- 
cendentibus  in  lacum. 


1.  In  dedicatione  domûs  :  cujus  rltûs  menlio  habetur,  Deut  XX,  5,  Quis  œdifi- 
eavit  domum,  et  non  dedicavit  eam?  Rectè  autem  referont  ad  dedicationem  do- 
mûs per  Absalom  pollutœ^  cùm  se^  post  res  prospéras,  in  magnum  incidissa  péri- 
.culnm  et  ab  eo  liberatum  esse,  toto  psalmo  testetur. 

4.  Salvasti  :  Hier,  vivifieasti  me,  ne  deseenderem  in  laeum, 

<a)  Vor.  :  Fro  dedicaUone.  —  (6)  nUatatti  [fUkr^  IdificMU.!—  (e)  Domiat. 
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5.  Psallite  Domiûo^  sancti  ejus  :  et 
confîtemiiii  memoriœ  sanctitatis  ejus. 

6.  Quoniam  ira  in  indignatione 
ejus  :  et  vita  in  voluntate  ejiis. 

Ad  vesperum  demorabitur  fletus  : 
et  ad  matutinum  lœtitia. 

7.  Ego  autem  dixi  in  abundantià 
meâ.  :  Non  moyebor  in  œtemum. 

8.  Domine,  in  yoluntate  tuâ,  prœ- 
slilisli  flecori  meo  "virtutem. 

AvLiiisti  faciem  tuam  à  me,  et 
faclus  sum  conturbatus. 

0.  Ad  te,  Domine,  clamabo  :  et  ad 
Deam  meum  deprecabor. 

40.  Quœ  uûlitas  in  sanguine  meo, 
dum  descendo  in  corruptionem  î 

Numquid  confitebitur  tibi  pulvis, 
aut  annuntiabit  veritatem  tuam? 

11.  Audivit  Dominus,  et  misertus 
est  met  :  Dominus  factus  est  adjutor 
meus. 

12.  Convertisti  planctum  meum  in 
gaudium  mibi  :  conscidisti  saccum 
meum,  et  circumdedisti  me  laetitià  : 

13.  Ut  cantet  tibi  gloria  mea^  et 

C.  Ira  in  indignatione  :  Hier,  ad  momentum  est  ira  ^us,  ira  Dei  brevîs  est, 
amor  jugis  ac  diutumus.  Ad  vesperum  :  hinc  brevitas  irœ  apparat  :  nota  vespe- 
rum dici  priùs,  qoia  Hebrseorum  more,  Inde  dies  incipit. 

7.  Dixi  in  abundantià  meâ  :  florentibus  rébus  mais,  putabam  prosperitateili 
tantam  nutare  non  posse,  sed  axperimento  didici  totum  in  te  esse  positum. 

8.  In  voluntate  tuâ  :  pro  arbitrio  tuo.  Prœstitisti  decori  meo,  gloriœ  ac  felicîtali 
virtutem,  robur,  flrmitadinem  :  unde  saquitur  :  Avertisti  faciem  :  neque  enim 
opus  erat  illalà  vi,  sed  tantùm  subtractÀ  manu,  imô  avérais  oculis,  adeo  totus- 
à.  le  pendeba^l.  Factus  sum  conturbatus  :  quo,  non  modo  rerum  perturbatio, 
TCiùuL  etiam  animi  flucluatio  designatur,  decori  meo  :  at  Hier.  montimeo,ai^ 
mea;  Sien,  quœ  mibi,  te  favente,  et  prssidio  et  omamento  fuit. 

9.  Clamabo,  seu  potiùs,  clamabam  :  nam  refert  quae  tune  dixerit. 

10.  Corruptionem  :  Hebr.  foveam,  sepulcrum. 

12.  In  gaudium  :  Hier,  tin  chorum,  in  tripudium.  Saccum,  vestem  logubrem  ift 
lœtam  commutasti. 

13.  Gloria  mea  :  lingua,  ut  passim.  Et  non  compungar  :  nihil  supersit,  quoremoi^ 

(û)  Var.  :  \Hebr,  piallite.]—  {b)  [Hehr,  miserieordes.]—  (c)  Non  commovebor.—  (d)  [Hebr. 
in  sJBculttin.]  —  {e)  Stataisti  \al,  posuisli.]  —  (/^  A  me  deest.—  ig)  Ad  te,  Domine.  —  (A)  Et 
•d.  —  (O  Add.  mihi.  —  {j)  \aebr.  pwllat  tibi  gloria  mea.] 


Cantate  [n)  Domino,  saneti  (6) 
ejus,  et  confitemini  memoriœ 
sanctitatis  ejus. 

Quoniam  ad  momentum  est  ira 
ejus,  et  vita  in  repropi  tiatione  ejus. 

Ad  vesperum  commorabilur 
fletus,  et  in  içatutino  laus. 

Ego  autem  dixi  in  abundantià 
meà  .-Non  movebor  (c)  in  sempi- 
ternum  ('/). 

Domine,  in  yoluntate  tu&, 
posuisti  (e)  monti  meo  forlitudi- 
nem  :  abscondisti  faciem  tuam  K 
me  (/),  et  factus  sum  conturbatus. 

Ad  Dominum  (g)  clamabo,  ei{hy 
Dominum  deprecabor. 

Quœ  est  utilitas  in  sanguine 
meo,  dum  descendero ,  incorrup- 
tionem  : 

Numquid  confîtebitur  tibi  pul- 
vis?  aut  annuntiabit  ventatem. 
tuam?- 

Audi ,  Domine  ,  et  mîserere^ 
mei  :  Domine,  esto  adjulor  (î). 

Convertisti  planctum  meum  in 
chorum  mihi  :  solvisti  saccum 
meum,  et  accinxisti  me  lœtili&. 

Ut  laudet  te  gloria  0*)  >  et  non 
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iaceat;  Domine  Deus  meus,  in  |  non  compungar  :  Domine  Deus  meus, 
sempiternum  (a)  confitebor  tibi.  I  in  œtemum  confitebor  tibi. 

dear  aut  crader.  At  Hier,  non  taceai  :  lingua.  Âlii  :  Propterea  cantabit  tibi  gh^ 
riom,  et  non  taeebit;  supple,  quisque,  impereonaliter,  more  Hebrœorum. 
{a)  Yar.  :  [JBebr,  îa  Heculum.] 


PSALMUS  XXX. 
EUCHARISTICUS  ET  DEPRECATORIUS. 

Ab  <«nnibo8  proditui,  et  à  St&le  nndique  quasi  indafine  cmdiu,  is  deserto  Uaon,  nnlIA  spe 
fug«,  rapeiite  est  expeditos,  qo6d  in  Deo  spem  omnem  poneret.  I  Jieg.,  uni,  85,  etc. 


YEHSIO  S.  HIERONYMI. 
Victoii  Paalmus  (a)  Dayid. 

In  te.  Domine,  speravi,  non 
cnnfundar  in  œternum  (6)  :  in  jus- 
tilià  tuà  salva  (')  me. 

inclina  ad  me  aurem  tuam,  ye- 
lociter  libéra  me. 

Esto  mihi  in  lapidem  fortissi- 
mum,  et  (ci)  in  domum  munitam, 
ut  salves  me. 

Quia  peira  mea,  et  munitio 
niea  tu  es  :  et  propter  nomen 
tuum  dux  meus  eris  (e) ,  et  enu- 
tries  me. 

Educes  me  de  reti,  quod  abs- 
conderunt  mihi  :  quia  tu  forti- 
tudo  mea  es  {f). 

In  manu  tuà  commendabo  spi- 
ritum  meum  :  redemisti  me.  Do- 
mine Deusveritatis. 

Odisti  (g)  custodientes  vanitates 
firustrà  :  ego  autem  in  Domino 
confLBUssum. 


YERSIO  YULGATA. 
1.  In  finem,  Psalmus  David,  pro  eztasi.. 

2.  In  te.  Domine,  speravi,  non 
confundar  in  œtemum  :  in  justitià 
tuà  libéra  me. 

3.  Inclina  ad  me  aurem  tuam,  ac- 
céléra ut  eruas  me. 

Esto  mihi  in  Deum  protectorem  t 
et  in  dommn  refugli,  ut  salvum  me 
facias. 

4.  Quoniam  fortitudo  mea,  et  re- 
fugium  meum  es  tu  :  et  propter  no- 
men tuum  deduces  me ,  et  enutfies 
me. 

5.  Educes  me  de  laqueo  hoc^ 
quem  absconderunt  mihi  :  quoùiam 
tu  es  protector  meus. 

6.  In  manus  tuas  commendo  spi- 
ritum  meum  :  redemisti  me.  Domine 
Deus  veritatis. 

7.  Odisti  observantes  vanitates, 
supervacuè. 

Ego  autem  in  Domino  speravi  : 


i.  Pro  eostati:  fxtdam^  deest  Hebr.  et  in  mullis  exemplaribus  grœcis,  Theodor. 
Sumptnm  è  venu  23,  ubi  Sept,  iv  tf  cxTam  [aoG. 

7.  Odisti:  Hebr.  odi,  Supervacuè  :  quasi  diceret^  vanitates  vamasimas;  quft  vocse, 
ut  idola  plerumque,  ita  etiam  siepe  res  aliœ  intelliguntur,  quibus  homines  vanî 
nili  soient.  Vanitas  autem,  mendacium  est;  nec  tantùm  Hebrœis,  verum  etiam 
Latinis. 


(a)  Var,  :  Vîctori  canticnm.—  (6)  [Bebr.  in 
(e)  Deduces  me.— (/)  Es  dêeii.  —  (g)  Odin. 


t.]  —  (e)  [Seir.  eripe.]  -^  {i)  Et  d€ett.mB 
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Exultabo  et  Iwtabor  in  miReri- 
cordiÀtuÂ,  quiavidisti  (a)  alHio- 
tionem  meam  :  cognovisti  tri- 
buiationes  aoini»  mees* 

Et  non  conelusîstî  me  in  manu 
inimici  :  statuisti  in  latitudine 
pedes  meos. 

Miserere  mei.  Domine,  quo- 
niam  tribulor  :  caligavit  in  furore 
oculusmeus,  animamea  et  venter 
mens. 

Quia  consumptfiB  sont  in  mcB-* 
rore  Tit8eme6B,  et  onni  mei  inge- 
mitu. 

Infirmata  est  in  iniquitate  vir- 
tus  (6)  mea,  et  ossa  meaeooita- 
buerunt 

I  Apud  omnes  hoste&meos  fao- 
jtus  sum  opprobrium ,  et  yicinis 
jmeis  nimis,  et  timor  notis  meîs  : 
qui  Yidebant  me  in  plateis,  fu« 
giebant  à  me  : 

Oblivioni  traditus  sum  quasi 
mortuus  à  corde  :  fèctus  sum 
quasi  vas  perditum. 

Audivi  enim  opprobrium  mnl- 

9.  Quoniam  respexisH  humUitatem  meam  :  Hier,  cognovisti  tri!mlaiione$. 

9.  Nec  conclusistime  :  quanquam  enim  eonclusus  undique  in  Maon,  tamen  à  10 
«xpeditus  :  vide  argumentUBi. 

lOu  Conéurbabuê  :  Hier.  oaligaoiL  In  ira  :  ingentes  animos  adToraùs  invadentai 
hostes  tram  appellat Scriptara.  Is.  lxiik  5.  Circumspexi,  et  non  erat  auxiliatori 
indignaiio  mea  ipsa  auxiliata]  est  mihi  :  quôd  tum  Davidi  nihil  proderat,  nuOft 
eTadendi  &pe,  nisi  Deus  succurreret  Venter  meus  :  interiora  mea;  et  ita  semper. 

42.  Super  omnes  :-^  apnd  Hier,  coram  adveraariis  :  aie  ludibrio  fuit  kûinicisi 
et^  qui  est  miseriarum  cumulus,  horrori  famlliaiibus.  Qui  videàtmt  mêfowar:  Hier* 
qui  videbaat  me  inpkdeia^  fUgiebant  à  me,  Yulg^onmA  matugiebat^  ne  iofor- 
tunii  mei  vcluti  contagio  loideretur. 

13.  Obliri'ui  daius  sum,  tanquam  mortuus  à  corde  :  à  cordé  (ànquam  mortuus; 
penitus  excidi  animis,  ut  soient  mortni.  Tanquam  vas  perditum,  ex'  qno  effluunt 
omnia  :  ipse  confractus  ac  vilissimœ  teslœ  loco  habitus.  Audivi  vituperationem 
muHorum:  sic  fît;  infortunati,  eliam  mail  et  imprudentes  haWenttir.  VIdeà'vers.  1 1, 
yanoâ  miseriœ  gradus.  Primo, ipse  infîrmus;  secundo,  îtrîmicis  probro  habitua  : 
tertio,  eliam  vicinis;  quarto,  horrori  notis;  guinto,  à  Ynlgo  dcsertus;  seorto,  obli- 
vioni traditus  ;  ^p/tiTio,  rerum  omnium  inops;  octaoo,  omnium  judlcio  condem- 
natus,  ipso  quoque  audiente  :  quœ  omnia  contlngont^  iiato  rege;  tamen  I 
ezpeditus  :  quœ  Dei  potentia  ac  beneficentia  est, 

la)  Var.  :  [Al  aadisti.]  *  (A)  Mea  fdrtitudo. 


S.  exultabo,  et  lœtabor  in  misericor- 
dià  tuà. 

Quoniam  respexisti  humilitatem 
meam,  salvastt  de  necessitatibus  ani- 
mcun  mesm* 

9.  Nec  conclusisti  me  in  manibus 
inimici  :  statuisti  in  loco  spatioso 
pedes  meos. 

10.  Miserere  mei^  Domine  «  quo- 
niam tribulor  :  conturbatus  est  in 
ira  oculus  meus^  anima  mea,  et  ven- 
ter meus. 

li.  Quoniam  defedt  in  dolorevita 
mea  :  et  anni  mei  in  gemitibus. 

Infirmata  est  in  paupertate  virtus 
mea  :  et  ossa  mea  conturbata  sunt. 

12.  Super  omnes  inimicos  meos 
factus  sum  opprobrium,  et  viduis 
meis  valde  :  et  timor  notis  meiâ. 

Qui  videbant  me,  foras  fugeruni  & 
me  : 

13.  Oblivioni  datas  sum,  tanquam 
mortuus  à  corde. 

Eaotus  sum  tanquam  vas  perditum. 

14.  Quoniam  audivi  vituperatio- 
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toram^congr^^atione  {a)  in  cir- 
<snntu  :  dum  inlrent  consilium 
adversùm  me  :  et  ut  auferrent 

Jininnam  TWAann  C0gitaV6rUIlt  (/']. 

Ego  autem  in  te  speravi^  Do- 
mine :  dixi  :  Deus  meus  es  {r)  tu. 

In  manu  tuA  tempora  mea  :  li- 
béra me  de  manu  inimiconim 
meorum,  et  persequentium  me. 

Ostende  (d)  laciem  tuam  super 
servum  tuum  :  salva  me  in  mi- 
sericordià  tu&. 

Domine,  ne  confundar,  quo- 
niam  inTocavi  te  :  confundantur 
impii,  taceantin  infemo. 

Muta  fiant  labîa  mendacii  : 
qum  loquuntur  contra  justum 
dura  (e) ,  in  soperbià  et  despec- 
tione. 

Qu&m  multa  est  bonitas  tua , 
quam  abscondisti  timentibus  te« 

OperatuB  es  sperantibus  in  te! 
in  conspeetu  filiomm  hominum. 

Abscondes  eos  in  protectione 
Tultûs  tui  à  duritià  TÎri  :  abscon- 
deseos  in  umbrà  :  à  contradic- 
tione  iinguarum. 

Benedictus  Dominos  :  quo- 
niam  (/)  mirabilem  fecit  miseri- 
cordiam  suam  mihi,  in  civitate 
munità. 

i6.  Sortes  mea  :  Hier,  tempora  mea,  antiqu»  interprelationes  apud  Theodor. 
Mnpoi  tempora;  pro  qno  Septoaginta  xXg^i,  eorteâ.  Tempora  aiUem  dicit  sive 
pnwpera,  sire  wÂven^ 

18.  Deducaniur  :  Hier,  iaceant  m  iàfemo,  moriaDtur. 

19.  in  abusùme.  Hier,  àespectione, 

2D.  Quam  abscondisti  :  quam  in  mediis  calamitatibos  reservasti.  Perfecisti  t 
tepete,  quam  duleedinem.  In  conspeetu  filiomm  :  tanta  est  illa  dolcedo,  nt  eliam 
a]&  homiiubus  appareat 

21.  In  abscondito  faciei  iuœ:'m  secreto,  ubi  faciem  benîgnam,  id  est,  favorem 
tomn  tuis  exhibes.  A  contradictUme  Iinguarum;  à  Iragais  malcdicin. 

22.  In  civitate  munitâ  :  tam  lutum  me  prœstitisU ,  ac  si  e«st.m  in  civilate  mamtH 
M  VflT.  :  Coa^e^ÊHoutm^  (6)  [AL  «og^UrMU]-  (fi)  E»  deest,^  (d)  Illumins.  («)  Veten, 


nem  multorum  commorantium  in 
eircuitu  : 

In  eo  dum  conyenirent  simul  ad- 
Tersùm  me,  accipere  animam  meam 
consiliati  sunt 

15.  Ego  autem  in  te  q>eEaTÎ  :  Do- 
mine, dixi  :  Deus  meus  es  tu  : 

16.  In  manibus  tuis  sortes  meœ. 
Eripe  me  de  manu  inimicorum 

meorum,  et  à  persequentibus  me. 

17.  Illustra  faciem  tuam  super  ser- 
vum  tuum,  salvum  me  fac  in  mise« 
ricordià  tuà  : 

18.  .Domine,  non  oonfundar,.  quo* 
niam  inyocayi  te. 

Erubescant  impii ,  et  dadncantur 
in  infemum  :  19.  muta  fiant  labia 
dolosa. 

Quœ  loquuntur  adyerstis  ^ustum 
iniqnitatem,  in  snperbià,  et  in  abu« 
flione. 

20.  Quàm  magna  multitaâo  dul« 
cedinis  tus.  Domine,  quam  abscon» 
disti  timentibus  te  ! 

Perfecisti  eis,  qui  sperant  in  te,  iQ 
conspeetu  filiomm  hominum. 

21.  Abscondes  eos  in  abscondito 
faciei  tuœ  à  conturbatione  hominum» 

Protèges  eos  in  tabernaculo  tuo  & 
contradictione  Iinguarum. 

22.  Benedictus  Dominus  :  quoniam 
mirificayit  misericordiam  suam  mihi 
in  civitate  munitÀ. 
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23.  Ego  autem  dixi  in  excessu 
mentis  meœ  :  Projectus  sum  à  facie 
ôculonim  tuorum. 

Ideo  exaudisti  vocem  orafionis 
meœ^  dum  clamarem  ad  te. 

24.  Diligite  Dominum^  omnes  sanc- 
ti  ejus,  quoniam  veritatem  requiret 
Dominus,  et  retribuet  abundanter 
facientibus  superbiam. 

25.  Virillter  agite,  et  confortetur 
cor  vestrum ,  omnes  qui  speratis  in 
Domino. 


Ego  autem  dixi  in  stupore 
meo  :  Projectus  sum  de  conspectu 
oculorum  tuorum. 

Ergone  audistiyocemdepreca- 
tionis  meœ,  cùm  clamarem  adteT 

Diligite  Domimun,  omnes 
sancti  ejus,  fidèles  servat  Domi- 
nus  :  et  retribuet  his  qui  satis 
operantur  superbiam. 

Confortamini ,  et  coboretur 
cor  vestrum,  omnes  qui  expec- 
tatis  Dominiun. 


23.  In  excessu^  mentis  meœ  :  Sept,  cv  rri  txrdati  (loû  mentis  :  additum,  quod  ali- 
ter latinus  sermo  Ixftocatv  exprimera  non  possit,  niai  mentis  excessum.  Hier.  Epist^ 
ad  Sun,  Ubi  etiam  testatur  in  latinis  olim  codicibus  lectom  :  tu  pavore  meo;  in 
Hebr.  autem  haberi^  iri^stu^re  et  admiratione.  Eadem  vox  hebrœa  habetur  Psal» 
cxv,  ubi  Vulg.  simpliciter  verlit,  in  excessu  :  utrobique  Hier,  in  stupore,  qui 
idem  ferè  sonat  ac  mentis  excessum^  rapto  animo  extra  se,  propter  yebementiaza 
admirationis.  Et  certè  versus  sequentes  sunt  rapidissimi  et  concitatissimi  mobds, 
qiip.m  rectè  expressit  Hier.  Alii  ex  Hebr.  simpliciter  :  Dum  festinarem,  à  fade 
Saù lis  sciJàcei;  frigidius,  ut  videtur,  quàmbic  locus  poscat.  Projectus  sum  :inde 
augor  maximus,  quôd  se  à  Deo  abjectum  putaret.  Ideo  exaudisti  :  Hier,  ergone 
exaudisti?  Quod  est  admirantis,  et  buic  locd  magis  congruit. 

2\.  Veritatem  requiret  Dominus  :  Hier,  fidèles  servat,  Facientibus  superbiam  r 
superbe  agentibus. 


PSALMDSXXXI. 
DEPRECATORIUS. 

David  sger,  at  iridetur,  ac  petens  veniam,  gratias  agit  pro  remisBÎone  peceatorom ,  atqœ  à  De» 
dodus,  seque  et  alios  ad  meliora  convertit. 


VERSIO  S.  HIERONYML 
Dayid  emditio. 

Beatus  cui  dimissa  est  iniqui- 
tas,et(a)  absconditum  est  pecca- 
tum. 

Beatus  homo,  cui  non  impu- 


VERSIO  YDLGATA. 
Ipsi  David  intelleclus. 

1 .  Beati  quorum  remissœ  sunt  ini- 
qiiitates,  et  quorum  tecta  sunt  pec- 
cata. 

2.  Beatus  vir,  cui  non  imputavit 

1.  întellectus  :  Hier,  eruditio;  quo  titulo,  ubi  occurrit,  admonemnr  aliquld 
esse  in  psaimo  altius  inquirendum  considerandnmque^  prsesertim  ad  informandoe 
mores,  ut  patet  ex  vers.  8, 9.  Hic  ergo  intelligenda  in  morbis  poena  peccati;  in  so- 
lutione  morbi,  remissio  peccatorum  aliaque  ad  hune  locum  spectantia.  Bemissœ.,, 
tecta  :  notanda  yariœ  Tocea  de  remissione  peccatorum;  ablata  dicuntur,  trana- 
lata,  occultata,  non  imputala.  Iota,  purgata,  deleta,  qu»  eôdem  omnia  recidunU 

Var,  :  Deeêt  eU 
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taTÎt  Dominus  iniquitafem  :  i:co 
est  in  spiritu  ejus  dolus. 

Quia  tacuiy  attrita  sunt  ossa 
mea,  in  rugitu  meo  totA  die. 

Die  enim  et  nocte  grayatur  su- 
per me  manus  tua  :  versatus  siun 
in  miserià  meà^  cùm  exardesce- 
retœstas  jugiter  (a). 

Pecoatum  meum  notum  fa- 
dam  (b)  tibi  :  et  iniquitatem 
meam  non  absoondi. 

Dixi  :  €k>nfitebor  scelus  meum 
Domino  (c)  :  et  tu  misisti  {d)  ini- 
quitatem ptccati  mei  (e). 

Pro  hÂc  orabit  onmis  miseri- 
-cors  (^  ad  te  tempus  {g)  inve- 
niens,  ut  cùm  inundaverint  aquœ 
multœ,  ad  illiun  non  accédant. 

Tu  es  protectio  mea,  ab  hoste 
eustodicsme^  laus  measalvans  : 
circumdabis  me.  Sekper. 

Doccbo  te,  et  monstrabo  (h) 

2.  In  spiritu  ejus  doïus  :  nec  aliis,  nec  sibi  imponit  ipsi,  ut  soient,  flct&  pœoi- 
lenlid,  nec  ad  viTum  pénétrante. 

3.  Tacui,  peccata  mea,  de  quibus  suprà,  quo  eilentio  pejus  habuit  :  nam  ut 
prœcl&rè  TertulJ.  Ub.  De  Pœnit.  :  Quantum  confessio  peccata  levât ,  tantiim  dissi- 
muiatio  exaggerat,  Inveteraverunt  ossa  mea.  Hier,  attrita  sunt,  vires  consumpUe 
sont  damoribus  continuis  quibus,  de  «egritudine  queror  :  vide  iofr.  5. 

4.  Conversus  sum  in  œrumnà  :  Hier,  versatus  sum  in  miserid  meà,  h&c  et  illàc 
jactatus.  Dum  configitur  spina  :  dolores  acutissimi;  ad  haec  stimuli  couscicnliaB. 
At  Hebr.  Versus  est  succus  meus  in  siccitates  œstivas,  id  est,  morbo  conlabui,  ut 
cstu  ffroixnna. 

6.  Delictum,  quo  gravabar.  Cognitum  tibi  feci,  confessus  sum  :  e&  mente  fui, 
ut  sponte  confilerer  etiamsi  ignorares,  tanta  tuî  fiducia  inerat.  Dixi  s  Confitebor: 
cùm  aegritudinem  deplorarem,  ac  de  peccatis  tacerem,  sup.  vers.  3,  manus  me  tua 
opprimebat  :  ubi  vox  confitcnlis  erupit^  tu  dimisisti,  etc.;  dixi:  Confitebor..,  ci 
tu  remisisti:  re  nondum  expletà,  ipso  prcposito  confitendi,  infiexus  es  ad  veniam  : 
axtdiens  vocem  confessionis  in  corde,  antequàm  voce  profsrrelur,  August. 

6.  Pro  kâe  :  pro  boc  ;  fenûn.  pro  neutro  :  nolus  bebraisinus  :  vide  PsaL  xxvi.  4. 
Omnis  sanctus  :  nota  preces  pro  œgrotis  in  cœlu  fidelium.  VerumtaPten,  ideo,  eo 
quôd  sancti  pro  me  orent.  Non  (iqtproximabunt,  aquœ  "scilicet  de  quibus  scrmo, 
id  est,  calamitates. 

7.  A  tribulatùme...  Hier,  ab  hoste  eustodies  me. 

8.  Intellectum  iOn  dabo  :  Hier,  docebo;  in  morbis  sciUcet,  in  calamitatibua, 

is)  Yar.  :  MessU.  Jdoitee.  -  (b)  Ftcio.  -  (c)  Scelera mea.  -  (i)  DimisUlî.  [Behr.  abshi. 
listi.l-  (e)  Uei.  SSMPSE.  —  {/)  OmnU  tincluf.  —  (fl-)  Ad  tcinpu?.  —  (A)  Erudiwn  te,  et  iUo- 


Dominus  peccatum^  nec  est  in  spiri- 
tu ejus  dolus. 

3.  Quoniam  tacui,  inveteraverunt 
ossa  mea ,  dum  clamarem  to(à  die. 

4.  Quoniam  die  ac  nocte  gravata 
est  super  me  manus  tua  :  conversus 
sum  in  SBnunnà  meà,  dum  configi- 
tur spina. 

5.  Uelictum  meum  cognitum  tibi 
feci  :  et  injustitiam  oxeam  non  abs- 
condi. 

Dixi  :  Confitebor  adversùm  me 
injustitiam  meam  Domino  :  et  tu  re* 
misisti  impietatem  peccati  mei. 

6.  Pro  hàc  orabit  ad  te  omnis 
sanctus  in  tempore  opportuno. 

\erumtamen  in  diluvio  aquarum 
multarum,  ad  eum  non  approxima- 
bunt. 

7 .  Tu  es  refugium  meum  à.  tribula- 
tione,  quœ  circumdedit  me  :  exulta- 
tio  mea,  crue  me  &  circumdantibus 
me. 

8.  Intellectum  tibi  dabo ,  et  in- 
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straam  te  in  TiÀ  liàc,  quà  gradieris^ 
.firmabo  super  te  oculos  meos. 

9.  Nolite  fieri  sictLt  equus  et  mu- 
lus^  quibus  non  eât-intellectus. 

In  camo  ^'frano  maxillasteorum 
constringe^  qui  non  approzimant  ad 
te. 

10.  Mûlta  flagella  peccatoris,  spe- 
rantem  autem  in  Domino  misericor* 
dia  circumdabit. 

11.  Lsetamini  in  Domino,  et  exul- 
tate,  justi,  et  ^oriamini^  ornnes  leoti 
corde. 

quibi»  vel  nuoimè  erqdimur;:  .Deus  lû<  înducitor  loqaena^  ac  preélbos  afOicti 
hommÎB  reepondena.  Firrmbo  stff)er  te  oculos  meos,  te  attenté  aspidem,  ut  eon- 

9.  Nolite  fieri  sictcl  equus  et  muha.  «IHomo  enim  oùm  in  hmore  eaMl^Aan 
iptellexit;  comparatns  est  jumentÎB  iii«ipientibiis,  »  PsaL  xLvni.  13  :  rébus  pro- 
«péris  inflatns,  ac  beUniaD  laore  insolesceBs,  morbis.et  caJamitatibus  fractos^ 
meliora  doeetnr.  J^n  como ««t./toiQy.eo.qaôd.calamitatibos  fraenantur  cupiditates. 
Maxillas  eonm  oonstringe,:  vixompriafte,  atque  adige  ad  te.  Domine,  eoa  qui 
Terbis  tuis  non  moyentur. 

U).  Flagella  :  Hier,  dolores;  midtfB'<k>loribii8,  calamitatibiis,  moibiB,  implu» 
eoercetur  ac  pnnitar. 

<M  <Kk*  :.iM|lNl»«>  -*>i4)  <iiw  fi«w*ringi4,>itf  m»  ^spr^pingoet  ad  la. 


iibi  Tiam  per  quasa  mwhiiUy  » 
cogitabo  de  te  oculo  meo. 

Nolite  'fieii  sicut  «quus  et  ma- 
lus, 'qolbus  (a)  nonreal  inteltf- 
genfia. 

In  ^eano  et  fnBOd  mftiriBaB 
eorum  eon8<ringe,qQi.non«ofl^ 
dunt  ad  te  (6). 

Muiti  dolores  impîi  i  ^eonfi- 
dentem  autem  in  Domino  aûifr- 
ricordia  ciromadabit 

Lfldtamini  in  Domino,  éi exul- 
tate,  jueti,  et  laudate  eum,  i 
recti  corde. 


V6AliMC«  ÎSXIL 
Wa&H^  AC  6PBI. 


Fidèles hortatur  aS  kattandum  âlacrtlcfereatoram *on 

Plané  shu  Htulo  in  Hebrœo. 


^S1I6I0  TTI.LaJi»A.  j 

Paalmus  Da^id. 

1 . 'Exiâtate ,  jnsti ,  in  Domino  :  iTOO- 
tos  decet  ooflaudatio. 

2.  Confitemini  Domino  m  cithaiA  : 
:m  paaltesio  defiem  cbordarum  peal- 
nte  illi. 


VEBSID  5.  HTEBOinrML 

lAudate,  jusfi,  Ikmunum, 
veotoe  decet  Jandatio. 

ConfitemîDi  Domino  in  ci- 
fiiarà  :  in  paalterïo  decaohordo 
isantate  (a)  ei. 


1.  Bedosdeixt<Maudati0:Peoc(ihriîX&mdiaMJ^ 
meas?  Psal,  zlix.  16.  Nec  est  speeiosa  laus  4n  ore  peccatoris^  Ëooli.,  jcv.  9. 

fi.  In  Hlkarà  .-  Hebr.  cmnor,  unde  ciiqfBa  inatromentum  mosicum.  Psalterio  t 
nablio  :  Hebr.  Nebel,  et  ita*] 

(a)  Far.:Piamt«» 
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Cantale  ei  eanfieum  noTuiiiy 
diligenfter  (a)  psallite  iD  jabilo. 

Ouoniam  (6)  rectum  est  vei^ 
bum  Domiiii^  €t  omne  opus-^us 
in  fide. 

Oiligit  jnsMamiet  judiomm  : 
«misericordià  <Domini  ffi^BDa  est 
terra. 

Verbo  '(^  Domfad  oœli  ifirmatl 
gunt,  et  spiritu  otîb  ejus  «mois 
«matus  eopiim. 

CongrogawqiMBi  m  ntre  aquaa 
maris,  poDêiis  in  4b66«iiris  aby»^ 

80S. 

^fineat  fDoaiiMni  '  (d)  mmâ» 
terra  :  ipeiim  levmident  mii-versi 
habitatores  ùMb. 

Hqml  ipte  «dkKit,  et  Itctus  est  : 
ipoo  praciiyleiitey  etetit. 

Doiilim»>Ais6aMt(i^)  ocattOimn 
C^Biliiiai  :  Irritas  faoit  {/)  «ogita- 
tiones  popiilcwim 


CionMIsDi  Ikiniliii  in^sBlBRunD: 
stabit  :  cog^ttflicnMB  eerdisciiis 
4n  generattone  et  generalione. 

•nsttta'gens/ 01:^118  Domimis^OeusJ 
ejiis  :  populus,  'quem  fll^gtt  in 
bœreditatem  sibi. 


3.  Cantate  ei  eanticnm  novum  : 
bene  psallite  ei  in  vociieratione. 

4.'Q«âA'reotiim  estirecbam  Oomi- 
Bîy^et'onmiaopera  eiiis.in  fide. 

^.  I^SigÊt  tnûsetioQDdiam  et  judi- 
cium  :  mieeneocdià  Domini  piena 
est  terra. 

i6.  Veriw  Domini  eidi  .finnati  sunt, 
et-^iiîtu  ovis  ejus  omnis  Tirtus^eo- 
rum. 

7.  Gongregans  dont jdn  utre  aquas 
maris-:  ponens  in  thesauris  abyssos. 

ft.  yînieiit  .Dominnni  omnis  terra  : 
ab  «eo  -antem  oonaioioantor  omnes 
inhabitantes  orben. 

't.  •^oniam  ipee  âizit,  et  facta 
sunt  -  ipse  mandovlt,  etoreata  sont. 

tlO.iDominus  dissipât  consilia  gen- 
timn  :  reprdbat  antem  eogitaticmes 
populorum,  et  reprobat  oonaîlia 
«prineipum. 

14^  iGoosilKuii  anlun  Domini  in 
œtemum  manet  ;  cogitationes  ooopdis 
'Cr/QB'in  ganeratione  et^enerationem. 

18.  Beata  gens,  eiqiis  est  Domiaus 
Deus  ejus  :  populus»  qoem  ekgît  in 
Jiœreditatem  sibi. 


3.  PtùOite...  âi  voeiftratùmê  :  Hier,  mjubiio.ïïïxidimibn,  est  flda»  ftangare; 
vocifisrari  antem,  sen  fubUan,  est^vecem  ^eomttem  addere. 

4.  «I  «/M?  ?'fldeltler  implet  pramiasa. 

8.  Diiigit  inCMfiMrrfteiii  :  Hebr.  JuititÛHtL 

•6.  Fa-«oI)oiiwm:ett-I>omi&iiftet¥erlimnet6pirilm,flmctaq^ 
tieè  adombrata.  ^immii  mmt  ;  Hebr.  feéti-mmt.  ^Vùiue'mmm  -:  Hier,  omatu; 
•aierdtn  ;  «Hebr.  êobaa  .•  Ht  pmrim  voeantar  sidenu 

7.  Congregana  tieui  m  uire  :  allndit  ad  illud  :  Congregeniwr  aquœ  m  loeum 
«mm,  Geo.  i.  9.  SumemUm  fhmmniiOyeam:  profùnda maris  impaisenitabilia, 
lBnqaam>m  pena  coà  habens. 

^.  iÉ6ee...  eiimmowaiilMi  ;  Hier,  /pnmi  formidsnL 

9.  Ipse  dixit...  ipse  mandavit;  at  Hier,  ex  Hebr.  :  îpse dixH, et  féchu  est,  «rbie 
4Nâlicet  dMO  jina^piente  etetit,  quo  sigoiflcetur,  Deo  Jubeote,  res  et  primitoe 

ftuîtae,  et  postea  conservatas. 

10.  Et  reprobat  consiliwn  prineipum  :  deeet  Hier.  Sed  Me  al  et  alibi,  eœpe 
Hebneos  ex  Septuaginta  snpplendos  Tîdetnr. 

a.  ConsOùan.,.  Domini  m  <rt«niai..-Jtoiiflflia  hominran  fluxa;  Dei  flnna  et 
«tema  sunt. 
(a)  Yar.:  Bene. -(*)  Quia.- (c)  In TerixK-W  A  Domino.- («)  SoWit-(n  Fccil. 
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De  cœlo  respexit  (a)  Dominus  : 
vidit  omnes  filios  Adam. 

De  finnissimo  solio  suo  per* 
spexit  (6)  aduniversoshabitatores 
terrœ. 

Fingens  pariter  cor  eorum  : 
intelligens  onmia  opéra  eorum. 

Non  salvator  (c)  rez  in  multi- 
tudine  exercitûs ,  nec  fortis  libe- 
rabitur  inmnltitudine  (d)  virtutis. 

Fallax  equus  ad  salutem  et  in 
multitudine  virtutis  su»  (e)  non 
salvabit. 

Ecce  oeulus  Domini  super  ti- 
mentes  eum  :  ad  expectantes  mi- 
serlcordiam  ejus. 

Ut  eruat  de  morte  animas  eo- 
rum, et  viviflcet  eos  in  famé. 

Anima  nostra  expectavit  Domi- 
num  :  auxilium  nostrum ,  et 
clypeus  noster  est 

In  ipso  enim  lœtabitur  cor  nos- 
trum :  quia  in  nomine  sancto 
ejus  sperayimus. 

Fiat  (D  misericordia  tua»  Do- 
mine, super  nos,  sicut  expecta- 
Timus  in  (g)  te. 

13.  De  cœlo  respexit  :  adverte  graphicam  descripUonem  Dei  ab  altissimo  solio 
Tes  humanas  intaentis. 

14.  De  prceparato  habitactdo  :  Hier,  firmissimo  soUo. 

15.  Qui  finxit  sigillatim  corda  eorum  :  îdeo  non  tantùm  univerais,  sed  etiam 
fiingulis  intentus;  unde  subdit  :  Qui  inielligit  omnia  opéra  eorum. 

16.  P^  multam  virtutem  :  Hier,  m  multitudine  exercitûs.  Gigas  :  potens,  Hebr. 
virtutis:  Hebr.  roboris,  ita  et  vers.  17.  Sensus  est  :  Quid  validius , quàm  rex  in- 
gentibus  cinctoB  copiis;  ipse  fortis  ac  prœvalido  corpore?  Et  tamen  nec  sic  salis 
iatuB. 

17.  Fallax  equus  ad  salutem  :  ad  expediendum  equiiem.  Tires  eî  prœter  spem 
suppetnnt.'  Non  salvabitur  :  Hier,  salvabit  ;  non  liberabit  equitem^  licet  eo  maxime 
in  bello  confidentem  :  sic  Prov.  xzi,  31  :  Equus  paratur  ad  diem  beUi  :  Dominus 
autem  salutem  tribuit, 

(n)  Var.  :  Proipexit.—  (A)  DeTirmissimA  sede  snA  prospexit.  —  («)  Roa  MlTalntnr.  —  (cC)  !• 
mulliplicationç.—  (6)  Boborii  sui.  ~  {/)  Sit.  —  {g)  Deest  in. 


13.  De  cœlo  respexit  Dominus  : 
vidit  onmes  filios  hominum. 

14.  De  prœparato  habitaculo  suo 
respexit  super  onmes  qui  habitant 
terram. 

45.  Qui  finxit  sigiUatim  corda 
eorum  :  qui  intelligit  onmia  opéra 
eorum. 

16.  Non  salvatur  rex  per  multam 
Tirtutem  :  et  gigas  non  salvabitur  in 
multitudine  virtutis  suœ. 

17.  Fallax  equus  ad  salutem,  in 
abundantià  autem  virtutis  suœ  non 
salvabitur. 

18.  Ecce  oculi  Domini  super  me- 
tuentes  eum ,  et  in  eis  qui  spérant 
super  misericordia  ejus  : 

1 9.  Ut  eruat  à  morte  animas  eorum, 
et  alat  eos  in  famé. 

20.  Anima  nostra  sustinet  Domi- 
num  :  quoniam  adjutor  et  protector 
noster  est. 

21.  Quia  in  eo  lœtabitur  cor  nos- 
trum, et  in  nomine  sancto  ejus  spe- 
ravimus. 

22.  Fiat  misericordia  tua.  Domine, 
super  nos  :  quemadmodimi  speravi- 
mus  in  te. 
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PSALMUS  XXXIII. 
MOHAUS. 


TERSIO  S.  HIERONTHL 

Dairid^quando  commutavit  os  (a)  sumn 
coràm  Abimélech,  et  ejecit  eum^ 
et  abiit. 

Benedicam  Dominum  in  omni 
tempore  :  semper  laus  ejus  in  ore 
meo. 

In  Domino  laudabitur  anima 
mea^  audieni  (b)  auies,  et  lœ- 
tentur. 

Magnificate  Dominum  mecum^ 
et  exaltemus  nomen  ejus  pariter. 

QuœsÎYi  Dominum^  et  exau- 
divit  me  ;  et  de  omnibus  angus- 
tiis  meis  liberavit  me. 

Aspicite  (c)  ad  eum  et  confluite , 
etvultus  vestrinon  confundentur. 

Hic  pauper  clarnavit,  et  Do- 
minus  exaudivit  :  et  de  omnibus 
tribulationibus  ejus  salvayit  eum. 

Circumdat  (dj  Angélus  Domini 
in  gjTo  timentes  eum,  et  émet  eos. 

Gustate  et  videte  quoniam 
bonus  Dominus  :  beatus  vir,  qui 
sperat  in  eo. 

Timete  Dominum  ^  sancti  ejus  : 
quoniam  non  est  inopia  timen- 
tihiiR  eum. 


TERSIO  TULGATA. 

1.  Davidij  cùm  immutairit  vultum  saom 
coràm  Achimelech^  et  dimisit  eum  et 
abiit.  (I  Heff.,7ix.i.) 

2.  Benedicam  Dominum  in  omni 
tempore  :  semper  laus  ejus  in  ore 
meo. 

3.  In  Domino  laudabitur  anima 
mea  :  audiant  mansueti,  et  lœtentur. 

4.  Hagnificate  Dominum  mecum  : 
et  exaltemus  nomen  ejus  in  idipsiun. 

5.  Exquisivi  Dominum,  et  exaudi- 
vit  me  :  et  ex  omnibus  tribulationi- 
bus meis  eripuit  me. 

6.  Accedite  ad  eum ,  et  illumina- 
mini  :  et  faciès  vestrœ  non  confun» 
dentur. 

7 .  Iste  pauper  clamavit,  et  Dominus 
exaudivit  eum  :  et  de  omnibus  tri- 
bulationibus ejus  salvayit  eum. 

8.  Inunittet  Angélus  Domini  in  cir- 
cuitu  timentium  eum,  et  eripiet  eos. 

9.  Gustate,  et  videte  quoniam  sua- 
vis  est  Dominus  :  beatus  yir,  qui 
sperat  in  eo. 

10.  Timete  Dominum,  omnes  sancti 
ejus  :  quoniam  non  est  inopia  ti- 
mentibus  eum. 


I.  Ciàn  immutavit  vuihan  suum  :  insanum  se  finzit.  Coràm  Achimelec  :  Hebr.  ; 
Ahimeîech  ;  sed  omnino  Y ulgata  praestat  :  hœc  enim  agit  David  cor&m  Achis  rex 
Geth  :  babetor  bœc  bistoria  1  Beg,^  xii,  i3.  David  ergo  à  tanto  periculo  liberatus, 
imiocentis  custodem  Deum  et  iniquitatis  iiltorem  acerrimum  prœdicat.  Psalmna 
bic  est  acrosticbus. 

4.  M  idipswn  :  pariter. 

6.  Accedite..,  fades  vestrm  :  Hebr.  sic  invertit  :  Aspidant  ad  eum,  et  fades 
eCTwn  non  confïtndentur, 

8.  Immittd.,.  in  dreuOu  :  Hier,  dreumdat,  Hebr.  et  Septoaginta  :  castrcam^ 
iabiiur. 

«)  Var.  :  [Hebr.  gaporem.]  —  (6)  Audiant.—  (c)  Respicite.  —  (d)  Gircumdabit. 
TOM.   I.  9 
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i  { .  Divites  eguerunt  et  esnrierunt  : 
inquirentes  autem  Dominum  non 
minuentnr  omni  bono. 

12.  Venite,  filii,  audite  mfe  :  limo- 
rem  Domini  docebo  vos. 

43.  Cuis  est  homo  qui  vult  vitam  : 
diligit  dies  videre  bo^os. 

44.1  'roliibe  linguam  tuam  à  malo  : 
et  labia  tua  ne  loquantur  dolum. 

15.  Diverte  à  malo^  et  fac  bonum  : 
inquire  pacem,  et  persequere  eam. 

46.  Oculi  Domini  super  justos  :  et 
aures  ejus  in  preces  eorum. 

47.  Vultus  autem  Domini  super  fa- 
cîentes  mala  :  ut  perdat  de  terrâ 
memorlam  eorum. 

48.  Clamaverunt  justi,  et  Dominus 
exaudivit  eos  :  et  ex  omnibus  tribu- 
lationibus  eorum  liberavit  eos. 

49.  Juxta  est  Dominus  iis,  qui  tri- 
bulato  sunt  corde  :  et  humiles  spi- 
ritu  salvabit. 

20.  Multœ  tribulafiones  justonun  : 
et  de  omnibus  bis  liberabit  eos  Do- 
minus. 

24.  Custodît  Dominus  omnia  ossa 
eorum  :  uniun  ex  bis  non  conteretur. 

22.  Mors  peccatormn  pessima  :  et 
qui  oderunt  justum,  delinquent. 

23.  Redimet  Dominus  animas  ser- 
vorum  suorum ,  et  non  delinquent 
onmes  qui  sperant  in  eo. 

11.  DioUes  :  Hebr.  leoftes,  îd  est,  rapacea,  Tiolenti,  qaalis  Saûl  et  Philisthni 
quorum  è  manîbus  ereptus  est  David. 
43.  Dies  videre  bonos?  Hebr.  beatos^  fbrtunatos  dies  ad  videndum  bomim. 

17.  Vultits  Domini  :  id  est  ira,  ut  sœpe  videmus. 

18.  Ciamaverunt  fusti  :  ûeesijuHi  :  Uehr.  sed  reetë  sappletpm  ex  antcceden- 
tibas. 

49.  lis,  qta  tribulato  sunt  corde  :  Hier,  eontritia  corde,  afOictis  ac  mœreniibaB. 

21.  Omnia  ossa  eorum  :  artus  omaea,  et  artnum  sutantaeiila  :  qnare  undiqne, 
et  ab  omni  icta  tutuâ. 

22.  3iors  peccatorum  :  Hier,  mterficiet  impium  tnalitia,  at  non  mode  malè 
pereant,  sed  etiam  ipsi  sibi  accersont  intentnm. 

23.  Non  delinquent  :  Hebr.  non  déficient,  non  yastabmitQr. 

(a)  Var.  ;  Tn.  >.  (&)  Malum.  —  (c)  [Bebr.  HalU  mala]  justo.  -  (d)  LiberaTÎt.  »  {e)  [IMr. 
non  culpabuntur.  ] 


Leones  indiguerunt ,  et  esurie- 
runt  :  quœrentibus  autem  Domi- 
num non  deerit  omne  bonum. 

Venite,  filii,  audite  me,  timo- 
rem  Domini  docebo  vos. 

Quis  est  vir  qui  velit  vitam^  di- 
ligens  dies  videre  bonos  ? 

Custodi  linguam  tuam  à  malo  : 
et  labia  tua  ne  loquantur  dolunn 

Recède  a  malo,  et  fac  bonum  : 
quœre  pacem,  et  persequere  cajn* 

Oculi  Domini  ad  justos,  et  au- 
res ejus  ad  clamores  eorum. 

Vultus  Domini  super  (a)  far 
cientes  mala  (i),  ut  perdat  da 
terra  memoriam  eorum. 

Clamaverunt,  et  Dominus  exau- 
divît,  et  ex  omnibus  tribulalio- 
nibus  eorum  liberavit  eos. 

Juxta  est  Dominus  contritis 
corde,  et  confraotos  spii^itu  sal- 
vabit. 

Multaa  tribulationes  justi  (c) ,  et 
ex  omnibus  illis  liberabit  (J) 
eum  Dominus. 

Gustodit  omnia  ossa  ejus  : 
unum  ex  eis  non  confringelur. 

Interficiet  impium  maiitia,  et 
odientes  justum  culpabuntur. 

Redimet  Dominus  animas  ser- 
vorum  suorum,  et  non  pccea- 
bunt  (e)  omnes  sperantes  in  eo* 
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PSALMUS  XXXIV. 
DEPRECATORIUS. 

DiTid  iMUiit  et  tàkumaSkê  impetites,  eôn  Saulena  tt  «liot  ininiwot  née  paticntiâ,  née  fusil  pfo 
illis  preeibos  lenire  posset,  non  tamea  ulciscitur,  ted  Deum  implorât  judicem.  Qus  omninô 
eoagraunt  ei  loco,  obi  Dartd  in  spelimcâ  deliUscens,  Saûli  pepercit,  oram  chUmydU  praecidit* 


YEBSia  YULGATA. 
Ipai  DftTid. 

1.  Judica^  Domine^  nocentes  me^ 
expugna  impugnantes  me. 

2.  Appréhende  arma  et  sciitmxi  : 
et  exiirge  in  adjutorium  mibi. 

3.  Effunde  frameam,  et  conclude 
adversùs  eos,  (jui  persequuntur  me  : 
die  aninuB  mece  :  Salus  tua  ego  smn. 

4.  Confundantur  et  revereantur, 
quœrentes  animam  meam. 

Avertantur  retrorsum,  et  confun- 
dantur cogitantes  mihi  mala. 

5.  Fiant  tanquam  pulvis  ante  fa- 
ciem  venti  et  Angélus  Domini  coaro- 
tans  eos. 

i.  /tfcftca...  nocentes  me  :  Hebr.  Litiga  cwn  IHigantihus  mecum,  caosam  meam 
in  SaOlem  et  adversarios  anscipe  :  qu»  sanè  eô  pertinent,  ut  ulUonem  permiltat 
Deo,  ipae  à  TindictA  parus.  Sic  enim  SaOlem  alloquitur  :  Jwlicet  Dominua  inier 
me  et  te  :  manus  autem  mea  non  sit  in  te.  Et  iterum  :  Bit  Dommw  judex,  et 
judket  inter  me  et  te  :  videat  et  judicet  causam  meam  et  eruat  me  de  maim  iuâ, 
I  Reg.,  xxiy,  i3,  16  :  qusB  omnino  huic  loco  congruunt 

2.  Appréhende  arma  et  scuium  :  Hier,  scutum  et  hasiam,  qao  et  me  tuearis, 
et  ulciscaria  bostea  :  Deos  enim  pro  eo  milita^  qui  ultioaem  illi,  non  sibi,  tribu it. 

3.  Effunde  frameam  :  Hier.  Evagina  gUtdiwn;  Hebr.  expedi  lanceam.  Et  con- 
élude  :  Hiar.,  et  prœoccupa,  etc.  quod  est  egregiè  pugnaoUs,  et  prœvertentis 
ictiis.  Die  animée  meœ  :  intus,  arcanà  illà  spiritûs  voce. 

6,  6.  Et  angélus  Domini.,,  «  Horrenda  via!  Tenebras  solas  qiUa  non  borreai? 
lubricum  Bolum  quis  non  paveat?  in  tenebris  et  lubiico'  que  is?  ubi  pedei» 
figk?  B  Aogust.  in  bunc  psaL  serm.  i^  n«  9.  El  Lastat  prsterea  :  Angélus  Domini, 
mahis,  ut  puto  :  ut  nonpossint  store,  Idem.  Morali  «ensu  :  a  tenebrœ,  ignorantia  : 
lubricum,  luxuria.  »  Idem.  Praeter  incentiva  vitiorum^  tentator  urget,  nec  quiea- 
«ere  sinit. 

(a)  Var.  :  [AL  eontom.]  —  (b)  [Al,  mihi.]  —  (c)  Persequenteg* 


TEBSIO  8.  HiEBonrm. 
David. 

Judica,  Domine,  adversarios 
mecs  :  pngna  contra  impugnan- 
tes me. 

Apprebende  scutum  et  has- 
tam  (a)y  et  consurge  in  ausilium 
meum(6). 

Eyigana  gladium,  et  prœoc- 
cupa ex  adverso  persequentem  ('•) 
me  ;  die  animœ  meœ  :  Salus  tua 
ego  snm. 

Confundantur  eit  rerereantur, 
qui  quœrunt  animam  meam. 

Convertantur  retrorsum ,  et 
confundantur,  qui  cogitant  ma- 
lum  mihi. 

Fiant  sicut  puhrîs  ante  facîem 
Tenfî,  et  Angélus  Domini  impel- 
lat. 
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6.  Fiat  via  illorum  tenebrœ  et  lu- 
brioum  :  et  Angélus  Domini  perse- 
qUens  eos. 

7.  Quoniam  gratis  absconderunt 
mihi  interitum  laquei  sui  :  superva- 
cuë  exprobraveruiit  animam  meam. 

8.  Yenlat  illi  laqueus  quem  igno- 
rât :  et  captio,  quam  abscondit,  ap- 
préhendât emn  :  et  in  laqueum  ca- 
dat  in  ipsum. 

9.  Anima  autem  mea  exultabit  in 
Domino  :  et  delectabitur  super  salu- 
tari  suo. 

10.  Omnia  ossa  mea  dicent  :  Do- 
mine,  quiç  similis  tibi  ? 

Eripiens  inopem  de  manu  fortio- 
rum  ejus  :  egenum  et  pauperem  à 
diripientibus  eum. 

11.  Surgentes  testes  iniqui^  quœ 
ignorabam  interrogabant  me. 

12.  Retribuebant  mihi  mala  pro 
bonis  :  steriUtatem  animœ  meœ. 

1^.  Ego  autem  cùm  mihi  molesti 
essent^  induebar  cillcio. 

Humiliabam  in  jejunio  animam 
meam  :  et  oratio  mea  in  sinu  mco 
convertetur. 

14.  Quasi  prozimum^  et  quasi 
fratrem  nostrum^  sic  complacebam  : 
quasi  lugens  et  contristatus  sic  hu- 
miliabar. 


Sit  yia  eorum  tenebrœ  et  lubri- 
cum,  et  Angélus  Domini  perse- 
quatur  eos. 

Quia  frustra  absconderunt 
mihi  insidias  retis  sui  :  sine  causa 
foderunt  animœ  meœ. 

Veniatei  (a)  calamitas  quam  ig- 
noraty  et  rete  suum  quod  abs- 
condit,  comprehendat  eum^  et 
cadat  in  laqueiun  (6). 

Anima  autem  mea  exultabit  in 
Domino,  et  (c)  lœtabitur  in  salule 
suà. 

Onmia  ossa  mea  dicent  :  Do- 
mine, quis  similis  tul?  eri- 
piens {dj  inopem  à  validiore,  et 
pauperem  et  mendicum  à  vio- 
lento. 

Surgentes  testes  iniqui  :  quœ 
nesciebam  interrogabant  me. 

Reddebant  mihi  mala  pro 
bono  :  sterilitatem  animœ  meœ. 

Ego  autem  cùm  infirmarer  (e) 
ab  eis ,  induebar  cilicio  :  humi- 
liabam injejunio  animam  meam^ 
et  oratio  mea  in  sinum  meum 
revertetur. 

Quasi  ad  amicum  (/) ,  quasi  ad 
fratrem  meum  sic  ambulabam  : 
quasi  lugens  mater,  tristis  incur- 
vabar. 


7.  Gratis,,,  supervaeuè  :  sine  causa,  non  lacessiti  :  eadem  utrobique  vox,  Hebr. 
Interitum  laquei  sui  :  laquenm  suum  exitialem.  Bxprobraverunt  animam  meam  f 
Hier,  foderunt  animœ  meœ.  Cbald.  insidiati  sunt. 

8.  Laqueus  :  Hier,  calamitas, 

10.  Omnia  ossa  mea  :  totis  viribus  et  ex  intimis  medullis  dicam. 

12.  Sterilitatem  :  Hebr.  ùrhiiatem,  ut  me  orbum  et  inopem  facerent 

13.  Cimi  mihi  molesti  essent  :  congruit  Hier.  Hebr.  Chald.  Syr.  Cùm  ipsi  înflr- 
marentur,  cùm  vebementissimè  laborarent,  non  gravayi  oppressos;  quin  poilus 
ad  preces  me  contuli,  pro  ipsis  quoque  Deo  supplicans,  ut  doceot  sequenlia.  Ora^ 
tio  mea  in  sinu  meo  :  Hier,  m  sinum  meum  revertehatur ;  sécrétas  fundebam 
preces,  vel  ea  ipsis  imprecabar  quœ  mihi  evenire  optarem,  aie  enim  ageliat.  Vide 
vers,  seq.;  vide  etiam  ?rœf.  cap.  i,  n.  13. 

14.  Quasi  proxùnum  :  Hier,  quasi  ad  amicum,  quasi  ad  fratrem  meum^  sie 
ambulabam,  etc.,  nihil  mali  cogitans  adversùs  malos,  imô  fausta  omnia  ut  ami: 

(a)  Var.  :  [Al.  cit.]  —  (6)  [Hebr.  in  calamitatcm.]  —  (e)  Deut  et.-  (d)  Erao».  —  («}  U 
firmareutur,  induebar.  —  {f)  [Bebr,  Sodalem.] 
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Et  in  infinnitate  meÀ  lœtaban- 
4ur  et  congregabantor  :  collecti 
sunt  adversùm  me  percutientes 
et  nesciebam^  scindentes^  et  non 
tacentes. 

In  simulatîone  Terbornm  fio- 
(onim,  frendebant  .contra  me 
dentibus  suis. 

Domine^  quanta  videbis  (a)  ? 
<ioiiTcrte  animam  meam  à  cala- 
mitatibus  suis  (6)  :  à  leonibus  so- 
litarlam  meam. 

Confitebor  tibi  in  ecclesift  gran- 
di; in  populo  forti  laudabo  te. 

Non  lœtentur  super  me  inimici 
mei  mendaces  :  oddentes  me  firus- 
trà  conniventes  (c)  oculo. 

Non  enim  pacem  loquuntur  y 
sed  in  rapinà  terrœ ,  verba  frau- 
4ulenta  concinnant. 

Et  dilataverunt  super  me  os 
suum,  dixerunt  :  Vah,  vab^  vi- 
dit  oculus  noster. 

Vidisti,  Domine,  ne  taceas  : 
Domine,  ne  elongeris  à  me. 


15.  Et  adversùm  me  lœtati  sunt, 
et  convenerunt  :  congregata  sunt 
super  me  flagella,  et  ignoravi. 


16.  Dissipât!  sunt,  neo  compimcti^ 
tentaverunt  me,  subsannaTorunt  me 
subsannatione  :  frenduerunt  super 
me  dentibus  suis. 

17.  Domine,  quando  respiciest 
restitue  animam  meam  à  malignitate 
eorum,  à  leonibus  unicam  meam. 

18.  Confitebor  tibi  in  ecclesià  ma« 
gnà,  in  populo  gravi  laudabo  te. 

19.  Non  supergaudeant  mibi  qui 
adversantur  mihi  inique  :  qui  ode- 
runt  me  gratis,  et  annuunt  oculis. 

20.  QuoniammUii  quidem  paciiicô 
loquebantur  :  et  in  iractmdià  terrœ 
loquentes,  dolos  cogitabant. 

21.  Et  dilataverunt  super  me  os 
suum:  dixerunt  :  Euge,  euge,  vide- 
runt  oculi  nosfri. 

22.Vidisti,  Domine,  ne  sileas  :  Do- 
mine, ne  discedas  à  me. 


ds,  ut  fratribus,  evenire  optans.  Quasi  htgens  :  Hier,  quasi  lugens  matrem, 
trisHs  tncurvabar,  tanta  ioerat  chantas  erga  infensos  qaosqae,  utetiam  laboranles 
flBqoe  lugeret  ac  matrem. 

15.  Et  adversùm  me...  et  in  infinnitate  meà^  etc.,  ut  apud  Hier,  usqae  ad  vers.  17. 
(scindentés,  et  non  tacentes,  etc.  ex  Hier.)  proacindentea  me  eontumeliis^  ne  que 
id  clam  habentes;  quippe  professi  odium,  interdmn  tamen  blanda  simulantes, 
aed  insultantium  more. 

17.  A  malignitate  eorum  :  Hier,  à  calamitatibus  suis,  Vnicam  meam,  animam. 

18.  In  ecciesià  magnd  :  rectè;  dignus  pionun  cœtibus,  qui  nemini  machinotur 
malnm,  onmes^  atque  etiam  adTersarioa,  ftatemà  charitate  complexus.  In  populo 
gravi  :  denso,  multo. 

19.  Qui  adversantur  :  Hier,  inimici  mei  mendaces.  Annuunt  oculis  :  sic  ille  deccp- 
tOT  Prov.,yi,  13,  U,  œmuit oculis,  teritpede,  digito  loquitur,pravo  corde machi- 
statur  mahan;  multis  intérim  sincerœ  familiaritatis  indiciis. 

20.  Quoniam  mihi  quidem  :  Hier,  non  enim  pacem  loquuntur.  Et  in  iracundiX 
terrœ  :  Hier,  m  rapinâ  terrœ.  Dohs  cogitabant  :  fraudulenta  verba  concmnant, 
idem  :  ita  se  gerunt,  ita  dolosè  agnnt,  ut  soient  iracundi  terrœ,  rapaces  violeu- 
tique  bominea,  qui  in  terrA  pasaim  oceoimnt.  Âlii  ex  Hebr.  sic  :  Super  quietos 
terrœ  verba  doîosa  excogitant* 

21.  Euge,  euge  :  quod  est  adhortantis,  tanquam  seipsi  ad  scelera'adhortentur  i 
alii,  Vah,  vah;  quod  est  indignantiB  et  insultantis. 

(a)  Vor.  :  [AZ.  aspiciei.]  *-  (6)  Eoram.  —  (c)  Cohilmiiet» 
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23.  Exurge  et  intende  judicio  meo, 
Deus  meus  etDominus  meus^  in  cau- 
8am  meam. 

24.  Judica  me  secmidùm  justitiam 
tuam^  Domine  Deus  pieus,  et  non 
super  gaudeant  mihi. 

25.  Non  dicant  in  cordibus  suis  * 
EugCy  euge^  anirnse  nostras  :  nec  di- 
eant  :  Devoravimus  eum. 

26.  Erubescant  et  revereantur  si- 
mula qui  gratulantur  malis  meis. 

Induantur  confusione  et  reveren- 
tU>  qui  magna  loquuntur  super  me. 

27.  Exultent  et  lœtentur  qui  volunt 
Justitiam  meam  :  et  dicant  semper  : 
Magnilicetur  Dominus,  qui  volunt 
pacem  servi  ejus. 

28.  Et  lingua  mea  meditabitmr  jus- 
titiam tuam,  totà  die  laudem  tuam. 


Consurge  {à)  et  yigila  in  judi-^ 
cium  meum,  Deus  meus  et  Oo* 
minus  meus  (6)^  in  causam  meam. 

Judica  me  secundùm  justidam. 
tuam ,  Domine  Deus  meus  :  et  ae 
insultent  mihi. 

Neo  dicant  in  corde  suo  :  Vah 
animœ  nostrse  :  nec  dicant  :  Ab- 
sorbuimus  eum. 

Gonfundanturetrevereaalurpa- 
riter  qui  lœtantur  in  afiBictione 
me^ 

Induantur  confusione  et  ver»- 
cundi4j  qui  magnificantur  super 
me. 

Laudent  et  lœtentur  qui  volunt 
justitiam  meam:  et  dicant  sem- 
per :  MagniEcetulr  DominuB»  qui 
vult  pacem  servi  sui. 

Et  lingua  mea  meditabitur  jus- 
titiam tuam>  totÀ  die  laudem 
tuam* 


S6«  Erubexani  H  revereantur  :  pndeflaAt.  Reverentià 
▼ide  Prœf,  cap.  i,  n.  i4,  et  in  psal.  vi^  11. 
(«)  Vor.  :  {U9àt,  ezp«rgiioerfl.]  —  (A)  [AL  Domiae,]  In. 


igQomixûA^  qa&  de  ra 
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PSALMUS  IIIV. 
MORAUS. 

ty  qoalift  ent  Safil,  proAmda  malitia  ;  Dei  profîmda  judicU  in  malof ,  «t  effun  m  boso» 
miierieordia. 


VEB8I0  VUL6ATA. 
I.  In  flnem ,  serve  Domini  îpsi  David. 

%.  Dixit  iajustuB  ut  <idinquat  in 
semetipso  :  Non  est  timor  I>ei  ante 
oculos  ejus. 

3.  Quoniam   dolosè  egit  in  con* 


VERSIO  s.  HIEaONTHI. 
Pro  Victoria,  servo  (a)  Dondni  David. 

Dlxit  scelus  impii  in  medio  cor- 
dis  ejus,  non  esse  timorem  (6) 
Dei  ante  oculos  ejus. 

Quia  dolosè  egit  adversùs  eum 


S.  Dùni  mjusfut  :  impioa  :  irf  delmqtêÊi,  m  wtmeiipm  ?  dlxit  in  semel^iiso  ni 
delinquat,  destinatÂ  malitià  machinatur  scelua. 

3.  Quoniam  dùlùtè...  Hier.  dolo9è  egit  adversiu  eum  (Demn)  in  oeulU  suis,  aihl 
blanditur^  quasi  Deo  ipsi  posait  imponere.  Ut  mumia^ar...  ^u$  udodium  :  ita  m 

(a)  Var,  :  Ylctori,  terTo.  —  (6)  Non  «si  t 
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in  oculis  sais  :  nt  inveniret  ini- 
quitatem  ejus  ad  odiendum. 

Verba  oris  ejus  iniquitas  et  do- 
his  :  cessaTit'Cogitare  benefa- 
oere  (a). 

Iniquitatem  cogitât  in  cubili 
nio  9  Btabit  in  TÎà  non  bonà  : 
malum  non  abjiciet. 

Domine  9  in  cœlo  miserieordia 
tua  :  iides  tua  usque  ad  nubes. 

Justitia  tua  quasi  montes^  Do- 
mine, judicia  iua  (6)  abyssus 
multa  :  hominem  (c)  et  jumen- 
tiun  salvoe  fades,  Domine. 

Quàm  pretiosa  est  miserieordia 
tua.  Domine  (d)  ! 

Et  filii  Adam  in  umbrà  alarum 
tuarum  sperabunt. 

Inebriabuntur  de  pinguedine 
domûs  tuœ,  et  torrente  delicia- 
rum  tuarum  potabis  eos. 

Quoniam  tecum  est  fons  yitœ: 
in  lumine  tuo  'videbimus  lumen. 


spectu  ejus  :  ni  inveniator  iniquitas 
ejus  ad  odium. 

4.  Verba  oris  ejus  iniquitas,  et  do* 
lus  :  noluit  intelUgere  ut  benè  age- 
ret 

5.  Iniquitatem  meditatus  est  in  cu- 
bili suo  :  astitit  omni  ym  non  bonœ, 
malitiam  antem  non  audivit. 

6.  Domine,  in  cœlo  misericordîa 
tua,  et  Veritas  tua  usque  ad  nubes. 

7.  Justitîa  tua  sicut  montes  Dei  : 
judicia  tua  abyssus  multa. 

Homines  et  jumenta  salvabis.  Do- 
mine :  8.  quemadmodum  multipli- 
casti  misericordiam  tuam,  Dcus. 

Filii  autem  bominum  in  tegmine 
alarum  tuarum  sperabunt. 

0.  Inebriabuntur  ab  ubcrtate  do- 
mûs tu£B  :  et  torrente  voluptalis  tuœ 
potabis  eos. 

iO.  Quoniam  apud  te  est  fons 
vitœ ,  et  in  lumine  tuo  videbimus 
lumen. 


odioBa  fiât  iniquitas  ejus  :  nullft  ezcasatione,  cùm  non  ammi  impotentià,  non 
igaanatia,  non  fi  agiliUUe  oatune^  aut  humaiià  aiià  inânnilote  peccet,  sed  deli- 
berato  consUio  ac  maiitik  merà  :  unde  Bequitur  : 

5.  Iniquitatem  meditatus  est  in  cubUi  suo  :  non  diu,  non  noctu  ab  iniquitate 
desistit,  nec  impeto  quodam  abrepUis,  eed  dedità  operà  :  talis  videtor  fuisse  SaQl, 
inyidià  datas  in  reprobam  sensum. 

6.  Domme,  m  cœlo  miserieordia  iua  :  hominb  profondsB  malitin  opponit  Dci 
infinilam  bonitatem  :  ac  posteà,  juslitiam.  Ventas  tua  :  fides  in  promissis,  at» 
que  adeô  in  minia.  Usque  ad  aubes  extolUiur,  omnibus  conspioua. 

7.  Justifia  tua  sicut  montes  Dei  :  sicut  montes  excelsissimi,  sic  eminet  suo 
lempore  ac  loco;  sed  intérim,  jWicta  tua  abyssus  :  jasUlia  quidem  eminet,  modus 
antem  exequendie  justitice  comprehendi  non  potest  :  consilia  enim  tua  per  arcana 
etinaccessa  seevolTcmt  :  sic  SaOlem  intemperilô  agi,  ac  reprobum  licèt,  diu  lis- 
simè  regnare  sinis.  Hcminâs  etjwnenta  :  etiam  ad  bruta  proTidentia  tua  se  exlaih 
dit,  idque  bominum  gratlA,  quibus  utilia  sunt. 

8.  Quemadmodum  muUipUeastil  adminmtis  et  earJamantjs;  tmde  Hier,  qultm 
pretiosa  miserieordia  tua!  quàm  dives,  cùm  etiam  ad  jumenta  per\'^eDiat  :  quanta 
magis  ad  homines  :  mide  subdit  :  Filii  autem  hominum  in  tegmine  alarum  tu» 
rum:  stngulari  pmsidio  tuti,  quod  pertinet  ad  securitaiem,  sequentla  verô  ad 
eopiom. 

9.  InebHabuntur,..ei  torrente  voluptalis...  exmidantibua  bonis,  amore  tuo  deleo- 
tibuntnr,  previo  quidem  lumine  veritatisy  bine  subjicit  : 

10.  In  lumine  tuo  videbimus  lumen  :  à  te  illuminati,  œternœ  yeritatis  lumen. 

^}  Yar,  ;  Ut  bendacereU  —  (6)  neus,  jndicium  taum.—  (c)  lominet.—  (iT)  nan. 
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11.  Prœtende  misericordiam  tuam 
scientibus  te^  et  justitiam  tuam  his 
qui  recto  sunt  corde. 

12.  Non  veniat  mihi  pes  superbiœ  : 
et  manus  peccatoris  non  moveat  me. 

13.  Ibi  ceciderunt  qui  operantur 
iniquitatem  :  ezpulsi  sunt,  nec  po- 
tuerunt  stare. 


Attrabe  misericordiam  tuam 
scientibus  te,  et  justitiam  tuam 
rectis  corde. 

Non  Tcniat  mihi  pes  superbiœ; 
et  manus  impiorum  non  me  com- 
moTcat, 

Ibi  ceciderunt  opérantes  ini- 
quitatem;  expulsi  sunt,  et  non 
potuerunt  surgere. 


Tideblmus^  ut  psal.  cxviii.  18  :  Reveia  oculos  meos,  et  considerabo  mirabiliaf  elo* 
37  :  In  via  tuâ  vivifica  me  :  144.  Intellectum  da  mihi,  et  vivam, 

12.  Pes  superbiœ  :  non  accédant  ad  me  superbi  :  sic-  :  Quàm  pulchri  pede$ 
evangelizantium  pacem!  Isa.,  lu,  7. 

13.  Ibi  ceciderunt,  qu6  me  impeliebant;  in  immanem  niinam  :  aie  Sa&li  contîgit. 
Nec  potuetnifft  stare  :  Hier,  surgere,  inunedicabUiter  corruent. 


PSALMDS  XXXVI. 
MORAUS. 

Bei  anxilio  tutis  impiorum  non  invidenda  félicitas.  AerotHeit», 


VERSIO  VDLGàTA. 
Psalmus  ipai  David. 

1 .  Noli  œmulari  in  malignantibus  : 
neque  zelayeris  facientesiniquitatem. 

2.  Quoniam  tanquam  fœnum  ve- 
lociter  arescent  :  et  quemadmodùm 
olera  herbarum  citô  décident. 

3.  Spera  in  Domino,  et  fac  bonita- 
tem  :  et  inhabita  terram,  etpasceris 
in  divitiis  ejus. 

4.  Delectare  in  Domino,  et  dabit 
tibi  petitiones  cordis  tui. 


YERSIO  s.  HIERONTIII. 
David. 

Noli  contendere  cum  malignis: 
neque  œmuleris  facientes  iniqui- 
tatem. 

Quoniam  sicut  herba  velociter 
conterentur,  et  sicut  olus  viride 
marcescent. 

Spera  in  Domino,  et  facbo- 
num,  peregrinare  (a)  in  terra , 
et  pascere  fide  :  et  delectare  in 
Domino,  et  dabit  tibi  petitiones 
cordis  tui. 


I.  Noli  œmukari  :  ne  auccenseas  improbis  :  Hébr.  Ne  œnrnkris  iniqurn. 

3.  Pasceris  in  divitOs,,.  Hier,  pascere  fide,  veritate,  natri  te  eà,  memorDet 
tibi  terram  polliciti,  pluviam  ac  fei^citatem  pro  tuà  pietate  tribuentis. 

4.  Delectare  in  Domino.  Hoc  Ulud  est,  fide  pasci,  attpie  ejns  amore  fnii,  nec 
metu  pcenae  agi,  aed  amore  ac  delectatione  justitiœ,  nec  coactè,  sed  sponte,  qaod 
est  delectari  ;  hoc  autem  est  m  potestate,  aspirante  Dei  graftîÂ,  imde  jubet  :  deiee» 
tare,  et  dabit  tibi  petitiones,,,  amanti  acilicet,  ejosqae  veritate  ac  bouitate  se 
obleclanti. 

(a)  Var,  :  [ffcbr,  habitartj 
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Volve  super  Dominum  (a)  viam 
tuam,  et  confide  in  eo^  et  ipse 
iaciet. 

Et  educet  sicut  lumen  justitiam 
tuam,  et  judicium  tuum  (6)  sicut 
meridiem. 

Tace  Domino  (c),  expectaeum, 
noli  contendere  adveisùs  eum 
qm  proficit  in  via  suà  y  adversùm 
Tirum  qui  f acit  quœ  cogitai. 

Dimitte  iram^  et  derelinque 
furorem  :  noli  contendere  ut  ma- 
lefacias. 

Quoniam  qui  malefaciunt,  inte- 
ribuntrezpectantes  autem  Domi- 
num, ipsi  haereditabunt  ferram. 

Adhuc  enim  modicum,  et  non 
erit  impius  :  et  cogitabis  de  loco 
^uSy  et  non  subsistet. 

Mites  autem  hœreditabunt  ter- 
ram  :  et  delectabuntur  in  multi- 
tudine  pacis. 

Cogitât  impius  de  justo,  et 
firendet  adversùm  eum  dentibus 
suis. 

Dominus  deridebiteum,  videns 
quôd  veniat  (d)  dies  ejus. 

Gladium  evaginavenmt  impii , 
intenderunt  (e)  arcum  suum,  ut 
percutiant  (/)  egenum  et  paupe- 
rem^  et  interficiant  rectos  in  via  : 

5.  Révéla.,,  sic.  Ghald.,  at  Hier.  :  Voive  super  Dominum  viam  tuam  :  ejus  lege, 
tanqoam  cardioe  innitatur  vita  tua. 

6.  Et  educet  quasi  lumen  :  pietate  tuft,  Deîque  de  te  judicio  explendesces, 

7.  Subditus  esto  Domino  :  Hier,  tace  Domino.  Quod  est  obedientis^  nec  usqnam 
•oUoquentls.  Ora  :  Hier,  eoopecta,  quod  est  etiam  orantis,  sperantis,  patientis. 
Noii  œmu/ari  :  ne  succenseas,  ne  invideas,  ut  suprà.  Injustitias  :  versutias,  do- 
tmn,  Hébr. 

8.  Desme  ab  ira..*  qu&  velut  Deo  succenses,  et  in  malos  prospéré  agentes  furis. 
Noli  œmulari  :  Hier,  noli  contendere,  etc.  Ut  maligneris;  Hier,  malefacias. 

iû.  Adhuc  pusUlum,  et  non  erit  peccator  :  momento  disperditus. 
11.  Mansueti  :  Hier,  mites,  Beati  mites,  quoniam  ipsi  possidebunt  ierram, 
llatth.  V.  4. 
14.  Bectos  corde  :  Hier,  rectos  in  tfid. 

(a)  Var.  :  [Behr.  reiela  Domino.]  —  {b)  Et  judicia  tu.  —  (e)  Add,  et.  —  (iQ  Quia  yidit  quo- 
■iaai  teait.  —  («)  TeleiideruBt.  —  (f)  [Bebr.  ut  dejici«ikt.l 


5.  Révéla  Domino  viam  tuam,  et 
spera  in  eo,  et  ipse  faciet. 

6.  Et  educet  quasi  lumen  justitiam 
tuam  :  et  judicium  tuum  tanquam 
meridiem: 7. subditus  esto  Domino^ 
et  ora  eum. 

Noli  œmulari  in  eo,  qui  prospera- 
tur  in  via  suÀ  :  in  homine  faciente 
injustitias. 

8.  Desine  ab  ira,  et  derelinque  iu» 
rorem  :  noli  aamulari  ut  maligneris. 

9.  Quoniam  qui  malignantur,  ex- 
terminabuntur  :  sustinentes  autem 
Dolninum  ipsi  hœreditabimt  terram. 

10.  Et  adbuc  pusilliun,  et  non  erit 
peccator  :  et  quaeres  locum  ejus,  et 
non  invenies. 

11.  Mansueti  autem  bsereditabunt 
terram,  et  delectabuntur  in  multitu- 
dine  pacis. 

12.  Observabit  peccator  justum  : 
et  stridebit  super  eum  dentibus  suis. 

13.  Dominus  autem  irridebit  eum  : 
quoniam  prospicit  quôd  veniet  dies 
ejus. 

14.  Gladium  evaginavenmt  pecca- 
tores  :  intenderunt  arcum  suum, 

Ut  dejiciant  pauperem  et  inopem  : 
ut  trucident  rectos  corde. 
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15.  Gladius  eonim  intret  in  corda 
ipsorum  :  et  arcus  eorum  eonfrija- 
gatur. 

i6.  Melius  est  môdicum  juste,  su- 
per divilias  peocatorum  multas. 

17.  Quoniam  bracbia  peccatorum 
conterentur  :  confirmât  autem  justos 
Dominu& 

18.  Novit  IkNainus  dies  immacu- 
latorum^  et  hœreditas  eorum  in 
ffîtemum  erit. 

19.  Non  confundenlur  in  tempore 
malo,  et  in  diebus  famis  saturabun- 
tur  :  20.  quia  peccatores  peribunt  : 

Inimlci  ver6  0<Mnini  mox  ut  ho- 
norificati  fuerint  et  exaltati  :  défi- 
cientesy  quemadmodùm  fumus^  dé- 
ficient. 

21.  Mutuabitur  peccator  et  non 
aolvet;  justus  autem  miseretur  et 
tribuet. 

22.  Quia  benedicentes  ei  hœredi- 
tabunt  terram  :  maledicentes  autem 
ei  disperibunt 

23.  Âpud  Domin^m  gressus  homi- 
nis  dirigentur  :  et  viam  ejus  volet 

24.  Gùm  ceciderit,  non  coUidetur  : 
quia  Dominus  supponit  manum 
suajn. 

20.  Junior  fui,  etenim  senui,  et  non 
vidi  justum  derelictum»  nec  semen 
ejus  quœrens  panem. 

26.Totâdiemisereturetcommodat: 
et  semen  illius  in  benedictione  erit. 

27.  Déclina  &  malo,  et  fac  bonum  : 
et  inhabita  in  sa&culum  saeculi. 


Gladius  eorum  ingrediator  la 
oor  eorum,  et  arcus  eorum  oon-* 
fringantur. 

Melius  est  parum  justo,  quàm 
diviti»  peccatonnn  mùltaB  (a). 

Quoniam  (6)  brachiaimpiorum 
conMngeatiir  :  sublevat  autem 
jostos  Domaotis. 

Novit  Dominus  dies  immacubr 
torum,  et  hœreditas  eorum 
œtema  (c)  erit   . 

Non  confundentor  in  tempom 
malo  y  et  in  diebus  famis  satura«> 
buntur. 

Quia  impii  peribunt,  et  mlmiei 
Domini  gk>riantes  ut  monoce- 
r.otes  consumentor  :  sicut  fimnis 
consumentnr  (^i). 

Fœnus  accipit  impius,  et  non 
reddit  (e)  :  justus  autem  et  donat 
et  tribuit 

Quia  qui  benedicti  fuerint  ab 
eo,  haereditabunt  terram  :  et  qui 
makdicti,  interibunt. 

A  Domino  gressus  viri  firmaiK 
tur,  etviam  ejus  volet 

Gùm  cedderit,  non  allidetor  : 
quia  Dominus  sustentât  manum 
ejus. 

Puer  fui,  siquidem  {fS  senui,  et 
non  vidi  justum  derelictum ,  ne» 
que  semen  ejus  quaerens  panem. 

Totà  die  donat  et  commodat» 
et  semen  ejus  in  benedictione. 

Recède  &  malo ,  et  fac  bonum» 
et  inhabita  in  sempiterno  (9). 


18.  NovtY  Dominus  :  approbavit,  ot  aeepe. 

20.  Mox  ut  honorificati,.,  Hebr.  3ictU  pretiosi  agni  déficient  ;  ia  famo  defll» 
cieDt;  Chald.  sicut  gloria  vervecum^  qui  primàm  împiiiguantury  tandem  jugulan* 
tur,  alliisio  ad  Tictimaâ;  in  fumo  autem  velut  aasati  et  comba8ti,viclimanim  hwtar. 

22.  Benedicentes...  maledicentes  :  Hier,  benedicti  ab  eo^  tnaiedtcti,  à  Deo 
scilicet. 

23.  Apud  Dominum  :  coràm  Domino;  Hier,  melius,  à  Domino, 

24.  Supponit  manum  suam  :  Hier,  eodem  sensu,  sustentât  manum  ejw. 

(a)  Var,  :  Quam  dmti«  impioram.—  <é)  Qaîa.  —  (c)  [Hebr,  in  aneutum.]  —  (^  Goanntfw* 
«->  {e)  Mon  reddet.  —  {f)  Add,  et.  -*  {g)  Et  litbiU  ia  tempit«rnum  [Hebr.  m  sacvlum.] 
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QuiaDominus  diligit  judicium, 
et  non  derelinquet  sanctos  {o) 
8uos;  in  œtemum  {f*)  custoditi 
sont,  et  seiaen  impiorum  pe- 
ribit  (r). 

Justi  haereditabunt  tstram,  et 
inhabitabuAt  in  sœculum  (<i)  su- 
per eam. 

Os  justi  meditabitur  sapien- 
tiam,  et  lingua  ejus  loquetur 
i«dicium. 

Lez  Dei  ejus  in  corde  ejus  :  non 
déficient  gressus  ejus. 

Considérât  impius  justum,  et 
quasrit  ut  occidat  eum. 

Dominus  non  derelinquet  eum 
In  manu  ejus^  et  non  condem- 
nabit  eum,  cùm  judicatur  [e)> 

Expecta  Dominum,  et  custodi 
viam  ejus,  et  exaltabit  te,  ut 
possideas  terram;  cùm  interi- 
bunt  (/)  impii ,  videbis. 

Vidi  impium  robustum,  et  for- 
tissimum,  sicut  indigenam  viren- 
tem. 

Et  trand^y  et  ecce  non  erat  : 
et  quaesiid  eum,  et  non  est  in- 
Tentus. 

Custodi  aimplicitatem,  et  Tide 
rectum  :  quia  erit  ad  (9)  extre- 
mum  Tiro  paz. 

Pzœyaricatores  autem  delebtm- 


28.  Quia  Dominus  amat  judicîum, 
et  non  derelinquet  sanctos  suos  :  in 
œtemum  conservabuntur. 

Injusti  punientur,  et  semen  impio- 
rum peribit. 

29.  JUfi&i  autem  haereditabunt  ter- 
ram  :  et  inhabitabunt  in  soBCulum 
saeculi  super  eam. 

30.  Os  justi  meditabitur  sapien- 
tiam,  et  lingua  ejus  loquetur  judi- 
cium. 

3i .  Lex  Dei  ejus  in  corde  ipsius  : 
et  non  supplantabuntur  gressus  ejus. 

32.  Considérât  peccator  justum  : 
et  quBBTit  mortificare  eimi. 

33.  Dominus  autem  non  derelin- 
quet eum  in  manibus  ejus  :  nec 
danmabit  eum  cùm  judicabitur  illi. 

34.  Expecta  Dominimi,  et  custodi 
viam  ejus  :  et  exaltabit  te  ut  hœredi-  ' 
tate  capias  terram  :  cùm  perierint 
peccatores  videbis. 

35.  Vidi  impium  superexaltatum^ 
et  elevatum  sicut  oedros  Libani. 

36.  Et  transivi,  et  ecce  non  erat  : 
et  quœsivi  eum,  et  non  est  inventus 
locus  ejus. 

37.  Custodi  innocentiam,  et  vide 
sequitatem  :  quoniam  sunt  reliquiœ 
bomini  pacifico. 

38.  Injusti  autem  disperlbunt  si- 


28.  It^ubH  pmiaUur  :  deeat  Hebr. 

80,  31.  Meditabitur  stqneniiam...  Lex  Dei  et  io  ore  ejos  et  in  corde  versa- 
llltor. 

88.  Mcrtifkare  :  Hier,  oceidere. 

83.  Cùmjtiéietàitur  ilh  .*ab  illo  impio;dd6St  AZf  Hebr.,  licet  ab  impie  judicetur, 
non  tamen  &  Domino  damnabitar. 

38.  Vidi  impium  :  vidit  enim  David  finem  regni  Saûlis,  tyrannidis  Àbsalomi, 
flnem  Naasi  Ammonit»,  Goliath  Philiathaai,  Doôg  Idumei  et  aliorum;  Tbeodor. 
€edro$  :  aiii  Umrum  virentem, 

86.  Et  transivi,  et  ecce  non  erat  :  vix  transieram  admiraos,  et  Jam  non  com- 
ptrebat,  tam  repente  saedsas.  Locus  ejus,  deest  Hier. 

37.  Sunt  reiiquiœ,,.  malta  supererimt,  sunt  fotnra  homlni  pacifico  :  Theodot. 
apud  Theodor.  ;  Hier,  erit  ad  extremum  viropax, 

(a)  Var.  :  [Behr.  miiericordcs.]  —  (b)  [Bebr,  la  sscnlmik]  —  («)  Périt.  «*  (^  [ASt.  la 
u]  ^  {e)  Judiedbitur.—  (/)  [AL  pereoutl  *  [g]  la. 
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mul  :  reliquiœ  impiorum  interibunt. 

39.  Salus  autem  justorum  h.  Domi- 
no :  et  protector  eorum  in  tempore 
tribulationis. 

40.  Et  adjuvabit  eos  Dominus,  et 
liberabit  eos  :  et  eruet  eos  à  pecca- 
tonbus^  etsalvabit  eos,  quia  sperave- 
runt  in  eo. 


lur  (a)  pariter,  et  novissimum 
impiorum  peribit. 

Salus  autem  justorum  h  Do- 
mino :  fortitudo  eorum  in  (em* 
pore  tribulationis. 

Et  auxiliabitur  eis  Dominus,  et 
liberabit  eos,  eruet  (6)  eosabim* 
piis,  et  salvabit  eos  :  quia  sperave- 
runt  in  eo. 


38.  Reliquiœ  impiorum  :  Hier,  novissimum  impiorum,  qaœ  sibi  tanqoam  in 
tuto  reservaverant 
(a)  Var.  :  Inleribnnt.  —  (6)  Salvabit  eos,  eripiet 

PSALMUS  XXXVII. 
DEPRECATORIUS. 

Absalomo  penequeate,  amicis  palam  deficientlbiu ,  Dei  ullionem  agnoscit,  seque  graviisimit 
peccalis,  ut  morbo  et  alceribua,  confectum.  Itaque  ad  cjus  miserlcordiam  coufugit. 


VERSIO  VULGATÀ. 

1.  Psalmus  David,  in  rememorationem 
de  Sabbato. 

2.  Domine,  ne  in  furore  tuo  ar- 
guas me,  neque  in  irÀ  tuà  corripias 
me. 

3.  Quoniam  sagitt»  tuœ  infixée 
sunt  mibi ,  et  confirmastt  super  me 
manum  tuam. 

4.  Non  est  sanitas  in  came  meà  à 
facie  irœ  tuœ  ;  non  est  pax  ossibus 
meis  à  facie  peccatorum  meorum. 

5.  Quoniam  iniquitates  meœ  super- 
gressœ  sunt  caput  meiun,  et  sicut 
onus  grave  gravatœ  sunt  super  me. 

6.  Putruerunt  et  corruptœ  sunt  ci- 


YERSIO  s.  HIERONYMI. 

Cantieum  David»  in  commémora- 
tione  (a). 

Doinine,  ne  in  ira  (6)  tuà  ar- 
guas me  :  neque  in  furore  tuo  (c) 
corripias  me. 

Quoniam  (ci)  sagitfœ  tuœ  infixœ 
sunt  mibi ,  et  tetigit  {e)  me  manus 
tua. 

Non  est  sanitas  in  came  meÀ 
à  facie  indlgnationis  tuœ  :  non 
est  pax  (/)  ossibus  meis  t  facie 
peccati  mei. 

Quoniam  (g)  iniquitates  meœ 
transienmt  caput  meum  :  quasi 
onus  grave  aggravât»  sunt  super 
me. 

Gomputruemnt,  et  tabucnmt 


i .  In  rememorationem  :  Hebr.  ad  commemorandum,  supple  beneficium  UherotO' 
ris  Dei. 
3.  ConfirmasH  :  aggravasti. 
5.  Iniquitates  meœ  :  ex  his  et  seqq.  patet  Davidem  post  lapsum  loqul. 

(a)  Fur,  :  Cauticum  Da^id  in  commemoratione.  —  (6)  [Bebr,  indignatione.]  —  (e)  [Hebr,  ira 
tuâ.]  ^  (rf)  Quia.  —  (e)  [Hebr.  tcrruiU]  —  (/)  fa,  —  {ff)  Quia. 
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cicatrices  meœ>  &  fade  insipientiœ 
meœ. 

AiQictus  snm  et  incurvatus  sum 
Dimis;  tot&  die  mœrens  ambu- 
lavi  (a). 

Quoniam  lumbi  (6)  mei  re- 
plet! sunt  ignominià  {c),  et  non 
est  f^anitas  in  came  meià. 

Evigilavi ,  et  afiQictus  sum  ni- 
mis  :  rugiebam  à  gemitu  cordis 
mei. 

•omine^  in  conspectu  tuo  (d) 
omne  desideriimi  meum^  et  ge- 
mitus  meus  à  te  non  est  abscon- 
ditus. 

Cormeum  fluctuabat^  dereli- 
quit  me  fortitudo  mea;  et  lux 
oculorum  meorum  etiam  ipsa 
non  est  mecum. 

Cbari  mei  et  amici  mei  quasi 
oonfra  {e)  lepram  meam  stete- 
nmt,  et  vicini  (/)  mei  longé  ste- 
terunt: 

Et  irmébant  quœrentes  ani- 
mam   meam>    et   investigantes 
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7.  Miser  factus  sum  et  curvatus 
sum  usque  in  finem;  totÂ  die  con- 
tristatus  ingrediebar. 

8.  Quoniam  lumbi  mei  impleti 
simt  illusionibus^  et  non  est  sanitas 
in  came  meà. 

9.  Afflictus  sum^  et  humiliatus  sum 
nimis;  rugiebam  &  gemitu  cordis 
mei.    • 

iO.  Domine^  ante  te  omne  deside- 
rium  meimi»  et  gemitus  meus  à  te 
non  est  absconditus. 

il.  Cor  meum  conturbatum  est, 
dereliquit  me  virtus  mea,  et  lumen 
oculorum  meorum^  et  ipsum  non  est 
mecum. 

12.  Amici  mei ,  et  proximi  mei 
adversùm  me  appropinquaverunt^  et 
steterunt.  . 

Et  qui  juxta  me  erant,  de  longé 
steterunt. 

13.  Et  vim  faciebant  qui  quœre- 
bant  j^nimflTn  meam. 


6.  A  fade  ms^nentiœ  .*  propter  peccatum  meum.  qaœ  miseranda  insipieniia 
ftaft. 

7.  Usqve  ôi  finem  :  Hier,  nmù,  id  est  admodmn;  et  ita  passim. 

8.  lilusûmibus:  Hier,  ignominià,  fœdo  ulcère,  cui  peccata  comparât  Hèbr.  llia 
fiMO  pUna  sunt  ardore,  dolore  yehementi. 

11.  Ccnturbatum  est  :  Hier,  fluctuabai,  desertoB  ab  omnibus;  incertns  quid  con» 
sOii  caperem  :  Hebr.  palpitât,  pavore  scilicet.  Dereliquit  me  virius  mea  :  animi 
fortitudo,  ctun  Absalomum fugeret.  Lumen  oculorum...  tenebrsB  pro mœrore^  qu» 
omnia  etiam  ad  peccatum  pertinent,  fluctuante  primùm  animo  ex  tentatione  vehe- 
menti^  tom  déficiente  priscà  Virtute,  ac  pnevalente  libidine,  animo  denique  tene- 
bris  merso,  sntque  oblito.  Sic  David  in  adulterium  atqne  homicidium  actus  vix 
evigilayit,  ef'-n  à  prophetA  monitns. 

12.  Amici  mei  :  nullum  tempus  est  post  lapsum  Dayidis,  qui  hœc  congruant, 
nU  illud,  qno  desdvit  Absalomus,  transeunte  in  partes  etiam  Àcbitophelo  in- 
tfano  consiliario.  Adversitm  me  :  quasi  contra  lepram  meam  steterunt,  Theodot. 
apad  Theodor.  qnod  eôdem  reddit;  sensusque  est  :  Sic  à  me  abhorrebant,  tan- 
quam  à  leproso  ac  nefario  homine;  quin  etiam  increpabant  :  Vir  sanguinum,  mr 
Beto/,  IIReg.,xvî,  7. 

13.  Bt  vim  faciebant...  Hier.  Etirruebant  qvœrenies,  etc.  Hebr.  laqueos  teten- 
derunt. 

(«)  Var.  :  Ambolabam.  —  (*)  [il l.  rené».  Bebr.  ilia  mea.]  —  (c)  [Hebr.  Tilitatcl—  (d)  [Sebr^ 
^*1  —  («)  [Hebr.  lodales  met  quasi  eontra.]  —  (/)  Propinqui. 
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Et  qni  inqiiîrebant  mala  mihi,  Ib- 
cuti  sunt  vanilales,  et  dolos  totâ  die 
nieditabantur. 

<4.  Ego  autem  tanqnam  sordus 
non  audiebam  ^  et  sîcut  mutus  non 
aperiens  os  suum. 

45.  Et  factus  sum  sicut  bomo  non 
audiens ,  et  non  babens  in  ore  suo 
redargutîones. 

16.  Quoniam  in  te.  Domine,  spe- 
ravi,  tu  exaud^es  me.  Domine  Deus 
meus. 

17.  Quia  dixî  :  Nequando  snper- 
gaudeant  mibi  immici  mei  :  et  dùm 
commoventur  pedes  mei ,  super  me 
magna  locuti  sunt. 

18.  Quoniam  ego  in  flagella  para- 
tiis  sum,  et  dolor  meu&in  conspectu 
meo  semper. 

19.  Quoniam  iniqnrtatem  meam 
annuntiabo,  et  cogitabo  pro  peccato 
meo. 

20.  Inimiei  autem  mei  ylvunt  ;  et 
confîrmatl  sunt  super  me,  et  multi- 
plicati  sunt  qui  odemnt  me  inique. 

21.  Qui  retribuunt  mala  pro  bo- 
nis, detrabebant  mibi,  quoniam  se- 
quebar  bonitatem. 

22.  Ne  derelinquas  me>  Domine 
Deus  meus,  ne  discesseris  à.  me. 

23.  Intende  in  adjutorium  meum. 
Domine  Deus  sahitis  me». 


mala  mibi,  loqrobantur  insidias, 
et  dolos  totà  die  meditabantur. 

Ego  autem  quasi  sordus  non 
audiebam,  et  quasi  mutus  non 
aperiens  os  suum. 

Et  eram  quasi  bomo  non  au- 
diens ,  nec  babens  in  ore  suo  re« 
dargutiones. 

Te  enim.  Domine,  expecta- 
bam  :  tu  exaudies.  Domine  Deus 
meus.  * 

Quia  dix!  :  Ne  forte  insultent 
mibi  ;  et  cùm  Tacillaverinf  pedes 
mei  [n)y  super  me  magniiîcen- 
tur. 

Quia  ego  ad  plagas  (h)  paratus 
sum,  et  dolor  meus  contra  md 
est  semper. 

Quia  iniquifatem  meam  an- 
nuntîo;  soHicitus  cro  (c)  pro  peo- 
cato  meo. 

Inimiei  autem  mei  viventes 
conforlati  sunt,  et  multiplicati 
sunt  odientes  me  mendacîter. 

Et  qui  reddunt  malum  pro 
bono,  adversabanturmibl;  quia 
sequebar  bonum. 

Ne  derelinquas  me.  Domine: 
Deus  meus,  ne  elongeris  k  me. 

Festina  in  auxilium  meum. 
Domine  [dj  salutîs  meœ. 


44.  Tanquam  mrtha  :  puta,  càm  Semel  maledlceret. 

n.  Quia  dixi  .-versig  ad  Deiim  precibus. 

48.  /n  flagella  paraha  sum  :  dicebat  enim  :  «  Dîmîtte  enm  (Semël)  ut  màfédleat: 
Dominus  enim  prœcepit  ei  ut  maledlceret  DaTid  :  et  quis  est  qui  audeat  dicere^ 
quare  sic  feceritî  »  II  Reg,,  xvj,  10.  Et,  «  faciat  quod  b(mam  est  coram  se.  » 
Ihid.,  XV,  26.  Dolor  meus  in  eonspecka  meo  semper  r  non  cessât;  seu  potiùs,  ne 
cesset  :  ut  sensus  sit  :  Ad  quœcumque  mala  paratus  sum,  dCiam  te  Yoleate,  ad 
peipetuum  dolorem. 

19.  Cogitabo  pro  peeeah  :  ad  propiUandum  Deum,  cakmitaGbos  œqao  animo 
susceptis. 

20.  Multiplicati  :  sic  Psal.  m.  i,  de  iisdem. 

21.  Detrahebant  mihi,  quoniam  sequebar  bonûatem  :  Absfâoams  et  «odi  toao- 
lescebant,  Davidis  clementià  freti. 

(a)  Var,  :  C«v  nriIkTerit  pes 
Deut. 


—  (»}  Ad  ptagcoi.—  (^  Bt  eoutriHabor.  —  (^  À4i, 
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JErunnûs  eonfectns,  insidiante  inimico ,  Saule ,  ut  yidetur  :  summo  in  y'i\»  deacrimme,  ut  patet 
m  fera.  5,  et  altime,  lingaan  contmet;  vitcque  breiitatem  te  vanitattin  rerum  humauarum 
«gaoaeena,  in  Dte  aeqnieMÎI, 


TEBSIO  YCLGATA. 

1.  In  flnem^  ipû  Idiâiiin,  Gaaticmn 
David. 

2.  Dm  :  Custodiam  yias  meas,  ni 
non  delinqitam  in  linguà  ineÂ. 

Posui  ori  meo  custodiam,  cùm 
consisteret  peccator  adversùm  mo. 

3.  Obmutui,  et  humiliatus  sum,  et 
silui  à  bonis,  et  dolor  meus  renova- 
tus  est. 

4.  Goncaluit  cor  meum  intra  me, 
et  in  meditatione  meà  ezardescet 
ignis. 


meà: 
finem 


TERSIO  s.  HIEROinUI. 

Pro  Tictorià  ifl) ,  Idilhun.  Psalnnis 
David. 

Dixi  :  Custodiam  vias  meas, 
ne  peccem  in  lingu&  meà  :  cus- 
todiam os  meum  silentio,  donec 
est  impius  contra  me. 

Obmutui  silentio,  tacui  de 
bono ,  et  dolor  meus  conturbatus 
est. 

Incaluit  cor  meum  in  medio 
mei,  in  meditatione  meà  incen- 
sus  sum  igné;  locutus  sum  in 
linguà  meà. 

Ostende  mibi ,  Domine,  finem 
meum,  et  mensuram  dierum 
meorum  qu»  sit,  ut  foiam  quid 
mihi  desit 

Ecce  brèves  posnistt  dieameos , 
et  yita  mea,  quasi  non  stt  in  con- 
epeotu  tw^;  omnia  enim  Tanitas  : 

i.  Ipsi  Idithm,  eantiettm  David  :  Ambros.lîb.  1.  Offtc,  cap.  vii,  n.  23.  quempsal- 
nmm  (bunc  scilieeQ  propheta  Dand  stmdo  Idithun  cammdnm  dédit  :  quod  indicio 
est  alios  quoque  Idithuno  inscriptoe^  verô  esse  Davidis;  eumqoe  non  aoctorem, 
sed  cantorem  esse;  seu,  ut  1  Par,,xrf,  Z,  prophetam  ad  canendom.  Ita  Theodor. 
et  alii  Patn»;  qmnqoaaQ  si  quis  eootenderit  ab  ipeo  idithuno  paalmom  compo- 
aitmn  in  Davidis  gratiam,  haud  magni  refert. 

S.  Posui  an  meotmtodiam  :  Hebr.  capistrwn,  ut  deeet  smmni»  in  calamitatibuB, 
De  impatienUâ  victos^  in  adversaiios,  an|  etiam  in  Deum,  temerè  qnid  effùtiaa. 

3.  Si/ui  à  éenàt  :  abstinni  etiam  à  bonis  rebns  enarvandisy  ne  occasionem  da- 
rem  improbis;  qno  kwo  Ihitrea  doccnt  scpe  prœalare  fiilentiiim  optiims  etiam 
sermonibaa. 

5.  Numervm  dienm.,,  vtsciam  qnantalmn  desit  :  aamtoi  inter  asiiimuas^  mars 
•olatii  loco. 

6.  MensurabUes  :  Hier,  brèves,  ad  menauram.  SiMantia  :  Hier.  vita.  Univena 

(a)  Yar.  :  Tietori  Iditham ,  canticon. 


5.  Locutus  sum  in  linguà 
Notum  fac  mibi.  Domine, 
meum. 

Et  numermn  dierum  meorum  quis 
est,  ut  sciam  quid  desit  mibi. 

6.  Ëccc  mensurabiles  posuisti  (ïïes 
meos;  et  substantia  mea,  tanquam 
Dîlnlum  ante  te. 
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Venimtamen  imiyersa  vanitas , 
omnis  homo  vivens. 

7.  Venimtamen  in  imagine  per- 
transit  homo  :  sed  et  frustra  contur- 
batur. 

Thesaurizat,  et  ignorât  oui  con- 
gregabit  ea. 

8.  Et  nmio  quae  est  expectatio 
mea?  nonne  Dominus?  et  substantia 
mea  apud  te  est. 

9.  Âb  omnibus  iniquitatibus  meis 
erue  me  :  opprobrium  insipienti  de- 
disti  me. 

10.  Obmutui^  et  non  aperui  os 
meum^  quoniam  tu  fecisti.  i  i .  Amove 
à  me  plagas  tuas. 


i2.  A  fortitudine  manûs  tuœ^  ego 
defeci  in  increpalionibus  :  propter 
iniquitatem  corripuisti  hominem. 

Et  tabescere  fecisti  sicut  araneam 
aniniam  ejus  :  verumtamen  vanè 
conturbatur  omnis  homo. 

i3.  Exaùdi  oratîonem  meam^  Do- 
mine,  et  deprecationem  meam  :  au- 
ribus  percipe  lacrymas  meas. 

Ne  sileas^  quoniam  advena  ego 
sum  apud  te^  et  peregrinus^  sicut 
omnes  patres  mei. 

i4.  Remitte  mihi>  ut  réfrigérer 
priusquàm  abeam^  et  ampliùs  non 
ero. 


omnis  homo  stans  (a).   Sehper. 

Tantùm  in  imagine  ambulat 
homo,  tantùm  frustra  conturba- 
tur :  congregat  et  ignorât  oui  di* 
mittat  (6)  ea. 

Nunc  ergo  quid  expecto,  Do* 
mine?  prœstolatio  mea  tu  es  (c). 

Ab  omnibus  iniquitatibus  (d) 
meis  libéra  me  :  opprobriunr 
stulto  ne  ponas  me. 

Obmutui,  non  aperiam  (e)  os 
meum,  quia  tu  fecisti. 

Toile  à  me  plagas  {/)  tuas,  à. 
contentione  manûs  tuœ,  ego 
consumptus  sum. 

In  increpalionibus  pro  iniqui- 
tate  corripuisti  virum,  et  posuisti 
quasi  tineam  desiderabilia  ejus  ; 
verumtamen  vanitas  onmis 
homo.  Sebiper. 

Audi  orationem  meam,  Do- 
mine, et  clamorem  meum  ex- 
audi  :  ad  lacrymam  meam  ne 
obsmrdescas,  quia  advena  ego 
sum  apud  te,  et  peregnnus  sicut 
omnes  patres  mei. 

Parce  mihi  ut  rideam  ante- 
qu&m  vadam ,  et  non  subsistam. 


vanitas  :  onmia  sunt  vana,  ta  o6{i.iraYt  a.  Sept.  Omnis  homo  vivens  :  etiam  et  qu2lm 
maxime^  ipse  homo. 

7.  In  imagine,  ut  umbra^  ut  aimulacrum;  nihU  veri.  , 

8.  Substantia  mea  apud  te  est  :  Hier,  prœstolatio  mea,  spea  qa^  nilor. 

9.  Dedisti  me  :  Hier,  ne  ponas  me, 

12.  Tabescere  fecisti..  Hier,  posuisti  quasi  tineam  desiderabilia  ejus,  thesau- 
108  ejus.  Vanè  conturbatur  :  Hier,  vanitas,  omnis  homo. 

13.  Advena  ego  sum...  sicut  omnes  patres  mei:  aliudit  ad  illud  aancti  Jacob  : 
Dies  peregrinationis  meœ  super  terram,  Gen.  XLVii.  9;  unde  illud  :  Confitenteê 
quia  peregrini  et  hospites  sunt  super  terram,  Hebr.,  Xi,  13. 

14.  Priusquàm  abeam,  moriar  :  sic  Job,  x,  20  :  Numquid  non  paucitas  dierum 
meoTion  finietur  brevi?  dimitte  me...  antequàm  vadam,  et  non  revertar,  etc. 

{a)  Vttr.  :  Subeisteaa.  -  {b)  [ffebr.  congregat.]  -  («)  i^ebr.  ad  te  est.]  —  (d)  Erroribus.— 
<«)  Aperai.  ^  (/)  [Bebr.  lepras.] 
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PSALMUS  XXXIX. 
CONSOLATORIUS  :  PROPHETICUS. 

Ex  Mcordationfl  pneteritonim  malorum  à  quibus  ope  divinâ  expedilu»,  liberari  sperat  à  pr». 
•enUbas  smmiiit  graTÎMimis,  quaB  pro  peecatis  patitur.  Intérim  sacrificium  Christi,  velemm 
Tictimaram  loco,  ftitnnini  pneniintiat.  Congroit  hie  Pulmus  temporiboi  Abulomi.  Certè 
p<Mt  Da^id»  kpmm  scriptos  eat,  ex  yen.  13. 


YERSIO  S.  HIEKONTMI. 
Pro  TictoriA,  Psalmus  David  {a). 

Expectans  ezpectayi  Domi- 
Bum  :  et  inclinatus  est  ad  me^  et 
audiyit  clamorem  meum. 

Et  eduxit  me  de  lacu  sonitûs^ 
de  luto  coeni  :  et  statuit  super 
petram  pedes  meos^  stabilivit 
gressus  meos. 

Et  dédit  in  ore  meo  canticum 
novum,  laudem  Deo  nostro. 

Vldebimt  multi  et  timebunt,  et 
sperabunt  in  Domino. 

Beatus  Tir  qui  posuit  Dominum 
confidentiam  suam,  et  non  est 
aversus  ad  superbias^  pompai 
que  mendacii  (6). 

Multa  fecisti  tu.  Domine  Deus 
meus,  mirabilia  tua ,  et  cogita- 
tiones  tuas  pro  nobis.  Non  inve- 
nio  ordinem  coram  te. 

Si  narrare  voluero  et  nume- 
rare,  plura  sunt  quàm  ut  narrari 
queant. 

2.  Expectans  expedaoi:  dîutissimô,  vehemeDtissimè  :  quod  in  illÀ  iogemina- 
tione  Tocam  nbîque  est  observandum. 

3.  Miseriœ  :  Hier,  sonitûs,  perstrepentibus  undis  ;  qaod  ad  calamltatea  pertinere 
Bspe  Tidimns.  Direxit  :  Hier,  siabilivit, 

5.  Non  respexH  :  Hebr.  et  non  est  conversus  ad  superbos  et  deflectentes  ad  men" 
dacium, 

6.  Cogitationilms  :  Hier,  cogitatùmes  tuas,  etc.  Tuaram  de  nobis  cogitatlonum 
non  potest  iniri  ratio.  Multiplicati  stmt  :  multiplicatœ  cogitatioDes,  plnres  suut 
quàm  ut  enarrari  qaeant,  aut  numerari  ;  unde  aeqoitur  :  Annuntiaoi  et  iocuius 
non.,,  pneclarè  Hier.  Si  narrare  voiuero.,. 


VEBSIO  VULGATA. 
i.  In  finem,  Psalmus  ipsi  David. 

2.  Expeetans  expectavi  Dominum, 
et  intendit  mihi. 

3.  Et  exaudi^it  preces  meas,  et 
eduxit  me  de  lacu  miseriœ ,  et  de 
luto  fioecis. 

Et  statuit  super  petram  pedes 
meos,  et  direxit  gressus  meos. 

4.  Et  immisit  in  os  meum  canti- 
cum noYum,  Carmen  Deo  nostro. 

Videbunt  multi  et  timebunt,  et 
sperabunt  in  Domino. 

5.  Beatus  vir,  cujus  est  nomen  Do- 
mini  spes  ejus,  et  non  respexit  in 
yanitates,  et  insanias  falsas. 

6.  Multa  fecisti  tu.  Domine  Deus 
meus,  mirabilia  tua,  et  cogitationi* 
bus  tuis  non  est  qui  similis  sit  tibi. 

AnnimtiaYi  et  locutus  sum;  multi- 
plicati sunt  super  numerum. 


(a)  Yar,  :  Tietori  D«Tid  oantkum.  —  (6)  Keadacet, 
TOM.  !• 
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7.  Sacriôoium  et  oblationem  no- 
luisti;  aures  autem  perfecisti  mihl. 


HolocaustuDi  et  pro  peocato  non 
postulasti  :  8.  Tune  dixi  :  Eeee  ve- 
lûo. 

bi  capile  libri  seriptum  est  de  me, 
9.  ut  facerem  Yoluntatem  tuam  : 
Deus  meus,  volui,  et  legem  tuam  in 
medio  eordis  mei. 

iO.  Animntiavi  justitiam  tuam  in 
«cclesià  mSigak,  ecce  laJbia  mea  non 
prohlbebo  :  Domine^  tu  sdsti. 

11,  Justitiam  tuam  non  abscondi 
in  coxiâe  mfto  :  treritatem  tuam  et 
aahitaie  tuun  diû. 

Non  abscondi  misericordiam  tuam, 
«t  -verUêlmL  tuacQj  4  coodlio  multo. 

12.  Tu  autem,. DoDUJQyB,  ne  longé 
faciafr  misentioaee  tuas  à  me  ;,  mi* 
serieoodia  lua  et  Teritas  tua  semper 
susceperunt  me. 

13.<}uoBiam  circumdederunt  me 
inala*  <fuo£U0i  nou  est  numéros  : 
comprekesidecuiit  me  ioiquiiales 
meœ,  et  non  potui  ut  viderem. 

MultipUMitœ  soBt  auper  eapllloe 
eapiitîs  meii,  et  cor  OMum  deielx<]uit 
me. 

7.  Sacrificium..,  Tanta  sont  bénéficia  taa,  ut  nuUis  saciifidb  gnrtte  retaii  | 
sint  :  quft  occasione  transgre^tiir  ad  Tetevim  abtogalioiiflBi,  Chriatwa  ùmnola- 
tum^  et  abrogata  vetera  sacrificia.  Nota  hic  omnia  saerificionim  geaera  :  saciifi- 
cium  pacificum;  libationem  seu  munu&;  holocaustnm  pro  peccato  :  de  quîbus 
Levit.  1,  etc.  Tribus  his  Tersibus  1,  B,  9,  Christus  loquitur,  Paolo  teste^  Heôr.  x.  5. 
Aupe»  «tifem...  corpus  aotsm  aptasti  mlbi,  SepUiaginta.  £t  iU  Panlos  :  magis  ad 
Hebr.  accedit.  Perfecisti  :  effîiûdsti^  fonuaaii,  ut  dicto  tibi  andûms  edsem  :  Hier» 
fbdisti,  taoquam  maiici|^,cuip6i!foi!afcAotur  aures,  Swad.^JJii^  6.  C3mUU  sic  inter» 
pretalur  :  aperuisti  ut  audirem  *  sic  Isa.,  L,  5  :  Dommua  ofgrvit  mihijaureau 

9,  Voimtaiem  imam,  qHàma  pco Oflasibii» vicUnis  «ne  ^oioiati;  quam  wlon- 
tatem  etiam  legem  dlxit 

10.  Anmmiiam  :  hsbc  et  ex  Da^idia  et  ai  Gknisti  personà  dkta  acdpi  poisual. 
In  eecMd  magnà  :■  ito  Ghristes,  PwL  zxi,  36;  et  Dand,  Psal.  xxxiv^  18. 

18.  /njyiritaler...  .•  sie  aote  lapsom  noa  loquenetur,  qui  fecit  recte«^  ài  ocufij- 
Domini.,.  cunctis  diebus  vitœsuœ,  exoepto  êenmme  Vriœ  Bethœi,  lU  Reg.>  xv,  5. 


VicUmam  et  oblationem  non 
voluisti  (ti)  ;  aures  fodisti  mihi  ; 
bolocaustiun  et  pro  peccato  non 
petisti. 

Tune  dixi  :  Ecee  ego  venio;  in 
volumine  libri  scriptum  est  de 
me. 

Ut  facerem  ptaeitum  tibi  if)), 
Deus  meus,  volui,  et  legem  tuam 
in  medio  ventris  mei. 

Annimtiavi  justitiam  in  ecde- 
si4  multâ.,  ecce  labia  mea  noa 
probibebo  :  Domine,  tu  nosU. 

Justitiam  tuam  non  abscondi 
in  medio  eordis  mei  ,.fidem  tuam 
et  salutare  tuum  dixi. 

Non  abscondi  misericordiam 
tuam,  et  veritatem  tuam  in  eccfe- 
sià  multâ. 

Tu,  Domine,  non  prohibebis 
misericordîas  (c)  tuas  à  me  :  ml- 
sericordia  tua  et  veritas  tua 
jugiter  servabuni  me. 

Gircumdederuntenimmemala, 
quorum  non  est  numerus,  com- 
prehendenml  me  iniipiitates 
meœ,  et  non  potui  ^dere. 

Plures  f actœ  sunt  quàm  capllli 
capitis  mei^i  et  car  meum  dereli* 
guitme. 


ifl)  Var,  :  TicUma  et  oblaUone  uou  faêUfti^  (fr)  TuiVB«~-(i)  Il«»|ir9hitea0  (ff«èr.  Biitatet.X 
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Flaceat  tibi  y  Domine ,  ut  libè- 
res me  :  Domine,  ad  adjuvan- 
dmn  me  fesfina. 

Confimdantur  et  revereantur 
simid,  quœrentes  am'mam  meam^ 
ut  auferant  eam  :  convertantur 
retrorsum ,  «t  confondantur , 
qui  volunt  mala  nnhi. 

Pereant  post  confusionem 
Buam,  qui  (ficuntmihi:  Yah^irah. 

Gaudeant  et  betentur  in  te 
onmes  qui  quecrunt  te  :  dicant 
jugiter  :  Magm'ficetur  Dominus, 
qui  dillgmiit  saltrtare  tuum. 

Ego  autem  sum  egenus  etpau- 
per  :  Dommus  soUidtus  erit  pvo 
me: 

Auxilium  meum  et  salutare 
menm  tu  es  (a) ,  Deus  meus ,  ne 
moreris. 


i4.  Complaceat  tibi,  Dermîne,  ut 
eruas  me  :  Domine,  ad  adjuvandum 
me  respiee. 

45.  Con^'undantur  et  rervsa*eantur 
simul,  qui  qfiéitvmA  asnimam  meam, 
ut  auferant  eam. 

Conrertairtwf  Tetrorsum,  et  reve- 
reantur, qui  volufit  raM  mala. 

46.  Ferant  confestim  confusionem 
suam,  qui  (Semrt  miy  :  Euge,  euge. 

f  7.  Exiîheftt  et  l«(entiir  siiqper  te 
omnes  quœren'tes  te ,  et  dicant  sem- 
per  :  Magnificetur  Donunus,  qui  di- 
ligunV  saltiftare  tonm. 

48.  Ego  autem  mendieus  sum,  et 
pauper  ;  Vomimis  soUicitQS  est  mei. 

Adjutor  meus,  et  proteetor  meus 
tu  es  :  Deus  me«is,  ne  tardayeris. 


Mb  Ptrmii  tenfetiim  :  Hier,  pgreani  poti  emfmoaenu 

IS.  Mendiau  wm^  «<  pomper:  tMOtus xexi  humana  enim  yîta  tota  inopia  est. 


PSALMUS  XL. 
MOftALl& 


17,  etc. 


B  maiM  cfe  riitwi  •pitm  Momiiu  ei^  Il  Meg^  xvii, 
«I  HMMliltit  ccDiModu ,  beatM  pmdicat,  qui  egentibua  sabTauiant  s 
ft  ti  aiBJrxintw  pexftdii  questna,  in  Deo  ipem  eoUocat. 


YEBSM)  S.  HIEBONTKI. 
Pro  Tietoriâ  t^,  Ptatams  I3||uvié. 

BeatttB  qtâ  «ogitatde  paupere  ; 
in  die  malà  liberabit  (6)  eum 
Dominus. 

DominuB  custodiet  exnn,  etTi- 
Tificabit  eum  :  et  beatus  erit  in 
lenrà,  et  non  tradet  eum  animas 
kumicoruDi  saozum. 


TEBSIO  TXJIGATA. 
i.  lainem,  PaalmoB  ^1  Da^id. 

2.  Beatus  qui  intelligit  super  ^e- 
niun  et  paup«[*em;  in  die  uLalÂ  libe- 
rabit eum  ik)mimis. 

3.  Domimis  conservet  eum,  et  vi- 
vifîcet  eum,  et  beatum  fa<âat  eum  in 
terra,  et  non  tradat  eum  in  animam 
inimieorum  ejus. 

1.  Qui  uUfBiffît  :  Oisr.  fw  cogiUU  de  pau^pere,  Da^idj  rex  Ti».t^  domo  palsus 
pedes  m  deserto  egebat. 
(s)  Vor.  :  Tietori  eanticvn.  —  (0)  In  dto  Bdo  [sâtabiL] 
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I.  Dominas  opem  ferat  illi  super 
lectum  doloris  ejus  ;  universum  stra- 
tum  ejus  versasti  in  infirmitate  ejus. 

5.  Ego  dixi  :  Domine^  miserere 
mei;  sana  animam  meam  quia  pec* 
cavi  tibi. 

6.  Inimici  mei  dixeruntmala  mihi  : 
Quando  morietur,  et  peribit  nomen 
ejus? 

7.  Et  si  ingrediebatur  ut  -videret^ 
yana  loquebatur,  cor  ejus  congre- 
gavit  iniquitatem  sibi. 

Egrediebatur  foras,  et  loquebatur 
8.  in  idipsum. 

Adversùm  me  susurrabant  omnes 
inimici  mei;  adversùm  me  cogita- 
bant  mala  mihi. 

9.  Verbum  iniquum  constituerunt 
adversùm  me  :  Numquid  qui  dormit, 
non  adjiciet  ut  resurgat? 

10.  Etenim  homo  pacis  meœ,  in 
quo  speravi^  qui  edebat  panes  meos, 
magoificavit  super  me  supplanta- 
tionem. 

il.  Tu  autem.  Domine,  miserere 
mei,  et  resuscita  me,  et  retribuam 
eis. 

12.  In  hoc  cognovi  quoniam  vo- 


Dominus  confortabit  eum  in 
lecto  infirmitatis  :  totum  stratum 
ejus  vertisti  in  œgrotationc  suà. 

Ego  dixi  :  Domine,  miserere 
mei  :  sana  animam  meam,  quo- 
niam peccavi  tibi. 

Inimici  mei  loquentur  (a)  ma- 
lum  mihi  :  Quando  morietur^  et 
peribit  nomen  ejus. 

Et  si  venerit  ut  visitet  (b).  vana 
lofruoUir;  cor  ejus  congregabit 
inlqailatem  sibi,  egrediens  foras, 
detrahet. 

Simul  adversùm  me  mmmu- 
rabant  onmes  odientes  me  : 
contra   me  cogilabant   malum 

mihi, 

Verbum  diabolî  (c)  infundebant 
sibi  :  Qui  dormivit,  non  addet  ut 
resurgat. 

Sed  et  homo  padficus  meus, 
in  quo  habui  ôduciam ,  qui  man- 
ducabat  panem  meum,  levavit 
contra  me  plantam. 

Et  tu^  Domine,  miserere  mei  : 
et  éleva  me,  et  reddam  eis. 

In  hoc  cognovi  qu6d  velis  me  : 


4.  stratum  ejus  versasti:  composuisti  ad  8Bgram  sublevandom.  Sic  ipsum  Ber> 
lellal  decrepitum,  ac  moribundum  seoem^  à  Deo  sublevandum  Bperat. 

6.  Dixerunt  mala  mihi:  Quando  morietur?  Imprecati  simt  nûla.  Vide  verte 
Semel  diram  necem  imprecantis^  II  Reg,,  zvi^  7. 

7.  Si  ingrediebatur:  si  me  invisebat,  mendaciter  loquebatur.  Cor  ejus  congre- 
gavit..,  :  malè  cogitabat^  blandiens  licèt;  mox  egressus  foras  eadem  quœ  solebat 
mala^  loquebatur  lame.  Sic  Âchitophel,  sic  alliaulici  jam  Absalomo  dediti,  sic 
ipse  Absalomus^  soUicitabat  corda  virorum  Israël  :  Non  est,  inqult,  qui  te  audiat, 
constitutus  à  rege.  Il  Reg.^  xv,  Z,  6. 

8.  In  idipsum  :  Hier,  simul  adversian  me  murmurabant  omnes, 

9.  Verbum  iniquum  :  Hebr.  verbum  Belial  ei  adliœsit,  res  pessima,  nempe  pec- 
catum  iilud  ingens,  ci:gu8  caus&  desertus  à  Deo,  sic  afflictus,  ut  non  resurgat  : 
verba  sunt  immici. 

10.  Homo  pacis meœ :  singularem  amicum  désignât^  qualis  fuit  Achitophel^  id 
Christus  Judœ  accommodât,  Joan,,  xiii,  18;  cujus  figura  Achitophel^  ut  David 
Qurisll.  Magnificavit,,.  suppUmtationem  :  Hier.  îevanit  contra  me  pUuûam  ^  ealoe 
me  pcrcussit;  vel  iosigni  fraude  supplaotavit.  Vide  P$al.  Liv,  14, 15. 

(a)  Yar,  :  Loquoutiir.  —  (6)  Ut  Tideat.  —  (c)  \Hthr.  Beliil.) 
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luisti  me  ;  quonîam  non  gaudebit 
inimicus  meus  super  me. 

13.  Me  autem  propter  innocentiam 
suscepisti  ;  et  confirmasti  me  in 
conspectu  tuo  in  œtemum. 

14.  Benedictus  Dominus  Deus  Is- 
raël à  sœculo^  et  usque  in  seeculum  : 
Fiat,  fiât. 


quia  non  insultabit  inimicus 
meus  mihi. 

Ego  autem  in  simplicitate  meà 
adjutus  sum  à  te  ^  et  statues  me 
antc  faciem  tuam  in  perpe- 
tuum  (a). 

Benedictus  Dominus  Deus  Is- 
raël à  sœculo,  et  usque  in  sœcu- 
lum  :  Amen  (6) ,  amen. 

14.  Fiat:  Hebr.  amen,  qao  psalmorom  fine  Hebrœi  libnun (piemqœr designari 
putant. 


{à)  Var,  :  [ffebr,  in  ssMolam.]  »  (b)  Amen  et 
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LIBER  SECUNDUS  PSALMORUM 

SEGUNDUM    HEBRiEOS   USQUE   AD  PSALMUM  LXXIL 


PSALMUS    XLL 

CONSOLATIONIS. 

▲  Saule  pttUos  et  eznl,  tabernaculum,  sacra,  et  festivitates  desiderat*,  quâ  spe  sgmm  aiiimnm, 
et  calamitatibiu  fessum  erigit,  vers.  6,  7. 


VERSIO  S.  HIERONTUI. 
Vlctori,  iûtellectas  filiis  Gore  (a). 

Sicut  areola  prœparata  ad  irri- 
gationes  aquarum;  sic  anima 
mea  prœparata  (6)  ad  te ,  Deus. 

Sitivit  anima  mea  ad  Deum  for- 


VERSIO  VULGATA. 
1 .  In  finem ,  intellecius  filiis  Gore. 

2.  Quemadmodum  desiderat  cer- 
Yus  ad  fontes  aquarum  ;  ita  deside- 
rat anima  mea  ad  te^  Deus. 

3.  Sitiyit  anima  mea  ad  Deum 


1.  Fi7ti>  Core:  filii  laaar,  filii  Gaatli^  filii  LbyI^  illius  scilicet  qui  adversùs  Moy- 
sen  însurrexerat/ ut  palet  Nurner.,  xvi,  1,  etc.,  et  I  Parai.,  vi,  37, 38.  Hujus  ergo 
poster!  patria  perosi  exempla^  prœcipuis  officiis  inter  Levitas  fratres  suos  funge- 
baniur,  custodes  vestibulorum  testimonii,  I  Parai.,  u.,  \  9,  templi  janitores,  ibid,, 
xxvr,  i,  12.  Ad  bœc  cantores  prsecipui,  quîbus  egregii  psalmi  cantandi  dati  sunt; 
nt  hic  et  XLiii  usque  ad  xlix,  lxxxiii  et  lxxxiv,  de  summis  rébus  editi,  acprœ- 
serlim  de  sacrorum  ministerio,  ut  hic  et  lxxxiii. 

2.  Cervus:  ita  Hebr.  et  Ghald.,  que  impetu  cervuslongo  venatu  sitibundus, 
currit  ad  aquas,  eo  impetu  anima  mea  ad  te  fertur. 

3.  Deum  fortem  :  Hebr.  Deitm,  Deum  vivum,  Faciem  Dei:  arcam,  in  qa&  Deus 

(«)  Yar.  :  Yictori  doctissimo  [Bebr.  erudito]  filiorum  Gore.  --  {b)  [Bebr,  desiderat.) 
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fortem  (a) ,  Tivum;  quando  ve- 
niam  et  apparebo  (6)  ante  facicm 
Dei? 

Fuenmt  mei  (c)  lacrymal  me89 
panes  per  diem  et  noctem  :  cùm 
diceretur  mihi  totÀ  die  :  Ubi  est 
Deustuusî 

Horum  recordatus  snm^  et 
effudi  in  me  animam  meam  : 
quia  veniam  ad  umbraculum  : 
tacebû  usque  ad  domum  Dei  in 
voce  laudis  et  confessionis^  mol- 
titudlnis  festa  celebmiitis. 

Quare  incurvaris^  anima  mea, 
et  conturbasme?  Expecta  Deum, 
quia  adhuc  confitebor  ei  saluta- 
ribus  vultûs  ejus. 

Deus  meus^  in  meipso  anima 
mea  incurvatur  :  propterea  re- 
cordabor  tul  de  terra  Jordanis, 
et  Hermoniim  de  montem  înimo. 

Abyssus  abyssumyocat  (d),  in 
voce  (e)  cataractarum  tuarum; 
omnes  giirgites  tui  et  iluctus  tui 
super  me  transierunt. 

Per  diem  mandavit  Dominus 
misericordiam  suam,  et  (/)  nocle 
canticmn  ejus  mecum  ;  oratio 
Deo  vitœ  me^a. 

Buam  preesentiam  dedarabat;  qaàm  auteon  eam  David  deeideraret^  et  eur,  vide 
Prœf.  cap.  c ,  n.  7. 

5.  Transibo  :  Hebr.  in numerwn  me  movebo  cum  eit  mqm ai  doimm  Dei,  exul- 
tabundi  sacra  per  choreas  adibant  Sonut  epulantis:  Hier.  muUù^idims  fetta  œ- 
îebrantis;  Hebr.  turi^B  iripudiantis.  Exultai  Propheia  recordatus  populi,  ad  fe»- 
tÏTitales,  quibus  ipse  intéresse  solebat^  alacriler  procedentis. 

6.  Confitebor  illi,  salutare  vultûs  mei:  sic  dicam  :  Tu  es  salas  mea;  al  Hebr. 
vtUiûsefm,  quod  est  :  Laudabo  vultum  ejus  saiularem,  id  est^.faveutem.^ 

7.  Et  Dem  meus. .  Hier,  per  exclaxnatiooem,  ô  Deus  !  De  terra  Jordanis  ei  H^r^ 
moniim  :  loca  commémorât  in  quibus  agebat  exul  circa  Jordanis  fontes  et  mon- 
tem Hermon.  Monte  modico:  Hebr.  monte  Misaar,  nomen  proprium. 

8.  Abyssus:  te  fiuctns  ac  tempestates  ciente,  aliae  ex  aliis  me  calamitalcs  ob- 
reenmt;  metapfaom  consueto  :  vide  Psai.  xxxi,  6,  etc.  In  voce  cataractanan  ^ 
ruptis  cataractis,  obicibusque  omnibus,  aquis  ondecumque  erompentibus,  ae 
KmMilîbus.  Omnia  exeelsa  :  Hier,  omnes  gurgites. 

9.  Mandavit  :  Jussu  suo  misit  :  sic  Psal»  xuii,  5  :  Qui  mandoM  ialutes  JtKob,  tm 

[à)  y«r.  :  [AI.  fosteinl  TÎTentem.  —  (8)  Et  piffébo.  -^  (c)  Milii.  —  W  li^o»^*  M  I» 
IBebr^sA]  fMMt.  —  (^  Si  in. 


foriem,  vivum;  quando  veniam  et 
apparebo  ante  faciem  Dei. 

4.  Fuerunt  mibi  lacrymsB  meœ 
panes  die  ac  nocte;  dum  dicitur 
mibi  quotidîe  :  Ubi  est  Deus  tuus  7 

^  Haec  recordatus  sum^  et  efifudi 
in  me  «ninnaTTi  meam  ;  quoniam 
transibo  in  locum  tabernaculî  admi- 
rabilis  uhque  ad  donmm  Dei  : 

In  voce  exultationis,  et  confessio- 
nis,  sonus  epulantis. 

6.  Quare  tristis  es^  anima  mea  :  et 
quare  conlurbas  me  7 

Spera  in  Deo^  quoniam  adhuc 
confitebor  illi,  salutare  vultûs  mei, 
7.  Et  Deus  meus. 

Ad  meipsum  anima  mea  contur- 
bafta  est;  propterea  memor  ero  tul 
de  terra  Jordanis,  et  Hermoniim  à 
monte  modico. 

8.  Abyssus  abyssum  invocat,  in 
Voce  cataractarum  tuarum. 

Omnia  exeelsa  tua,  et  flactus  tui 
super  me  transierunt. 

9.  In  die  mandavit  Dominus  mi- 
sericordiam suam,  et  nocte  canticum 
ejus. 

Apud  me  oratio  Deo  vitœ  meœ  : 
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Dicam  Deo  :  Petra  mea  (a), 
quare  oblitus  es  mei?  quare  tris- 
tis  iaoedo,  afOigeate  iniiuico? 

Dum  me  interficerent  (6)  in  os- 
sibus  meis,  exprobraveruntmihi 
hostes  mei  :  dicexxtes  (c)  totÂ  die  : 
IM  estDeustuus? 

Quare  incurvaris,  anima  mea, 
«t  conturbas  me? 

Expecta  Dominimi  (d),  quoniam 
adbuc  confitebor  ei^  salutibus  (e) 
Tuitûs  mei  et  Deo  meo. 


10.  Dicam  Deo  :  Susceplor  meus  es. 
Quare  oblitus  es  mei?  et  quare 
eontristatus  incedo^  dum  affligit  me 
inimicus  ? 

11.  Dum  con£ringuntur  ossa  mea^ 
exprobraverunt  mihi  qui  tribulant 
me  inimici  mei. 

Dum  dicunt  mihi  per  singulos 
dies  :  Ubi  est  Deus  tuus? 

12.  Quare  tristis  es^  anima  mea? 
et  quare  conturbas  me  ? 

Spera  in  Deo^  quoniam  adhnc  con- 
fitebor illi;  saiutare  vultûs  mei>  et 
Deus  meus. 


die.,,  misericordiam,..  et  nocte  canticum;  totà  die  bénéficia  ejtw  accipio^  nocte 
commemoro. 

(a)  Var.  :  [Hebr.  El  Salei,  qaod  interpretatnr  Deus  petra  mea,  et  estonam  de  nominibiis 
Dei.]  —  {b)  Interfecerint  —  (c)  Ad  me.  —  (d)  Deam.  ^  («)  Salataribus. 


AMAM^MMM^V 
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PSALMUS  XLIL 
DEPRECATORIUS  ET  CONSOLATORIDS. 

argamenti.  Tnter  infidèles  agens ,  Jerasalem  et  tabemacalum  desiderat,  e&qae  Bpe 
«fllictam  aAimiun  «o  prope  jam  deficientem  erigit  Sine  titulo  in  Hebc. 


TEBSIO  S.  HIERONTXL 

Judica  me^  Deus^  et  discerne 
causam  meam  de  gente  non 
sanctà  (ri)  ;  à  viro  iniquo  et  do- 
loso  salva  me. 

Tu  enim  {b),  Deus,  fortitudo 
mea,  quare  projecisti  me?  quare 
tristis  incedo,  affligente  inimico  ? 

Mitte  lucem  tuam  et  veritatem 
tuam  ;  ipsa  ducent  me,  et  intro- 
ducent  me  ad  montem  sanctum 
taum,  et  in  (c)  tabemaculum 
iuum. 


TERSÏO  YULGATA. 
Psatanos  David. 

1.  Judica  me,  Deus,  et  discerne 
causam  meam  de  gente  non  sanctâ; 
ab  homine  iniquo  et  doloso  erue 
me. 

2.  Quia  tu  es,  Deus,  forfitudo  mea, 
quare  me  repulisti?  et  quare  tristis 
incedo,  dum  affligit  me  inimicus? 

3.  Emitte  lucem  tuam  et  verîtatem 
tuam;  ipsa  me  deduxerunt,  et  ad- 
duxerantin  montem  sanctum  tuum, 
et  in  tabemacula  tua. 


i.  Discerne.,.  :  litem  meam  corn  gente  impiA  dirime;  vel  meam  caosam  âge. 
3.  Deduxerunt  :  Hier,  deducent. 


(«)  Yar.  :  {JMr. 


ul^X^A4U.et.  — (^Etad. 
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4.  Et  introîbo  ad  altare  Dei,  ad 
Deum^  qui  lœtificat  juventutem 
meam. 

Gonfitebor  tîbi  in  citharâ^  Deus, 
Deus  meus  : 

5.  Quare  tristis  es^  asima  mea,  et 
qiiare  conturbas  me  ? 

Spera  in  Deo,  quoniam  adhuc  con- 
fitebor  illi  :  salutare  vultûs  mei,  et 
Deus  meus. 


Et  introibo  ad  altare  l)eî,  ad 
Deum  lœtitise  et  (a)  exultationis 
meœ^  etconfitebortibiin  citharâ.^ 
I^eus,  Deus  meus. 

Quare  incurvaris  ^  anima  mea, 
et  quare  conturbas  me  î 

Expecta  l  lominum  [b)y  quoniam 
adhuc  confitebor  ei ,  salutibus  (c)  ' 
vultûs  mei.  et  Deo  meo. 


4.  Deum,  gui  lœttficat:  Hier.  Deum  lœtitiœ,  etc.,  quœ  in  idem  recidunt;  in 
juventute  autem,  fervor  et  animi  novitas,  quâ  excitatus  animus  juveneacere  et 
revirescere  se  sentit.  Confitebor  tibi  in  cifharâ  :  arreplo,  pro  more,  instrumenta 
musico,  tum  cupiditatibus  in  concentum  temperatls,  qu»  vera  est  musica. 

{a)  Var.  :  Deest  et.—  [b)  Dcupa.—  (c)  Salutaribus. 

"<mf|lir>nr  fin  n  ni"  r  -ir  r  -  nrinrinnonn  -  nnr  i        innr  ~  r  -ir  r  '  riiion»  <i<  \\ i ii>ii»i«w»»»«t»»»<w»i»W»U>i»W>lWWlw«^MW»W»»»»nw 

PSALMUS  XLIII. 
CONSOLATORIUS,  PROPHETICUS. 

Enumerat  populi  calainitates,  Deumque  ex  antiquonnn  beneficioruin  rccordatione  ad  sqccui^ 
rendum  proTocat.  Cougruit  autem  persecutioni  Anliochi,  et  Mathathiœ  tcmporibus ,  oùm  po- 
pulus  confidenter  neget  se  à  Deo  recessisse,  vers.  18,  19,  etc.  Itaque  \idcturesse  propheticos. 
Neque  enim  post  Esdram  fuit  ulius  propheta,  aut  quidquam  in  canonem  Scripluraram  inaertum. 
Ita  Chrysost.  et  Theodor. 


VERSIO  VULGATA. 
1.  In  finem,  filîis  Gore  ad  intellectum. 

2.  Deus^  auribus  nostris  audivi- 
mus;  patres  nostri  annuntiaverunt 
nobis 

Opus,  quod  operatus  es  in  diebus 
eorum^  et  in  diebus  antiquis. 

3.  Manus  tua  gentes  disperdidit, 
et  plantasti  eos;  afûixisti  populos^  et 
expulisti  eos. 

4.  Nec  enim  in  gladio  suo  posse- 
derunt  terram,  et  brachium  eorum 
non  salyavit  eos  : 

Sed  dextera  tua,  et  brachiimi 
tuum,  et  illuminatio  vultûs  tui,  quo- 
niam complacuisti  in  eis. 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 
Pro  Tîctoriâ,  filiis  (a)  Core  eruditio. 

Deus,  auribus  nostris  audivi- 
mus;  patres  nostri  narraverunt 
nobis  opus  quod  operatus  es  in. 
diebus  eorum,  in  diebus  antiquis. 

Tu  manu  tuâ  gentes  delesti  (6)  ^ 
et  plantasti  eos  (c)  :  aflQixisti  popu- 
los [d) ,  et  emisisti  eos. 

Non  enim  in  gladio  suo  posse- 
derunt  terram,  neque  brachium. 
eorum  salvavit  eos. 

Sed  dextera  tua  et  brachium 
tuum,  et  lux  vultûs  tui,  quia, 
complacuisti  in  eis. 


8.  Manus  tua  :  Hier.  Tu  manu  tuâ,  etc. 

6.  Qui  mandas  sulutes  Jacob  :  qui  jussu  suo  mittit,  suprà  XLI,  9. 

{a)  Var,  :  Victori ,  filiomm.  —  [b)  [Bebr,  exlueredasti.]  »  (c)  Eas.  *  (d)  Plebei. 
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Tu  es  ipse  rex  meus,  Deus  : 
pnecipe  pro  salutibus  Jacob. 

In  to  hostes  nostros  ventilabi- 
mus  :  iû  nomine  tuo  conculca- 
bimus  adversarios  nostros. 

Non  enim  in  arcu  meo  confi- 
dim  :  neque  gladius  meus  sal- 
vabit  me. 

Quia  salvasti  nos  de  hostibus 
«oslris,  et  eos  qui  oderunt  (a) 
nos  conludisti. 

In  Domino  (6)  gaudebimus  totà 
die,  et  nomini  tuo  in  œtemum 
conûtebimur.  Sempsi. 

Verùm  tu  projecîsti  et  confu- 
dis(i  nos  :  et  non  egredieris  in 
excrcitibus  nostris. 

Vertisti  terga  nostra  hosti  :  et 
qui  odenmtnos>  diripuerunt  sibi. 

Dedisti  nos  quasi  (c)  gregem  ad 
vorandum,  et  in  gentibus  disper- 
sisti  nos. 

Vendidisti  populum  tuum  sine 
pretio  y  nec  grandis  fuit  commu- 
tatio  eonim  (d). 

Posuisti  nos  opprobrium  yici 
nis  nostris;,  subsannationem  et 
irrisum  his  qui  erant  in  circuitu 
nostro. 

Posuisti  nos  similitudinem  (e) 
in  gentibus,  commotionem  capi- 
tis  in  tribubus  {f). 

Totà  die  confusio  {g)  mea  con- 
tra me  et  ignominia  faciei  meœ 
coopeniit  me. 


5.  Tu  es  ipse  rex  meus  et  Deus 
meus,  qui  mandas  saintes  Jacob. 

6.  In  te  inimicos  nostros  ventila- 
bimus  cornu,  et  in  nomine  tuo  sper- 
nemus  insurgentes  In  nobis. 

7.  Non  enim  in  arcu  meo  sperabo^ 
et  gladius  meus  non  salvabit  me. 

8.  Salvasti  enim  nos  de  af&igen- 
tibus  nos,  et  odientes  nos  confu- 
disti. 

9.  In  Deo  laudabimur  totà  die,  et 
in  nomine  tuo  confitebimur  in  sœ* 
culum. 

10.  Nunc  autem  repulisti  et  confu- 
dlsti  nos,  et  non  egredieris,  Deus,  in 
virtutibus  nostris. 

11.  Avertisti  nos  retrorsum  post 
inimicos  nostros,  et  qui  oderunt 
nos,  diripiebant  sibi. 

12.  Dedisti  nos  tanquam  oves  es* 
carum,  et  in  gentibus  dispersisti 
nos. 

13.  Vendidisti  populum  tuum  sine 
pretio,  et  non  fuit  multitudo  in  com- 
mutationibus  eorum. 

14.  Posuisti  nos  opprobrium  vici- 
nis  nostris,  subsannationem  et  deri- 
sum  his,  qui  sunt  in  circuitu  nostro. 

15.  Posuisti  nos  in  similitudinem 
gentibus;  commotionem  capitis  in 
populis. 

16.  Totà  die  verecundia  mea  con- 
tra me  est ,  et  confusio  faciei  meœ 
coopeniit  me. 


10.  In  virtutibus.,,  in  exercitibus  :  non  jam  te  ducem  habebimus,  Dt  olim. 

13.  Sine  pretio:  id  est,  vili  pretio.  Et  non  fait  multitudo  :  nec  cùm  venirent, 
multi  faerunt  licitantes.  Vilia  mancipia,  ac  nullius  pretii.  De  vendiUs  autem  Ju- 
dœis  Antiochi  jussu,  vide  II  Mùchab,,  v,  14;  vui,  14. 

14.  Opprobrium  viciais,..  Ex  historiâ  Machabœorum  apparat  non  Grœcis  modo, 
86d  Syris,  Ammonitis,  Idamœis,  Judaeos  ludibrio  fuisse. 

16.  Contra  me  est,  Quisqae  commémorât  peccata,  non  tantùm  univers®  plebis,. 
sed  etiam  sua. 

(a)  7ar.  :  Oderant.  —  (*)  Deo.  —  (e)  Tanquam.  —  (rf)  [Bdfr.  et  non  fonierasti  in 
tione  eorum.]  —  (e)  Pârtbolam.  -  {f)  Plebibui.  -  {g)  Verecundia. 
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17.  À  voce  exprobranfis  et  oblo- 
quentis,  à  facie  inimici  et  perse- 
quentis. 

18.  Hœc  omnia  yenerunt  super 
nos^  nec  obliti  sumus  te,  et  inique 
non  egimus  in  testamento  tuo. 

19.  Et  non  recessit  rétro  cor  nos- 
trum,  et  declinasti  semitas  nostras  à 
via  tuâ. 

20.  Quoniam  humiliasti  nos  in 
loco  affljctionis,  et  cooperuit  nos 
umbra  mortis. 

21.  Si  obliti  sumus  nomen  Dei 
nostri,  et  si  expandimus  manus  nos- 
tras ad  Deum  alienum  : 

22.  Nonne  Deus  requiret  ista?  ipse 
enim  novit  abscondita  cordis. 

Quoniam  propter  te  mortificamur 
iotà  die;  œstimati  sumus  sicut  oves 
occisionis. 

23.  Exurge,  quare  obdormis.  Do- 
mine? exiu'ge,  et  ne  repellas  in  û- 
aem. 

24.  Quare  faciem  tuam  avertis , 
oblivisceris  inopiœ  nostrsB  ettribu- 
iationis  nostrœ  ? 

25.  Quoniam  humiliata  est  in  pul- 
vere  anima  nostra;  conglutinatus  est 
in  terra  venter  noster. 

26.  Exurge^  Domine,  adjuva  nos, 
et  redime  nos  propter  nomen  tuum. 


A  voce  exprobrantis,  et  blas- 
pbemantis  :  à  lacie  inimici  et  ul- 
toris. 

Omnia  haec  venerunt  super  nos, 
et  obliti  non  sumus  tui  :  nec  men- 
titi  siunus  in  pacto  tuo. 

Non  est  conversum  rétro  cor 
nostrum  :  nec  declinaverunt 
gressus  nostri  &  semitÀ  tuà. 

Quoniam  dejecisti  nos  in  loco 
draconum,  et  operuisti  nos  um- 
brà  mortis. 

Si  obliti  sumus  nomims  Dei 
nostri ,  et  si  expandimus  manus 
nostras  ad  Deum  alienum  : 

Numquid  non  Deus  investiga- 
bitistud?  ipse  enim  novit  cogitdr 
tiones  cordis. 

Quoniam  propter  te  mortifl- 
cati  sumus  totÂ  die  :  reputaU  su» 
mus  ut  grex  occisionis. 

Consurge  {a),  quare  dormiias^ 
Domine?  evigÛa,  quare  proji- 
cis  (6)  nos  in  sempiiernum  ? 

Quare  faciem  tuam  abscondist 
obUviscerîs  afflictiones  et  angui^ 
tias  nostras  (c)? 

Quoniam  incurvata  est  in  pul- 
vere  anima  nostra;  adhœsit 
terrœ  (dj  venter  noster. 

Surge,  auxiliare  nobis,  et  re* 
dime  nos  propter  misericordiam 
tuam. 


18.  Nec  obliti  stxmas  te,  Hœc  irallis  temporîbns  eon^raere  possant,  prsterqa&m 
M achabaicis.  Captivitatia  eDûn  tempore  pro  idololailrià  poenas  «labant,  idqae  cath 
fiteboDlur  palam.  IV  Reg.,  xvn^  7, 19;  et  II  Endr,,  passim;  Dan.  ix,  5, 6,  elc 

19.  Et  declinasti:  nec  declinosli,  suppletà negatione  qaœ  est  In  aDtecedeiitibus, 
juxta  conaueUidiaeiii  sermonis  hebraici,  Nec  declùiasti,  nec  declioare  pennisisti; 
êèifOB  bebraismus  :  at  Hier,  nec  declinaverunt  gressus  nostri,  etc. 

20.  Humiliasti..,  Hier,  dejecisti  in  loco  draconum.  Indesertis  qu&  eonfagît  Ma- 
thathias  cum  filiis,  ubi  inter  feras  et  serpentes  agebanU  1  Machab.,  u,  28  ,  31  ; 
tan  U  Mûchab,,  v.  27. 


(a)  Var.  :  Expergiscen.  —  <ft)  Pi^eoistl.^  (c)  Afliotiogaisaoïtr»  «t 


iK>stnB.— >  (iQ  Ib 
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PSALMUS  XLIV. 
HISTORICUS,  PROPHETICUS. 

dn  Salonon  dneeret  llliam  Pharaonis,  TII  Hng.,  m,  f ,  hà^m  epithaUminm  ab  altqno  illiut 
tempom  prophcti  editum,  fttqne  ipsi  régi  niincupatam  ;  Coritii  denique  pneaUmUstimis  can- 
toribus  traditum,  ut  Régis  nuptias  celebrarent.  Neque  abnuerim  baec  à  sancto  Davide  prophe- 
tieo  spiritu  cani  potuisse,  quippe  qui  iatelligeret  Cbristum  ipsum  îb  Salomooe  aao  figuratum* 
Qteumqne  ett,  liquet  hamm  nuptiarum  speeie,  ut  ic  Gantko  cantiooTam ,  Chriati  et  Eccleain 
•eoBJuiictioBeai  manifeilè  eaai  ;  Eccleai»  aiAem  ex  geutibna  Tocat»,  eùm  tit  uxor  alienigena* 
Hioc  Chrysostomua  hune  Psaimum  interpretans  sic  orditur  :  Velim  hic  adeue  nobiscum  omnet 
et  Judœos  et  GentUes,  atque  audire  prolatum  ab  antiguis  adeoque  à  Judœit  Hcèt  inimieit^ 
de  Chritto  tettimonium.  Adeo  apertè  hic  Psalmus  Christi  mysteria  atqae  Tictorias,  ipsamque 
etiam  diTinitatem  sonat. 


TEBsie  S.  hiehontmi. 

Victoria  pro  lilîis  filioram  Gore,  ero* 
ditionis  Canticmn  amantissimi. 

Enictavit  cor  meum  verbum 
bonum;  dico  ego  opéra  mea 
regi  :  lingaa  mea  stylus  scribœ 
Telôcis. 

Décore  pidcbrior  es  filiis  homi- 
Bum,  effusa  est  gratia  in  labiis 
iuis  :  propterea  benedbdt  tibi 
Deus  in  œtemum. 


YEBSIO  VUL6ATA. 

1.  In  flnem ,  pro  iis  qui  commutabnntur, 
filiis  Gore,  ad  intellectum^  Ganticom 
pro  dUecto. 

2.  Eructavit  cor  meum  verbmn 
bonum  ;  dico  ego  opéra  mea  régi. 

Lingua  mea  calamus  scribœ^  velo- 
dter  scribentis. 

3.  Speciosus  formÀ  prœ  filiis  bo- 
minum^  diffusa  est  grafia  in  labiis 
tuis  :  propterea  benedixit  te  Deus  in 
œtemum. 


1.  Pro  lis  qui  commutabyntttr.  Hier.  Pro  Kîiîs;  Hebr.  Sosarmim:  qnod  aliî  ins- 
trnmentum  mosicam  exponimt  :  alii  priDcipium  canlilenaB.  Pro  dilecfo,  Jedidoth: 
Hebr.  amorum;  Hier,  amantissimi:  nempe  Salomonis,  qui  etiam  amabilis  Domino 
diTinitùa  yocatus  est.  Il  Reg,,  xii,  25  ;  Hebr.  Jedidiah, 

2.  Eructavit  cor  meum  verbum  bonum  :  erumpit  verbum  illud  ex  corde  meo 
impetu  prophetict)^  ûnpellente  spiritu^  cujus  eliam  vim  calami  velocis  eimilitudo 
désignât  Sic  Barucb  Jerem.,  xxxvi^  18^  de  prophétie  sic  fâiiExoresuo  loqueba^ 
tur,  quasi  legeru  ad  me,  omnes  setmones  istos  :  ut  non  ipse  componere,  sed  à  Deo 
tradita  légère  videretur;  bine  illa  celeritas.  Ttaque  hujus  Psalmi  scriptor  sic  à 
^[ùritu  agebator,  quo  loco  Chrysoslomus  :  SpiHiu  plenus  spiritualia  profudii; 
ialia  eructavit,  qualia  comedit.  Dico  non  à  verbo  dicare,  sed  à  dicere.  Opéra  mea, 
propbetiam  ipsam ,  sacnimque  caolicum.  Régi  :  Salomoni  dictum  :  sic  enim  in- 
flcriptum  videmus:  pro  dilecto. 

3.  Speciosus  fonnâ,,,  Diffum  est  gratia  in  labiis  tuis  :  pulchritudo  tua,  rex 
Ghriste^  praestantiory  et  spirilus  prophétise  datus  est  in  labiis  tuis.  Cbald.  prop- 
terea; Hebr.  eo  qubd.  Prœciarè  August.  hic  :  «  Nobis  credentibus,  ubique  sponsu» 
pokher  occurrat,  polcher  in  cœlo,  pulcber  in  terra,  piilcher  in  utero,  pnlcher  in 

'juanibas  parenlom,  pulcber  in  miracuiis,  pulcber  in  flagellis,  pulcber  invitans 
«1  vitam,  polcher  non  curans  mortem,  pulclier  deponens  animam,  pulcber  reci- 
lùensy  pulcher  in  Ugno,  pulcber  in  sepulcro ,  pulcber  in  coelo ,  pulcher  in  intel- 
iectn  :  summa  Anîm  et  yera  pulchritudo  justitia  est...  si  obiqoe  Jaslusi  ubique 
décoras.» 
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4.  Accingere  gladio  tao  super  fé- 
mur tuum^  potentissime. 

5.  Specie  tuà  et  pulchritudine  tuâ 
inlende,  prospéré  procède,  et  régna. 

Propter  veritatem  et  mansuetudi- 
nem,  et  justitiam;  et  deducet  te  mi- 
rabiliter  dextera  tua. 

6.  Sagittœ  tuée  acutae^  populi  sub 
te  cadent^  in  corda  inimicorum  ré- 
gis. 


Accîngere  gladio  tuo  super  fé- 
mur, fortissimo^  glorià  tuà  et  dé- 
core tuo. 

Et  décore  tuoprosperè  ascende, 
propter  verbum  veritatis  (a)  et 
mansuetudinem  justitiœ^  et  doce^ 
bit  te  terribilia  dextera  tua. 

Sagittœ  tuœ  acutœ^  populi  sub 
te  cadent  :  in  corde  inimicorum 
régis. 


4.  Accingere ^  gladio.  Jam  aggreditur  Gbristi  pugnas  atque  Ticlorias.  Poteniis^ 
sime:  Hier,  fortissime, 

5.  Specie  tuâ  et  pulchritudine  iud  :  Hier,  glorid  et  décore  tuo,  quleliam  ad  ver- 
sum  prœcedeDtem  refert,  ut  et  Chrysost.  et  alii.  Intende:  arma  e^tpedi,  ipsam 
scilicet  pulchritudinem  tuam,  ipsam  mansuetudinem,  atque  juslitiam,  quâ  cuDcta. 
ad  te  trohes  :  ut  statim  subditur,  prospéré  procède:  Hier,  ascende,  quasi  in  cur— 
rum.  Régna,  populis  ultro^  atque  ipso  amore  tut  ad  pedes  ruituris. 

Yictorqae  Tolentes 

Fer  populos  dat  jura.  Géorgie,  lib.  iv. 

Unde  subdit  :  propter  veritatem,  et  mansuetudinem,  et  justitiam  :  regnum  florei>- 
tissimum  quod  ipsà  veritate,  ipsà  clemenliâ,  ipsA  jusliliû  viget,  ac  valet.  His  enlm 
maxiuiè  comniendatui'  Christi  reguum  atque  Evangelium ,  palefactd  verilale  , 
peccatoium  indulgentià^  iudactà  in  bominum  mores  verà  œleruàque  jusliliâ. 
Adverte  autem  quàm  admirandum  victorem  bic  conoinnel  spirilus,  misccns  gla- 
dio, sagittis,  armis  omnigenis  ac  bel  lis,  mansuetudinem  ac  pulcbriludinem  ;  et 
quem  nuuc  minacem  atque  teriibiiem,  eumdem  mox  vers.  9,  myrrbà  mananiem 
ostendit  et  unguentis  delibutum,  neque  ex  castris  ferum^  sed  ex  domibus  eburneis 
magDiûcum,  ac  splendentem  educit;  his  autem  adumbrat  verum  Salomouem^ 
verum  pacifîcum  Christum,  ips&  scilicet  coelestis  doctrinœ  veritate  ^  ipsà  dîvini 
anioris  suavitate  victorem.  Clirys.  Et  deducet  te  mirabiliter:  non  tanlùm  admirari 
oportet  quod  res  prœclaras ,  sed  quod  prœter  bominum  expectationem  opinlo- 
nemque  gesseril;  nec  tanlùm  mira,  sed  etiam  mirabili  modo,  dum  morte  morlem^ 
liiiiio  Hj^num,  maledicto  maledictum,  esu  esum  solvit,  ac  sanat,  Chrys.  Al  Hier. 
cuui  Hebr.  legit  :  Docebit  te  terribilia  dextera  tua  ;  sunl  enim  terribilia  et  hor- 
renda  quœ  gessit  :  mortem  expugnavit^  perf régit  inferos,  cœlum  aperuit,  dejecit 
dœmones,  orbem  perdomuit,  irais  summa  miscuit,  idem  Chrys.  Dextera  tua: 
potentia  tua  :  ipsa  tibi  vis  tua  ac  potentia  sufficit,  nullius  indiga  auxilii  :  idem. 
Atqui  addit  sagUtas,  gladium,  arma,  figuratè  :  cùm  intérim  significet  ipsum  solo 
décore,  solâ  suavitate  atque  juslilià  victorem  futurum. 

6.  Sagittœ  tuœ  acutœ  :  verbum  tuum  efficax  et  penelrabile.  His  sagitlis  Paulum 
superbientem  ac  sœvientem  dejecisti.  Populi  sub  te  cadent  :  interposila  paren- 
lliesis,  sive  hyperbalon,  seu  trajectio.  Ordo  enmi  erat,  sagittœ  tuœ  acutœ  in  corda: 
jactœ  scilicet;  sed  interjectum  illud  populi  sub  te  cadent,  quasi  fesliuanle  valis 
calamo  ad  amplitudinem  lantee  victoriœ  describendam.  Populi  sub  te  cadent  : 
unde  illud  :  Fortium  dividet  spolia,  Isa.,  Liii,  12.  Cadent  :  nltro  colla  subdent. 
In  coi^da  inimicorum  :  ut  doceat  quàm  cerli  sint  ictus.  Meliùs  :  Eorum  qui  antea 
iiiimici  erant,  cor  tetigit,  non  ut  interÛceret,  eed  ut  ad  se  pertraheret:  Omnia 
enim  traham  admeipsum,  inquit,  Joan,,  xil,  32.  Chrys- 

(a)  Var.  :  Propter  vcriUleuu 
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Thronus  tuus,  Deus^  in  saecu- 
lum,  et  in  œternum  :  sceptriun 
œquitatis,  sccptrum  regni  tui. 

Dilexlsti  justitiam^  et  odisti  ini- 
quitatem  (a)  ;  propterea  unzit  te 
Deus,  Deus  tuus^  oleo  exultationis 
pne  partîcipibus  tuis. 

Myrrha  et  stacte  et  cassia  in 
cunctis  vestimentis  tuis,  de  do- 
xnibus  (6)  ebumeis  (juibus  lœti£- 
oaverunt  te 

Filiœ  regum  in  honore  tuo  : 
stetit  coDjux  (c)  in  dezterÂ  tuÂ,  in 
diademate  aureo. 

Audi,  filia,  et  vide,  et  inclina 
«urem  tuam,  et  obli  viscère  populi 
tui  et  domûs  patris  tui. 


7.  Sede^  tua,  Deus,  in  sœculum 
sœculi  ;  virga  directionis,  virga  regni 
tui. 

8.  Dilexisti  justitiam,  et  odisti  ini- 
quitatem;  propterea  imxitte  Deus, 
Deus  tuus,  oleo  lœtitiœ  prœ  consor- 
tibus  tuis. 

9.  Myrrha,  etgutta,  et  casia  à  ves- 
timentis tuis,  à  domibus  eburneis  : 
ex  quibus  delectaverunt  te. 

10.  Filiœ  regum  in  honore  tuo. 
Astitit  regina  à  dextris  tuis  in  ves- 
titu  deaurato  ;  circmndata  varietate.* 

U.  Audi,  filia,  et  vid&,  et  inclina 
aurem  tuam,  et  obliviscere  populum 
tuum,  et  domum  patris  tui. 

7.  Sedes  tua,  Deus:  6  Deus!  eu,  vocandi  casu,  ut  ipse  Âquila  vertit,  te&le 
filer,  in  hune  Psalmum,  Epist.  ad  Princip.  Ergo  Christus,  quem  David  alloqui- 
tur,  Deus  est.  Porrô  ad  Chiistum  hœc  pertinere  docet  Paulus,  Hebr.,  i^  8.  Ulc 
^tem  sic  nngator  nescio  quis.  Sedes  tua  Deus  :  recto  casu,  hoc  est,  Deus  ipse^ 
qui  est  sedes  tua ,  in  quo  collocatus  régnas  ;  nuUo  plané  exemple  :  ipso  etiom 
Paulo  adversante,  cùm  ex  hoc  loco  évinçât  Chnstum  esse  non  ministium  ut  an- 
gelos,  sed  Deum,  ibid. 

8.  Unxit  te,.,  prœ  consoriibus  tuis  :  Hier,  prm pariidpibus.  Unctus  quidem  Sa- 
lomon  in  regem,  atque  antepositus  fratribus^  Chrîstus  verô  prœ  omnibus  œquè 
cum  ipso  hominibus,  ipso  Spiritu  sancto,  ipsâ  dlvinitate  unctus,  dicente  Prophetà: 
Spiriius  Domini  super  me,  eo  qudd  unxerit  Dominus  me.  Isa.,  LXI,  1.  Deus,  Deus 
tuus.  EioAùn,  bis,  primûm  vocativo,  iterum  nominativo,  boc  est,  Chald.  ô  Deus, 
unxit  te  Deus  tuus,  Dominus  Deus  tuus,  Quem  ergo  alloquitur  est  Deus,  nempe 
Filius;  et  additur,  Det»  tuus,  nempe  Pater,  ut  hic  necessariô  intelligatur,  non 
tanlùm  Deus,  sed  etiam  Dei  Deus,  sive,  ut  Patres  Nicsni  dicunt,  Deus  de  Deo. 

9.  Myrrha  et  gutta...  stacten,  et  alla  odorifera  :  à  vestimentis  tuis,  diffluunt: 
à  domibus  ehum^is  :  domus  quoque  ebore  nitentes  hos  efilant  odores.  Ex  qui' 
busdelectavc.  ..4  te;  bis  te  delectaverunt  ;  splendore  ac  décore  suaveolentis  pa- 
latii.  Hic  finieudus  versus,  ut  apud  Hier,  et  cseteros. 

10.  Filiœ  regum  in  honore  tuo  :  Hebr.  in  occursum  tuum.  Et  hoc  ad  gloriam 
pertinet  fonnoasaimi  juxta  ac  fortissîmi  régis,  ut  non  tantûm  hostibus  formi- 
dandus,  sed  à'regiis  virginibus  expetendus  et  ambiendus.  Filiœ  autem  regum 
spirituall  sensu,  axûmœ  Yerbi  amatrices.  Astitit  regina  :  Hier,  conjux.  Multse 
ambinnt  virgines,  sed  una  conjux  est;  sîcut  et  in  Canticis,  vi,  7,  8.  Sexaginta 
regvnœ,  octoginta  concubinœ...  Una  est  columba  mea,  perfecta  mea.  Spirituall 
quoque  sensu  ;  una  sponsa  est  Ecclesia  caUiolica  ',  onmes  enim  anlmœ  sanctœ  in 
Cbristo  unum  sunt.  Vestitu  deaurato,  auro  ophir  (pretioslssimo  ac  mundissimo), 
Hebr.  Circumdata  varietate  :  pietas  vestes  désignât  variis  coloribus  undique  ef- 
florescentibus  :  quod  in  Hebr.  deest  habetur  vers.  15. 

11.  Audi,  filia:  ex  personà  Beihsabee  nurum  compellantis,  exponentisque 
ei  Salomonis  sui  ardentissimum  amorem  :  vers.  12 ,  spirituall  sensu;  vox  Patris 
ad  Ecclesiam  catholicam:  Chald.  Audi,  ô  congregatio  Israël,  verba  oris  y'uS' 

(o)  Var.  :lHtbr,  impieUtom.[  ^  (6)  [Hebr,  de  templifi.]—  (c)  [Bebr,  regina.] 
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12.  Et  concupisœt  rex  decorem 
tuum;  quoniam  ipse  est  Dominus 
Deus  tuus,  et  adorabunt  eum. 

13.  Et  Ûkt  Tyri  iamunerihus  vul- 
tom  tuum  deprecabuxLtur^  omnes  di- 
vîtes  plebis. 

14.  Omnis  gloria  ejus  filiœ  régis 
«b  intus,  in  fimbriis  auras  15.  Gîr- 
cumamiola  TaneUiibu«. 

Adducentur  régi  virgines  post 
«am;  prozinuB  ej^os  afferentur  tibi. 

16.  Afferentur  in  lœtitià  et  ^Lulta- 
tione;  adducentur  im  templum  ré- 
gis. 

17.  Pro  patribos  tuis  nati  sunt  tlbi 
filii  :  constitaes  eos  principes  super 
omnem  terram. 

18.  Memores  erunt  nominis  tui  în 


Et  concupiscet  rex  décorent 
tuum  :  quia  ipse  est  Dominus 
Deus  tuus^  et  adora  eum. 

Et  fyiia  fortis  {a),  in  muneribus 
faciem  tuam  deprecabuntur  divî- 
tes  populi. 

Omnis  gloria  £Qî®  re^  intiîA- 
secus;  fasciis  aureis  vestita  est  (6) . 

In  scutulatis  ducetur  ad  regem  : 
virgines  sequentur  eam^  amie® 
ejus  ducentur  illùc  (c). 

Ducentur  in  lœtitiis  et  exul- 
tatione;  in^edientur  thalamum 
régis. 

Pro  palribus  tuis  erunt  fiTiî 
tui  (d)  :  pones  eos  principes  in 
nniyersà  terra. 

Recordabor  nominis   tui   in 


Obliviscere  pùpuhm,  iwwn  .-  de  flfia  nwraoms;  tS»  etim  iplritaali  Mosa  eoele- 
tia  gentium. 

12.  Dominus  Deus  iuus  :  Hebr.  Dominus  tuus,  TOcaMo  caMUTini,  non  iilo 
arcano  ac  sacrosancto.  Et  adorabunt:  Hier,  et  adora  eum,  ni  maritum  ac  re- 
gem tanm;  spiritnali  sensv,  €hri9ium>  aagufltîare  intettecln,  Donmuua:  qnipp» 
qui  et  Deus  ait,  ex  anteeedeErtibus. 

13.  FiHœ  Tyri  :  urbes  Tyro  fliiliijeetaft;  dUfssîiiuB  illtt  «tqiie  magmâceDlîsaflnœ. 
Begiones  regnonrm  vement,  ni  auscîpiaiit  fiaciem  tuas».  Gfaald.  ât  itf  oftaffjMW- 
iur  ;  qaod  spiritoaH  aeosn  wSt  Ghristam  pertinet. 

14.  Omnis  gloria  g'us  fiUm  regie.^  hujtea  quam  ii  iiiiiiiii  i  ili  i  wfnii  Bier.  tn- 
ùrinsecus,  smmnaa  ^cor  în  regiœ  penetralibus  ;  ipaa  adficcl  m  fimàriis  aureis; 
fittciis  aureis  Testita,  idem  :  ipaa,  inquam ,  puâcherrûmim  amie  i&tenoria  oma- 
mcntum. 

15.  Circwnamkta  varietatibus  :  m  BcatoIaiUs  dvcctor  ad  regem  :  iragiaee  ae- 
quentur  eam  amie»  ejus  ;  ducentv  ilhic.  Sie  dieCingoeiiduin  eum  Hier.  ^  Bebr. 
Solebant  spouseB  addere  eoœvas  ^gines,  uC  Missinias  eharissimasque  eomil^; 
quod  ad  Grœcoa  pennea«nt,  teste  Theocrito,  Id.  i^  de  Heleaœ  nuftàê;  quo  de 
ritu  fusiùs  dicemua  m  Gantica.  Scntulat»  aatem  vestes^  tmni  veatea  Teraigolorea, 
opère  phimario ,  text».  Tel  acn  pkte  :  apôrituaii  seaen ,  dacor  Eociesi»  iatua  ex 
ÎBhabitante  Spîritu  ;  qao  ex  fonte  yaria  ôaoà  A^pl^ndaitiint  m  A<*jilna/a«itumin. 

16.  Templum  :  quœ  vos  et  palatiam  aonat. 

17.  Pro  patribut  tuis  nati  suni...  Hier,  pro  patriàu»  tuis  emmt.  Ad  Salomo- 
nem  hsec,  ae  snb  ejoa  peraonA  ad  Christum  Hirignnfjir  :  est  enim  pronomen 
maacdînœn;  aensos  antem  est  :  Naacentur  tibi  fiiii,  qai  anronHn  nomen  ac  tituloa 
Boppleant.  ConstUuee^  eos  primeipes:  et  booad  regium  decus  pertinet,  at  è  atirpe 
regià  exteria  qaoque  reges  denter  :  hoc  antem  non  CMiUgit  Salomoni^  eed 
Christi  apoatoll  orM  terrarum  prineipea  dneesque  dati  sonU 

18.  Menures  erunt  ntmatUs  tui  :  6  Salomon ,  aeu  potiùs,  6  CSiriaie.  Confite- 
èuntur  tibi;  laudabont  te;  que  yoz  rare  de  bomine  usorpator. 

—  {€)  Tibi,  —  (d)  Tibi. 
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omni  generati<Hie  et  generatione. 

Propterea  populi  confitebmitur 
^i  in  sœcuhuD^  et  m  œterBum. 


omni    generatione    et    generatîo- 
nem* 

Propterea  populi  eonfitebuotar 
fBtÀ  m  aeleraum^  et  in  sœcuium  sœ- 
ciili. 


m**^t>  m0  \^,nmt  '  '  »  «MT» 


PSALMUS  XLV. 
EUGHABISXJCUS. 

Tietii  bottiliBi,  etpaoe  jpartâ.  Vide  II  Meg.,  nu,  et  I  ParaL,  xyiii. 


tehsio  s.  hierontki. 

Victûri,  fiUorom  Core ,  pro  Javeota- 
tibus  Canticum. 

•eos  noelra  spes  et  fortituck»; 
auiilium  in  trihiiIaâQaihiift  in* 
yentus  esvalidiim. 

Ideo  non  timebîmus  cûm  fîierit 
tranriata  terra»  et  Gonenm  joaur 
tes  in  corde  maris. 

Sonantibuset  inÉoneeeenlttyiia^ 
gtffgitibus  ejtis^  et  agitaitis  (a) 
montibus  in  potenfiA  ^us.  Ssii- 

FBR. 

Fluzninia  diTisioDe»  (6)  laetifi- 
cant  civitatem  Dei^  sanctum  ta- 
Dernactinm  (t^  AKiflemu.  • 

Deus  in  medio  ejus^  non  com- 
movebitur  :  auxiliabitiur  ei  Beus 
in  ipso  (d)  ortu  matutino. . 


TEBSIO  JVJJGrATA. 

1.  Infioein,  flliis  Core 9  pro  arcanis 

Psalmiis. 

2.  Den8nosterre{ugi]]m>et  virtus  r 
adjutor  in  tribulationibus^  quœ  in- 
venerunt  nos  nimis. 

t.  ftopterea  non  tl!mei)îmii8  dum 
turbabitur  terra  :  et  transferentur 
montes  in  cor  mada. 

4.  SoauirualetturbttfeBsimtaquœ 
e<Hnim  :  eentnrbati  saut  aK>nte8  fai 
fortitadine  cjjus. 

5.  Fluminis  impetus  ketificat  civi- 
tatem  Dei  :  sanclifica^it  tabemacu- 


6.  Deus  in  mcdio  ejus^  non  com- 
movelntnr  :  adjuvabit  eam  Deus 
manè  diluculo. 


1.  Pro  carams  :  Ekr,  Juoentuiibw.  Quidam  e^cponnnty  ad  yirginmn  Tocem,  sea 
acatam  symphoolaai.  Alu  ^cem  HêUmtoth  pro  instrumento  muaico  accipiunt. 
¥jde  I  Par,,  iv,  16. 

2.  Quœ  mvenerunt.,.  Hier,  auxilitm  in  iribulationihus  mventu»  es  validum. 

4.  Sonmérwiit  :  H^.  wnaUamU  Aquœ  eorum  t  Heb.  quSy  aaiis  aciiÏGet,  da  qao 
«iklam:  tn  fcriiiudine  g'uê:  Hier,  wnantibus  et  ùUvmescentibua  gurgjUibus,  supplc^ 
non  timebmus,  ex Yers.  3;  sensusque  est,  non  conlurbabimur^  nec ai  teUiu  tre- 
mat  :  vers.  3,  nec  ai  ezundent  maria,  vers.  4. 

6.  hnpebu  :  Hier,  ^oimmes^  Hebr.  rtvll/^  son  ilH  flnctos  condiati  dTilatem 
Dei  circiiBistzepiiDty  aed  aqpitt  Galion  et  Siloe  leoUer  floentea  (ut  eBt/ifa.;viJJ^6) 
îfffîg^t  MiUy  <]im  aat  tabemacuhuB  41*ifty'"^îr 

6.  J>eit$  m  med»  ^ut;  ideo  mm  cmmnaoekUur,  ip&a,  dvitaa  :  ^erb.  femln. 
manè  dihieulo  :  yelodter,  atudiosè,  Theodor. 

{p)  Far,  :  Add,  in,  —  (b)  Add,  ejut.  —  (e)  Dei  wncti  tabernacula.  — >  fA^JÛMii  ifaa. 
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7.  GontarbataB  sunt  gentes^  et  in- 
cUnata  sunt  régna  :  dédit  Yocem 


8iiaiQ>  mota  est  terra. 

8.  Dominus  virtutum  nobiscum  : 
susceptor  noster  Deus  Jacob. 

9.  Yenite^  et  Yidete  opéra  Domini, 
quœ  posuit  prodigia  super  terram  : 
10  auferens  bella  usque  ad  finem 
terrœ. 

Ârcum  conteret  et  confringet  ar- 
ma^  et  scuta  comburetigni. 


11.  Yacate^  et  videte  quoniamego 
sum  Deus  :  exaltabor  in  gentibus^  et 
exaltabor  in  terrÂ. 

12.  Dominus  yirtutum  nobiscum  : 
fusceptor  noster  Deus  Jacob. 


PSALMORUM 

Gonturbatas  sunt  gentes,  con- 
oussa  sunt  régna  :  dédit  vocem 
suam^  prostrata  est  terra. 

Dominus  exerdtuum  nobis- 
cum :  protector  noster  Deus  Ja- 
cob. Sevpeb. 

Yenite^  et  videte  opéra  Domini  : 
quantas  posuerit  solitudines  in 
terra. 

Gompescuit  (a)  bella  usque  ad 
extremum  terrae,  arcum  conirin- 
get  et  concidet  hastam  :  plaustra 
comburet  igni. 

Gessate  et  cognoscite  quoniam 
ego  (6)  Deus;  exaltabor  in  genti- 
bus;  et  (c)  exaltabor  in  terra. 

Dominus  exercituum  nobis- 
fortitudo  nostra  (d)  Deus 


cum  ; 

Jacob.  Sehper. 


7.  Dédit  vocem  suam  :  Deus  intonoit  :  hinc  tanti  motus.  Mota  est  terra  :  11- 
quescit,  defluit. 

9.  Quœ  posuit  prodigia  :  Hier,  quantas  posuerit  solitudines,  quas  devastationes 
fecerit  in  terra  hostili. 

10.  Auferens  bella  ;  non  tantùm  bella  moyet»  sed  cessare  facit^  ut  vult^  atqae 
ad  extrêmes  orbis  relegat  fines.  Confringet  arma  :  Hier,  hastam.  Scuta  :  Hebr. 
currum.  En  altissima  pax^  contritis  combustisque  omnibus  instrumentis  bellicis. 

11.  Vocale,  et  videte:  Hier,  cessate  et  cognoscite:  otiopacis  à  Deo  concess» 
utimini  ad  eum  cogitandum  et  admirandum. 

(a)  Var,  :  Gompeicit.  —  (b)  Add.  sum.  —  (c)  Deett.  et,  — >  (d)  [Bebr.  suoceptor  noiter.) 

PSALMUS  XLVI. 
LAUDIS  ET  EXULTATIONIS  :  PROPHETIGUS. 


TERSIO  TULGÀTA, 

1.  In  finem,  pro  filiis  Gore  Psalmus. 

2.  Omncs  gentes^  plaudite  mani- 
bus  :  jubilate  Deo  in  voce  exulta- 
tionis. 


TEBSIO  s.  HIERONYU. 
Victoria  filiorum  Gore  Psabnos  (a}. 

Omnes  populi,  plaudite  ma- 
nibus;  jubilate  Deo  in  voce  lau- 
dis. 


1.  Génies  :  Hier,  populi,  sic  vers,  k,  quft  Toce  etiam  gentes  sive  ethnie!  coin- 
prehenduntur,  ut  palet  ex  vers.  9.  Jubilate  Deo  :  Jubilus  àXaXaapwç,  yox  viuceu- 
lis  :  triiunphaiis  bymnus  cum  tubarum  clangore,  Theodor.  hic  et  alibi  passim; 
quod  et  Deo  triumphatori,  et  mortis  victori  Ghristo  congniit  ;  Yoce  etiam  Evan- 
gelii  lougè  lalèque  penragatà. 

(a)  Var,  :  Gtatimuu 
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(^oniam  Domimis  altissimus^ 
lenibilis;  rex  magniis  super  om- 
Hem  temuiL 

€ongregavit  populos  subter 
nosj  et  tribus  (a)  sub  pedibus 
nostiis. 

£legit  nobis  bœFeditaiem  nos- 
tram;  gloriam  (6)  Jacob  guam  di- 
lezit  Sehpbr. 

Ascendit  Deus  in  jubflo^  Domi- 
nus  in  Yoce  bucdnœ. 

Canite  Deo^  canite  :  canife  régi 
nostro»,  canite  (c). 

Quiaiex  nniversiB  ferr»  Deus; 
canite  emâitè. 

Begnayit  Deus  super  génies; 
Deus  sedet  super  thronum  sanc- 
tumsuum. 

Prindpes  popùlorum  congre- 
gati  sunt,  populus  Dei  Abraham  : 
quoniam  dii^  scuta  terrœ,  Tehe- 
menter  elevafi  (d)  sunt 


3.  Quoniam  Dominus  excelsusj 
terribilis  :  rex  magnus  super  onmem 
terram. 

4.  Subjecit  populos  nobis,  et  gén- 
ies sub  pedibus  nostris. 

5.  Elegjt  nobis  hœreditatem  suam, 
spedem  Jacob  quam  dilexit 

6.  Ascendit  Deus  in  jubilo,  et  Do- 
minus in  voce  fubœ» 

7.  Psallite  Deo  nostro,  psallife  : 
psallite  régi  nostro,  psallite. 

8.  Quoniam  rex  omnis  (en»  Deus  : 
psallite  sapienter^ 

Regnàbit  Deus  super  géiiies  :Deu8 
sedet  super  sedem  sanctam.  suam. 

10«  Principes^  popùlorum  congre- 
gati  sunt  cum  Deo  Abraham  :  quo- 
niam dii  fortes  ierrœ  Tehementer 
elevati  sunt* 


5.  £ïegU,^  TugredUatem  suam  :  Hier,  nosiram,  terram  qnam  nobis  ia  luere- 
ditaftem  dédit;  hanc  elegit  nobis  ptQcherrimain^  I&cte  ac  melle  manantem  :  stu* 
dio  et  consilio,  non  casa  aat  forte  oblatam.  Spectem  Jacob  r  Hier,  ghriam,  Ea- 
dem  Tox  Hebn  Amosy  mu,  7,  ubi  Volgata  vertit  wperbiam  Jacob,  id  est  gloriam 
Jacob:  ipsam  Jérusalem  quâ  mazimô  Israeliticus  populus  gloriatur» 

6.  JUcendiiDeus:  ascendit  arca  in  Jérusalem  cnm  cantu.  Propheticè,  ascendit 
Cbristosin  cœlum;  non  dicit  aasomptom^  tan(^[nam  aliems  "viribus^  sed  ascendit 
yA  suây  Chiys. 

8»  Pêttiiite  stqrienier:  Hier,  eruditè,  shre  îpsa  carmina,  sive  artem  canendi 
q[>ecte& 

10.  Principes popuhrwn :  gentium.  Congregati  sunt  cum  Deo  Abraham:  Hebr. 
cum  populo  Dei  Abraham.  Principes  nniversi  orbis  cum  popuUs  suis  undique 
eongregali,  nt  per  Evangelium  cum  Abramidis  cattiolicam  confient  Eccleaiam. 
Congregati  sunt  ut  sint  populus  Dei  Abraham,  quodmagis  congruit^  Hier.  Dii 
fortes  terra...  Dei  est  protectio  terrœ  :  Hebr.  vehementer  eievatus  est,  Dei  fortes 
(Stw,  genitivo  casu)  valde  elevati  sunt  super  terram,  Sepiuaginta  Israelitœ  sel- 
ncety  quos  Deus  roborat.  Pro  Dei,  genitivo  casu,  repositum  dii  nomlne  piurali; 
hinc  Yulgata:  Dii  fortes  terrœ:  sensusque  ait  :  Ule  populus  Dei,  iUi  scilicet, 
quos  Deus  fiicit  deos  et  valides,  valde  elevati  sunt;  virtutibns  aucti  atque  hono- 
ribus. 

Var.:  [Hebr,  plebet.]—  (d)  [Hehr.  Superbiam.]  —  (e)  [JSébr.  hahet  ter  peaUite  in  hoc  vereu 
et  êSM»sl  in  seq,]  —  (d)  EleraU. 


TOM.  I. 


11 
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PSALMUS  XliVU. 

BUCBARISTIOOS. 

ynsao  s.  hiebort». 

Ganticmn  Psalmi  filiorom  Core. 


f .  Psalmus  cantici  filiis  Core  seconda 


2»  Vagniis  Dominus^  et  laudabifis 
nimis  :  in  d^itafe  Dei  nostrl>  m  monte 
sanoto  ejus. 

3.  Fandatur  exnltatione  tmlTersœ 
terrai  mons  Sion,  latera  aquilonis, 
ulvllos  Regisma^ni. 

4.  Deas  in  domibus  ejus  cognos- 
oatufv  tèm  saseipiet  eam. 

5.  Quoniam  ecce  reges  temB  cou» 
gregati  sont  :  eoBTenenint  in  unmn. 

6.  Ipsi  videntes  sic  admirati  sunt, 
contmrbati  sunt,  commoti  sunt  : 

7.  Tremor  apprehendit  eos.  Ibi  do- 
lores  ut  parturientis. 

8.  In  spiritu  vfthemflntt  eonteres 
naves  Tharsis. 


Magnus  Domfnns,  et  laudabi]îs 
nimls;  in  civitate  Dei  nostrij^  in 
monte  sancto  ejus  (a). 

Spedoso  germine  {b)  gaudio 
univers»  terrœ,  monti  âon,  Zate- 
ribus  aijuâonis^  civitatulœ  Re^ 
magni. 

Deus  in  domibus  ejus;  agnitus 
estinauziliando. 

Quia  eoce  reges  oongregatl 
sunt;  venenmt  (c)  simnl. 

Ipsi  videntes  sic  obstupuerunt; 
conturbati  sunt,  admirati  sunt. 

Horror  possedit  eos  ibi,  do« 
lor  (d)  quasi  parturientis. 

In  yento  nredinis,  confringes 
naves  Tharsis. 

i.  SecundA9Qàati:é9M  B«br«  FilUê  Ççnz  qpdnoB  tantàm  aub  Dotidey  aed 
etiam  diutissimô  sob  secutis  regibns  ipsoqae  EzechiA,  cantandi  olfldo  prsBftie- 
nuit,  U  Par.,  u,  19;  jjai,  14. 

3.  Fundatwr  âaiUatione  :  umyersa  terra  ^  maxime  verè  terra  laraelis  exaltât, 
firmato  m<»ite  Sion  ;  at  Hier,  ^pecioso  germme,  etc.  EùmCot,  Septna^pota,  qnod  est, 
firmift  radicibus  :  mide  Vulgata  vertit  :  fmdatur  :  Hebr.  verè  polchro  sita,  si?», 
otaioxift^  climate.  Latera  aquihnù;  sic  designatur  Jérusalem  :  Sedebo  m  mon/» 
teatamenti,  in  ipso  tempU  loco>  in  UUeribus  «quihnia;  in  ipsà  urbe  Jefooek^pmè, 
Ita,,  xxY,  13.  Civitas  Begis  magrU  :  Dei  acilicei:  sic  eo  m  vocatur  à  Chriafto,  MaWu, 
Y,  35;  seouBUs  engo  est  :  Mon»  Sion,  la  cujua  aquiloDari  latere,  Jérusalem  orba 
magui  Regia  est,  aeu  ipaiua  Dei,  elegana  est  regio,  gaudium,  atqoe  oroamenium 
nniveras  teme. 

4.  M  domibta:  Hehr.  palaiiis.  Ccgnoteetur  :  Hier,  eognitus  ttt.  Cvm  Mie^|iaet... 
Hier,  m  auxilùmdo,  Deus  in  eâ  notus  est  auxiliis  quœ  ipsi  prsebait 

6.  Reges  :  Semiacheribo  subditi  vel  foederati.  Terrœ:  deest  Hebr.  Conveme^ 
rwU  m  unum  :  Bébv.  transienmt  simul,  flumen  Euphratem. 

6.  Ipei  videntes,  quà  vi  Dena  tueatur  Jérusalem,  admirati  sunt,  etc. 

7.  Ibi  dohres  :  distingue,  ut  apud  Hier,  horror  possedit  eos  ibi;  dolor  quast 
parivrientis,  cœsîB  scilicet  repente  exercitibua. 

8.  in  spiritu  vehementi.,,  naves  Tharsis  :  magni  maris.  Sensus  est  :  Qualis 

{fl)  Far.:Siio.-(6)GtimiiiL~(e)(J7tflr.tr«uiMViL]~(^AZ.dok^ 
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Skaï  mUnaêÊJÈ,  ita  tidimus 
kl  dyUaiB  Dei  (a)  exeratauin^ 
in  d-vitete  Dei  nostri;  Deus  lun- 
dovit  eam  usque  in  œtemum  (6) 
Sbmfbr. 

iiistimavimiis^  Deus,  mlseri- 
cordiam  tuam^  in  medlo  templi 
tui. 

Secundùm  nomen  tumn,  Deus^ 
de  laus  taa  usque  in  extremum 
terne;  justitià  repleta  est  dextera 
tua. 

Lœtetur  mons  Sion^  exultent 
fibo  JHdtt^  propter  judicîa  tua. 

CSrcumdate  Sion^  et  circuife 
eam,  nuinerate  turres  ejus. 

Ponite  cor  Testrum  in  mani- 
1ms  (c)  QU6  ;  separate  palatia 
ejns,  ut  enaxîetis  in  generatione 
novissimâ. 


9.  Sieut  auâiviitifis>  do'vîdtoisin 
civitate  Domini  -vîrtutunij  in  eivitate 
Dei  noatri  i  Deus  fonda^nt  eam  i& 
œtemum. 

10.  Suscepîmus,  beus,  miseriéor- 
diam  tuam,  in  medîo  templi  tui. 

i  i .  Secundùm  nomen  tuum,  Deus, 
sic  et  laus  tua  in  fines  terrae  :  justitlà 
plena  est  deltera  tua. 

12.  Lœtetur  mons  Sion,  et  exul- 
tent fiUœ  Jud» ,  pvopfer  jndicta  tua, 
Domine. 

13.  Cîrcumdafe  Sîon,  et  complec^^ 
timlni  eam  :  narrate  îa  turribus 
ejus. 

14.  Ponîte  corda  vestra  in  virtute 
ejus>  et  distribuite  domos  ejus,  ût 
enarretîs  in  progenie  altevâ. 


irentn»  vehemens  eonterit  noves  magni  marU,  talia  est;  Dei  vi»  tuaatb  lemsalem, 
et  hostilem  exercltum  dissipantis. 

9.  Sicui  audivimus:  prophelia  Isalœ  videtar  Uc  notari,  sensnsqne  est  :  Sicut 
aadWlmus  ab  Isdâ  prophëtàtimi,  fore  Ut  obsidîo  mirabiliter  solverelur,  ac  Sen- 
nacheribi  dax  Rabsaees,  ejusqae  exercitus  eaâdeiietur;  sfc  ittplettrm  yidimus, 
Isa.,  xzxvii,  21;  et  IV  Reg.,  xiz,  20,.  etc.  Qaâ  figura  cœlestis  Jérusalem  incol» 
et  ipat  canuot:  Sicui  audivènus^  ex  auditu  fidei.  Go/.,  ni,  2,  5,  sic  vidènus^  jam 
snbkUo  velo,  atqua  aperlA  Dei  facie.  Deus  fundavit  eam.,,  nihil  habet  metuen- 
dum,  tanto  exempta  periculo.  Propheticè,  de  Ecclesià  fundatà  super  petram, 
ideoque  inconcussâ,  Matth.,  xvi,  18.  Prœclarè  Âugustinus  htc:  a  Sed  forte  isla 
cmtasqasemozidam  tenuit  (Ecclesià  catliolica)  aliquando  evertetur.  Absit  :  Deus 
fmdoM  eam  in  eeietmmu  Si  ergo  eam  Deus  fbnda^  in  oitemum,  quid  timea^ 
ne  cadat  Ûimamentum?  »  [In  PsaL  XLVii,  n.  7.) 

10.  Stacepimus,,.  misericordiam,.,  in  medio  iempK  tui,  Prophetia  IsaisB  salu- 
tem  poHicentiB  delsta  est  in  publtco  cœtu  ad  Ezechiam  in  templo  oranCem,  Isa., 
XXXTU,  14. 

11.  Secundùm  nomen  fiitan...  Quanta  est  exceUentia  nominis  toi,  tanta  el 
lana  tua  nbiqoe  diffundltor. 

12.  Exultent  filiœ  Judrn:  oppida  Ticina  Jerosdymis,  qaormn  urb&  sancta 
meiropolis,  acmore  HebrtBonim,  eàliberatà,  ad  eznltationem  mérité  provo* 


13.  Cmnpîeetimtni^,.  Hier,  ciremte.  Narrate...  Hier,  manerate  turres. 

t4.  In  virtute,..  Hier,  in  manibus  ^ue.  Dislribmte  dàmos  ^us  :  dîyidite  roè 
ad  eas  q[>ectanda8,  quasi  civitate  in  partes  distrilHità  :  Bâtit  é  attoiliie  palatia  ' 
efuê*  Vidète  ({rtm  exœlia  aSnl;  admiramini  qaftm  intégra  et  iltefla  aint  omnia, 
tanree,.HraBi,  domae»  posft  tantam  vîm  lM»tilam. 

(a)  Vor.  :  Dommi.  —  (ft)  \M$br.  sMalom.]  -*  <e)  Xianibiifl  Béer,  ftiiiiMb) 
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IK.  Qaoniam  hlo  est  Deus^  Deus 
noster  in  aeteraiim^  et  in  sœculum 
fl8Boali  :  ipse  reget  nos  in  sœcula. 


PSÀLMORUM 

Quia  ipse  est  Deus,  Deos  nos- 
ter in  sœculiun^  et  in  perpe* 
tuum;  ipse  erit  dux  noster  in 
morte  (a). 


!S.  In  sœeula  :  Hebr.  stq>er  mortem  :  nsqae  ad  mortem. 
(a)  Var.  :  Moitem  [oHàâ  in  laeoU.) 
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PSALMDS  ILVIII. 
MORALIS. 

VMiitalem  dhititrum,  moitis  Ineritabili  neeeiaiUto,  Titeqne  Aitans  ipe ,  demoBiCnl,  tdf«nàs 
eot  qui  dÎTitiis  laperbiant  ;  Ten.  7.  Obscariisimu  Psalmns,  atqoe  ideo  iiuUr  aeniginatit  pn>- 
podtQi;  Ten.  5  :  eayu  erato  lensu ,  doetrina  Bt  gntior,  Ineii  instu  emergentâs  è  tenebrif. 


VEBSIO  YIJLGÂTA. 
I.  In  finem,  filus  Gore  Psalmus. 

2.  Àudite  hœc,  omnes  gantes  :  au- 
nbus  percipite^  omnes  qui  habitatis 
orbem  : 

3.  Quique  terrigenœ,  etfilii  homi- 
num  :  simul  in  unum  dives  et  pau- 
per. 

4.  Os  meum  loquetur  sapientiam  : 
et  meditatio  coidis  mei  pruden- 
tiam. 

5.  Indinabo  in  parabolam  aurem 
meam  :  aperiam  in  psalterio  propo- 
sitionem  meam. 

6.  Car  timebo  in  die  malà?  ini- 
quitas  calcanei  mei  circumdabit 
me. 


YERSIO  S.  HIEBONTMI. 
Yictori,  filiorom  Gore  Psalmus  (a) 

Audite  haBc,  omnes  populi;  au- 
ribus  percipite^  universi  habita  - 
tores  occidentis  (6). 

Tarn  filii  Adam^  quàm  filii  sin- 
gulorum;  simul  dives  et  pauper. 

Os  meum  loquetur  sapientias, 
et  meditatio  cordis  mei  pruden- 
tias. 

Indinabo  (c)  ad  parabolam  an- 
rem  meam;  aperiam  in  dtbarft 
œnigma  meum. 

Quare  timebo  in  diebus  mali? 
iniquitas  calcanei  mei  drcumda- 
bit  me? 


2.  Audite,  Magna  locutnniSy  attentom  aaditorem  fàcit  Onme$  gaUet,»,  Omnes 
hommes  convocat,  commmiem  omnium  de  divitiis  errorem  danmaturos;  mrsas 
autem  attentoa  facit,  dicturua  enim  est  tanto  cœtu  digna. 

3.  lerrigenœ:  Hebr.  fUii  hommis,  ut  se  Ghristos  Yocabat  :  plebeli.  FiUi  honû- 
mrnn:  Hebr.  filii  viri,  nobilea.  Dives  et  pauper:  quasi  diceret,  utrosque  docta- 
rus  sum. 

6.  In  parabolam...  in  psalterio  propositionem...  Hier,  m  cithard  œnigma  mewn, 
ex  antiqnis  moribns;  sic  enim  Job  assnmit  parabolam,  xxvn,  1,  etc.  Sed  et  re^ 
gvna  Saba  venit  tentare  Salomonem  in  csnigmatilms,  III  Beg.,  z,  i,  et  hoc  perti- 
net  ad  condliandam  anditorom  attentionem. 

S.  Cvr  timebo  in  die  maià?  Hier,  in  dtehiss  nmU,  mortiB  scmeeL  IniasâUm 
eaieanei  meL.. finis  mei  seu  mortis;  qaèd  pedee  extrema  sini  pan  oorpom^  ot 

(a)  Ymr.i  GortinB.  *  m  (JMr.  ori»».]  -  (c)  [IL  iaeUao.] 
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Qui  flâudaxn  babent  in  forti- 
tadine  suâ,  et  in  multitudine  di- 
Titiarum  suarum  superbiunt. 

Fratrem  redimens^  non  redimet 
vir;  nec  dabit  Deo  propitiationem 
pro  eo. 

Neque  (a)  pretiumredemptionis 
anlmœ  eorum;  sed  quiescet  in 
saecula  {b),  et  vivet  ultra  in  sem- 
piternmn. 

Et  non  Yidébit  interitiim^  cùm 
Tiderit  sapientes  morientes;  si- 
mul  insipiens  et  indoctus  peri- 
bunt^  et  derelinquent  alienis  di- 
vitiassoas. 

Interiora  sua  domus  (c)  suas 
in  sœculo,  tabemaoula  sua  in  ge- 
neratione  et  generatione;  voca- 


7.  Qui  confiduntin  Tirtute  suà  :  et 
in  multitudine  divitiarum  suarum 
gloriantur. 

8.  Frater  non  redimit,  redimet 
homo  :  non  dabit  Deo  placationem 
suam. 

9.  Etpretiumredemptionisanimœ 
suœ^  et  laborabit  in  œtemum^  10.  et 
Tivet  adhuc  in  finem. 

li.  Non  Yidebit  interitum»  cùm 
viderit  sapientes  morientes  :  sunul 
insipiens  et  stultus  peribunt 


Et  relinquent  alienis  divitias  suas  : 
12.  et  sepulcra  eorum  domus  iUo- 
rum  in  œtemum. 


mon  totins  Tit»  :  qno  ferô  sensu  dicimns  à  capite  ad  calcem,  ab  initio  ad  fi- 
nem. Iniquitas  autem  mortis  hic  dicitor^  memoria  flagitionim  ac  scelemm  ;  sen- 
sosqueest  :  Gur^  qusrendo  dîvitias^  id  agam^  nt  amaram  mihi  mortem  arces- 
sam,  vel  ipsarum  desiderio,  vel  conscientiA  scelermn  qnibus  paratœ  sunt?  Qa6 
iDJhi  divitis,  si  is  earum  fructus,  ut  tristiùs  peream  :  sic  Ecclû,  zu,  i  :  0  mors, 
guàm  amara  est  memoria  tua  homini  pacem  habenti  in  divitiis  suis  /  unde  se- 
quituT  : 

7.  Qui  confidunt.,.  snpple  ;  illi  timeant  mortem^  qai  reponnnt  fidudam  :  m 
virtute  sud  :  m  opibos. 

8.  Frater  non  redtmit,,.  redimet  homo  :  supple:  non;  ex  consuetudine  senno- 
nis  bebraici  :  non  redimit  frater  ;  non  homo  quivis.  Clarius  apud  Hier.  :  Fratrem 
redimens,  non  redimet  vir  :  nemo  fratrem  à  morte  redimet  Non  dabit  Deo  pla- 
cationem suam  :  propitiationem  pro  eo;  nullo  sacrificio  lîberabit  quis  œgrotum 
ae  moriturum ,  non  frater,  quantum^is  pius,  ac  potens;  non  alius  quivis  homi- 
num. 

9.  Et  pretium  redemptionis.,,  suppl.  nemo  dabit;  at  Hebr.  aliter  :  Pretiosa  est 
redemptio  anima  ipsorum,  id  est,  pretiosior  quàm  ut  homo  id  prœstare  posait 
Hinc  inutilitas  diTitiarum,  qu6d  hominis  morientis  salutem  nemo  à  Deo  nllo 
pretio  rediniat  Laborabit  in  œtemum  :  homo  scillcet  :  vanus  et  cassus  labor 
mortem  deprecantis.  At  Hier,  quiescet  in  scecuia,  seu  quod  idem,  Hebr.  cessabit, 
deslnet  :  hoc  est,  homo  quantumvis  opulentus,  necessariô  deficiet  :  mors  inevi- 
tabilis. 

10  et  11.  ^^  vivet  adhuc  in  finem:  [11.]  Non  videbit  interitum.,.  Ironicè, 
quasi  diceret  :  An  pntabit  se  perpetuô  victurum,  [11.]  et  non  yisorum  interitum, 
dan  viderit  sapientes  morientes,  et  conunune  onmium  fatum  ?  Quatuor  postre- 
mos  versus  ad  Chriatnm  Patres  referunt,  ut  sensus  sit  :  Nemo  purus  homo  fra- 
trem redimit,  sed  tantùm  ille  homo  qui  etiam  Deus  est  Memorant  etiam  inter- 
prètes R.  Mosen  Hazardan,  qui  verba  hœc  vers.  9  et  10,  Desinei  m  sacuhsrn  et 
vioet  m  œtemum,  de  rege  MessiA  intelligit,  qui  pro  redemptione  fratrum  mor- 
taus,  posteà  in  œtemum  vivat,  uti  pradictom  ab  fyaid,  cap.  ua,  10. 


(air«r.:Et-.(ft) 
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venmt   BomiiiibtH   «lis   tOMs 
suas. 

Et  homo  in  honore  non  corn- 
morabitur^  et  similatus  est  ju- 
mentîs  {a),  et  exœquatus  est. 

Hase  est  via  insipientiœ  eonim^ 
et  post  eos  juzta  os  eorum  cur- 
rent.  Sehper. 

Quasi  grex  (6)  in  Infcmo  po- 
siti  sunt;  mors  pascet  eos. 

Et  subjicient  eos  reetî  in  mafu- 
Hno;  et  figura  eorum  conteretur 
in  infemo  post  habitaculom 
suum. 

Verumtamen  Deus  redimet  ani- 
mam  meam  de  manu  inferni; 
cùm  assumperit  me.  Sfaiper» 

Nolite  timere  cùm  ditaf  us  fuérit 
vir  ;  cùm  multiplicata  fuert t  gloria 
domûs  ejus. 


Taiberaaeula  eorùm  in  progenie^ 
et  progenîe  :  vocaverunt  nomina 
sua  in  terris  suis. 

13.  Et  homo^  cùm  in  honore  esset, 
non  intellexit  :  comparatus  est  ju- 
mentis  insipientibus^  et  similis  f  actus 
est  illis. 

14.  H8QC  via  illorum  scandalum 
ipsis  :  et  posteà  in  ore  suo  oompla- 
cebimt. 

13.  Sicut  oves  in  infemo  positi 
sont  :  mors  depascet  eos. 

Et  dominabuntur  eorum  justi  in 
matutino  :  et  auxilium  eorum  ve- 
terascet  in  infemo  à  glorià  eorum. 

16.  Verumtamen  Deus  redimet  ani- 
mam  meam  de  manu  inferi,  cùm 
acceperit  me. 

17.  Ne  timueris  cùm  dives  factus 
fuerit  homo  :  et  cùm  multiplicata 
fuerit  gloria  domûs  ejus. 

12.  Nomina  sua,,.  Hier,  vocavenmt  nomnibus  suis  terras  suas,  qulbus  scUlcet 
terris  inhumaiitur^  de  iis  enim  agiUir;  dicetur  autein  :  Hoc  est  sepulcruui  hujus 
et  hujus  :  hoc  unum  supererit,  nec  quidqoam  reliqui  prstei  sepulcrum,  etioa- 
nem  memoriam. 

13.  Non  intellexit  ;  non  cogitât  unde  ilU  onme  decas  :  at  Hier,  in  honore  non 
corrmiQrabitur,  Comparatus  est  Jumentis.,,  Unus  enim  interitus  hominis  et  jwnen' 
torum,  Ecole.,  m,  19.  Quoad  temporalia,  nihilhabet  amplius,  atque  omninô  instar 
jumenti  est,  msi  œtema  meditetur. 

U.  Hœc  via,.,  scandalum  ipsis  :  Hier.  Hœ  via  insipientia  eorum,  hsec  via  il- 
lorum, belluarum  more  viventium,  mera  insipientia  est.  Et  posteà  in  ore  suo,.. 
et  post  eos  juzta  eorum  placita  vivent.  Tarn  ipsi  quàm  ipsorum  posterl  hâc  falla- 
ci&  divitiarum  inescati,  ad  turpia  et  vanaproraunt  :  secundùm  Vulizatam,  liaec 
via,  in  qu4  tamen  sibi  placebunt,  deniqae  ipsis  erit  scandale ,  offeudiculo  quo 
corruant,  uthabetur  vei*8.  seq. 

15.  Dominabuntur...  justi...  superiores  erunt,  prœslabuut.  In  matutino  :  sla- 
tim  post  mortem  apparebit,  quantum  divitibus  impiis  prœstent  justi,  qui  in  Deo^ 
non  in  rébus  vanis  confldunt.  Auxilium  eorum...  opes  quos  auxilio  sibI  fuluras 
sperabapt.  Veterascet  in  infemo,  etiam  in  eorum  sepulcris  opes  illœ  obsoles- 
cent.  A  qhriâ  eorum;  delelA  et  obliteratà  iUÂ  quoque  glorià  sepulcrali  :  planlùs 
Ilier.  Figura  eorum  conteretur,  etc.,  etiam  in  sépulcre  species  eorum  eva- 
nescet,  postquàm  in  illud  translati  sunt  triste  domiciJium. 

16.  Verumtamen  Deus...  Non  diviUaB,  inqult,  sed  unus  Deus  redimet  animant 
meam  ;  impiorum  inanîlate  dcspectà,  assurgit  ad  bonos  In  Deum  sperantes,  quo- 
rum Deus  auimam  ub  inferis  redimit,  cùm  à  sepulcro  assumptos  ad  vilam  œteiw 
nam  transfert  AUoqui  neque  qui  sperat  in  Domino  plus  reliquid  baberet,  neqne 
prœfationi  responderet  hi^us  psalmi  doctrioa. 

(a)  Yar.  :  Aiiimilttiii  Jnmentit.  —  (6)  Oves. 
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NeqiM  «lim  morittos  toUet  om- 
nia;  neo  descaadet  post  eiun  glo- 
riaejufi. 

Quia  animœ  suœ  in  Tità  eak 
benediœt;  laadabunt  ie,  cùmbe- 
nefeceriB  (a)  tibi. 

Intrabit  (6)  usque  ad  genera- 
tionem  patnim  suorum;  usque 
ad  finem  non  Yidebunt  lucem. 

Homo  cutn  in  honore  esset^ 
non  inteUezit;  oomparatus  est  (c) 
jumentis^  et  eilebitur» 


18.  Quoniam  oùm  interierit,  non 
sumet  onmia  :  neque  déscendet  cum 
eo  gloria  ejus. 

19.  Quia  anima  ejufi  in  vità  ipsius 
benedicetur  :  conutebitur  tlbi^  cùm 
benefeceris  ei. 

20.  Introibit  usque  in  progenies 
patrum  suorum,  et  usque  in  seter- 
num  non  videbit  lumen. 

21.  Horno^  cùm  in  honore  essetj 
non  intellexit  :  comparatus  est  ju- 
mentis  insipientibus^  et  similis  factus 
estillis. 


19.  Anima  ejus,, .  divitis  impii  ;  in  vità  iptiui  benedicetwr;  IfindllmB  ûd^rebitar: 
eonfitebitur  tiài,  laudabit  te.  Jam  ad  ipsnm  divitem  senno  convertlttir^  sensu»* 
que  est:  Ûle  assiduns  ac  pntidas  iandator  et  adDlator  taus  impeosô  te  laudabit^ 
non  tamen  smcerè^  non  veri  studio^  sed  beneficiis  iUectus  tais.  At  Hier,  aliter  : 
Anima!  syœ  m  vità  sud  benedicet  ille  dives,  sibi  blandietur^  se  beatum  pr&Bdica- 
bit  :  addit  Hier  :  Laudabunt  te,  cùm  benefeceris  tibi;  tibi  plaudent  cùm  tibi  beatns 
▼ideberis^  teqae  unom  prœdicabmit  tôt  opibus  dignum^  qu6d  Us  finiaris^  tuoqoe 
genio  indulgeas. 

20.  Iniroibit  usque  ùi  progenies  patrwn...  ibît  ad  patres^  morietur;  pbmi 
usitatA. 

21.  Homo,  eàm  in  honore  :  meritô  ergo  à  me  dictnm  vers.  13,  atque  bic  incul- 
catom,  nescire  hominem  ibi  Tara  glorlareponeDda  sît,  atqae  omninô  bratis  eaae 

(a)  Yor.  :  Bene  faerit.  —  (6)  [11.  btrabnnt]  —  (c)  GomparATÎtu. 

\  • 


PSALMUS  XLIX. 
MORALIS  ET  PROPHËTIGUS. 

\  cra  saeriflcia  Dei  landes  eisfe,  et  precet  par*  corde  prolatas  ;  sic  Noto  Testamento  viapi  parât 
Tide  PaaL  l,  17, 18, 19;  Isa,,  i,  11,  etc.;  Jerem.,  yii,  îl,  etc. De  tiiiilo,  atque  Asaph.  Vide 


VBRSIO  VULGAÏA. 
1.  Psabniu  Asaph. 

Oeus    deorum  Dominus  locutus 
est  :  et  vocavit  terram, 


YERSIO  s.  HIERONTMI. 
Psabniis  (a)  Asaph. 

Fortis  Deus  Dominus  locutus 
est^  et  vocavit  terram;  ab  ortu 
solis  usque  ad  occasum  ejus. 

De  Sion  perfecto  décore  Deus 
apparuit. 

2.  Ex  Sion  speeies  decoris  ^us  :  Hier.  De  Sion  perfecto  décore  Deus  apparuit, 
(a)  Yar,  :  Canticonu 


A  solis  ortu  usque  ad  occasum  : 
2.  ex  Sion  speeies  decoris  ejuâ. 
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Deus 


3.  Deus  manifesté  veniet 
noster,  et  non  silebit. 

Ignls  in  conspectu  ejns  exardescet  : 
et  in  drcuitu  ejus  tempestas  valida. 

4.  Adyocabit  coelum  desursum  : 
et  terram  discemerepopidum  suum. 

5.  Gongregate  illi  sanctos  ejns  : 
qui  ordinant  testamentum  ejus  su- 
per sacrificia. 

6.  Et  annuntiabunt  cœli  justitiam 
ejus  :  quoniam  Deus  judex  est. 

7.  Audi^  populus  meus^  et  loquar  : 
Israël;  et  testificabor  tibi  :  Deus  Deus 
tuus  ego  sum. 

8.  Non  in  sacrificîis  tuis  arguam 
te  :  holocausta  autem  tua  in  con- 
spectu meo  sunt  semper. 

9.  Non  accipiam  de  domo  tuÀ 
vitulos  :  neque  de  gregibus  tuis 
hircos. 

10.  Quoniam  meœ  sunt  omnes  fe- 
rœ  silvarum^  jumenta  in  montibus 
etboves. 

11.  Cognovi  onmia  volatilia  cœli  : 
et  pulcbritudo  agri  mecum  est 

12.  Si  esuriero;  non  dicam  tibi  : 
meus  est  enim  orbis  terrsB^  et  pleni- 
tudo  ejus. 

13.  Numquid  manducabo  cames 
taurorum  ?  aut  sanguinem  hircorum 
potaboî 


Veniet  Dens  noster^  eft  non  te- 

cebit;  ignis  coràm  eo  vorabit, 
et  in  drcuitu  ejus  tempestas  va- 
lida. 

Vocabit  cœlum  desursum^  et 
terram  ;  ut  judicet  populum 
suum. 

Gongregate  mihi  sanctos  (a) 
meos;  qui  feriunt  pactum  meum 
in  sacrificio. 

Et  annuntiabunt  cœli  justitiam 
ejus;  quia  Deus  judex  est  (6). 
Semper. 

Audi;  popule  meus^  et  loquar, 
Israël;  testificabor  in  te  (e);  Deus 
Deus  tuus  ego  sum. 

Non  propter  victimas  tuas  ar- 
guam te;  et  holocautomata  tua 
coràm  me  sunt.  Semper. 

Non  accipiam  de  domo  tuà  vi- 
tulum  {d),  neque  de  gregibus  tuis 
hircos. 

Mea  sunt  enim  omnia  animalia 
silvarum  (e)  ;  pecudes  in  monti- 
bus millium. 

Scio  onmes  aves  montium;  el 
universitas  agri  (f)  meciun  est. 

Si  esuriero;  non  dicam  tibi; 
meus  est  enim  orbiS;  et  plenitudo 
ejus. 

Numquid   comedam   camem 
taurorum;  aut  sanguinem  hirco- 
Irumbibamî 


cojuB  diBtinctIo  seqnenda.  Porrô  his  describitar  majestas  Dei;  ex  Sien  ubi  habitai 
expIendescenUs,  et  ipsos  etiam  sacrificantes  judicantis. 

3.  Exardescet:  Hier,  vorahit. 

4.  Di9cemere  :  Hier,  id  judicet, 

5.  Illi  sanctos  ^us  :  Hier,  mihi  sanctos  meos,  ad  sacerdotium  consecralos.  Qui 
ordinant  testamentum.,.  Hier,  qui  feriunt  pactum  meum,  qui  ritom  sacrificaiidi  ex 
fœdere  meo  observant. 

8.  Non  in  sacrificiis:  non  queror  déesse  sacriflcia;  cùm  semper  prœsto  sint, 
sed  maJQs  aliqaid  requiro. 

11.  Volatilia  cœli  :  Hier,  montium,  Pulchritudo  agri  :  Hier,  universitas  agri; 
alii  :  Bestiœ  agrorumpenes  me  sunt;  bestiiB;  qoœ  agrorom  oniameata  sont;  me» 
nmt. 

{a)  Var,  :  [Bebr.  miterieordei .]  —  (b)  Est  ipte.  —  (c)  Et  oonteftabor  le.  —  (d)  [iTc^.  tan- 
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Immola  Deo  laudem,  et  redde 
Altissimo  vota  tua. 

Et  inToca  me  in  die  tribnla- 
tionifl;  liberabo  te^  et  glorificabis 
me. 

Impio  autem  dizit  Deus  :  Qnid 
tibi  est  cmn  enarrafione  piœcep- 
torum  meorum,  ut  (a)  assumas 
pactum  memn  in  ore  tuo? 

Qui  odisti  disciplinam^  et  pro- 
jedsti  Terba  mea  post  te. 

Si  Tidebas  lîirem^  consentiebas 
ei^  et  cum  adulteris  erat  (5)  pars 
tua. 

Os  tuum  dimisisti  (c)  ad  mali- 
tiam^  et  lingua  tua  concinnavit 
dolum. 

Sedens  adversùs  frafrem  tuum 
loquebaris^  et  adversùs  (d)  filium 
matris  tuœ  fabiicabaris  oppro- 
brium. 

Hœcfecisti^  et  tacui  ;  existimasti 
me  futurum  similemtul;  arguam 
te^  et  proponam  te  (e)  ante  oculos 


Intelligite  boc^  qui  oblivisci- 
mini  Deum;  ne  forte  capiam  {fj, 
et  non  sit  qui  liberet 

Qui  immolât  confessionem, 
gloTificat  me^  et  qui  ordinat 
viam,  ostendam  ei  salutare  Dei. 


14.  Immola  Deo  sacrificiumlaudis: 
et  redde  Altissimo  vota  tua. 

15.  Et  invoca  me  in  die  tribula- 
tionis  :  eruam  te>  et  bonorificabis 
me. 

16.  Peccatori  autem  dixit  Deus  : 
Quare  tu  enarras  justitias  meas,  et 
assnmis  testamentum  meum  per  os 
tuum? 

17.  Tu  verô  odisti  disciplinam  :  et 
projecisti  sermones  meos  retror- 
Bum  : 

18.  Si  yidebas  furem^  currebas 
cum  eo  :  et  cum  adulteris  portionem 
tuam  ponebas. 

19.  Os  tuum  abundavit  malitià  :  et 
lingua  tua  concinnabat  dolos. 

20.  Sedens  adversùs  fratrem  tuum 
loquebaris  :  et  adversùs  filium  ma- 
tris tuœ  ponebas  scandalum. 

21.  Hœc  fecisU^  et  facui.  Eiisti- 
masti  inique  quod  ero  tui  similis  : 
arguam  te^  et  statuam  coutra  faciem 
tuam. 

22.  Intelligite  bsec  qui  oblivisci- 
mini  Deum  :  nequandô  rapiat^  et 
non  sit  qui  eripiat. 

23.  Sacrificium  laudis  bonorifica- 
bit  me  :  et  illic  iter^  quo  ostendam 
illi  salutare  Dei. 


14.  Sacrifieium  laudis  :  Hier,  laudem. 

16.  Quare  tu  marras...  Hier.  Quid  tibi  est  eum  enarratione,  etc.  Non  est  eoim 
speeiosa  kais  m  ore  peccaioris,  Eccli.,  zv,  9. 

18.  Portionem  tuam  ponebas  :  Hebr.  pars  tua  :  snpple»  erat  :  eorum  convictor 
aasidnas. 

20.  Sedens:  destinato  animo.  Adversits  fratrem  tuum  loquebaris:  ûc :  Sede- 
rwst  principes,  et  adoersian  me  hquebaniur»  Psal.  cxviii^  23. 

21.  Sxistimasti  inique  :  miquè  deest  Hebr.  Arguam  te,  et  statuam...  Hier,  pro- 
ponam  te  ante  oculos  tuos  :  teipsam  exhlbebo  tibi^  ne  tibi  placeafi. 

23.  Sacrifieium  laudis:  Hebr.  saerificans  laudem.  Et  illic  iier:  Hier,  et  qui  or- 
dinai  viam,  ostendam  iUi  salutare  Dei,  ponenti  viam.  Heb.  redd  via  gradienti, 
fstmdam  sabUem  veram. 

{m  F«r.:  Et«U—  (6)  Ihêst  ent.  —  (c)  Dimitifti.  —  (4)  la, *  («) l^Mtl te.  —  (0  Bapiaa. 
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PSALMDS  L. 
DEPREGATORIUS. 


YEBSIO  YDLGATA. 

!.  In  finem^  Psalmns  David. 
2.  Cùm  yenit  ad  eum  t^athan  propheta^ 
qoaxidè  intravit  ad  B«thB8b«e.  II  Reg,  ju, 

3.  Miserere  mei,  Deus^  secundùm 
magnam  misericordiam  tuam. 

Et  secundùm  multitudinem  mise- 
ralionum  tuarum,  dele  iniquitatem 
meam. 

4.  Ampliùs  lava  me  ab  îniquitate 
meà  :  et  à  peccato  meo  munda  me. 

b.  Ouoniam  iniquitatem  meam 
ego  cognosco  :  et  peccatum  meum 
contra  me  est  semper. 

6.  Tibi  soli  peccavi  ^  et  malum  co- 
ràm  te  feci  :  ut  justificeris  in  ser- 
monibus  tuis^  et  vincas  cùm  judi- 
caris. 

7.  Ecœ  enim  in  iniquitatibus  con- 
captus  sum  :  et  in  peccatis  concepit 
me  mater  mea. 

8.  Ecce  enim  veritatem  dilexisti  : 


VERSIO  6.  HtCBONTUI. 

Victoria  Ganticum  David;  qaandô 
Yenit  (a)  ad  eum  Nathan  propheta, 
quandô  Ingreseufe  est  ad  Bethaabee. 

Miserere  mel^  Deus^  secundùm 
misericordiam  tuam. 

Juxta  mulliludinem  miseratio- 
num  tuarum^  dele  iniquitates 
meas. 

Multùm  lava  me  ab  iniquitate 
meâ,  et  à  peccato  meo  munda 
me. 

Quoniam  iniquitates  meas  (6) 
ego  cognovi^  et  peccatum  meum 
contra  me  est  semper. 

Tibi  soli  peccavi>  et  malum 
coràm  te  (c)  feci  :  ut  justifLceris 
in  sermonibustuisyct  vincas  cùm 
judicaberis  (d). 

Ecce  in  iniquitate  conceptus 
sum  :  et  in  peccato  peperit  ma 
mater  mea. 

Ecce  enim  veritatem  dilîgis^ 


6.  Tibi  ioK  :  Hebr.  tibi,  tibi  soli,  nam  cœteros^  hominea  sdUcet,  celari  pecca- 
tum meum  :  prœtereà  te  unum  metuebam^  regià  potêBlate  frétas ,  CSirys.  Âmbr. 
Cùmjudicaris  :  Hebr.  m  judicando  te,  cùm  judicas  :  cùm  occulta  mea  flagitîa, 
adulteria  scilicety  quœ  fcedà  et  occultA  cœde  légère  me  posse  sperabam^  edaeis 
in  lucem^  eaque  puniens,  ostendis  nlhU  te  iatere.  Sed  et  cdmjudicaris  ab  homi- 
nibus^  vincis  ostendens  te  scelerum  uitorem,  cùm  minime  arbitrantnr.  Que  om* 
nia  Davidi  dedaravit  Deus  per  Prophetam^  dicens  :  I\ê  mim  fècisU  aàsamdiîé  ^ 
ego  autem  faciam  in  conspectu  omnis  Israël,  et  in  conspectu  solis.  Il  Reg.,  zii  ^  tS. 

7.  Ecce  enim  in  iniquitatibus  :  numquid  David  de  adulterio  natas  eral?  de 
Jesse  viro  justo  natus  erat  et  conjuge  ipsius.  Quid  ergo  se  didt  in  iniquitate 
conceptum,  msi  quia  suscepit  personam  generis  humani^  et  attendit  ommiim 
vincula;  propaginem  mortls,  originem  iniquitatis  advertit?  Auguat.htc.  Hsac 
autem  sanctus  David  conunemorat,  non  ad  se  ezcusandum,  sed  ad  deprimendnm 
potiùs  :  neque  enim  mirum  à  corrupto  semine  hœc  mala  émanasse. 

8.  Ecce  enim  veritatem  dilexisti  :  enim  deest  hic  et  suprà  vers.  7.  Veritatem 
diligis  peccata  confitentis.  Incerta  et  occulta  sapientia  tuœ.  Propter  propheti» 

(a)  Var.  t  Cùm  Tenisset  —  (6)  Error«s  meos.—  (e)  [Sebr,  in  oeulis  tuiSb]  —  (d)  iodicavem 
[Bebré  judieaiui  fuerit.] 
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abflooiMUIiim  fà  arMOiiuii  «apien- 
ti»  tu8B  manifestasti  (a)  mihi. 

Asperges  (&)  me  hyssopo  et 
nuindabor  :  lavabÎB  me^  et  super 
oivem  dealbabor. 

Auditum  mihi  fades  gaudimn 
«  et  laeti  tiam  :  et  «Kulteot  ossa  qu^e 
confregisti. 

Absconde  f aciem  toam  &  pec- 
oatis  meis  :  et  onmes  iniquitates 
meas  dele. 

Cor  mmidmn  créa  mihî^  Deus  : 
et  spiritum  stabilem  rénova  in 
Tisceribus  meis. 

Ne  projicias  me  &  fade  tuà,  et 
Spiritum  sanotum  tumn  ne  au- 
feras  &  me. 

Redde  mihi  lœtitiam  Jesu  {c) 
lui,  et  i^>irita  potenti  confirma 
me. 

Docebo  iniquos  Tias  tuas,  et 
peccatores  ad  te  convertentur  (d] . 

Libéra  me  de  sanguinibus^ 
Deus^  Deus  salutis  meœ  ;  lauda- 
bit  lingua  mea  Justitiam  tuam. 


incerta  et  oomilta  sapienti»  ta»  ma- 
nifestasti  mihi. 

9.  Asperges  me  hyssopo^  et  mnun 
dabor  :  layabÎB  ma,  et  super  nivam 
dealbabor. 

10.  Audituimeo  dabis  gaudiumet 
lœtitiam  :  et  exoltabunt  ossa  humi* 
liata. 

11.  Ayerie  iaciem  iuam  k  pecca* 
tis  meis  :  et  onmes  iniquitates  meas 
dele. 

12.  Cor  mtmdum  crett  in  me,  Deus  : 
et  spiritum  rectum  innoya  in  visce- 
ribusmeis« 

13.  Ne  projicias  me  &  iacie  fuà  : 
et  Spiritum  sanctum  tuum  ne  auferaa 
à  me. 

14.  Redde  mihi  lœtifî^am  salutari& 
tui  :  et  spiritu  prindpali  confiima 
me. 

15.  Docebo  iniquos  yias  tuas,  et 
unpii  ad  te  convertentur. 

16.  Libéra  me  de  sanguinibus, 
Deus,  Deus  salutis  meae,  et  exultabit 
lingua  mea  justitiam  tuam. 


donmn,  ostendisti  mihi  vias  tnas  arcanas^  éventas  yarios  et  incertos,  cerià  ta- 
men  proTidentiâ  guberDEtos  ;  Christom  ipsom,  ejusqae  mysteria,  ut  palet  in 
Psalmis  passim. 

9.  Hyssopo  :  ut  leprosnm  redacendom  ad  hominom  cœtos,  Levit,,  ziv^  6^  vel 
qoemlibet  immundom  aqii&  lustral!  aspergendam,  Nterner.,  ziz^  18. 

10.  Auditui  meo,..  Hier.  Auditum  mihi  fades  gaudium,,,  per  verbuçi  absolo- 
fionis  pronuntiatum  Davidi  h  Prophète,  nobis  per  sacerdotale  minlsteriuin. 

12.  Spiritum  rectum  innova..,  nempe  aversus  à  lege^  recUtudinem  onûserat 
qaam  reddi  petit. 

13.  Spiritum  sanctum  tuum  ne  au  feras  à  me.  An  ergo  peccator  habebat  Spi* 
ritum  sanctum  ?  non  enim  dicit  :  Da  mihi;  sed  :  Ne  auferasà  me  :  nempe  quôd 
eitm  çuisque  sibi  irascitur  et  sibi  displicet,  sine  dono  Spiritûs  sancti  non  est, 
qnamyis  yeniam  deprecetur.  August.  hic,  n.  16. 

14.  Spiritu  prmeipali  :  Hier,  pofm^t;  Hebr.  spontanée.  Nedibah ,  qaoàYolxai' 
tarie,  Psal,  un,  8.  Nota  hic  spiritum  rectum,  qui  est  yera  justitia;  Spiritum 
sanctum,  quo  justitia  in  homine  jam  ad  se  redeunte  inchoatiir  ;  spiritum  princi» 
palem,  quo  accepta  Tenià  jam  securus  ac  firmus,  non  modo  in  justitiA  persévérât, 
sed  etiam  csteros  docet,  ut  sequentia  demonstrant.  August.  htc. 

ÎS.  De  sangumibus  :  plurali  numéro  ;  &  reatu  multipUcis  cœdis ,  nec  tantûm 
Unie,  yerûm  etiam  commilitonum  ejus,  qui  ut  ipso  caderet^  ad  iniquum  certamen, 
atqœ  ad  necem  certam,  misai  sunt,  11  Ûeg,,  zi,  15, 20, 21.  ▲  tantarom  ergo  cfls- 

(«)  7«r.  :  [Bêhr.  Saplantlam  nanifesUbiiiuis.]  —  (ft)  Piirifie«bis.  *  (c)  Salutarii.  —  (<Q  Re- 
Terleatnr* 
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17.  DomiDe,  labia  mea  aperies^ 
et  08  meum  annimtiabit  laudem 
toam. 

18.  Quoniam  si  yoluisses  sacrifl- 
dum,  dedissem  utique  :  holocaustis 
non  delectaberis. 

19.  Sacrificium  Deo  spiritus  con- 
tribulatus  :  cor  contritum  et  humi- 
liatum^  Deus^  non  despicies. 

20.  Bénigne  fac^  Domine^  in  bonà 
voluntate  tuà  Sion  :  ut  œdiûcentur 
mûri  Jérusalem. 

21.  Tune  acceptabis  sacrificium 
justitiœ^  oblationes ,  et  holocausta  : 
tune  imponent  super  altare  tuum 
yitulos. 


Domine»  labia  mea  aperies»  et 
os  meum  annuntiabit  laudem 
tuam. 

Non  enim  vis  ut  Tictimam  fe- 
riam  {a);  nec  holocaustum  tibi 
placet. 

Sacrificium  (6)  Dei  spiritus  con- 
tribulatus  (c);  cor  contritum  et 
humiliatum,  Deus,  non  despicies. 

Benignô  fac  (dj  in  voluntate 
tuà  Sion,  et  œdificentur  mûri  Jé- 
rusalem. 

Tune  suscipies  sacrifidum  jus- 
titifiB,  oblationes,  et  holocausta; 
tune  imponent  super  altare  tuum 
vitulos  (e). 


dium,  qu8B,  continno  velut  damore,  Davidis  sanguinem  reposc^ant,  resta  et 
horrore  liberari  petit.  Exultabit  :  Hier,  laudabit  lingua  mea» 

18.  Quoniam  si  voluisses.,.  Hier,  non  enim  m>,  etc.,  non  id  hune  à  me  pecca- 
tore  requiris  :  quA  voce  sanctas  David  signlûcat  yetera  sacrificia  per  se  non  esse 
Deo  placita,  ac  tandem  obliteranda. 

19.  Contrition  et  humiUatum^  Hebr.  confracium  et  contritum. 

20.  Bénigne  fac benefac  Sioni,  et  muros  Jerasalem  œdiûca  :  metnit  ne  suo 

celere  civitas  ab  ipso  aucta  et  pariim  conUita,  pereat. 

(a)  Var,  :  Feram.*-  (6)  Sacriacia.  —  (e)  Gontritos. .-  (d)  Bene  tao[AI.  Âdd,  Domine.]  — 
(«)  Tanroi. 


PSALMUS  LI. 
INCREPATORIUS. 

In  penonâ  Doeg,  iniquos  dolis  suii  superbientes  iocrepat,  et  iiio  ezemplo  oonfimdtt» 


YERSIO  YULGATA. 

1.  In  flnem,  intelle  ctas  David. 

2.  Gùm  venit  Doeg  Idumeeus,  et  nuntia- 
Yit  Saûli  :  Venit  David  in  domumÂcbl- 
mdech  (I  Reg.,  zxii,  9). 

3.  Quid  gloriaris  in  malitià^  qui 
potens  es  in  iniquitate? 


YERSIO  s.  HIEROmrKI. 

Victori,  eraditio  David;  cùm  venit 
Doeg  Idumseus,  et  amiuntiavit 
Saûl,  et  dixit  (a)  ei  :  Venit  David 
in  domum  Âchimdech  (6) . 

Quid  gloriaris  in  maUlià  po- 
tens ?  misericordia  Dd  totà  (c)  die. 


2.  Dœg  Tdwnœus  :  in  auIA  Sadlis  vir  primarlus,  potentissimns  qolppe  pastorum, 
I  Beg.,  XXI,  7«  atque  inter  serves  ejus  primus,  ibid.,  xxii,  9.  Que  indice  cùm 
acceptBset  Safll  egregiè  exceptom  esse  Davidem  ab  Achimelech  sacerdote,  ip* 
sum,  atqne  imiversam  ejus  familiam  interfid  jussit  Quod  fadnus  cùm  sateUites 
horruîssent,  Doeg  Idumœus  eorum  supplevit  vicem.  Itaqae  octoginta  qiÛDqoe 

(a)  Var.  :  meeai.—  (6)  Abimelech.  —  (e)  ToU  est 
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eogltavit  (a)  Ungaa 
toa  ;  quasi  noYaoula  acuta  fociens 
dolmn. 

Dilezisti  malum  magis  qaâm 
bonum;  mendacimn  magis  qaàm 
loqui  justitiam.  Sjbhfer. 

Dilexisti  omnia  verba  ad  de- 
Yorandum  linguam  dolosam  (6). 

Sed  Deus  destraet  te ,  in  sem- 
pitemum  lerrebit  te,  et  evel- 
let  (c)  de  tabemaculo^  et  era- 
dic8j)it  te  de  terra  TiTentium. 
Sbmper. 

Videbimt  justi  et  timebunt,  et 
super  eum  ridebunt. 

Ecce  Tir  qui  non  (d)  posuit 
Deum  fortitudinem  suam;  sed 
speravit  in  multitudine  divitia- 
rum  suarum  ;  confortatus  est  in 
insidiis  suis. 

Ego  autem  sicut  oliva  -virens 
in  domo  Dei  ;  sperayi  in  miseri- 
cordià  Dei  in  sœculum  sempiter- 
num. 

Confitebor  tibi  in  sœculum, 
quqi^am  fecisti,  et  expectabo 


4.  Totà  die  ii^stitiam  cogitavit 
lingoa  tua  :  sicut  novacula  acuta  fe- 
dsti  dolum. 

5.  Dilezisti  malitiam  super  beni- 
gnitatem  :  iniquitatem  magis  quàm 
loqui  œquitatem. 

6.  Dilexisti  omnia  verba  prœcipi- 
tationis^  lingua  dolosa. 

7.  Propterea  Deus  destraet  te  in 
finem  :  evellet  te^  et  emigrabit  te  de 
tabemaculo  tuo^  et  radicem  tuam  de 
terrÀ  viventium. 

8.  Videbunt  justl,  et  timebunt,  et 
super  eum  ridebunt^  et  dicent  : 

9.  Ecce  homo>  qui  non  posuit 
Deum  adjutorem  suum  : 

Sed  speravit  in  multitudine  divi- 
tiarum  suarum,  et  prœvaluit  in  va- 
nitate  suâ. 

iO.  Ego  autem  sicut  oliva  fracti- 
fera  in  domo  Dei,  speravi  in  miseri- 
"cordiâ  Dei  in  œtemum,  et  in  sœcu- 
lum sœculi. 

li.  Confitebor  tibi  in  sasculum, 
quia  fecisti  :  et  expectabo  nomen 


sacerdotes  cœsi;  Nobe  eoram  nrbs  ezdsa,  tmiversis  dyibus  interfectis.  Ibid,, 
vers.  17, 18,  19. 

3.  Quid  ghriaris..,.  sensusplanns  ;  sic  autem  est  in  Hebr.  Quid  gloriaris,  6  tu 
qui  es  potens  ?  Hier,  nusericùrdia  Dei  totd  die,  non  tecum,  sed  eum  sanctis  est  ;  et 
itaChald. 

4.  Sicut  novacula  acuta.,,,  quœ  cùm  tangere  leniter  et  tantùm  radere  videretur, 
altè  infigitiur,  ac  velut  blandiendi  specie  vulnerat  :  ita  Doeg  eum  Achimelech  in 
tabemaculo  Domini  amiciticd  pietaiisque  specie  versatus,  fœdo  indicio  vires  op- 
timos  prodidit,  I  Reg.,  xxi^  7  ;  xxii,  9. 

6.  Pnecipitationis  :  Septuaginta  :  absorptionis ,  demersionis  :  xavùLiscma^vH  ; 
Hier.  :  ad  devorandum.  Cujus  quippe  consiliis  manuque,  tôt  egregii  viri,  tanlaque 
nrbs  perierit.  Lingua  dolosa  :  Hebr.  ô  lingua  dolosa  !  Hier,  linguam  dolosam.  Sep-  ' 
tuaginta  supp.  dilexisti. 

7.  In  finem  :  in  sempiternum.  Evellet  te,,,  comparatione  ductA  ab  arbore  ex- 
cisa :  et  nota  vim  verborum  :  Emigrabit  te:  amovebit,  abradet^  Heb.  delebit, 
ncidet,  ne  trunco  quidem  relicto,  denique  eradicabit. 

8.  Et  dicent:  deest  Hebr.  sed  subintelligendum. 

9.  Divitiarum  suarum  :  erat  enim  Doeg  locupleUssimus  :  "vid.  argnm.  In  va^ 
Éate  sud  :  Behr.  pravitate. 

iO.  Ego  autem  sicut  oliva:  non  ot  Doeg  arbor  excisa,  sed  fmetibra»  Hier. 
tirms. 

(•)  Vflf.:  Cogitât.-  (*)  ....  lingua  dotau-  («)  T«.  -  (d)  DsêtS  aoa. 
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pxum,  quoQiam  boofom  est  in  cous- .  noniti  tanm^  qaoniam  fténnm 
pectu  sanctorum  Uiomm.  1  in  conq>eota  sanfitomm  {à^  tao* 

|nun. 

(a)  Far.:CJSfoV.Mif«rioMrdlan.} 
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PSALMUS  LU. 
IKXIAUS. 

Vide  Psal.  zxu,  eoi  bio  ■imillimit,  nonoullig  additit  qoibiM  Da^id  easnm  Etbiâci»  excrcitm 
et  Jenualem  obtidione  liberatam  pnecinere  Tidtatar.  Tbeodor.  VtdisTerf.  6  et  7.  Necmirom 
b»c  prsdixitse  DaTidem,  qn»  propter  ipsnm  faliira  eiiOBf  :  Protegam  eoim  trftem  katu, 
dieit  Domimu,  propter,^^  Daxid  sermtm  omimi.  IY  Reg.,  ju.,  84» 


VCBStO  S.  HIEROimU. 

Victoria  per  c&orum  eniditio 
David. 

Dferit  sfttlfOB  in  corde  nto  ; 
Non  est  Deus. 

Gorrupti  sunt  et  abominabiles 
f acti  8tmt  {n)  Imqoifata  :  non  est 
qui  iaciat  bonum. 

Deus  de  cœlo  proepexit  super 
fîlios  hominum.  :  ut  videret  si 
esset  (6)  intelligens,  requiiens 
Deimu  t 

Omnes  aversi  sunt,  parifer  ad- 
hasserunt;  non  est  qui  iaciat  bo- 
num :  non  est  usque  ad  unum. 

NumquLd  non  cognov«runt  qui 
operantur  iniquitatem,  qui  co<^ 
medunt  populummeumutcibum 
panis? 

Deum  non  invocaverunt.  Dbi 
timuerunt  timoré,  ubi  non  est  (c) 
timor. 

Quoniam  Deus  di^ersit  ossa 
circumdanflum  te  ;  confunderis , 
quia  Deus  projecit  eos. 

1.  Pro  Mœhih  :  Hier,  per  chonan,  Ita  Tlieodot.  et  Symm.  es  Theodor.  DÙBit 

insipiens Non  est  Deus.  Sic  Ole  Rabflaces  :  «Née  cootorbet  tos  Ezechias^ 

diceos  :  Domincis  liberabit  nos....  Utri  est  deus  Emath  et  ArphadT...  Quis  est  ex 
omnibus  diis  terrarum  istarum,  qui  eruerit  terram  suam  de  manu  me&^  ut  eratA 
DomlaiM  Jeranlem  de  manu  meé  f  »  ka.,  xzxvi,  18, 40,  2e. 

e.  Eorum  qui  hommibus  placent:  sensus  planus  :  cùm  Deo,  non  hominttiai 

(a)  For.  :  la.  —  (fr)  Eflt  —  (0)  EnL 


TERSIO  YUL6f ATA. 

la  ânem  proj,  1.  Pro  Maelelb  întelligentiœ 
David. 

Dizit  insipiens  in  corde  suo  :  Non 
est  Deus. 

2.  Gorrupti  sunt,  et  abominabiles 
laeti  sunt  ia  iniquitatibua  :  non  est 
qui  fieudat  bonum. 

3.  DeiB  de  ccelo  prospexit  super 
filios  hominum  :  ut  videat  si  est  in- 
telligens,  aut  requirens  Deum. 

4.  Omnes  declinaverunt,  simul 
inutiles  facti  sunt  :  non  est  qui  faciat 
bonum,  non  est  usqjue  ad  unum. 

5.  Nonne  scient  omnes  qui  ope* 
rantur  iniquitatem,  qui  dévorant 
plebem  meam  ut  dbum  pani»? 

6.  Deum  non  invocaverunt  :  illic 
trepidaverunt  timoré,  ubi  non  erat 
timor. 

Quoniam  Deus  dissipavit  ossa  eo- 
rum qui  hominibus  placent  :  confusi 
sunt,  quoniam  Deus  sprevit  eos. 
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Oii»  èûÂi  flOt  Sioii  salutare 
ImsBkf  cùm  reânzcrit  Deus  mptt- 
Titatem  popiili  Mi ,  exxùMài 
laooby  ketabilor  Israal. 


7.  Quis  éA9t  ex  Son  salutare  Is- 
raël? oùm  0Oiif«rterit  Detur  oaptivi^ 
tatem  plebis  SU8B,  exnltablt  Jaoob^ 
et  loiabitar  Israël. 


plaeero  nos  opporteat  Sed  aliter  Hiet.  :  Ossa  cùreumdcadium  te:  castra  nMta»r 
thim  drca  te  :  Aqn.  et  Symm.  ex  Theodor.  Est  antem  pronomen  te  femininmn  in 
Hebr.  unde  ad  Sion  vel  Jérusalem  référendum.  Confltsi  sunt  :  Hier,  conflmderis, 
Terbum  masculinom  jam  ad  hostem  sermone  converso.  Alii  ex  Hebr.  :  Pudore 
affeeùH:  sopp.  hostes  taos^  ô  Israël!  de  quo  vers.  seq.  Qusb  qoîdem  egregiè 
conveniimt  Babsacis  excidio^  et  Jemsalem  ab  obsidione  liberatœ. 

7.  Qui»  dabit  ex  Stbn....  qais  dabit  nft  ex  Sion  sakis  universi  Israells  incipiat, 
etinde  annnntîetor  per  omnea  orbes?  Snpple:  Deus  hoc  dabit:  et  ita  contigit, 
IV  Heg.,  xix;  Isa.,  xxxvii. 


^^^^^^^^^W^^^^^^W^^^^^»»^^W»V»^WW<^<WWW»^H«W^MiW[ 
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PSALHUS  LUI. 
MORAUS. 

Deos   •oomin  eutfos  cft  nndex. 


YEBSIO  S.  HIERONTML 

Ylctod  in  Paalmis,  eniditio  Dorid; 
qoBndô  Tenerunt  Ziphiei,  et  dixe- 
nmt  SaAl  :  Nonne  David  abaoon* 
dito»  eal  apvd  noat 

Oena,  in  nomine  tuo  salva  me^ 
elin  lèrtitudine  tu&  iilciscere  me. 

Deus,  exaudi  orationemmeam; 
asnihus  percipe  Terba  oris  mei. 

Quia  aliem  insurrexerunt  ad- 
Tersùm  me,  et  fortes  qussienmt 
Milmaro  meam,  et  non  propo- 
saenmt  (a)  Demn  in  eonspectu 
SQO.  Sbvsr. 

Ecce  Deus  auzilialritur  (6)  mihi; 
Domînus     sustentons     animam 

Redde  (c)  malum  insidiatori- 


YEBSaO  YthêkVA. 

In  finem,  i»  in  carminibus  intellectos 
David. 

2.  Cùm  yenlssent  Z^iiuei,  etdlxineiit  ad 
Saûl  :  Nonne  David  absoonditus  est 
apnd  nos?  (  I  Reg.,  jxui,  19,  et  xxvi,  1), 

3.  Deus,  in  nomfne  tao  salvum 
me  fac  :  et  in  virtute  tuft  judica  m^ 

4.  Deus,  exaudi  orationem  meam  : 
aoribus  percipe  yerba  oris  mei. 

5.  Quoniam  alieni  insurrexerunt 
adversùm  me,  et  fortes  quœsierunt 
animam  meam  :  et  non  proposue- 
runt  Deum  ante  conspectum  suum. 

6.  Ecce  enim  Deus  adjuvat  me,  et 
Dominus  susceptor  est  animœ  meœ. 


7.  Averte  mala  inimids  meis 
in  yeritate  tuâ  disperde  illos. 


et 


bus  (d)  meis;  in  Teritate  tuÀ  dis- 
peoNleeos. 

5.  J/taiwid  est  hostes.  Gbald.legityn9Mr&i:  ZeaUm  pro  ^«râi^  apice  fanmit- 


l.'ÀoefiemÊim:  Biei.  redde t 

(a)  Var.  :  PoMtnat.  -  (6)  Amiliator.  —  ^  (A Jb  ndAt.) --  (<l)  [AAr.  dacntaloiibiii.] 
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8.  Volnntariè  saoifloabo  libi  :  et 
confitebornominituo.  Domine  :  qao- 
niain  bonum  est. 

9.  Quoniam  ex  onmi  tribulatione 
eripuisti  me,  et  sup^  inimicos  meos 
despezit  oculus  meuB. 

(a)  Var.:2>0M<eit 


Voluntariè  saerificabo  fibi; 
oonfitebor  nomini  tuo.  Domine, 
quoniam  bonum  est  (a). 

Quoniam  ex  omni  tribulatione 
liberavit  me,  et  inimicos  meos 
Tidit  ooulus  meus. 
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PSALMUS  LIY. 

DEPREGATORIUS. 

Httid  ftagieu  AbMlom  et  Aehitopbel  :  Il  Bêg.,  zv«  Vide  Aa/«  m,  ixzx,  LXX« 


VKRSIO  TULGATA.. 

1.  Iq  flnem,  in  carminibus  intellectas 

David. 

2.  Exaudi,  Deus,  oratîonem  meam, 
et  ne  despexeris  deprecationem 
meam  :  3.  Intende  mihi,  et  exaudi 
me. 

Gontristatus  sum  in  exerciiatione 
meà,  et  conturbatus  sum  4.  à  voce 
inimioi,  et  à  tribulatione  pecca* 
loris. 

Quoniam  declinaYerunt  in  me  inl- 
guitates  :  et  in  ira  molesti  erant 

5.  Cor  meum  conturbatum  est  in 
me  :  et  formido  mortis  cecidit  super 
me. 

6.  Timor  et  tremor  yenerunt  su- 
per me  :  et  contexenmt  me  tene- 
brœ. 

7.  Et  dixi  :  Quis  dabit  mibi  pen- 
nas  sicut  columbœ,  et  volabo,  et  re- 
quiescam. 

8.  Gontristatus  sum Hier.  humUiatus  sum  m  meditatione  fneA,  lot  adrersia 

vexatus,  ac  velat  abjectA  spe. 

4.  A  tribulatione  peccatoris  :  Hier,  à  fade  persequentis  (mpU^  scilicet  Acfaito- 
phel.  Declinaverunt,,.  Bi&r.projecerunt  super  me,  Id  est,  mibi  iniqaitatem  obji- 
ciunty  yel  conuoiiuBCiiniar  in  me  conailium  faigmim. 

7.  Quis  dabit  mihipennas  sicui  columbœ  ?...  sic  enim  David  ad  sacs  :  Smrgiie, 
fitgianus:  neque  enùn  erit  nobis  effugium  à  faiÂe  AbsaXom 
fbrtè  veniensoccupetnos,  II  Reg.^  xv,  14. 


TERSIO  S.  HIERONTBtl. 

Victori  In  Psalmis,  eruditio 
David. 

Exaudi ,  Deus ,  orationem 
meam,  et  ne  despicias  depreca- 
tionem meam. 

Attende  mibi,  et  exaudi  me. 

Humiliatus  sum  in  meditatione 
meâ,  et  conturbatus  à  voce  ini- 
mici,  à  facie  persequentis  impii. 

Quoniam  projecenmt  super  me 
iniquitatem,  et  in  furore  adver- 
sabantur  mibi. 

Cor  meiun  doluit  in  vitalibos 
meis,  et  terrores  mortis  oedde- 
runt  super  me. 

Timor  et  tremor  veuit  super  me^ 
et  operuit  me  oaligo. 

Et  dixi  :  Quis  dabit  mibi  pen- 
nas  columbœ,  ut  volem  et  r&- 

quiescam? 
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Ut  procul  abeam^  et  commorer 
in  deserto.  Sempbr. 

Festmabo  (a)  ut  salver  à  spiritu 
tempestatîs  et  turbinis. 

Prœcipila^  Domine^  divide  lin- 
guas  eorum  :  quoniam  vidi  ini- 
quitatem,  et  contradiotionem  in 
cmtate. 

Die  et  nocte  circumeiintes  mu- 
ros  ejus  ;  ecelus  et  dolor  in  me- 
dio  ejus. 

Insidiœ  in  vitalibus  ejus^  et 
non  recedit  de  plateis  ejus  dam- 
num  et  fraudulentia. 

Non  enim  inimicus  ezprobra- 
vit  mihi  ut  sustineam;  nec^ue  is 
qui  (6)  oderaty  super  me  magnl- 
ficatus  est,  ut  abscondar  ab  eo. 


Sed  tu  homo  unanimis  meus, 
dux  meus,  et  notus  meus. 
Qui  simul  habuimus  dulce  so- 


8.  Ecce  elongavi  fugiens  :  et  mansi 
in  solltudine. 

9.  Expectabam  eum,  qui  salvum 
me  fecit  à  pusillanimitate  spiritûs,  et 
tempestate. 

10.  PrsBcipita,  Domine,  dividelin- 
guas  eorum  :  quoniam  vidi  iniqui- 
tatem,  et  contradiotionem  in  civi* 
tate. 

11.  Die  ac  nocte  circumdabit  eam 
super  muros  ejus  iniquitas,  et  labor 
in  medio  ejus,  12.  et  injustitia. 

Et  non  defecit  de  plateis  ejus  usu- 
ra,  et  dolus. 

13.  Quoniam  si  inimicus  meus 
maledixisset  mihi,  sustinuissem  uti- 
que. 

Et  si  is,  qui  oderat  me,  super  me 
magna  locutus  fuisset  :  abscondis- 
sem  me  forsitan  ab  eo. 

14.  Tu  verô  homo  unanimis  :  dux 
meus,  et  notus  meus  : 

15.  Qui  simul  mecum  dulces  ca- 


8.  Elongavi:  Hier,  proeul  abeam.  In  solitwUnef  qaô  David  fùgiebat,  t'Aûf. 
Ters.  23,28. 

9.  Expectabam  eum,..,  Deum  qni  mihi  erezitanimum;  aliter  Hier,  fèstinabout 
salver,  ut  supra  vers.  7.  A  pusillanimitate  spiritûs,,,.  à  spiritu,  id  est,  vento  tem- 
pestatis  et  turbinis.  Idem  Hier. 

10.  Prtedpita  :  demerge  in  profundom;  fraTaffovnoov.  Divide  linguas:  sint  eo- 
rum varia  consilia.  Allusio  ad  Babel  :  convenit  quod  ait  ipse  David^  Il  heg.,  xv,  31. 
bifatua,  quœso^  Domine ,  consilium  AchitopheL  Contradictionem  :  jam  enim  video 
illoa  inter  se  divises,  scissaque  studia  inter  Chusai  et  Acbitophel;  ab  hoc  tan- 
dem discessum,  unde  partibus  pemicies,  il  Reg.,  xvii.  In  civitate:m  Hebron 
perfldà  civitate,  qu6  ÂbsaJomsuos  vocaverat,  ubiregnabat,  II  Reg.,  xv,  9,  11. 

11  Die  ac  nocte  eireunidabit  eam.,..  Hier,  circumeuntes  muros  ejus,  supp.  ini- 
mid  mei  :  custodiœ  et  vigilise  circum  :  urbem  obeunt  milites  :  hic  sensus  clau- 
ditnr.  Iniquitas  et  labor,.,.  Hier,  ecehu  et  dolor  in  medio  ejus.  Labor  autem  slve 
dolor  sceleris  comes. 

12.  Et  ityustitia  :  addit  Hebr.  in  medio  ejus,  ut  suprà.  Usura  et  dolus  :  vicinœ 
res  :  non  defecit  de  plateis  ejus  :  negotiosissima  civitas,  sed  pessimis  dedita  nego- 
tiîs;  obi  tanta  undiqne  concursatio,  sed  avaritiœ  fraudisqae  causa.  Vide  autem 
int^  mores  perdit»  atque  impiœ  civitatis  usuram  diserte  notatam.  Summa 
hœc  :  non  Dei ,  non  homînum^  non  legum,  non  tratenuB  charitatis  respectus  ullus. 

14.  Homo  unanimis  :  tu  Achitopel,  olim  amicissimus.  Dux  meus  :  prœceptor 
qui  docoisti  me  ;  ita.  Gha]d.  c^jus  oonsiliis  agebam  omnia. 

15.  Mecum  dulces  capiebas  cibos  :  en  famiharitas  et  eonvictus  :  at  Hier,  simul 


^)  r«*.  ;  Fertina.  —  (è)  Qui  me. 
TOK.  U 
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piebais  iSbik  :  In  domô  bei  ambu- 
la^imus  cum  consensu. 

16.  Veniat  mors  super  ïïïds  :  et 
descendant  in  infériium  viventes  : 

Quoniam  nequitîœ  in  habitacula 
eoruin  in  medio  étirtùn. 

1^.  Ego  'autèm  kd  betun  clatnàTi  : 
et  Dominus  salvabit  me. 

48.  Veâpere^  et  mahè,  et  meridie 
n&rrabo  et  annimtiabo  :  et  exaudiet 
Yocem  meam. 

i^.  Redimet  îù,  ^ace  animam 
meam  ab  bis  qui  appropinquant 
mihi  :  quoniam  inter  multos  erant 
mecum. 

20.  ïlxatidièt  Cens,  et  briitiilikbil 
illos,  qui  est  ante  sœcula. 

Non  eniïn  est  flUs  cdinïiiu^o^  et 
non  timuerunt  Deiûn.  21 .  Extendit 
manum  suam  in  retribuendo. 

Contaminaverunt  testamenttim 
efoA,  22.  di-visi  sunt  âb  ira  voltûs 
ejus  :  et  appropinquavit  cor  illius. 

Uollili  sunt  sermonès  ejtië  super 
oleisn  :  et  ipsi  sunt  jaoula. 


crelûiàà^  In  dôiho  béi  ambniaVi- 
mus  in  (a)  terrore. 

Vëâiat  mors  super  èos,  descen- 
dant in  inferùUm  viveiites  ;  quo- 
niam (b)  nequitiœ  in  con^ga- 
tîone  eorum,  et  ((C)  in  Uiëdio  èo- 
rum. 

Ego  ad  Bdinitinm  (it)  xHàhabà, 
et  Dominus  salvabit  me. 

Vespere,  et  mànè,  et  tûerîdie 
loqyialr,  et  i'esonabo»  et  exaudiet 
Yocem  meam. 

Redimet  (e)  in  ptièe  'âïiîmslm 
meam,  ab  appropinquantibuâ 
milii  ;  multi  edim  iùerunt  adver- 
sùmme. 

Exaudiet  if)  Deus ,  et  hxunilia- 
bit  eos,  ifm  jndex  est  ab  initio. 
Semper. 

Non  enim  mutantur,  neque  ti- 
ment  Deum. 

Igbctèndit  iiisLiiuài  ^Ittam  (^)  ad 
ipadûca  (h)]  contaminabit  pac- 
tum  suum. 

NitLdius  butyro  os  ejus  :  pu- 
gnàt  aùtem  cor  illius  ;  moQiores 
sennones  ejus  (t)  oleo,  cùm  sint 
lanceœ. 


hiUmimus  dulee  secretvm;  oui  arcana  omnia  cosunittebam ,  tanta  flducîa  ae  fami- 
liaritas  inerat.  Indomo  Dei.„  eumcoMensu:  Hebr.  instrepitu,  tomultu, feetina- 
tione^  magaà  populi  frequentift;  remm  humanarum  ac  divinarum  internes 
aupama  aocietas. 

19.  Ab hùqui appropinqwmt  mihi:  ab amicÎB olim,  sed noncperfidis;  at  Hebr. 
<Ut  impugnantibus.  Quoniam  inter  multos  :  inter  cœteros  femiliarea  à  meo  latere 
non  diiacedebant;  at  flebr.  plures  mecum  erant  quàm  cum  iihs  ;  Dec  protegente 
et  angelis  circumstantibus^  attpie  inviaibili  exercitu,  qualem  ministro  suo  trépide 
ac  desperanti  ostendit  ElisoBus,  IV  Beg,,  vi,  16»  17. 

20.  Non  enim  est  illis  commutatio  :  Hier,  wm  mutantur;  malè  agere  perseve- 
nmty  neque  uUus  rationi  locua. 

21.  Extendit  manum swmi  in  retribuendo:  Deus  vindex,  scilîcet;  at  Hier.  Ex" 
tendit  manum  suam  adpacifica,  impius^  pacis  etamicitiœ  Simulator;  clariùa,  ad 
pacificos:  conaociatis  dexteris  cum  ils  quibuscum  pacem  colebat,  ut  me  commun! 
operàmalè  perderent.  Contaminaverunt  testamentvm  ejus  :  ÏLv&c,  contaminabit 
pactumsuum,  id  est,  fldem,  quam  mihi  dederat,  fr^it. 

22.  Divisi  sunt  ab  ira:  lenlora  butyro  Yerba  oria  ejus^  et  bellum  cor  cjua^ 
moUiorea  sennones  ejua  oieo;  Hebr.  ef  ipsi,  ttricHgladii;  conaonat  Hier. 

{a)  Yar,  :  Cum. -- (6)  Quit.  —  (e)  i^mf  eU -- (4)  Dsiim. -- («)  BsdMBÎt --  (/)  AwUHI. --> 
(g)  Muuu  tuas.  —  (A)  Add.  Mia*  —  (Q  Ab. 
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tatan  fuam,  et  ipse  enmtriet  te  ; 
non  dabît  in  eeteinim  Anctuatio- 
nâttjvsto. 

Ta  âotem,  Deus,  deànoes  eosi 
in  putenm  intentas  ;  Tiri  sangni- 
nvm  et  doloâ  non  xiiandiabimt 
dies  saw.  Bgo  anten  âduoiam 
habeo  tui. 


23.  Jaeta  saper  Dmiinmn  <mram 
taam^  et  ipse  te  enntriet  :  non  dabit 
in  œtemum  fluetuntidnem  jnsto. 

24.  Tn  rerbiTkfOÈ,  dedaees  eos  in 
puteum  interitûs. 

Viri  sanguiniun,  et  ^Mosi  non  di- 
midiabmit  dies  sues  :  ego  antam 
sperabo  in  te,  Demîne. 


24.  Non  âxmidiahuni  diessuos  :  non  peryenient  ad  médium  justœ  fistatis. 


VW^WM^MMMWW»»MVW^WV»<N»M>^^^»»^^<%^^^^*»^^^^^ 


PSALMCS  LV. 
DEPREGATORIDS. 


▼EBSIO  S.  HICHONTMI. 

Yictori  9  9R>  CDlumlift  matA ,  «5  qÉ5d 
jiroeiil  abierit  David  homilis  etsim- 
plez ,  quaodo  ternienint  eom  AUo- 
phyli  {a)  in  Geth. 

Miserera  met,  Deus,  gaoniatm 
coneulcovH  me  homo  :  totà  die 
pugnans  tribfulairît  me. 

CoBcnl(»vtenint  me  insidiato- 
ras  (a)  mai  totÀ  die  :  m\M  enim 
qui  pugnant  ooMtra  me  aliissimè. 

Quàcumque  die  tenttus  fuero  : 
ego  in  te  confidam. 

In  Deo  laudabo  yarbum  ^us, 
ÎD^Deo  q>eravi  :  non  Iknebo  quid 
faciat  caro  mibi. 


YERSIO  YULGATA. 

in  fiaem,  -1.  Pro  pôprio,  'qtà  àvanctis 
iODgè  f actns  est  David  in  tituli  iBserip- 
tionem ,  eùm  tennenmt  eim  AUophjdi 
in  GetlL  1  Begf.,  jji,  10. 

2.  Miserere  miîi/Deus,  qnoniam 
conculcavit  me  bomo;  tdtà  die  im- 
jpugnans  tribulavit  me. 

3.  CoBciâcavertmt  me Hiimid  mei 
totâ  die;  ^ooniaan  miûti  béllantes 
adversùm  me. 

4.  Âb  altitudine  diei  timebo^  ego 
verô  in  te  ^erabo. 

5.  In  Deo  laadabDaHineiieamaofiy 
in  Deo  speraii;  non  iimébo  quid 
faciat  mifai  oaro. 


i.  Av popuh,  igrvB  à êimdù  (h Banefeoêiio)  longé  fédm est:  qood forte  aoooni- 
modatus  faerit  Paalmus  populo  inter  gentes  exuli  tempore  captivitatis  ;  at  Hier. 
pifOtohtmbàniutA;  qood  iniUum  note  caUtilensB.  7n  tittUi  iaicriplûmem:  ad  rei 
memoiiam  :  fafldcantem  verba  habet  Hebr.  hic  et  inqnataorPaalioiB  sequentiboa: 
qnàdere  vâdetitiitam  Psalmixv.  AUopftyHin  Geth:  PfailisttiœiBabrege  AeUs, 
I  Kgg.,  ixi>  10.  Vide  titiilom 'PsaUni  xxxui  de  eodemafgnmanto  oonaeripti. 

JL  GoMuiemni  me  homo:  SM  êoiiieet 

3.  4.  Multi  beliantes..,  ab  altitudine:  Hier.  oUiasimè.  TanqoamabiaXBelaolooo 
OM  <ippD9Mnl;  hœe  «d  tertinm  vers,  pertinent.  Ad  qaartom  Ter6^  qoAeoniqiie 
die  timebo;  Hier,  inie^ferabo:  neqiie  ô6  seciùs  eonfidom  tîbi  lot  tinter  ertorea. 

5.  In  Deo  laudabo aermones meos :  sensus  obvius :  in sermonibuBmeis  idunom 
landâbo^  quM  ad  Deum  rererantor  ;  at  planiùs  Hier,  /fi  Veo  laudabo  i)erbum  gt4^ 
Deam  laudabo  propter  verbum  Buum. 

(a)  ytw,  :  Palostiiii.  —  Ib)  IHêbr,  decanUtorei.] 
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6.  Totà  die  verbamea  execraban- 
tur;  adversùm  me  omnes  cogitatio- 
nés  eonim^  in  malum. 

7.  Inhabitabunt  et  abscondent; 
ipsi  calcaneum  meum  observabimt. 

Sicut  sustinuerunt  animam  meam^ 
8.  pro  nihilo  sali^os  faciès  illos;  in 
ira  populos  confringes. 

Deus,  9.  Titam  meam  annuntiavi 
tibi  :  posuisti  lacrymas  meas  in 
conspectu  tuo. 

Sicut  et  in  promissione  tuà  : 
10.  Tune  convertentur  inimici  mei 
retrorsum. 

In  quâcumque  die  invocavero  te; 
ecce  cognoYi  quoniam  Deus  meus 
es. 

li.  In  Deo  laudabo  verbum,  in 
Domino  laudabo  sermonem  :  in  Deo 
speravi;  non  timebo  quid  faciat 
mibi  homo. 

12.  In  me  sunt^  Deus^  vota  tua> 
quœ  reddam  laudationes  tibi. 

13.  Quoniam  eripuisti  animâm 
meam  de  morte  ^  et  pedes  meos  de 
lapsu  :  ut  placeam  coràm  Deo  in 
lumine  viventium. 


Totà  die  sermonibus  me  aiBî- 
gebant  :  contra  me  omnes  cogi« 
tationes  eorum  in  malum. 

Gongregabuntur  absconditè , 
plantas  meas  (a)  observabunt  : 
exspectantes  animam  meam. 

Quia  nullus  est  salvus  in  eis; 
in  furore  populos  detrahet  (b) 
Deus. 

Secretoria  mea  (c)  numerasti  : 
pone  lacrymam  meam  in  con« 
spectu  tuo  ;  sed  non  in  narratione 
tuÀ. 

Tune  convertentur  inimici  mei 
retrorsum,  in  quâcumque  die  in- 
vocavero  :  hoc  scio  quia  Deus 
meus  es. 

In  Deo  laudabo  verbum  :  in 
Domino  prsBdicabo  (d)  sermonenu 

In  Deo  speravi  :  non  timebo 
quid  faciat  homo  mihi. 

In  me  sunt,  Deus,  vota  tua  : 
reddam  graUarum  actiones  tibi. 

Quia  eripuisti  (e)  animam 
meam  de  morte,  et  pedes  meos 
de  lapsu  :  ut  ambulem  coràm 
Deo  in  lumine  viventium. 


6.  Verba  mea  eaxcrabantur  :  Hier,  sermonibus  me  affligebant. 

7.  Inhabitabunt  et  abscondent  :  Hier,  congregabuniur  absconditè.  Calcaneum 
meum  observabunt :  insidiosè  agent  serpentis  instar,  de  quo  scriptmn  est:  Et  tu 
insidiaberis  cUcaneo  ejus,  Genes.^  m,  15.  Sicut  sustinuerunt:  Hier,  expectantes 
animam  meam,  vitœmeœ  insidiantes. 

8.  Pro  nihilo  salvos  faciès:  Hier,  quia  nuUus  est  salvus  in  eis,  nulla  eis  ab  ira 
taà  salus.  Populos  confringes:  populos  dejicies,  ô  Deus;  vox  Deus,  ad  vers.  8 
revocanda.  Hier. 

9.  Vitam  meam  annuntiavi  tibi:  Hebr.  fligam  meam  numerasti,  Nosti  qooties 
ad  fùgam  adactus  sum.  Posuisti  lacrymas  meas,,.  ingentib  solatii  est  quôd-  flentem 
respiciat  :  neque  id  tantûm ,  sed  addendum  istud ,  sicut  et  in  promissione  tuà. 
Nonne  et  in  libro  tuo?  Hebr.  supple,  Posuisti  lacrymas  meas,  qnod  est  non  tan- 
tûm considerantis,  sed  etiam  studiosô  numerantis,  et  sœpè  remiuiacentîs,  ne  uft- 
quam  excidant  animo. 

12.  In  me  sunt,  Deus,  vota  tua:  vota  tibi  nuncnpavi.  Quœ,  abondât  ; 
iaudationes:  Hier,  gratiarum  actiones,  vota  nuncupata  reddam. 


[a)  Var,  :  Ipti  [ffebr,  calcaneos  meos.]»  (6)  Delitbe, 
(4)  Laudabo.  »  («)  Liberasti. 


mMsèt.i 
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PSALMUS   LVL 
DEPREGATORIUS. 

Deu,  omni  ope  destituto,  eertos  è  oœlo  anxfliator. 


YEBSIO  S.  HIERONTUI. 

Victor! ,  ut  non  disperdas  David  hn- 
milem  et  Bimplicem^  qoando  fùgit 
à  fade  SatU  in  speluncam. 

Miserere  mei,  Deus,  miserere 
mei  :  quoniam  in  te  speravit  ani- 
ma mea. 

Et  in  umbrà  alarum  tuarum 
sperabo,  donec  transeant  insidiœ. 

Invocabo  Deum  altissimum  y 
Deum  ultorem  meum. 

Mittet  de  cœlo  et  salvabit  me  : 
ezprobrabit  conculcantibus  me. 
Sempbr. 

Mittet  Deus  misericordiam 
suam ,  et  veritatem  suam. 

Anima  mea  in  medio  leonum 
donnlvit  ferocientium. 

Filii  hominum^  dentés  eorum 
lanceœ  et  sagitfœ,  et  lingua  eorum 
gladius  acutus. 

Ezaltare  super  cœlos^  Deus  : 
in  onmi  terra  gloria  tua. 

Rete  paraverunt  gressibus 
meisy  ad  incurvandam  /^njm^m 
meam  (a)  : 


TERSIO  YUL6ATA. 

In  finem^  1.  Ne  disperdas  David  in  titnU 
inscriptionem^  cûm  fbgeret  à  facie  SaOl 
in  speloncam.  II  Reg.,  ixu,  i,  et  xxiv^  4. 

2.  Miserere  mel^  Deus,  miserere 
mel  :  quoniam  in  te  confidit  anima 
mea. 

Et  in  umbrà  alarum  tuarum  spe- 
rabo,  donec  transeat  iniquitas. 

3.  Glamabo  ad  Deum  altissimum^ 
Deum  qui  benefecit  mihi. 

4.  Misit  de  cœlo,  et  liberavit  me  : 
dédit  in  opprobrium  conculcantes 
me. 

Misit  Deus  misericordiam  suam, 
et  veritatem  suam,  5.  et  eripuit  ani- 
mam  meam  de  medio  catulorum 
leonum  :  dormivi  conturbatus. 

Filii  hominum,  dentés  eorum  arma 
et  sagittœ  :  et  lingua  eorum  gladius 
acutus. 

6.  Exaltare  super  cœlos,  Dens,  et 
in  omnem  terram  gloria  tua. 

7.  Laqueum  paraverunt  pedibus 
meis  :  et  incurvaverunt  animam 
meam. 


1.  Ne  disperdas:  me  scilicet.  Titulus  freqaens,  quo  admonemur  Psalmum  per- 
tinere  ad  amoliendam  iram  Dei. 

2.  Transeat  iniquitas  :  Hier,  insidiœ, 

3.  Deum  qui  benefecit  mihi  :  Hier,  ultorem  meum, 

4.  Misit  de  cœlo,.»  misericordiam...  ut  est  in  sequentîbns,  ad  me  liberandom  : 
alibi  :  misit  è  cœlo  auxiliatricem  manum,  Psal,  xvn,  17. 

5.  Animammeam.,.  dormivi  conturbatus,  Quœ  enim  requies  agenti  inter  leones? 
At  Hier.  Anima  mea  in  medio  leonum  dormivit  ferocientium;  tanta  ex  fiducie  in 
Deum  aecuritas  inerat.  Arma  :  Hebr.  lancea, 

7.  Et  incurvaverunt,,.  Hier,  ad  incurvandam,  ad  prostemendjim  me. 

ifl)  Vw,  :  [Hebr,  incarrafta  est  mima  m«a]. 
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Foderuat  ante  fadem  meam  fo- 
Yeam  :  et  incidenint  in  eam. 

8.  Paratum  cor  meum,  Deus,  pa- 
ratum  cor  meum  :  cantabo^  et  psal- 
mum  dicam. 

9.  Exurge^  gloria  I^ea;  exurge^ 
psalterium  et  cithara  :  exurgam  di- 
liculô. 

10.  Confitebor  tibi  in  popuiis.  Do- 
mine >  et  psabxxum  dicam  tibi  in 
gentibus. 

11.  Quoniam  magnificata  est  us- 
que  ad  cœlos  miserieordia  taa^  et 
usque  ad  nubes  Tenta»  tua. 

12.  Exaltare  super  cœlos,  D&m  : 
et  super  omnem  terram  gloria  tua. 


Fodertmt  ante  me  foveam;  ce- 
cidérunt  in  médium  (a)  ejus.  Ses- 

PER. 

Paratum  cor  meum,  Deus,  pa- 
ratum  cor  meum;  cantabo,  et 
psallam. 

Surge,  gloria  mea,  surge,  psal- 
terium et  cithara;  surgam  (6) 
manè. 

Confitebor  tibi  in  populis.  Do- 
mine :  cantabo  (c]  tibi  in  gen- 
tibus. 

Quia  magna  usque  ad  cœlos 
miserioordia  tua,  et  usque  ad  au- 
bes Veritas  tua. 

Exaltare  super  cœlos,  Devs  :  in 
omni  terra  gloria  tua. 


8.  Paratum  cor  meum  :  vide  inilîum  Psal.  cvii. 

9.  Gloria  mea  :  lingua^  ut  sœpè  aliàs  :  vide  Psai.  xv,  9;  Aeé.,  ii,  26. 
(a)  Vor.  :  Medio.  —  (6)  Expergiscere  bit  et  ezptrgiscar.  —  (c)  Piaffam. 
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PSALMUS  LYIL 
MORALIS,  INGREPATORIUS. 

Iai 


VfiBSIO  TULOATA. 

Infinem,  i.  Ne  disperdas  Darid  in  tîtali 

Inseriptionem. 

2.  Si  verè  utique  justiliam  loqui- 
mini  :  recta  judicate,  filii  homi- 
num. 

3.  Etenim  in  corde iniquitates  ope- 
ramiia  :  in  teirA  icjustilias  manus 
vestrœ  concinnant. 


TBKHO  &  HIEIOVTMI. 

Victori,  ut  non  disperdas  Dvnd 

humilem  et  simplicem. 

Si  verè  utique  justitiam  loqui- 
mini  :  recta  judicate,  filii  homi- 
num. 

Etenim  in  corde  iniquitates  ope- 
ramini  in  terra  :  iniquitates  ma- 
nus vestr»  appendunt  (<0* 


2.  Si  verè,.,  Sensus  Vulgatie  planus,  qoem  seqoitur  Hier.  Inyehitur  antem  gp«- 
vissimè  in  eos^  qui  de  ju9titiâ  multa  et  prœdara  locuti,  eam  contenmunt  in  jadi- 
ciis;  at  Hebr.  eodem  ferè  sensu,  sed  vehementiùs:  Num  verô,  ô  coQgregaUo, 
justitiam  loquimini?  num  recta  judicatis,  filii  hominum!  Cûm  enim  rideat  tîx 
ullum  esse  justitis  in  totâ  civitate  locum,  non  singulares  homines,  sed  universam 
congregationem  appellat;  quasi  diceret  :  Cur  vobis  justitia  in  ore  est?  cor  inanç 
tantùm  nomen  ejus? 

3.  In  corde,.,  non  tantùm  cogitatis  iniqua,  sed  opère  completis. 
(a)  Vor.  :  Maannin  Testnrum  appendite. 
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àhjgï^  sont  pAOQ^^  ^  7^1 
vé^  :  erravenint  ab  utero  loqvif^^,- 
iès  mendaciiim. 

Furor  eonun  àcatfopor  (a)  ser- 
pentis;  sicut  reguli  surdi  obta- 
lantis  aurem  suam. 

Ut  non  audiat  vocem  murmu- 
rantium;  nec  incantatoris  incan- 
tationes  callidas. 

Deus,  exGute  dept^  eorum  eiç 
ore  eorum  :  molares  leonmn  con- 
fringe^  Uofoin^ 

Oifisolvantur  quasi  aquae  qum 
defluunt  :  intendit  arcum  snum  (5) 
donec  conterantur.  ' 

Quasi  vermi^  t^t^^pb^  per- 
trapseant  (c)  :  qus^  aJbortivum 
mulieris  quod  non  vidit  (4)  so- 
lem. 

Astequâm  crescant  spin»  ves- 
trœ  in  rhamnum  :  quasi  vivantes , 
quasi  in  iràtempestas  rapiet  eos. 

Lœtabitur  justus  cùm  viderit 
ultionem  :  pedes  suos  lavabitin 
sangiuine'lmpii. 


WWU, 
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4.  Alietnatl  suoti  ()ç^9C^Q|!ie&  à  vul- 
va,  errAvqrupt  ab  ij^o  :  Ipputigunt 
falsà. 

5 .  Furor  illis  secundùm  similitudi- 
nem  serpentis  :  sicut  aspidis  surdœ, 
et  Qbtiuraiiti$  aureig  ^aa> 

6.  Quœ  non  exaudiet  vocem  in- 
caatau1iujn>  et  venefid  incantantis 
sapienter. 

7.  Pei;^  coptei^^  dpntes  eorum  in 
ore  ipsorum  :  molas  leonum  con- 
Mnget  Dominas. 

8.  Ad  nihilum  devenient  tanquam. 
aqua  '  decurrens  :  intendit  arcum 
suum  doaeç  infirmentur. 

9.  Sicut  ceraj  quœ  ûmi,  auferen- 
tur  :  supercecidit  ignis  :  et  non  vide- 
ront SQlem^ 

10.  Priusquàm  infelligerent  spinse 
vestrae  rhamnum  :  sicut  viventes, 
sic  in  ira  absorbet  eos. 

li.  Lœtabitur  justus  cùm  viderit 
vindictam  :  manus  suas  lavabit  in 
sanguine  peccatops. 


4.  AHenaHstmtpeceaiores  à  vuM  :  ab  ipsA  nativitate  errant,  peasimis  exemplis 
et  prœceptis  institati. 

5.  Furor:  alii,  veneanm.  SetmmiùmsimiliiudioeniseKp^aiU:  HdN;.  veneni  ser- 
peniù,  venexuUa  liogua^  venenatus  ipse  halitp»  ipspm  aereip  inficit;  corropt^ 
omnia. 

6.  Quœ  non  exawiiet:  Hier,  ut  opn  audiat,  etc.  Gomparatio  dacta  ex  Tulgari 
opinione.  Ne  audirè  quidem  volnnt  qaod  eos  possit  &  scelere  revocare.  /ncon* 
tantis  sapienter:  ex  artis  occaMa,  id  enim  est  sapienter^  aecnndàm  Hebrœos. 

7.  Conteret:  Hier,  excute.  Moka  konwn  :  dentea  molares,  vim  bominum  ci^- 
deliufii. 

8.  intendit  arcum  suum  :  Deo^  sdlicet. 

9.  Sicut  cera...  Hier,  quasi  verrais  tabefactua,  etc.  SupercecidU.,.  Hier,  quutsi 
abortivum  mulieris,  etc.  hk  Volgatà  autem,  ignis  intelligendus,  ira  Dei  qu&  impii 
eonsumantor. 

10.  Priusquàm  intelU^erent :  çnteqo&m  crescant,  etc.  Totas  versus  ex  Hier. 
Priosqaàm  malitia  vestra  inihi  noceat^^  tune  cùm  vigere  incipit,  dissipabiiur. 

i  1 .  Manus  suas  lavabit  :  tinget  :  iri  sanguine* pcccatoris  :  xilciscendo  eum  :  Hier. 
pedes  suos,  procolcatls  hostium  cadayenbus,  in  suo  sanguine  volutatis  :  twita  erit 
nltio.  Totmn  autem  hoc  idem  est,  ac  si  diceret  :  Laetabitur  impiorum  interita.  Çic 
Psal.  LXVïr,  24  :  ïft  inttngatur  pes  tuus  in  sanguine  :  qaod  ait  non  iUudens  peccfih 
ton  4  sed  divinœ  proYidentise  cemens  effectus,  Theodor. 

Var,;  Sicut  nmilitodo  ftirorii.  —  (»)  Intendet  [Bebr.  sasitUm  suim.]*  («)  [4;.  per- 
^•^:-.(cl)  Vidât 
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42.  Et  dicet  homo  :  Si  utique  est 
finictus  justo  :  utiqae  est  Deus  judi- 
cans  eos  in  terra. 


PSALMORUH 

Et  dioet  {a)  homo  :  Yerè  est 
finictus  justo  ;  verè  est  Deus  judi* 
cans  in  terra. 


(a)  Far,  :  Dicat. 
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PSALMDS  LVIII. 
DEPREGATORIUS  :  PROPHETIGUS. 


TERSIO  YULGATA. 

In  finem^  1.  Ne  disperdas^  DaTid  in  titali 
inscriptioneiii,  quando  misit  SaOl^  et 
custodiTit  domiim  ejos^  ut  eum  inter- 
ficeret.  1  Reg.,  xiL,  11. 

2.  Eripe  me  de  inimicb  meis^ 
Deus  meus  :  et  ab  insurgentibus  in 
me  libéra  me. 

3.  Eripe  me  de  operantibus  ini- 
quitatem  :  et  de  viris  sanguinum 
salva  me. 

4.  Quia  ecce  ceperunt  animam 
meam  :  irruenmt  in  me  fortes. 

5.  Nequa  iniquitas  mea,  neque 
peccatum  meum^  Domine  :  sine  ini- 
quitate  cucurri^  et  direxi. 

6.  Exurge  in  occivsum  meum,  et 
Tide  :  et  tu,  Domine^  Deus  virtutum^ 
Deus  Israël. 

Intende  ad  visitandas  omnes  gen- 
tes  :  non  misereajis  omnibus  ^  qui 
operantur  iniquitatem. 


TEBSIO  s.  HIERONTVI. 

Victon^  ut  non  disperdas  David  ha- 
mUem  et  simplicem^  qaando  misit 
Saûl  f  et  custodierunt  domum ,  ut 
occiderent  (a)  eum. 

Erue  me  de  inimicis  meis, 
Deus  (6)  meus,  et  à  resistentibus 
mihi  protège  me. 

Libéra  me  ab  operariis  inîqul- 
tatis,  et  à  viris  sanguinum  salva 
me. 

Quia  ecce  insidiati  sunt  animas 
mese,  congregantur  adversùs  me 
fortissimi  (c)  absque  iniquitate 
meâ,  et  absque  peccato  meo.  Do- 
mine. 

Non  egi  inique;  et  iUi  cur- 
runt  {dj  et  prœparantur  ;  surge  (e) 
ex  adverso  pro  me,  et  respice. 

Et  tu.  Domine  Deus  exercituum, 
Deus  Israël,  evigila  ut  visites  om- 
nes gentes  :  non  miserearis  uni- 
versis  qui  operantur  iniquitatem. 
Semper. 

Revertantur  ad  vesperam,  et  {/) 


7.  Gonvertentur  ad  vesperam,  et 

4.  Ceperunt...  Hier,  insidiati  sunt  anima  meœ.  Irruenmt:  idem:  congregantur, 

8.  Neque  iniquitas,,,  supple,  uUa  est,  Cucurri,  et  direxi  ad  œquum  gressus  meos; 
at  Hier,  de  inimicis  :  illi  currunt  et  prœparantur,  accingunt  se  ut  me  subveitant. 

6 .  Exurge  in  occursum  meum  :  Hier,  ex  adverso  pro  me,  Omnes  gentes  :  non  in  me 
tantùm  intende,  sed  in  onmes  oppresses,  qu&cumque  terrarum  ;  id  enim  te  decet 
orbis  univers!  judicem  :  sic  decet  calamitosos,  ex  ipso  miseriez  sus  sensu,  pro 
omnibus  œquô  laborantibus,  supplicare. 

7.  Conœrtentur  :  Hier,  revertantur,  percussores  quos  mihi  Saûl  summiserat, 

(a)  Var.  :  Oocideret  —  (b)  [Bebr,  Domine.]  —  (c)  [ffOr,  crudeliaiimi.l  —  (<0  [AU  immm 
nuit.]  —  (•)  [ff0br,  «xpergiiccre.]  —  (^  Des9t  eU 
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lafrant  ut  canes  (a), 
eant  (6)  cmtatem. 

Eoœ  logauntur  (c)  in  ore  suo^ 
gladii  in  labiiseorum  :  qoasi  ne- 
mo  audiat 

Taautem,  Domine,  daridebis 
eoB;  subsannabis  omnes  gentes. 

Fortitudinem  meam  ad  te  ser- 
vabo  :  quoniam  tu,  Deus,  eleva- 
tormeus. 

Dei  mei  misericprdia  (d)  prœ- 
veniet  me;  Deus  ostendet  mihi 
insidiatores  meos  {e). 

Ne  ocoidas  eos,  ne  forte  obli- 
-viscantur  populi  mei  :  disperge 
eos  in  forlitudine  tu&  et  destrue 
eos,  proteotor  noster.  Domine. 

In  peccato  cris  sui,  in  senno- 
ne  if)  labiorum  suorum,  et  ca- 
piantur  in  superbià  suà;  male- 
dictionem  et  mendacium  nar- 
rantes. 
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et  droum-  famem  patientor  ut  canes,  et  cirooi- 
bunt  ciidtatem. 

8.  Eoce  loquentur  in  ore  suc,  et 
gladius  in  labiis  eorum  :  quoniam 
quisaudivit? 

9.  Et  tu.  Domine,  deridebis  eos  : 
ad  nîhilnm  deduces  omnes  gentes. 

10.  Fortitudinem  meam  ad  te  ous- 
todiam,  quia  Deus  susœptor  meus 
es  : 

i4.  Deus  meus,  nûsericordia  ejus 
prœiveniet  me. 


12.  Deus  ostendet  mihi  super  ini- 
micos  meos,  ne  ocddas  eos  :  ne- 
quando  obliviscantur  populi  mei. 

Disperge  illos  in  Tirtute  tuà,  et 
depone  eos,  protector  meus.  Domine. 

13.  Delictum  oris  eorum,  sermo- 
nem  labiorum  ipsorum,  et  compre- 
hendantur  in  superbià,  suà. 

Et  deexecratione  et  mendacio  an- 
nuntiabuntur   14.    in    consumma- 

tanqnam  canes  amissÀ  prœdâ.  FamempoHentur:  Hier.  latrent.  Circuibmt  civita- 
tem  :  ut  me  deprehendant 

8.  l/)quentur:  pètent,  inteirogabunt  quoscumque  occurrentes.  Quis  audivit?  ubi 
lateat  DaTid.  Et  gladius  in  labiis  eorum.  Hœc  voce  sangoinarià  ab  omnibas  quœ- 
rent. 

9.  Adnihilum  deduces:  Hier,  subsannabis,  Omnes  gentes:  videtur  Saûl  Davidi 
gentiles  submisisse  satellites,  qualis  forte  Doeg  Idumœus  et  linguâ  et  mana 
proii]q[>tu8  atque  ad  cœdem  instractus,  de  quo  vide  in  Psal,  li. 

10.  Fortitudinem  meam  ad  te  custodiam :  in  te  mea  est  fortitudo.  Non  ad  me, 
sed  ad  te:  quia  in  eiercendis  yirtutibus,  tibi  laudes  refero  semper,  non  meis 
TiribuSj  Comm,  Hier. 

12.  Ostendet  mihi  super  inimicos  :  Hier,  ostendet  mihi  insidiatores  meos,  id  est, 
ostendet  mibi  judicium  suum  occultum  de  ipsis,  quod  taie  est,  ut  sequitur,  nempe 
ne  ocddas  eos  :  duret  eorum  supplicium.  Nequando  obliviscantur  populi  mei  : 
pluraliter  in  recto;  ut  popularibus  meis  documento  sint  et  exemplo.  Prophe- 
ticè,  christiani  divins  ultionis  oblivlsci  non  possunt^  dum  Judœi  excidio  suo  su- 
perstites,  et  ubique  vagi,  pœnam  suam  et  pariter  in  testlmonium  eloquia divina 
circumferunt  :  August.  et  alii  passim.  Disperge  illos  :  vagos,  qualis  Gain. 

13.  Delictum  oris  eorum:  Hier,  in  peccato  oris  sui,  etc.,  supple  :  disperge  eos, 
Dispergantur  propter  peccata  oris  sui;  propter  insanas  illas  et  impias  adversùm 
me  vociferationes,  quod  et  Judœis  et  bumicis  Davidis  congruit.  Et  de  execratione 
et  mendacio  :  bis  sceleribus  convicti  annuntiabuniur ,  omnibus  innotescent  :  at 
Hier,  maledictionem  et  mendacium  narrantes;  quabi  diceret  :  Nibil  nisi  maledicta 
et  mendacia  in  ore  babent. 

(a)  Var.  :  tJt  eanis.  ~  {b)  [Al.  cirenibimt.]  -^  (e)  Loqaentur.  —  (d)  Deas  misericordia  tattu 
—  (é)  la  intidiatoribai  IBcbr.  decantatoribus]  meii*  —  {/)  Peccato  oris  tui  sermone. 
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kx  wk  emmaumÊJàpmB,  et 

non  enmt. 

£t  soient  (jpiia  Deus  dommabitur 
Jtajûoby  et  finhim.  tencB. 

15.  GoDvertentur  ad  yespeiam^  et 
famem  patienta:  ut  oanes ^  et  circui- 
bunt  cîiÂtaieiii. 

16.  l^  diapeigantur  ad  mandu- 
candnni>  :  ^  imtô  non  fueidat  satu- 
rât!^ et  murmurabunt. 

17.  Ego  aulem  cantabo  forlitudi- 
nem  tuam^  et  exultabo  manè  mise- 
ricordiam  tuam. 

Ouia  faetufl  es  susoqptop  meus,  et 
refogium  meam,  in  die  tribulatioms 
meœ. 

18.  Adjuior  meus  tibi  psaHam, 
qoia  Deus  susoeptor  me^is  es  :  Deus 
meus»  miserioordia  mea. 

14.  In  consummatione,..  Hier,  consume  m  fiirore,  consume^  etc. 

15.  Converteniur  :  revertantar...  latrent^  ut  suprà  7.  Repétitur  aatem  ille  yer* 
sus  ad  iDculcandum  inimicorum  fororem,  ac  Dei  liberatods  beneficium.  ' 

16.  Dùpergentwr  :  Hier.  vagaiwUmr  ad  manduccndum,  prœd»  avidi  discorrenl 
undiqae. 

17.  EoBuUaho  :  prœdicabo  cnm  gandio.  Mme  :  rectè,  cùm  nocta  Itigerit^  I  Beg., 
XŒ,  12. 

18.  Detumeut,  nUseriçordiamea:  Hebr.  Deta  misericardiœ metf^  veX  Den»  mi- 
sericors  meos^  qui  totus  bonitas^  totus  misericordia  est. 

(a)  Yer.  :  Sciant  —  (6)  Dominativr  [AU  domin^itor.}  —  (e)  fit  eoftTevUuitv.  —  {d^  l^t  «!• 
'^  |f)  Capis.  —  if)  [Bebr,  fortitudo  mea,  tibi  pi&UaiQ.] 


GonSUM  ill  {QMM^eOMWBSVl 

non  subsistant  :  etscient  (a)  quo- 
niam  Deus  dominator  (6>  Jacob, 
in  iiniftyqs  tenrae.  Siaon. 

Gonv^ntur  (c)  ad  -wgpenam, 
et  (d)  latent  iit  oanee  {é^,  et  dr- 
cumeant  cnîtatem. 

Ipsi  Yagabuntur  nt  eomedant, 
et  cùm  «aluratinoQfloexI^t,  mur- 
murabunt. 

Ego  autem  eaatabo  inperium 
tuiun,  etlandabo  manft  miserî- 
cordiam  tuam. 

Quoniam  iactus  es  fortitudo 
mea,  et  refugium  la  die  tribula- 
tionis  mesB. 

Viitetemmeam  tibi  eaatabo  (/)  ; 
quoniam  Deus  adjutor  meus, 
Deus  misericordia  mea. 


Dltaa  antiqmM 


PSALMUS  LU, 
EUGHARISTiqJS, 

lUMtM  Syrot,  à  qvibM  oUifi  opprtaai  tanuA nb  Juikikai, 

libi  ip  singôUfi  trtinîbui  ^ictoiiam  poUicetw. 


TEBiÇIQ  ytl^îGATA. 

.  In  flnem,  pro  bis  qui  immutabivitar, 
in  tituU  inscrjptionem ,  ipsi  David  in 
doctrinam^  2.  Gi3un  succendit  Mesopo- 
tamiam  Syriœ,  et  Sobal ,  et  convertit 
Joab,  et  perçussit  Idunueam  in  valle 
Salinarum  duodecim  millia.  (II  Reg,, 
VIII,  1,  et  X,  7j  et  I  Parai,,  xvni,  1.) 

3.  Deus,  repuUsti  iios>  «t  desr! 


YHESIQ  s.  HIEQDJflMI. 

Victori,  pro  HUis,  testimoniom  homi- 
lis  et  Biinplids  David  addocendum; 
qnando  pugoavit  adversi)»  Syriam 
MesopotamiBB ,  et  adversùs  Syriam 
Soba,  et  reversus  est  Jqab,  et  per- 
çussit Edon^  jn  valle  Salinarum 
duodecim  millia* 

Deus>  projeçisti  nûs,  sfiidjsti 
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ms  ((^;  inim  es  ^,  eMwrtuti 
nos. 

CQDm%oYi«(i  teiraiD,  eA  diri- 
p^sû  (fl)  oamji  suia  oonteitioiies 
ejus,  quoniam  iBotn  ((Q  t^ 

Oi^ndifiti  pQpulo  tUQ  duri- 
Uam;  pota^li  nos  mo  qobso* 
piente. 

Dedisti  n^etaenti^Nifl  («)  te  sig- 
mxoiy  yX  fugestot  à  £acie  arcùs. 
Sehfee. 

Ut  liberentur  anûci  toi  :  salva 
dexterÀ  tuâ,  et  exaudi  me. 

Deus  locutus  est  in  sanotuaiio 
suo  :  ISËiabor,  dividam  Siehi- 
mam,  et  vallem  Soccoth  dime- 
fiar. 

Meus  est  Galaad,  et  meus  est 
Manasse^  et  Epbra!m  fortitudo 
capitis  mei. 

Juda  legifer  mens.  Moab  oUa 
lavacri  mei  : 

Super  l'dumœam  incedam  cal- 
ceamento  meo  :  mihi  Palœstina 
fœdc»ata  est 

Qnis  deducet  me  ad  oiviM^m 


U6EIR  IL  <97 

i  inloB  es»  et  mkeiim 


tnizisti] 
es  nobis. 

I.  GomiM^TistiiOTram^  e^eoatiur- 
basti  eam  :  sana  contritloiies  ejioB, 
quia  commota  est. 

5.  Ostaadisti  populo  tuo  duva  : 
potasti  nos  inno  compunetionis. 

6.  Dedisti  metuentibuB  te  sigiûfi- 
catîo&em»  ut  fugiant  à  £aoîe  arcûs  : 

Ut  liberentur  dileeti  tuî  :  7.  sal- 
vum  fac  dezterà  tu4>  et  exaudi  me. 

8.  Deus  locutus  est  in  sancto  suo  : 
lœtabor,  et  partibor  Sichimam  :  et 
convallem  tabemaculorum  mfitibor. 

9.  Heu^  est  Galaad^  et  meus  est 
Manasses  :  et  Ephraim  fortitudo  ca- 
pitis xnei. 

Juda  rex  meus  :  10.  Moab  olla 
spei  meee. 

In  Idumœam  extendam  calcea- 
mentum  meum  :  mihi  alienigenœ 
subditi  sunt. 

ii.  Quis  deducet  me  in  dvitatem 


3.  Et  misertus  es  nobis  :  Hebr.  revertere  ad  nos. 

4.  Commovisti  ierrrnn  :  Judœam;  tune  cûm  h  Syris  sub  Judicîbus  Texata  est. 

5.  Ymo  eompimtiwUs  :  Hior.  eonsopienie,  id  est  lethali;  atii^  horrorùt. 

6.  Dedisti...  significationem,  ut  fugiant...  more  prœclari  ac  providi  dueis  eigni- 
ficasti  toisj  çiando  bostea  imminerent.  At  Hebr.  d^isti  signum,  TecdlUim,  ver- 
bum  tuum^  ut  se  extoUant  propter  veritatem^  boc  est^  at  propûssi9  tois^  tuA  veri- 
tate  nitantur. 

7.  Safoum  fac...  hœc  etseqaentia  viderepetita  Psal.  cvu.  7. 

8.  LoBtabor  et  partibor  SicMmam  :  urbem  Amorrhœornm.  Convallein  tàbema- 
euhrum  :  Hier.  vaUem  Soceoth.  Sensus  est,  Lœtabor,  potitus  Victoria,  Sichimamque 
et  Socpolb  regiones  PhiUstinorum  dimetiar,  ut  in  plebem  meam  partiar. 

9.  Meus  est  Galaad...  commémorât  tribus  Israelis  quibus  bostiuio  agros,  ur- 
basque  di^ertivit.  Ephraim  fortitudo  capitis  :  firmamentum  regni.  Juda  rex  meus: 
Hier,  legislator,  Mehoceci;  ut  Gènes.,  lux,  10.  Tribus  Juda  reguum  obtinebit 
sob  Davide  et  posteris. 

10.  Moab  oUa  spei  mêce  :  Hier,  lavacri  mei  :  pelvis  ad  lavaodos  pedes.  Subji- 
dam  illum  pedibus;  Israël  elegi,  et  sprevi  Moab,  Idumœos,  PhiUsfssps»  de  quibu^ 
postea.  In  Idumœam  extendam  caîceamentum*..  Hier,  ùicedaxn  :  proGi^cabo  eam. 
AlienigencB,  Philistœi,  et  ita  semper. 

H.  Quis  deducet  me  usquein  Idumœam?  1^.  Norme  fUj  f>m^  «PW  diw#,  0«kfid 
IdunuBÂ  potitus  est.  II  Reg.,  viii.,  14. 

M  Vor.  :  Z)»«t<  BOf, -- (4)  i7eM«  ei.  -  (e)  Bifrn^ipti.  rr  (A  Co«H^ 
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PSALMORUM 


munitam?  qois  dednoet  me  usque 
in  Idumœam? 

12.  Nonne  tu^  Deus^  qui  repulisti 
nos,  et  non  egredieris,  Deus,  in  -viiv 
tutibus  nostris? 

13.  Da  nobis  auzilium  de  tribula- 
tione  :  quia  vana  salus  hominis. 

14.  In  Deo  fademus  Tirtutem,  et 
ipse  ad  nîhilnm  deducet  tribulantes 
nos. 


munitam?  quis  deduoet  me  us- 
que ad  Idumœam? 

Nonne  tu^  Deus^  qui  projedsti 
nos^  et  non  egredieris,  Deus,  in 
exerdtibus  nostris? 

Da  nobis  auzilium  de  tribula- 
tione;  vana  est  enim  salus  ab 
homine. 

In  Deo  faciemus  Tirtutem,  et 
ipse  conculcabit  tribulantes  nos. 


12.  QuifipulUti...  Projeceras  nos,  et  non  egrediebaiis^  etc.  Qui  tempore  Safilis, 
videbaris  nos  deserere^  nec  prœesse  velle  jam  nostris  exerdtibus ^  cùm  oracula 
et  solitum  auxHium  denegares^  nunc  victores  prsstas. 

14.  Faciemus  virtutem  :  fortiter  rem  geremus. 


'^MMMAMMMM^W«M^«VWWWV>MAMA^«WWW^V<^WWVWWWWMWMWWWw 
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PSALMUS  LX. 
EUGHARISTIGUS. 

Dei  bonitatem  eipertni,  eerti  jam  8p«  eam  implorât 


VEBSIO  VULGATA. 
In  finem^  1.  In  hymnis  David. 

2.  Exaudi^  Deus^  deprecationem 
meam  :  intende  orationi  meœ. 

3.  A  finibus  terrœ  ad  te  clamavi  : 
dum  anxiaretur  cor  meum^  in  petrà 
exaltasti  me. 

Deduzistî  me,  4.  quia  factus  es 
spes  mea  :  turris  fortitudinis  &  facie 
inimici. 

5.  Inbabitabo  in  tabemaculo  tuo 
in  s8Bcula  :  protéger  in  velamento 
alarum  tuarum. 

6.  Quoniam  tu^  Deus  meus^  exau- 
disti  orationem  meam  :  dedisti  bœ- 


VERSIO  s.  HIEROimiL 
Victor!  in  Psaboùs    DaTid» 

Exaudi ,  Deus ,  laudationem 
meam  :  intende  orationi  meœ. 

De  novissimo  terrœ  ad  te  cla- 
mabo,  cùm  triste  fueritcor  meum. 

Gùm  fortis  elevabitur  adver- 
sùm  me,  tu  eris  ductor  meus. 

Fuisti  (a)  spes  mea  :  turris  mu- 
nitissima  à  facie  inimici. 

Habitabo  (6)  in  tabemaculo  tuo 
jugiter;  sperabo  in  protectione 
alarum  tuarum.  Sekper. 

Tu  enim^  Deus^  exaudisti  ora- 
tionem meam  :  dedisti  bœredita- 


3.  A  finibus  terrœ.,,  clàmavi  :  à  tam  longinquo  spatio;  ab  extremo  angulo 
terrée  sanctœ^  procul  à  tabemaculo  tuo^  et  tamen  me  audiebas  :  nam  cùm  om- 
nino  deflcerem  :  inpetrd  exaUasti  me;  qu&  et  in  altum  erigerer^  et  firme  pede 
consisterem. 

6.  Dedisti  hareditatem  :  regnmn  et  dommn  quaznDeus  David!  stabilivit»  II  Btff., 
Yii,  7. 

(•)  Ytr.  i  Q«w0iain  Mitt.  —  (à)  [Eebr.  peregrinabo.] 
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timentibus   nomen    tuum. 

Dies  super  dies  régis  adjicies  : 
annos  ejus  donec  est  generatio  et 
generatio. 

Sedebit  semper  (a)  ante  faciem 
I>ei;  misericordia  et  yeritas  ser- 
vabunt  eum. 

Sic  canam  (h)  nonûm  tuo  ju- 
giter;  reddeos  Yota  mea  per  sin- 
gulos  dies. 


reditatem  timentibus  nomen  tuum. 

7.  Dies  super  dies  régis  adjicies  : 
annos  ejus  usque  in  diem  gênera- 
tionis  et  generationis. 

8.  Pennanet  in  œtemum  in  con- 
spectu  Dei;  misericordiam  et  verita- 
tem  ejus  quis  requiret? 

9.  Sic  psalmum  dicam  nomini  tuo 
in  sœculum  saBCuli  :  ut  reddam  vota 
mea  de  die  in  diem. 


7.  Dies  super  dies  régis.,,  Dayldis  ac  posterorom  ejus,  quibns  regnmn  conce»- 
sisti  in  longissima  tempora,  imô  in  œtemum;  cùm  Ghristo  ventoro  dederiâ  reg- 
nnm  Dayid  patm  ejos^  et  ipse  in  œtemiim  in  Jacob  regnatnros  sit^  Luc.,  i,  32. 

8.  Permanet  in  œtemum...  ipse  et  regnmn  ejoB^  cnjus  nonerit  finis  :  Luc.,  i,  33. 
Misericordiam..,  ^us:,.  planas  VulgatsB  sensus  sive  ad  Demn^  âve  ad  Davidem 
referas  :  nemo  in  Deo,  nemo  in  DsTide  requiret  misericordiam  et  jostitiam;  at 
Hier,  misericordia  et  veritas  servabunt  eum;  Davidem  :  qqod  videtar  soblimius. 

0.  De  die  in  diem  :  qaotidie. 

(a)  Yor.  :  [Sebr.  in  HMalum.]— (6)  PuUam.) 


%^^^^»^^^^^^»V»A#V^M^W^^»^M^^W^^^^^^^ 
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PSALMUS  LXI. 
GONSOLATORIUS. 

Tempore  AlMalomi,  nt  Tidetnr,  detertiu  ac  deecptns  ah  onmiboi,  Mqne  elpopnluin  dlTini 
anxllii  ipe  siutenUt  De  titulo  Tide  in  Ptal,  zzznii. 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Vietori,  pro  (a)  IdiUmn,  eanticam 
David. 

Attamen  apud  Deum  silebit 
anima  mea  :  ex  eo  salus  mea. 

Attamen  ipse  est  scutum  meum 
et  salus  mea;  fortitudo  mea^  non 
commovebor  amplius. 

Usquequo  insidiamini  contra 
virum^  interficitis  omnes  quasi 
muras  indinatus,  et  maceria  cor- 
ruens. 


In 


VERSIO  VULGATA, 

y  1.  Pro  Idithmi^  Psalmu 
David. 


2.  Nonne  Deo  subjecta  erit  anima 
mea?  ab  ipso  enim  salutare  meum. 

3.  Nam  et  ipse  Deus  meus^  et  salu- 
taris  meus  :  susceptor  meus^  non 
movebor  amplius. 

4.  Quousque  irruitis  inhominem? 
interficitis  universi  vos^  tanquam 
parieti  indinato  et  maoeriœ  de- 
pulsaB? 

2.  Nonne  Deo.,.  Hebr.  eerte  Deo  iilebit  anima  mea  :  imperante  Deo^  ne  mntiet 
qoidem;  tantaerit  obedientia.  ^ 

3.  Nam  et  ipse  :  certè  utique^  nt  8npr&. 

4.  Quùusque  irruitis  in  hominem?,,.  tanquam  parieti  inclinato?  ita  imdtia  in  me, 
tanqoam  essem  muroB^  Jam  impvkos  in  minam»  ac  facile  loitiiraB;  at  non  ita 
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5.  Venmtainnii  firettom  anum 
oogiiaveruBt  repellere,  cucum  in 
siti  :  ore  suo  benedifiebaii^  et  c<»rde 
suo  maledicebaot 

6.  VeruBitamea  Deo  nsubjeeta  esto^ 
anima  mea  :  quoniam  -ftb  iffio  pa- 
tientia  mea. 

7.  Quia  ipse  Deus  meus,  et  salva* 
tor  meus  :  adjutor  meus,  noa  emi- 
grabo. 

8.  fn  Deo  sahitare  meum^  et  gloria 
mea  :  Beos  auzilii  mei,  et  spes  mea 
in  Deo  est. 

9.  Sperate  in  eo,  omnis  congre- 
gatio  populi  :  effondile  coràm  illo 
corda  vestra  :  Deos  adjutor  noster 
in  œtemum. 

10.  Verumtamen  yani  fîlii  homi- 
num,  mendaces  filii  hominum  in  sta- 
teris  :  ut  decipiant  ipsi  de  vanitate 
in  idipsum. 

11.  Nolite  sperare  in  iniquitate,  et 
rapinas  nolite  concupiscre  :  diyitiie 
â  afQuant,  nolite  cor  apponere 


t>6ALH0flUlt 

Partem  enlm  efos  «of^taivenEBil 
expellere,  piacvemntsibi  in  men- 
dacio  :  ore  bqo  séd^uM  (a)  bene- 
dicunty  et  corde  suo  (^  mcdedi- 
cunt.  ^BHPsa. 

Vounrtamen  teo  Ntioe  (e), 
anima  mea;  ab  ipso  eoitn  ffns- 
stolajtio  naea. 

Sed  ipse  est  iortitudo  [dj  mea 
et  salus  mea;  susceptor  meus, 
non  timebo  (e). 

In  Deo  salutare  meum,  et  gloria 
mea;  robur  fortitudinis  meœ,  et 
salus  mea  in  Deo. 

Sperate  in  eo  onmi  ieax^rey 
populi  ;  effundite  «oràm  eo  cor 
vestrum;  Deus  spes  nostra  est. 
Sekper. 

Véttmitamettvanitas  filii  Adam, 
mendacium  filii  viri  in  stateris 
dolosis;  fraudulenter  agunt  si- 
mul(/0. 

Nolite  confiderein  calumnià,  et 
in  rapinà,  ne  frusiremini  ;  divitiœ 
si  affluxerint,  ne  apponatis  cor. 


est,  Deus  eoim  me  sostentat.  Hic  ordo  verbonim,  sed  intetjectam  illud  :  Mer- 
ficitts  universi  vos  :  onmes  me  ad  intemedonem  quœritia;  toto  enim  corde  uni- 
versus  Israël  sequebatur  Absalom.  II  Beg.,  xv,  13. 

5.  Verumtamen  :  utiqne,  ut  soprà.  Pretium  nman  .-tHier.  pariem  ^'uty-de  -ae 
enim  in  tertià  personÀ  loquitur,  ut  vers.  3.  Sensus  est  :  Pretium  meum^  partem 
meam  quœ  mihi  est  preliosissiina^  Deum  scilicet,  à  me  alienare  se  posse  patant, 
sed  frastrà  emt.  Cucurri  in  siti.  Ita  fagi,  ut  servus  âitibundus^  actus  à  venatori- 
Ims^  at  i^SBiùs  Hier.  :  Placuenmt  sibi  in  mendaeio  :  unde  sabdit  :  ore  suo  benedi' 
cebant,  etc. 

6.  Deo  sul^'ecta  esto  :  Hier.  Deo  retice,  eodem  seosQ,  «t  patet<vers.  2. 

7.  Non  emigrabo  :  nihil  ne  commovebit  :  Hebr.  non  mutabo  :  in  ^us  flde  et 
amore  persistam. 

9.  Omtiis  cmgregaUo  populi,  Addit  Hier,  omnl  iempore,  • 

10.  Vani  filH  hominum  :  Hebr.  fiUi  hominis.  Mendaces  filii  homùïum  :  Hebr. 
fiHi  viri,  tam  plebeii  qiiam  nobiles  :  Tîde  Peal,  XLViii.  2>  8.  in  staltris  :  Hebr. 
in  hilance  attolluniur  ipsi  prsB  vamUte  simul,  statim  atqae  bilancibus  sunt  impo- 
siti,  vanitate  8unt  ipsÂ  leviores;  vel  qaod  eèdem  recidit,  omnes  simul  suà  Tani- 
tate  levés,  in  bilance  statim  attoUuntur,  nulio  pondère^  noUA  yI. 

11.  M  iniquitate,,.  Hier,  m  calumniâ  et  rapinâ,  MoUte  in  ejosmodi  fidere,  ne 
frustremini  (spe  vestrft  :)  Divitiœ  si  affluant  :  Hebr.  robur  si  affluai,  etc.  eodem 
sensu,  cùm  ex  divitus  rdbur  eiistaL 

{à)  Vttr.  :  'P&rt  «in^l.  —  {b)  lHe»r.  tnlrinsecm.]  —  <e)  T»ee —  («O'îpte  talm  loftftodb.  ^ 
(«)  Non  notebor.  —  (/)  [Bêhr.  impotitit  itaterii  Yanitai  ipsi  limuL] 
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\%  ^mSLibctMa  ëjft  ims,  duo 
hœc  audiTi  quia  potestas  Dei  e^^ 
13.  et  tîbi.  Domine^  inisëMbrdia  : 
quia  tuireddes  umcuiqae  Juatta  opéra 


sua. 


ViAmi  loiMeis  ^éH  DetÉs^  duo 
haeo  andiTi;  quia  îd^peMuili  Dd 
ma. 

fittibij  Ddznf&d^  inidericdrcKa^ 
quia  fa  reddés  unicuique  secon- 
dum  ùpvdi  liutim. 

12.  Semel  ioeutv»  est.,,  qaod  ait  semel^  flnnitatem  diotomm  osiendit  :  Omtm. 
Hier,  semel  :  Hier.  umim.  Duo  hœc  audtvi  :  ex  imo  et  irretractabili  decreto  Dei, 
baeç  duo  Uteuëlxi  :  luJbc  saxnina  decretorom^  ut  onmia  potestate  administret; 
Timillam  (MMéntiMmam  etinâeclinabUem,  adhlbifâ  misencordiâ^  tempex'et. 

13.  Qida  iu  reddes  unicuique  :  quod  est  boidiiub  poteétatle  efBdam. 
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iPSALMUS  LXII. 
CONSOIATOMUS. 

la  dMOTtOi  lanetoaru  memor,  lacrit  eoiiTëiiiibus  mente  se  sistit,  Denmque  eertissimam  vindieem 
te  hàbétt  IttUtûr.  II<bc  teamuio  maae  «TigilanB  euilt.  tJnde  hic  ^nhuia  matutima^cebator. 
€Arif.iDPntaucit. 


YJ^SIO  8.  HIEBONTMI* 

Pealmus  (a)  David. 
Cùm  eeaei  in  dlbe#to  JndMB  (ft). 

Deus,  fortitudo  mea  tu  es  (e), 
«de  hioe  eansùfgsm  ad  tt. 

SitiTit  te  anima  mea^  desidera- 
Vlt  te  caro  mea  :  in  terra  inviâ  et 
coDsitiente^  ae  âne  aquÀ. 

Sic  in  sancto  ai^atnii  libi,  tit 
Tideam  fortitudinem  tuam ,  et 
gloriam  tuam. 

Heîior  est  enim  misericordia 
tua  quàm  Titœ  :  labia  mea  lau< 
dabunt  te. 

Sic  benedicam  tibi  (d)  in  yitÀ 


Vebsio  vulgata. 

Psalmus  David. 

\.  tmï  ésm  in  âésertô'radttièfo. 

(I  ffey.,xxn,  5.) 

2.  Det»,  Deus  meuB^  «d  te  de  liice 
vfgflo. 

Stivit  in  te  anima  mea^  quàm  ihtfl- 
tipBciter  tibi  caro  mea. 

3.  Itt  terra  déserta  et  in^à  etfna* 
quosà  :  sic  in  sancto  apparui  tibi, 
ut  yié&MÊû.  virtutem  tuam,  et  glo- 
riam tuam. 

4.  Quoniam  melior  est  misericor- 
dia tua  super  vitas  :  labia  mea  lau- 
d&Autit  te. 

5.  Sic  benedicam  te  in  vitÀ  meà  : 


1.  In  deserio  Idunueœ  :  Hebr.  et  Septuaginta  apud  Theodor.  Judeeœ.  In  deserto 
Ziph,  quœ  in  tnba  Judft^  I  Reg.,  xxiii,  15. 

2.  Quàm  multipliciter,,.  Hier.  :  desideravit  te  caro  mea,  affectas  animi,  pr»  ve- 
hementlA,  In  ipèuiii  torfita  redundant. 

3.  Sic  in  sancto  :  quasi  in  tanetnano  :  quod  quidem  aséidilô  aaîHio  Tolatabanu 

4.  Stqjer  vitas  :  melior  onrni  vitA  dititom,  poteniLum,  hominum  suaviter  viTei^ 
lÊàm,  «l4ttlMMli(tfe'gelii6ris. 

M  F«r.  :  GuOiciUD.  -  (è)  Jiida.  -  (e)  [Eê^.  D«at.  Deui  meut  tu.]  ^^  ilH* 
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et  in  nomine  tuo  leyabo  manns 
meas. 

6.  Siout  adipe  et  pinguedine  re- 
pleatur  anima  mea  :  et  labiis  exulta- 
tionis  laudabît  os  meum. 

7.  Si  memor  fui  tui  super  stratum 
meum^  in  matutinis  meditabor  in  te  : 
8.  quia  fuisti  adjutor  meus. 

Et  in  yelamento  alarum  tuarum 
exultaho^  9.  adhsesit  anima  mea  post 
te  :  me  suscepit  dextera  tua. 


10.  Ipsi  verô  in  vanum  quœsierunt 
animam  meam^  introibunt  in  infe- 
rioraterrœ  :  11.  tradentur  in  ma- 
nus  gladii^  partes  Yulpium  erunt. 

2.  Rex  verô  lœtabitur  in  Deo,  lau- 
dabuntur  omnes  qui  jurant  in  eo  : 
quia  obstmctum  est  os  loquentium 
iniqua. 


meâ;  in  nomine  tac  lerabo  ma- 
nus  (a)  meas. 

Quasi  adipe  et  pinguedine  im- 
plabitur  (6)  anima  mea,  et  labiis 
laudantibus  canet  os  meum. 

Recordans  tui  in  cubili  meo  ; 
per  singulas  Tigilias  meditabor 
tibi. 

Quia  fuisti  auzilinm  meimi,  et 
in  umbrà  alarum  tuarum  lau- 
dabo. 

Adhsesit  anima  mea  i>ost  te; 
me  suscepit  dextera  tua. 

Ipsi  verô  interficere  (c)  quœ- 
runt  animam  meam;  ingredian- 
tur  in  extrema  terrœ. 

Gongregentur  in  manus  e^adii  ; 
pars  vulpium  erunt. 

Rex  autem  Ifietabitur  in  Deo, 
laudabitur  omnis  qui  jurât  in  eo; 
quia  obstruetur  os  loquentium 
mendacium. 


( 


6.  Sicut  adipe...  tanquam  cibo  suavissimo  repleor,  cùm  le  lando. 

7.  Si  memor  fui  tut,,,  cùm  recordor  toi  in  cubili  meo,  tom  exultât  os  meum  : 
ex  vers,  prœcedenti.  * 

8.  Invelamento...  Hier,  inwnbrà. 

10.  /n  vanum''quœsierunt...  Hier,  interficere  quœrunt  animam  meam  (me).*  In 
inferiora  terrœ  :  in  sepulcrom. 

11.  Partes  vulpium pars  yalpium  et  eorum  cibas  :  bestiis  laniandi  relin- 

qnentur. 

i2.  Rex  :  David.  Qui  jurant  in  eo  :  rege  scilicet,  per  cujus  salntem  jam  tiberè 
jarabitor,  SaOle  et  inimicis  eztinctisy  Theodor.  Loquentium  iniqua  :  Hier. 
dacium. 

(a)  Var.  :  Palmes.—  {b)  [Hebr,  Satiabitur.]  —  (c)  [ffebr.  ad  calamitotem.] 


PSALMUS  LXIII. 
DEPRECATORIUS  ET  INCREPATORIUS. 

In  maledicot  qui,  conspiratione  faetA,  Saulem  in  ipsom  instâgabant. 


YEBSIO  YUL6ATA. 
In  £nem.  1.  Paalmus  David. 
2.  Exaudi,  Deus^  orationem  meam 

(a)  VflT.: 


YEBSIO  S.  HIERONTMI. 
Victoria  Paalmus  (a)  David. 

Àudi^  Deus,  Tooeia  meam  lo- 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER  If. 


193 


qaentis^  à  timoré  (a)  inimici  serva 
vitam  meam. 

Absconde  me  à  consilio  mali- 
gnorum;  à  tumultu  operantium 
iniquitatem. 

Quia  exacueront  quasi  gladium 
linguam  suam;  tetenderunt  sa- 
gittam  suam  verbum  an^arlssi- 
mum. 

Ut  sag^ttarent  in  absconditis 
simplicem  ;  subito  sagittabunt 
eum,  et  non  tirnebunt. 

ConibrtaYerunt  sibi  sermonem 
pessimum,  narraverunt  ut  abs* 
conderent  laquées  ;  dixerunt  : 
Quis  videbit  eos  ? 

Scrutati  sunt  iniquitates^  defe- 
cerunt  scrutantes  scrutinio^  et  co- 
gitatione  (6)  singulorum^  et  corde 
profundo. 

Sagittabit  ergo  eos  Deus  jaculo 
repentino  ;  inferentur  plagae  eo- 
rura. 

Et  corruent  in  semetipsos  lin- 
guis  (c)  suis  :  iugient  omnes  qui 
viderint  eos. 


cùm  deprecor  :  à  timoré  inimici  eri- 
pe  animam  meam. 

3.  Protexisti  me  à  convcntu  mali- 
gnantium  :  à  multitudine  operantium 
iniquitatem. 

4.  Quia  exacuerunt  ut  gladium  lin- 
guas  suas  :  intenderunt  arcum  rem 
amaram^  5.  ut  sagittent  in  occultis 
immaculatum. 

6.  Subito  sagittabunt  eum,  et  non 
timebunt  :  firmaverunt  sibi  sermo- 
nem nequam. 

Narraverunt  ut  absûonderent  la- 
queos  :  dixerunt  :  Quis  videbit  eosî 


7.  Scrutati  sunt  iniquitates  :  defe- 
cerunt  scrutantes  scrutinio. 

Accedet  homo  ad  cor  altum  :  8.  et 
exaltabitur  Deus. 

Sagittœ  parvulorum  factœ  sunt 
plagse  eorum  :  9.  et  infirmatœ  sunt 
contra  eos  linguœ  eorum. 

Gonturbati  sunt  omnes  qui  vide-* 
bant  eos  :  10.  et  timuit  omnis  homo. 


3.  Protexûti  :  Hier,  aàtconde  :  protège^  à  multitudine  :  idem  à  tumultu  : 

4.  Arcum  :  Hier,  sagittam  suam  verbvm  amarissimum  :  hoc  enim  sagittœ  instar. 
6.  Firmaverunt  sibi  sermonem  nequam  :  frontem  obÛrmayerunt  ad  aggerendas 

calomnias.  Quis  videbit  eos  7  laquées  scilicet  :  tant»  artes,  tam  occultœ  tendicols, 
nt  nuUus  caution!  loCus. 

1.  Scrutati  sunt  iniquitates  :  vias  nocendi  studiosè  exqoîsierunt.  Defecerunt 
scrutantes.,»  Hebr.  Perfecerunt  scrutinium  scrtUinii  :  occultissimum  ac  profun- 
dissimum.  Accedet  homo  ad  cor  altum  :  ad  intima  hominis  :  cùm  focta  desint  qu» 
arguant^  etiam  corda  scrutantur^  et  arcanas  cogitationes  accusant.  Sic  enim  David 
ipse  queritur  ad  SafUem  :  Quare  audis  verba  hominum  loquentium  :  David  qucsrit 
malum  adversiim  te?  1  Reg.,  xxiv^  10. 

8.  Exaltabitur  Deus  :  nlciscendo  etpuniendo.  Sensus  apertns;  sed  aliter  Hier. 
Sagittœ  parvulorum  factœ  sunt  plagœ  eorum  :  ut  hoc  ad  vindictam  pertineat 
quôd  sagittœ  parvulorum  ;  imbecilles  licèt^  tanquam  infirma  manu  jactee,  tamen 
altë  infigantur.  Sed  Hebr.  cui  congruit  Hier,  mgittabit  eos  Deus  jaculo  repentino  : 
inferentur  eis  plag»,  quod  est^  declinare  non  poterunt  ictus  :  atquc  ita  Theodot. 
apud  Theodor. 

9.  Infirmatœ  sunt,..  Hier,  corruent  in  semetipsos  linguis  suis  :  sîbi  matuô  no- 
cebunt,  ac  tam  varia  fingent^  ut  nec  ipsi  sibi  constare  posant. 

10.  Timuit  omnis  komo  :  cùm  viderint  iniqnos,  mutu&  veluti  cœde  confectos. 


(s)  Var.  :  [Eebr.  paion.]  — >  (6)  Cogitolioaibas.  —  (e)  Plagis. 
TOM.   U 


i3 
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Et  abiliuïtiaverunt  opéra  Dei  :  et 
facta  ejus  intellexerunt. 

1<I.  LaataiMitar  justus  in  Domino^ 
et  sperabit  in  eo  :  et  loudabuntor 
omnes  recti  corde. 


Et  tisnebunt  onmes  homines, 
et  annuntiabunt  opusDeî^  et  opé- 
ra ejuB  inteHigent. 

Laetabilur  jiistuB  in  Domino^  et 
sperabit  in  eo  :  et  exuHabunt 
omnes  reefi  corde. 


ac  Deum  jastam  ecce  clamabunt  Annuniiawnmt  opéra  DeL.,  ùUeUexerunU  Hitf . 
annuniiabunt.,.  intelligent 

PSALMUS  LXIV. 
EUCHARiSTICUS. 

Oblatis  primitiis ,  •  Tel  frugibus  coUectis,  mense  lepUmo  :  certè  in  magnâ  «dlenmitate.  Undos 
Onmit  oopo  ad  te  vmtit.  Yen.  3. 


VERSIO  YUL6ÀTA. 

In  finem,  Psalmas  David. 
A.  GanticQiu  Jeremiœ,  et  EzechieUs  po- 
pulo tranamigratioais,  cùm  inciperent 

exlre. 

2.  Te  decet  hymmœ,  Dems^  in  Sion  : 
et  tibi  Teddetiir  votom  in  lemsa- 
\em. 

3.  Exaudi  orationem  meam  :  ad  te 
omnis  caro  "veniet 

4.  Verbainiqnommprœvalnerunt 
saper  nos  :  et  impietatibus  nostris 
tu  propitiaberïs. 

5.  Bea^s  quem  elegi&ti  et  assump- 
aisti  :  inhaJûtabit  in  atriis  tuis. 


YERSIO  s.  HIEBONYHL 
Victoria  Psalmas  (a)  DaWd  Gantici. 


Tibi  silentinm  lans  y  Dens ,  in 
Sion,  et  tibi  reddetur  votum. 

Exaudi  orationem^  donec  ad  te 
omnis  «aro  veniat. 

Verba  iniqoltatum  prœvalue- 
runt  adversùm  me  :  scelcribus 
nostris  tu  propiliaberis. 

BeatuB  quem  elegeris  et  susce- 
peris  -:  iiabitabit  «enim  in  atriis 


Beplebimur  in  bonis  domûs  tuœ  :      Replebimur  in  (a)  bonis  domùs 

1.  Jeremiœ  :  aligui  addebant  Âggœi  :  sed  hœc  desont  Hier.  Hèbr.  et  à  Theo- 
dorelo  respuuntur. 

2.  Te  decet  :  Hier,  iibisilentium  laus,  cùm  nihil  de  te  digoà  dici  posait  In  Jeru- 
êolem,  deest  Hebr. 

3.  Omnis  caro  :  omnes  homines. 

4.  Verba  im'quorum  :  Bier.  verba  inïguiiatum;  res  iniquœ;  verbmn  pro  ipsài^ 
noto  bebralsmo. 

5.  Beatus  quem  elegisiî.  Beati  sacerdotesetleyits  templmn  inhabitantes.  Aepfe- 
bimur,..  nos  quoqae  sacris  cîbis  satiabimor.  Sanctum  est  tempbtm.,.  Hier.Sonc^»- 
ftcatione  tempH  tut,  nempe  yictimis,  lastructo  ex  eis  sacro  epuio. 

(s)  Ym'.  :  Cmuuu--  {b)  DmiéÊ, 
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txm,  MUOtifieatioQd  iaoasgiïx  Un, 

Terribilis  in  justitià  exaudi  ao6^ 
Daus^  salvator  noster,  oonfidentia , 
omoluin  ÛDium  t&n»,  et  maris 
longinqui. 

Praspaxanç  (a)  montes  in  nrirtute 
suÂ,  accinctus  fortitudine. 

Compescens  sonitum-  maris  ^ 
(remitum  fluctuum  ejus^  et  multi- 
tudinem  gentium. 

Et  tlmebimt  qui  habitant  in 
extremis  à  signis  tuis  :  egressus 


Vlsitasti  terram^  et  irriga  (6) 
eam;  ubertate  eam  dita;  ri  vus 
Dei  plenus  a(pià  ;  pi8aparaj>is 
frumentum  eorum^  quia  sic  fun- 
dasti  (r)  eam. 

Sulcos  ejus  inebria,  multipli- 
ca  fruges  {dj;  phiviis  irriga  eam, 
et  (e)  germini  ejus  benedic. 

Volvatur  annus  {/)  in  bonitate 


sanctum  est  templum  inmn,  6.  mi- 
rabile  in  œquitate. 

Ëxaudi  nû6,  ^us,  saiutaris  noster, 
spes  omnium  fininm  terrée,  et  in  mari 
longé. 

7.  Pneparans  montes  in  virtute 
tuA,  accinetus  potentià  :  8.  qui  eim- 
turbas  profuadum  maris,  sonum 
fluctuum  ejus. 

Turbabuntiu*  gantes,  9.  et  timebunt 
qui  habitant  terminos  4  signis  tuis  : 
exitus  matutiniet  vespere  delectabis. 


iO.  Visitasti  terram,  et  inebriasti 
eam  :  multiplicasti  locupletare  eam. 

Flumen  Dei  re[4e|.um  est  aquis, 
parasti  cibiun  illorum  :  quoniam  ita 
est  prcep«ii*atio  ejus. 

H.  Rivos  ejus  inebria,  multiplica 
genimina  ejus  :  in  stillicidiis  ejus  lœ- 
tabitur  germinans. 

12.  Benedices  coronœ  anni  béni- 


6.  lemplum  ttium,  mird>ile,  terribile.  In  ûsquiiate  :  terreabir  qui  cogitant 
qu&m  pure,  qu8in  sanctè  ait  adeundum.  Et  in  mari...  Hier,  et  rmxris  longinqui. 
in  te  sperant  et  qui  terram  incolunt^  et  qui  navigant. 

7.  Prœparans  montes;  condens  jam  inde  ab  origine  mundi.  Virtute  tuâ;  Hier. 

«tMf. 

8.  Qui eottturbas,.,  ta  nempe  tempestates  cies  :  at  Hier,  compesœru sonitum  mor 
ris,  etc.,  et  multitudinem  gentium ,  deganUssimè  :  Deua  enim  aoimata  ac  Inar- 
nima  squô  in  potestate  habet,  motuaque  ojnnea  auis  aubdit  legibua. 

9.  Timefmnt  qui  habitant  terminos;  aupple,  terrœ;  a  signis  :  à  miracuUa,  qu» 
in  gratiam  populi  tui  edidisti.  Exitus  maiutini...  delectabis;  Hier,  laudantes  fa- 
cies,  fada  ut  te  laudent  qui,  aeu  manè,  aeu  veapere,  ad  aacriâcia  procedunt. 

10.  InebriaHi  :  Behr.  immissà  pluvià  desiderare  fedsti  eam,  cùm  areaceret^  et 
aquaa  aiiire  videratur^  Multiplicasti  locupletare.,,  admodiun  loeupleta«Li,  dato 
irnbre  copioao,  quo  factum  est  ut  flumen  Dei,  quod  est  flumen  ingens^  bebraisua^ 
noto,  Jordania  scilicet,  intumesceret.  Id  autem  Jordani  contingit  meaaia  tempore^ 
at  videre  est  Jos.  m,  15.  Unde  forte  ad  Pentecoaten  Paalmua  pertinet.  Cibum 
iUùrum  :  Hier,  frumentum.  Itaest  praparatio  :  idem  :  sic  fundastieam  :  terram^ 
Bcilicet  :  sic  comparaati  eam,  ut  irrigata  ferax  eaaet. 

di.  Rivos  :  Hier  et  Sept,  sulcos  :  ^enimtna,  Hiec.  fruges:  in  stillieidiis.,.  Hier. 
pluviis  irriga  eam,  et  germini  ejus  benedic. 

12.  Coronœ  anni  :  Uebr.  e^fronabis  mnmn  beni^itate  iud,  cingea,  exornabis, 
comnlabis  fnigibua.  Cangn  tut  :  Hier,  wstigia  tua,  etc.,  id  est,  itinera  Terrœ 
gflUfljp   quam.  X)eiis  ûibabilare  et  isambulai^e  videbatur. 

(a)  Var,  :  [AL  qni  pneparas.l  —  (6)  Irrigasti.—  (c)  [Bebr,  prœparasti.]  —  (d)  [Educ  accine- 
CmI.^Ih,  «*-  («)  /)miI  «L  «V  (/)  til<jk..c«toiiMti  a«aiiaiil 
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gnitatîs  tuœ  :  etcampi  tui  replebun- 
tur  ubertate. 

13.  Pinguescent  speciosa  deserti^ 
et  exultatione  colles  accingentur. 

14.  Induti  8UDt  arietes  oyium^  et 
valles  abundabunt  fnimento  :  da- 
mabunt^  etenim  hymniim  dicent. 


tu&j  et  vestigîa  toa  rorabuntpin- 
guedine. 

Pinguescent  pascuœ  (a)  deserti, 
et  exullatione  colles  acdngentur. 

Vestientur  agnis  grèges;  et  val- 
les plenœ  (6)  frumento^  coasqua- 
buntur  et  canent. 


14.  Arietes  ovium  :  Hier,  agnis  grèges,  eodem  sensu;  fœcundabuntar  oves, 
agnis  abundabunt.  Hymntan  dicent  agricolsB^  pro  tantà  anni  ferlUitate,  rerumque 
copia. 

(a)  Var,  :  [ffebr.  ronbnnt]  pascoa.  —  (6)  Emut. 


*AMMM^M^^n«t^«MWM«^«WWWV«MMAMMMMM«M 


PSALMUS  LXV, 
LAUDIS  ET  GRATIARUM  ACTIONIS. 

Popolo  à  calamiUtibus  liberato. 


VEBSIO  VULGATA. 

In  fînem,  1.  Ganticum  Psalmi  resuirec- 
tionis. 

Jubilate  Deo^  omnis  terra^  2.  psal- 
mnm  dicite  nomini  ejus  :  date  glo- 
riam  laudi  eJus. 

3.  Dicite  Deo  :  Quàm  terribilia  sunt 
opcra  tua.  Domine  1  in  multitudine 
virtutis  tuœ  mentientur  tibi  inimici 
tui. 

4.  Omnis  terra  adoret  te,  et  psal- 
lat  tibi  :  psalmum  dicat  nomini  tuo. 

5.  Venite  etvidete  opéra  Dei  :  ter- 
ribilis  in  consiliis  super  filios  homi- 
ïium. 

6.  Qui  convertit  mare  in  aridam  : 
in  flumine  pertransibunt  pede  :  ibi 
lœlaJjimur  in  ipso. 

7.  Qui  dominatur  in  virtute  suâ  in 


TEBSIO  s.  BiERomrxi. 
Victori  Ganticum  Psahni. 

Jubilate  Deo,  omnis  terra.  Can- 
tate gloriam  nonûni  ejus;  date 
gloriam  laudi  ejus. 

Dicite  Deo  :  Quàm  terribile  opus 
tuum  !  in  multitudine  fortitudinis 
tuœ  mentientur  tibi  inimici  tui. 

Omnis  terra  adoret  te  et  canal 
tibi;  canat  (a)  nomini  tuo.  Seii- 

PER. 

Venite  et  videte  opéra  Dei,  ter- 
ribilia consilia  super  fîliis  bomi- 
num  (&). 

Convertit  (c)  mare  in  aridam, 
in  flumine  pertransibunt  pede; 
ibi  lœtabimur  in  eo. 

Qui  dominatur  in  forlitudina 


1 .  Resurrectionis  :  deest  Hebr.  etiam  apud  Septoaginta,  teste  Tbeodor. 
3.  Mentientur  tibi...,.  prœ  timoré  negabunt  se  Israelitis  adversari. 
6.  Mare,  Rubrum  Hebrseis  pervium.  In  flumine  :  in  Joidane,  quod  factnm  est 
eub  Josue^  Jos.  m.  Ibi  ketabimur  m  ipso  :  in  Deo. 

(a)  Var.  :  Et  cantet  tibi  ;  cantet  [Eê^.  pulUt].—  (b)  {ffebr.  Adwi.]-*-  (c)  [AL  convcrteU] 
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6uà  h  ssBculo ,  oouli  ejus  gentes 
aspiciunt  :  qui  inoreduli  sunt, 
non  exaltentur  in  semetipsis. 
Semper. 

Benedicîte,  populi^  Deo  no8tro> 
et  auditam  facite  vocem  laudis 
ejus. 

Qui  posuit  ftnînriAnri  nostram 
ad  (a)  vitam,  et  non  dédit  in  com- 
motionem  pedes  nostros. 

Probasti  enim  nos,  Deus;  igné 
nos  conflasfi  ,  sicut  conflafur  ar- 
gentum. 

Introduxisti  nos  in  obsidionem, 
posuisti  stridorem  in  dorso  nos- 
tro  (6).  Posuisti  homines  super 
capitanostra(c). 

Transivimus  per  ignem  et 
aquam  :  et  eduxisti  nos  in  refri- 
gerium. 

Ingrediar  do&ium  tuam  in  ho- 
locaustis;  peddain  tibi  vota  mea, 
qoopromiserunt  labia  mea. 

Et  locutum  est  os  meum  in  tri- 
bolatione  mea  (cl). 

Holocausta  meduUata  offeram 
tibi  cum  incenso  arietum  :  fa- 
clam  boves  cum  hircis.  Semper. 

Venite,  audite,  et  narrabo,  om- 
nés  qui  timetis  Deum^  quanta  fe- 
oerit  animaB  meœ. 

Ipsum  ore  meo  invocavi,  et 
exaltavi  in  linguÀ  meà. 

Iniquitatem  si  vidi  in  corde 


retemum,  oenli  ejus  super  gciites 
respiciunt  :  qui  exaspérant^  non  exal- 
tentur in  semetipsis. 

8.  Benedicite,  gentes^  Deum  nos* 
trum,  et  auditam  facite  vocem  lau- 
dis ejus. 

9.  Qui  posuit  anîmam  meam  ad 
vitam,  et  non  dédit  in  commotionem 
pedes  meos. 

10.  Quoniam  probasti  nos,  Deus  : 
igné  nos  examinasti,  sicut  examina- 
tur  argentmn. 

11.  Induxisti  nos  in  laqueum,  po- 
suisti tribulationes  in  dorso  nostro  : 
12.  imposuisti  homines  super  capita 
nostra. 

Transivimus  per  ignem  et  aquam  : 
et  eduxisti  nos  in  refrigerium. 

13.  Introibo  in  domum  tuam  in 
holocaustis.:  reddam  tibi  vota  mea, 
14.  qu88  distinxerunt  labia  mea. 

Et  locutum  est  os  meum,  in  tiibu- 
latione  meÀ. 

15.  Holocausta  medullata  offeram 
tibi  cum  incenso  arietum  :  offeram 
tibi  boves  cum  hircis. 

16.  Venite,  audite,  et  narrabo, 
omnes  qui  timetis  Deum,  quanta  fe- 
cit  animsB  meœ. 

17.  Ad  ipsum  ore  meo  damavi,  et 
exaltavi  sub  linguà  meà. 

18.  Iniquitatem  si  aspexi  in  cor- 


7.  Qui  exaspérant,,,  contumaced,  ne  soperbiant. 

8.  Gentes  :  populi,  Ammim  :  at  Israelitœ  plerumqae  populus,  singularî  numéro. 

9.  Animam  meam  :  Hebr.  animas  nostros,  Pedes  meos;  Hebr.  nostros, 

11.  /n  laqueum  :  Hier,  m  obsidûmem,  in  angustias.  Tribukdiones  :  Hier,  strido' 
rem.  In  dorso  nostro  :  immisisti  bostes  tergo  insîBtentes  cum  diris  coinmiaa- 
tJonibas. 

i2.  Imposuisti  homines,  nobis  graves;  Hebr.  inequitantes,  qoaai  humeris  insl 
dentés.  In  refrigerium;  Hebr.  m  irrigtutm,  sapple,  terram. 

14.  Distinxerunt  :  Hier,  promiserunt,  clarè  et  apertè  pronuntiaverunt.  Et  locu^ 
han  est,,,  supple,  quœ  :  vota  qus  fed,  et  qo»  sum  locatos,  etc. 

15.  Meduliaia  :  pingoia,  opima. 

(fl)  Yttr.  :  la.  —  (6)  [Hebr.  lumbis  noitrif.]  —  (e)  Gaput  nottrum.  —  (d)  Càm  tribularer* 
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de  meOy  non  ^atidfet  Domimis. 

49.  Proptereà  exaadiyif  Deus^  et 
attendit  voci  deprecatioiûs  me^B. 

20.  Benedictus  Deus^  qui  non  amo- 
Tit  oratiotiem  meam^  et  misericot- 
diam  suam  à  me. 


meo,  non  exaudiet  (a)  Dominus. 

Ideô  ezandivit  Deus;  et  attendit 
Yocem  deprecationis  (a)  meœ. 

Benedictus  Deus,  qui  non  ab- 
stulit  orationem  meam^  et  mise- 
ricordiam  suam  à  me. 


(a)  Var.:  Non  exandlat.  —  (6)  [ffebr.  orationis.] 


4mM/N^^/w^s^MnMAAM> 


wWW  n  X  w<^imyw^^W>»»>i»A^«M«iix»^^»wK«M>^wt»^^^^ 


■.WW»^^»W^/^^^>^^«1^»»^^^» 


PSALMUS  LXYI. 
DËPREGATORIUS. 

VopttloB  Deo  tatort  latni,  «fooinera  ûlii  génies  oauies,  ^UBdcBiqvie  eoitâi  peHieipes  fieri  opUU 


VERSIO  yULGATA. 

In  finem,  1.  In  hymnis^  Psalmoa  Cantici 
D&nd. 

2.  Deus  misereatur  nostri,  et  bene- 
dicat  nobis  :  illuminet  vùltuin  suum 
super  nos^  et  misereator  nostd. 

3.  Ut  cognoscamns  in  terra  viam 
tuam^  in  omnibus  gentibus  salutare 
tuum. 

4.  Gonfiteantor  tibi  populi,  Deus  : 
oonfiteantur  tibi  populi  omnes. 

Lœtentur  et  exultent  gentes  :  quo- 
niam  judica»  populos  in  œquitate,  et 
gentes  in  terra  dûign. 

6.  Gonfiteantur  tibi  populi  ^  Deus  : 
conlitcantur    tibi    populi   omnes  : 

7.  terra  dédit  fructum.  suum. 
Benedicat  nos  Deus ,  Deus  noster^ 

8.  benedicat  nos  Deus  :  et  metaant 
eum  onmes  fines  tcrrse. 


VERSIO  s.  HIERONYML 

Viciori,  in  Psalmis  (a)  CtntiCMm 
canuiius. 

Deus  misereatur  nostrl ,  et  be- 
nedicat nos  :  illustret  faciem  suam 
super  nos.  Sempeh. 

Ut  nota  âat  in  terra  via  tua  ;  în 
universis  gentibus  salus  tua. 

Gonflteantur  tibi  popnK,  Deus; 
confiteantur  tibi  populi  omnes. 

Laetentur  et  laudent  gentes, 
quoniam  judioaspopulos  in  œqui- 
tate,  et  gentium  qam  in  terr&  simt 
ductor  es  sempitenras  (6). 

Confiteantm*  ûYà  populi,  Deus, 
confiteantur  tibi  populi  omnes.    • 

Terra  dédit  gennen  suum.  Be- 
nedicat nos  (c)  Deus,  Deus  noster. 

Benedicat  nobis  Deus,  cl  me- 
tuant  (d]  eum  onmes  fines  terrse. 


1 .  David  :  dcest  Hier. 

2.  Et  misereatur  nostrl  :  desunt  Hier,  et  Sepluaginta;  pritnus  aulem  hîc  versos 
desmuptus  est  ex  Num.,  vr,  24,  etc.,  et  erat  solemnis  formula,  quà  sacerdotes  con- 
ceptis  verbis  poptd*  benedîcerent. 

7.  Dédit  fructum.  >,  dtan  et  univers»  gentes  ad  Deum  convertentur,  et  electi 
airandabunt  bonis  operibus,  remmque  omnium  copia. 

(a)  Var,  :  [ffebr.  carminibus.]  —  (d)  Sempek.  —  (c)  Nobis.  -  («Q  MetiaanU 
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PSALilUS  LXVIL 
EGGHARISTIGUS. 

Dnm  am  td  SionentranfiMPliir,  popnlus  Dei,  Teterum  sub  Mose  mirabilium  memor,  instar 
Mana:  Miomllona,  latataw»  ali|ae  in  hoatet  Dei  apem  implorât.  Il  Beg,,  vi,  5-,  Psal  xlvi. 


YERSIO  S.  HIEBOMYMI. 
Victori,  David  Psaloins  GanticL 

Exupgat  Deus,  et  dissipentur 
Inimici  ejus  :  et  fugîant  qui  ode- 
runt  eum  à  facie  ejus. 
^  Sicut  déficit  fumus  deficiant, 
meut  tabescit  cera  à  facie  ignis; 
sic  pereant  impii  à  facie  Dei. 

Justi  autem  lœtentur,  et  exul- 
tent in  conspectu  Dei,  et  gau- 
deant  in  lœtitiâ. 

Cantate  Deo,  canite  (a)  nomini 
ejus;  praeparate  viam  ascendenti 
per  déserta  (b). 

In  Domino  nomen  ejus,  et 
«xultate  coràn>  eo,  pâtre  pupil- 
lonim,  et  defensori  viduanim. 

Dcus  in  habitaculo  sancto  suo. 
Deusinhabitare  facit  solitariosin 
domo. 

Educet  innctos  in  fortitudine; 
mcreduli  autem  habitaverunt  in 
siccitatibus. 

Deus,  cùnoL  egredoveris  ante  po- 


VERSIO  VULGATA. 
Infinem,  1.  Psalmus  Gantici  ipsi  David. 

2.  Exurgat  Deus,  et  dissipentur 
inimici  ejus,  et  fugiant  qui  oderunt 
euna^  k  facie  ejus. 

3.  Sicut  déficit  fumus,  deficiant  : 
sicut  fluit  cera  à  facie  ignis,  sic  per- 
eant peccatores  à  facie  Dei. 

4.  Etjusti  epulentur,  et  exultent  io 
conspectu  Dei,  et  delectentur  in  lae- 
titià. 

5.  Gantate  Deo,  psalmum  dicite 
nomini  ejus  :  iterfacite  ei,  qui  ascen- 
dit  super  occasum  :  Dominus  nomen 
ilU. 

Exultate  in  conspectu  ejus,  turba- 
buntur  à  facie  ejus,  6.  patris  orpha^ 
norum  et  judicis  viduanun. 

Deus  in  loco  sancto  suo  :  7.  Deus 
qui  inhabitare  fa^t  unius  moris  ia 
domo.  • 

Qui  educit  vinctos  in  fortitudine, 
similiter  eos  qui  exaspérant,  qui  ha^ 
bitant  in  sepulcris. 

8.  Deus,  cùm  egredereris  in  con- 


2.  Exurgat  Deus  :  varba  Mosis,  eùm  elevaretar  area,  Num,  x,  35,  obi  habetiv 
integer  bic  v^rsue. 

4.  Epulentur  :  Hier.  iœterUw,  /»  conspectu  Dei  :  metaphora  ducta  à  sacris  circa 
Oei  altare  oonviviis.  * 

5.  Stqier  oeoasum  :  Hebr.  super  nubes,  Nubibns  ut  cumi  invehitur.  Turbabu»iur 
d  facie  qjus  :  abundaat  b»  vocea,  et  sont  alia  versio  prœcedentiaiD. 

7.  Unius  tmris  :  unanimes  j  at  Hier.  «o/iYortos^quos  babilare  facit  in  domo^  dom 
•rbos  facit  fœcundos  :  aie  Psal,  cxiiy  9  :  Sinuliter  eos  qui  exaspérant...  Hier.  Iny 
creduli  autem  habitaverunt  in  siccitatibus,  in  desertis  et  aridis  locis.  Atque  hsBo 
e9t  commeœoraliû  qpûraealoram  Dei  ex  ^Egypto  educenlia  viactos,  eosdem  rebelles 
et  incredulos  punientis  ac  prostemenUs  in  deserto. 

fa)  Tor.  :  Psallite.  —  {b)  [Hebr.  Araboth,  quod  est  superius  cœluin.| 
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pulum  tuum^  et  ambulares  per 
desertum.  Sbhpbr. 

Terra  commota  est^  et  cœli  dis- 
tillaverunt  h  facie  tuA,  Deus  lioo 
est^  in  Sinal  (a),  à  facie  Dei  Israël. 

Pluviam  voluntariam  elevasti, 
Deus  :  haereditatem  tuam  et  (b) 
laborantem  tu  confortasti. 

Animalia  tua  habilaverunt  in 
eà;  prœparasti  in  bonitate  tuà 
pauperi^  Deus. 

Domine,  dabis  sermonem  an- 
nuntiatricU)US  fortitudinis  pluri- 
m»  (c). 

Reges  exercituum  fœderabun- 
tur;  fœderabuntur,  et  pulchri- 
tudo  domûs  dividet  spolia. 

Si  dormieritis  inter  medios  ter- 
minos^  pennœ  columbaB  dear- 
gentatœ,  et  posteriora  ejus  in  vi- 
rore  auri. 

Gùm     divideret     robustissi* 


spectu  populitui,  cùmpertransires 
in  deserto  : 

9.  Terra  mota  est,  etenim  cœli  dis- 
tillaverunt  à  facie  Dei  Sinal,  &  facie 
Dei  Israël. 

10.  Pluviam  voluntariam  segrega- 
bis,  Deus,  hœreditati  tuœ  :  et  infir- 
mata  est,  tu  ver6  perfecisti  eam. 

1 1 .  Animalia  tua  habitabunt  in  eÀ  : 
parasti  in  dulcedine  tu&  pauperi, 
Deus. 

12.  Dominus  dabit  verbum  evan- 
gelizantibus  virtute  mult&. 

13.  Rex  virtutum  dilecti  dilecti  : 
et  speciei  domûs  dividere  spolia. 

14.  Si  dormiatis  inter  medios  de- 
ros,  pennsB  columb®  deargentatœ, 
et  posteriora  dorsi  ejus  in  pallore 
auri. 

15.  Dum  discemit  ccBlestis  reges 

9.  Terra  mota..,  Dec  appropinquante,  omnîa  commoyentor.  A  fàcie  Dei  Sinaï  : 
nominativo  casu  :  à  fàcie  Dei  :  ipse  Sineâ  (distillavit).  Idem  in  cantico  Deborœ, 
Judic.  V,  4,  5. 

10.  Pluviam  voluntariam  :  gratam,  Uberalem,  llbentissimo  anime  à  Deo  datam. 
Segregabis  :  reservabis.  Pluvià  largâ  perpluisti  hœrediiatem  taam,  terram  pro- 
missam.  Infirmita  est,,,  laborantem  confortasti, 

11.  Animalia  tua  :  grex  tuas,  populos  tous,  Psal.  Lxxvir,  52.  Parasti;  supple 
terram.  Pauperi  :  populo. 

12.  Evang^zantibus ;tcEmiDhïo  génère;  Hier,  annuntiatricibus.  Virtute  multà 
Hebr.  exercitui  multo.  Magnœ  mnltitudini  muUerum  illarum,  qu»  com  Maria  Mo- 
Bis  sorore^  Dei  victorias  prœdicabant  :  sumpto  enim  tympano  cœterisaccinentibus, 
Maria  cœpit  canere  mosaicum  iliud  :  Cantemus  Domino;  ghriosé  enim  magnifia 
catusest.  Ëxod.  xv.  20,  21.  Vide  etiam  infrà,  26. 

13.  Bex  virtutum  dilecti  dilecti  :  Hebr.  reges  exercitudm  fkigenmf,  fugentnt, 
Hœc  cauent  UlsB  mulieres  :  prœdicebant  enim  PbilistBBOs,  regesque  Moab  et 
Edomab  Israele  vinceodos,  Exod.  xv.  15,  i6.  Et  speciei  domûs...  Hier,  pulchriludo 
domûs  dividet  spolia.  Alii  :  Habitatrix  domûs;  mulieres  specios»  demi  relicUp^  quo 
nihil  magmficcntiu9,  ut  viri  pugnent,  mulieres  autem  spolia  inter  se  dispertiant. 

24.  Inter  medios  cleros  :  médias  oUas;  Hebr.  tripodas.  ËtsTnon  in  cubicuUs,  sed 
tanquam  in  culiû&  inter  oUas  versari  cogimini,  servi  scilicetipsà  fuligine  nigri, 
et  mcerore  sqaalentes.  Sic  Joël.,  ii,  6.  Omnes  vultus  redigentur  in  ollam.  Nalium 
II,  10.  Fades  omnium  eorum  sicui  nigredo  oUœ.  Si  ergo  taies  eritis,  tamen  Deo  vos 
protegente;  penna  columbœ,  etc.  eritis  sicut  penn»  columbinse ,  varila  depict® 
coloribus,  candidi,  deaurati,  Isti. 

15.  Dum  discemit  :  Hebr.  ciim  divideret  omnipotens,  Beges  :  piita  Oget  Sebon. 

(a)  Var,  :  StiUaT«niiit  à  &cie  Dei ,  hoc  e«t  SUuû.  —  (6)  Deest  «t  —  (e)  [Bébr,  exerciluiui 
pluriiaorum.1 
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iinis(a)rege8  in  eà,  niye  dealbata 
est  in  Selmon* 

Mons  Dei^  mons  pinguis;  mons 
ezceisus,  mons  pinguis  (6). 

Quare  contenditis^  montes  ex- 
celsi^  adversùs  montem^  quem 
dllexit  Deus  ut  habitaret  in  eo? 
siquidem  Dominus  habitabit. 
Sempbr  (c). 

Currus  Dei  innumerabilis,  millia 
abundantimn  :  Dominus  in  eis; 
in  {d)  Sinal^  in  sancto. 

Ascendisti  in  excelsum^  capti- 
Tam  duxisti  captivitatem^  acce- 
pisti  dona  in  hominibus  :  insu- 
per et  non  credentes  inhabitare 
Dominum  Deum. 

Benedictus  Dominus  per  sin- 
gulos  dies  :  portabit  nos  Deus 
fialutis  nostrœ.  Sempbr. 

Deus  noster,  Deus  salutis;  et 


super  eam,  nive  dealbabuntur  in  Sel* 
mon,  i6.  Mons  Dei,  mons  pinguis. 

Mons  coagulatus,  mons  pinguis: 
17.  ut  quid  suspicamini  montes  coa- 
gulatosî 

Mons  in  quo  beneplacitum  est  Deo 
habitare  in  eo  :  etenim  Dominus  ha- 
bitabit in  finem. 

18.  Currus  Dei  decem  millibus 
multiplex,  millia  Itetantîum  :  Domi- 
nus in  eis,  in  Sina,  in  sancto. 

19.  Ascendisti  in  altum,  cepisti 
captivitatem  :  accepisti  dona  in  ho- 
minibus : 

Etenim  non  credentes  inhabitare 
Dominum  Deum. 

20.  Benedictus  Dominus  die  quo- 
tidié  :  prosperum  ite?  faciet  nobis 
Deus  salutarium  nostrorum. 

21.  Deus  noster>  Deus  salvos  fa- 


Stiq)er  eam  :  haBredibitem  inam,  de  quà  vers.  10.  et  seq.  cùm  adverdos  populo 
«10  reges  profligaret  Nive  dealbabuntur.,.  Hebr.  nivescet,  aiba  facla  est  (hœre- 
diUs)  ut  nix  quœ  est  in  monte  Selmon;  candida,  lacida,  Yictrix  fortunataque 
erit. 

16.  Mons  Dei  :  hebraismus^  pro  ezcelso  monte.  Mons  pinguis;  Hebr.  mons  Ba^ 
son,  Mons  coaguiatus  :  ezcelsus^  ezaggeratiis.  Mons  pinguis  :  Hebr.  mons  Basan, 
montem  igitur  Basan^  aliosque  excekos  montes  bis  compellat  verbis. 

17.  Ut  quid  suspicamini..,  Hebr.  Quare  despicitis,  montes  exelsi,  montem  quem 
dilexit  Deus?  etc.  nempe  terram  sanctam^  terram  ezcelsam  situ,  et  nobilcm, 
quœ  etiam  e&  causa  mons  dicitur  Psal.,  Lxxvii,  54.  Item  Exod,  xvi  17,  in  cautico 
Mosis  et  Mariœ  :  Mons  hœreditatis  tuœ, 

18.  Decem  millibus  :  Hier,  innumerabilis,  sedes  Dei  circumdatur  angelis  inuu- 
meris.  Sic  Deut.  xxxiii.  2  :  Apparuit  de  monte  Pharan,  et  cum  eo  sanctorum 
millia, 

19.  Accepisti  dona  :  ita  Hier,  ex  Hebr.  et  Septuagmta  ut  yictor  accepisli  dona 
distribuenda  inter  homines  :  at  Paulus,  Eph.,  iv,  8  :  Dédit  dona  hominibus  :  eo- 
dem  sensu  :  Deuâ  invectus  curru  sublimi,  captives  Israelitas  eduxit  ex  Mgy^io  : 
ac,  triumpbatoris  instar,  doua  distribuit.  Propheticô,  Paulo  interprète  :  de  Cbristo 
In  cœlum  ducente  captives  quos  liberaverat.  Etenim  non  credentes,.,  etiam  non 
credentibus  Deum  habitare  nobiscum  :  quod  superioribus  connectendum,  ut  sen- 
■08  sit  dédisse  dona  etiam  hominibus  antea  increduUs,  nec  satîs  Deo  fidentibus  : 
quod  etiam  Christo  congruit,  gentes  vocanti. 

20.  Die  quotidie  :  Hier,  per  singulos  dies.  Prosperum  iter,  etc.  Hebr.  proteget 
nos  Deus,  elc, 

21.  Deus  salvos  fadendi:  servandi  «rbiter.  Hier.  Deus  salutis,  Exitus  mortis: 
egressus  ejus  mortiferi,  hostibns  al  ^uV^^ot,  SeptuaginU  recto  casu. 

(a)  Var.  .•  [AL  robatUuiniot.  -  (*)  [Bê^.  B««b  M.]  -  (e)  Habîtobit  îa  wmpitenoin.  — 
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eiendi  :  et  Domini  Dornini  exitus 
mortis. 

22.  Veramtamen  DeuB  conMnget 
eapita  mimicoTum  suonim  :  Terti- 
cem  capiUi  perambulantium  m  de- 
lictis  suis. 

23.  Dixit  Dominus  :  Ex  Basaa  con- 
vertam,  convertam  m  profundom 
maris  : 

24.  Ut  iûtiBgatur  pes  tuas  in  saoï- 
gtdne,  lingua  eaniim  tuorum  est  ini- 
micis^  ab  ipso. 

25.  Viderunt  ingressus  tuos^  Deus^ 
ifigressus  Dei  mei  :  régis  mai  qui  est 
in  sancto. 

26.  PrsBfvenerunt  principes  con- 
juncti  psallentibus,  in  medio  juven- 
cidarum  tympamstrianim. 

27.  In  ecclesiis  benedicite  Deo  Do- 
mino^ de  fontibus  Israël. 

28.  Ibi  Benjamin  adoleseentulus, 
in  mentis  excessu. 


Bomîni'    M,    mortis   egressos. 

Terumtamen  Dens^  conMnget 
eapita  inimicorum  suonim^  ver- 
tieem  crinis^  perambulantium  (a) 
în  delictis  suis. 

Dixit  Dominus  r  De  Basan  con- 
vertam, conTertam  de  profdndis 
maris. 

Ut  calcetpes  tuus  în  sanguine; 
lingua  cammi  tuorum  ex  inimi- 
cis  à  temetipso. 

Viderunt  itinera  tua,  Deus;  iti- 
nera  Der  mei,  régis  mei  in  sancto . 

Praecesserunt  cantatores  eos, 
qui  post  tergum  psallebant,  in 
medio  puellarum  tympanistria- 
rum. 

In  ecclesiis  benedicite  Deo  Do- 
mino, de  fontibus  (b)  Israël. 

Ibi  Benjamin  parvulus  conti- 
nens  (c}  eos  principes  Juda  ia 


22.  Verticem  capilH  :  asqne  ad  cainllos  impioram  conteret,  cùm  piorum  capiUi 
omncs  numerati  sint,  Mattk.  x,  30. 

23.  Ex  Basan  convertam:  Israelitas  meos;  è  terra  Og  victores  redncam.  Im 
profUndum  maris  :  Hier,  deprofvndis  marir,  maris  Rnbri. 

24.  Intingatur  pes  tuus  m  sanguine,  Ipsam  plebem  alloquitur.  De  hâc  aulem 
phrasi  vide  Psai.  Lvn,  11.  Ungua  caman  tuorum;  siipple,  inlingatur.  Ex  inimicù 
ab  ipso;  sangaine;  canes  tuî  hostîlem  sangaînem  lingant. 

25.  Viderunt  ingressus  fuos,  Deus  :  Hier,  itinera  tua.  Videront  tribns  Israël 
quà  majestate  pergeres  auxiliatonid  eis,  quA  ferires  manu. 

26.  PrcBvenerunt  :  Hier,  prœcesserunt  cantatores  eos  qui  post  tergum,  etc.  Cùm 
Maria  bsec  cataeret,  Deique  miracnla  celebraret,  anteoedebant  prœcentores,  sac- 
cedebant  psallentes ,  in  medio  erant  pnellse  tympanistrise  ;  Maria  ipea  et  soclie 
annuntiatrices,  de  quîbus  suprà,  12  :  ita  Gbald.  Pbilo  memorat  ad  eum  rilum 
composites  solemnes  Therapeutarum  saormn  choreas,  et  cantari  quidem  bymnos 
aUernantibas  vocibns^  ipso  sermonis  dnce  in  verba  prsaeDnte  :  mox  duos  choros, 
atteram  virorom,  alterum  mullerum  varits  flexibns  ac  reflexibas  sacras  obire 
choreas;  denique  in  unmn  chonmi  cogi,  velat  àNumine  actes,  et  Exemplo^  in- 
quit,  antiqul  illins  chori  ad  mare  Rubmm  propter  admirandla  ibi  opéra  ;  qno  di- 
vino  bénéficie  mot!  viri  ac  muUeres^  tmo  confecto  choro,  hymnes  encharisticos 
servatori  Deo  cednere;  viris  prsemente  Mose  prophetâ  ;  mulieribus  verô  Maria 
prophetide,  quorum  exemple  gravi  vûrorum  voce,  acntiori  mulierum  voci  mixtâ, 
saavissimum  ooneentum  edimt.  »  Hœc  Philo,  De  Vit.  eontemp.Qm  ritus  ad  faune 
versum  explicandam  factus  videtur. 

il.  De  fintibus  Israël  :  vos  qui  estis  è  fondas  Israël,  ab  iDo  orti. 
28.  Ibi  Benjamin  :  tribus  Benjamini  :  Adolescentulus  :  qu6d  Benjamin  minîmus 
i]||itu  filiorum  Jacob  :  In  mentis  exoessu  :  Spiritu  sancto  abreplus,  tanl&  in  lieliUi 

(fl)  Var,  :  Ambulantis.  -^  {b)  De  fonte.  ^  [Sebr.  descenJcrc^ 
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purpuiâ  sttà  (a)  :  prnieîpes  Zabu- 
loD,  principes  NephUiali. 

PrsBoepit  Deos  tiius^  de(&)  for- 
titudine  tuà  conforta,  Deus,  hoc 
quod  operatus  es  in  nobis. 

De  templo  Uio,  quod  esUn  Jèrtf* 
salem,  tibi  offerentreges  mimera. 

Increpa  bestiam  calami,  «on- 
gregatio  forlimn,  la  vitulis  popu^ 
lorum  calcitranfium  contra  ro- 
tas (e)  argenteas, 

Disperge  populos  qui  bella  vo- 
kmt. 

Offerantur  (d)  velociter  ex 
Mgjipio;  iËthiopia  festinet  da- 
re  (e)  manus  Deo. 


Principes  Juda  duces  eorum  : 
principes  Zabulon,  principes  Neph- 
thaH. 

29.  Manda^  Deus,  virtuti  tu8B  :  con- 
firma hoc,  Deus,  quod  operatus  es 
in  nobis. 

30.  A  (emplo  tuo  in  Jérusalem,  tibi 
offerent  reges  mimera. 

34.  Increpa  feras  arundinis,  con- 
gregatto  tauroram  in  vaccis  populo- 
ram  :  nt  excludant  eos,  qui  probati 
sunt  argento. 

Dissipa  gentes,  quœ  bella  yolunt  : 
32.  venient  legati  ex  iEgypto,  i£thio- 
pia  prsBveniet  manu^ejus  Deo. 


populi.  At  Hier,  pro  mentis  excessa,  continens  eos,  Hebr.,  imperans  ipsis,  prin- 
ceps  Munis  sub  Saule.  Omnes  Patres  de  Paulo  apostolo  accipiimt,rapto  ad 
terikim  coehnir,  et  dlcente  :  Sive  mente excedimus,  Deo, etc.,  II  Cor.,  v,  13;  xii,  2. 
Principes  Juda,  duces  eorum  :  Hier,  in  purpura  sud,  quod  est  imperii  insigne. 
Ergo  in  eo  cœtu  ex  Israele  oito,  et  Domini  Tictoria»  cantante,  primas  erat  Ben- 
jamin regnmn  auspicaturub  :  deinde  post  eum  regnaturus  Judas  sub  Davide  : 
tum  principes  cœterarum  tribuum  etiam  minimarum.  His  autem  tribuum  nomi- 
nibus  Yult  Theodoretos  Apostolos  designari^  fratres  Domini  ex  Judà^  reliquos  è 
Galilœà,  obi  Zabulon  et  Nephtbali  ;  adde  in  Benjamino  Paulum. 

29.  Manda,  Deus Post  commemorationem  liberationis  ex  iËgypto,  Dei  in 

Sion  habitaturi  aoxilium  in  hostes  Israelis  implorai.  Manda,  Deus:  Hier,  prœce- 
fit  Deus  tuus,  de  fortitudine  iuâ,  etc.;  vult  eam  esse  invictam. 

30.  A  templo.  Templum  vocat  tabemaculum  arcœ  ;  ut  sœpe  allas  :  sensusque  est  : 
propler  templum  tuum,  undiqne  in  Jerosolymam  reges  etperagrini  confluent 
II  Para/.,  VI,  32. 

31.  Feras  artmdinisr:  Hier,  bestiam  calami:  Hippopotamum  veï  crocodElum,  id 
est^  regem  iEgypti ,  ita  designatum,  e(x  belluà  Nilo  notft,  Ezech.,  xxix^  2^  3, 4 
et  seqq.  Congregatio  taurorum  :  Hebr.  congregationem  robusiorum  :  Bn^.  in- 
crepa. In  tfoccis  popuhrum in  viluUs  populorum  gloriantem^  hoc  est^  increpa 

cœium  r<^ustonmi  qui  inter  lascivientes ,  exultantesque  in  morem  vitulonmi, 
populos,  glorlantur.  Qui  probati  sunt  argento  :  in  firagmentis  argentl.  Sic  constat 
integer  veiaus  hoc  sensu  :  Increpa  regem  ifigypti  populo  tuo  invidentem^  increpa 
eliam  optimales  qui  inter  populos  honore  et  viribus  eminent,  argenteis  clavis, 
Tel  aliis  insignibus  omati.  Cseterùin  Theodoretus,  aliique  myslico  sensu  de  JU- 
deis  înteBigunt,  qui  excludere  volebantàDeiregno  gentea  in  Christumcredentes^ 
et  instar  argenli  per  palientiam  probatas. 

32.  Venient  legati  ex  Mgifpto  :  etiam  ex  ifigyptô  nunc  infe8tissim&  venlcnt  le- 
gati deprecatori  Deum  Israelis;  quin  etiam  jEthiopta  prœveniet  :  Hier.,  festinet 
dore  manus  Deo  :  id  est,  ipsa  iËihlopia  festmabit  proferre  mai^us  muneribus  pic- 
oaa  :  certatim  omnes  aoconrent ,  dents  onusti. 

La)  Var.  :  [Jïebr.  lapidabunt  eos.]  —  (6)  Deest  de.  —  (c)  [Al,  portas.]  —  («Q  Offerant  [//«ftr. 
imûant  legati.]  —  (e)  Deest  dare. 
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33.  Régna  terr»,  cantate  Deo  : 
psallite  Domino  :  psallite  Deo ,  34. 
qui  ascendit  super  cœlum  cœli,  ad 
Orientem. 

Ecce  dabit  voci  sus  vocem  virtu- 
tis,  35.  date  gloriam  Deo  super  Is- 
raël magnificentia  ejus^  et  Tirtus 
ejus  in  nubibus. 

36.  Mirabilis  Deus  in  sanctis  suis^ 
Deus  Israël  ipse  dabit  yirtutem  et 
fortitudinem  plebi  suœ  :  benedictus 
Deus. 


Régna  tenrœ,  cantate  Deo,  c»* 
nite  (a)  Domino.  Sbmper. 

Qui  ascendit  super  cœlum  cœli 
&  principio  (6);  ecce  dabit  voci 
su»  (c)  Yocem  fortitudinis. 

Date  gloriam  (d)  Deo  :  super 
Israël  magnificentia  ejus,  et  for- 
titudo  ejus  in  cœlis. 

Terribilis  Deus  de  sanctuario 
suo  (e)  :  Deus  Israël  ipse  dabit 
fortitudinem,  et.robur  populo, 
benedictus  Deus. 


34.  Ad  Orientem  :  nt  onde  sol  ingreditar^  Deus  ipse  triumphare  videatur  ;  al 
Hier,  à  principio,  abipsà  diei,  adeoque  mundi  ipsius  origine. 

35.  Date  gloriam Hebr.  robur  :  Vim  ejus  agnoscite.  In  nttbihus  :  Hebr.  ài 

cœlis. 

36.  In  sanctis  suis  :  Hier,  de  sanctuario  mo;imde  tanta  edit  mîracula  et  oracula. 

[a)  Var,  :  Psallite.  —  (6)  Ab  Oriente.  —  (e)  Yooem  tnam. —  (<0  [Sebr,  fortitadiucm.]  — 
(e)  Sanctuariii  loit. 

'nn^^nJ^nAfLnrv^AAAAA^n^wvvvw1^M^n--■%vvvvv-■■*l^v^**~r  -^~i-,-i»nrrr~**"*~"^** *■**"******"  ..y  ■■■■»« ^^^^^ 


PSALMUS  LXyiIL 
PROPHETICUS. 

Christos  patiens  in  Sgurà  Davidis  ab  omnibus  derelicti.  Congruit  tempori  Absalomî ,  eàm  de 
Sion  loqaatur  Ter8.36.  Sub  personâ  Israelitarom  in  DaTÎdem  rebelliom,  Judsonim  Chrisli 
persecutorum  pœna  describitor.  Vidé  Psal.  ixi.  Ghaldsns  popalo  captif o  accommodât,  et 
congrannt  nltimi  Tersns. 


TERSIO  8.  HIERONTMl. 
Viciori,  pro  liliis  David. 

Salva  me,  Deus;  quoniam  ve* 
nerunt  aquœ  usque  ad  animam 
meam  (a). 

Inûxus  sum  in  limo  profundl, 
et  non  possum  consistere. 

Veni  in  profundum  aquarum, 
et  flumen  (6)  operuit  me. 

Laboravi  damans,  exaspéra- 
tumestgutturmeum;  defecerunt 

3.  Non  est  substantia  :  Hier,  non  possum  consistere,  nihil  est  firmi  AUitudimem 
maris  :  Hier,  profundum  aquarum. 

(•]  Var,  :  Detst  meam,  —  (6)  {Uebr,  fluvial.) 


TEBSIO  TULOATA. 

1*  In  flnem,  pro  iis  qui  commatabuntor 
Dayid. 

2.  SalYum  me  f ac,  Deus  :  quoniam 
intraverunt  aquœ  usque  ad  animam 
meam. 

3.  Infixus  sum  in  limo  profundi  : 
et  non  est  substantia. 

Veni  in  altitudinem  maris,  ettem- 
pestas  demersit  me. 

4.  Laboravi  clamons,  raucœ  factœ 
sunt  fauces  meœ  :  defecerunt  oculi 
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oeoli  mei,  ezpeotantes  Deum 
meum. 

Multiplicati  sunt  super  capillos 
capitis  md,  qui  oderunt  me 
gratis  : 

Confortati  sont  qui  perseque- 
banlur  me  inîmici  mei  injuste  : 
quœ  non  rapueram^  tune  red- 
debam« 

Deusy  ta  scis  stultitiam  meam, 
et  peceata  mea  à  te  non  sunt  abs- 
condita. 

Non  confundanfur  in  me  qui 
expectant  (a)  ie.  Domine  Deus 
exercituum. 

Non  oonfundantur  in  me  qui 
quœrunt  te^  Deus  Israël. 

Quia  propterte  portavi  oppro- 
brium;  opérait  confusio  faciem 
meom. 

Alienus  factus  snm  fratribus 
meis^  et  peregrinus  filiis  matris 
meœ. 

Quia  sèlus  domûs  tuœ  comedit 
me  ;  et  opprobrium  exprobran- 
tium  tibi  cecidit  super  me. 

Et  flevi  in  jejunio  animam 
meam;  et  factum  est  in  oppro- 
brijum  mibi. 

Et  posui  Testimentum  meum 
saceum;  et  factus  sum  eis  in  pa- 
rabolam. 


mei  ^  dun)  spero  in  Deum  meum. 

5.  Multiplicati  sunt  super  capillos 
capitis  meà,  gui  oderunt  me  gratis. 

Confortati  sunt  qui  persecuti  sunt 
me  inimici  mei  injuste  :  quœ  noù  ra- 
pui,  tune  exsolvebam. 

6.  Deus^  tuscis  insipientîam  meam  : 
et  delicta  mea  à  te  non  sunt  abscon- 
dita. 

7.  Non  erubescant  in  me  qui  ex- 
pectant te^  Domine,  Domine  yirtu- 
tum. 

Non  oonfundantur  super  me  qui 
qu8Brunt  te>  Deus  Israël. 

8.  Quoniam  propter  te  sustinui  op- 
probrium :  operuit  confusio  faciem 
meam. 

9.  Extraneus  factus  siun  firatribus 
mais,  et  peregrinus  filiis  matris  meœ. 

40.  Quoniam  zelus  domûs  tuae  co- 
medit me  :  et  opprobrîa  exprobran- 
tium  tibi  ceciderunt  super  me. 

41.  Et  operui  in  jejunio  animam 
meam  :  et  factum  est  in  opprobrium 
mibi. 

42.  Et  posui  vestimentum  meum 
cilicium  :  et  factus  sum  ilUs  in  pa- 
rabolam. 


6.  Quœ  iMfi  rtqmi. Es  personà  Christi  :  ita  mecom  agitar^  a«  si  rapta  ab 

altero ,  ab  altero  eoqae  innoxio  répétas  ;  neqae  enim ,  impiorum  exemple ,  Deo 
rapiii  honorem  debitom;  at  pro  eis  solvo  quicumque  rapuerunt  :  sicut  scriptum 
est  :  Propter  scelus populimei percussi eian,  Isa.  lui,  8. 

6.  InApientiam  meam,  et  delicta  mea quœ  in  me  suscepi  :  guiapostdt  in 

eo  Dominus  iniquitates  omnium  noetrûm,  Isa.  Liii,  6. 

4  0.  Zeius  domûs  iuœ*  De  Christo  expelleote  vendentes  in  templo  exponit  Joannes^ 
cap.  n,  47.  Opprobria  exprobrantium  tibi  in  me  redundabant,  cûm  dicerent  :  Si 
rex  Israël  est,  discendat  de  cruce,  confidit  in  Deo  :  liberet  nvnc,si  vult,  eum,  etc., 
Matth.  xxvii,  12,  43.  Quare  Huno  Davidls  locum  de  Chiisto  Paulas  intelligit, 
Bom,  JY,  3. 

44.  Operui;  Hébr.  flevi  in  j^'vnio  anima  meœ,  cùm  jejunarem,  fletus  miscui 
Jejuniis. 

42.  Inporabokm  :  in  proTerbium,  in  fabolam. 

!■)  Var,  :  la  me  eipeeiaat«ft 
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i3.  Adversùm  me  loquebantur  qui 
sedebant  in  portÀ  :  et  in  me  psalle- 
bant  qui  bibebant  vinum. 

14.  Ego  yerô  orationem  meam  ad 
te  9  Domine  :  tempus  beneplaciti^ 
Deus. 

In  multitudine  misericordiœ  tuœ 
.  exaudi  me,  in  veritale  salutis  lua3. 

15.  Eripe  me  de  luto^  ut  non  infi- 
gar  :  libéra  me  ab  iis  qui  oderunt 
me,  et  de  profundis  aquarum. 

16.  Non  me  demôrgat  tempestas 
aquœ,  neque  absorbeat  me  profun- 
dum  :  neque  urgeat  super  me  pu- 
teus  os  suum. 

17.  Exaudi  me,Domine,  quoniam 
benigna  est  misericordia  tua  :  secun- 
dùm  multitudinem  miserationum 
tuarum,  respice  in  me. 

18.  Et  ne  avertas  faciem  taam  à 
puero  tuo  :  quoniam  tribulor^  vfilo- 
citer  exaudi  me. 

19.  Intende  animœ  meœ,  et  libéra 
eam  :  propler  inimicos  meos  eripe 
me. 

20.  Tu  scis  improperium  meum,  et 
confusionem  meam,  et  reverentiam 
meam. 

21.  In  conspectu  tuo  sunt  omnes 
qui  trjbulant  me  :  improperium  ex- 
pectavit  cor  meum,  et  miseriam. 

Et  sustinui  qui  simul  oontristare- 
tur,  et  non  fuit  :  et  quioonsolaretur, 
Ji  non  inveni. 


Contra  me  loquebantur  qui  «a- 
debant  in  porta,  et  cantabant  bi« 
bentes  vinum  (a), 

Mea  autem  oratio  «d  te,  Do- 
mine :  tempus  reconciliationis  (6) 
est 

Deus,  in  mulUtudUie  misericop- 
diffî  tuœ,  exaudi  m»  iu  vcritate 
salutis  tu8B. 

Erue  me  de  luto,  ut  non  infi- 
gar  ;  libéra  me  ab  Us  qui  oderunt 
me,  et  deprofimdis  aquis  (c). 

Ne  operiatmefluvius  (d)  aquœ, 
et  (e)  ne  absorbeat  me  profun*- 
dum  :  et  non  coronet  super  me 
puteus  os  suum« 

Exaudi  me.  Domine,  quoniam 
bona  est  misericordia  tua;  secun- 
dùm  multitudineminiserationum 
tuarum,  respice  ad  me. 

Et  ne  abscondas  faciem  tuam  à 
servo  tuo  :  quoniam  tcibulor,  ci- 
tô  (/)  exaudi  me. 

Accède  ad  anim»m  meam,  re- 
dime  eam;  propter  inimicos  meos 
libéra  me. 

Tu  scis  opprobrium  meum,  et 
confusionem  meam,  et  iguomi- 
niam  meam;  coràm  te  suât  om- 
nes bostes  mei. 

Opprobrio  contritum  est  cor 
meum,  et  desperatus  sum  : 

£t  ex^ectayi  qui  «ootristaretur , 
et  noa  fuit  ;  et  qui  oonsolaretuTj 
et  non  inveni. 


1S.  Qui^êbimt  in  porta  :  senatus,  judiees,  viri  grares.  Qui  bib&bant  vimmi  : 
juvenes,  illusores  :  sic  omnae  mibi  iniqui;  née  tantûm  iuriosi,  sed  etiam  qui  sa- 
pientee  videbantor. 

!4.  effo  wrô...  Hier,  mea  autem  oratio,  etc.  Tempus  benephciti;  Hier,  j^econ- 
ciiiatùmis  :  Quoniam  quidem  erat  in  Christo  mundum  réconcilions  sibi,  non  impu- 
tons ipsis  delicta  ipsorum,  II  Cor.  Y,  iO.  I>eus  :  jsnge  sequenti. 

20.  Reverentiam:  Hier,  ignominiam,  et  ita  passim. 

21.  knpropmnan  :  Hier,  opprobrio  eot^ritum  ost  cor  m«tim,  H!tc» 

(a)  Var.  :  [Sebr.  siceram.]  —  (b)  [Sekr,  j^cili.]  -*  (e)  Aquaram.^  ^  fiucUMU  ^  (e)  J^eeti 
tL—{f)  [Bebr,  festina.] 
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£t  dedemnt  in  eBcam  meam 
fel^  et  in  siti  meà  potaYeruat  me 
aceto. 

Sit  mensa  eorum  coràm  eis  in 
laqueum ,  et  in  retributioues  ad 
fiorrufiodum. 

Contenebrentur  oculi  eoruxn  ne 
videant;  et  dorsum  (q|)  eorum 
semper  incurva. 

Ëffundfi  super  eos  indignatio- 
nem  tuam;  étira  furoris  tui.com- 
prehendat  eos. 

Fiat  conmioratio  eorum  dé- 
serta^ in  tabemaculis  eorum  non 
sit  qui  habitet. 

Quoniam  quem  tu  percussisti/ 
persecuti  sunt;  et  ut  affligèrent 
vubieratos  tuos  narrabant  (6). 

Da  iniquitatem  super  iniquita- 
!|em  eorum;  et  non  ventMit  in 
justittà  tu&. 

Deleantur  de  libro  "vîventimn, 
et  cum  jufitia  non  scribantur. 

Ego  autem  pauper  et  dolens  : 
salus  tua,  Deus,  suscepit  me. 

Laudabo  nomen  Dei  in  can- 
tico,  ^  magnificabo  eum  în  con- 
fessione. 

Et  placebit  Domino  super  idtu- 


22.  Et  dedemmt  m  ascBsn  meam 
fel  :  et  in  siti  meà  potaverunt  me 
adèto. 

23.  Fiat  mensa  eorum  ooràm  ipsis 
in  laqueum,  et  in  retributioues,  et  in 
scandalum. 

24.  Obscureutur  oculi  eoruip  ne 
videant  :  et  dorsum  eorum  semper 
incurva. 

25.  Ëffunde  super  eosiram  tuam: 
et  furor  irœ  tuœ  comprehendat  eos. 

26.  Fiat  habitatioûorum  déserta: 
et  in  tabemaculis  ôorum  non  sit  qui 
inbabitet. 

27.  Quoniam  quem  tu  peroussisti, 
per&ecub  sunt  :  et  super  dolorcm 
vulnerum  meorum  addiderunt. 

28.  Appone  iniquitatem  super  ini- 
quitaitem  eorum  :  et  non  intrent  in 
justitiam  tuam. 

29.  Deleantur  de  libro  viventium  : 
et  cum  justis  non  scribantur. 

30.  Ego  sum  pauper  et  dolens  : 
salus  tua,  Deus,  suscepit  me. 

31.  Laudabo  nomen  Dei  cum  can- 
tico  :  et  magniûcabo  eum  in  laude. 

32.  Et  placebit  Deo  super  vitulum 


22.  Dederunt  in  escam  meam  /W...  în  Christo  impftetum,  Matth,,  xxvii,  48; 
Joan.,  XIX,  29. 

23.  Mensa  eorum...,:  in  laqueum  :  ut  contingit  avibus,  quœ  victum  quaorentes 
capiuntur.  Et  in  reiHbutiones  :  Hebr.  et  paces  eorum  in  ofTendiculwn ,  ubi  pros- 
péra sperwQt,  M  Fî»pff>g»n^-  De  Judaeis  intelligit  Paulas^  Bon.,  xi^  9, 10.  Nec 
minus  eis  conveuiunt  qusB  sequuntur, 

26.  Fia*  habitatio  eorum  déserta.  De  Judâ  proditore  exponitur,  Act.,  i,20.  Con- 
gniitetiam  Judœis  eYersÂJerosolymà^qaodthristusprœdixerat  :  Bcce  relinquehir 
vobis  domus  vesira  déserta,  Luc,  xiil,  35. 

27.  Siq)er  dolorem..  :  yobieribuB  yulneray  et  insaper  opprobria  addunt. 

28.  Appone  iniquitatem  super  inquitatem,^,  deserendo,  eft  pennittendo,  non 
operando;  xA  tfaedlo^  nonnrt. 

29.  De  libro  viventium  :  de  ipsft  viti;  tanqaam  Deus  vivos  omnes  in  Vhro  de&- 
eriptDS  -kaibeat,iielBatqiie  -eos  quos  aiorti  dettisat  Altiore  tesmi,  ifiventes^  ipsl 
Jnsti  inteUigaater,  et  aeqq.  ocmgrwmt. 

32.  Placebit  Deo  super  vitulum,..  Laos  Deo  acceptlor  quàm  victimœ,  Psal.  xLix, 
B,J9;<^ti»eta]ibii 


ifl)  Tor.  i  [JSebr.  lumbos.]  —  (è)  Narrrabimt, 
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novellum  :  oomua  producentem  et 
ungulas: 

33.  Videant  pauperes^  et  lœteutûr  : 
quœrite  Deum^  et  viyet  anima  yestra. 

34.  Quoniam  exaudivit  pauperes 
Dominus  :  et  yinctos  suos  non  des- 
pexit. 

35.  LAudent  illum  cœli  et  terra^ 
mare^  et  omnia  reptilia  in  eis. 

36.  Quoniam  Deus  salvam  faclet 
Sion  :  etœdificabuntur  civitatesJuda. 

Et  inhabitabmit  ibi,  et  b£ereditate 
acquirent  eam. 

37.  Et  semen  servorum  ejus  possi- 
debit  eam^  et  qui  diUgunt  nomen 
ejus,  habitabunt  in  eà. 

33.  Videant  pauperes,  et'lœtentur  :  Ghnsti  enim  ergà  pauperes  benerolentia 
singularis  :  convenit  cum  Psal,  tlï,  27;  Lxxi,  4.  Quarite  Deum.,.  Hier,  gui  quœ^ 
ritis  Deum,  vivet,  etc.  Eodem  sensu  hœc  et  sequentia  ad  redemptlonem  per  Chrts- 
tum,  sub  figura  solutœ  captivitatis,  videntur  pertinere. 

36.  Sion  :  spirituali  sensu^  Ecclesiam.  Civitates  Juda;  dngulares  Ecdeaias. 

(a)  Var,  :  [Hehr,  boTem,  tauram.]  —  {b)  [H9br,  cor  Yestiom.]— (e)  Maria  et  omne  q[aod  m^ 
Telur. 


lum  noyellum  (a),  comna  effe- 
rentem  et  ungulas. 

Vidantes  mansueti  lœtabuntur  : 
qui  qu8Britis  Deum,  yivet  anima 
vestra  (6). 

Quoniam  exaudivit  panperet 
Dominus,  et  vinctos  suos  non 
despexit. 

Laudent  eum  cœli  et  terra; 
mare  et  onmia  quœ  moventur  (c) 
in  eis. 

Quia  Deus  salvabit  Sion,  et  œdi* 
ficabit  civitates  Juda,  et  habita- 
bunt ibi,  et  possidebunt  eam. 

Et  semen  servorum  ejus  possi- 
débit  eam,  et  qui  diligunt  nomen 
ejus,  habitabunt  in  eâ. 
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PSALMUS  LXIX. 
DEPREGATORIUS. 

Temporibns  Abialomi  eonTenît  eam  seqaente.  Hicantem  gra?!  calamitate  pressas,  festmnm 
postulat  auxilium ,  Ters.  6. 


VERSIO  S.  HIERONTHI 

Victori  David  ad  çecordandom. 


TEBSIO  VULGATA. 

In  finem,  Psalmus  David. 

1.  In  rememorationem,  qu6d  salvam 

fecerit  eam  Dominus. 

2.  Deus,  in  adjutorium  meum  in- 
tende :  Domine,  ad  adjuvandum  me 
festina. 

3.  Gonfimdantur,  et  revereantur, 
qui  quœrunt  animam  meam  : 

i.  Jn  rememoraiionem  :  sive  ad  recordandum  :  flopple,  dlvini  aniOîL  Q^M 
9ûhmm  fecerit...  deest  Hebr. 
3.  Bevereaniur  :  pudore  afiBciantur. 


Deus,  ut  libères  me;  Domine, 
ut  auxilieris  mihi  festina. 

Confundantor  et  enibescant, 
qui  quaerunt  ftT^îyni^m  meam. 
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Gonvertantor  retrorsam,  et  era- 
hescant^  qui  Tolnnt  mihi  malum. 

Revertaotar  ad  vestigiiim  con- 
fusionis  soib,  qm  dicunt  :  Vah! 
Tah! 

Gaudeant  etlœtentiir  in  te  om- 
nés  qui  quœront  te^  et  dicant 
semper  :  Magnificetor  Oomi- 
nus  (a),  qui  diligunt ^salutare 
tuum. 

Ego  antem  egenus  et  pauper^ 
Deus^  festina  pro  me. 

Atodlium  meum  et  salvator 
meus  es  (6)  ta  :  Domine^  ne  mo- 
reris. 


4.  Avertantur  retrorsum^  et  eru- 
bescant,  qui  yolunt  mihi  mala. 

Avertantur  statim  embescentes^ 
qui  dicunt  mihi  *  Ëuge>  euge. 

b.  Exultent  et  lœtehtur  in  te  om- 
nés  qui  qusenmt  te^  et  dicant  sem- 
per  :  Magnificetur  Dominus^  qui  di- 
ligunt  salutare  tuum. 

6.  Ego  verd  egenus ,  et  pauper 
sum  :  Deus,  adjuva  me. 

Adjutormeus^  et  liberator  meus 
es  tu  :  Domine^  ne  moreris. 


4.  Euge  :  Hier.  Vah,  Non  enim  adhortantis  ant  coUaudantis  tox  est»  sed  incre- 
pantis  et  exprobrantis^  qaaltB  Semel^  Il  Beg,,  tvi,  7. 

5.  Et  dicant  aemper.,,  Ordo  yerborum  :  qui  diligunt  salutare  tuum,  dicant 
êemper  :  Magnificetur  Donunus  ;  qui  à  te  se  salTOS  Tolmity  non  ae^  sed  Deum  mag- 
nifieri  optent 

6.  Adfuva  me  :  Hier,  festina  pro  me, 
(a)  Fur.:  Dem.  —  (ft) iJlecttf ei. 


MMMAMMAMMMAAMMAMAMMMAMAMMMMA^^MMMA«MMWWWMWMWMMWWMWWM^ 
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PSALMUS  LXX. 
DEPRECATORIUS  ET  CONSOLATORIUS. 


Divid  aonez,  Almlomo  rebellante,  auiliiun  Dei  qaod  ab  ineunte  «tate 
née  in  fine  sibi  defotunun  iperat»  Nota  vers,  9, 18. 


VERSIO  s.  HIEBONTMI. 


scpiàs  expeitas  ait , 


In  te.  Domine»  speravi,  non 
eonfundar  in  œtamum  (a). 
In  justitiÀ  toÀ  erue  me,  et  li- 


VERSIO  VCLGATA. 

Paalmna  David,  i.  Fillonim  Jonadab,  et 
priorom  captiyorom. 

In  te»  Domine ,  speravi»  non  eon- 
fundar in  œtemum  :  2.  in  justitià 
tuà  libéra  me,  et  eripe  me. 

1.  FiUorum  Jcnadab  :  de  quibos  Jerem.,  xzxv.  Hune  titulum  sic  refert  et  expo- 
Dit  Hier.  Epist,  ad  Paulin,  de  Instit.  monachi  :  a  Filii  Jonadab  et  eonxm  qui  pri- 
mi  in  captivitatem  dncU  sunt^  qui  in  tabemaculis  habitantes,  ad  extremum  propter 
ÛTUptionem  Chaldœorom  exercitûs  Hierosolymam  intrare  compulai,  hanc  primam 
Gaptivitatem  aostinoisse  dicuntur^  quôd  post  solitadinis  libeTtatem^nrbe,  quasi 
carcereaintrecloai,  ut  est  apnd  Jerem.,  xxxy,  11.  CflBterùmin  Hebrœo  nullus  est  ti- 
toliiBy  neqne  qmdqoam  in  texta,  qood  ad  Rechabitas  eorumqne  patrem  Jonada- 
bom  propriè  pertineat  :  qaem  tamen  Psaboram  ad  divinam  nùsericordiam  impe- 

ifi)  Yar,  :  [JffeAr.  in  Meculum.] 

TOM.   I.  44 
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Inclina  ad  me  aurem  tuam^  et 
salya  me. 

3.  Esto  mihi  in  Demn  protectorem^ 
et  in  locum  munitum^  ut  salvum  me 
facias. 

Quoniam  firmamentum  meum>  et 
refugimn  meum  es  tu. 

4.  Deus  meu8,  eripe  me  de  manu 
peccatoris^  et  de  manu  contra  legem 
agentis  et  iniqui  : 

5.  Quoniam  tu  es  patientia  mea^ 
Domine  :  Domine,  spes  mea  à  juven- 
tute  meà. 

6.  In  te  confinnatus  sum  ex  utero  : 
de  ventre  matrismeaB  tu  es  protector 
meus. 

In  te  cantatio  mea  semper  :  7.  tan- 
quam  prodigiiun  factus  sum  multis, 
et  tu  adjutor  fortis. 

8.  Repleatur  os  meiun  laude,  ut 
cantem  gloriam  tuam,  totà  die  ma- 
gnitudinem  tuam. 

9.  Ne  projicias  me  in  t^mpore 
senectutis  :  cùm  def ecerit  virtus  mea, 
ne  derelinquas  me. 

10.  Quia  dixerunt  inimici  "mei 
mihi  :  et  qui  custodiebant  animam 

ti^ndam  per  id  tempus  decantatmn,  e6  qu6d  necessitate  compulsi,  à  patriis  in* 
stitutiB  deflexisse  viderentur,  haud  absimile  yero  est.  » 

3.  In  Deum  protectoreni,  deesl  Hier.  :  nisi  forte  idem  estcum  loco  munito,  sil* 
qiie  Vulgata  yersio  duplex.  Addit  autem  Hier.  :  Ut  ingrediar  jugiter:  tu  mihi  non 
uiodô  tutum^  sed  etiam  continuum  refugium,  ac  semper  patens.  Addit  et  Hebr.  : 
Prœcepisti  servare  me;  taïUa  tibi  est  cura  salutis  meœ,  ut  de  me  tuendo  maodata 
dederis  angelis  tuis  :  Angelis  emm  suis  mandavit  de  te^  Psal.  xc,  11. 

5.  Patientia  mea  :  Hier,  expectatio. 

6.  Confirmatus  :  Hier,  sustentatus^,  te  nitor.  De  ventre  matHsmeœ  protechr,.  : 
extractor.  Hebr.  avulsor,  tu  mihi  obstetricis  loco  :  per  te  matris  meœ  faastUB 
parlus  fuit;  jam  Inde  à  nati vitale  tuas  in  manus  sum  depositus  :  sic  PsaL  xxt^ 
10.  Cantatio;  Hier,  laus, 

7.  Tanquamprodigium,,,  in  me  obstupuerunt,  cùm  vidèrent  tôt  inusîiatos  vît» 
mcœ  casus^tantumque  regem  ab  omnibus  repentà  destiUiium.  yiéeprœf.  cap.  viii, 
num.  41. 

8.  Ut  cantem  gloriam  tvum  :  désuni  Hier. 

9.Cùm  defecertt  virius  mea  :  Hier.  :  foriitudo  mea.  En  senes  confiectis  corporis 
animique  viribus  quale  sibi  auxilium  parare  debeant. 
10.  Inimici  mei  mihi  :  de  me.  Qui  custodiebant  antmammeam:  Hier,  ^wt  obser^ 
(i)  Yar.  :  Jngiter.  —  {h)  Fortisiime.  —  (r)  [  Al.  defucriUl 


bera  me  :  incUna  ad  me  aurem 
tuam,  et  salva  me. 

Esto  mihi  robustum  habitacu- 
lum,  ut  ingrediar  jugiter;  prae- 
cepisti  ut  salvares  me  ;  quia  pe- 
tra  mea,  et  fortitudo  mea  es  tu. 

Deus  meus,  salva  me  de  manu 
impii,  de  manu  iniqui  et  no* 
centis. 

Quia  tu  es  expectâtio  mea;  Do- 
mine Deus,  fiducia  mea  ab  ado* 
lescentià  meà. 

A  te  sustentatus  sum  ex  utero, 
de  ventre  matris  meœ  tu  es  pro- 
tector meus  :  in  te  laus  mea  sem- 
per (a). 

Quasi  portentum  factus  sum 
multis,  et  tu  spes  mea  fortia- 
sima  (6). 

Impleatur  os  meum  laude  tuà  : 
totÀ  die  magnitudine  fu&. 

Ne  projicias  me  in  tempore  se- 
nectutis, cùm  def  ecerit  (c)  forti- 
tudo mea,  ne  derelinquas  me. 

Quia  dixerunt  inimici  mei 
mihi  :  et  qui  observabant  ani- 
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iftêOn  xâëdm,  iâienaïf  *  consîlhun 
psifteFy 

Dicentes  :  Deus  dereliquit  eum^ 
{Mfr&«quimim  et  comprehendite 
enm^  quia  non  est  qui  emat. 

Deus,  ne  elongeris  à  me  :  Deus 
meus,  in  (a)  ausilium  meum  fes- 
tina. 

Gonfundantor ,  et  (b)  oonsu- 
mantur  adversarii  animaB  meœ  : 
operiantur  opprobrio  et  confu- 
sione,  c[ui  qufierunt  malum  mihi. 

Ego  autem  jugiter  expectabo; 
et  adjiciam  super  omnes  lauda- 
tiones  tuas  (c). 

Os  meum  narrabit  justîtiam 
tnam,  totÀ  die  salutare  tuum; 
quia  non  cognovi  litteraturas. 

Ingrediar  in  fortitudine  (d)  Do- 
mini  Dei  :  recordabor  justitiœ  tuœ 
soUus. 

Deus,  docuisti  me  ab  adoles- 
centià  meà,  et  usque  nunc  an- 
nuntiabo  mirabilia  tua. 

Et  insuper  usque  in  (e)  senec- 
tutem  et  canos,  Deus,  ne  derelin- 
quasme. 

Donec    annuntiem  brachium 


meam,  consilium  fecerunt  in  xmum, 

1  i .  Dicentes  :  Deus  dereliquit  eum, 
persequimini  ,  et  comprehendite 
eum  :  quia  non  est  qui  eripiat. 

iâ.  Deus,  ne  elongeris  à  me  :  Deus 
meus,  in  auxilium  meum  respice. 

13.  Confundantnr,  et  deûciant  de- 
trabentes  anim»  mem  :  operiantur 
confusione  et  pudore  qui  quœrunt 
malamihi. 

14.  Ego  autem  semper  sperabo  : 
et  adjiciam  super  omnem  laudem 
tuam. 

15.  Os  meum  annuntiabit  jusllfiam 
tuam,  totâ  die  salutare  tuum. 

QuonJam  non  cognovi  litteratu- 
ram,  16.  introibo  in  potentias  Do- 
mini  :  Domine,  memorabor  justitisB 
tuffî  solius. 

17.  Deus,  docuistime  à juventute 
me&  :  et'  usque  nunc  pronimtiabo 
mirabilia  tua. 

18.  Et  usque  in  senectam  et  se- 
nium,  Deus  :  ne  derelinquas  me, 

Doneo  annuntiem  brachium  tuum 


nabant,  etc.,  qui  insidiabantur  -vite  meœ.  Consilium  fscerunt  :  convocato  Achito- 
phel  et  aliis,  saerifleii  obtenta,  H  Reg.,  xr,  12.  Dicebant  sequentia. 

11.  Deus  dereliquit  eum,  ut  adultenun  et  homicidam  :  agile,  opportunum  tem- 
pos est.  Persequimini...  non  est  qui  eripiat.  Hoc  erat  consilium  Âchilophel, 
H  Reg.,  xvii,  l  :  Consurgens  persequar  David  hâc  nocte  :  et  irruens  super  eum,,. 
percutiam  regem  desolatum,  etc. 

13.  Detra/tentes  animœ  meœ  :  Hier,  adversarii, 

14.  Adjiciam  super  omnem  laudem  tuam  :  novis  te  in  dles  laudibns  cumulabo. 

15.  Justitiam  tuam  :  quà  me  ab  impiis  ac  perfidls  -vindicastl.  Litteraturam  : 
Hebr.  numeraiionem,  nmnerum  mirabilium  tuormn.  Quia  mox  dixerat  :  Os  meum 
annuntiabit  justitiam  tuam  et  salutare  tuum  :  nimc  se  agnoscit  tantœ  rei  impa- 
rem,  nec  posse  recensere  innamerabilia  Dei  bénéficia  :  sic  Psal.  xxxix,  6^  Theodor. 

16.  Introibo  in  potentias  Domini  :  Hier,  ingrediar  in  fortitudine  Domini  Dei  : 
IV  ^uvxoTiia.  Sepluaginta.  Eiror  in  Vnlg.  ut  videtur.lNola  verborum  connexionem  : 
piimùm  annuntiGÎbo  justitias  et  misericordiam  tuam  :  tum  agnoscit  id  esse  supra 
vires  suas  :  introibo  tamen,  inquit,  te  duce  et  auctore,  in  hsec  inscrutabilia. 

(a)  Yar.  ;  Ad.  —  (ft)  Deest  et.  —  (c)  Onmem  laudem  tuam.  —  (d)  Fortiludines.  —  (-?)  Insu- 
per  ei  usque  sd. 
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generationi  omxii^  qiiœ  Ventura  est , 


Potentiam  tnam^  10.  et  justitiam 
taam,  Deus^  usque  in  altissima,  quœ 
fecisti  magnalia  :  Deus,  quis  similis 
tibiî 

20.  Quantas  ostendisti  mihi  tribu- 
lationes  multas  et  malas  :  et  conver- 
sas vivificasti  me,  et  de  abyssis  terrœ 
iterum  reduxisti  me. 

21.  Multiplicasti  magniûcentiam 
tuam  :  et  oonversus  consolatus  es 
me. 

22.  Nam  et  ego  confitebor  tibi  in 
vasis  psalmi  veritatem  tuam  :  Deus^ 
psallam  tibi  in  citharà^  Sanctus  Is- 
raël. 

23.  Exultabunt  labia  mea  cùm 
cantavero  tibi  :  et  anima  mea^  quam 
redemisti. 

24.  Sed  et  lingua  mea  totà  die 
meditabltur  justitiam  tuam  :  cùm 
confusi  et  reveriti  fuerint  qui  qu8B- 
runt  mala  mihi. 


tuum  generationi ,  cunctisqne 
qui  venturi  sunt>  fortitudinee 
tuas  {a), 

Et  justitiam  tuam,  Deus,  usque 
in  excelsum;  quanta  fecisti  ma- 
gnalia :  Deus,  quis  similis  tibi? 

Qui  (6)  ostendisti  mibi  tribula- 
tiones  plurimas  et  malas  ;  (c)  con- 
versus  viviâcabis  nos,  et  de  abys- 
sis terrœ  rursum  educes  nos. 

Multiplicabis  magnitudinem 
meam ,  et  oonversus  consolabe- 
ris  me. 

Ego  autem  confitebor  tibi  in 
vasis  psalterii  veritatem  tuam, 
Deus  meus;  cantabo  (d)  tibi  in 
citharà,  Sancte  Israël. 

Laudabunt  labia  mea  cùm  can- 
tavero (e)  tibi,  et  anima  mea 
quam  redemisti. 

Insuper  et  lingua  mea  totà  die 
meditabitur  justitiam  tuam  :  quia 
confud  suntet  dehonestati,  quœ- 
rentes  mal^i"^  mihi. 


19.  Justitiam  tuam,,.  usque  m  altissima,,.  aliter  Hier,  amuntiabo  justitiam  tuam 
usque  m  excelâwn  :  exaltid>o  eam;  moz  :  quanta  fecisti  magnalia,  etc. 

20.  Quantas  ostendisti,,.  vivificasti  me,.,  reduxisti  me  :  Hier.  Qui  ostendisti,,. 
vvoificabis  nos,,,  educes  nos  :  Pro  multitadine  malorum,  bona  cumulatim  in  nos 


21.  MultipHcasti,,.  consolatus  es.,.  Hier.  MuUiplicabis ;  consolaberis, 

22.  Vasis  psalmi;  Hebr.  instrumenta  fui6/tb,instrumeDti8miisicis,  mtùn,  Grœce> 
vas  et  iDStrumentum.  Sanctus  Israël;  Hier,  sancte. 

[à)  Var.  :  Fortitodiiiem  toun.  —  (6)  Quia.  —  (e)  Et  ^  (<2)  \Sebr.  piaUam.]  —  («)  IBêèf^ 
ptaUeio.! 
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PSALMUS  LXXI. 
HISTORICUS  ET  PROPHETICUS. 

DaiTidii  :  eùm  morieiu  regem  constitueret  Salomonem.  IxtgreMÎs  namqae  ad  eom  optimatibtu 
ac  dieent'bus:  Amplifieet  Deus  nomen  Salomonis  super  nomen  iuum,  et  magnificet  thronwn 
^ue  euper  tkronum  iutan:  et  adoravit  rex  in  lecttUo  iuo,  ^t  loeututest:  Benedictus  Do* 
iHifiut  Deus  Israël,  qui  dédit  hodie  tedentem  in  tolio  meOt  videntibua  oculis  meit,  III  Reg., 
1 ,  47.  Quà  in  ezaltatione  Tir  sanctas,  ac  supra  seipsum  eTectut,  Ghristoque  suo  iuteutus,  ma- 
gnificenlissimo  carminé  Taticinatur  de  adveutu  ejus,  et  Tocatione  gcntium.  Neque  satis  conve- 
niimt  Salomoni  quA  dicuntur  Tcnibui  5, 11, 12, 17,  niai  ot  Cbristi  typo.  Ex  qao  patet  sanctom 
regem  Dei  spiritu  actom,  ad  extremnm  osque  lulitum  prophetesae. 


VERSIO  VULGATA. 
Psalmiu,  i.  In  Salomonem. 

2.  Deus^  judicitim  tuum  régi  da  : 
et  justitiam  tuam  filio  régis. 

Judicare  populum  tuum  in  jusli- 
tià,  et  pauperes  tuos  in  judicio. 

3.  Suscipiant  montes  paeem  po- 
pulo :  et  colles  justitiam. 

4.  Judicabit  pauperes  populi,  et 
salvos  faciet  filios  pauperum  :  et 
humiliabit  calunmiatorem. 

5.  Et  permanebit  cum  sole^  et  ante 
lunam^  in  generatione  et  gênera- 
tionem. 

6.  Descendet  sicut  pluyia  in  vel- 
lus  :  et  sicut  stillicidia  stillantia  su- 
per terram. 

7.  Orietur  in  diebus  ejus  justitia, 
et  abundantia  pads  :  doneo  aufera- 
tur  luna. 

8.  Et  dominabitur  à  mari  usque 


YERSIO  s.  HIERONTMI. 
Salomoni. 

Dcus^  judicium  tuum  régi  da, 
et  justitiam  tuam  filio  régis. 

Judicabit  populum  tuum  in 
justitiâ,  et  pauperes  tuos  in  ju- 
dicio. 

Assument  montes  pacem  po- 
pulo,  et  colles  justitiam. 

Judicabitpauperes  populi,  et(a) 
salvabit  filios  pauperis  (6),  et 
confringet  calumniatorem. 

Et  timebunt  te  quandiu  erit 
sol,  et  ultra  lunam,  in  genera- 
'tione  generationum. 

Descendet  ut  pluyia  super  vel- 
lus,  ut  still»  irrorantes  terram. 

Germinabit  in  diebus  ejus  jus- 
tus  (c),  et  multitudo  pacis,  donec 
non  sit  luna. 

Et  dominabitur  &  mari  usque 

2.  Régi...  filio  régis  :  Salomoni^  qnirex  et  filins  régis.  Judicare  :  Hier.  Judicabit, 

3.  Suscipiant  montes...  UniTersa  regio  pace  et  jnstitià  florebit. 

4.  Pauperes.  Nota  panperes  régi  specialiter  commendatos  :  vide  infrft,  12,  18* 

5.  Permanebit..,  Hier,  timebunt  te  quandiu  erit  sol,  et  uUra  lunam* 

6.  Descendet  sicut  plmna  :  tam  gratus.  In  vellus  :  Hebr.  m  tonsionem,  id  est, 
snpra  tonsam  herbam,  ut  rursos  incrementum  capiat. 

7.  Orietur...  jusHtia  :  Hebr.  florebit  in  diebus  ^us.  At  Hier.  Germinabit  in  die- 
bus  ^'usjustus  :  eodem  ferè  sensu  :  tota  regio  Tîiis  jusUs  abundabit,  que  nihil 
estbono  régi  charius,  aot  honestius. 

9,  A  mari  usque  ocf  more  :  De  Salomone  qnidem  :  à  mari  Robro  ad  mare  mag- 

(a)  Vor.  :  Jksst  et  —  {b)  [Al,  pauperum.]  —  (c)  Justitia, 
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ad  moxG  :  cl  à  flumine  usque  ad  ter- 
minps  orbis  terrarum. 

9.  Coràm  illo  procident  ^Ethiopes  : 
et  inimici  ejus  terram  lingent. 

10.  Reges  Tharsis,  et  insulœ  mu- 
nera  offerent  :  reges  Arabum  et  Saba 
dona  adducent  : 

i  1 .  Et  adorabunt  eum  omnes  reges 
terrae  :  omnes  gentes  servient  ei. 

12.  Quialiberabitpauperem  àpo- 
tente  :  et  pauperem  oui  non  erat  ad- 
jutor. 

13.  Parcet  pauperi  et  inopi  :  et 
animas  pauperum  salvas  faciet. 

14.  Exuswis  et  iniquitate  redimet 
animas  eorum  :  et  honorabile  no- 
men  eorum  coràm  illo. 

15.  Et  vivet,  et  dabitur  ei  de  auro 
Arabiœ,  et  adorabimt  de  ipso  sem- 
per  :  totâ  die  benedicent  ei. 

16.  Et  erit  firmamentum  in  terra 
in  summis  montium,  superextolletur 
super  Libanum  fructus  ejus  :  et  flo- 
rebunt  de  civitate  sicut  fœnum  terrœ. 


ad  mare,  et  à  ilumine  uscpic  ad 
terminos  terrœ. 

Ante  eum  procident  iEthiopes, 
et  inimici  ejus  pulverem  lingent. 

Reges  Tbarsis  et  insulœ  munera 
offerent;  reges  Arabiœ  et  Saba 
tributum  confèrent. 

Et  adorabunt  eum  omnes  re- 
ges :  uniyersœ  nationes  servient  ei. 

Quia  eruet  pauperem  à  po- 
tente,  et  inopem  cm  non  est  ad- 
ju+or. 

Parcet  inopi  et  pauperi«  et  ani- 
mas pauperiun  salvabit 

Ab  usurâ  et  iniquitate  redimet 
animas  eorum  ;  et  pretiosus  erit 
sanguis  eorum  coràm  oculis  ejus. 

Et  vivet,  et  dabitur  ei  de  auro 
Saba,  et  orabunt  de  eo  jugiter; 
totâ  die  benedicent  ei. 

Erit  memorabile  triticum  in 
terra  :  in  capite  montium  elçva- 
bitur  (a)  sicut  libani  fmclus  ejus, 
et  florebunt  de  civitate,  sicut  fœ- 
num terrœ. 


Dum.  A  flumine..  :  Hier,  ab  Euphrate  ad  terminos  terrœ  (sanctœ).  At  Septaaginta 
Txç  cUcuuivr,;  :  quôd  Chrislus  imperium  protensurus  esset  par  universa  maria  ac 
terras,  alque  orbe  universo. 
I  9.  JEthiopes  :  Siim  :  incolœ  deserti,  Psal,  Lxxiii,  14. 

10.  Beges  Tharm,et  insulœ  :  régna  occidua.  BegesArabwn  et  Saba  :  oriens  ei 
mendies  :  vide  Gen.  x.  Naves  Salomonis  Ibant  in  Tharsis,  IH  Reg.,  x,  22.  Regina 
Saba  ad  eum  venit,  III  Reg,,  x,  \ ,  Atque  hœc  in  figuram  Christi  toto  orbe  poU- 
tori,  idque  à  Magorum  manere  intelUgimus  inchoatam,  qui  gentium  regumque 
typum  tenuisse  monstranlur,  Comm,  Hier. 

11.  Reges  terrœ  :  terrœ  deest  etiam  in  Septuaglnta.  Gentes  :  Hebr.  Gohn,  id  est, 
gentea  idoUs  addictœ. 

14.  Honorabile  nomen.  Hier.  Pretiosus  erit  sanguis  eorum,  etc.  forte  in  Septaa- 
ginta ex  o^ï.uLa^  factum  5vcpLa. 

15.  Arabiœ  :  Hebr.  Saba,  Adorabunt  de  ipso  :  Hier,  orabunt  de  eo,  gratîas 
agent  Deo  pro  Salomonis  beneficenti&;  longé  autem  magis  pro  collatis  à  âiriato 
beneficiis.  Potest  intelUgi  sccundùm  Hebr.  Orabunt  pro  eo,  pro  Salomone  :  qu» 
summa  regum  gloria,  ut  exteris  quoque  honori  et  amon  aint. 

16.  Firmamentum  in  terra...  pugillus  frumentiin  terrÂ,.Hebr.  m  capUe  mon- 
tium, oTTfipqjAa forte  pro  o«cu  ^v^^kn,  Superextolleiur...Hébr.  perstrepet  sicut  Li» 
bonus.  Si  Tel  pugillus  frumenti  seratur  in  montium  vertic^  arido  pletumque  el 
saxoso,  silvescet  messis  alLior  cedris  Libani.  Florebunt  de  civitate.  Cives  muUi- 
plicabuntur;  urb^s  fioreutes  erunt;  ogri,  urbes,  omnia  sub  bono  rege  felicia. 

(«}  Var,  :  [Hebr,  fluctuabitor.] 
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Erit  nomen  ejus  in  œtemum, 
ultra  [a)  solemperscverabit  nomen 
ejus. 

Et  benedicentur  in  eo;  omnes 
gentes  beatificabunt  eum 

Benedictus  Dominus  Deus,  Deus 
Israël  ;  qui  facit  mirabilia  solus. 

Et  benedictum  nomen  glorias 
ejus  in  sempitemimi  :  et  impie- 
bitur  glorià  ejus  imiversa  teârra. 
Amen  et  amen. 

Completœ  sunt  orationes  David 
fUii  Jesse. 


17.  Sit  nomen  ejus  benedictum  in 
seecula  :  ante  solem  permanet  nomen 
ejus. 

Qt  benedicentur  in  ipso  omnes  tri- 
bus terrse  :  omnes  gentes  magnifica- 
bunt  eum. 

18.  Benedictus  Dominus  Deus  Is- 
raël^ qui  facit  mirabilia  solus. 

19.  Et  benedictum  nomen  majes- 
tatis  ejus  in  œtemum  :  et  replebitur 
majestate  ejus  omnis  terra  :  Fiat^ 
fiât. 

20.  Defecertmt  laudes  David  filii 
Jesse. 


17.  Sit  nomen  ^'us  {benedictum)  deest  Hier.  Erit  nomen  ejus  in  œtemum  ultra 
solem,  Êunaubique  diffusa  et  immortalis.  Benedicentur  in  ipso..,  At  Hier,  sic  dia- 
tinguit  :  et  benedicentur  ineo;  omnes  gentes,  etc.  Omnes  tribus  terrœ  deest.  Gen- 
tes autem  est  Golm,  ut  suprà,  vers.  11.  Qui  proprius  veluti  character  ChrisU,  de 
quo  ab  initio  dictum  erat  Âbrahamo  :  In  semine  tuo  benedicentur  omnes  gentes 
terra,  Gen.  xii,  3;  xxii,  18,  etc. 

19.  Fiat  :  Hebr.  Amen. 

20.  Defecerunt  laudes.,.  Hic  est  uliimus  Psalmns  Davidis  non  tamen  suo  loco 
positns,  cùm  multi  sequantur  quos  ipsius  esse  certissimum  est,  ut  Psalmus  cix 
aliique  :  uude  apparet  aliam  fuisse  olim  Psalmorum  coIlectioneiD,  in  quà  tem- 
poris  ordo  servatus  esset.  Heec  autem  verba,  quidam  codices  sequentis  Psalmi 
titulo  adjungebant,nullo  sensu;  quos  confutat  Comm,  Hier,  et  ipsihebraici codices. 

(a)  Var,  :  [Hebr,  in  ssculum,  ante.J 
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LBBER  TERTIUS  PSALMORUM 

SEGUNDUM   HEBRJSOS  USQUE  AD  PSALMUM  LXXXIX. 


DE  PSALMIS 

ASAPHI  NOMINE  INSCRiPTIS. 

Duodeeim  omnino  Psalmi  sunt,  Asaphi  inscripti  nomine  :  Pri- 
mas XLU^  atque  ab  boc  lxxii  ad  lzxxit.  Asaph  autem  I  Parai. 
VI,  39,  accensetur  Levitis  quos  David  ad  canendum  ordinavit  : 
Item  I  Parai,  xv,  17;  xvi,  5,  37,  Asaph  et  fratres  ejus  in  con- 
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spectu  arcs  ministrant.  Memorantur  item  Heman,  Asaph  et  Ethan 
in  cymbalis  aeneîs  concrepantes,  I  Parai,  xv,  17  et  19.  Hos  can- 
tores  inter,  à  sancto  Spiritu  toties  celebratos,  cùm  très  excellè- 
rent, Asaph,  Heman  et  Idithun,  I  Parai  xxv,  1,  tum  ipse  Asaph 
inter  alios  clams  habetur,  princeps  quîppe  cantorum  à  Davide 
constitutus,  ibid.  xvi,  5,  et  singulariquâdam  honoris  praerogativâ, 
nominatus  inter  eos,  qui  juxta  Regem  prophetarent,  ibid.  xxv,  2. 

Quo  loco  considerandum  venit,  cantandl  offlcium  quo  honore 
praecelleret,  cùm  ad  ministerium  propheticum  perlinere  judice- 
tur;  unde  I  Parai,  xxv,  i,  2,  3,  inducuntiu*  fllii  Asaph  et  Heman 
et  Idithun,  qui  in  citharis  aliisque  instnimentis  prophetarent  : 
docti  nempe  à  Deo  ut  ipsi  canerent;  quemadmodum  fieseleel  alii- 
que  periti* artifices  repleti  divino  Spiritu,  quorum  egregiâ  operâ 
tabemaculum  ac  caetera  divine  cultui  destinata,  affabrè  fièrent, 
Exod.  XXXI,  2,  etc.  Atque  is  instinctus  eô  magis  musicis  canti- 
bus  congruebat,  quô  musica  ad  excitandos  in  Dei  amorem  ani- 
mos,  imô  verô  ad  compesoendum  malum  spiritum,  bonumque  ac 
propheticum  accersendum,  Deo  ita  volente,  potentior  habebatur  : 
exemplo  Saûlis  Davidem  egregium  psalten  adducentis ,  l  Reg. 
XVI,  15,  etc.,  ipsiusque  Elisaei  psalten  item  accersentis,  quo  ca- 
nente  prophetaret,  IV  Reg.  m,  15.  Verùm  inter  eos  qui  ad  canen- 
dum  prophetabant ,  quidam  altiore  sensu  Yidentes  habebantur, 
qualis  Heman  Yidens  régis  in  sermonibus  Dei ,  ut  exaltaret  Da- 
vidis  gloriam,  I  Parai,  xxv,  5.  Quo  ritu  Asaphum  Yidentem  fuisse 
diserte  memoratur  his  verbis  :  Prœcepitque  Ezechias  et  princi- 
pes Levitis  ut  laudarent  Dominum,  sermonibm  David  et  Asaph 
Videntis,  Il  Parai,  xxix,  30.  Quibus  verbis  sancto  Asaph,  œquà 
ac  ipsi  Davidi  sermones  Dei,  hoc  est  Psalmi,  tribuuntur. 

Neque  minus  insigne  est,  quod  legitur  Nehem.  xii,  45,  In  die- 
bus  David  et  Asaph;  quo  loco  Asaph  Davidi  propemodum  com- 
paratur,  atque  ambo  quasi  ex  œquo  memorantur,  quibus  quippe 
auctoribus  sacrœ  observationes,  et  leviticorum  ministeriorum 
ordo,  et  ipse  canendi  ritus,  universo  populo  tanto  honori  habi- 
tus,  ad  posteros  defiuxerit.  Atque  hsc  sufflcîunt  ut  intéiligamus 
quàm  célèbre  fuerit  Asaphi  nomen,  cujus  etiam  titulo  hi  Psalmi 
commendati  ad  nos  devenerint. 
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Jam  verô  an  ab  ipso  conscripti  fuerint,  Patres  ipsi  variant  ;  ac 
sanctus  guidem  Âmbrosius  à  Davide  compositos,  sancto  Asaph  ut 
caneret  datos  tradidit,  in  titulo  Psàlm.  lxxii.  Sanctus  verô  Hie- 
rony mus  usque  adeo  ab  Asàpho  non  modo  cantatos ,  sed  etiam 
composîtos  existimat,  ut  etiam  Matth.  xm,  35  pro  eo  quod  scrip- 
tum  est  :  Utinvpleretur  quod  dictum  est  per  prophetam  ((pioloco 
multa  exemplaria  Fsaiam  habebant)  ipse  reponi  velit;  Hœc  facta 
sunt,  ut  impleretUT  quod  scriptum  est  in  Asaph  prophetâ;  quia 
locus  à  Matthœo  laudatus  :  Aperiam  in  par  abolis  os  meum ,  ex 
Psaim.  Lxxvn,  qui  Asapho  tribuitur,  sumptus  esset  :  JBoc  enim, 
inquit  Hieronymus,  non  Esaias  loquitur^  sed  Asaph.  Id  habet 
Hieron.  Comment,  in  Psalm.  lxxvii;  atque  etiam  lib.  I  in  Matth. 
in  exposit.  cap.  xiii. 

Hinc  sacri  interprètes  in  varias  distracti  sententias.  Nos  cur 
Hieronymo  potiùs  assentiamur,  hae  causas  -sunt  :  primùm  inscrip- 
tio  Psalm.  lxxvi,  Pro  Idithun,  Psalmus  Asaph  :  nullo  alio  com- 
modo  sensu,  nisi  intelligamus  ab  Asapho  compositum  Idithuno 
canendum  traditum ,  ut  ibi  observavimus  :  quo  sensu  item  scrip- 
tum est  in  titulo  Psal  xxxvin,  lxi,  Pro  Idithun,  Psalmus  David: 
tum  eô  vel  maxime,  quôd  ut  suprà  memoravimus,  sermones  Do- 
mini  non  modo  Davidi,  verùm  eliam  Asapho,  ut  prophetaB,  tri- 
buuntur,  II  Parai,  xxix,  30.  teterùm  Davidisne  sint  an  Asaphi, 
parvi  refert  et  ad  auctoritatem  et  ad  temporum  inquirendas  no- 
tas, cùm  et  ab  uno  spiritu,  et  Davide  rege  fàctos  esse  constet. 
Porrô  Asaphi  fllios  in  canendi  ininisterio  patri  successisse,  atque 
etiam  inter  canendum  divino  Spiritu  ad  pandenda  futura  fuisse 
afflatos,  docent  II  Parai  xx,  44;  xxix,  13;  I  Esdr.  ra,  10,  et 
II,  cap.  XI,  22. 
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PSALMUS  LXXIL 
CONSOLATORIUS. 

Impios  tardé  quidem  persœpc,  sed  graviter  Deus  ulciscitur;  hinc  ipes  bononun.  Idem  argu- 
mentum  de  divinà  providentiâ:  yide  Bcel.,  Yiii,  10,  ete.;  xx,  9^  zix,  14;  Sap.,  ii,  m»  it,  t, 
et  alibi  passim. 


VERSIO  VULGATA. 
Psalmua  Asaph. 

1.  Quàm  bonus  Israël  Deus^  his 
qui  recto  sunt  corde  ! 

2.  Mei  autem  pêne  moti  sunt  pe- 
des  :  pêne  effusi  sunt  gressus  mei. 

3.  Quia  zelavi  super  iniquos,  pa- 
cem  peccatorum  videns. 

4.  Quia  non  est  respectus  morti 
eorum  :  et  firmamentum  in  plagâ 
eorum. 

5.  In  labore  hominum  non  sunt, 
et  cum  hominibus  non  flagella- 
buntur  : 

6.  Ideo  tenuit  eos  supcrbia,  operti 
sunt  iniquitate,  et  impietate  suà. 

7.  Prodiit  quasi  ex  adipe  iniquitas 
eorum,  transierunt  in  affectum  cor- 
dis  : 

8.  Cogitaverunt,  et  locuti  sunt  ne- 
quiliam  :  iniquitatem  in  excelso  lo- 
cuti simt. 

9  Posueniet  in  cœlum  os  suum  : 


YERSIO  s.  HIERONTMI. 
Canticimi  Âsapli. 

Attamen  bonus  est  Israël  Deus, 
his  qui  mundo  sunt  corde. 

Mei  autem  pêne  vacillaverunt 
pedes  ;  pêne  effusi  sunt  gressus 
mei. 

Quia  œmulatus  simi  contra  ini- 
quos; pacem  impiorum  videns. 

Quôd  non  recogitaverint  de 
morte  suà  :  et  firma  sint  vesti- 
bula  eorum. 

.  In  labore  hominum  non  sunt, 
et  cum  hominibus  non  flagella- 
bunlur. 

Ideo  nutriti  sunt  ad  superbiam  : 
circumdederunt  iniquitatem  sibi. 

Processenmt  àpinguedine  oculi 
eorum;  transierunt  cogitationes 
cordis. 

Irriserunt,  et  locuti  sunt  inma- 
litià  calumniam,  de*excelso  lo- 
quentes. 

Posuerunt  in  cœulum  os  suum, 


1.  Quèm  bonus  :  quàm  Hebr.  particula  asserendi  :  utiqae,  profectô  :  Bonas  Is- 
raeli  Deus,  nempe  rectis  corde. 

2.  Moti  sunt  :  Hier,  vacillaverunt, 

4.  Quia  non  est  respectus:  Hier,  quàd  non  recogitaverint  de  morte  sud.  Non  liga- 
menta  ad  mortem  ilUs,  sana  fortitudo  eorum,  Hebr.  nuUo  morbo  ad  mortem  tra- 
huntur. 

6.  Et  impietate  sud,  deest  Hier. 

7.  Prodiit  quasi,,.  Hier,  processerunt  à  pinguedine  oculi  eorum,  ut  contra  fame- 
licisprae  macie  cavi oculi.  Sic  Deuier.,  xixu,  15  :  Incrassatus  est  dilectus,  etc.  Trans- 
ierunt in  affectum  cordis  :  dilexerunt  iniquitatem,  ut  passim  in  Psalmis;  at  Hier. 
transierunt  cogitationes  cordis,  sdprà  quàm  cogitabant  felices  se  putant. 

8.  Cogitaverunt,..  Hier,  irriserunt  et  locuti  sunt  in  malitiâ  calumniam.  In  exceUo, 
Hier,  de  excelso  loquentes,  tanquam  ex  alto  despicientes. 

9.  Posuciwit  in  cœlum,,.  blasphemi  in  Deum,  in  homines  maledicl. 
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et  lingua  eonim  deambulavit  in 
terra. 

Propterea  convertetar  populus 
ejus  hùc  (a)^.et  qais  plenm  inve- 
nietur  in  eis? 

Et  dixemnt  :  Qaomodo  novit 
Deus?  etsiestscientiainExcelso? 

Ëcee  isti  impii,  et  abondantes 
in  sœculo,  mnltiplicayerunt  divi- 
tias. 

Ergone  frustra  mundavi  cor 
meiun^  et  lavi  in  innocentiâ  ma- 
nusmeas? 

Et  fui  flagellatus  totÂ  die^  et 
increpatio  mea  in  matutinis. 

Dixi  (6)  :  Si  narravero  sic,  ecce 
generationem  filionun  tuorum 
relicpii. 

Et  cogitavi  ut  intelligerem  is- 
tud;  labor  est  in  oculis  nieis  : 

Oonec  veniam  ad  sanctuaria 
Dei  :  et  (c)  intelligam  in  novis- 
simo  (<f)  eorusQ. 

Verumtamen  in  lubrico  po- 
suisti  eos  ;  dejecisti  eos  ad  int&- 
ritum. 

Quomodo  Tastati  sunt  subito; 
defecerunt^  consumpti  sunt  quasi 
non  sint. 

Quasi  somnium  evigilantis;  Do- 


et  lingua  eorum  transivit  in  terra. 

iO.  Ideo  convertetur  populus  meus 
hic  :  et  dies  pleni  invenientur  in  eis. 

11.  Et  dixerunt  :  Quomodo  scit 
Deus  ?  et  si  est  scientia  in  Excelso  ? 

12.  Ecce  ipsi  peccatores,  et  abun- 
dantes  in  sasculo^  obtinuerunt  divi- 
tias. 

13.  Et  dixi  :  Ergo  sine  causa  justi- 
ficavi  cor  meum,  et  lavi  inter  inno- 
centes manus  meas  : 

14.  Et  fui  flagellatus  totà  die^  et 
castigatio  mea  in  matutinis. 

15.  Si  dicebam  :  Narrabo  sic  : 
ecce  nationem  filiorum  tuorum  re- 
probayi. 

16.  Existimabam  ut  cognoscerem 
'hoc,  labor  est  ante  me  : 

17.  Donec  intrem  in  Sanctuailiun 
Dei  :  et  intelligam  in  novissimis  eo- 
rum. 

18.  Verumtamen  propter  dolospo- 
suisti  eis  :  dejecisti  eos  dum  alleva- 
rentur. 

19.  Quomodo  facti  sunt  in  deso- 
lationem,  subito  defecerunt  :  perie- 
runt  propter  iniquitatem  suam. 

20.  Yelut  sonmium  surgentium  : 


10.  Populus  meus  hic  :  adverbialiter;  Hier,  populus  ejus  hùc,  ivraî>ô«  :  hinc  eô 
redigetor  populos  :  sapp.  ex  antecedentibus  :  Ut  Deum  contemnat,  et  credat  lû- 
hil  prodesse  jastè  vlvere.  Dies  pleni  :  jufitam  œtatem  vivent  :  impii  pleni  dierum 
monentur. 

H,  Et  dixenmt  :  justîmalorDm  felicitate  commoti. 

13.  Et  dixi,  deest  Hebr.  rectô  tamen  suppletum.  Inter  innocentes  :  Hier,  m  «wio- 
centid. 

14.  Flagellatus  :  afiOictas.  In  matutinis  :  à  mane  usqae  ad  vesperam. 

15.  Si  dicebam  :  Hebr.  si  dixero,  / 

16.  Labor  est  ante  me  :  difficile  intellecta. 

17.  In  sanctuarium.,.  in  arconam^  in  consilium  :  vide  m/V*.  24. 

18.  Propter  dolos:  illusisti  eis  specie  blandientis,  digni  enim  erant  :  Hier,  in 
lubrico  posuisti  eos,  nec  flrmo  gradu  consistunt.  Dum  allevareniur  :  dum  allevatoa 
se  patabant;  Hier,  dejecisti  eos  ad  inter itwn. 

19.  Perierunt  propter  iniquitatem..,  Hebr.  defecerunt  consumpti  à  terroribui 
ipso  terrore  confecti. 

(a)  Vur.  :  Hic.  —  (b)  Et  diii.  —  (c)  Dcest  et.  —  [Al  noTÎsaimos.} 
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Domine^  in  civitate  tuâ  imaginem 
ipsorum  ad  nihilum  rédiges. 

21.  Quia  inflammatum  est  cor 
meum^  et  renés  mei  commutati  sunt  : 

22.  Et  ego  ad  mhilum  redactus 
sum,  et  nescivi. 

23.  Ut  jumentumfactus  stun  apud 
te,  et  ego  semper  tecum. 

24.  Tenuisti  maDum  dexteram 
meam  :  et  in  voluntate  tuâ  deduxisti 
me,  et  cum  gloriÀ  suscepisti  me. 

25.  Quid  enim  mihi  est  in  cœlo?  et 
À  te  quid  volui  super  terram  î 

26.  Defecit  caro  mea  et  cor  meum  : 
Deus  cordismei,  et  pars  mea,  Deus, 
in  œternum. 

27 .  Quia  ecce  qui  elongant  se  à  te, 
peribimt  :  perdidisti  omnes  qui  for- 
nicantur  abs  te. 

28.  Mihi  autem  adhœrere  Deo  bo- 
num  est,  ponere  in  Domino  Deo  spem 
meam  : 

Ut  annuntiem  omnes  praedicatio- 
nes  tuas,  in  portis  filiœ  Sion. 

* 

20.  In  civitate  tuâ  :  palam,  coràm  omnibus  civibus.  Imaginem  ipsorum  ^  ipsos 
in  quibiis  nihil  veri,  niM  solidi.  Prœterit  enim  figura  hujus  mmdi,  1  Cor.,  vu,  31. 

21 .  Inflammatum  est  cor  meum  ;  efferbuit,  intumuit,  tanqaam  à  fennento.  Hebr. 
^enes  mei  commutati  sunt  :  Hebr.  tabuenmt,  prsB  indignatione. 

22.  Et  ego  ad  nihilum...  Hier,  ego  insipiens  et  nescius,  qui  malomm  prosperitate 
tantoperè  conturbarer. 

23.  Utjumentum  :  ut  homo  despicabîlis,  quem  Tix  jumento  anteferres.  Et  ego 
semper  tecum  :  cûm  me  despici  patarem,  tecum  eram  :  tu  me  tuebare.  Unde 
Bequitur  : 

24.  lenuisti  manum  dexteram  meam:  dezterà  appreheusum  deducebas.  In  oo- 
iuntçde...  Hier,  m  consilium  tuum  deduxisti  me,  t!d  arcanas  tu»  provideotis  ao 
justiliœ  rationes. 

25.  A  te  quid  vohn:  Hebr.  tecwn  noiui  in  terrA,  te.  unom  Yolni  :  non  tecom 
aliud  quidquam. 

26.  Deus  cordismei:  Hier,  rolnsr  eordismei. 
28.  In  portis  filia  Sion  :  desunt  Hier. 

(a)  Var.  :  D^est  tua.  —  {b)  Dent  eram.  —  (e)  Volui.—  (d)  Mea.  —  [e)  Propinquare. 


mine,  in  civitate  tuà  (a)  imagi- 
nem eorum  ad  nihilum  rédiges. 

Quiacontractum  est  cor  meum, 
et  lumbi  mei  velut  ignis  fumi- 
gans. 

Et  ego  insipiens,  et  nescius; 
quasi  jumentum  f actus  sum  apud 
te. 

Et  eram  (b)  semper  tecum,  et 
tenebas  manum  dexteram  meam. 

In  consilium  tuum  deduces  me, 
et  postea  in  gloriâ  susdpies  me. 

Quid  mihi  est  in  coelo?  et  tecmn 
nolui  (c)  in  terra. 
'    Consumpta  est  caro  (d)  et  cor 
meum  :  robur  cordis  mei  et  pars 
mea,  Deus,  in  aeternum. 

Quia  ecce  qui  elongant  se  à 
te,  peribunt;  perdidisti  onmem 
fornicantem  &  te. 

Mihi  autem  appropinquare  (e) 
Deo  bonum  est  :  posui  in  Domino 
Deo  spem  meam  :  ut  narrem  om- 
nes annuntiationes  tuas. 
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PSALMUS   LXXIII. 

PROPHETICUS. 

Poilnlo  templo,  tt  in  hostiiun  potestatem  redacto,  cùm  nnllui  enet  propbeta  qui  tpem  salatis 
oatenderet,  popnliu,  -retemm  beneflciorom  oommemoratione ,  Deoni  ad  aimlinm  proTocat 
Nullis  congniit  lemporibus ,  nisi  Hachabaicis.  Gaptivitatis  enim  tempore  non  mode  polluiom, 
Md  etiam  ezcisum  ;  et  liberationem  post  70  annpi  Jeremias  pronuntiaTerat.  Constat  ergo  hune 
Ptalntom  eue  propheticum ,  utpote  ab  Asapho,  Daride  rege ,  cantatnm,  et  de  Hachabaicâ 
Teiatioue  acriptum;  eùm  jam  inie  ab  Esdm  tempore,  perfecto  jam  bebnioo  eanoni  nihil  ait 
•dditom*. 


VERSIO  8.  HIERONTML 
Eraditio  Asaph. 

Ut  quid^  Deus^  repulisti  in  fi- 
nem?  fumabît  (a)  fùror  tuus  in 
gregem  pascuœ  tuae  ? 

Recordare  congregationis  tuœ^ 
quam  possedisti  ab  initio,  et  (6) 
redemisti  virgam  (c)  hœreditatis 
tuœ  :  montem  Sion^  in  quo  ha- 
bitasti. 

Sublimitas  pedum  tuormn  dis- 
sipata  est  usque  ad  finem  :  om- 
nia  mala  egit  inimicus  in  sanc- 
tuario. 

Fremuenmt  hostes  (d)  in  medio 
pacti  tui. 

Posuerunt  signa  sua  in  tro- 
phœum. 

Manifesta  in  introitu  desuper  : 
in  saltu  lignomm  secures. 

Et  nunc  sculpturas  ejus  pariter 
bipenne  et  dolatoiiis  deraserunt. 


VERSIO   VULGATA. 
1.  InteUectos  Asaph. 

Ut  quid^  Deus^  repulisti  in  finem  : 
iratus  est  furortuus  super  oves  pas- 
cuœ  tuœ? 

2.  Memor  esto  congregationis  tuce, 
quam  possedisti  ab  initio. 

Redemisti  virgam  hsereditatis  tuœ  : 
mons  Sion^  in  cpio  habitasti  in  eo. 

3.  Leva  manus  tuas  in  superbias 
eorum  in  finem  :  quanta  malignatus 
est  inimicus  in  sancto  ! 

4.  Et  gloriati  sunt  qui  oderunt  te  : 
in  medio  solemnitatis  tuœ. 

Posuerunt  signa  sua,  signa  :  5.  Et 
non  cognoverunt  sicut  in  ezitu  su- 
per smnmum. 

Quasi  in  silvà  lignorum,  securibus 
6.  ezciderunt  januas  ejus  in  idip- 
sum  :  in  securi  et  asciÀ  dejecerunt 
eam  : 

5.  Virgam  hœreditatis  tuœ  :  hœreditatem  ipeam,  yirgà  mensoiiÂ^  sea  perticA 
per  tribus  divisam.  Mons  Sion:  Hier,  montem,  5poc,  nentr. 

3.  Leva  manus  :  Hebr.  attolle  pedes,  Incede  sublimis  et  velox.  In  superbias  eo^ 
rwn,  hostimu  populi  tui;  Hebr.  ad  vastitates  eorum,  ad  vastandos  eos.  Quanta 
malignatus  est,..  Hier,  omnia  mala,  etc.  In  sancto  :  in  sanctuario. 

4.  Gloriati  simt :  Hier,  flremuerunt  hostes.  Solemnitatis..,  Hebr.  congregationis, 
eodem  sensu.  Posuerunt  signa  sua,  signa  :  sic  Hebr.^  id  est  :  posuerunt  ea,yLi  signa 
victoriœ  suffi.  Quod  rectô  Hier,  posuerunt  signa  sua  m  trophœum,  manifesta  in 
introitu,  etc.  Vexilla  profana  in  portis  templi ,  in  aignnm  victoriffi  statuerunt. 

6.  Januas  qjus:  valvas;  alii,  sculpturas.  D^ecerunt...  Hier,  derasenmt.  Vide 
portas  exustae,  I  Machabr,  rr,  88. 

(a)  Yar.  :  (A/.  fumaTit]  —  {b)  Deest  et.-  (e)  [34^.  Seeptmm.]  —  (d)  Hortei  toi» 
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7.  iDcenderunt  igni  sanctuarium 
tuum  :  in  terrÀ  polluenint  tabema- 
culiim  Dominis  tui. 

S.  Dixerunt  in  corde  suo  cognatio 
eorum  simul  :  Quiescere  facîamus 
omnes  dî^s  festos  Dei  à  terra. 

9.  Signa  nostra  non  vidimus^  jam 
non  est  propbeta  :  et  nos  non  co- 
gnoscet  ampliùs. 

10.  Usquequo^  Deus^  improperabit 
inimicus?  irritât  adversarius  nomen 
tuum  in  finem? 

ii.  Ut  quid  avertis  manum  tuam^ 
et  dcxteram  tuam^  de  medio  sinu 
tuoinfinem? 

12.  Deus  autem  rex  noster  ante 
sœcula  :  operatus  est  salutem  in  me- 
dio terrflB. 

13.  Tu  confirmasti  in  virtute  tuâ 
mare  :  contribulasti  capita  draco- 
num  in  aquis. 

14.  Tu  confregisti  capita  draco- 
nis  :  dedisti  eum  escam  populis 
iEtbiopum. 


Miserunt  ignem  in  sancfnarium 
tuum  :  in  terra  (a)  contaminave- 
runt  tabemacolum  nominis  tui. 

Dixerunt  in  cordibus  suis  pos- 
teri  eorum  simul  :  incenderunt 
omnes  solemnitates  Dei  in  terr&. 

Signa  nostra  non  vidimus^  non 
est  ultra  propbeta  :  et  non  est 
nobiscum  qui  sciât  usquequo. 

Usquequo,  Deus,  exprobravit 
adversarius  ?  blaspbemabit  ini- 
micus nomen  tuum  in  finem? 

Quare  convertis  manum  tuam 
et  dexteram  tuam  ?  de  medio  sinu 
tuo  consumens  (6)  ? 

Deus  autem  rex  meus  ab  initio, 
operatur  saintes  in  medio  terrae. 

Tu  dissipasti  in  fortitu(line  tuà 
mare  :  contrivisti  capita  draco- 
num  in  aquis. 

Tu  confregisti  capita  Levia- 
than;  dedisti  eum  in  (c)  escam 
populo  iEtbiopum. 


7.  Incendermt  igni.,.  admoyenxnt  ignem  ad  templam,  portis  etiam  exastis  : 
ibid.  In  terra  :  in  ipsâ  terra  Dec  lot  miraculis  consecrat&.  Vide  ibid. 

8.  Cognatio  eorum...  Hebr.  depopulabimur  eos.  Quiescere  faciamus:  îd  molie* 
batur  Anliochus^  1  Machab.,  i,  41,  etc.  Hebr.  incenderunt  omnes congregatiùnet 
Dei,  id  est  synagogas,  loca  congregationmn. 

9.  Signa  nostra:  templum,  altaria,  signa  prœsentiflB  Dei,  et  religionis  imignia. 
Non  est  propheta,  qui  nos  coDsoletur  spe  futari,  at  olim  Isaias>  premente  Seona- 
cberibo  ;  Jeremias  in  captivitate,  et  alii.  Tempore  Antiochi  expresse  dicitar  non 
fuisse  prophetas^  1  Macbab.,  ix,  27.  Et  nosnoncognoscet  ampliùs  :  Deus  obliUis  est 
nostri  :  meliùs  Hier,  et  non  est  nobiscum ,  qui  sciai  usquequb  ;  non  est  prophets 
qui  sciât  quousque  iDimicus  desseviat. 

10.  Improperabit  inimicus,  Id  maxime  Antiocho  convenit,  ejusque  dacibus  Nî- 
canori,  et  aliis,  I  Machab.,  i,  25,  etc.;  vu,  xiv,  xv,  etc. 

i\.  Ut  guid  avertis...  sic  distingue  :  ut  quid  avertis  manum  tuam  ab  hostibust 
quiu  tu  profer  eam  de  medio  sinu  tuo  :  exere  vires,  ne  sis  velot  manibus  in  sinum 
complicatis;  quod  est  nihil  agentis,  Prov.,  xix,  24 1  Abscondit  piger  manum  sub 
asceilâ.  In  finem:  Hebr.  consumere,  profer  manum  consumere,  idest,  adoonso^ 
mendos  hostes. 

13.  Confirmasti...  mare  :  stare  fecisti  atrinque  quasi  murum  fluctus  Rubri  mariSy 
utpopulus  transiret,  Exod.,  xiv,  22.  At  Hier,  dissipasti,  drvisisti,  esftieeasti: 
ibid.  inpmtojLwtoLç ,  Septuaginta ,  d&minatus  es.  Capita  dracomtm  :  regem  et  prin- 
cipes iEgypU  devolristi  in  mare,  ibid. 

14^  Copito  dtaeom»:  Hebr.  Leviathan,  crocodili  :  vide  Job,  XL,  20  :  PbamoDi^ 

[n)  Var,  :  Tcrram.  —  {b)  .....  Consume  a  medio —  (c)  Ikest  û. 
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Ta  dinipisti  fonfem  et  torren- 
tem  (a);  ta  ezsicoasti  flumina 
fortia. 

Tuas  est  dies^  ettaa  estnox:  tu 
ordinasti  luminaria  (b)  et  solem. 

Tu  statuisti  omnes  terminos 
terr»  :  sstatem  et  hiemem  tu 


Mémento  bujus,  inimicus  ex- 
probravit  Domino;  et  populus 
insipiens  blasphemavil  nomen 
tuum. 

Ne  tradas  bestiis  animArr^  eru- 
ditam  lege  tuÀ  :  vitœ  pauperum 
tuorum  ne  obliyisearis  in  peipe- 
tuum. 

Respice  ad  pactum  :  quia  re- 
plets sont  tenebris  terrœ^  babita- 
tiones  iniqoœ  sabrutœ  (c) .  * 

Ne  çcveptatur  confractus  et  (d) 
confusus  ;  egenus  et  pauper  lau- 
dabunt  nomen  tuum. 

Surge^  Dcus,  judica  causam 
taam  :  mémento  opprobrii  tui  ab 
insipiente  totâ  die. 


45,  Tu  dirapisti  fontes  et  torren- 
tes  :  tu  sicoasti  fiuvios  Etban. 

16.  Tuus  est  dies^  et  tua  est  nox  : 
tu  fabricatus  es  auroram  et  solem. 

17.  Tu  fecisti  omnes  terminos  ter- 
rœ  :  œstatem  et  Ter  tu  plasmasti  ea. 

18.  Memox  esto  bujus  :  inimicus 
improperavit  Domino  :  et  populus 
insipiens  incitavit  nomen  tuum. 

19.  Ne  tradas  bestiis  animas  confi- 
tentes  tibi^  et  animas  pauperum  tuo- 
rum ne  obliviscaris  in  finem. 

20.  Respice  intestamentumtuum  : 
quia  repleti  simt^  qui  obscurati  sunt 
terrœ  domibus  iniquitatum. 

21.  Ne  avertatur  humilis  faclus 
confusus  :  pauper  et  inops  lauda- 
bunt  nomen  tuum. 

2^.  Exurge^  Deus»  judica  causam 
tuam  :  memor  esto  improperiorum 
tuorum  :  eorum  quœ  ab  insipiente 
sunt  totà  die. 


BMeeh.,  XXIX  >  8.  Populû  ^tkiojnm:  Leistim,  populo  deserti  siticnloso:  Ichihyo- 
phagis  ad  mare  Rubrum  posiUs,  apud  quos  &ma  Tigebat,  magno  quondam  maris 
recessu^  ftmdum  coloris  yiridis  apparuisse,  et  rursum  marerefluum  inphorem 
locnm  esse  restitutum ,  Diod.  Sicul.  lib.  111.  His  igitor  dedisti  devorandos  pisces 
^gyptioram  camîbus  saginatos. 

15.  Dirupisti  fimtes:  Chald.  seissd  rupe  elieuisH  flmtem,  Fiuvios  Ethan  :  Hier. 
flumina  /Mia,  Jordanem  et  torre&tes  Amon,  Numer,,  joli,  14;  Deuter.,  n^  36; 
Jos.,  III  :  et  ita  Chald. 

16.  Fabricatus  es  :  Hier,  ordinasti  iuminaria  ei  solem. 

17.  JEstatem  et  vet*  r  Hier,  et  hiemem, 

18.  Memor  esto  hujus  (rei)  nempe  quôd  inimicus  Antioclius^  Nicattor,  aUi^ 
1  Machab.,  vu,  xiv,  xv.  Improperavit  Domtno,  tanquam  imbecilli,  nec  valenti  tueii 
plebem  soam,  Sennacheribi  instar  diceotis  :  Quis  Deus  eruet  vos  de  manu  meâ? 
quod  exemplum  Judas Machabœos mcmoraviU  1  Machab.,  vu,  H. Incitavit:  Hier. 
blasphemamt. 

19.  Animas  confitenfes:  anîmam  emditam  lege  iuft.  Animas  pauperum,..  Hier. 
fritœ pauperum  tuorum  ne  obHviscaris  inperpetuum,  Qnô  magid  se  pauperes  abjec* 
toeqae  patant,  eô  apud'Deum  clarioies. 

20  Fipleti  sunt..,  Hebr.  tenehrom  loca  ierrœ  violentià  repleta  sunt ,  nullœ  jam 
latebrs  ab  hostium  incorsibus  securœ  sunt. 
21.  Ne  avertatur  humilis:  ne  pauper  repulsam  passus,  confusus  abeat. 

(c)  Var,  :  [Al,  foulei  et  torrentee.]  —  (b)  Luminare.  —  (c)  Decsi  lobruic—  {d)  Deesi^ 
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23.  Ne  obliviscaris  vQoes  inimioc- 1  Ne  obUvisoaiis  voees  hostium 
ram  taorum  :  superbia  eonim^  qui  1  tuorum  :  sonitus  adversaiiorum 
te  ôdenint^  ascendit  semper.  .  1  tuorum  ascendit  jugiter. 

23.  Superbia  :  Hier,  sonitus,  snperbœ  voces  semper  increscunt  :  c  dompta  dif- 
fers  poenas^  illi  proûciont  in  blasphemiis^  »  Hier,  ad  Stm.  et  Fret. 


PSALMUS  LXXIV. 
MORALIS. 

Ad  loperboSi  ne  extollantor  ;  uà  Deom  faïuta  œquè  et  adTena  pro  mi  «qnitate 

agnotc&nt. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  finem  :  Ne  corrumpas^  Pealmna 

Cantici  Asaph. 

2.  Gonfitebimur  tibi^  Deus  :  confl- 
tebimur,  et  invocabimus  nomen 
tuum. 

Narrabimus  mirabilia  tua  :  3.  cùm 
accepero  tempus^  ego  justitlas  judi- 
cabo. 

4.  Liquefaeta  est  terra^  et  omnes 
qui  habitant  in  eÀ  :  ego  confirmaTi 
columnas  ejus. 

5.  Dixi  iniquis  :  Nolite  inique  age- 
re  :  et  delinquentibus  :  Nolite  exal- 
tare  cornu. 

6.  Nolite  extollere  in  altum  cornu 
vestrum  :  nolite  loquiadyersùB  Deum 
iniquitatem. 

7.  Quia  neque  ab  oriente,  neque 
ab  occidente,  neque  À  desertîs  mon- 
tibus: 


VEBSIO  s.  HIEBONTMI. 
Victoria  Ht  (a)  non  disperdas,  P 
Asaph  Cantici. 

Confitebimur  tibi,  Deus,  cou* 
fitebimur  :  et  juxta  nome^  tuum 
narrabunt  mirabilia  tua. 

Cùm  accepero  tempus  (b),  effo 
recta  judicabo. 

Dissolyetur  terra  cnm  omnibus 
habitatoribus  suis  :  ego  appendi 
colmnnas  ejus.  Sempee. 

Dixi  inique  agentibus  :  Nolite 
inique  agere;  et  impiis  :  Nolite 
exaltare  cornu. 

Nolite  extollere  (c)  in  excelsum 
cornu  vestrum,  loquentes  in  oer- 
viceveteri. 

Quia  neque  ab  oriente,  neqae 
ab  occidente  :  neque  à  eolitudine 
montium. 


1.  Necorrumpas:  nedisperdas;  atsuprà,  Psal,  lvi,  etaliis. 

2.  Et  invocabintm  nomen  tuum  :  et  prope  est  nomen  taom,  ta  prffisens  anxflift* 
tor.  At  Hier.  Juocta  nomen  tuum.  narrabunt  mirabilia  tua,  te  tantùm  extollent, 
qaàm  est  nomen  tamn  inclytam.  Ciim  accepero  tenqms.  Loqaitur  Deus  :  Tempore 
opportuno  rectè  judicabo,  josta  decemam. 

4.  Ligue facta  est  terra  :  débilitata,  ezioanita  deflnxit  ad  nihilnm,  pnBTaleute 
iniquitate. 

6.  Nolite  loqyi:  Hier,  loquentes  m  cervice  veteri,  id  est  hi  contmnacià  pridcm 
gentiioaitA. 

7.  Neque  à  desertis  moniibus  r  supple^  veniet  YobîB  auxiliiim. 
(0)  Yar,  :  Deest  ttt  —  (6)  [ITebr.  coadichim.]  -  (e)  Exaltara. 
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Sed  Deus  judex  :  hune  humi- 
liabit^  et  hune  exaltahit. 

Quia  ealix  in  manu  Domini 
est  vino  mero  usque  (a)  ad  plé- 
num mixtus^  et  propinabit  ex  eo  : 
verumtamen  fœces  ejus  epota- 
bunt  (6)  bibentes  omnes  impii 
terrœ. 

Ego  autem  annuntiabo  in  sem- 
pitemum  :  eantabo  (c)  Deo  Jaeob. 

Et  omnia  cornua  impiorum 
eonfringam  :  et  {dj  exaltabuntur 
cornua  justi. 


8.  Quoniam  Deus  judex  est 
Hune  humiliât^  et  hune  exaltât  : 
9.  quia  ealix  in  manu  Domini  vini 
meri  plenus  mixto. 

Et  inclinavit  et  hoc  in  hoc  :  ve- 
rumtamen faex  ejus  non  est  exina- 
nita  :  bibent  omnes  peccatores  terrœ. 

iO.  Ego  autem  annuntiabo  in  sœ- 
culum  :  eantabo  Deo  Jacob. 

11.  Et  omnia  cornua  peccatorum 
conMngam:  et  exaltabuntur  cornua 
justi. 

9.  Caiix  in  manu  Domini  :  xûiXo,  ealix  irœ^  indignationis^  Isa,,  u,  il,  22;  ealix 
moerons  et  tnstitiœ,  Ezeeh.,  xxm,  33.  Vint  meri  :  et  hoc  ad  ultionem  pertinet 
Ebrietate  mùn  et  dolore  repîeberis,  Ezech.^  ihid.  et  apud  Jerem.,  Li,  7.  Calix  au- 
reus  Babylon  m  manu  Domini  :  de  ^us  vino  bibent  génies,  Plenus,  ealix  plenus 
plenam  ultionem  désignât  :  Calicem  bibes  profimdum  et  latum,  Ezech.^  xxiii^  32. 
Plenus  mixto  :  Hier,  vino  mero  usque  ad  plénum  mixtus,  in  regionibus  sestn  torren- 
tjbas^  ubi  erant  vina  feryidissima,  non  bibehant,  ac  nequldem  eondebant  (quod 
in  usu  est  etîamnom  par  Italiam)  nisi  aUqualiter  temperata  :  unde  vulgaris  potio 
Gnecis  xpamc^  hoc  est  mixtio,  dicebatur.  Alii  sic  volunt  intelligi^  nt  calicem  Deus 
teneat  non  Tino  simpUce^  sed  rébus  aliis  vino  mero  mixtis  atque  infusis  plénum, 
quibns  fiât  nocentius.  Et  inclinavit,,.  Hier,  propinavit  ex  eo,  calice  scilicet.  Fœx 
fjus  :  Hier,  fœces  ejus  epotabunt,  etc.  Bibes  illum,  et  epotàbis  usque  ad  fleces, 
Ezech.^  xxiiT^  34.  Usque  ad  fundum  potasti,  usque  ad  fœces,  Isa.^  lt,  17.  Erat  ergo 
illa  mixtio  guam  Deus  propinabat  :  et  ampUssima^  pleno  Yidelicet  calice  :  et  fer- 
Tidissima,  vinumque  merum  redolens  :  et  turbida  feecibus^  quam  tamen  ad  imum 
hanrire  peccatores  cogerentur,  neque  ullam  partem  divin»  ultionis  e£fugerent. 

(a)  Var,  :  Domini,  et  rino  meraoo.  —  (6)  PoUbttiit.p—  {c)  [ffebr,  Psallam.]  —  (d)  Deest  eU 


PSALMUS  LXXV. 
EUGHARISTIGUS. 

?ielOriâd»  hoililMii  parti,  qnales  malt»  fuere  sub  Davide  :  II  Beg,,  Y,  Yuif  z.  Asaphus,  optim 
regif  nomme,  Deo  Israelis  epiuiciam  canit- 

VERSIO  S.  HIERONTMI. 


VERSIO  yCLGATA. 

1.  In  finem,  in  laudibus^  Psalmus  Asaph, 
Canticum  ad  Assyrios. 

2.  Notus  in  Judosâ  Deus  :  in  Israël 
magnum  nomen  ejus. 

1.  Ad  Assyrios  :  deest  qnidem  in  Hebr.  sed  repeti  potuit,  Assyriis  sub  Ezechià 
per  angelum  cœsis. 

2.  In  Judœà  :  Hébr.  in  Judà,  magnus  qcddem  Deus  in  universo  Israele , 

(a)  Var.  :  Psalteriii. 

TOM.  I.  i^ 


Victoria  in  carminibus  {a),  Psalmus 
Asaph  Canticum. 

Cognoscitur  in  JudœA  Deus;  in 
Israël  magnum  nomen  ejus. 
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3.  Btfaettts  est  in  paceloeus  ejus  : 
et  habitatio  ejus  in  Sion. 

4.  ttâ  ccnfzî^t  potentias  «FOium^ 
scutum^  gladium  et  belltim. 

6.  IlltommaiistaiDirabilileràmon- 
tibiMS  sterms  :  6.  toibati  mxaî  onsies 
insipientes  corde. 

Dormienmi  sominim  suam  :  et  ni- 
hil  invenenmt  omnes  Tiri  divitiaTum 
in  manibas  suis. 

7.  Ab  increpattone  tuà,  Deus  la- 
cob,  dormitaverunt  qui  ascendenmt 
equo& 

8.  Tu  terribilis  es,  et  quis  resistet 
tibt?  ex  tune  ira  tua. 

9.  De  cœlo  auditom  fecisti  jadi- 
cium  :  terra  trenraît  et  quîevit. 

10.  Cùm  exurgeret  in  judicium 
Deus^  ut  salvos  faceret  omnes  man- 
suetos  terrsB. 


Et  erit  in  Salem  tabernaculum 
ejus,  et  habitatio  ejus  in  Sion. 

IbiçonfringctToIafiliaarcûs  (a), 
scutum,  et  gladium,  ctbcUum. 
SEaiPCir. 

Lumen  tu  es  magnifiée  à  mon- 
libns  eap^itatis. 

Spoliati  sunt  superbi  corde  : 
danmta-vierantsomnum  suimi,  et 
non  invenerunt  omsies  viri  exer- 
citûs  manus  snas. 

Ab  increpatione  tu&,  Deus  Ja- 
cob :  consopitus  est  currns,  et 

Tu  terribilis  es,  et  quîs  stabit 
adversàm  te?  ex  tune  ira  tua. 

De  cobIo  annuntiabîs  (6)  judi- 
cium :  terra  tîmens  (c)  tacebit. 

Cùm  surrexerit  ad  judican- 
dmn  (d)  Deus,  ni  salvos  facial 
onmes  mites  terras.  Sempeit. 


çed  maxime  Judœ  notas  jiam  regiœ  tTibuî,ac  Davidia  yidoriis  nobiUlafe», 

3.  Inpace  :  Hebr.  m  Salem^  quœ  est  Jérusalem,  Gen.,  xiv,  18,  ^  pai&e  sic  vocate, 
Hebr.y  vu,  2.  Locus  ejus  :  propter  arcam  e6  àDaTide  traaslatam,  et  in  &one  coi- 
locatam. 

4.  Ibiconfregit  potentias..,  U\et,.volatilia  arcûs,  sagittas;  inde  nobis  ausiiiiixn 
quo  arma  hostium  viresque  confregimus  :  ibi  arma  et  manubias  hostium,  in  me- 
moriam  prœstiti  à  Dec  auxiîii,  consecravimus;  quod  factam  à  Davide,  M  Reg., 
Viii,  7,11,  12,  etc. 

5.  ïïluminans  tu  mirdbiRter  :  Hier,  lumen  tu  es,  etc.,  à  quo  illnstramur  ingénie 
glorià.  A  montibus  œtemis  :  cœlis  :  Hier,  à  montibus  captivitatis.  Alii,  prœdœ  :  à 
montibus  Syriœ,  et  aliorum  qiiibus  olim  pisdœfmmus.  Inde  ergo  nobis  lux,  ubi 
quondam  captlvi  fberamus,  Judic,  ii,  ni. 

6.  Turbati  sunt  :  Hier,  spoliati  sunt  superbi  corde.  Dormierunt  somnum  :  inertes 
et  veluti  somnolenti  :  sicut  vers.  7.  Nihilinvenenmt.,,  Hier,  non  ixuenerwU  iM»- 
nes  viri  exercitûs  manus  suas.  Velut  in  somnis  magna  moliri  videmur,  casso  co- 
natu,  taies  hostium  nisus.  Notum  iliud  Poetœ  de  Tumo,  Ac  velut  in  somnis,  etc., 
jEneid.,  xir,  sub  finem;  Tel,  parte  exercitûs  cssù,  et  sonmum  movtis  dormiente, 
reliqui  conterriti,  nec  ptignare  potuerunt.  Simili  comparatione  usus  est  Isaias 
eap.  XXIX.  7, 8.  Porrô  Vulgatse  sensus  obvius,  sed  contextui  parùm  congniîU 

7.  Dormitaverunt  :  Hier,  conscpiius  est  currus,  et  equus,  id  est,  nibil  egit,  cessa- 
vit,  evanuit. 

8.  Quis  resistet?.,,  ex  tune  :  ex  quo  apparet  ira  tua  :  quis  resistet tlbi 7  Hie». 
quis  stabit  adversîmi  te? 

9.  Auditum  fecisti  :  Hier,  annuntiabis.  Terra  trermUt;  idem  :  timens  tacebit,  ta 
de  cœlo  intonante. 

10.  Mansuetos  :  Israelitas  mites  ethumilea,  oaoqaeDeo  oixos. 

(«)  Var,  :  [Hebr,  Diaboli  aream.]  —  (6)  [▲oditum  fecisti.]  —  (c)  EU  —  (<l)  Ad  jadiciaok 
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Quia  ira  hominis  confitebitur 
tibi  :  reliquiis  irse  (a)  accingcris. 

Vavete,  et  reddite  Donaôno  Dec 
Yestro  :  omnes  qui  in  drcuitu 
ejus  sunt,  ofiérent  doua  ierribili. 

Auferet  (b)  spiritum  ducum  : 
terribili  regiJbus  terrœ. 


11.  Quouiam  cogitatio  hominis 
confitebitur  tibi  :  et  reliquiœ  cogita- 
lionis  diem  festum  agent  tibi. 

12.  Vovete,  et  reddite  Domino  Deo 
Testro  :  (UBOikes  qui  in  oircuitu  ejus 
avertis  munera. 

Terribili  13.  et  ei  qui  aufert  spiri- 
tum prineipuixi,  t^ribili  apud  rages 
terrœ. 


11.  CogitaHo  hominis  :  Hier,  ira  hominis.  Confiiebiiur  :  id  est,  cedet  in  laudem 
tuam.  Reliquia  cogitaiionis  :  Hier,  reîiquiis  irœ  accingens,  ut  omamento;  tihi 
enmt  decori.  Semas  est  :  Qui  priùs  irascebantur  «t  fremebant  snb  hostiil  jugo, 
nunc  tuas  canont  laudes,  ac  si  quid  irarum  dolorisque  superest,  tibi  laudi  yertet, 
deletii  ad  întenaecioiaHn  kostiiNn. 

12.  Affèrtû  tmtaera  :  Hier,  o/ferent  dona  ierribtli, 

13.  Spiritum  :  animum,  consilium.  Sic  Saûli,  sic  Nabuchodonosori,  aliisqoe 
8iq)erbis  ducibus  Deus  mentem  eripulL 

(a)  7ar.  :  Irarum.  —  (6)  Âuferenti. 


PSALMUS  LXXVI. 
CONSOLATORIUS. 

Rebenante  AbstlomOi  Danridead  IHoniioi  jndicia  eontremÎMente,  Asapbos,  pii  régis  nomine,  boc 
Carmen  edidit.  Cerfè  ad  Tentim  nsque  1?,  persona  quKdain  gingularis  mducitur,  eaque  qiuB 
Pealmos  coiifecerit.  Vtiff  vers.  7,  ex  Hcbr.  Reliquus  Psal.  à  vers.  H,  afflieti  reficit  ammom, 
ex  reooffditioBe  Dei  popatmn  ab  JEfjptiBci  seniitiite  libtraatis.  Conveak  etia»  populo  à 
Kabaebodonoiove  afilicto,  ex  miiiaeiriâs  in  ma»  oli»  graliAiB  fiaetis  apea  trigeAti. 


YERSIO  VUJLGATA. 

f .  In  finem,  pro  Idîthim ,  Psahuns 
Asaph. 

2^.  Yoee  meÀ  adi  Dominum  c)a- 
mavi  :  voce  meâ  ad  Demn,  et  inten* 
ditmibi. 

3.  in  die  tribulationis  meœ  Deum 
ezquisivi  :  maaiihu»  mas  nocteeon^ 
Ira  eum  ;  etaoB  som  deoeptus. 


TERSIO  Sk  HICAONTXL 

Yietori,  pro  (a)  Idithun,  Psalmus 
Asaph. 

Vooe  meà  ad  Dominum  exela- 

mavi  (6);  voce  meÀ  ad  Domi- 
num (c),  et  exaudivit  me  (d). 

In  die  tribulatioms  meœ  Deum 
exquisivi  («);  manus  mea  noete 
extenditur,  et  non  qoiescit. 

I.  ProldHkm,  Ptalmm  Àsc^h :  ito  Ikbv.  et  oMM^inlerprotefl  i  qa»  t 
trari  videtar  eanuen  hoc  ab  Aaapbo  eompositcra,  aefeque  tdUàuno  trâiâittiiir;  quo* 
etiam  sensu  in  titulo  Psabni  ixrniâ  legimos  :  Pro  IdHbim,  etmiicmn  David,  «fe 
sDprà  diximoB. 

3.  Mawibtu  mek  m&ctt„.  Hier,  mam»  mea  mete  esBimd^w,  et  non  fvkml. 

^)  Vor.:  StvM. —  (^  Ad  Uvm, el  elaoïMi»**  ^)  Dtewt.^  (^  IMebr,  M  pnebmt  mibl 
aiirer.i.]  ->  (e)  Domiiiam  requisiTÛ 
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Renuit  consolari  anima  mea  : 
4.  memor  fui  Dei,  et  delectatus  sum, 
et  exercitatus  sum^  et  defecit  spiri- 
tus  meus. 

5.  Anticipaverunt  vigilias  oculi 
mei  :  turbatus  simi^  et  non  sum  lo- 
cutus. 

6.  Gogitavi  dies  antiques ,  et  an- 
nos  œternos  in  mente  habui. 

7.  Et  meditatus  sum  nocte  cum 
corde  meo^  et  exercitabar^  et  scope- 
bam  spiritum  meum. 

8.  Numquid  in  œtemum  projiciet 
Deus  :  aut  non  apponet  ut  compla- 
citior  sitadhuc? 

9.  Aut   in  ônem  misericordiam 


Noluit  consolari  anima  mca. 
Recordans  Dei  conturbabar  :  lo« 
quebar  in  memetipso^  et  dett- 
ciebat  spiritus  meus.  Sehper. 

Prohibebam  (a)  suspectumocu- 
lorum  meorum  :  stupebam  et  non 
loquebar. 

Recogitabam  dies  antiquos, 
annos  sseculorum. 

Recordabar  psalmorum  meo- 
rum (6)  in  nocte^  cmn  corde  meo 
loquebar,  et  scopebam  (c)  spiri- 
tum meum. 

Ergone  in  œtemum  (d)  projiciet 
DominuS;  etnonpropitiabitur  [e) 
ultra? 

Ergone  complebit  {f)  usque  in 


4.  Et  delectatus  sum,,.  Quantum  in  peccatis  meis  fuit,  nullam  invenire  potui 
coDsolationem  :  rursom  cogitavi  de  Deo^  et  misericordiâ  ipsias  delectatus  sum^ 
al  Hier,  ex  Hebr.  aliter  :  Memor  fui  Dei,  et  conturbabar.  Qui  olim,  afflictus  quam- 
vis,  audito  Dei  nominerespirabam^  nunc  minls  ejus  territus,  divini  nomims  recor- 
datlone  conturbor  :  nempe  consideravi  mansuetudinem  ipsius,  consideravi  pie- 
tatem,  consideravi  mundiliam,  et  videns  meipsum  immundum,  vehementer  con- 
turbabar. Comm.  Hier.  Et  eocercitatus  sum,  et  defecit  spiritus  meus.  Hier,  in  Com- 
ment. In  flebrœo  meliùs  habet  :  Loquebar  m  tnemetipso,  et  defecit  spiritus  meus  : 
quod  etiam  ita  vertit  htc  ipse  Hier,  seususque  est  :  Homo  anzius  ac  tremens, 
suis  se  ipse  cogitationibus  conficit. 

5.  Anticipaverunt  vigilias  oculi  mei,  Comm.  Hier.  :  in  Hebrœo  aliter  habet  :  Pro- 
hibebam suspectum  ocuhrum  meorum  :  constupebam^  et  non  loquebar;  ac  sic  ipse 
vertit  htc.  Idem,  in  Comm.  :  n  Quod  dicit^  hoc  est  :  Considerans  peccata  mea, 
oculos  ad  cœlum  eiigere  non  audebam  :  propterea  sperabam,  timebam^  loqui  non 
poteram.  »  Hebr.  ad  verbum  :  Tenuisti  vigilias  oculorum  meorum  :  seu,  tenuisti 
in  custodiis  oculos  meos,  ut  ne  palpebras  quidempossem  attollere. 

6.  Cogitavi  dies  antiquos  :  Lege  Hier.  :  Cùm  pr^entia  omnia  nilnisi  horrorem 
injicerent^  priscorum  sœculorum  miracula  revolvebam,  quibus  sustentarem  spem 
meam  :  vide  vers.  14. 

7.  Et  meditatus  sum:  Hier,  recordabar  psalmorum,  cm  Hebr.  congruit  :  quae- 
rebam  solatiumin  recordatione  suavissimorum  canninum,  quœ,  te  auctore,  cecini. 
Et  exercitabar  :  Hier,  nocte  loquebar  cum  corde  meo,  cum  cordemeo  garriebam  : 
Septuaginta,  lô^oXsoxouv.  Vana  et  confusa  animo  volutabam,  abreptus  incerto  co- 
gitationum  œstu.  Scopebam  :  scrutabar  spiritum  meum  :  alii,  ventilabam  :  hàc  il- 
làcque  versabam  :  profundissimis  et  acutissimis  curis  me  ipse  conflciebam.  At 
Septuaginta,  fimoXXcv,  sarriebam  animum  meum  :  cogitationes  meas  secabam 
quasi  sarculo.  Hier,  ad  Sun,  et  Fret.  Quse  mode  probaveram,  eadem  improbabam 
rursus,  eodem  ubique  sensu,  eâdem  animi  fluctuatione. 

8.  Non  cqaponet ut complacitior sitadhuc?  Hier,  non propitiabitur  ultra? 

9.  Abscindet  :  adde  nt  apud  Hier.  :  Consummabitur  verbum  de  generatione  in 

(a)  Var.  :  [Bettr.  comprchendiiti.]—  (6)  [Hebr.  carmfaûi  mei.]—  (c)  Scrttltbar.—  (d)  [Btbr, 
in  sscttla.]  —  («)  Repropitiabitur.—  (/)  CompleTiU 
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finem  misericordlam  suam?  con- 
summabitur  verbum  de  gênera- 
tione  in  generationem  (a)  ? 

Numquid  oblitus  est  misereri 
Deus?  aut  complebit  furore  mi- 
sericordiam  suam  (6)  ?  Skmpbr. 

Et  dm  :  ImbeoilÛtas  mea  est  : 
hœc  (e)  commutatio  dexterœ  Ex- 
celsi. 

Recordabor  cogitationnm  Do- 
/nini  :  reminiscens  antiqua  mira- 
bilia  tua. 

Et  medit&bor  in  omni  opère 
tuo>  et  adinvenfiones  tuas  loquar. 

Deus,  in  sancto  via  tua,  quis 
Deus  magnus,  ut  Deus  ? 

Tu  es  Deus  faciens  mirabilia  : 
ostendens  (d)  in  populis  poten- 
tiam  tuam. 

Redemisti  in  bracbio  populum 
tuum,  filios  Jacob  et  Joseph. 
Semper. 

Videntes  te  aquœ,  Deus,  viden- 
tes  te  aquœ  parturierunt,  et  com- 
motœ  sunt  abyssi. 

Excusserunt  aquas  nubila,  vo- 
cem  dederunt  nubes,  et  sagittœ 
tuœ  discurrebant. 

Yox  tonitrui  tui  in  rotâ,  appa- 


suam  abscindet,  &  generatione  in  ge- 
nerationem? 

iO.  Aut  obliviscetur  misereri  Deus? 
aut  continebit  in  ira  suà  misericor- 
dias  suas? 

11.  Et  dixi  :  Nunc  cœpi  :  hœc  mu- 
tatio  dexteree  Excelsi. 

12.  Memor  fui  operum  Domini  : 
quia  memor  ero  ab  initio  mirabilium 
tuorum, 

13.  Et  meditabor  in  omnibus  ope- 
ribus  tuis,  et  in  adinventionibus  tuis 
exercebor. 

14.  Deus,  in  sancto  via  tua  :  quis 
Deus  magnus,  sicut  Deus  noster? 
15.  Tu  es,  Deus,  qui  facis  mirabilia. 

Notam  fecisti  in  populis  virtutem 
tuam  :  16.  redemisti  in  brachio  tuo 
populum  tuum,  filios  Jacob  et  Jo- 
seph. 

17.  Vidermit  te  aquœ,  Deus,  vide- 
runt  te  aquœ,  et  timuerunt,  et  tur- 
batœ  sunt  abyssi. 

18.  Multitudo  sonîtus  aquarum  : 
vocem  dederunt  nubes. 

Etenim   sagittœ    tuse  transeunt  : 


generationem?  id  est,  oracnla  ejos  qoœ  toties  fausta  audivimus,  peniiùs  desiemnt; 
nec  spes  ulla  saper. 

H.  Et  dixi:  Nunc  ecepi  :  Hier,  htc  et  in  Comment.  In  Hebrseo  aliter  habet  : 
Et  dixi  :  ImbeciUitas  mea;  id  est,  hoc  quod  patior,  non  est  de  crudelitate  Dei, 
seà  de  peccatis  meis.  Hœc  mutatio  :  id  est,  Dei  est  res  turbidas  immatare  :  inde 
expectandœ  sont  Yices. 

13.  Exercebor...  Hier,  adinventiones  tuas  loquar,  sapientiœ  tuœ  arcana,  et  ad 
salutem  nostram  excogitata  consUia. 

14.  In  sancto  via  tua  :  vlm  tuaj  sanctffi. 

17.  Viderunt  te  aquœ Psal.  cxiii,  3  :  Mare  vidit,  et  fagit,  etc.  Ex  hoc  in- 

dpit  grapblcè  describere  transitnm  maris  Rubri  :  ihfrà  vers.  20. 

18.  Multitudo  sonitûs  aquarum,  recedentium ,  ac  statim  in  iCgyptios  refluen- 
tinm  :  at  Hier,  excusserunt  aquas  nubila,  id  est^  effuderunt  imbres.  Etenim  sa- 
gittœ :  Hier,  et  sagittœ  tuœ  (  fulmina  )  discurrebant;  Dominas  enim  respiciebat 
iEgyptios  per  columnam  ignis  et  nubis,  et  pugnabat  contra  eos^  Exod.,  xw,  24, 25. 

(a)  Var.  £t generatione.  —  (6)  MiiericordiaB  [pietates]  suas.—  (e)  Mea  eat  hase?—  (d)  [Hebr, 
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i9.  Vox  tonitroi  toi  inrotà. 

Illuxerunt  coruscationes  tuas  orbi 
terrœ  :  commota  est^  et  contremuit 
terra. 

20.  lû  mari  via  tua^  et  semitsB  tuœ 
in  aquis  multis  :  et  vestigia  tua  non 
cognoscentur. 

21.  Deduxisti  sicut  OYes  populiim 
tuum  in  manu  Moysi  et  Âaron. 


ruenmt  (a)  Mgora  tua  oibi; 
concussa,  et  commota  est  terra. 


In  mazi  via  tua,  ei  s^nit»  ta» 
in  aquis  nmltis;  ek  vestigia  tua 
non  sunt  agoila. 

Deduxisti  quasi  gregem  popu- 
lum  tuum  :  in  manu  Moysi  et 
Aaron. 


19.  Vox  ionitrui  tut  in  rotà  :  instar  rotœ  rapide  discurrenâs^  bItb  Dens  reverà 
intonuit^  ut  textus  Exodi  significare  videtur  ;  sive  iram  ejiis  tonitroi  ac  folguiid 
imagine,  Psalmi  auctor  désignai, ni Psal.  xvn,  14. 

20.  In  mari  via  tua  :  qu&  ta  populum  deduxisti ,  dux  ipee  Uineiis  «t  anta  eos 
gradiens,  Exod.,  xiii,  21 ,  etc. 

(a)  Var,  :  [Hehr.  lUuxenmt.] 

PSALMUS  LXXVII. 
HORTATORIUS  ET  INCREPATORIUS. 

Ad  decem  tribus ,  ne  agnito  Davide ,  et  in  nnom  semel  cum  Jud&  coalitae ,  II  Reg,»  ▼ ,  1 ,  S  »  à 
Pavide,  ejusque  posteris  desoitcant.  Hœc  autcm  mboIui  AMpb«eciiût,  prsscius  faUiromm. 
Namque  inerant  jam  inde  ab  ipsis  DaTidis  initiis  inter  luds  tribum  et  reliquas,  smuUtiouis 
ac  discordiae  semina:  cùm  in  Hebron  regnautem  Davidem  super  Judam  csleri ,  bello  «tiam 
illato,  repelierent,  et  Isboseth  regem  sequerentur,  II  Jîeg.,  ii ,  ni.  Victe  ^looqae  ÂhsalMBo, 
Jads  tribu  facile  ad  obsequium  redeunte ,  csteri  Israélite  tardisiiai  ac  postreni  omamm 
resipuerunt,  II  Meg,,  zix,  11  et  seqq.,  40  et  seqq.  Qutn  etiam  pauiô  post  '  Seba  vir  Jemùuut 
eecinit  buccinâ,  et  ait  :  Non  est  nobis  pars  in  havid,  neque  hcereditaa  in  filio  Isai  inverti»  € 
in  tabemacula  tua,  Israël.  Igitur  separatus  est  omnis  Israël  à  Da»id,9eeyhameut  Seàm  : 
viri  autem  Juda  adhœserœU  régi  mo,  II  Reg.,  xz,  i,  2.  Âdeo  inyidebaut  tribut  Juda,  qui-d 
una  non  mode  singulis,  terùm  etiam  omnibus,  et  numéro  et  gloriâ  clarior  potiorqae  baberel:ur, 
atiributâ  etiam  nuper  adeumulum  regiàdignilate,  civitate regiâ,  sacris  etiam;  quaeqae  gloria 
geutis  erat,  arcÂ  Dei,  temploque.  His  igitur  tramm  fomitibus  i&  stenia  di8iidia|iMiii  vide* 
bantur,  ut  postea  contigit,  Jeroboamo  duce,  cùm  decem  tribus  à  firatribM,  «t  Dafridis  lâmiLà 
se  abrupemnt.  Hec  ergo  cogitans  Asaph,  bortatnr  bas  tribus  ut  imfide  pecsteiit,  Gamasaatem 
bas  maxime  commémorât  :  qudd  Deus  Davidem  ekgent  :  quôd  JeroaolYKiis  et  in  ipsâ  SioAe 
chrilatem  David  sedem  arc«  elegerit  :  qnèd  ibidem  ipsc  David  locum  futuri  templi  dcsignarit, 
II  Reg,,  XXIV,  25,  et  I  Parai,,  xxi,  22,  et  II  Parai.,  m,  1,  etc.:  qu6d  hiiyui  tempU extructio 
Davidis  Salomoni  filio  reservata esset  :  idque  repulsâ  Silo,  vetere  arcs sede,  ne  Ephraimit» 
quorum  in  sorte  erat,  eft  superbirent.  Sic  decem  tribus  Davidîs  famili»  arclissians ,  eun  civi- 
libus,  lum  etiam  religiouis  vinculis,  conjungebal:  qiuts  etiam  cauaa  refort  Ainaa  Robofi 
ûlius,  ciir  decem  tribus  ad  se,  Davidicamque  «tirpem  ravertcrentuc.  II  JW»I^  vai,  ft  et  aeq. 


VERSIO  VULGATA. 
1.  latelledus  Asaph. 
Attendite^  popule  meus,  legem 


VfiRSiO  s.  HlfiBOHTlU. 
Erudltio  [a)  Asapb. 
Ausculta,  populus  meus,  legoB 


i.  Intellectus  Asaph  :  Psalmus  reverà  ûngulari  cousideratione  dignissimua^  unde 
{a)  Yar,  :  Erudltionis  [cruditiones.] 
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meam  :  inelinafo  anrera  ^estram 
ad  Terba  oris  ma. 

Aperiam  in  parabolà  os  meum  : 
loqnar  «mgmata  antiqua. 

Qn»  andÎTiimis  et  oognoTimos^ 
et  patres  nostri  narrarenint  no- 
bis. 

Non  sont  abscondita  à  filîtseô- 
rum^  à  generatione  seqaenti. 

Narrantes  laudes  Donûni^  et 
potentiam  eyas,  et  mirabilia  ejns 
quœ  fecit. 

Statuit  conteetationem  in  Jacob, 
et  legem  pomt  in  Israël,  quœ 
mandaTit  patribus  nostris,  nt  do- 
oerent  filios  suos. 

Ut  cognosceret  generatio  sub- 
seqaens  :  âlii  nasdtori  «urgent , 
et  narrabunt  filiis  suis  : 

Ut  ponant  in  Deo  spem  siiam, 
et  non  obliviscantur  oogitatio- 
num  (a]  Dei^et  mandata  ejus  ous- 
todiant: 

Et  non  sint  sicut  patres  eorum, 
generatio  declinans,  et  proyo- 
cans  (b)  :  generatio  quœ  non  prae- 
paravit  cor  suum,  et  non  credidit 
Deo  spiritus  ejus. 

Fîlii  Ephraim  intendentes  et 
mittentes  arcum^  ta^a  verterunt 
in  die  belli. 


meam  :  iodinate  aurem  Teslram  in 
verba  oris  mei. 

2.  Aperiam  in  parabolis  os  meum  : 
loquaor  proposilioaes  ab  inltio. 

3.  Quanta  atidivioM»  et  eognovi- 
mus  ea  :  et  patres  nostri  narraverunt 
nobis. 

4.  Non  sunt  occultata  à  filiis  eo- 
rum,  in  generatione  altéra. 

Narraoles  laudes  Domini,  et  Yir- 
tutes  ejus,  et  mirabilia  ejus  qu» 
fecit. 

5.  Et  sQScitavit  testimonium  in  Ja- 
cob :  et  legem  posait  in  Israël. 

Quanta  mandavit  patribus  aostris, 
nota  facere  ea  filiis  suis  :  6.  Ut  co- 
gnoscat  generatio  altéra. 

Fini  qui  nascentur  :  et  exurgent, 
et  narrabunt  filiis  sms, 

7.  Ut  ponant  in  Deo  spem  suam, 
•et  non  obliviscantur  operum  Del  :  et 
mandata  ejus  exquirant  : 

8.  Ne  fiant  sicut  patres  eorum  :  ge- 
neratio pravaet  exaspérons, 

Generatio ,  quœ  non  direxit  cor 
snum  :  et  non  est  oreditus  cum  Deo 
spiritus  ejus. 

9.  Filii  Ephrem  intendentes  et  mit- 
tentes  arcum  :  conversi  sunt  in  die 
beUi. 


sic  incipit  :  Atimdite  (  propheta  loquitur  )  popuk  meua  :  pociolàres  met  leffem 
meam  :  doctiinafli  meam. 

S.  Inparabahs Atiad  dieiA  :  alind  icbuit  :  ae  pneteriloram  «pecie  fotara  pr®« 

flagit:  id  qaoqve  ex  personè  Christi,  Matth,,  xiii,  35.  Prop&sitiùnea  abirUHo: 
abscondita  à  constitutione  muodl,  Matth.,  ibid.  Mysieria  antiqua  ab  Ahrabaïao 
et  Jacobo  patrum  traditiûoe  collecta ,  et  poatem  tradila. 

8.  Exaspérons  :  Hier,  prtwocoitf,  oontumax^  perdueilis.  Non  direxit  car  smim: 
fectom  non  habuit.  N<m  est  creditus..,,..  Hier,  sum  credidit  Deo  spiritMi  ^'us. 

9.  Filii  Ephrem.  Gur  Ephremitas  litc  potissimùm  commemoret  ^  hsB  caue» 
saut  :  quôd  Josepbi  tribus,  propter  ipsum  Jos^buœ,  Deo  dilecUâsima  Tideretur  : 
qtM  Josepbi  filius  Ëpfaraim,  Dei  nata,  Maoagai,  primogcnito  licèt^  antepoBÀtus, 
Gen.,  XLViii ,  il,  eic,  quôd  jam  inde  ab  initio^  Epbraimitœ  fortitudîDe  ac  Tlribue 
prœvalerent^  Deuter.,  xxxiii,  17^  quo  (àctiun'eat>  at  ab^so  DayÂde^fortibido  ca- 
pitU  su! ,  ac  regni  firmamentum  baberentor,  Psal,  Lix,  ^,  qaèd  demque  lutupam^ 
Qt  8ub  Roboamo  tribus  desciscerent  bortatore  Jeroboamo  EphraimitÀ^  ipsaque 

(a)  Var.  :  Cognatioiiam[i?e6r.  adioTCulionum.]  —  ('/)  Emittentes. 
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iO.  Non  enstodierunt  testamentum 
Dei  :  et  in  lege  ejus  noiuerunt  am- 
Jt>ulare. 

il.  Et  obliti  sunt  benefactorum 
ejus^  et  tnirabilium  ejus^  quœ  osten- 
dit  eis. 

12.  Coràm  patribus  eorum  fecit 
«lirabilia  in  terra  iEgypti>  in  campo 
Taneos. 

13.  luterrupit  mare,  et  perduxit 
eos  :  et  statuit  aquas  quasi  in  utre. 

14.  Et  deduxit  eos  in  nube  diei  : 
et  totâ  nocte  illuminatione  ignis. 

15.  Intemipit  petram  in  eremo  : 
et  adaquavit  eos  velut  in  abysso 
multà. 

10.  Et  eduxit  aquam  de  petrà  ,  et 
dediizit  tanquam  ûumina  aquas. 

17.  Etapposuerunt  adhuc  peccare 
ei  :  in  iram  excitaverunt  Excelsum 
in  inaquoso. 

18.  Et  tentavenmt  Deum  in  cordi- 
bus  suis  :  ut  peterent  escas  anima- 
bus  suis. 

19.  Et  malè  locuti  sunt  de  Oeo  : 
dixerunt  :  Nimiquid  poteritDeus  pa- 
rare  mensam  in  deserto? 

20.  Quoniam  percussit  petram,  et 
fluzerunt  aquœ ,  et  torrentes  inun- 
daverunt; 


Non  enstodierunt  pactum  Dei 
sui  (a),  et  in  (6)  lege  ejus  noiue- 
runt ingredi. 

Et  obliti  sunt  commutatio- 
num  ejus  (c),  et  mirabilium  ejus 
quœ  ostendit  eis. 

Coràm  patribus  eorum  fecit 
mirabilia  :  in  terra  iEgypti,  in 
regione  Taneos. 

Diyisit  ((i)  mare,  et  transdipdt 
eos,  et  stare  fedt  aquas  quasi 
acerymn. 

Et  duxit  eos  in  nube  per  diem, 
et  toià  nocte  in  lumine  ignis. 

Scidit  petram  in  deserto,  et 
potum  dédit  quasi  de  abyssis 
magnis. 

Et  ednxit  rivos  de  petrà,  et  eli- 
cuit  quasi  flumina  aquas. 

Et  addiderunt  ultra  peccare  ei, 
ut  proYOcarent  Excelsum  in  in- 
vio. 

Et  tentayerunt  Deum  in  cordi- 
bus  suis  :  petentes  cibum  animse 
suœ. 

Et  loquentes  contra  Deum,  di- 
cebant  :  Numquid  poterit  Deus 
ponere  (e)  mensam  in  solltudine? 

Ecce  peixîussit  petram,  etiluxe- 
runt  aquœ,  et  torrentes  inimda-  • 
verunt. 


Dovi  regni  IsrfôSci  sedes  Samarîœ  in  sorte  tvibûs  Ephraim  coUocanda  esset. 
Unde  passim  ia  prophetis  sciasœ  tribus ,  Ephraim  nomine  yocantur.  Intendmte» 
arcum  :  Ephraimitœ  habiti  jaculatores  egregii.  Conversi  sunt  in  die  belli  :  sœpe 
in  (ùgam  acti  à  Davide  cum  sociis  Iribubas,  Il  Beg.,  ii.  Denique  snb  Abià  à  paucli 
fusi  sont.  Il  Parai,,  xiii ,  15,  etc. 

14.  FI  deduxit  eos  in  nube  diei:  per  diem  :  eddem  colmmià  nubis,  per  diem 
prœbeDte  mnbraculum,  nocte  facis  instar,  pnevià  :  vide  Exod.,  xiii,  21,  etc. 

15.  Veiut  in  abysso  nmltd  :  quasi  ex  aquis  profondis,  sic  ex  silice  potum  prœ- 
stitit. 

16.  Deduxit  tanquam  flumina aqua  enim  populum  peregrinantem  scque* 

batar  :  unde  Paulus  afOrmat  spirîtualem  petram  ipsos  consecutam,  quœ  peren« 
nem  aquam  deduceret,  1  Cor,,  x ,  4. 

17.  in  inaquoso  :  in  deserto ,  et  ita  passim. 
20.  Quoniam  percussit  •*  Hier,  ecce  percussit. 

(a)  Var,  :  Deesl  soi.  ^  (6)  Et  in.  ^  (e)  Go^iUtioDam  [  ffebr,  adinTentiomun.]  —  [d)  {Hsèr* 
dltrupit«^(«}Panre. 
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Numquid  et  panem  poterit  dare , 
aut  parare  mensam  populo  suo? 

21 .  Ideo  audiyit  Dominus,  et  dis- 
tulit  :  et  ignis  accensus  est  in  Jacob^ 
et  ira  ascendit  in  Israël  : 

22.  Quia  non  crediderunt  in  Deo  : 
nec  speraverunt  in  salutari  ejus. 

23.  Et  mandavlt  nubibus  desuper^ 
et  januas  cœli  aperuit. 

24.  Et  pluit  illis  manna  ad  man- 
ducandum^  et  panem  cœli  dçdit  eis. 

25  Panem  angelorum  manduca- 
vit  homo  :  cibaria  misit  eis  in  abun- 
dantià. 

26.  Transtulit  Austrum  de  cœlo^ 
et  induxit  in  virtute  suà  Âfricum. 

27.  Et  pluit  super  eos  sicut  pulve- 
rem  cames,  et  sicut  arenam  maris 
Yolatilia  pennata. 

28.  Et  ceciderunt  in  medio  Castro- 
rum  eorum  :  circa  tabemacula  eo- 
rum. 

29.  Et  manducaverunt,  et  saturât! 
sunt  nimis,  et  desiderium  eorum  at- 
tulit  eis  :  30.  non  sunt  fraudati  à  de- 
siderio  suo. 

Adhuc  escœ  eorum  erant  in  ore 
ipsorum  :  3 1 .  et  ira  Dei  ascendit  super 
eos: 

Et  occidit  pingues  eorum>  et  elec- 
tos  Israël  impedivit. 

21.  Distuhi  :  ne  tam  cit6  in  terram  promissioms  intrarent;  at  Hebr.  excanduit  ; 
qoam  Yocem  Ynlgata  yertit,  sprevii;  infrà  59, 62. 

24.  Panem  cctH  :  Hier,  iriticum  cœli,  à  cœlo  :  qaasi  messem  ab  alto  prove- 
nientem. 

25.  Panem  angelorum  :  tanqaam  par  angelos  ministratum  :  Theodor.  Hebr. 
panem  fortium* 

26.  Austrum  :  Hiier.  Eurum,  ventum  à  mari  flantem,  Numer,,  zi,  31. 

27.  Volatilta:  cotnraices,  de  qaibus  ibid. 

30.  Adhuc  escœ  eorum  :  ipsusima  verba,  Numer.,  xi,  33. 

3i.  Impedivit  :  Hier,  incurvavit,  id  est,  prostravit;  advertc  aatem  iram 

(a)  Var»  :  Parare.  —  (6)  Ulis.  —  (e)  Gamem.  —  (<i)  [Hebr,  nondum  expleTenint  detiderium 


Numquid  et  panem  poterit  da- 
te,  aut  prœparare  (a)  camem  po- 
pulo suo? 

Ideo  audivit  Dominus>  et  non 
distulit,  et  ignis  accensus  est  in 
lacob,  et  furor  ascendit  in  Israël. 

Quia  non  crediderunt  in  Deo  : 
nec  babuenmt  fiduciam  in  salu- 
tari ejus. 

Etprœcepit  nubibus  desuper> 
et  portas  cœli  aperuit. 

Et  pluit  super  eos  manna,  ut 
comederent,  et  triticum  cceli  de- 
dit  eis. 

Panem  fortium  comedit  yir  : 
cibaria  misit  eis  (6)  in  saturita- 
tem. 

Abstulit  Eurum  de  coelo,  et 
induxit  in  fortitudine  suà  Afri- 
cum. 

Et  pluit  super  eos  quasi  pulve- 
rem  cames  (c),  et  quasi  arenam 
maris  volatilia  pennata. 

Et  ceciderunt  in  medio  castro- 
rum  eorum  :  in  circuitu  tabema- 
culorum  eorum. 

Et  comederunt,  et  saturati  sunt 
nimis  :  et  desiderium  eorum  at- 
tuliteis. 

Non  indiguerunt  de  cupiditate 
suà  [dj;  cùm  adbuc  dbus  esset 
in  ore  eomm. 

Furor  ergo  Dei  ascendit  super 
eos;  et  occidit  pingues  eorum,  et 
electos  Israël  incurvavit. 
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32.  In  omnibtM  his  peccaverunl 
adhuc  :  et  non  credidenint  in  mira- 
bilibus  ejus. 

33.  Et  defeo^nnt  in  vanitate  dies 
eorum  :  et  anni  eonzm  eum  festina- 
tione. 

34.  Cùm  occideret  eos^  quœrebant 
eum  :  et  reyertebantur,  et  diluculo 
veniebant  ad  eam. 

35.  Et  rememorati  snnt  quia  Deus 
adjutor  est  eorum  :  et  Deus  ezcelsus 
redemptor^orum  est 

36.  Et  dilexerunt  eum  in  ore  suo, 
et  Hnguà  suÀ  meAtid  sunt  tÂ. 

37.  Cor  autem  eorum  non  erat 
rectum  eum  eo  :  nec  fidèles  habiti 
sunt  in  testamentb  ejus. 

38.  Ipse  autem  est  misencors,  et 
propitius  fiet  peccatis  eorum  :  et  non 
disperdet  eos. 

Et  abundavit  ut  averteret  iram 
suam  :  et  non  accendit  onmem  iram 
suam. 

39.  Et  recordatus  est  quia  caro 
sunt  :  spjritus  vadens,  et  non  re- 
diens. 

40.  Quoties  exacertxavenmt  eum 
in  deserto  :  in  iram  concitayerunt 
€um  in  inaquoso  ? 

41.  Et  conversi  sunt,  et  tenta^e- 
runt  Deum  :  et  sanctum  Israël  exa- 
«crbaverunt. 

42.  Non  sunt  reeordati  manûs 
ejus,  die  quà  redemit  eos  de  manu 
tribulantis. 

43.  Sicut  posuit  in  iEgypto  signa 


In  omnibus  hss  peccavcruat 
uhrà;  et  non  credideruni  in  mi- 
rabilibus  ejus. 

Et  consumpdt  in  Yanitate  dies 
eorum,  et  annos  eorum  v^ociter. 

Si  occid^at  eos,  timc  require- 
bant  (a)  eum,  et  convertebantar, 
et  diluculo  consurgebant  ad 
Deum. 

Et  recordabantur  quia  Deus 
f  ortitudo  eorum,  et  Deus  excelsus 
redemptor.  eorum  est. 

Et  lactaverunt  (6)  eum  in  ore 
suo,  et  in  (c}  lingu&  suÀ  mentit! 
sunt  ei. 

Cor  autem  eorum  non  erat  fir- 
mum  Gum  eo  :  nec  permanserunt 
in  pacto  ejus. 

Ipseverô  misericors  propitia- 
bitur  iniquîfatî,  et  non  disperdet. 

Multùmque  avertit  iram  suam, 
et  non  suscitavit  totum  furorera 
suum. 

Sed  (d)  recordatus  es*  quia 
caro  essent;  spiritus  Tadens,  et 
non  revertens. 

Quoties  provocaverunt  eum  ia 
deserto  :  affiixerunt  eom  in  soli- 
tudine? 

Et  conversisunt,ettentav€arun 
Deum;  et  sanctum  Israël  concita 
verunt. 

Non  sunt  reeordati  manus  ejus  : 
diei  (e)  quA  redemii  eos  à  (0  tri- 
bulante. 

Qui  fecit  in  iEgypto  signa  sua. 


înc^lentem   ab  opthnatibus  et  ^iivitibuB ,  <i«ippe  qoi  «nperkiàs  rebeDabant. 

32.  In  omnibus  his  :  inter  ipsa  supplicia  peccaverunt. 

34.  Diluculo  :  festioamter. 

36.  Dilexerunt  :  Hier,  blanditi  sunt. 

38.  Abundavit  :  multùm,  id  est  longé  :  Hier,  iwertii  iram  fuam. 

39.  Spùriius  vadens Ut  ventus  vadit  et  non  redit,  ita  vita  kominis,  brevîs  fle^- 

4.1.  Conversi  sunt  :  redierant  ad  peccata. 

(a)  Var,  :  Quœrcbaut.—  (h)  [Al,  allcciavcrum.]—  (c)  Deest  in.—  (rf;  Et.—  («)  Die—  {f\  t>«» 
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et  oàeaiM  soa  in  legione  Taneos. 

Qui  oonvertH  ia  saagaiiiein 
fhrnos  eorom,  et  mos  eorom^ 
ae  (a)  bibereot 

Qoi  izninisît  in  eîs  (i^  onme 
genus  moscamm,  nt  comederent 
eos;  et  ranas^  ut  disperderent 
eoB. 

Qui  dédit  bmdio  german  eo- 
rum,  et  Uborem  eorom  k>cu8taB. 

Qui  occidit  in  grandine  vineas 
eorum,  et  sycomoros  eonim  in 
frigore. 

Qui  tradidit  grandini  pascua 
eonim^  et  jumenta  eorom  toIu- 
enbu8(e). 

Qui  misit  in  eos  iram  furoris 
8ui  :  indignationem,  et  commi- 
nationem  et  angustiam  :  immis- 
donem  angelorum  malorum. 

Jfunivit  Bftinitam  forori  suo  : 
iKm  pepercit  à  mcnrte  animœ  eo- 
rum  ;  et  animantia  eomzn  pesti 
tradidit. 

Et  percufisit  omne  primogeni- 
tum  in  iEgypto  :  principium  par- 
tûs  (d)  in  tabemaculis  Cham. 

Et  tulit  velut  oves  populum 
«aum,  et  minayit  eos  açnit  gpe- 
gem  in  deserto. 

Et  eduxit  eos  ctnu  fidudà  et 
absque  timorc  :  inimicos  autem 
eorum  operuit  mare. 


sua,  et  prodigia  sua  in  campe  Ta- 
neos. 

44.  Et  convertit  in  sangmnem  flu- 
mina  «onun,  et  imbres  eorum,  ne 
bilMsrent. 

45.  Misit  in  eos  ccBnomyiam,  et 


comedit  eos  ; 
didit  eos. 


et 


et  disper- 


46.  Et  dédit  «rogim  fractos  eo« 
rum  :  et  lisJ^ores  eornm  locuste. 

47.  Et  occidit  in  grandine  vineas 
eorom,  et  moros  eoimxk  m  pminâ. 

48.  Et  tradidit  grandini  jumenta 
eorum   :   et  possessionem  eorum 

igni- 

49.  Misit  in  eos  iram  indignationis 
SU8B,  indignationem,  et  iram^  et  tri- 
bulationem  :  immissiones  per  ange- 
los  malos. 

50.  Viam  fecitsemit»  ire  suœ,  non 
pepercit  à  morte  animabus  eorum  : 
et  jumenta  eorum  in  morte  conclusit. 

54 .  fit  percussit  omne  primogeni- 
tum  in  terra  iEgypti  :  primitîas  om- 
Dis  laboris  eorum  in  tabemaculis 

^.  Et  abstuliXsicutoves  populum 
suum,  et  perduzit  eos  tanc[uam  gre- 
gem  in  deserto. 

53.  Et  dedoxit  eos  in  spe,  et  non 
tinmerunt  :  et  inimlcos  eorum  qpe- 
ruit  mare. 


44.  hnkrei  eorum  :  Hier,  rivoê,  nec  tontàm  HuTiaies  aquas,  sed  etiam  qa»  ex 
plaviâ  colliguntur,  vertit  in  BonguioenL 

45.  Cœnoftnifiam  :  Hier.  oHme  femu  muicanen, 

49.  Inanisriones  per  angelot  wmht  :  paentâ  ab  angelis  maiis  immifisas. 

50.  Viam  fecit  semitœ  :  Hier,  munwit  eemitam  itœ  anœ,  fecit  ineviUibilem  iram. 
In  morte eonchuii  :  Hier.  pesH  tradidit, 

51  Laboris:  doloris;  Hier,  partûs,  id  est,  panmogeuilOB  :  sic  Jacob  Ruben  pri- 
jDogenitaim,  principium  dolarissui^  aive  initiaim  curarnm  vocat,  Gènes.,  aux,  3. 
Tabemaeulù  Cbam  :  MgypU),  k  fitik  Cham  habitatÀ»  Gènes.,  x«  S  ;  Psal.  cvf,  23. 

SS.  Al  tpe,  et  non  timuenmt  :  Hier,  eum  fdmâd  et  fibsque  timoré. 

{a)  Yar.  :  Ul  non.  -  <ft)  Eoi.  —  (c)  [  «fér.  diabolis.]  —  (d)  {Hekr.  dolans.] 
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54.  Etinduxit  eosin  montem  sanc- 
tificationis  suœ  :  montem^  quem  ao- 
quisivit  dextera  ejus. 

Et  ejecit  à  facie  eorum  gentes  :  et 
sorte  divisit  eis  terram  in  funiculo 
distributionis. 

55.  Et  habitare  fecit  in  taberna- 
culis  eonim  tribus  Israël. 

56.  Et  tentaverunt,  et  exacerbave- 
runt  Deum  excelsum  :  et  testimonia 
ejus  non  custodienmt. 

.  57.  Et  averterunt  se,  et  non  ser- 
Yaverunt  pactum,  quemadmodum 
patres  eorum  :  conversi  sunt  in  ar- 
cum  pravum. 

58.  In  iram  condtaverunt  eum  in 
collibus  suis  :  et  in  sculptilibus  suis 
ad  aernulationem  eum  provocave- 
nmt. 

59.  AudiTÎt  Deus,  etsprevit  :  et  ad 
nihilum  redegit  yaldè  Israël, 

60.  Et  repulit  tabemaculum  Silo  : 
tabemaculum  suum,  ubi  babitavit 
in  hominibus. 

61 .  Et  tradidit  in  captivitatem  vir- 
tutem  eorum  :  etpulchritudinem  eo- 
rum in  manus  inimici. 


Et  adduxit  eos  ad  tenninum 
sanctiûcatum  suum  :  montem  is- 
tum  quem  possedit  dextera  ejus. 

Et  ejecit  à  facie  eorum  gentes  : 
et  possidere  eos  fecit  in  funiculo 
hœreditatem.  Et  collocavit  in  ta- 
bemaculis  eorum  tribus  Israël. 

Et  tentaverunt,  et  provocave- 
runt  Deum  excelsum  :  et  testi- 
monia ejus  non  custodienmt. 

Et  aversi  (a)  sunt,  et  prœvari- 
cati  sunt  ut  patres  eorum  :  incur- 
yati  sunt  quasi  arcus  inutilis. 

Et  provocaverunt  eum  in  ex- 
celsis  suis;  et  in  sculptilibus  suis 
ad  œmulandum  (6)  concitave- 
runt. 

AudivitDeus,  et  non  distulit^ 
et  projecit  vebementer  Israël. 

Et  reliquit  tabemaculum  Silo  : 
tentorium  quod  coUocavit  inter 
homines. 

Tradidit  (c)  in  captiyitatem  glo- 
riam  ((i)  suam,et  decorem  suum 
in  manu  bostis. 


54.  Montem  sandificationis  :  Hier,  termmwn  sanciificatum  suum,  in  regionemà 
se  sanctificatam  :  ^^oç,  Septuaginta;  qosB  vox  et  montem  et  terminum  signiâcat. 

Montem terram  promissam)  excelsam  et  nobilem  :  aie  in  cantico  Marûe,  Exod.^ 

Tiy  17.  Val  totam  terram  à  nobiliori  parte  appellat,  à  monte  Sion,  sdltcet  quem 
acquisivit  dextera  ejus,  prœlio  et  victoriis. 

56.  Et  tentaverunt Memoratis  popali  rebellionibas  in  deserto,  transgreditur 

ad  eas  quœ  sub  judicibus^  ac  deinceps  contigerunt 

57.  Conversi  sunt Hier,  quasi  arcus  inutilis;  Hebr.  dolosus,  qui  intendentem 

fallit  ictu  debili  :  sic  illi^  bene  institut!  Ucèt,  à  scopo  aberrarunt.  Vel  :  «  Arcus 
perversus  est^  qui  dum  contra  inimicos  sagittam  putatur  jacere,  sauciat  tenentem  : 
sic  et  Judœi^  qui  in  Deum  liberatorem  suum  iniquas  jaculabantur  yerborum  sa- 
gittas.  »  Cofnm.  Hier,  in  bunc  Psalmum. 

58.  In  collibus  suis  :  Hier,  excelsis,  ubi  sacriflcabant  :  tacite  increpal  rebella- 
taras  tribus^  quœ  relicto  templo,  sibi  fana  in  excelsis  fecerint,  IH  Reg.,  xii,  31,  etc. 

59.  Spreuit  :  Hebr.  excanduit,  ut  suprà,  21,  et  inf^à,  62. 

60.  Tabemaculum  Silo  :  quod  erat  in  Epbraim  :  nempe,  ut  ostenderet  se  Jéru- 
salem elegisse,  abjecte  Epbremitarum  loco* 

61.  Virtutem  eorum  :  fortitudinem;  Hebr.  roter,  id  ^t,  arcam  fœderis,  qoA 
confidebant.  P^dchritudinem  eorum  :  Hier,  decorem  suum)  eamdem  arcam  ,  qae 
decus  erat  Israelis^  propter  inbabitantem  Deum,  captaque  est  à  Philistaeis,  i 

(a)  For.:  E«Teni.  —  {b)  Add.  eam.  —  («)  Et  tradidit.—  («Q  TirtuteiB. 
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Et  conclusitin  gladio  populum 
suum,  et  in  haereditatem  suam 
non  distiilit. 

JuTenes  ejus  deyorayit  ignis^ 
et  Tirgines  ejus  nemo  luxit. 

Sacerdotes  ejus  (a)  gladio  ceci- 
derunt;  et  Tidu»  ejus  non  sunt 
flet». 

Et  eyigilayit  quasi  dormiens 
Dominus  :  quasi  fortis  post  cra- 
pulam  vini. 

Et  percussit  hostes  suos  retroi^ 
sum;  opprobrium  sempitemum 
dédit  eis. 

Et  projedt  tabernaculum  Jo- 
seph; et  tribum  Ephraim  non 
elegit. 

Sed  elegit  tribum  Juda  :  mon- 
tem  Sion  quem  dilexit. 

Et  œdificavit  in  similitudine 
monocerotis  sanctuarium  suum  : 
quasi  terram  fundavit  illud  in 
sœculum. 


62.  Et  conclusit  in  gladio  popu- 
lum suum  :  et  hœreditatem  suam 
spreyit. 

63.  Juveneseorum  comeditignis  : 
etvirgineseorumnonsuntlamentatœ. 

64.  Sacerdotes  eorum  in  gladio 
ceciderunt  :  et  viduœ  eorum  non 
plorabantur. 

65.  Et  excitatus  est  tanquam  dor- 
miens Dominus,  tanquam  potens 
crapulatus  &  vino. 

66.  Et  percussit  inimicos  suos  in 
posteriora  :  opprobrium  sempiter- 
num  dédit  illis. 

67.  Et  repulit  tabernaculum  Jo- 
seph :  et  tribum  Ephraim  non  elegit. 

68.  Sed  elegit  tribiun  Juda  :  mon- 
tem  Sion  quem  dilexit. 

69.  Et  œdificavit  sicut  unicomium 
sanctificium  suum  in  terra,  quam 
fundayit  in  sœcula. 


Heli  filiis  Ophni  et  Phinees,  I  Beg.,  iv,  14,  ac  tune  dictum  :  Ihtnslata  estghria  ah 
Israël,  eo  quod  copia  essei  arca  Dei,  MA.,  21, 22. 

62.  Sptivit  :  Hebr.  m  eamexcanduit, 

63.  Juvenes  eorwn  comedit  ignis  :  urbibos  sdticet  igni  ferroque  populatis,  ut  fit 
in  vastitate.  Non  suni  lamentaiœ  :  passive,  flets,  ut  vers.  64.  Inhumaia,  infletaque 
iurha  :  ut  ait  poeta  Mneid.  xi  :  at  Hebr.  non  sunt  laudatœ,  epiUialamio  scilicet  : 
nolls  nupti»,  ut  in  publico  Incta. 

64.  Sacerdotes  eorwn:  Ophni  et  Phinees.  Non  plorabantur:  vide  vers.  63.  At 
Hebr.  non  plorabant,  suos  scilicet,  sed  arcam.  Uxor  Phinees,  audità  viri  nece, 
non  eum  deploravit ,  sed  ait  :  Iranslata  est  gloria  ab  Israël,  etc.,  ut  suprà  ad 
▼ers.  61. 

65.  CrapuHatus  à  vmo  :  quasi  post  grayem  somnnni,  qualis  solel  esse ,  largiter 
epotis  poculis. 

66.  Immicos  suos  :  Pbiliataeos.  In  posteriora  :  in  secretiori  parte  natium,  1  Beg,, 
v,6. 

67.  Tabemacultan  Joseph  :  Silo  :  non  elegit  locum  templi  apud  Josephi  poste- 
ros ,  aut  ei  regiam  potestatem  attribuit. 

68.  Elegit  tribum  Juda  :  in  regnum  :  Sùm  :  in  locum  arcœ,  et  arcem  regiam  : 
yide  orationem  Abiœ^  11  Parai.,  xiii,  5,  8. 

69.  Et  œdifieavit  sicut  unicomium  :  quorum  cornu  et  excelsum  et  unum  :  ut 
et  templum  Dei  ;  at  Hebr.  sicut  excelsa  :  suppl.  palatia.  Sanctificium  :  templum  à 
Davide  designatum ,  à  Salomone  condendum,  ex  Nathani  yaticinio,  Il  Reg.  vu, 

13.  In  terra Hier,  quasi  terram  fimdavit ,  etc.  Sicut  terram  in  œtemum  yoluit 

esse  stabilem,  ita  etiam  templum. 

fA  Top.  t  Add.  in. 
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70.  Ef  elegit  David  semnn  suum, 
et  sustulit  eum  â»  gregibus  ovium  : 
de  post  fœtantes  accepit  eum. 

7i .  Pascere  Jaeob  semnn  smim, 
et  Israël  haereditatem  soam  : 

72.  Et  paTit  eos  m  mnoeenfià  cor- 
dis  sui  :  et  in  intellectibiis  manuum 
suamm  dednxit  eos. 


Et  èlegît  Da^id  servnm  siram  ; 
et  tuËt  eQm  de  gregibus  OTÎum. 

Scquentem  fœtas  adduxit  enni^ 
ut  posceret  (a)  Jacob  popuhim 
ejus,  et  {b)  Israël  haereditatem 
suam  fe). 

Qui  payit  eos  in  simpUdtate 
cordis  sui  9  et  in  prudentiÀ  ma- 
nuum suarmn  dux  ec^mn  fuit. 


70.  Elegit  David  :  àeditqvie  ei  regnmn  in  sempitcrnum,  ipai  et  filiis  ejas,  at  dice- 
bat  Abia  Roboami  filiua  ad  rebellantes  triboa,  11  Pop.,  xui^  5.  De  post  fœianics  : 
Hier,  sequentem  fœtas.  Ex  paslore  pecudum^  pastorem  homimun  fecil  :  quœ  cer- 
tlssima  nota  divinse  volimtatis  à  Deo  ipso  memoratur^  II  Reg.,  \u,  8. 

(a)  Vor.  ;  P«£Cfivet  in.  >-  (&>  Et  i».  —  (c)  Ejob. 


>J^/^»^^S^^*^^*^^^/\*»^^l*^^^^»M^^f*^^^^^^^^^^^0t*^^tk^^^^^t9>t^tt»J^ 


PSALMUS  LXIVIIL 
PROPHETICUS. 

Super  desolatione  domâa  lanetnriî  :  Clmld.  quod  prophetieo  spMta  -va*  dictum.  Heliùs  at  li» 
detur,  polluto  templo,  urbe  vasUtà  ab  Antiocho  :  vide  dicta  iu  Ptal,  Lixiii ,  2  et  3.  ÇiU 
I  Maehab.f  vu,  17,  ut  ex  antique  scripturà  ad  tempera  Vachabaiea  pertineates. 


TEBSIO  S.  HIERORTMI. 
CaoÉiciini  Asaph. 

ê 

Deus,  Yenerunt  genfes  in  faœ* 
rediiatem  tuam^  poUuerunt  tem- 
plun  sanctum  tuom  ;  posnenmt 
Jérusalem  in  acervos  lapidum. 

•Dederunt  cadavera  serrorum 
tuorum .  escam  volatilîbus  cœli  : 
cames  sanctûrum  (a)  tuorum  bes- 
tiis  terrae. 

EfTuderunt  sanfuiaeiir  eoram 
quasi  aquam  in  circuitu  Jérusa- 
lem :  et  non  erat  qui  scpeliret. 

Facti  sumuB  opprobrlum  ^ici- 

1.  PoUuerunt  :  Non  dicit  exciaum,  sed  poUatam,  ut  IMachab.^  i,  41,  4&j  it,  12; 
IV,  38.  In  pomorum  custodiam  :  in  o  speculam  quam  custodes  satorum  et  porno- 
rum  habere  conâueveranty  &  Hier.  JE^t^.  ad  Sun.  et  Fret,;  palatus,  ipsique  urbe 
▼elui  in  tugurium  vera&;  idem  Hier.  iàid.  elbic  ex  Hebrœo  sic  vertit  :  /h  acenoos 
lapidum.  De  Antiocbo  et  sanctà  civilate  scriptum  :  Succavlit  eam  igni,  et  dm- 
êtruxit  domos  ejus,  et  muros  ej'us  in  circuitu,  I  Macliab.,  I,  33. 

(a)  Var.  :  [Ifebr,  miMnoordium.] 


TEBSIO  VULGATA. 
1.  Psalmus  Asaph. 

Deus,  YenerunI  génies  in  haeredi- 
tatem tuam,  poUuerunt  templum 
sanctum  tuum  :  posuenint  Jérusalem 
in  pomorum  custodiam. 

2.  Posuerunt  mortScîna  servorum 
tuorum,  escas  Yolatilibus  cœlî  ;  car- 
nes sanctorum  tuonun  bestiis  terrœ. 

9.  Effuderunt  sangninera  eomm 
tanquam  aquam  in  circuitu  Jérusa- 
lem :  et  non  erat  qui  sepeliret. 

4.  Facti  sumus  opprobrlum  Yicinis 
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Dis  Dostris  :  subsaimatio  et  de- 
risio  Ms^  qui  in  circuitu  nostro 
sunt. 

Usquequo,  Domine  j,  irasceris 
in  finem  :  ardebit  quasi  ignis 
zelus  tuusT 

Effunde  furorem.  tuum  super 
gantes  quœ  non  cognoverunt  te , 
et  super  régna  quœ  nomen  toum 
non  invocaverunt. 

Quia  comed»uotJ%Qdb,el  de«-  i 
corem  ejus  desolaverunt. 

Ne  recorderis  mi^qnîtatuiii  nos- 
tranim  veterum  :  citô  (a)  occu- 
pent nos  misericordiœ  tuœ,  quia 
attenuati  sumus  nimis. 

Auziliare  nobis^  Dens  Jésus 
Bofiter,  propter  gloiiaiD  nounnîs 
tui  :  et  libéra  nos  :  et  propitiare 
peccatis  nostris^  propter  nomen 
tuum. 

Quare  dicunt  (6)  gentes  :  Ubi 
est  Deus  eorum?  nota  fiât  in  gen- 
tibus  ante  oculos  nostros  uliio 
sanguinis  servorum  tuorum^  qui 
effusus  est. 

Ingrediatur  coràm  te  gemitus 
yinctorum  in  magnitudine  bra- 
chii  tui  :  relinque  fOUos  interitûs. 

Et  redde  vicinis  nostris  septu- 
plum  in  sinu  eorum  :  opprobrium 
suimi  quod  exprobraverunt  tibi, 
Domine. 

Nos  enjm  populos  tuus,  et 


nostris  .  subsannaiio  et  illusio  bis, 
qui  in  circuitu  nostro  sunt. 

5.  Usquequo,  Domine,  irasceris  in 
finem  :  accendetur  valut  ignis  zelus 
tuus? 

6..  Effunde  iiam  tuam  in  gente^^ 
(juœ  te  non  noverunt  :  et  in  régna, 
quœ  nomen  tuum  non  invocaverunt  : 

7.  Quia  eomederoat  Jacob  :  et  lo- 
cum  ejus  desolaverunt. 

8.  Ne  memineris  iniquitatum  nos- 
trarum  antiquarum  :  citô  anticipent 
nos  misericordiœ  tuœ  :  quia  p«upe- 
res  facti  siunus  nimis. 

9.  Adjuva  nos,  Deus  salutaris  nos- 
ter  :  et  propter  gloriam  nomini&tuî. 
Domine,  libéra  nos  :  et  propitius 
esto  peccatis  nostris,  propter  noraen 
tuum. 

10.  Ne  forte  dicant  in  gentibus  : 
Ubi  est  Deus  eorum?  et  innotescat  in 
nationibus  coràm  oculis  nostris. 

Ultio  sanguinis  servorum  tuorum, 
qui  effusus  est. 

11.  Introeat  in  conspectu  tuo  ge- 
mitus compeditorum. 

Secundùm  magnitudinem  braehii 
tui,  posside  filios  mortifieatorum. 
.  12.  Et  redde  vicinis  nostris  se]>tuh 
plum  in  sinu  eorum  :  improperium 
ipsorum,  quod  exprobraverunt  tibi. 
Domine. 
13.  Nos  antem  populus  tuus,  et 


6.  Effïmde  tram  tuam  :  hic  et  seqq.  versus  à  Jeremiâ  répétitif  x,  25. 

7.  Loctan  qus  :  Hebr.  habitaculum,  templum  ;  alii  vertunt,  decus,  puichrifu- 
dinem  :  eodem  seDsa.  Tempore  Antiochî,  Sanctificatio  ejus  desolata  est  sicut  soli- 
tudo,  I  Macbab.,  i,  41 .  Sancta  nostra  et  pulchritudo  nostra  et  claritas  nostra  desolata 
est,  ibid.,  il,  12.  Vide  etiam  iv,  38,  etc. 

10.  Ne  fbrtè  dicant  :  Hier,  quare  dicunt,  etc.  Coràm  ocuiis  nostris  ultio,  etc. 
Jnngenda  hœc,  ut  apad  Hier,  et  Septuaginta. 

11.  Posside  filios  mortificatorum  :  eorum  qui  cœsi  «unt.  Sint  ex  nobîs  relicpiœ 
quas  neci  eximas.  Àt  Hier,  relinque  filios  interitûs  :  morti  addictos  licèt^  jpbe 
6888  snperstites. 

(a)  Var,  :  [Eebr.  fettioa.]  —  (6)  Dieenl. 
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oves  pascu6B  tuœ,  conûtebimur  tibi 
in  saBculum. 

In  generatîonem  et  generationem 
annuntiabimus  laudem  tuam. 


grex  (a)  pascnœ  tuœ,  conûtebimur 
tibi  in  sempiternum  (6). 

In  generatione  et  generatîone 
narrabimus  laudes  tuas  (e). 


(a)  Yar.  :  Et  OTet.  —  (6)  In  «eculum.  —  (c)  Landcm  taam. 


M^MMM^^^n/Mk^^WW^^^n^AAMMMMA^^^MMnAMMAMMMAMAAAMAM^AM 
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PSALMUS  LXXIX. 
DEPRECATORIUS  ET  PROPHETICUS. 


Gcso  SattU  à  Pbllisteit,  ijao  tempore  Darid  taper  solo  JadA  reguabat  in  Hebron,  petit  i 
tribus,  et  populiim  ab  hostibus  vindicari  ;  deinde  Daridis  Tictorias,  ac  demam  terrs  sanct« 
Tastitatem  prcdicit  per  Nabuchodouosorem.  Hine  forte  apud  Septuaginta  tituius.  Super 
Astffrios. 


VERSIO  VDLGATA. 

i.  In  finem,  pro  ils,  qui  commutabun- 
tur^  testimonium  Asaph^  Psalmus. 

2.  Qui  régis  Israël  ^  intende  :  qui 
deducis  velut  ovem  Joseph. 

Qui  sedes  super  Cherubim,  mani- 
festare  3.  coràm  Ephraim^  Benjamin 
et  Manasse. 

Excita  potentiam  tuam^  et  veni^  ut 
salvos  facias  nos. 

4.  Deus^  couverte  nos  :  et  ostende 
faciem  tuam,  et  salvi  erimus. 

5.  Domine,  Deus  virtutum,  quous- 
que  iraceris  super  orationem  servi 
tui? 

6.  Gibabis  nos  pane  lacrymarum  : 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 

Victoria  pro  liliis,  testimonium  kBagHï, 
Canticmn. 

Qui  pascis  Israël,  ausculta  (a), 
qui  ducis  quasi  gregem  Joseph  ; 
qui  sedes  super  Cherubim,  osten- 
dere.  Ante  Epbraim  et  Benjamin 
et  Manasse  :  suscita  fortitudinem 
tuam,  et  veni  ut  salvos  facias 
nos. 

Deus,  couverte  nos,  et  ostende 
faciem  tuam,  et  salvi  erimus. 

Domine,  Deus  exercituum,  us- 
quequo  fumabis  ad  orationem 
populi  tui  ? 

Gibasti  nos  (6)  pane  flebili,  et 


2.  Qui  régis  Israël  :  Hebr.  pastor  Israël,  Totmn  populom  conjuncUima,  à  com- 
mmii  nomine  Israelis^  ad  Josephum  ac  spéciales  quasdam  famillas  descendit.  Qui 
deducis  velut  ovem  Joseph  :  Hier,  velut  gregem.  Ergo  tribus  Joseph  nondum  à 
yero  cultu  recesserat.  Qui  sedes  super  Cherubim  :  in  arcA  fœderis.  Manifèstare; 
imperativo,  resplende. 

3.  Epbraim.,.  Hœ  tribus  arcam  sequi  solebant,  Num,,  n,  18.  Rogat  ergo  ut 
Deus  ex  arcà  eis  affulgeat  :  pro  eis  autem  orat,  ut  ostendat  Davidem,  non  tantùm 
pro  Judâ  sibi  conjunctissimo,  sed  etiam  pro  trîbubus  sibi  adversanlibus,  esse  sol- 
Ucitum  :  prœcipaœ  verô  erant  ex  Josepho  orlundsB.  Benjaminitas  inscrit  Josephi 
filiis^  SaOlis  ejusque  filii  Isboseti  memor.  Simulut  uno  tempore  commemoret  to- 
tem Rachelis  familiam  Jacobo  charissimam. 

4.  Ostende  faciem  :  Hebr.  illumina;  lac  inde  coruscare  vîvidum  lumeo. 

5.  Servi  ^t  ;  Hier,  populi  tui, 

0.  Cihahis  :  Hier,  cibasti.  Potum  dabis  :  Hier.  potasH,  In  mensurd  :  Hebr.  salis, 

(a)  Yar,  :  [Bebr.  pastor  Israël,  aoribui  pereipe.]  —  (6)  Eoi. 
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potasti  nos  (a)  in  laerymis  fri- 
pliciter. 

Posoisti  nos  oontentionem  -vi- 
cinis  nostris,  et  inimici  nostri 
subsannaTfirunt  nos« 

Deus  exercitumn>  converte 
nos^  et  ostende  {h)  fadem  tuam, 
et  salvi  erimus. 

Yineam  de  iEgypto  tulisti  : 
ejecisti  gentes ,  et  plantasti  eam. 

Prœparasti  ante  faciem  ejus^  et 
stabilisti  radiées  ejus^  et  reple- 
yià  (c)  terram. 

Operti  snnt  montes  umbrà  (dj 
ejus^  et  ramis  [e]  illius  cedri  Dei. 

Expandlt  comas  suas  usque  ad 
mare>  et  usque  ad  flumen  ger- 
minasua. 

Quare  dissipasti  maceriem 
ejus^  et  vindemiaverunt  eam  om- 
nés  qui  transeunt  per  viam. 

YastaTît  eam  aper  de  sUvâ,  et 
omnes  bestiœ  agri  depastsB  sunt 
eam. 

Deus  exerdtuum,  revertere^ 
obsecro^  respice  de  cœlo;  et 
Tide  et  visita  Tineam  hanc. 

Et  radicem  quam  planfavit 
dextera  tua>  et  filium  quem  con- 
firmasti  tibi. 

Succensam  igni  et  (f)  derama- 


et  potum  dabis  nobis  in  laerymis  in 
mensurà. 

7.  Posuistinosin  contradictionem 
vicinis  nostris  :  et  inimici  nosth  sub- 
sannavenmtnos. 

8.  Deus  -virtutum,  converte  nos  : 
et  ostende  fadem  tuam  :  et  salvi 
erimus. 

9.  Yineam  de  iEgypto  transtulisti  : 
ejecisti  gentes^  et  plantasti  eam. 

iO.  Duz  itineris  i'uisti  in  conjspectu 
ejus^  :  plantasti  radiées  ejus^  et  im- 
plevit  terram. 

i  1 .  Operuit  montes  umbra  ejus ,  et 
arbusta  ejus  cedros  Dei. 

12.  Extendit  palmites  suos  usque 
ad  mare  :  et  usque  ad  ûumen  pro- 
pagines ejus. 

13.  Ut  quid  destruxisti  maceriam 
ejus  :  et  vindemiant  eam  omnes  qui 
prœtergrediuntur  viam  T 

14.  Ezterminavit  eam  aper  de  sil- 
và  :  et  singularis  férus  depastus  est 
eam. 

15.  Deus  Tirtutum,  convertere  : 
respice  de  cœlo,  et  vide^  et  visita 
vineamistam. 

16.  Et  perfice  eam^  quam  planta- 
vit  dextera  tua  :  et  super  filium  ho- 
miniS;  quem  confirmasti  tibi. 

17.  Incensa  igni^  et  suffossa  ab 


qttodnomen  meosam  magnie.  Unde  Hier,  tripliciier,  id  est  laerymis  nos  cumn- 
ktissimè  aatiasti  :  Saftle  et  Jonathft^  totoqae  exerdtu  foedè  cœsis,  magno  populi 
et  Da^idis  lacto^  U^Beg.,  i,  17^  etc. 

10.  Dux  Uineris.i  Hebr.  repurgasH  ante  eam,  lociim  vacuasti  quem  occuparety 
ejectifl  Ghananffiis;  Hier,  viam  prœparasti, 

11.  Arbusta  :  Hebr.  rami.  Cedros  Dei  :  magnas,  proceras. 

12.  Paimites  :  Qter.  cornas^  eodem  sensn.  Fiumen  :  Eupbraten.  Davidis  Ticto* 
II»  à  mari  ad  Euphraten  protensœ. 

14.  Aper  :  rex  Assyrius.  Singularis  férus  :  Hier,  omnes  hesiiœ  agri, 

16.  Filium  hominis.  Hominis,  deest  Hebr.^  sed  yidetur  subintelligendum ,  ex 
vers.  18,  qoanquam  alii  referont  ad  metapboram  TiUs,  quasi  diceret,  et  propa- 
gineijû. 

17.  Stsuff<>c6a  :  suppl.  est  i^itb  :  sed  non  impunè  :  nom,  peribmt  :  suppl.  qui 
eam  incendenmt,  ac  devastanmt,  sive  Philistœi,  sive  etlam  Âssyrii. 

{a)  Vor.  :  Eo».  -  (6)  [Bebr.  iUnttnu]  — '  <c)  ImpleTÎt.-  (d)  [A/,  tub  umbra.]  -  (e) 
—  (/)  i7iMf<  eu 

TOM.  I.  16 
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încrepatioDe  vnltûs   toi  penbunt. 

48.  Fiat  manus  tua  snper  viram 
dexteroB  tuas  :  et  super  filimn  homi- 
nis^  quem  conJtanasti  tibi. 

19.  Et  non  discedimus  à  te,  vivi- 
ficabis  nos  :  et  nomen  tuum  invo- 
cabimus. 

20.  Domine,  Deus  virtutom,  con- 
verte  nos  :  et  ostende  faoiem  tnam, 
et  salvi  erlmus. 


tam  :  ab  mcrepatkme  laciei  ta» 
pereant. 

Fiat  manus  tua  super  TÎnun 
dexterœ  tuœ,  et  super  filium  ho- 
minis,  quem  confîrmastt  ûbi. 

Et  non  recedîmus  (a)  à  te  :  tI- 
Ylficabis  nos,  et  (6)  nomine  fuo 
vocabimur. 

Domine,  Deus  exercituum,  cou- 
verte nos  :  ostende  (c)  faciem 
tuam,  et  saïvi  erimus. 


18.  Vtrum  dexterœ  tuœ  :  DaTidem  à  te  designatum  et  confirmalum  regeiHy  «i 
in  ejus  figura  Christom. 
(a)  Yar,  :  Non  recedemus.  —  (d)  Et  i]u(e)  [Hébr.  iUamina*] 


^^«»^^^^^W^<<^^^^»»^^^^^^^^^A^^^^A^^<»W^^A^W^^»^«^^»«»/\»\»»^<»^<V»»»<M^»^<»<MV»<»t 


PSALMUS  LXXX. 
LAUDIS  ET  GRATIARUM  ACTIONIS. 

Prima  die  mensis  seplimi,  quod  est  sabbatum,  memoriale  cliagestib»  tobis,  LniU,  xxni ,  fti, 
in  memoriam  omnium  beneficiorum  Dei  consecratum ,  populus  congregatus  anliqua  jam  inde 
&  Josepho  et  Mose  accepta  bénéficia  commémorât.  AÎu  ad  festnm  Tabemaculorum  referri 
malunt,  quibus  fayet  tersio  Hier.,  ut  patebit  ven.  4.  Indicat  populam  pro  peccatis  atQietam, 
nullà  temporis  notA.  Ganitnrab  EcclesiA  injejuaio  septiminensiB,  in  q«o  aatitiaB  HebfWH 
rum  ejusdem  septimi  mensia  solemnitates  memorantur. 


VERSIO  VULGATA. 

fnflnem,  i.  Pro  torcularibus,  Psalmus 
ipsi  Asaph. 

2.  Exultate  Deo  adjutori  nostro  : 
jubilate  Deo  Jacob. 

3.  Sumite  psalmum,  et  date  tym- 
panum  :  psaltenum  jucundum  eum 
citharâ. 

4.  Buocinatein  Neomeniâ  tuba  :  in 
insigni  die  solemnitatis  yestree. 


VEHSIO  S.  HIERONTin. 
Victor!,  pro  (a)  torcularibos,  Asaph. 

Laudate  Deum  fortitudinem 
nostram  (6)  :  jubilate  Deo  Jacob. 

Assuxmte  cacmen^  et  date  tym- 
panum  :  dthaawai  deconum  eam 
psalterio. 

dangîte  in  Neomenlà»  buccin&, 
et  in  medio  (c)  mense  ((Q,,  die  so- 
lemnitatis no6tra9é. 

1.  Pro  torcttiaribus  :  vide  Utulum  Psalm,  vm. 

4.  In  Neomeniâ  :  in  novo  mense,  prim&  die  mensis  sepOmi,  ut  in  argomento 
dictum.  Hebr.  m  mense  mox  inchoato,  eodem  sensa  :  unde  aliiyertimt,  in  caiendis. 
Est  autem  secundûm  Hebr.  în  noTilunio,  ut  docet  Hier,  in  fine  Epist,  ad  Sun. 
In  insigni  die  :  Hebr.  stato  die;  at  Hier,  medio  mense,  die  solemnitatis  nostrœ  : 
qn6d  sanè  pertineret  ad  Tabemaculorum  festom,  medio  mense  septimo  celebnia- 
dum,  Levit.  xxiu,  34. 


(a)  Var.: 
[iQMenuu 


Ib«  —  (ft)  [Sebr,  easM»  Deo  forfitadin!  notba*]  —  (e)  [ffebr,  in  tbroMO,]  -* 
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Qma  legitimùm  Israël  est,  et  (a) 
judicium  Deo  Jacob. 

Testimonium  in  Joseph  posait 
eum  (6)  ;  cùm  egrederetur  de 
terra  iEgypti  :  labium  quod  nes- 
debam^  audivi. 

Amovi  ab  onere  hamemm 
«jus  :  manus  ejxis  à  cophino  re- 
cesserunt. 

In  tribulatione  invocasti,  et 
«mi  te,  et  (c)  exaudm  te  in  abs- 
condito  tonitrui  :  probayi  te  saper 
aquam  {d)  contradictionis.  Sem- 
na. 

Audi,  populus  meus,  et  con- 
testabor  te  :  Israël,  si  audieris 
me.  Non  sit  in  te  deus  alienus, 
et  non  adores  demn  pcregri- 
num  (e). 

Ego  sum  Dominus  Deus  tuus, 
qui  eduxi  te  de  terra  iEgypti  : 
dilata  os  tuum,  et  implebo  iUud. 

Et  non  audivit  populus  meus 
Tocem  mcam  :  et  Israël  non  cre- 
didit  C/)  miM. 

Et  dimisi  eum  in  pravitate  cor- 


5.  Quia  prœceptum  in  Israël  est  : 
et  judicium  Deo  Jacob. 

6.  Testimonium  in  Joseph  posuit 
illud,  ciun  exiret  de  terra  iCgj[>ti  : 
linguam  quam  non  noverat,  au- 
divit. 

7.  Dirertit  ab  oneribus  dorsum 
ejus  :  manus^s  in  cophino  servie- 
runt. 

8.  In  tribulalioine  invocasti  me,  et 
liberavi  te  :  exaudivi  te  in  abscon- 
dito  tempestatis  :  probavi  te  apud 
aquam  contradictionis. 

9.  Audi,  populus  meus,  et  contes- 
tabor  te  :  Israël,  si  audieris  me, 
10.  non  eritîn  te  deus  recens,  nequc 
adorabis  deum  alienum. 

1  i .  Ego  enim  sum  Dominas  Deus 
iuns,  qui  eduxi  te  de  terra  iEgypli  : 
dilata  os  tuum,  et  implebo  illud. 

12.  Et  non  audivit  populus  meus 
vocem  meam,  et  Israël  non  intendit 
mihi. 

13.  Et  dimisi  eos  secundùm  desi- 


6.  Testimonium  in  Joseph.  Bénéficia  Dei  enarraturus,  orditur  à  Josepho,  quo 
auctore  è  terra  Chanaan,  obi  Jacob  et  filii  fome  laborabant,  in  ^Egyptum  inducti, 
omniom  rerum  copia  lîruebantur.  Posuit  illud  :  prœceptum  illud  :  legitimùm  il- 
lud voluit  esse  testimonium,  sive  monomentam  tôt  miraculoram  quse  in  Josepho 
Deus  fecit.  At  Hier.  Testimonium.,,  posuit  eum  :  referendo  ad  diem  de  quo 
vers.  4y  qui  dies  tant»  rei monumentum  est;  eodem  obique  sensu.  Citm  exiret  de 
terra  ^gypti  :  Hebr.  super  terram  Mgypti,  cùm  à  Josepho  vocatus  Jacob  egre- 
deretur eum  suis  ô  terrft  Chanaan  in  ^Egyptum.  Linguam  quam  non  noverat,  au- 
divit  :  ^gyptiaeam  scilicet  :  Hebr.  quam  non  noveram,  ontdivi,  populum  loquentem 
inducit. 

7.  Divertit,..  Hier,  amovi.  Jam  Deus  loquitur  de  populo.  In  cophino  servierunt  : 
Hier,  a  cophino  recesserunt,  à  servitutis  ministeriis.  Cophinus  autem,  vas  humeris 
impositum  ad  gestanda  onera,  qnale  erot  lutum  ab  HebrsBis  supportatum  ad  aedi- 
flcia  regia,  Theodor. 

8.  !n  tribulatione  invocasti  me  :  jam  Deus  sermonem  convertit  ad  populum, 
quem  audierat  in  ^Egypto  clamantem,  Exod.,  u,  23,  24,  etc. 

!0.  Deus  recens  :  Hier.  Deus  alienus.  Deum  alienum  :  Hier,  peregriman, 

11.  IHlata  os  tuum,  et  implebo  iUud  :  ut  olim  dato  mannà;  escâ  nullo  labore 
partà,  ut  os  tantùm  aperiendum  esse  yideretur. 

12.  Non  intendit  mihi  :  Hier,  wm  credKdit, 

[a]  Var.  :  Deest  et.  ~  {b)  Deest  enm.—  (e)  Deut  et.  —  (d)  Aqnas.  —  (e)  [Hdir,  exlraaeum* 
—  {fi  [Hebr,  non  comentit.] 
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deria  cordis  eorum  :  ibnnt  in  adin- 
-ventionibus  suis. 

i4.  Si  populus  meus  audisset  me  : 
Israël  si  in  viis  meis  ambulasset. 

15.  Pro  nihilo  forsitan  inimicos 
eorum  humiliassem  :  et  super  tri- 
bulantes  eos  misissem  maaum 
meam. 

16.  Inimici  Domini  mentiti  sunt 
ei  :  et  erit  tempus  eorum  in  sœcula. 

17.  Et  cibavit  eos  ex  adipe  fru- 
menti  :  et  de  petrà  melle  saturayit 
eos. 


dis  sui  :  ambulabunt  in  consiliis 
suis. 

Utinam  populus  mens  audisset 
me!  Israël  in  viis  meis  ambn- 
lasset! 

Quasi  nihilum  inimicos  ejus 
humiliassem^  et  super  hostes  eo- 
rum yertissem  manmn  meam. 

Qui  oderunt  Dominum,  nega- 
bunt  eum  :  et  erit  tempus  eorum 
in  sfleculum. 

Et  cibavit  eos  de  (a)  adipe  fror 
menti,  et  de  pefr&  mellis  (6)  satn- 
ravit  eos. 


15.  Pro  nihilo:  Hebr.  brevi. 

16»  Mentiti  sunt  ei:  Hebr.  mentirentur ,  ià  est,  snpplices  et  dissimiilantes  ne- 
garent  se  quidquam  in  eum  molitos.  Erit  :  esset.  Tempus  eorum  :  Israelitarum. 
Jn  sœcula  :  esset  eorum  tuta  félicitas  :  quœ  omnia  deducenda  sunt  ab  eo  quod 
dlctum  est  :  Si  me  audissent ,  etc.,  vers.  14. 

17.  Cibavit saturavit  :  Hebr.  cibaret saturaret,  Hœc  enim  omnia  ad 

illud  :  Si  populus  meus  :  suprà  14  referenda  sunt,  et  conditionaliter  accipienda. 

(a)  Vor..*  El.  .i- (6)  Uelle. 
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PSALMUS  LXXXL 
MORALIS. 

Ad  judices  Jeroiolymif  eonstitutoi  ;  de  quibus  Psal.  cxxx ,  5.  Yide  /Va/,  xcnt. 


VERSIO  YULGATA* 
PsaUnus  Asapb. 

i.  Deus  stetit  in  sjmagogà  deo- 
rum  :  in  medio  autem  deos  diju- 
dlcat.  ^ 

2.  Usquequo  judicatis  iniquitatem^ 
et  faciès  peccatorum  sumitis? 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 
Psalmus  (a)  Asapb. 

Deus  stetit  in  cœtu  Dei  :  in 
medio  deos  dijudicat  (d). 

Usquequo  judicatis  iniquita- 
tem,  et  faciès  impiorum  susdpi- 
sit?  Sbmper. 


1 .  In  synagogd  deorum  :  in  concessu  judicum,  qui  et  dii  vocantur  Exod.,  xxi,  6, 
et  sœpe  aliàs.  Deos  dijudicat  :  quippe  qui  exercdi>ant  judicium  non  hominis,  sed 
Dei,  H  Parai.,  xix,  6. 

2.  Fades  peccatorum  sumitis  :  in  judicio  persouas  acdpitis  :  fiavetis  violentis  et 
oppressoribus. 

\fl)  Vop.  :  Ganticum.  »  [h)  Judicat. 
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Judicate  pauperi  et  pupillo; 
egeno  et  inopi  juste  fadte. 

Salvate  inopem  et  pauperem  : 
de  manu  impiorum  liWate. 

l(on  cognoscunt,  neo  intelli- 
gunty  in  tenebris  ambulant  :  mo- 
Yebuntur  omnia  fùndamenta 
terrœ. 

Ego  dizi  :  Dii  estts  {a),  et  filii 
Excelsi  omnes  tos. 

Ergo  quasi  Adam  moriemini^ 
et  quasi  unus  de  principibus  ca- 
detis. 

Surge,  Domine  {b),  judica  ter- 
ram  :  quoniam  tu  bmeditabis 
omnes  gentes. 
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3.  Judicate  egeno  et  pupillo 
milem  et  pauperem  justificate. 

4.  Erîpite  pauperem^  et  egenumde 
manu  peccatoris  liberate. 

5.  Nescierunt,  neque  intellexenmt  : 
in  tenebris  ambulant  :  movebuntur 
omnia  fùndamenta  terrœ. 

6.  Ego  dizi  :  Dii  estis^  et  filii  Ex- 
celsi omnes. 

7.  Vos  autem  sicut  homines  mo- 
riemini^etsicut  unus  de  principibus 
cadetis. 

8.  Surge^  Deus>  judica  terram  : 
quoniam  tu  lusreditabis  in  omnibus 
gentibus. 


5.  MovebwUvr,:,.  concussib  legibus,  quibus  poblica  concordia nititar,  regnom 
nutabit. 

7.  Sicut  units  dt  principibus sicat  alii  principes^  morti  onmes  obnozii,  ita 

cadetis  ;  alii  ex  Hebr.:  Sicut  unus,  ôprincipes,  cadetis;  sicut  unus^  è  plèbe  scilicet. 

8.  TVi  hœreditabis  in  omnibus  gentibus  :  omues  gentes,  tua  bœreditas^  tua  pos- 
sessio. 

(a)  Var.  :  Ettis  tos.—  (6)  Sorfsp  Oeoi. 
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PSALMUS  LXXXIL 
DEPREGATORIUS. 


Oratio  ad  Demn,  ut  DtTid«m  tueator  intorgentibiu  PhilUtasU,  Syris,  IdumasU,  Moabitît,  Àmmo- 
Aitis,  aliifquc  Arabibus,  II  Reg„  vin ,  z,  zi  ;  I  Parai.,  zviii ,  zz.  Potest  et  propheticè  Psal- 
mni  tub  nomine  Machabsomm  dictu  intelligi ,  qoonim  tempore  bas  gentet  in  Judsot  anaa 
Gonfoeiaite  consUt. 


T£RSIO  S.  HIERONTXI. 
Ganticomj  Psahuos  (a)  Asaph. 


TERSIO  YULGATA. 
i.  Gaoticum  Paalmi  Asaph. 

2.  Deus,  quis  similis  erit  tibi ?  ne 
taceas,  neque  compescaris,  Deus  : 

3.  Quoniam  ecce  inimici  tui  so- 
nuerunt,  et  qui  oderunt  te^  extulerunt 
caput. 

2.  Quis  sinUKs /t6t?  deest  Hebr.  Hier.  Deus,  ne  taceas,  ne  sUeas,  ne  quiescas, 

Deus.  Qaod  est  somino  in  discrimine  laborantis,  et  ingeminatis  yocîbus  festi- 
nom  anxQinin  implorantîs. 

3.  Sonuerunt  :  Hier,  tumuttuati  sunt. 

{a)  Yar,  :  Cantîeiim  PiaboAi. — (6)  Tibi.  —  («)  Lerattraat. 


Deus^  ne  taceas  (6)  :  ne 
et  non  quiescas^  Deus. 

Quia  eece  inimici  tui  tomul- 
tuati  sunty  et  qui  oderunt  te^  ele- 
Tai^erunt  (c)  caput. 
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4.  Saper  populnm  tanin  malîgna- 
yerunt  consilium,  et  cogitaverant 
adversùs  sanctos  tuos. 

5.  Dixenmt  :  Venite>  et  disperda- 
mus  eos  de  gente,  et  non  memore- 
tar  nomen  Israël  ultra. 

6.  Quoniam  cogitaverant  onani- 
miter  :  simul  adversùm  te  testamen- 
tum  disposuerunt  7 .  tabernacula  Idu- 
mœorum  et  Ismahelitœ  : 

Moab  et  Agareni  :  8.  Gebal^  et  Am- 
mon,  et  Amalec  :  alienigenae  cum 
habitantibus  Tyrum. 

9.  Etenim  Assur  venit  cum  illis  : 
facti  sunt  in  adjutorium  filiis  Lot. 

10.  Fac  mis  sicut  Madian  et  Sisa- 
rœ  :  sicut  Jabin  in  torrente  Gison. 

11.  Disperierunt  în  Endor  :  facti 
sont  ut  stercus  terrœ. 

12.  Pone  principes  eorum  sicut 
Oreb»  et  Zeb^  et  Zebee^  et  Salmana  : 

Omnes  principes  eonun,  13.  qui 
dixerunt  :  Hœreditate  possideamus 
sanctuarium  Dei. 


Contra  popokon  tuum  nequi- 
ter  tractaTerunt,  et  iniernnt  oon- 
silium  adversùs  arcanum  tuum. 

Dixerunt  :  Yenite,  et  contera- 
mus  eos  de  gente,  et  non  sit  me- 
moria  nominis  Israël  ultra. 

Quoniam  tractaverunt  corde 
pariter  :  contra  te  fœdus  pepi- 
gerunt.  Tabernacula  Idumœae  et 
Ismaelitarum  : 

Moab  et  Agareni  :  Gebal  et 
Ammon  et  Amalec;  Paleestina 
cum  habitatoribus  Tyri. 

Sed  et  Assur  venit  (a)  cum  eis  : 
facti  sunt  bracbium  filiorum  LoL 
Semper. 

Fac  illis  sicut  Madian  et  Sisa- 
rai  (5)^  sicut  Jabin  in  torrente 
Oison. 

Contriti  sont  in  En-Dor  :  fue* 
runt  qaasi  sterquilinium  terrae. 

Pone  (c)  duces  eorum  sicut  Orcb^ 
et  Zeb,  et  {dj  Zebee^  et  Salmana. 

Omnes  principes  eorum,  qui 
dixerunt  :  Possideamus  nobis 
pulcbritudinem  Dei. 


4.  Super  populum  tuum  malignaverunt  consiliwn:  Hier,  contra  populum  tuum 
nequiter  tractaverunt ,  exitiosa  plebi  taœ  fœdera  inierunt.  Sanctos  tuos  :  Hebr. 
absconditos  tuos,  servos ,  quos  protegis  ;  quos  in  sinu  habes. 

5.  Disperdamus  eos  de  gente  :  Hebr.,  td  gens  non  sit.  Sic  I  Machab»,  y,  2  :  Cogi^ 
tabant  tolïere  genus  Jacob, 

6.  Testamentum  disposuerunt  :  Hier,  fiedus  pepigerunt. 

7.  Tabernacula  Idumœorum  et  Ismahelitœ;  Moab  et  Agareni:  gentes  Ârabicffi 
quœ  sibi  mutoà  ferebaat  opem,  vulgô  in  tentoriis  babUantes. 

8.  Gebal  :  Gabala,  regio  Arabica  secundùm  Stepbanum  :  vel  Idumœa,  dicta 
Gebalena  eidem  Stepbano,  Hieronymo  et  Targum  Hierosolymitiino,  quvn  mon- 
tana  :  à  voce  Gebal,moïi&,  Alienigenœ:  Philistœi  :  ita  passim. 

9.  Etenim  Assur  :  Hier,  sed  et  Assur  venit  cum  illis;  Syri,  If  Reg.y  x,  8,  9,  qui 
et  Assur  dicebantur  :  tmde  />«.,  lu,  4  :  Descendit  in  JEgyptum  populus  meus  im 
principio,  ut  colonus  esset  ibi;  et  Assur  absque  uttâ  causa  calwnniatus  est  eum  s 
Syri,  ut  videtur,  eum  quibus  fse^pè  baberent  aceiba  diaudia  et  odia.  Fiiiis  Lot  2 
Âmmonitis. 

10-12.  Fac  illis  sicutMadian  et  Sisarœ quemadmodum  bi  omnes  populi  inter* 

nedonedeleti  sani,  Judie.,  iv,  vu,  viii;  ita  flat  liosUbos  David.  Sic  Isa.,  z,  26  : 
Suscitabit  super  eum  Dominus  exercUuwn  flagelbim ,  juxta  plagam  Madian  m 
petra  Oreb  ;  boc  est ,  penitus  delebuntnr. 

13.  Sanctuarium  :  Hier,  pulchritudinemy  terram  tanctam. 

(a)  Var.  :  [ffebr,  juiixit.]  ~  (6)  Sieat  Sîmbb,*-  («)  FoMi.  —  (<Q  Sk»t  jro  et» 
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Deus  meus,  pone  eos  ut  rotam  ; 
quasi  stipulam  ante  faciem  venti. 

Quomodo  ignis  comburit  sil- 
▼am,  et  sicut  fiamma  dévorai 
montes  : 

Sic  persequere  (^  eos  in  tem- 
pestate  tuÀ,  et  in  turbine  tuo  con- 
turba  (b)  eos. 

Impie  faciès  eorum  ignominiâ  : 
et  quœrent  nomen  toum^  Domine. 

Confimdantur  et  conturbentur 

usquc  in  sœculum  (c)  :  erubes- 
cant  et  pereant. 

Et  sciant  quia  nomen  tuum  est 
Dominus  solus  tu  :  Excelsus  su* 
per  omnem  terram. 


14.  Deus  meus,  pone  illos  ut  ro- 
tam, et  sicut  stipulam  ante  faciem 
venti. 

15.  Sicut  ignis,  qui  comburit  sil- 
vam  :  et  sicut  flamma  comburens 
montes  : 

46.  Ita  persequens  iilos  in  tem- 
pestate  tu&  :  et  in  ira  tuÀ  turbabis 
eos. 

47.  Impie  faciès  eorum  ignomi- 
nîA  :  et  quarent  nomen  tuum.  Do- 
mine. 

48.  Erubescant,  et  conturbentur  in 
sœculum  sœculi  :  et  confundantur, 
et  pereant. 

49.  Et  cognoscant  quia  nomen  tibi 
Dominus  :  tu  solus  Altissimus,  in 
omni  terra. 


14.  Ut  rotam  :  da  iHos  précipites ;vûlYe  ac  revolve,  Dt  eonsistere  neqaeant. 
Sicut  Abigail  ad  Davidem  :  Inimicorum  twrwn  anima  roiabitur  quasi  in  impetu 
et  circuio  fundœ,  I  Reg.^  xxv,  29. 

45.  Comburens  montes  :  silvas  in  montibos. 

46.  Persequeris  :  Hier,  persequere. 

47-19.  [mple  fades qumrent  nomen  tuum:  perterriti  ac  pudefecti înimici  tui 

qoœrent  guis  sis,  c.  iavement  te  esse  altiseimDm  iUnin  Deum.  Morali  sensu, 
peccator  arguitur ,  corripihir,  ostenditur  sibi ,  conûtetur  fœditatem  ^  desidetat 
pulchritudinem.  August.  Enarr.  in  hune  Psai.  n.  13  :  a  Respicientes  ignominiMii 
peccatorum  suormn,  ad  hoc  cohturbantur^  ut  qusraat  nomen  Domini ,  per  quod 
non  contmiientnr.  » 

(a)  Var,  :  Peneqoerii*  —  {h)  Toi  oonturbabis.»  {e\  Add,  et. 
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PSALMUS  LÎXXI.IL 
GONSOLATORIUS. 

Tott  popali  JefOiolTmu  ad  fesU  ■oleninim  ex  onuiibvf  terrs  lanote  flnibos  miiBiâ  betitiâ  pro- 
peraatis.  Ad  et  temponi  pertinet  qaibui  «Ittria,  Ubernaeulum,  aret  ipia  imo  In  loeo  eolloeaU 
erant,  ten.  1 ,  4,  S,  8|  qnod  ante  Salomonem  non  oontigit,  cùm  ipse  Salomoo  initio  Ttpix  facrifl- 
catoms  ad  GabMii  perrcxerit,  ubi  altare  meam  et  tabernaculiuii  ttederis,  II  Parai.,  i  »  8,  5, 
arcâ  pridem  in  Sion  à  Davide  traailatâ,  ihid.,  4.  Hto  antem  omnia  TÛelMnUir  limul,  ac  domui 
Dei  unà emn  ministeriis  leTiUrum  onmibtu  nnmeris  abiolata,  Ten.S,  5,  11.  Qna  lanè  per 
DaTidem  designata,  per  Salomonem  impleta  snnt,  II  Parai.,  tiii  ,  14.  Hac  igitor  ooncupU, 
eebant,  ac  lob  homm  specîei  Eocletiam ,  ejusqne  mytteria,  cœlum  deniqoe  ipiam,  et  Terum 
aanctuarium  non  manufactum,  quorum  ista  lacramenta  iunt.  Hic  Pialmni  coaferendus  eum  ux 
Goritis  cquè  ad  canendum  dato. 


VEBSIO  YULGATA. 

Inflnem,  i.  Pro  torcularibos  fîliU  Core, 
Psalmus. 

2.  Quàm  dilecta  iabemacula  tua. 
Domine  virtutum!  3.  Concupiscit,  et 
déficit  anima  mea  in  atria  Domini. 

Cor  meum,  et  caro  mea,  exulta- 
▼erunt  in  Deum  vivum. 

4.  Etenim  passer  invenil  sibi  do- 
mum,  et  turtur  nidmn  sibi,  ubi  po- 
nat  pullos  suos. 

Altaria  tua.  Domine  virtutum  :  rex 
meus,  et  Deus  meus. 

5.  Beati  qui  habitant  in  domo  tuà. 
Domine,  in  seBcula  sœculonun  lau- 
dabunt  te. 

6.  Beatus  -vir,  cujus  est  auzilium 
abs  te  :  ascensiones  in  corde  suc  dis- 


YEaSIO  s.  HIERONTHI. 

Victori,  pro  torcularibuB,  âlionxm 
Gore,  PaalmuB  (a). 

Quàm  dilecta  tabemacula  tua. 
Domine  exercituum! 

Desiderat  et  déficit  anima  mea 
in  atria  Domini  :  oor  meum  et 
caro  mea  laudabunt  Deum  (6)  vl- 
ventem. 

Siquidem  passer  (e)  invenit  «ÙA 
domum,  et  avis  nidum  sibi  ut 
ponat  pullos  suos  : 

Âltaria  tua.  Domine  exerci- 
tuum, rex  meus,  et  Deus  meus. 

Beati  qui  habitant  in  domo 
tuà  :  adhuc  laudabunt  te.  Sbm- 

PER. 

Beatus  homo  cujus  forlltudo 
est  in  te  :  semita  in  corde  ejus. 


3.  Concupiscit,et  déficit  anima  mea  :  ante  conoapiscens,  et  totam  se  effundens 
in  concupiscentiam^  loDgo  fine  suapensa,  defectione  dissolvitur.  Quomodo  deflciat 
anima  in  salatare  Dei,  Jeremiaa  docet  :  Bt  foetus  est,  inquit,  m  corde  meo  quasi 
ignis  exœstuans  claususque  m  ossibus  meis,  et  defeei  ferre  non  sustinens,  Jerem.  xx, 
9.  AmbroB.  in  illud  Psaim.  cxvui  :  Defecit  in  scUutare  twtm  anùna  mea  :  quem 
locnm  Tide.  Cor  meum  et  caro  mea  :  gaudio  spiritûs  eUam  in  corpus  redondante,  ut 
Psal.  LXii,  3. 

4.  Passer  invenit  :  sicnt  passer  invenit  nidom  saom,  ita  ego  altaria  tna  :  in  lus 
ergo  acquiescit,  yagos  antea  et  inquiétas* 

6.  Ascensiones  in  corde  suo  :  Hier,  semitœ  in  corde  i^'us,  atqae  htc  versus  clan- 
ditur.  SemiUe  autem,  id  est,  pxiecepta  legis  :  meliùs  :  in  ejus  animo  versantor 
semitsB  ferentes  ad  templum  quô  properat.  Morali  sensu  :  Qukumque  sanctus  est, 

[a)  Vor.  :  rantiennu  —  (4)  Deum»  Deum.  ->  (e)  Avis. 
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Transeimtes  in  valle  fletùs,  fon- 
tem  ponent  eam. 

Benedictione  (a)  qaoque  ami- 
detar  doctor.  Ibunt  de  f ortitudine 
in  fortitudinem;  parebunt  apud 
DeuminSion. 

Domine ,  Deus  ezercituum , 
ezaudi  orationem  meam  :  aus- 
culta (h),  Deus  Jacob.  Ssmpbr. 

Glypeus  noster  vide.  Deus,  et 
attende  fadem  Ghristi  tui. 

Quoniam  melior  est  (Mes  in 
atriis  tuis  super  millia. 

Elegi  abjectus  esse  in  domo  Dei 
mei>  magis  guàm  habitare  in  ta- 
bernaculis  impietatis. 

Quia  sol  et  scutum  Dominus 
Deus,  gratiam  et  gloriam  dabit 
Dominus. 

Nec  prohibebit  bonum  ab  iis 
qui  ambulant  in  perfectione.  Do- 
mine exercitaum,  beatus  bomo 
qui  confidit  in  te. 


posuit.  7.  In  valle  lacrymarum>  in 
loco  quem  posuit 

8.  Etenim  benedictionem  dabit 
legislator,  ibunt  de  virtute  in  virtu- 
tem  :  videbitur  Deos  deorum  in 
Sion. 

9.  Domine,  Deus  ^drtutum,  exaudi 
orationem  meam  ;  auribus  percipe, 
Deus  Jacob. 

10.  Protector  noster  aspice,  Deus, 
et  respice  in  faciem  Gbristi  tui  : 

11.  Quia  melior  est  dies  una  in 
atriis  tuis  super  millia. 

Elegi  abjectus  esse  in  domo  Dei 
mei,  magis  quàm  habitare  in  taber- 
naculis  peccatorum. 

12.  Quia  misericordiam  et  verita- 
tem  diligit  Deus  :  gratiam  et  gloriam 
dabit  Dominus. 

13.  Non  privabit  bonis  eos,  qui 
ambulant  ininnocentià  :  Domine  vir- 
tutum,  beatus  homo ,  qui  sperat  in 
te. 


quoiidie  in  priera  extendiiur,  et prœieritonan  obliviscitur,  cam  Paido  PAtZ,  m,  18. 
Camm,  Hier  hic. 

7.  DisponUt  m  valle  lacrymarwn  :  Hier,  irarueuntei  in  valle  fletûs,  fontem  po» 
nent  eam,  Tranaibunt  loca  flebilia  et  aiticulosa  tam  jacandè,  ac  ai  fontibus  sca- 
terent. 

8.  BenedicHonem  dabit  :  Hier,  benedictione  qvoque  amicietur  doetor,  Doctor 
popahim  iter  agentem  legis  expoûtione  coosolabltnr.  Sic  enim  procedebant  ab 
ommbiiB  fimbua  unà  cum  Levitis.  Ibunt  de  virtute,..  Hebr.  de  turmà  m  turmam, 
variiB  catenria  tandem  in  Sion  pervenient.  Videbitur  :  Hier,  parebunt  apud  Deum 
m  Sion,  ibi  enim  in  civitate  David  temphmi  :  ibi  arca^  Dei  prœ^ntia  ope  nobilia. 

9.  Domine  Deus,  Hœc  eat  iUonmi  oratio,  poatquam  ad  templmn  perveneront 

10.  Christi  tui  :  regia,  ijoi  Ghriati  figura. 

11.  Àï^edua  esse  :  ad  limen  adstare.  Hebr.  Histopheph  :  qaod  convenit  Goritîs 
Janitoribna  templi,  quiboa  etiam  Paalmua  inacribitur. 

12.  Misericordiam  et  veritatem.,.  Hier,  sol  et  scutum.  Dominus,  Deus,  lux  et  pro- 
tectio. 

(«)  Var.:  Benedictionem.  —  (6)  [ffsbr,  inriboi  pereipe.) 


Digitized  by  VjOOQ IC 


250 


PSALMORUM 


PSALMUS  LXXXiy. 

EUCHARISTICUS. 
Solutâ  captÎTitate  BabylonicA.  Fidelibu  per  Ghrittam  à  peocaio  libcntig. 


VERSIO  TULGATA. 
1.  In  flnem^  fllîis  Gore^  Psabnns. 

2.  Benedixisti,  Domine ,  terram 
tuam  :  avertisti  captivitatem  Jacob. 

3.  Remisisti  iniquitatem  plebis 
tuœ,  operuisti  omnia  peccata  eorum. 

4.  Mitigasti  omnem  iram  tuam  : 
avertisti  ab  ira  indignationis  tuœ. 

5.  Gonverte  nos,  Deus  salutaris 
noster  :  et  averte  iram  tuam  à  nobis. 

6.  Numquid  in  œtemum  irasceris 
nobis?  aut  extendes  iram  tuam  à  ge- 
neratione  in  generationem. 

7.  Deus^  tu  conversas  vivificabis 
nos^  et  plebs  tua  lœtabitur  in  te. 

8.  Ostende  nobis^  Domine,  miseri- 
cordiam  tuam  :  et  salutare  tuum  da 
nobis. 

9.  Audiam  quid  loquatur  in  me 
Dominus  Deus  ':  quoniam  loqaetur 
pacem  in  plebem  suam. 

Et  super  sanctoe  suos  :  et  in  eos 
qui  convertuntur  ad  cor. 

10.  Verumtamen  prope  timentes 
eum  salutare  ipsius  :  ut  inhabitet 
gloria  in  terra  nostr&. 


TERSIO  s.  HIERONTMI. 
Victoria  filiorum  Core,  Psalimu  (c). 

Placatus  es.  Domine,  terne 
tuœ  :  reduxisti  captivitatem  Jacob. 

Dimisisti  iniquitatem  populo 
tuo  :  operuisti  omnes  iniquitates 
eorum.  Sehper. 

Gontinuisti  omnem  indignalio* 
nem  tuam  :  conversus  es  ab  ira 
furoris  tui. 

Gonverte  nos,  Deos,  Jésus  (6) 
noster,  et  solve  iram  tuam  adver- 
sùmnos. 

Noli  in  GBtemum  irasd  nobis  : 
extendens  iram  tuam  in  genera- 
tionem et  generationem. 

Nonne  tu  revertens  vivificabis 
nos,  et  populus  tuus  Istabitur  in 
te? 

Ostende  nobis.  Domine,  mise- 
ricordiam  tuam  :  et  salutare  luum 
da  nobis. 

Audiam  quid  loquatnr  Domi- 
nus Deus  :  lequetnr  emm  pacem 
ad  populum  suum,  et  ad  sanctos 
suos,  ut  non  convcrtanUir  ad 
stultitiam. 

Verumtamen  prope  est  bis  qui 
timent  eum  salutare  ejus  :  ut  ha» 
bitet  gloria  in  terra  nostr&. 


2.  Benedixistt,,  placatus  es...  Àvertistù.,  Hier,  reduxidi,  etc. 

4.  Avertisti.,,  Hier,  converstues: 

7.  Deus,  tu  conversus.,.  Hier,  nonne  tu  revertens, 

9.  Qui  convertuntur  ad  cor  :  qui  seriô  resipiscunt.  At  Hier,  ne  convertantvr  ad 
êtultitiam,  ut  malo  admoniti,  post  captiyitaiem,  ab  idololatri&,  et  reliquis  i 
abslineant. 

(a)  For.  :  Gore  eanUeam.  —  [b)  [fftbr,  lalatarif .] 
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lliserioQrdia  et  Terilas.  occur- 
rerunt  :  justitla  et  pas  deosculafœ 
6unt. 

Veritas  de  terra  orta  est,  et  jns- 
titia  de  cœlo  prospexit. 

Sed  et  Dominus  dabit  bonom , 
et  terra  nostra  dabit  germen 
saurn. 

Justitta  ante  enm  ibit^  et  ponet 
in  Tià  gressus  suob. 


11.  Misericordia  et  Tentas  obvîa- 
yerunt  sibi  :  justitia  et  pax  osculatœ 
simt. 

12.  Veritas  de  terra  orta  est,  et 
justitia  de  cœlo  prospexit. 

13.  Etenim  Dominas  dabit  beni- 
gnitatem  :  et  terra  nostra  dabit  frac- 
tum  suum. 

14.  Justitia  ante  eum  ambulabit  : 
et  ponet  in  via  gressus  suos. 


il,  12.  Miserieordiaet  veritas..,  Veritas  de  terré  orta  cet..,  SolatÀ  captivitate, 
felicem  popoli  statom  désignât,  omni  bonorum  copia  et  virtutibos  florentis  :  qu» 
maxime  impleta  simt,  postquam  Christus  ipsa  méritas,  idemque  pax  nostra,  è  terra 
ortos  est. 

13.  Terra  nostra  dabU  fruetum  suwn  :  fragom  omnium  copîam  :  prophetîcè, 
paom  GhrîBtiim. 

14.  Justitia  ante  eum  :  Deus  jastitiam  ante  se  prœmittet,  quà  duce,  populus  ô 
captivitate  rediens  securè  iter  aget. 


PSALMUS  LXXXY. 
DEPRECATORÏUS  ET  PROPHETICUS. 

BaTid  è  sammis  sub  Saîile  pericolis  eratuB.  GhrUtas  ab  infens  revocatos ,  et  gentes  Tocanit 


TiltSIO  S.  HI£R0imiI 
Oratio  David. 

Inclina,  Domine,  am'em  tuam, 
exaudi  me  :  quia  egenus  et  pau- 
.pér  sum  (a)  ego. 

Custodi  ATiim^n)  mflfttn  ^  quia 
sanctus  (6)  sum  :  salva  servum 
tuum,  ta  Deus  meus,  qui  confidit 
in  te. 

Miserere  mel,  Domine,  qao- 
niam  ad  te  clamabo  totà  die.  Lae- 
tifica  animam  servi  tui  :  quia  ad 
le.  Domine,  animam  meam  levo. 

Tu  enim  es.  Domine,  bonus  : 
et  propitiabilis,  et  muïtus  miseri- 
cordia onmibus  qui  invocant  te. 

Exaudi  (c).  Domine,  orationem 

(«)  Var,  :  Deest  mm, 
cipe.l 


VEHSIO   VDLGATA. 
Oratio  ipsi  David. 

1.  Indina,  Domine,  aurem  tuam, 
et  exaudi  me  :  quoniam  inops  et 
pauper  siun  ego. 

2.  C^ctodi  animam  meam,  quo- 
niam sanctas  sum  :  salvum  fsu)  ser- 
vxmi  tuum,  Deus  meus,  sperantem 
in  te. 

3.  Miserere  mel.  Domine,  quoniam 
ad  te  clamavi  totà  die  :  4.  lœtifica 
animam  servi  tui,  quoniam  ad  te. 
Domine,  animam  meam  levavi. 

5.  Quoniam  tu.  Domine,  suavis  et 
mitis  :  et  multœ  misericordiœ  om- 
nibus invocantibus  te. 

6.  Auribus  percipe.  Domine,  ora- 

—  (b)  [ffebr,  miaerieon]  ego  et  deest  lom.  —  (c)  [Hebr.  auribus  per- 
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tionem  meam  :  et  intende  voci  de- 
precationis  meœ. 

7.  In  die  tribulationis  meœ  cla- 
mavi  ad  te  :  quia  ezaudisti  me. 

8.  Non  est  similis  tui  in  diis.  Do- 
mine :  et  non  est  secmidùm  opéra 
tua. 

9.  Onmes  gentes  quascumque  fe- 
cisti^  venient,  et  adorabunt  coràm 
te^  Domine  :  et  gloriûcabunt  nomen 
tuum. 

10.  Quoniam  magnus  es  tu^  et  fa- 
ciens  mirabilia  :  tu  es  Deus  solus. 

1  i .  Deduc  me.  Domine,  in  yi&  tuà, 
et  ingrediar  in  veritate  tuà  :  lœtetur 
cor  meum,  ut  timeat  nomen  tuum. 

12.  Confitebor  tibi.  Domine  Deus 
meus,  in  toto  corde  meo  :  et  glori- 
ficabo  nomen  tuum  in  œtemum. 

13.  Quia  misericordia  tua  magna 
est  super  me  :  et  eruisti  animam 
meam  ex  infemo  inferiori. 

14.  Deus,  iniqui  insurrexerunt  su- 
per me,  et  synagoga  potentium  quœ- 
sierunt  animam  meam  :  et  non  pro- 
posuerunt  te  in  conspectu  suo. 

15.  Et  tu.  Domine,  Deus  miserator 
etmisericors  :  patiens  et  mult»  mi- 
sericordiœ,  et  verax. 

16.  Respice  in  me,  et  miserere 
mei ,  da  imperium  tuum  puero  tuo  : 
et  salvum  fac  filium  anciUœ  tuœ. 

17.  Facmecumsignumin  bonum, 
ut  Yideaat  qui  oderunt  me,  et  con- 


meam,  et  ausculta  vocem  depre- 
cationum  mearum. 

In  die  tribulationis  meas  inyo- 
eabo  te,  quia  exaudies  me. 

Non  est  similis  tui  in  diis.  Do- 
mine, et  non  est  juxta  opéra  tua. 

Omnes  gentes  quas  fecisti,  ye- 
nient  et  adorabimt  coràm  te,  Do- 
mine, et  gloriûcabunt  nomea 
tuum.. 

Quoniam  (a)  magnus  es  tu,  et 
faciens  mirabilia,  tu  Deus  solus. 

Doce  me  (6),  Domine,  viam 
tuam,  ut  (c)  ambulem  in  veri- 
tate tu&  ;  unicum  fac  cor  meum^ 
ut  timeat  nomen  tuum. 

Confitebor  tibi.  Domine  Deus 
meus,  in  toto  corde  meo;  et  glo- 
rificabo  nomen  tuum  in  sempi- 
teroum  {dj. 

Quia  misericordia  tua  magna 
est  super  me,  et  eruisti  AnimAm 
meam  de  infemo  extremo  (e). 

Deus,  superbi  surrexenmt  ad- 
versùm  me,  et  cœtus  robustorum 
quœsierunt  {f)  animam  meam;  et 
non  proposuerunt  (g)  te  in  con- 
spectu suo. 

Tu  autem.  Domine,  Deus  mise- 
ricors  et  clemens  :  patiens  (h),  et 
mult»  misericordiœ,  etverus. 

Respice  ad  me,  et  miserere 
mei  ;  da  fortitudinem  tuam  servo 
tuo,  et  salva  filium  anciUœ  tuœ. 

Fac  mecum  signuji  in  booi- 
tate,  et  videant  qui  oderunt  me. 


9.  Omnes  génies  :  manifesta  vocatio  Goitium. 

11.  Lœtetur  :  Hier,  unicum  fac  œr  mewn,  ne  scindatnr  TariiB  aSéctibus,  teqiM 
imum  spiret. 
13.  Ex  infemo  infenori  :  è  sepulcris  iofimis. 

16.  Imperium  :  Hier,  fortitudinem.  Filium  andUœ  :  ▼emam  tnnm  heril  im- 
perio  aasuetom.  Sic  Psal.  cxv,  16  :  Ego  sermu  tuus  et  ftlhu  œncWm  tuœ, 

17.  Signum  in  bonum  :  inaigae  favoris  toi. 

(a)  Far,  :  Qaia.  —  (6)  lUamiaa  mihi.  —  (c)  Deest  nt.  —  (cQ  In  sascnluiii.  —  («)  [Hétr^  iaâk 
riori.]  —  (/)  Qiunitit.—  {g)  Potuerunt.  —  (A)  [Bthr,  tardai  ad  furorcoi.) 
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fundantur  :  qaonlam  tu>  Domine^ 
a4iuvisti  me,  et  consolatus  es  me. 


PSALMUS  LXXXYL 

MORAUS. 

8î<»i  «i  Eeekiia  Tirii  egre^  pro  omnibot  popolis  abondât.  £gypti  poR6  et  Babylonis 
nltima  regnm  tempon  demonstrat. 


YEBSIO  S.  HIEaONTHI. 
FiUoram  Core  Psalmas  Canticl. 

Fundamenta  (a)  ejus  in  monti- 
biis  sanctuarîi. 

Diligit   Dominus  portas  Sion 
super  omniatabemacula  Jacob. 

Gloriosa  dicta  sunt  in  te^  civi- 
tas  Dei.  SmpiR. 

Commemorabor  (6)  superbiœ 
et  Babylonis  scientimn  me  : 

Ecce  Palœstina  et  Tyros  cum 
iEthiopià;  iste  natus  est  ibi. 

Ad  Sion  autem  flicetur  :  Vir  et 
Tir  natus  est  in  eà^  et  ipse  fun 
davit  eam  Excelsus. 


VERSIO  VULGATA. 
Filiis  Core  Psalmns  Cantici. 

1.  Fundamenta  ejus  in  montibus 
sanctis. 

2.  Diligit  Dominus  portas  Sion  su- 
per omnia  tabemâcula  Jacob. 

3.  Gloriosa  dicta  sunt  de  te,  ci^itas 
Dd. 

4.  Memor  ero  Rahab  et  Babylonis 
scientium  me. 

Ecce  alienigenœ^  et  l^yrus,  et  po- 
pulus  iEthiopum^  bi  fuerunt  illic. 

5.  Numquid  Sion  dicet  :  Homo,  et 
homo  natus  est  in  eà  :  et  ipse  fun- 
davit  eam  Altissimus? 


i.  Fundamenta  ^'w  :  templi,  ac  sub  ejus  figorA  Ecdesiœ,  qaœ  est  îlla  dviitu 
mspra  moniem  ponta,  Matih.  v,  14. 

2.  Diligit  Dominus  portas  Sion  :  Jerosolymam  omnibus  in  Judœà  urbibu  ante- 
ponit 

3.  Gloriosa  dicta  sunt  de  te,  civitas  Dei  :  à  Jérusalem  :  ô  Ecdesia  :  quœ  autem 
fUa  sint,  jam  edisseret. 

4.  Rahab  :  Cbald.  Mgypti,  Sic  Psalm,  Lxzzviil^  11,  et  Isaiœ,  u,  9.  Perçus- 
sistisuperbum;  Rahab,  id  est,  iCgyptium.  Scientium  :  sdentibusme  commemorabo 
^gyptum  et  Babylonem.  Ita  Hebr.  et  Septuaginta.  Hi  fuerunt  illic  :ldgenitisunt 
ibi,  ffivvnlhr.ff«v.  Hier.  Me  natus  est  ibi,  id  est,  alicpûs  unus  vir  magnus  uno  quoqne 
în  loco,  sensQsqne  est  :  Qui  me  nonmt,  admonebuntur  apnd  iEgyptum,  Babylo- 
nem et  reliquas  gentes,  aliquem  in  singolis  natom  esse  yirum  plum  et  magnum  « 
in  Sion  autem  multos,  ut  docebunt  sequentia. 

5.  Numquid  Sion  :  Septuaginta ,  mater  Sùm.  Sion  urbium  mater,  metropolis  : 
sic  etiam  Augustlib.  Il  de  Symb,  ad  Cateckum.  ex  f»-^^,  mater,  factum  («.•nri,  num- 
quid,  Glariùs  Hier,  ad  Sion  autem  dicetur  :  Vir  et  vir  natus  est  in  eà,  Sensus  est  : 
Ad  Sion,  Tel  de  Sion  dicetur  :  Non  unus  aliquis,  sed  alter  et  alter,  id  est,  multi 
magni  homines  in  eà  nati  sunt  An  antem  et  hœc  de  Sione  dicantur,  an  ipea  Sion 
mater  urbimn  de  se  dicat,  parvi  refert. 

fa)  Vér.  ;  [A/,  ftmdamentnm.]  —  (6)  Commemorabo 
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6.  Dominus  narrabit  in  scripturis 
populorum^  et  principmn  :  honiin> 
qui  fuenint  in  eâ. 

7.  Sicut  lœtantium  onmium  habi- 
tatio  est  in  te. 


Dominus  numera^t^  scribens 
populos;  ipse  natus  est  in  eâ  (a). 
Semper. 

Et  cantabunt  quasi  in  choris 
omnes  f ortea  (&)  mei  ia  ta» 


6  Dominus  narrabit  :  Hier.  Dominus  numeravit ,  scribens  populos,  ipse;  etc. 
Prindpum  :  deest  Hebr.  Idem  quod  saprà  vers.  4.  D«U8  reliquos  populos  in  ta- 
bulis  suis  conscribens,  unum  aliquem  notât  sibi  placentem;  ac  in  Sion  sanctorum 
immensa  multitudo^  et  yelut  chori  lœtantes  :  unde  subdit  : 

7.  Sicut  lœtantium  :  Hier.  :  cantabunt  quasi  in  choris,  etc.  Ganentettripudiabunt 
Dec. 

(a)  Var.  :  Iste  natus  ett  ibi.  —  (6)  Gantetores  quasi  ia  dioiis  ;  omnes  fontes. 


PSALMUS  LXXXVI.I. 
DEKlECATORnJS. 


Ex  personâ  hominU  in  ctfoere  eomstitnti  et  malis  mersi,  pata  Jennia,  eàm  in  lacam  nisioa  est» 

lerem,,  zizvui. 


VERSIO  VULGATA. 

Ganticam  Psalml^  1.  filiis  Gon?^  in  finem^ 
pro  Mahcleth  ad  respondendum^  intel- 
lectus  Eman  EzrabiUe. 

2.  Domine^  Deus  salnfîs  meœ>  in 
die  clamayi,  et  nocte  coràm  te. 

3.  Intret  in  conspectu  tuo  oratio 
mea  :  inclina  aurem  tuam  ad  pre- 
cemmeam. 

4.  Quia  repleta  est  malis  anima 
mea  :  et  vita  mea  inf erno  appropin- 
quavit. 

5.  ^sfimatus  sum  cum  descenden- 
tibus  in  lacum  ;  factus  sum  sicut 
homo  sine  ac^utoiio,  6.  inter  mor- 
tuos  liber, 

1.  Àd  respondendum  :  altérais  caneDdom.  EwkKmEatokiUfT  noo  ittos  ergo  qui 
tempore  Davidis  memoratus  :  is  eniiD  lévites,  1  Fartd.^xir,  17;  d*  û)m  GaêHih,  ibid. 
VI,  33.  Ezra  autem  de  filiis  Juda,  ibid.  iv,  i,  17. 

3.  Precem:  Hebr.  clamorem, 

4.  Repkta  est  :  saturata.  Infèmo  appropinquœnt  :  Hebr»  ad  sepuierum  deaomdit. 

5.  Homo  sine  adjutorio  :  Hier,  invalidus, 

6.  Inter  mortuos  liber  :  née  liberiotem  apero  nisi  per  mortem.  Patres  Gtaristo 
aptant  qui  unua  inter  mortaos  liber,  data  potestate  ponendi  aoiiiMin,  et  ifaeiim 
sumendi  eam,  Joan,  x,  18. 

(a)  Var,  ;  [Betr,  osque  perrenit.] 


VERSIO  S.  HIEHOmrHI. 

Gantîcum  canninis  fîliurum  Gore,  vie- 
tori  perchoram  ad  prœcînendum, 
eraditîonis  Eman  Ezrahîtœ. 

Domine^  D^is  salutis  meœ,  per 
diem  clamavi,  et  nocte  coràm  te.. 

Ingrediatur  ante  te  oratio  mea  : 
inclina  aurem  tuam  ad  laudatio- 
nent  Qieam* 

Ouia  replefa  est  malis  amma 
mea,  et  vita  mea  ad  infemum 
descendit  (a). 

Reputatus  sum  cum  descen* 
dentibus  in  lacum,  factus  sum 
quasi  homo  inTalidus,  inter  mor- 
tuos liber; 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER  m. 


»9 


Sicut  inferfectî  et  doimientes 
in  sepulcroy  quorum  non  recor- 
daris  ampliùs^  et  qui  à  manu  tuÀ 
abscissi  sunt. 

Posuisti  me  in  lacn  noTissimo, 
in  tenebrosis  (a)  et  in  profimdis. 

Super  me  confiimatos  est  f  uror 
tauB,  et  cunctis  fluctibus  tuis  af- 
ilixisti  me.  Sehper. 

Longé  fecisti  notos  meoe  à  me  : 
posuisti  me  abominationem  ess, 
clausum^  et  non  prodeuntem. 

Oculus  meus  infirmatus  est  ab 
afSictione>  invocavi  (5)  te^  Do- 
mine ^  totà  die;  ezpandi  ad  te 
palmas  meas. 

Numquid  mortuis  faciès  mira- 
bilia^  aut  gigantes  résurgent  {c), 
et  confitebuntur  tibi  7  Semper. 

Numquid  narrabitur  in  sepul- 
cro  misericordia  tua,  et  (cf)  vert- 
tas  tua  in  perditione? 

Numquid  cognoscentur  (e)  In 
tenebris  mirabilia  tua,  et  justitia 
tua  in  terra  quœ  oblivioni  tradita 
est? 

Ego  autem  ad  te,  Domine,  cla- 
mavi  (/),  etmanë  oratio  mea  prœ- 
yeniet  te. 

Quare,  Domine,  abjicis  Anim^Tn 
meam  :  abscondis  faciem  tuam 
à  me? 

Pauper  ego  et  œmmnosus,  ab 


Sicut  Yubierati  doimientes  in  se- 
pnlctis,  quorum  n<»i  es  memor  am* 
pliùs  :  et  ipsi  de  manu  tuà  repulsi 
sunt. 

7.  Posuerunt  me  in  laeu  inleriori  : 
in  tenebrosis,  et  in  umbrâ  morlis. 

8.  Super  me  confirmatus  est  furor 
tuus  :  et  omnesfluctus  tuos  induxisti 
super  me. 

9.  Longé  fecisti  notos  meos  à  me  : 
posuerunt  me  abominationem  sibi. 

Traditus  sum,  et  non  egrediebar  : 
<0.  oculi  mei  languerunt  prœ  inopià. 

Glamavi  ad  te.  Domine,  totâ  die  ', 
expandi  ad  te  manus  meas. 

11.  Numquid  mortuis  faciès  mira- 
bilia :  aut  medici  suscitabunt,  et 
confitebuntur  tibi. 

12.  Nmnquid  narrabit  aliquis  in 
sepulcro  misericordiam  tuam,  et  ve- 
ritatem  tuam  in  perditione? 

13.  Numquid  cognoscentur  in  te- 
nebris mirabilia  tua  :  et  justitia  tua 
in  terra  oblivionis? 

14.  Et  ego  ad  te.  Domine,  clama- 
vi  :  et  manë  oratio  mea  prsBveniet  te. 

15.  Ut  quid.  Domine,  repeUis  ora- 
tionem  meam  :  avertis  faciem  tuam 
à  me? 

16.  Pauper  sum  ego,  et  in  labo- 

7.  Posuerunt  me  :  Hier,  poemstù  In  umbrà  mortis:  Hier,  m  profundis. 

8.  Fiucfus  tuos  :  calamilates  :  vide  Psal.  xvl,  8. 

9.  Posuerunt  me Hier,  posuisti  me  abominatûmem  eis,  clausum  et  non  pro* 

deuntem  ,*  carcere  inclusum,  nullà  spe  libertatis. 

10.  Inopiâ:  angostîft. 

11.  Medki  suseiiabunt  :  an  forte  mortumn  medici  suscîtabunt,  ul  mrsus  te  faa- 
det  in  cœtu  pionun  ?  at  Hier,  gigantes  résurgent  :  antiquisaimi  homines  ac  pndem 
TîtA  flincti;  vmo  verbo,  mortui  :  mânes. 

13.  in  ierrà  ohHeioms  :  apud  inferos,  nbi  oblivio  :  mide  etiam  poetia  ille  flu* 
yîwLelhe. 

15.  Orationem  :  Hier,  animammeam, 

16.  ANfwr  svm  :  sic  Jeremias  demenns  in  lacmn  ,  Piren,  m,  1  :  Ega  vir  videns 

[a)  Var,  :  Tenebris.  —  (6)  VomtI.  —  (e)  Sargent  *  {d)  Dmt  «U—  (#)  j 
</)  [Heifr.  depnnlaa  wu^ 
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adolescenttA  meà  (a)  ;  portavi  fo- 
rorem  taum,  et  (6)  oonturbatos 
sum. 

Super  me  transienmt  iras  tuœ; 
terrores  tui  oppresserunt  me. 

Gircumdedenmt  me  quasi  aquœ 
totà  die  :  yallaverunt  me  pariter. 

Longé  fedsfi  à  me  amieom 
et  sodalem  :  notos  meos  abstu- 
listi  (c). 

paupertatem  meam,  2.  Me  minaott  et  abduxit  th  tenebras  et  non  m  hicem.  Et  m  h- 

horihus Talis  ille  qni  portaverit  jugum  ab  adolescentiây  ibid.  27.  Exattan»  ow- 

teniy  humiiiatus  sum  :  de  glorià  dejectus  ad  miseriam. 
19.  A  miserià  :  propter  miseriam  meam. 

(a)  Vat.  :  Dent  meâ.  «  (6)  Dent  eU^  (e)  [ffehr.  pne  tenebris. 


ribus  à  juventufe  me&  :  exaltatus 
autem,  humiiiatus  sum  et  contur- 
batus. 

17.  In  me  transîerunt  irœ  tuœ^  et 
terrores  tui  eonturbaverunt  me. 

18.  Gircumdedenmt  me  sicut  aqua 
totà  die  :  circumdederunt  me  si- 
mul. 

19.  BAngasti  à  me  amicum  et  pro- 
zimum  :  et  notos  meos  &  miseriÀ. 


PSALMUS  LXXXYIII. 
LUCTUS   ET  INVOCATIONIS 

IN  PUBLICA  CAIAMITATE. 

Sedeciâ  eapto,  domo  DaTid  è  lolio  detnifoatâ,  promissiones  Dei  irritas  TÎderi  PropheU  (pierifor, 
necdum  adeise  Christom.  Vide  aatem  promitsipnes  II  Jieg,,  vu,  iS,  efc.  ;  I  Parai,  xxu,  10; 
item  Pm^.^lzxi. 


TERSIO  TULGÂTA. 
1.  Inteliectus  Etban  Ezrahitœ. 

2.  Misericordias  Domini  in  œter- 
num  cantabo. 

In  generationem  et  generationem 
annuntiabo  veritatem  tuam  in  ore 
meo. 

3.  Quoniam  dixisti  :  In  œfemiun 
misericordia  œdificabitur  in  cœlis  : 
prœparabitur  veritas  tua  in  eis. 

1.  Ethan  Ezrahitœ  :  ut  Eman  in  titulo  Psalmi  preecedentis.  Alius  antem  Eïtba&y 
ut  et  alius  Eman^  I  Parai,,  u,  e,  non  tamen  Ezrahitœ,  sed  longé  antiqoiores, 
utpote  Zarœ  fllii,  et  ipsius  Judœ  nepotes.  Memoratur  et  alias  Etfaan  EzrahileB 
Tir  sapientissimus  Salomonis  tempore,  III  Beg.  iv,  31. 

3.  In  œtemum  :  BieT.sempiterna  misericordia  osdifioabitur,  Cœlis tamllima 

sunt  promissa  mea  atque  ordo  cœlorum. 

(a)  Var,  :  Enditio.  *  (6}  GcneraUonem.  —  (c)  [Mebr.  innotescam.]  —  {d)  OUi 


YERSIO  S.  HIERONTin. 
Inteliectus  (a)  Ethan  Ezrahitœ. 

Misericordias  Domini  in  ster- 
num cantabo  :  in  generatione  (6) 
et  generationem  annuntiabo  (c) 
veritatem  tuam  in  ore  meo. 

Quia  dixisti  {dj  :  Sempitema 
misericordia  aedificabitur  ^  cœlcs 
fundabis,  et  veritas  tua  in  eis. 
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Percussi  fœduscum  electo  meo; 
juravi  David  servo  meo  : 

Usqae  in  œtemum  stabiliam 
semen  taum,  et  œdiôcabo  in  ge- 
neratione  thronmn  tuum.  Ssmpbr 

Con^itebuntur  (a)  cœli  mirabi- 
lîatiia.  Domine,  et  yehtatemtuam 
in  ecclesià  sanctorum. 

Quis  eniminnnbibns  (6)  œcjua- 
jbitur  Domino  :  assimilabitur  Do- 
mino de  (e)  filiis  Dei  ? 

Deus  incljtus  (d)  in  arcano 
sanctorum  nimio,  et  terribilis  in 
cunctis  gui  circa  eum  (e)  simt. 

Domine  Deus  exercituum,  quis 
similis  tui  (/)  f  ortissime  Domine  ? 
et  Veritas  tua  in  circuitu  tuo. 

Tu  dominaris  superbiee  maris, 
et  elationes  gurgitum  ejus  tu  com- 
primis  (0). 

Tu  confregisti  quasi  vulnera- 
tum,  superbum  :  in  bracbio  forti 
tuo  (h)  dispersisti  inimicos  tuos. 

Tui  sunt  cœli,  et  tua  est  terra  : 
orbem  et  plenitudinem  ejus  tu 
fnndasti. 

Aquilonem  et  austrum  (t)  tu 
creasti  :  Thabor  et  Hermon  no- 
men  tuum  laudabunt. 

4.  Dtsporat  testamentum  :  Hier,  percussi  fœdus  eum  electo,  id  est,  Davide  et 
Ghristo. 

6.  Confitehuniur  cœli m  ecclestd  sanctorum  :  comparât  cœlis  ecclesiam  mi- 

rabilia  Domini  conûteotem  :  vide  Psal.  xviii,  2. 

7.  In  fUiis  Dei  :  angelis. 

8.  In  consilio  sanctorum  :  Hier,  arcano.  In  circuitu  ejus  :  angelis  scilicet  sano- 
lis  ciremnfoais  throno  ejus. 

9.  M  circuitu  tuo  :  tîbi  adhsBret  :  À  te  separari  nequit. 

10.  Potestati  maris  :  Hier,  superbiœ.  Motum fluctuum Hier,  elationes 

gurgitum 

W.Tu  humiliasti:  Hier,  confregisti,  Superbum  :  Hebr.  Bahab,  iEgyptium ,  on- 
tiqaum  Israelis  hostem,  qui  Rahab  dicebatar,  Psal.  Lxxxvi,  4.  Confregisti  artem 
tempore  Hosis ,  ac  recens  per  Nabuchodouosorein. 

13.  Mare  :  Hebr.  austmm,  TMbor  et  Hermon  :  occidens  et  oriens,  horum  mon- 
tinm  situ  deaignati,  CSiald. 

(a)  Var,  :  Et  coofitebuntar.  —  [b)  Nube.  —  (e)  In  filiii.  —  ((f)  [Bebr,  robiistus.1  —  (e)  [Hebr. 
gnper  omnes  qui  in  eircuita  ejtt».]  *  (/)  Toi.—  (g)  [Bebr,  magniflcu.]—  {h)  Fortitudinis  tusc.^ 
(i)  £t  dexienm. 


4.  Disposui  testamentum  eleclis 
meis,  juravi  David  servo  meo  :  5.  Us- 
que  in  atemum  prœparabo  semen 
tuum. 

Et  aedificabo  in  generationem  et 
generationem  sedem  tuam. 

6.  Gonfitebuntur  cœli  mirabilia 
tua.  Domine  :  etenim  veritatem  tuam 
in  ecclesià  sanctorum. 

7.  Quoniam  quis  innubibus  œqua- 
bitur  Domino  :  similis  erit  Deo  in 
filiisDei? 

8.  Deus,  qui  glorificatur  in  consi- 
lio sanctorum  :  magnus  et  terribilis 
super  omnes  qui  in  circuitu  ejus  sunt. 

9.  Domine  Deus  virtutum,  quis  si- 
milis tibi?  potens  es.  Domine,  et  Ve- 
ritas tua  in  circuitu  tuo. 

10.  Tu  dominaris  potestati  maris  : 
motum  autem  fluctuum  ejus  tu  mi- 
tigas. 

1 1 .  Tu  humiliasti  sicut  vulneratum, 
superbum  :  in  brachio  virtutis  tuœ 
dispersisti  inimicos  tuos. 

12.  Tui  sunt  cœli,  et  tua  est  terra, 
orbem  terr»  et  plenitudinem  ejus  tu 
fundasti  : 

13.  Aquilonem  et  mare  tu  creasti. 
Thabor  et  Hermon  in  nomîne  tuo 
exultabunt. 


TOU.  I. 
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14.  Tuum  brachium  cum  potentiâ 
Firmetur  manus  tua^  et  exaltetur 
dextera  tua. 

45.  Justitia  et  judicium  praeparatio 
sedis  tuœ.  Misericordia  et  yeritas 
procèdent  faciem  tuam  : 

16.  Beatus  populus^  qui  scit  jubi- 
lationem.  Domine^  in  lumine  vîiltûs 
tui  ambulabunt. 

17.  Et  in  nomine  tuo  exultabunt 
totà  die  :  et  in  justitia  tuâ.  exalta- 
buntur. 

18.  Quoniam  gioria  virtutis  eorum 
tu  es  :  et  in  beneplacito  tuo  exalta- 
bitur  cornu  nostrum. 

19.  Quia  Domini  est  assuznptio 
nostra>  et  sancti  Israël  régis  nostri. 

20.  Tune  locutus  es  in  visione 
sanctis  tuis^  et  dixisti  :  Posui  adju- 

*  torium  in  potente  :  et  exaltavi  elec- 
tum  de  plèbe  meà. 

21.  Inveni  David  servum  meum  : 
oleo  sancto  meo  unxi  eum. 

22.  Manus  enim  mea  auxiliabitur 
ei  :  et  brachium  meum  confortabit 
eum. 

23.  Nihil  proficiet  inimicus  in  eo^ 
et  filius  iniquitatis  non  apponet  no- 
cere  ei. 

24.  Et  concidam  à  facie  ipsius  ini- 
micos  ejus^  et  odientes  eum  in  fugam 
convertam. 

2J.  Et  Veritas  mea,  et  misericordia 


Tuum  brachium  cum  fortitu* 
dine,  roboretur  manus  tua,  et 
exaltetur  dextera  tua. 

Justitia  et  judicium  firmamen- 
tum  throni  tui  :  misericordia  cl 
Veritas  prœcedent  faciem  tuam. 

Beatus  populus,  qui  no  vit  jubi- 
lum  !  Domine,  in  lumine  vuUùs 
tui  ambulabunt. 

In  nomine  tuo  exultabunt  totà 
die;  et  in  justitia  tuÀ  exalta- 
buntur. 

Quia  gioria  fortitudinis  eorum 
tu  es,  et  in  voluntate  (a)  tu&  ele- 
vabis  cornu  nostrum. 

Quia  à  Domino  est  protectio 
nostra  (5),  et  à  sancto  Israël  rcge 
nostro. 

Tune  locutus  es  per  visionem 
sanctis  tuis  (c)  :  et  dixisti  :  Posui 
adjutorium  super robustum  ;  et  {d} 
exaltavi  electum  de  populo. 

Inveni  David  servum  meum; 
oleo  sancto  meo  unxi  eum. 

Cum  quo  manus  mea  firma 
erit,etbrachi«mmeumroborabit 
eum. 

Non  decipiet  inimicus  eum,  e! 
filius  iniquitatis  non  afiOiget  eum. 

Sed  concidam  ante  faciem  ejus 
hostes  illius,  et  qui  eum  odcnmt 
percutiam  («). 

Yeritas  autem  mea  et  miseri- 


18.  Prœparatio  :  Hier,  firmamentum,  basis. 
16.  Qui  scit  Jubilationem  :  yerum  gaudium,  quod  est  in  Deo  solo  :  tà\ 

epinicium ,  atque  hymnom  triumphalem  Deo  servatori  caneDdom^  PsaL  XLVi ,  2. 
Hoc  autem  non  omnes  sciunt,  sed  qui  à  Deo  accipiunt,  ut  Denm  ipsom,  qaàm 
suavis  sit^  gustent. 

19.  Domini  est  assumfHo Hier,  à  Domino  protectio  nostra;  Hebr.  elypeus. 

20.  lune  locutus  es sanctis  tuis  :  NathaDO  et  Davidi,  Il  Reg,,  vu.  Posui  «/• 

jutorium  in  potente  :  in  Davide ,  qui  meo  auxilio  potens. 

22.  Manus  enim duo  versus  ex  Hier,  cum  quo  manu»  mea,  eto. 

24.  In  fSigam  convertam  :  Hier,  percuiiam. 

(a)  Yar.  :  HiiericordU.  —  (6)  Protectore  oottro.  —  (c]  [Bthr.  miferioordibiiB.1  —  («0  ^^n*' 
«t.  —  (e)  {Hehr.  falmiiiia>o.] 
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Gordia  mea  erif  (a)  oum  eo;  et  in 
nomioe  meo  ezaltabitur  cornu 
ejus. 

Et  ponam  in  mari  num^^yn 
ejus  :  et  in  fluminibus  dexteram 
ejas. 

Ipse  invooabit  me;  Pater  meus 
68  tu  :  Deus  meioM,  et  fortitudo 
salutis  meœ. 

Ego  autem  primogenitum  po- 
nam eum^  {b)  excelsum  regibus 
terrœ. 

In  œtanmm  oustodiam  ai  mi- 
sericordiam  meam;  et  pactum 
meum  fidèle  erit  (e)  ai. 

Et  ponam  perpetaum  semen 
^Us,  et  thronom  ejus  siout  dies 
coeli. 

Si  autem  (iQ  dereliquerint  filii 
ejus  legem  meam ,  et  in  judidis 
mais  non  ambulaTerint  : 

Si  ccremonias  meas  prolana- 
yerint,  et  prœcepta  mea  aon  eus- 
^todierint: 

Visitabo  in  virgà  sodaraeorum, 
et  in  plagis  iniquitates  eorom. 


UBER  III.  m 

mea  cum  ipso;  et  in  nomine  meo 


ezaltabilur  comu  ejus. 

26.  Et  ponam  in  mari  manum 
^us,  eiin  fluminibus  dexteram  ejus. 

27.  Ipse  invocabit  me  :  Pater  meus 
es  tu  :  Deus  meus^  et  susceptor  sa- 
lutis meœ  : 

28.  Et  ego  primogenitum  ponam 
illum  excelsum  prœ  regibus  terrœ. 


Misericordiam  autem  meam 
non  auferam  ab  eo  ;  nec  mentiar 
in  veritate  meâ. 

Non  Yiolabo  pactum  meum;  et 
quod  egressumest  de  lAhiMnnf>ifl 
non  mutabo. 

Semel  jura"vi  in  sancto  meo, 
ai  (e)  Dayid  mentiar. 

Semen  ejus  in  sempitemum 
erit. 


29.  In  aitemum  servabo  îlli  mise- 
ricordiam meam,  et  testamentum 
meum  ôdele  ipsi. 

30.  Et  ponam  in  sœculum  saeculi 
semen  ejus  :  et  thronum  ejus  sicut 
dies  coeli. 

31 .  Si  autem  dereliquerintfilii  ejus 
legem  meam  :  et  in  judiciis  meis  non 
ambulaverint  : 

32«  Si  justitias  meas  profanav^ 
rint  :  et  mandata  mea  nos  custodie- 
lint  : 

33.  Yisitaix)  in  virgà  iniquitates 
eorum,  et  in  verberibus  peccata  eo- 
rum. 

34.  Misericordiam  autem  meam 
non  dispergam  ab  eo  :  neque  no- 
cebo  in  veritate  meà. 

35.  Neque  profanabo  testamentum 
meum  :  et  qu»  proeedunt  de  labiis 
meis  non  faciam  irrita. 

36.  Semel  jurari  in  sancto  meo  : 
si  David  mentiar  : 

37.  Semen  ejus  in  œtemum  m»- 
nebit 


26.  Pofiom  âi  mari  :  vide  Pm/.  uxi .  8 

27.  Stuceptor  :  Hebr.  petra. 

60.  ThrottumefwHeutdmeœU:  yideP9al.Lai»  «. 
SS.  JuHOiaa  :  Hier.  caremomwB. 

64.  Neque  naoebo:  Hier,  mu  mmtian  neque  ûOlam  fldem. 
66.  In  etmdo  meo:  per  aanotitatem  meam.  Si  David  moi^Mir  :  Jnrisjurandi  îot^ 
muia  ^ud  Hehneos. 

^^ WJRr.; AiKfitt.- (i)  ISeàr.  dri»  mm,  «1.1  -  (c)  Avtf  eiit. «  (d)  ihett  aoteai. - 
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38.  Et  Ihronus  ejus  sicut  sol  in 
conspectu  meo  :  et  sicut  luna  per- 
fecta  in  astemum^  et  teslis  in  cœlo 
fidelis. 

39.  Tuverô  repulisti  etdespexisti: 
distulisti  Cbristum  tuum. 

40.  Evertisti  testamentum  servi 
tui  :  prof anasti  in  terra  sanctuarium 
ejus. 

41.  Oestruxisti  omnes  sepes  ejus  : 
posuisti  firmamentum  ejus  formidi- 
nem. 

42.  Diripuerunt  eum  omnes  trans- 
euntes  viam  :  factus  est  opprobrium 
vicinissuis. 

43.  Exaltasti  dexteram  deprimen- 
tium  eum  :  lœtiûcasti  omnes  inimi- 
cos  ejus. 

44.  Avertisti  adjutorlum  gladii 
ejus  :  et  non  es  auxÔiatus  ei  in  bello. 

45.  Destruxisti  eum  éb  emunda- 
tione  :  et  sedem  ejus  in  terram  col- 
lisisti. 

46.  Minorasti  dies  temporis  ejus  : 
perfudisti  eum  confusione. 

47.  Usquequo,  Domine,  avertis  in 

38.  Testis  in  cœh  fidelis  :  Btabilitate  cursûa,  sui  conditoris  testator  poteotiam  el 
constantiam. 

39.  Tu  t;«rô,  tanta  poUicltos ,  repulisti  et  detpexisti  :  qaem  toi  oracoUB  eom- 
mendaveras.  DistulisH  Ckristum  tuum  :  adveatum  ejus  ia  lon^ssima  ien^iom 
distulisti;  Hier.  Iraiu»  es  adversiis  Christum  tmam,  advenus  Sededam,  Davidk 
filium  et  hœredem. 

40.  Sanctuarium  :  Hier,  diadema» 

41.  Sepes  :  Hier,  macerias  :  arces,  urbium  mœnia  :  comparattone  dnclA  à  vi- 

neis  fossÀ  muroque  tectis.  Firmamentum Hier.  ffttmt7tonef....  QiUB  com  ta* 

telœ  essent ,  nunc  sont  formidim ,  postquam  ezcisœ  atint. 

44.  Aiffutorium  gladii  :  Hier,  robur  gladii  ^'us,  eosis  adem  retolisti. 

45.  Destruxisti  :  Hier,  quiescere  (  id  est ,  cessare  )  fecisti  munditiam  ejus  :  qm 
oiim  splendidus  ac  nitidus,  nunc  fœdus  et  ignobilis. 

46.  Minorasti  :  Hier,  abhreviasti,  etc.;  fecisti  ut  aute  tempua  Sedeciaa  malo- 
rum  tflBdio  senesceret  :  erat  enim  triginta  tantùm  et  duos  annos  natua ,  cùm  captî- 
vus  abductus  estyiV  A^^.^xxiv,  18. Vide  autemmiaerianiin  gradua  in  rege,  detracio 
diademate,  avérais  arcibua,  retuso  ^adio^  aUiso  ipso  aolio,  omnibus,  quœ  decori 
tutelœqua  esaent,  translatis  ad  hostem,  poatrcmè  nullA  c^oriA,  majestale  auUà. 

47.  Avertis  in  finem  :  Hier,  absconderis,  averaà  facie. 

(a)  Var,  :  [ffebr.  coràm  me.]  —  (6)  In  «ternam  [Hebr,  acculam.]  —  (c)  [J7<èr«  nbc.]<« 
(d)  [ifeln;  dirupUti  omnet  lepet.]  —  («}  Nun  et  a? ertisti.  —  (/}  [Belfr,  defleere.] 


Et  ihronus  ejus  sicut  sol  in  con- 
spectu meo  (a).  Sicut  luna  sta- 
bilietur  in  sempitemum  (6) ,  et 
teslis  in  cœlo  (c)  fidelis.  Sbvper. 

Tu  autem  repulisti  et  projecisti  : 
iratus  es  adversùs Cbristum  tuum. 

Attenuasti  pactom  servi  tui  : 
profanasti  in  terra  diadema  ejus. 

Dissipasti  onmes  macerias  (d) 
ejus  :  posuisti  munitiones  ejus 
pavorem. 

Diripuerunt  eum  omnes  qui 
transeunt  per  viam  :  factus  est 
opprobrium  vicinis  suis. 

àevastidexterambostiumejus: 
lœtificasti  onmes  inimicos  illius. 

Avertisti  (e)  robur  gladii  ejus^ 
et  non  sublevasti  e?un  in  prœlio. 

Quiescere  (/]  fecisti  munditiam 
ejus^  et  thronum  illius  in  terra 
detraxisti. 

Abbreviasti  dies  adolescentiiB 
ejus  :  operuisti  eum  ignominift. 
Sbmper. 

Usquequo^  Domine,  absconde- 
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ris  in  finem?  saccenditur  (a)  quasi 
ignis  indignatio  tua? 

Mémento  mel  de  profundo  : 
alioquin  quare  frustra  creasti 
filioshominum? 

Quis  est  Tir  qui  yivat^  et  non 
"videat  mortem ,  salvans  anîmam 
8uam  de  manu  inferi?  Sehper. 

Ubi  sunt  misericordiœ  tuœ  an- 
tiquiB,  Domine  4  quas  jurasti  Da- 
vid in  veritate  tuà? 

Recordare,  Domine,  opprobrii 
servorum  iuorum  :  quia  (b)  por- 
tavi  in  dnu  meo  omnes  iniquita- 
tes  populorum. 

Quas  (c)  exprobraverunt  ini- 
mici  tui.  Domine  :  quibus  expro- 
braverunt yesti^a  Christi  tui. 

Benedictus  Dominus  in  sempi- 
temum  :  amen  {dj,  amen. 


finem  :  exardescet  sicut  ignis  ira  tua? 

48.  Memorarequœ  mea  substan- 
tia  :  numquid  enim  vanè  constituisti 
omnes  filios  bominum? 

49.  Quis  est  bomo ,  qui  vivet,  et 
non  Tidebit  mortem  :  eruet  animam 
suam  de  manu  inferi? 

50.  Ubi  sunt  misericordiœ  tuœ  an- 
tiquœ.  Domine,  sicut  jiurasti  David 
in  yeritate  tu&. 

51.  Memor  esto.  Domine,  oppro- 
brii servorum  tuorum  (quod  conti- 
nui  in  sinu  meo)  multarum  gentium. 

52.  Quod  ex  probraverunt  inimici 
tui ,  Domine ,  quod  exprobraverunt 
commutationem  Gbristi  tui. 

53.  Benedictus  Dominus  in  ster- 
num :  fiât,  fiât. 


48.  Quœ  mea  substantia  :  Hebr.  quaniûli  cbv%  ego  sim,  ut  tam  brevem  yitam 
tôt  calamitatibiis  obroas  :  sic  Psal.  ci^  24. 

51.  Memor  esio opprobrii muUartan  gentium  :  à  tôt  gentibus  illati  no- 

bb  aenris  tois.  Quod  (  opprobriom  )  eoniinui  m  Hnu  meo  :  cûm  ne  qaeri  qnidem 
liceret. 

52.  Commutationem  Christi  tui  :  commutata  promîssa  de  Cbristo  Tenturo  :  ai 
Hier,  ea^urobraverunt  vestigia  Christi  tui  :  Cbald.  tarditatem  vestigiorum  Christi 
tui,  Irridebant  nos  qnôd  non  adveniret  expectatns  ille  liberator ,  sive  Gyros  « 
aive  potîûs  Cbriatos  de  semine  Dayidis,  regno  ejus  instaurando,  et  in  œtemum 
fliniando. 

!■)  For.  :  Siyeciidetiir.  —  (6)  Dmtt  quU.  —  (c)  Quiboi.  —  (d)  Ajpen  «*• 
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LIBER  QUAUTUS  PSALMORUM 

SECUNDUH  HEBRiEOS  USQUB  AD  PSALHOM  CYL 


PSÀLMUS  LXXXIX. 
HORALIS. 

De  miseriis  et  breTitate  Tits  :  qtis  consideratio  meximè  congrnebat  popnlo  ich  Vose  laboranti 
in  deicrto  ;  càm  in  maUs  pan  solaUi  lit ,  intueri  qnàai  Iota  Tîta  buvana  nihil  niai  ^^*— »— 
«it^  neque  quidquam  spei  mpenit,  niai  in  Deo. 


VERSIO  VULGATA. 
1 .  Oratio  Moysi  hommis  Dei. 

Domine^  refugiumfactus  es  nobis^ 
à  generatione  in  generationem. 

2.  Priusquàm  montes  fiereni^  aut 
formaretur  terra^  et  orbîs  :  à  sœculo 
et  usque  in  sœculum  tu  es  Deus. 

3.  Ne  avertas  homînem  in  humili- 
tatem  :  et  dixisti  :  Convertimini,  filii 
hominiun. 


TEBSIO  s.  HIEBONTHI. 
Oratio  Moysi  (a)  Yiri  Dei. 

Domine^  habitaculum  tu  factus 
es  nobis^  in  generatione  et  gene- 
ratione. 

Ànteqnàin  monteB  nascerenftur, 
et  parturiretur  terra  ^  et  orbis;  h 
sœculo>  et  usque  in  saeculum  tu 
es  Deus. 

Gonvertens  (6)  hominem  usque 
ad  contritionem^  et  dicens  (e)  : 
Revertimini»  filii  Adam. 


1.  Oratio  Moysi.  Nihil  yidemus  car  hune  titulum  non  sumamus  ad  Utteram  t^ 
certe  magnus  ille  Athanasius  nihil  hsesitavit.  Vis,  mqmiy^audire  Mosen?  fuibe$ 
Psalmum  LXXXix^  Epist,  ad  Marcell.  Hieronymas  qaoqne  ita  sensit^  atque  ipso 
teste ,  omnium  antiquissimus  Origenes.  Quidam  tamen  Patres  non  admittunt , 
(^uôd  hujus  canlici  Mosis  nulla  in  Scripturis  mentio.  Atqui  nulla  etiam  Scriptuia 
docet  sancti  Job  historiam  à  M  ose  conscriptam  :  neque  id  prohibait,  qaominàs 
à  pleiisque  Mosi  tribuatur.  Quod  de  hoc  cantico  longé  est  eeqoius ,  fayente  titalo. 
hsfiigiwnfi  :  Hier,  habitaculum.  Deus  enim  in  nobis  et  nos  in  Deo,  ut  passim  Scri|H 
tura  docet.  De  primis  Psahni  versibus  Cotwm.  Hier.:  a  Narraturus  tristia,  et  genos 
deploraturus  humaaum,  à  laudibus  Dei  incipit  :  ut  quidquid  posteà  homini  accw 
dit  adyersorum,  non  Greatoris  duritiA,  sed  ejUs  qui  creatus  est  culpA ,  accidisse 
▼ideatur  :  »  vide  Ep.  ad  Cypr.  t.  II.  Op.  S.  Hier. 

3.  Ne  avertas Hier,  convertens  hominem  ad  contritionem ,  comminuens,  et 

teducens  ad  pulyerem.  Et  dixisti  :  Convertimini  :  Hier,  et  dicens  :  Revertimini, 
âlii  Adam,  contritom  et  comminutum  ex  pulvere  jussu  tuo  exsuacitas  :  sic  Psalnu 
cm,  29.  30. 

{a)  Var.  :  Uosis.  —  (6)  Convertens  [Hebr.  convertis.]  —  (c)  Et  diees  [ffebr.  dicii.] 
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Quia  mille  anni  in  occilis  tuis 
sicat  dies  hestema^  qu»  pertrans- 
iity  et  Yigilia  nocturna. 

Percutiente  te  eos^  ut  (a)  som* 
nium  erunt  :  manè  quasi  herba 
pertransiens. 

Manè  floruit  et  abiit  :  ad  ves- 
perum  conteretur^  atqne  siccabi- 
tur. 

Gonsumpti  enim  smnus  in  fù- 
rore  tuo^  et  in  indignatione  tuà 
conturbati  sumus. 

Posuisti  iniquitates  nostras  co- 
ràm  te  :  negligentias  nostras  in 
luce  vultûs  tui. 

Omnes  enim  dies  nostri  transie- 
runt  in  furore  tuo  :  consumpsi- 
mus  annos  nosiros  quasi  senno- 
nem  loquens. 

Dies  annorum  nostrorum  in  ip- 


4.  Quoniom  mille  anni  anteoculos 
tuos^  tanquam  dies  hestema^  quao 
prœteriit^ 

Et  cni^odia  in  noote,  5.  quœ  pro 
nihilo  habentur^  eorum  anni  erunt. 

6.  Manè  sicut  hêrba  transeat,  manè 
floreat^  et  transeat  :  vesperè  décidât, 
induret,  et  arescat. 

7.  Quia  defecimus  in  ira  tuÀ  :  el 
in  furore  tuo  turbati  sumus. 

8.  Posuisti  iniquitates  nostras  in 
conspectu  tuo  :  sœculum  nostrumin 
illuminatione  vnltûs  tui. 

9.  Quoniam  omnes  dies  nostri  de- 
fecerunt  :  et  in  ira  tuâ  defecimus. 

Anni  nostri  sicut  aranea  medita- 
buntur  :  40.  dies  annorum  nostro- 
rum in  ipsis,  septuaginta  anni. 


4.  Quœ  prœteriit  :  mille  anni  non  tantùm  sicnt  nna  dies;  sed  tanquam  dies 
qu8B  prœteriit.  Quod  enim  tam  rapide  effluit,  ita  considerandum ,  tanquam  jam 
efDuxerit.  Custodia  *  Hier,  vigilia  noctis.  Noctem  per  vigilias  quatuor  dividebant. 
Sensos  ergo  est  :  Qoid  est  vitanostra?  fac  nos  vivere  nongeotos  eoque  amplius 
annos ,  ut  Adam  et  prise!  mortales  ;  fac  ad  mille  annos  vitam  protrahi  :  mille 
aimi  dies  unus^  laque  propè  jam  elapsus  :  qnid  autem  dico,  dies  unus?  imè  pars . 
«xigua  noctis. 

5.  Quœ  pro  nihilo  habentur toto  vita  humana  nihil.  Ât  Hier,  percutiente  te 

€09,  somnium  erunt.  Hebr.  Jnundasii  eos  :  somnus  erunt  :  Ùani  instar  exundantis 
abripuisti  eos^  et  fùgenmt  ab  ocnlis  veint  somnium ,  somno  citiùs  dissipati  sunt. 

6.  Manè  sicut  herba  transeat  :  totus  yersus  ex  Hier.  Décidai  :  deest  Hebr.  Manè  : 
ne  intègre  quidem  die  fioremns,  in  ipso  initio  tabescimus. 

7.  Quia  defecimus  in  ira  tud  :  jam  ad  causam  tôt  malorum  couver titur,  nempe 
ad  iram  Dei  tôt  sceleribus  concitatam;  cumque  genus  humanum  jam  inde  ab 
initio  miseriœ  addictnm  sit^  bine  patet  qnàm  gratis  ira  Dei  pridem  nobis  incum- 
bat,  inter  ipsa  initia  admisso  peccato. 

8.  Posuisti  iniquitates  nostras  m  conspectu  tuo  :  instar  judids  ad  certam  quam- 
dam  causam  imiwuntt  advertentis,  ac  reom  siatim  punituri.  iniquitates  autem  : 
Hebr.  occulta;  Hier,  negligentias;  vertit  alibi  :  errores,  ignorantias.  Ininterpret 
bujus  psalmi  Ep.  ad  Cyp,  Sensus  est  :  ex  anteactâ  et  tam  rapide  elapsà  vitâ , 
hoc  onnm  reliqni,  peccata  mnlta  seiHcet,  et  justi  supi^cii  meritum. 

9.  Quoniam  omnes Hier,  omner  «iwn,  etc.^  quasi  sermonem  loquens  :  hoc  est, 

anni  nostri  dicto  citiùs  transierunt  :  imè  cogitatione  citiùs  :  sermo  enim  etiam 
de  cogitatione  sumitur.  Sicut  aranea deest  Hebr.  Pro  sermone  loquenUs^  Sep- 
tuaginta meditationem  araneœ  transtnlenmt.  Quomodo  enim  loquentia  sermo 
praetervolat,  ita  opus  aranes  incassum  texitur.  Telas  araneœ  iexuerunt ,  Isa. 
UX,  5.  Comm,  Hier. 

10.  Dies  annorum  nostrorum  in  ipsis  :  id  est ,  in  diebus  annorum  nostrorum 

[a)  Var.  :  Deest  nt* 
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Si  autem  in  potentatibus^  octoginta 
anni^  et  ampliùs  eorum  labor  et  do- 
lor. 

Quoniam  supervenit  mansuetudo^ 
et  corripiemur. 

1  i .  Quis  novit  potestatem  irœ  tu8B  : 
et  piœ  timoré  tao  iram  tuam  12.  di- 
numerare? 

Dexteram  tuam  sic  notam  fac^  et 
eruditos  corde  in  sapientlà. 

13.  Convertere,  Domine^  usque- 
quo?  et  deprecabilis  esto  super  ser- 
ves tuos. 

14.  Repleti  sumus  manè  miseri- 
cordià  tuà^  et  exultavimus^  et  delec- 
tati  sxmius  omnibus  diebus  nostris. 

15.  Lœtati  sumus  pro  diebus  qui- 
bus  nos  humiliasti  :  annis  quibus 
vidimus  mala. 

16.  Respice  in  servos  tuos,  et  in 
opéra  tua  :  et  dirige  filios  eorum. 


sis  septuag^nta  annis  (a)  :  si  au- 
tem multùm  octoginta  anni ,  et 
quod  ampliùs,  labor  et  dolor  : 
quoniam  transibimus  dtù,  et  avo- 
labimus  (6). 

Quis  novit  fortitudinem  irae 
tuœ,  et  secundùm  timorem  tuum 
indignationem  tuam? 

Ut  numerentur  dies  nostri  sic 
ostende,  et  veniemus  corde  sa- 
pienti. 

Revertere,  Domine,  usquequoT 
et  exorabilis  esto  super  servos 
tuos. 

Impie  (e)  nos  matutinâ  miseri- 
cordià  tuà  ;  et  laudabimus,  et  lœ- 
tabimur  in  cunctis  diebus  nostris. 

Lœtifica  nos  pro  diebus  (d)  qui- 
bus afOixisti  nos,  et  annis  quibus 
vidimus  mala. 

Appareat  apud  servos  tuos 
opus  tuum,  et  gloria  tua  (e)  sa- 
per filios  eorum* 

suot  septuagmta  anni  :  hœc  Titœ  nostrœ  somma.  Si  autem  inpoientatibus  :  Hier. 
si  autem  miUtitm^  etc.,  id  est,  quod  ezcedit  septuagînta  annoB,  tIx  îq  Tit&  nume^ 
.randum  ;  tanta  infirmitas  est  :  sint  ad  soinmiun  octoginta  ferè  anni  ;  qaod  am- 
pliùs, non  yita,  sed  labor  dolorque  est.  Alii  ex  Hebr.  Die*  annorum  nostrorum 
septuaginta  anni  :  si  autem  in  Ti^re  sit  aUquis,  si  firmiore  atator  valetadine,  oc- 
toginta anni,  etc.  Supervenit  mansuetudo ipsa  benignitas  Dei  vit»  spatiom 

prorogantis  nobis  probro  ac  reprehensioni  vertet,  posUpiàm  tempore  ad  pœni- 
tentiam  dato ,  ad  peccandum  abutimur.  At  Hier,  transibimus  eità,  etc.,  reseca- 
mor  et  avolamos.  Hebr.  Sicut  aves  tesecto  fUo,  ûo  vita  nostra  avolat  :  vel,  fiU 
instar,  yita  nostra  sacciditar,  evanescit 

11.  Quis  novit  potestatem et  prœ  timoré  tuo  iram  tuam  dinumerare  :  qois 

•  raleat  ita  te  timere,  ac  dignus  es;  tantiqne  quanti  est,  œstimare  iram  tuamT 

Hier,  verô,  Septuaginta  et  Theodor.  dinumerare  ad  sequentem  versum  referunt: 

12.  Dinumerare  dexteram  tuam  sic  notam  fac Hier,  ut  nttmereniwr  dies  nos* 

tri  sic  ostende,  et  veniemus  corde  sapienti  :  ostenso  nobis  à  te  vilanostr»  spatîo, 
erimus  cautiores. 

13.  Usquequo?  supp.  non  reverteris. 

14.  Bepleti  sumus Hier,  impie  nos  matutinâ,  etc.  Notât  etiam  Theodor.  tem- 
pos esse  mutatum  à  Septuaginta:  matutinâ  autem  misericordia  est  proaq;ktagrar 
taque,  ut  matutinœ  horte  post  noctem. 

15.  Lœtati  sumus Hier.  Icetifica  nos,  etc.:  pro  malisbona  rétribue. 

16.  Bespice Hier,  appareat,  etc.,  id  est,  appareat  servis  tuis.  Dirige  filios 

Hier,  gloria  tua,  etc.  Ostende  vim  et  ^oriam  tuam  in  liberandis  servis  tuis,  eo- 
rumque  familift  tôt  malis  eruendà. 

{a)  Var.  :  Anni.  —  (6)  Transmmas  eito  et  aTolaTimu.  —  (fi)  [Eskr.  fttia.]  —  (4)  [ffebr.  •»- 
aindàm  di«s]  in  qaibni.  —  {e)  [Eebr,  décor  tau».] 
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Et  ât  décor  (a)  Domini  Dei  nos- 
tri  super  nos  :  et  opus  manuum 
nostramm  facstabile  super  nos  : 
et  opus  manuum  nostrarum  con- 
firma. 


17.  Et  sit  splendor  Domini  Dei  nos- 
tri  super  nos,  et  opéra  manuum  nos- 
trarum dirige  super  nos^  et  opus 
manuum  nostrarum  dirige. 


17.  Diriffe  :  confirma  ;  Hier,  fac  stabile, 
(«)  For.  :  [Bebr,  polchritodo.] 

PSALMUS  XC. 

CONSOLATORIUS. 

Tir  bonof ,  Deoqaa  eonfiios,  tb  onmi  periculo  tatu.  Tidetnr  etiam  eue  Voiit.  Potest  enim 
eOBTeiiire  popnlo  in  deiêrlo  labonati,  et  Dei  pnetidio  indigenti.  Sine  titalo  in  Hebrso. 


TEBSIO  S.  HIERONYHI. 
Psalmiis  (a). 

Qui  habitat  in  abscondito  Ex- 
celsi^  in  umbraculo  Domini  com- 
morabitur. 

Dicens  Domino  :  Spes  (6)  mea, 
et  fortitudo  mea  :  Deus  meus, 
confidam  in  eo. 

Quia  ipse  liberabit  te  de  laqueo 
Tenantium,  de  morte  insidiarum. 

In  saapulis  suis  obumbrabit 
tibi;  et  sub  aUs  ejus  sperabis. 

Scutum  et  protectio  veritas  ejus, 
non  timebis  à  timoré  noctumo. 

A  sagitià  volante  per  diem,  à 
peste  in  tenebris  ambulante,  à 
morsu  insanientis  (e)  mendie. 


YEBSIO    TULGATA. 
Lau8  Cantici  David. 

1.  Qui  habitat  in  adjutorio  Altissi- 
mi,  in  protectione  Dei  cœli  commo- 
rabitur. 

2.  Dicet  Domino  :  Susceptor  meus 
es  tu,  et  refugiummeum:  Deus  meus, 
sperabo  in  eum. 

3.  Quoniam  ipse  liberavit  me  de 
laqueo  venantium,  et  à  verbo  aspero. 

4.  Scapulis  suis  obmnbrabit  tibi  : 
et  sub  pennis  ejus  sperabis. 

5.  Scuto  circumdabit  te  veritas 
ejus  :  non  timebis  &  timoré  noctumo. 

6.  A  sagittA  volante  in  die,  &  ne- 
gotio  perambulante  in  tenebris  :  ab 
incursu,  et  deomonio  meridiano. 


1.  In  aélftttorio  :  Hier,  m  abscondito^  in  loco  inaccesso  et  tato. 

8.  Liberavit  me:  Hier,  liberabit  te.  A  verbo  aspero  :  Hier,  de  morte  ineidiarum, 
de  insidiis  mortîTeriB. 

6.  Neffciio  :  Hier. peete;  pestis  antem  pro  pernicie  sumitiir.  Ab  incursu Hier. 

à  morsu  insaniewtium  merûUe,  id  est,  serpentinm  œsta  rabidomm.  Attende  antem 
ad  pericnloram  egregiam  enmnerationem  :  non  timebis  noctomos  casas,  non 
▼im  aperiam  inteidia,  non  insidias  et  machinationes  occultas,  non  oBstom  into- 
lembilem  et  iiritantem  angoes,  à  qoibas  omnibus  Israelit»  Uberati  sont.  Pro  an- 
goibas  mendie  fàrentibas  Septnaginta  vertmit  dœmoniam  meridianmn,  qaod 
Theo^tf.  interpretatnr  Hwm5>nffp  iQcitantemlibidines,  post  satietatem  aut  somp- 
tnosaa  ^idas. 

(s)  r(V.:i»Mi<PM]ans.«(»)Diecw:  Domine,  spes. --(e)Iniidiintis. 
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7.  Gadenf  à  lafere  tao  mille»  et  de- 
eem  millia  &  dextris  tuis  :  ad  te  au- 
tem  non  appropinquabit. 

8.  Yenimtamen  oculis  tuis  consi- 
derabis  :  et  retributionem  peccato- 
rum  videbis. 

9.  Quoniam  tu  es»  Domine»  spes 
mea  :  Altissimum  posuisti  refugium 
tuum. 

10.  Non  accedet  ad  te  malum  :  et 
flagellum  non  appropinquabit  ta- 
bernaculo  tuo. 

li.  Quoniam  angelis  suis  manda- 
Tit  de  te  :  ut  custodiant  te  in  omni- 
bus YÎis  tuis. 

12.  In  manibus  portabunt  te  :  ne 
forte  o£fendas  ad  lapidem  pedem 
tuum. 

13.  Super  aspidem  et  basiliscum 
ambulabis:  et  conculcabis  leonem 
et  draconem. 

14.  Quoniam  in  me  speravit»  libe- 
rabo  eum  :  protegameum»  quoniam 
cognovit  nomen  meum. 

15.  Glamabit  ad  me»  et  ego  exau- 
diam  eum  :  cum  ipso  sum  in  tribu- 
latione  :  eripiam  eum»  et  gloriQcabo 
^um. 

Longitudine  dierumreplebo  eum  : 
et  ostendam  illi  salutare  meum. 


Gadent  à  latere  tuo  mille»  et 
decem  millia  &  dextris  tais;  ad 
te  autem  non  appropinquabit. 

Verumtamen  ocul^  tais  vide- 
bis» et  ultionem  (a)  impiorum  cer- 
nes. 

Tu  enim  es»  Domine»  spes  mea  : 
Excelsum  posoisli  habitaculum 
tuum. 

Non  accedet  ad  te  malum»  et 
lepra  non  appropinquabit  taber- 
naculo  tuo. 

Quia  angelis  suis  mandavit  de 
te»  ut  custodiant  te  in  omnibus 
viis  tuis. 

In  manibus  porta}>unt  te  ;  ne 
forte  offendat  ad  lapidem  pes 
tuus. 

Super  aspidem  et  basiliscum 
calcabis  :  conculcabis  leonem  et 
draconem. 

Quoniam  mihi  adbœsit»  et  li- 
berabo  eum  :  exaltabo  eum , 
quoniam  cognovit  nomen.  meum. 

Invocabit  me»  et  exaudiam 
cum»  cum  ipso  ero  (b)  in  tribula- 
tione  :  eruam  eum»  et  glorificabo 
eum. 

Longitudine  dierumimplebo  (c) 
eum»  et  ostendam  illi  salutare 
meum. 


7.  Ad  te  autem  non  appropinquabit  :  supple»  interitiu;  in  medio  pereiuitiom 
Deu8  te  prsstabit  incolumem. 

9.  Tues; Domine,  spes  mea  :  sapp).  Quoniam  dixisti  :  ta.  Domine»  q^es mea  : 
hoc  est^  quia  in  Deo  spem  reponis  omnem.  Altissimum  :  Deum  :  Posuisti,  etc. 

10.  Flagellum  :  Hebr.  plaga. 

11.  Angelis  suis sic  Bxod.,  xxin»  20»  23  :  Mittam  angelwn  memn,  fw'iw- 

cedat  te,  et  custodiat  in  vid,  etc. 

(«)  For.  :  [ffebr,  expletionem.]  —  {b)  Cum  ipio  ego  iiu  —  (c)  Satiab», 
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PSALMUS  ICI. 
MORAUS. 

Die  ubbati ,  in  meditatione  operum  et  consiliomm  Dei  Propheta  aequietcit ,  cgusque  magnitn- 
dine  isUtor,  maloi  diiiiipmtii,  bonos  toentis. 


TEBSIO  B.  RIEBOHTIII. 

Psalmus  Gantici^  in  die  sabbati. 

Bonum  estcoofiteri  Domino^et 
psallere  nomini  tuo^  Altissime. 

Ad  annunti^dum  manè  mise- 
ricordiam  tuam^  et  ôdem  tuam 
in  nocte^ 

In  dccachordo  et  in  psalterio^ 
in  cantico  (a)  et  citharà. 

Quoniam  lœtificasti  me^  Do- 
mine^ in  opère  tuo  :  in  facturis 
manuum  tuarum  laudabo. 

Quàm  magnificata  sunt  opéra 
tua^  Domine  !  satis  profundie  fao- 
te  sunt  cogitationes  tuae. 

Vir  insipiens  non  cognoscet,  et 
slùltus  non  intelliget  istud. 

Genninavemnt  impii  quasi  fœ- 
num^  et  floruerunt  omnes  qui 
operantur  iniquitatem,  ut  conte- 
rantur  usque  in  sempitemum. 

Tu  autem  Excelsus  in  œternum. 
Domine. 

Ecoe  enim  inimid  tui.  Domine^ 
ecce  inimici  tui  peribunt  :  et  dis- 
sipabuntur  (6)  omnes  qui  ope- 
rantur iniquitatcm. 

Et  exaltabitur  quasi  monoce- 
rotis  cornu  meiun  :  et  senectus 
mea  in  oleo  uberi. 


VEBSIO  YULGITA. 
1.  Psalmus  Gantid^  in  die  sabbati; 


et 


2.  Bonum  est  confiteri  Domino 
psallere  nomini  tuo,  Altissime. 

3.  Ad  annuntiandum  manè  mise- 
ricordiam  tuam ,  et  Teritatem  tuam 
per  noctem , 

4.  In  decachordo,  psalterio  ;  cum 
cantico,  in  citharà. 

5.  Quia  delectasti  me,  Domine ,  in 
foctui^  tuâ  :  et  in  operibus  manuiun 
tuarum  exultabo. 

6.  Quàm  magniûcata  sunt  opéra 
tua.  Domine  !  nimis  profundœ  factœ 
sunt  cogitationes  tuœ  : 

7.  Vir  insipiens  non  cognoscet  :  et 
stnltus  non  intelliget  haee. 

8.  Gùm  exorti  fuerint  peccatores 
slcut  fœnum  :  et  apparuerint  omnes, 
qui  operantur  iniquitatem  : 

Utintereant  in  sœculum  sœculi. 

9. Tu  autem  Altissimus  inœtemum> 
Domine. 

10.  Quoniam  ecce  inimici  tui.  Do- 
mine, quoniam  ecce  inimici  tui  peri- 
bunt :  et  dispergentur  omnes  qui 
operantur  iniquitatem. 

41.  Et  exaltabitur  sicut  unicomis 
cornu  meum  :  et  senectus  mea  in  mi- 
sericordià  uberi. 


patet 


4.  Cum  eantieo  :  super  HigghaUm,  Hebr.  :  Tide  PmA».  n,  17.  HIe  ( 
mosicum  esse  instromentam. 

il.  Jn  nUsericordid  :  Hier,  oieo,  ii  iXaU,  pro  qao  scrib»  repoaaisae  iridentur, 
ÙI»,  misericordid.  Sensns  est:  Delibutas  sum  oleo  virente,  récente;  ungueniis 
pemsiis,  quod  Istitite  signiim  ;  vel  ut  yertit  Symmacbus  apud  Theodor.  senectui 
mea  ut  oliva  floreru  :  vis  mea  Eevirascet  taa^um  in  satatis  flore. 

(«)  Var,  :  [iSTeftr.  eannioe.]  —  (b)  {Eebr,  dÎYidentur.l 
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12.  Et  despezit  ocnlus  meus  lui- 
micos  meos  :  et  in  insurgentibus  in 
me  malignantlbus  audiet  auris  mea. 


13.  Justus  ut  palma  florebit  : 
oedrus  libani  multiplicabitur. 


sicut 


Et  respidet  oculus  mens  eos 
qui  insidiantur  (a)  mibi  :  de  his 
qui  consurgunt  adversùm  me  ma- 
lignantibus.  audiet  auris  mea. 

Justus  ut  palma  florebit;  ut  ce- 
drus  in  (6)  libano  multiplicabi- 
tur. 

Transplantati  in  domo  Do- 
mini  :  in  atriis  Dei  nostri  genni- 
nabunt. 

Adhuc  finictifilcabunt  in  senec- 
tute  :  pingues  et  frondentes  erunt 

Annuntiantes  quia  rectos  Do- 
minus  :  f ortitudo  mea^  et  non  est 
iniquitasineo. 

12.  Despexit  ocuius Hier,  respkiet  eos  qui  ùmdianiur,  eomm  insidi»  dete- 

gentnr.  In  msurgentibus:  Hier,  de  his  qui  consurgunt,  aie.  Audiet supple, 

Tindictam  divinam  :  videbo  détectas  insidias,  et  corroentes  immicos  :  excidiiim 
eomm  andiam. 

15.  Multiplicabuntur  :  fractificabimt^  etc.  Totas  yersos  ex  Hier,  qaem  confer 
corn  vers.  11.  Bene  patientes  erunt  :  patientia  ipsis  bono  vertet. 

16.  Vt  annuntient refer  ad  seqaentia  corn  Hier. 

(«)  Var.  :  Inùditiites.  —  (6)  Dtest  in. 


14.  Plantati  in  domo  Domini,  in 
atriis  domûs  Dei  nostri  florebunt. 

15.  Adhuc  multiplicabuntur  in  se- 
nectà  uberi  :  et  bene  patientes  erunt, 
16.  ut  annuntient  : 

Quoniam  rectus  Dominus  Deus  nos- 
ter  :  et  non  est  iniquitas  in  eo. 


^tmm^^t^f^t^^m 


PSALMUS  XCIL 
LAUDIS. 
Per  mandi  itractanm  Deo  lanf ,  legi  fldes,  toniplo  nnditai 

TEHSIO  YULGATA. 

Lau8  Cantici  ipsi  Da^id,  in  die  ante  sab- 
batom,    qaando    fandata   est  terra. 

1.  Dominus  regnavit,  decorem  in- 
dutus  est  :  indutus  est  Dominus  for- 
titudinem,  et  prsecinzit  se. 

Etenim  firma^it  orbem  terrœ,  qui 
non  commovebitur. 

2.  Parata  sedes  tua  ex  tuno  :  à  sae- 
culo  tu  es. 


Sine  tîtob  in  HebnBO. 


YEBSIO  S.  HIEEONTIIL 


Domluus  regnaYit,  glorià  in- 
dutus oet  :  indutus  est  Dominus 
fortitudine,  et  accinctus  est  :  in- 
super appendit  orbem,  qui  non 
commovebitur. 

Firmumsolium  tuum  ex  tuno  : 
ab  œtemo  (a)  tu  es. 


s.  Ex  tune  :  à  principio  :  ante  ort>em  conditum« 

(«)  Var,  :  A  itecnlo. 
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LevaYerunt  flumina^  Domine^ 
leyavenint  flumina  y oces  suas  (a) . 

Leyavenint  flumina  gurgites 
suos^  &  Yocibus  aquarum  multa- 
rum. 

Grandes  fluctus  maris  :  grandis 
in  excelso  Dominus. 

Testimonia  tua  fidelia  f acta  sunt 
nimis  :  domum  tuam  decet  san(^- 
fitas.  Domine,  in  longitudine  die- 
rum. 


3.  Eleyaverunt  flumina,  Domine  : 
elevaverunt  flumina  vocem  suam. 

ElevaTerunt  flumina  fluctus  suos, 
4.  a  vocibus  aquarum  multarum. 

Mirabiles  elationes  maris  :  mira- 
bilis in  altis  Dominus. 

5.  Testimonia  tua  credibilia  facta 
sunt  nimis  :  domum  tuam  decet  sanc- 
titudo.  Domine  ^  in  longitudinem 
dierum. 


3.  Blewwenmi  ftunUna Terrœ  ftmdatœ  aqoûs  supeilùdit  copia  et  fragore 

mirabili. 

4.  À  vocibus  :  propter  strepitom.  Mirabilis  in  altis  Dominus  :  in  cœlo ,  super 
nubes.  Mare  mirabiliter  intumescit;  longé  mirabilior  Deus  ille  excelsus  in  alUtu- 
dine  consiliorum  suorum,  quibos  nec  mare  profundius  aat  vastius. 

5.  Testimonia  tua  :  lex  toa  :  mandata  tua.  Credibilia  :  tôt  firmata  miraculis  : 
tantà  muUitudiae  ac  flde  testium,  tant&  temporum  rertonque  omnium  consen- 
âone  ;  denique  tam  incomiptA  morum  regulA  culUlsque  sanctitate.  Pro  que  Hier. 
fidelia  :  yeridica  :  fidelia  enim  omnia  matuiata  ejus  :  facta  in  veritate  et  œquOate, 
Psal.  cz,  8,  qaod  eôdem  recidit. 

(«)  For.  :  Voeen  raam. 


PSALMUS  XCIII. 
MORALIS  ET  INGREPATORIUS. 

GonCfa  tiolentoi  et  oppreuorif ,  prasertUn  judicet.  Vide  Psal,  lxzzi.  Siae  titalo  in  Hehrao 


TEBSIO  S.  HIEE0NY1U. 


TERSIO  VUL6ATA. 
Psalmns  ipei  Da^id,  Qoartà 


:  Deus 


Deus  ultionum.  Domine 
ultionum  ostendere. 

Elevare  quijudicas  terram(a)  : 
redde  Ticissitudinem  superbis. 

Usquequo  impii ,  Domine;  us- 
quequo  impii  ezultabunt? 

Fluent  loquentes  antiquum  : 
garrientomnes  qui  operantur  ini- 
quitatem! 


Deus 


1.  Deus  ultionum  Dominus  : 
ultionmn  libéré  egit. 

2.  Exaltare  qui  judicas  terram- 
redde  retributionem  superbis. 

3.  Usquequo  peccatores.  Domine  : 
usquequo  peccatores  gjloriabuntur! 

4.  Effabuntur,  et  loquentur  iniqui- 
tatem  :  loquentur  omnes,  qui  ope- 
rantur injustitiam? 


1.  Uberi  egit  :  Hier,  ostendere;  appare,  6  Deus  scelerum  ultor  ;  tempus  est 
appareat  potentia  tua,  dam  impii  in  plebem  tuam  grassantur. 
4.  BffàbwUur Hebr.  efftttient,  et  loquenhtr  grandia  garrientm 

^)  For,:  Jades  terra. 
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5.  Populum  tuum.  Domine^  hu- 
miliayenmt  :  et  haereditatem  tuam 
YexaYenint 

6.  Viduam  et  advenam  interfece- 
runt  :  et  pupillos  occidenmt. 

7.  Et  dixeruBt  :  Non  "Videbit  Do- 
minus,  nec  intelliget  DeuB  Jacob. 

S.Intelligite  insipientesin  populo  : 
et  stulti  aliquando  sapite. 

9.  Qui  plantavit  aurem^  non  au- 
diet?  aut  qui  finzit  oculum,  non 
considérât? 

10.  Qui  coTripit  genfes^  non  ar- 
guet  :  qui  docet  hominem  scientiam? 

11.  Dominus  scit  cogitatîones  ho- 
minnmj  q[uoniam  TansB  sunt. 

12.  Beatushomo^  quem  tu  erudie- 
ris.  Domine  :  et  de  lege  tuà  docueris 
eum. 

13.  Ut  mitigés  ei  à  diebus  malis; 
donec  fodiatur  peccatori  fovea. 

14.  Quia  non  repellet  Dominus  pie- 
bem  suam  :  et  bsereditatem  suam 
non  derelinquet. 

15.  Quoadusque  justitia  converta- 
tur  in  judicium  :  et  qui  juxta  illam 
omnes  qui  recto  sunt  corde. 

16.  Quis  consurget  mihi  adversùs 
malignantes?autquis  stabitmecum 
adrersùs  opérantes  iniquitatem  ? 


Populum  tuum.  Domine,  oon- 
terenty  et  hœreditatem  tuam  aiSi- 


Viduam  et  advenam  interft- 
cient,  et  pupillos  occident. 

Et  dixerunt  :  Non  videbit  Domi- 
nus, et  non  intelliget  Deus  Jacob. 

Intelligite ,  stulti  in  populo,  et 
insipientes  aliquando  discite. 

Qui  plantavit  aurem,  non  an- 
diet?  aut  qui  finxit  ocudum^  non 
videbitî 

Qui  erudit  (a)  gentes^  non  ar- 
guet,  qui  docet  hominem  scien- 
tiam? 

Dominus  novit  cogitationes  ho* 
minum  :  quia  vanae  sunt. 

Beatus  vir  quem  tu  erudieris  {b). 
Domine,  et  de  lege  tuft  docueris 
eum. 

Ul  quiescat  à  diebus  a/&ic(io- 
nis  :  donec  fodiatifr  impio  interi- 
tus. 

NonenimdereUn€[uet  Dominus 
populum  suum,  et  hœreditatem 
suam  non  deseret. 

Quoniam  ad  justitiam  reverte- 
tur  judicium,  et  sequentur  illud 
omnes  recti  corde. 

Quis  stabit  pro  me  adversùm 
malos  ?  quis  stabit  pro  me  adver- 
sùm  operarios  iniquitatis? 


9.  Qui  plantavit  aurem,  non  audiet  ?  Pneclarè  Hier.  Coam.  in  banc  Psatanom  r 
«  Iste  iocus  adversùs  eos  maxime  facit,  qui  anthropomorphits  sunt  :  qui  dicunt 
Deum  habere  membra  quœ  etiam  nos  habemua.....  et  humanas  imbecfllitates  ad 
Dei  magnificentiam  referunt.  »  Et  paulô  post  :  a  Yidete  qnid  <ficat  :  Çtup&Riff» 
vit  aurem,  non  auditt  7  non  dixit  :  Qui  plantayit  aarem,  ergo  ipse  anrem  non  ba- 
bet?  non  dixit  :  Brgo  ipse  ocidos  non  babet?  sed  quid  dixit?  Qui  piantaoiî  «■- 
rein,  non  audiet  ?  et  qui  fùueit  oculos,  non  considérât  ?  membra  tulit,  efficientias 
dédit.  »  Qaem  locum  ÀuguBtixros  exscripait,  atqiie  Hieionymo  triboit,  EjdU.  ad 
Fortunat.  olim  m  ,  nimc  148.  n.  14. 
13.  Mitigés:  Hier,  quiescat,  etc.;  Hebr.  quietem  eiprœstes, 

15.  Quoadusque  justitia quoadusqae  JusUUa  ipsa  judicîom  exerceat ,  ac  jo- 

dicia  jasta  sint.  Et  quijuxta Hier,  et  eequentur  iUud  (  Judicium  )  omnes  reeU 

corde» 

(a)  For.  {Hsbr.  oattigat]  —  (6)  {Behr.  castigaTerii.] 
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Nisi  quia  Dominns  anxiliator 
meus  :  paulôminùs  habitasset  in 
infemo  anima  mea. 

Si  dicebam  :  Motus  (a)  est  pes 
meus  :  misericordia  tua^  Domine^ 
sustentabat  (6)  me. 

In  multitudine  cogitationmn 
mearum,  qasd  sunt  in  me  intrin- 
secus  :  eonsolationes  toœ  delec* 
tabunt  animam  meam. 

Numquidparticeps  erit  tul  thro- 
nus  insidiarum^  fingens  labo- 
rem  (c)  in  prœcepto  ? 

Gopulabuntur  adversùm  ani- 
mam justi^  et  sanguinem  inno* 
centem  condemnabunt. 

Erit  autem  mihi  Dominus  in 
refugium^  et  Deus  meus  quasi 
petra  spei  meœ. 

Et  restituet  super  eos  iniquita- 
tem  suam  {dj,  et  in  malitiâ  suà 
perdet  eos  :  perdet  eos  Dominus 
Deus  noster. 


47.  Nisi  quia  Dominus  adjuvit  me  : 
paulôminùs  habitasset  in  infemo 
anima  mea. 

18.  Si  dicebam  :  Motus  est  pes 
meus  y  Domine,  misericordia  tua  ad- 
juYabat  me. 

19.  Secundtun  multitudinem  dolo- 
rum  meorum  in  corde  meo  :  eonso- 
lationes tuae  lœtificaYerunt  animam 
meam. 

20.  Numquid  adhaeret  tîbi  sedes 
iniquitatis,  qui  fingis  laborem  in 
prœcepto? 

21 .  Cap  tabunt  in  animam  justi,  et 
sanguinem  innocentem  condemna- 
bunt. 

22.  Et  factus  est  mihi  Dominus  in 
refugium  :  et  Deus  meus  in  adjuto- 
rium  spei  meœ. 

23.  Et  reddel  illis  iniquitatem  ip- 
sorum;  et  in  malitià  eorum  disper- 
det  eos  :  disperdet  illos  Dominus 
Deus  noster. 

17.  Paulàminùs Hebr.  propemodum  in  nleniio  habitauem^iieaaaaaeai  'm  tu- 

mulo  ;  morte  extinctus  eseem. 

18.  Si  dicebam  :  Motus  est  pes  meus Statim  atqne  agnoyi,  ac  tibi  exposui, 

Dens,  natare  omnia  circom,  ac  nihil  esse  flrmi^  tnlisti  opem  labanti. 

19.  Secundùm  multitudinem Hier,  m  multitudine  cogitàtionum Quanta 

fuit  anxietas  cogitàtionum  meamm,  tantœ  eonsolationes  tu». 

20.  Numquid adhœret  tibi.,,..  Hier,  numquidparticeps  erit  tul ad  Deam  lo- 

quitur  :  an  sodabitor  tibi  sedes  inaidiatriz  judicis ,  injusta  legis  prœtexia  decer- 
nentis? 

21.  Captabunt Hier,  eopulabuntur nempeinali  jadices.  In  animam  justi  : 

conaentient  ad  opprimendom  justum. 

(a)  Vmr.  :  [AZ.c(Hnmotat.]  —  {b)  Sustentabit.  —  (c)  Dolorem.  ^  (d)  [Hebr,  dolorem  taon.] 


PSALMUS  ICIV. 
LAUDIS  ET  ADORATIONIS. 

Inritat  ad  Dei  Isndes  et  eoltam  ;  noram  cgu  Tocem  in  Teslamento  N<m> ,  nOTamqve  re<iiri«in 
poUiMtor,  1  qnâ  contumaces  aieet,  vert.  S,  il  ;  Davidi  tribnitar  :  Beàr,  xv,  7.  In  Hebneo  au- 
tem nullus  est  titolus. 


TEBSIO  S.  HIEEOimiI. 


Venite,  laudemus  Dominum 


VEBSIO  YULGATA. 
Laua  Gantici  ipai  David. 
1.  Venite,  exultemus  Domino   : 
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jubilemus     Deo     salutari     nostro. 

2.  Prœoccupemus  faciem  ejus  in 
confessione  ;  et  in  psalmis  jubile- 
mus ei. 

3.  Quoniam  Deus  magnus  Domi- 
nus  :  et  rex  magaus  super  omnes 
deos. 

4.  Quia  in  manu  ejus  sunt  omnes 
jBnes  terrœ  :  et^altitudines  montium 
ipslus  sunt. 

5.  Quoniam  Ipsius  est  mare;  et 
ipse  fecit  iUud  :  et  siccam  manus 
ejus  formaverunt. 

6.  Yenite  ^  adoremus  et  procida- 
mus  :  et  ploremus  ante  Dominmn^ 
qui  fecit  nos. 

7.  Quia  ipse  est  Dominas  Deus 
noster  :  et  nos  populus  pascuœ  ejus, 
et  oves  manûs  ejus. 

8.  Hodie  si  Yocem  ejus  audieritis, 
nolite  obdurare  corda  vestra. 

0.  Sicut  in  irritatione  secundùm 
diem  tentationis  in  deserto  :  ubi  ten- 
taverunt  me  patres  Ycstri,  probave- 
runtme,  et  videront  opéra  mea. 

10.  Quadraginta  annis  offensusfui 
génération!  illi,  et  dix!  :  Semper  bi 
errant  corde; 


jubilemus  petrœ  Jesu  (a)  nostro. 

Prœoccupemus  vultum  ejus  in 
actione  gratiarum  :  in  canticis 
jubilemus  ei. 

Quoniam  fortis  et  magnus  Do* 
minus,  et  rex  magnus  super  om- 
nes deos. 

In  cujus  manu  fundamenta 
terrœ,  et  excdsa  montium  ipsius 
sunt. 

Cujus  est  mare;  ipse  enim  fecit 
illud,  et  siccam  manus  ejus  plas- 
maverunt. 

Yenite,  adoremus  et  curvemur  : 
flectamus  genua  ante  faciem  Do- 
mini  factoris  nostri. 

Quia  ipse  est  Deus  noster,  et 
nos  populus  pascuœ  ejus,  et  grex 
manûs  ejus. 

Hodie  si  vocem  ejus  audieritls, 
nolite  indurare  corda  vestra,  si- 
cut in  coiitradictione; 

Sicut  in  die  tentationis  in  de- 
serto ;  ubi  tentaverunt  me  patres 
vestri  :  probaverunt  me,  et  vide- 
ront opus  meum. 

Quadraginta  annis  displicuit 
mibi  generatio  illa  (6),  et  dixi  : 
Populus  errans  corde  est,  et  non 
cognoscens  vias  meas. 


4.  Fines  terrœ  :  Hier,  flmdamenta. 

5.  Siccam  :  tàve  aridam ,  terram. 

6.  Ploremus  :  Hier,  flectamus  genua. 

7.  Oves  manûs  ejus  :  ab  illo  pastore  deductœ  ad  pascna. 

8.  Hodie  si  vocem De  hoc  vers,  et  sequentibus,  deqae  ipso  hodie  et  requie 

coDsecutà,  à  que  incredali  arcebmitur,  post  ver&um  10,  dicemoa  ex  Paido,  Hebr. 
lu,  7, 13  ;  IV,  3  cam  seqq.  Ntmc  verba  Paalmi  exeqaenrar, 

9.  Sicut  in  irritatione Hebr.  sicut  in  Meriba  «ectmcKbn  diem  Massa,  Loca 

nota  Hebneis,  dicta  ab  irritatione  et  tentatione,  ubi  deflcientibus  aqois,  plebs 
murmurât  in  Moysen,  et  périt  in  deserto.  Yide  Bxod,,  xvii,  2,7;  Num.,  xiv. 

Probaverunt opéra  mea  :  expeili  sunt  quantum  in  benefàciendo  et  nlciscendo 

possem. 

10.  Quadraginta  annis  :  Panlus,  Hebr.,  m ,  9,  10,  refert  ad  sop^ora,  et  bic 
distinguit.  Propterea  offensus  fkti,  etc.  In  invitatorio  legimus  :  Proximu»  fki  : 
pnesente  vindictà.  Sensus  aotem  hnjus  loci  ex  Paulo  sic  concinnandus  :  nempe 
requiem  à  Deo  Israelitis  ease  promissam  in  terrft  Chananœft  :  omnes  tamen  inle- 

ia)  yar.  :  [Hebr.  forti  salutari.]  —  (6)  Desst  iUi. 
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Quibus  (a)  juravi  in  furoremeo^ 
ut  non  introirent  in  rec[uiem 
meam. 


il.  Et  istinon  cognoYenmt  vias 
meas  :  ut  juravi  in  ira  meà  :  Si  in- 
troibunt  in  requiem  meam. 


rim  ia  deserto  cecidisse  hAc  reqaie  frustrâtes  ;  quare  Spiritum  sanctam  per  Da- 
Tidem  ad  noYam  requiem  invitasse;  ad  noyum  iJlud  sabbatom  ab  ipso  mimdi 
ezordio  diei  septinuB  requie  figaratum ,  novomqae  indizisse  diem  quo ,  sub 
Christo^  in  EcclesiA^  ac  coolesti  patrie  quiesceremus  ^  nisi  essemus  incrednlt: 
onde  sic  condudit  Pauhis  :  Pestinemus  ingredi  in  Ulam  requiem,  Hebr.  iv^  u. 

(a)  For.  :  Et 


WW^i»^%»W»^»W^WW»WW^WMWWMM» 
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PSALMUS  XCV. 
EUCHARISTICUS  ET  PROPHETItlUS. 

nUtl  in  Sion  arcâ  eastatnt;  insecandi  templi  dedicatione  repctitas  :  Dei  majestatdm  prédicat, 
regaatari  taper  gantes,  orbem  judieaturi.  Titulo  caret  in  Hebr.,  tamen  Dayidis  est  :  est  enim 
«nus  ex  Psalmis  qui ,  cùm  à  Daride  arca  in  Sion  translata  est ,  cantatus  esse  memoratur,  re- 
ferturqae,  1  Parai,,  xyi  ,  1 ,  S3,  etc.,  eAdem  rerum  snmmA  qns  hic  visitur  :  nonnihil  di^ersis 
foeibot,  qnas  inter  se  conferre  erit  oper»  pretiom  ad  intelligendas  reteres  lectiones. 


TEBSIO  S.  HIEBONTHI. 


Cantate  Domino  canticum  no- 
Tum  :  cantate  Domino  >  omnis 
terra. 

Cantate  (a)  Domino^  benedicite 
nomini  ejus  :  annuntiate  de  die 
in  diem  salutare  ejus. 

Narrate  in  gentibus  gloriam 
eju8^  in  uniTersis  populis  mira- 
bilia  ejus. 

Quia  magnus  Dominus^  etlau- 
dabilis  nimis  :  tembilis  est  super 
omnes  deos. 

Omnes  eoim  dii  populorum 
sculptilia  (b)  :  Dominus  autem 
ccelos  f edt 


VERSIO  VULGATl. 

Canticiun  ipsl  David  ^  1.  qnando  domus 
œdificabatur  post  captivitatem  (  I  Pa^ 
rai,,  XVI). 

Cantate  Domino  canticum  no- 
vum  :  cantate  Domino^  omnis  terra. 

2.  Cantate  Domino,  et  benedicite 
nomini  ejus  :  annuntiate  de  die  in 
diem  salutare  ejus. 

3.  Annuntiate  inter  gentes  gloriam 
ejus,  in  omnibus  populis  mirabilia 
ejus. 

4.  Quoniam  magnus  Dominus,  et 
laudabilis  nimis  :  terribilis  est  super 
omnes  deos. 

5.  Quoniam  omnes  dii  gentium 
daBmonia  :  Dominus  autem  cœlos 
fecit. 


1,2.  Cantate  Damùio  eanticum  ncvwn  :  in  novA  celebritate.  Omnis  terra  :  pro- 
pbeticè  de  vocatione  gentimn.  Ganticmn  enim  vêtus  in  unà,  eàque  angustâ  re- 
gione  Judœà  canitur  ;  at  canticum  Novi  Testamenti,  ad  universam  terram  perti- 
net ,  Chrys.  Ex  primis  duobus  veraibus  id  tantùm  h8J)etur  in  Parai.  Cantate  Ikh 
mino,  omnis  terra,  annuntiate  de  die  in  diem  salutare  ^us. 

5.  Dœmonia  :  Idola.  Hier,  sculptilia,  et  sic  Vulgata  vertit  in  Parai,  eodem  utro- 


M  y^-  :  GanHe.  --  (b)  [Bsbr.  idoliu] 
TOX.  I. 


18 
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6.  Confessio  et  pulcliritudo  in  con- 
spectu  êjus  :  sanctimonia  et  magni- 
ficentia  in  sanctificatione  ejns. 

7.  Afferte  Domino  patriœ  gentium  : 
afferte  Domino  gloriam  et  honorem. 

8.  Afferte  Domino  gloriam  nom-ini 
ejus.  ToUitc  bostias,  et  introitô  in 
atria  ejus. 

9.  Adoratc  Dominimi  in_  atrlo. 
sancto  ejus.  Commoveatur  à  facie 
ejus  universa  terra. 

10.  Dicite  in  gentibus  quia  Domi- 
nus  regnavit. 

Etenim  correxit  orbcm  terrœ,  qui 
non  commovebitur  :  judicabit  po- 
pulos m  œquitate. 

i  i,  Lœtentur  cœli,  et  exiiltet  terra, 
commoveatur  meure  et  plenitudo 
ejus. 

12.  Gaudebunt  campi,  et  omnia 
qud3  in  eis  sunt. 

Tune  exultabunt  onmia  ligna  syl- 
varum  : 

'  13.  A  facie  Domini,  quia  venit  : 
quoniam  venit  judicare  terram. 


Gloria  et  décor  ante  vulfum 
ejus  :  fortitudo  et  exulfalio  In 
sanctuario  ejus. 

Afferte  Domiiao  familiœ  popck* 
lorum  ;  afferte  Domino  gloriam 
et  fortitucUnem. 

Afferte  Domino  gloriam  nomini 
ejus  :  levate  munera,  et  introite 
in  atria  ejus. 

Adoratc  DomiaiuAitt  décore 
sanctuarii  :  paveat  à  facie  ejus 
omnis  terra. 

Dicite  in  gentibus  :  Dominus 
regnavit. 

Siquidem  appeiidit  (a)  orbem 
immobilem  :  judicabit  popuk)s 
in  œquitate  (6). 

LEetamini,  cœli,  et  exultct  terra  : 
lonet  mare  et  plenitudo  ejus. 

Gaudeat  ager  (c),  et  omnia  quœ 
in  eo  sunt  :  tune  laudabunt  uni- 
versa ligna  saltùs. 

Ante  faciem  Domini  quoniam 
venit,  quoniam  venit  judicare 
terram. 


bique  vocabulo.  Héctè  etiam  dœmonia  vertitur  :  Quœ  enim  génies  immolant,  dœ- 
moniis  immolant  et  non  Deo,  I  Cor.,  X,  20. 

6.  Confessio  et  pulchritudo Hier,  gloria  et  décor.  SanoHmoniàet  magnificen- 

tia fortitudo  et  gaudium  la  loeo  ejus,  id  est,  in  sanctuario >  ut  vertit  Hier. 

7.  Patriœ  gentium  :  familiœ  populonim,  sicut  ipsa  Vulgata  vertit  ia  ParaL  el 
hic  Hier.  Septuaginta  ai  warpîai.  Honorerm:  EieT,fortiiudinem,farfiLimperiwn; 
alio  vocabulo  quod  etiam  vim  sonat. 

8.  TolKte  hosiias  :  Hier,  levate  rmtnera,^^!  nt  în  Parai,  levaté  sacrifieitm  :  noto 
offerendi  ritu,  levatâ  pro  more  hoetià.  Introite  in  atria  ejus;  Para),  venite  m 
conspectu  ejus» 

9.  In  atrio  sancto  :  quod  in  Pûral,  vettiUir;  in.d&sofi^.sctncta;  Hier,  m  de» 
core  sanctuarii,  in  ipso  sanctuario,  quod  decus  passim  vocatur,  ut  stBpe.-  vi- 
dinuis. 

10.  Dicite  in  gentibus,  quia  Dominus  regnavit.  In  ParaL  deesiihocloco;  habc- 
lûr  vers.  seq.  Addunt  multî  ex  aotîqm's  Patribus,  et  hymnus  VexiUa  queni  hodic 
canimns  :  à  ligno  :  quod  nunc  ubique  deest.  Etenùn  correxit..^.  quod  iu  ParaL 
vertitur  planiùa  :  ipse  enim  fimdavit  orbem  immooilem  :  elegantiùs  Hier,  oppai- 
dit  orbèm  immobilem. 

H.  Commoveatur  mare  :  tonet,  ut  est  blc  apud  EGer.  et  in  verûone  Pacal.  £i 
pfenitudo  ejus  :  omnes  ejus  abyssi. 

(a)  Var.  •  Appendet.  —  (*)  JEquilatibus.  —  (c)  Meus. 
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Judicabit  orbem  in  justo  (a),  et  l     Judicabit  orbem  terrœ  in  œqui- 
populos  in  ôde  suà.  I  tate,  et  populos  in  veritate  suà. 


For.  :  In  Juititia. 


intimas  versus  deest  in  Parai. 
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PSALMUS  XCYI. 
LAUDIS. 

Ostendit  poteotiam  Dei ,  et  Tunitatem  idolorum:  cauitquè  victorias  de  gentibos  reporUtas:  de 
quibtts  vide  titulum  Psaîm.  lix. 


YEBSIO  &  HI£RONTMI. 


VEHSIO  VULGATA, 

Huic  David,  1.  quando  terra  ejus  restituta 

est. 

Dominus  regnavit,  exultet  terra  • 
lœtentur  insulae  multœ. 

2.  Nubes  et  caligo  in  circuitu  ejus  : 
justitia  et  judicitim  correctio  sedis 
ejus. 

3.  Ignis  ante  ipsum  prœcedet^  et 
inflammabit  in  circuitu  inimicosejus. 

4.  Uluxerunt  fulgura  ejus  orbi  ter- 
rœ  :  vidit,  et  conunota  est  terra. 

5.  Montes  sicut  cera  fiuxerunt  à 
facie  Domini  :  à  facie  Domini  omnis 
terra. 

6.  Annuntiaverunt  cœli  justitiam 
ejus,  et  viderimt  omnes  populi  glo- 
riam  ejus. 

7.  Confandantur  omnes  qui  ado- 
rant sculptilia,  et  qui  gloriantur  in 
simulachris  suis. 

Adorate  eum,  omnes  angeli  ejus  : 
8.  Audivit^  et  lœtata  est  Sion  : 


Dommus  regnavit ,  exultet 
terra  :  lœtabuntur  insulœ  multœ. 

Nubes  et  caligo  in  circuitu  ejus  : 
justitia  et  judieium  ôrmamentum 
solii  ejus. 

Ignis  ante  faciem  ejus  ibit,  et 
exuret  per  circuitum  hostes  ejus. 

Apparuerunt  (a)  fulgura  ejus 
orbi  :  vidit,  et  contremuit  terra. 

Montes  sicut  cera  tabefacti  sunt 
à  facie  Domini;  à  facie  domina- 
toris  omnis  terrœ. 

Annuntiaverunt  cœli  justitiam 
ejus  :  et  viderunt  omnes  populi 
gloriam  ejus. 

Gonfundantur  uniTcrsi  qui  ser- 
viunt  sculptili,  qui  gloriantur  in 
idolis  : 

Adorate  emn^  omnes  dii«  Au* 
divit^  et  Isetata  est  Sion  : 

1.  Quando  terra  ejus  restituta  est  :  Deest  Hier.  Posset  accommodari  David!  ab 
exilio  reduci,  ae  jure  suo  regnanti  post  Saûlem  :  aut  restituto  regno ,  post  Ab- 
salomi  perduellionem.  Dominus  regnavit,  exultet  terra;  at  infira  :  Dominus  regna- 
vit, irascantur  populi,  Psalm.  xcvin,  1.  Utruxnque  régnante  Deo,  exultatio  piis, 
malis  perturbalio  et  tremor  :  quse  divinus  vabes  separaiim  sibi  considersada  pio- 
ponit.  Insulœ  multa  :  bis  designari  soient  populi  longinqui  paasim  in  âcr^>turis, 
lili  prœsertim  qui  à  JudaeA  mari  Mediterraneo  dirimuntur. 

2.  Nubes  et  caligo 3.  Ignis  ante  ipsum,...,  4.  Uluxerunt  flilgura^.,.  nubes, 

ignis,  fulgura,  ut  in  Sinai.  Correctio  :  seu  constitutio;  Septuaginta  :  x«rop9€coiç. 
Hier,  /irmamentum. 

5.  Omnis  terra  :  omnis  terrœ;  Septuaginta  :  iraor;;  rii;  ^;,  genitivo  casa. 

(a)  Vor,  :  [Bebr,  illuxerunt.] 
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Et  ezultaTerunt  ûHub  iudse,  prop- 
ter  judicia  tua^  Domine  : 

9.  Quoniam  tu  Dominus  altissimus 
super  omnem  terram  :  nimis  exal- 
tatus  es  super  omnes  deos. 

10.  Qui  diligitis  Dominum^  odite 
malum  :  custodit  Dominus  animas 
sanctorum  suorum,  de  manu  pecca- 
toris  liberabit  eos. 

il.  Lux  orta  est  justo,  et  rectis 
corde  lœtitia. 

12.  Lœtamini^  justi^  in  Domino  :  et 
confit^mini  memoriee  sanctificationis 
ejus. 

12.  Memoriœ  sanctifictUionis  :  Hier,  memoria  sanctœejw^  id  est^  laudate  ante 
tabemaculum ,  quod  ejus  memoriale  est. 

(a)  Var,  :  [BOfr,  SeminaU.] 
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Et  exultaverunt  filiœ  Judœ, 
propter  judicia  tua^  Domine. 

Tu  enim  Dominus  excelsus  su- 
per omnem  terram  :  vehementer 
elevatus  es  super  omnes  deos. 

Qui  diligitis  Dominum^  odite 
malum  :  custodit  animas  sancto- 
rum suorum  :  de  manu  impiorum 
eruet  eos. 

Lux  orta  (a)  est  justo,  et  rectis 
corde  lœtitia. 

Lœtamini  j  justi^  in  Domino,  et 
confitemini  memoriœ  sanctœ  ejus. 


PSALMUS  XCVII. 
LAUDIS  ET  EXULTATIONIS. 

Fost  iugentet  TÎctorUs  de  gentibus  reportatas,  populus  libentori  et  tindici  Deo  gntiai  agiu 
Vocationem  quoque  geutiom,  et  Christi  reTelationem  sperat. 


YERSIO  TULGATA. 
i.  PsalmuB  ipsi  Dayid. 

Cantate  Domino  canticum  novum  : 
quia  mirabilia  fecit. 

SalTabit  sibi  dextera  ejus,  et  bra- 
chium  sanctum  ejus. 

2.  Notum  fecit  Dominus  salutare 
suum  :  in  conspectu  géntium  reve- 
layit  justitiam  suam. 

3.  Recordatus  est  misericordiœ 
suœ,  et  veritatis  suœ  domui  Israël. 

Viderunt  omnes  teimini  terrœ  sa- 
lutare Dei  nostri. 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 
Psalmus  (a). 

Cantate  Domino  canticum  no- 
viun,  quia  mirabilia  fecit. 

SalvaTit  sibi  dextera  ejus,  et 
brachium  sanctum  ejus. 

Notum  fecit  Dominus  salutare 
sumn  :  in  conspectu  (6)  gcntium 
revela^it  (c)  justitiam  suam. 

Recordatus  est  misericordiœ 
suœ,  et  Yeritatis  suœ  domui  Is- 
raël. 

Viderunt  omnes  fines  terrœ  sa- 
lutare Dei  nostri. 


1.  Sûlvavit  sibi:  salymn  fecit  eum  dextera  saa  :  propriè  virtnte  totus  et Ticior 
est  :  quod  est  pngnantis^  et  yictoriain  reportantis.  Nota  autem  Deam  sibi  pug- 
nare,  se  taeri^  cùm  popnlum  propugnat  et  taetur. 

(«)  Var,  :  Canticum.  —  [b)  {ffebr,  in  oculis.]—  (c)  [Al,  reTeUbiL) 
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Jubilate  Deo  {a),  onmis  terra  : 
Tociferamini^etlaudate^et  canite. 

Ganite  Domino  in  citharà  :  in 
citharà  et  yoce  carminis. 

In  tubis  et  clangore  buccinœ  : 
ubilate  corâm  rege  Domino. 

Tonet  mare  et  plenitudo  ejus  : 
orbis  et  habitatores  ejus. 

Flumina  plaudent  manu  :  si- 
mul  montes  laudabunt  ante  Do- 
minum:  quia  yenit  judicare  ter- 
ram. 

Judicabit  orbem  in  justitià^  et 
populos  in  œquitatibus. 


4.  Jubilate  Deo^  omnis  terra  :  can- 
tate,  et  exultate,  et  psallite. 

5.  Psallite  Domino  in  citharà^  in 
citbarà  et  yoce  psalmi  : 

6.  In  tubis  ductilibus.  et  yoce  tubœ 
comeœ.  Jubilate  in  conspectu  régis 
Domini  : 

7.  Moyeatur  mare ,  et  plenitudo 
ejus  :  orbis  terrarum>  et  qui  habi- 
tant in  eo. 

8.  Flumina  plaudent  manu:  simul 
montes  exultabunt  9.  à  conspectu 
Domini  :  quoniam  yenit  judicare 
terram. 

Judicabit  orbem  terrarum  in  justi- 
tià^  et  populos  in  œquitate. 


0.  Itdns  ductilibus  :  tubis  classidB.  Comeœ,  deeat  Hier, 
(a)  Yar,  :  Domino. 
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PSALMUS  XCVIII. 
LAUDIS. 

coogruit  arc»  in  SioB  tnnsltte,  yen.  1,  S,  5,  et  Gfariito  foper  popoloi  rêgnftiiti.  Deest 
titulus  in  Hebneo. 


VERSIO  s.  HIERONYMI. 

Dominus  regnayit^  commo- 
yeantur  populi  :  sessor  Gherubim^ 
concutiatur  terra. 

Dominus  in  Sion  magnus^  et 
ezcelsusest  super  omnes  popiûos. 

Gonfiteantur  nomini  tuo  ma- 
gnO;  terribili^  sanctoque.  Impe- 
rium  (a)  régis  judiciiun  diligit. 

Tu  fundasti  œquitates  :  judi- 


yERSIO  yULGATA. 
1.  Psatanus  ipai    David. 

Dominus  regnayit^  irascantur  po- 
puli :  qui  sedet  super  Gherubim, 
moyeatur  terra. 

2.  Dominus  in  Sion  magnus  :  et 
excelsus  super  omnes  populos. 

3.  Gonfiteantur  nomini  tuo  magno  : 
quoniam  terribile,  et  sanctum  est  : 
4.  et  honor  régis  judicium  diligit. 

Tu  parasti  directiones  :  judicium 


1.  irascantur:  Hier,  commoveaniur,  contremiscant  :  vide  Psalm,  xcvi^  1. 

4.  Honor  régis  :  Dei;  Hier.  Imperium  régis,  Aquila,  Robur  régis,  qao  sensu 
afmd  Homermn ,  vis  Hercuiea,  robur  Alcinoi,  hoc  est  sine  dubio ,  ipse  rex  recto 
Jodicio  delectatur  :  qaod  ad  felicitatem  regii  imperii  spectat  Parasti  directiones  : 
Hier,  fimdasti  cequitates. 

[a)  Var,  :  [Hebr.  mago«  et  terribilis,  UAêlum  nomen  ejus;  et  fortitndo,]  et  imperium* 
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et   justitiam'  in   Jacob  tu   fecisti. 

5.  Ezaltate  Dominum  Deum  nos- 
tnim^  et  adorate  scabellum  pedum 
ejus;  quoniam  sanctum  eàt. 

6.  Moyses  et  Aaron  in  sacerdo- 
tibus  ejus  :  et  Samuel  inter  eos,  qui 
invocant  nomen  ejus. 

Invocabant  Dominum,  etipse  exau- 
diebat  eos  :  7.  in  columnà  nubis  lo- 
quebatur  ad  eos. 

Custodiebant  testimonia  ejus,  et 
prœceptum  quod  dédit  illis. 

8.  Domine  Deus  noster,  tu  exau- 
diebas  eos  :  Deus,  tu  propitius  fuisti 
eis,  et  ulciscens  in  omnes  adinven- 
tiones  eoriun. 

9.  Exaltate  Dominnm  Deum  nos- 
trum,  et  adorate  in  monte  sancto 
ejus  :  quoniam  sanctus  Dominus 
Deus  noster. 


cium  et  justitiam  in  lacob  tu  fe- 
cisti. 

Exaltate  Dominum  Deum  nos- 
trum,  et  adorate  scabellum  pe- 
dum ejus;  quia  sanctus  est. 

Moyses  et  Aaron  in  sacerdo- 
tibus  ejus,  et  Samuel  in  his  qui 
invocant  nomen  ejus. 

Invocabant  Dominum ,  et  ipBe 
exaudivit  eos.  In  columnà  nubis 
loquebatuT  ad  eos. 

Gustodienint  testimonia  ejus, 
et  prbeceptum  quod  dédit  eîs. 

Domine  Deus  noster ,  tu  exau- 
disti  eos  ;  Domine,  propitius  fuisti 
cis,  et  ultor  super  commutation 
nibus  (a)  eorum. 

Exaltate  Dominum  Deum  nos- 
trum,  et  adorate  in  monte  sancto 
ejus;  quia  sanctus  Dominus  Deus 
noster. 


5.  Scabellum  pedum  :  arcam  :  bîc  Psalm.  czxxi,  7.  Noti  onmibos  loci  Âm- 
brosU  et  Augustini ,  ubi  scabellum  Domini  interpretantor  camem  Ghrisli  in  my&- 
teriis  adoratam  :  Aug.  in  hune  Psalm.  n.  9.  Âmb.  de  Spir,  sancto,  cap.  xi,  n. 
76  et  seq. 

6.  In  sacerdotibus  :  Moses  rébus  sacris  prœfuit  SBquè  ac  profaois  :  Sacerdotale 
etiam  gessit  officium,  cùm  Âaronem  consecravit,  et  pro  eo  sacrificium  obtulit. 

7.  In  columnà  nubis ad  eos  :  Mosen  et  AaroD,  Exod.,  xiii,  21. 

8.  Adinventiones  eorum  :  injurias  eorum  :  Symm.  apud  Theodor.  Ukisceas 
molimina  populi  adversùs  Moscn  et  Aaron. 

(o)  Var.  :  [Hebr,  adiuveutionibus.] 
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PSALMU8  XGIX 


LAUDIS    ET    EXULTATIONIS. 

Dei  majeslatem,  bonitatem,.  fidem,  domom  ejas  ingressuri  c&aant. 


VBRSIO  VULGATA. 
1  Psalmus  in  Gonfessione. 

2.  Jubilate  Deo,  omnis  terra  :  ser- 
vite  Domino  in  lœtitjà. 

Introite  in  conspectu  ejus,  in  exul- 
tatione. 

a)  Yar.  :  CauUcum  in  gratiarum  aclione. 


VERSIO  S.  HIEBOîfYMl. 
Psalmus  in  Coufessione  (a) 

Jubilate  Deo,  omnis  terra  :  ser- 
vite  Domino  in  laetiticL. 
IngredJmini  coràin  eo  in  îaude* 
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Scitote  qaoniam  Dominus  ipse 
•est  Deus  :  ipse  fecit  nos,  et  ipsms 
sumus  : 

Popiilus  ejus,  et  ^ex  pascnœ 
ejus,  ingredimini  portas  ejus  in 
^gratiarum  actione,  atria  ejus  in 
iaude  :  confitemini  ei. 

Benedicite  nomini  ejus;  quia 
i>onus  Dominas,  hi  sempiternum 
«lisericordia  ejus,  et  usque  ad 
generationem  et  generationem 
fides  ejus. 


3.  Scitote  quonîam  Dominusipse 
est  Deus  :  ipse  fecit  nos,  et  non  ipsi 
nos  : 

Populusejus,  et  oves  pascuae  ejus  : 
4.  introite  portas  ejus  in  confessione, 
atria  ejus  in  hymnis  :  confitemini 
illi. 

Laudate  nomen  ejus  :  5.  quoniam 
suaTîs  est  Dominus,  in  œtemum  mi- 
scricordia  ejus,  et  usque  in  generar 
tionem  et  generationem  veritas  ejus. 


3.  Et  non  ipsi  nos  :  Hier,  et  ipsius  sumus,  Orta  varietas  ex  varietate  vocis 
Hebrœœ  :  io  :  per  vau,  vel  per  alrph. 
5.  Suavis  :  Ilebr.  bonus,  ita  pas.-iin. 


PSALMUS  C. 
MORALIS. 

Tite  imioeentia ,  modestiaqae  et  Integritas  boni  principis  adsciscentis  bonos,  malos  coercentig. 
Confer  cam  Psal.  cxxx,  ut  habeas  ex  Davide  optimi  et  gançtissimi  régis  exeniplum.  Vide  au- 
tem,  bonvi  prineeps  qaoa  amioos  et  coutItu,  qaos  familiares,  qnos  rerum  administros,  qnoa 
demque  «dvcnariM  habeat. 


VEBSIO  VULGATA. 
1.  Psalmus  ipsi    Dayid. 

Hisericordiamet  judicium  Aantahô 
tibi.  Domine  : 

Psallam,  2.  etintelligamln  ^^àtm- 
maculatâ,  quando  venies  ad  me. 

Perambulabam  in  innocenti^  cor- 
dis  mei,  in  medio  domûs  meœ. 

3.  Non  proponebam  ante  oculos 


YERSIO  s.  HIEBONYMI. 
Psalmus  (a)  David. 

Misericordiam  et  judicium  can- 
tabo  :  tibi.  Domine,  psallam. 

'Erudiar  in  Tiâ  perfectà  qmmdo 
venies  ad  me  : 

Ambulabo  in  simplicitate  cor- 
dis  mei  in  medio  domûs  meœ. 

Non  ponam.coràm  oculis  meis 

1.  Mifericardimn  et  jvdidwn Sic  distio^it  Hier.  Miserieordian  et  jndi- 

tiwrn  cantabo  :Hbi,  Domine,  peailam.  Jpsam  miaericordiam ,  ipsam  justitieun 
cautabo;  quod  est  verè  Deo  psallere,  cujus  opéra  omnia  his  duobus  coûtinetitur. 

2.  Quando  venies  ad  me  :  docendum  et  protegenduiD.  Perambulabam  :  Hebr. 
perambulabo ,  sic  omnia  sequenlia.  Non  ila  Nabirohodonosor  in  domo  suà  am- 

bulabat,  cùm  diceret  :  Nonne  hœc  est  Babyhn  magna,  quam  ego  cedificavi m 

robore  foriitudxnis  meœ,  et  in  gloriâ  decoris  mei,  Dan.,  iv,  27.  Itaque  exosus  Deo, 
ac  depressus  in  belluarom  conditionem.  In  innocentiâ  cordis  mei  :  non  aliud 
corde  tegebam,  aliud  ore  prœferebam. 

3,.  4.  Hi  Tersns  disUngneodi  ut  apud  Hier,  ex  que  consecpiitar  iilud  egregimn  : 

(a)  Var.  :  Cantieam. 
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verbum  Bellal  :facientem  decli- 
nationes  odivi;  nec  adhœsit  milu. 
Cor  pravum  recedet  à  me  :  ma- 
lum  nesciam  (a). 

Loquentem  In  abscondito  con- 
tra proximum  (6]  suum^  hune  in- 
terficiam. 

Superbum  oouliset  altiim  cor- 
de; cumhoc  esse  non  potero  (c). 

Oculi  mei  ad  fidèles  terr»^  ut 
habitent  mecum  ;  ambulans  m  via 
simpliciter^  hic  ministrabit  mihi. 

Non  habitabitinmedio  domûs 
meœ^  faciens  dolum^  loquens 
mendacium,  non  placebitin  con- 
spectu  oculorum  meorum. 

Manè  perdam  omnes  impios 
terrœ,  ut  interûciam  de  civitate 
Domlni  universos  qui  operantur 
iniquitatem. 

malwn  nesciebam  :  tantÂ  simplidtate  atqoe  innocentià,  at  malum  nequidem 
Dossem. 

5.  Persequebar  :  Hebr.  exscindebam,  quod  est  vehementiiis.  InsatiabUi  corde  : 
Hebr.  latum  corde,  cupiditatia  infinitœ.  Cum  hoc  non  edebam  :  Hebr.  cum  hoc 
non  potero,  supp.  esse  :  hujus  nec  aspectum  ferre  possum. 

7.  Qui  facit  superbiam dolum  :  qui  loquitur  mendada^  non  placebit,  Hier. 

8.  In  matutino  interficiebam  :  exscindebam  :  ut  6upr&  vers.  5  :  prima  hœe 
cura  subit  ^  ut  scelerati  maturo  supplicio  puniantur. 

'  (a)  Var*  :  Al  Neiciebam.  —  [b)  [ffebr.  aodalem.  —  (e)  Non  poteram. 


meos  rem  inju8tam  :  facientes  prœ- 
yaricationes  odivi. 

Non  adhaesit  mihi  4.  cor  pravum; 
dechnantem  à  me  malignum  non 
cognoscebam. 

5.  Detrahentem  secretô  prozimo 
8U0,  hune  persequebar. 

Superbo  ooulo^  etinsatiabili  corde^ 
cum  hoc  non  edebam. 

6.  Oculi  mei  ad  fidèles  terrae^  ut 
sedeant  mecum  :  ambulans  in  via 
immaculatà^  hic  mihi  ministrabat. 

7.  Non  habitabit  in  medio  domûs 
meœ  qui  facit  superbiam  :  qui  lo- 
quitur  iniqua^  non  direxit  in  con- 
spectu  oculorum  meorum. 

8.  In  matutino  interficiebam  om- 
nes peccatores  terrœ  :  ut  disperde- 
rem  de  civitate  Domini  omnes  opé- 
rantes iniquitatem. 


PSALMUS  CI. 
LUCTUS,  DEPRECATIONIS,  PROPHETICUS. 

Tempore  Bab^louicœ  terTitutis ,  tir  bonus  et  juitus,  qualii  Nehemiat ,  orat  «difieari  Sion ,  M 
•olii  captÎTitatem  jam  diutomam  :  tum  «d  redempUonem  spiritualii  popnli,  et  gentium  Toca- 
1  se  conTcrUt. 


VERSIO  VULGATÂ. 

1.  Oratio  pauperis^  cùm  anxius  ftierit;  et 
in  conspectu  Domini  effuderit  precem 


S.    Domine  >   ezaudi   orationem 

(a)  Ver.  :  Qouido  soUkitus.  —  (6)  Audi. 


VERSIO  S.  HIRBONTUI. 

Oratio  pauperis^  cum  anxius  (a)  fue- 
rit  ;  et  coràm  Domino  e£Fuderit  elo- 
quium  suum. 

Domine»  exaudi  (6)  orationem 
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meam  :  et  damor  meus  (a)  ad  te 
Teniat 

Non  {b)  abscondas  f aciem  tuam 
à  me  :  in  die  tribulationis  meœ 
inclina  ad  me  aurem  tuam. 

In  quàcmnque  die  inTocaTero 
te^  velociter  (c)  exaudi  me. 

Quoniam  consmnpti  sont  sicut 
fumus  dies  mei  :  et  ossa  mea 
quasi  frixa  contabuerunt. 

Percussum  est  quasi  fœnum^  et 
arefactum  est  cor  meum  :  quia 
oblitus  sum  comedere  panem 
meum. 

A  voce  gemitûs  mei^  adhœsit 
os  meum  carni  meœ. 

Assimilatus  sum  pellicano  de- 
serti  :  factus  sum  quasi  bubo  so- 
litudinum. 

Yigilavi^  et  fui  sicut  avis  soli- 
taria  super  tectum. 

TotÂ  die  exprobrabant  mihi 
inimici  mei  :  exultantes  (dj  per 
me  Jurabant. 

Quia  cinerem  sicut  panem  co- 
rnedi^  etpotum  meum  cum  fletu 
miscui. 

A  facie  indignationis  tuœ^  et 
irte  tuœ  :  quia  elevasti  (e)  me,  et 
allisisti  me. 

Dies  mei  quasi  umbra  inclinati 
sunt^  et  ego  quasi  fœnum  arui. 

Tu  autem>  Domine^  in  œtemiun 


meam  :  et  d&mor  meus  ad  te  veniat. 

3.  Non  avertâs  faciem  tuam  à  me  : 
in  quÀcumque  die  tnbulor,  inclina 
ad  me  aurem  tuam. 

In  quàcmnque  die  invocavero  te^ 
velociter  exaudi  me. 

4.  Quia  defecerunt  sicut  fumus 
dies  mei  :  et  ossa  mea  sicut  cremium 
aruerunt. 

5.  Percussus  sum  ut  fœnum ,  et 
aruit  cor  meum  :  quia  oblitus  sum 
comedere  panem  meum. 

6.  A  voce  gemitAs  mei^  adbœsit  os 
memn  carni  meœ. 

7.  Similis  factus  sum  pellicano  so- 
litudinis  :  factus  simi  sicut  nyctico- 
rax  in  domicilio. 

8.  Vigilavi^  et  factus  simi  sicut 
passer  solitarius  in  tecto. 

9.  TotÀ  die  exprobrabant  mihi  ini- 
mici mei  :  et  qui  laudabant  me^  ad- 
versùm  me  jurabant. 

10.  Quia  cinerem  tanquam  panem 
manducabam^  et  potum  meum  cum 
fletu  miscebam  : 

il.  A  facie  irœ  et  indignationis 
tuœ  :  quia  elevans  allisisti  me. 

i2.  Dies  mei  sicut  umbra  dedina- 
verunt  :  et  ego  sicut  fœnum  arui. 
13.  Tu  autem^  Domine^  in  œternum 


4.  Sicut  eremùm  :  Hier,  quasi  frixa;  id  est^  ezsiccata.  Cremium  porr6  est 
quod  facile  crematur^  at  sarmentam. 

5.  Oblitus  sum  :  piœ  mœrore. 

7.  Pellicano  :  onocrotalo^  cucullo ,  aut  alii  avi  gementi  potiùs  (piàm  canenti. 

8.  Passer m  tecto  :  Hier,  super  tectum,  non  ingressus  domum. 

9.  Qui  laudabant  me  :  qui  mihi  in  os  blandiebantar  ;  qui  laudare  solebant. 
Adoersiim  me  jurabant  :  conjurabant.  Non  deerant  apud  Judœos^  miserrimis  li- 
cet  temporibus ,  qui  apud  regem  gratià  florerent^  qualis  Nehemias^  H  Esdi\,  i 
et  seqq.  His  igitur  perversi  homines  multa  adblanditi^  tamen^  conjurationc  factA, 
pessuua  intentabant.  Sic  etiam  solutà  captivitate^  Sanaballat  et  alii  :  ibid.  \!,  i 
et  seqq. 

11.  Elevans  allisisti  me  :  cùm  antô  conspicuum  reddidisses. 

(a)  Var.  :  [ffebr.  depreeatio  mea.)  —  (6)  N«.—  (c)  [Bebr,  fesUna.]  —  {dj  [ffebr,  insultantes 
nnlii.]— («)UTaati. 
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permanes  :  et  memoriàle  tuam  in 
generationem  et  generationem. 

14.  Tii  exttrgens  misereberis  Sion  : 
quia  terapus  miserendi  ejus,  qiria 
venit  tempus. 

15.  Quoniam  placueriint  servis 
tuis  lapides  ejus  :  et  terrœ  ejtis  mi- 
serebuntur. 

16.  Et  timebunt  gentes  nomen 
tuum,  Domine,  et  omnes  regcs  terrœ 
gloriam  tiiam. 

17.  Quia  œdifîcavit  Domimis  Sion  : 
et  videbitur  in  gloriâ  suâ. 

18.  Respexit  in  orationem  humi- 
lium  ;  et  non  spreyit  precem  eorum. 

19.  Scribantur  hœc  in  generatione 
altéra  :  ,et  populus  qui  creabitur, 
laudabit  Dominum. 

20.  Quia  prospexit  de  excelso 
sancto  suo  :  Dominus  de  cœlo  in 
teiram  aspexit  : 

21.  Ut  audiret  gcmitus  compedi- 
torum,  ut  solveret  filios  interemp- 
torum  : 

22.  Ut  annuntient  in  Sion  nomen 
Domini  :  et  laudem  ejus  in  Jéru- 
salem. 

23.  In  conveniendo  populos  in 
unum  :  etreges  ut  serviant  Domino. 

24.  Respondit  ei  in  via  virtutis 
8uœ  :  paucitatem  dierum  meorum< 
Jiuntia  mihi. 


permanes  :  et  memoriàle  tuum 
in  generatione  et  generatione. 

Tu  suscitans  (a)  misereberis 
Sion  :  quia  tempus  estutmiserea- 
ris  ejus,  quoniam  venit  tempus  (6) . 

Quoniam  placitos  fecerunt  servi 
tui  lapides  ejus,  et  pulverem  ejus 
miserabilem  (r). 

Et  timebunt  gentes  nomen  Do- 
mini, et  universi  reges  terrœ  glo- 
riam tuam. 

Quia  œdiflcavit  Dominus  Sion  : 
apparuit  in  gloriâ  suâ. 

Respexit  ad  orationem  va- 
oui  (rf),  et  non  despexit  orationem 
eorum. 

Scribatur  hoc  in  generatione 
novissimâ;  et  populus  qui  crea- 
bitur,  laudabit  Dominum. 

Quoniam  prospexit  de  excelso 
sanctuario  suo  :  Dominus  de  coélo 
terram  contemplatus  est. 

Ut  audiret  gemitum  vincti,  nt 
solveret  filios  mortis. 

Ut  narretur  in  Sion  nomen  Do> 
mini,  et  laudatio  ejus  in  Jéru- 
salem. 

Cùm  congregati  fuerint  populi 
simul,  et  régna  ut  senriant  Do- 
mino. 

AflElixit  in  via  fortitudinem 
meam  :  abbreviavit  dies  meos. 


14.  Quia  venit  tempus  :  septuaginla  anni  à  Jeremlâ  defîniti  jam  împleti  suût. 

15.  Et  terrœ  ejus  miserebuntur  :  Hehr.,  pulverem  ejus  miserenfur,  etiam  ruinas 
obrulœ  patriœ,  lemplique  rudera  et  cineres  diligunt ,  ac  super  illiô  dolent ,  ut  iili, 
qui  ad  locum  templi  dirulimunera  deferebant,  Jerem.,  XLi,  5,  utNehemias,  qui 
locum  paterni  sepulcri  desiderabat,  II  Esdr.  ii,  5. 

19.  Scribantur  :  Hebr.  *cn6en^wr.  Transmitteniur  ad  posleros  quœDeus  ad  nos 
liberandos  gessit. 
21.  Fiiios  interemptorum  :  Hier,  filios  mortis  ;moTi\  addictos. 

23.  Reges  :  qui  Deum  in  templo,  licèt  eihnici,  colebant,  ut  saepe  dictimi  à  pro- 
phetis  :  vide  libros  Mach.  et  Josephum.  Hœc  autem  figura  erat  gentium  ad  fidem 
convertendarum. 

24.  Respondit  ei Hier.;  afflixit  in  via  fortitudinem  meam,  etc.  tabesceosa^ 

(a)  Var.  :  Surgcn».  —  [b)  [Uebr.  coudicluui.]  —  (C;  [A/,  miialilcin.]  —  (cf)  [Hebr.  cIT^Ksi.l 
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JMcam  :  Deus  meus,  ne  rapias 
me  in  medio  dienim  meonim  : 
in  generatîone  generationum  an- 
ni  tui. 

A  prineipio  terram  fandasti,  et 
opus  manuiun  tuanun  cœli. 

Ipsi  peribunt,  ta  aatem  stabis  : 
et  omnes  quasi  veetimentum  atte- 
renlur  ;  quasi  pallium  mntabis 
eos,  et  mutabuntur. 

Tu  autem  ipse  es,  et  anni  tui 
non  déficient. 

Filii  senronim  tuorum  habita- 
bunf,  et  semen  eorum  ante  faclem 
taam  perseverabit. 


25.  Ne  revoces  me  in  dimidio  die- 
rum  meonina.  In  generationcm  et 
generationem  anni  tui. 

26.  Initio  tu.  Domine^  terram  fun- 
dasti  :  et  opéra  manuum  tuarum 
sunt  eœli. 

27.  Ipsi  peribunt,  tu  autem  per- 
manes  :  et  omnes  sicut  vestimentum 
veterascent  : 

Et  sicut  opertorium  mutabis  eos, 
et  mutabuntur  :  28.  Tu  autem  idem 
ipse  es,  et  anni  tui  non  défi- 
cient. 

29.  Filii  servorum  tuoram  habita- 
bunt  :  et  semen  eorum  in  sœculum 
dirigetur. 


defîdens,  instante  Teâitu^metixit  ne  antè  moriator^  qnàm  Tideat  Jerusaiem  res- 
tltutam. 

25.  Ne  revoees adde  cnm  Hier.  Dicam  :  Deus  meus,  etc.  In  generationem  et 

generationem  anni  tui  :  A  consideratione  infinnitatis  humanse ,  ad  seternitatis  di- 
Tînœ  contemplationem  assorgii. 

26.  Initio  tu,  Domine Heec  Patdas  de  Ghristo  accipit  Hebr.,  i^  10^  qnem 

boni  Yîri  è  captiTltate  redaces^  venun  redemptorem  ezpectabaot. 

27.  Opertorium:  Hier. pa//iMm. 

29.  Filii  servorum  tuorum  habitabunt  :  in  terra  sanctÂ^  non  nos  miseri  et  in- 
firmi,  ged  saltem  filii  nostri.  Et  semen  eorum  in  sœculum  dirigetur  :  Hier,  ante 
faciem  tuam  perseverabit. 


PSALMUS    cil. 


EUCHARISTICUS. 
De  nmmkme  peceatorum  gratiu  agit. 


TEBSIO  S.  HIEîiONTMI. 
David. 

Benedic,  anima  mea.  Domino 
et  onmia  viscera  mea  nomini 
sancto  ejus. 

Benedic,  anima  mea,  Domino, 
et  noli  oblivisci  onlnium  retribu- 
fionum  ejus. 

Qui  propitiatui*  cunclis  iniqui- 


YERSIO   yÇLGATA. 
1.  Ipsi  DaTid. 

Benedic,  anima  mea,  Domino  :  et 
omnia,  quœ  intra  me  sunt,  nomini 
sancto  ejus, 

2.  Benedic,  anima  mea.  Domino  : 
et  noli  obHvisci  omnes  rclributiones 
ejus. 

3.  Qui  propiliatuF  omnibus  ini* 
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quitatibus  tuis  :  qui  sanat  omnes  in- 
.iirmitates  tuas. 

4.  Qui  redimit  de  interitu  vitam 
tuam  :  qui  coronat  te  in  imsericordi& 
et  miserationibus. 

5.  Qui  replet  in  bonis  desiderium 
tuum  :  renovabitur  ut  aquilœ  juven- 
tus  tua. 

6.  Faciens  misericordias  Dominus, 
et  judicium  omnibus  injluîam  pa- 
tientibus. 

7.  Notas  fecit  yias  suas  Moysi  : 
ûliis  Israël  voluntates  suas. 

8.  Miserator  et  misericors  Domi- 
nus  :  longanûnis^et  multùm  miseri- 
cors. 

9.  Non  in  perpetuum  irascetur  : 
neque  in  œtemum  comminabitur. 

10.  Non  secundùm  peccata  nostra 
fecit  nobis  :  neque  secundùm  iniqui- 
tates  nostras  retribuit  nobis. 

11.  Quoniam  secundùm  altitudi- 
nem  cœlià  terrà^  corroboravit  mise- 
ricordiam  suam  super  timentes  se. 

12.  Quantum  distat  ortus  ab  occi- 
dente^  longé  fecit  à  nobis  iniquitates 
nostras. 

13.  Quomodo  misereturpaterfilio- 
rum^  misertus  est  Dominus  timentî- 
bus  se  :  14.  quoniam  ipse  cognovit 
figmentimi  nostrum. 

Recordatus  est  quoniam  pulvis  su- 
mus  :  15.  homo  sicut  fœnum  dies 
ejus^  tanquam  flos  agri,  sic  efflorebit. 

16.  Quoniam  spiritus  pertransibit 
in  illo^  et  non  subsistet  :  et  non  cog- 
noscet  ampliùs  locum  suum. 


tatibus  tuis  :  et  (a)  sanat  omnes 
infîrmitates  tuas. 

Qui  redimit  de  corruptione  vi- 
tam tuam  :  et  (6)  coronat  te  in 
misericordià  et  miserationibus. 

Qui  replet  (c)  bonis  ornamen* 
tum  tuum  :  innovabitur  sicut 
aquilœ  juventus  tua. 

Faciens  justitias  Dominus,  et 
judicia  cunctis  qui  calumnias  (d) 
sustinent. 

Notas  fecit  vias  suas  Moysi  : 
filiis  Israël  cogitationes  (e)  suas. 

Misericors  et  démens  Dominus  : 
patiens  (/),  et  mult»  mlserationis. 

Non  insempitemumjudicabit: 
neque  in  œtemum  irascetur  (g). 

Non  secundùm  peccata  nostra 
fecit  nobis  .-neque  secundùm  ini- 
quitates nostras  retribuit  nobis. 

Quantum  enimexcelsius  est  cce* 
lum  terra  :  tantùm  confîrmata  {h) 
est  misericordia  ejus  super  timen- 
tes eum. 

Quantùmlongèest  oriensaboe- 
cidente  :  tantùm  longé  fecit  à  no- 
bis scelera  nostra. 

Sicut  miseretur  pater  filiorum, 
misertus  est  Dominus  timentibus 
se. 

Ipse  enim  novit  plasmationem 
nostram  :  recordatus  est  quia 
pulvis  sumus. 

Homo,  quasi  herba  dies  ejus  ; 
sicut  flos  agrL  sicilorebit. 

Quia  spiritus  pertransiet  (t) 
eum,  et  non  subsistet;  et  non 
cognoscet  eum  ultra  locus  ejus. 


5.  Beplet  in  bonis  :  Hcbr.  satiat  bono  os  iuum. 

6.  Misericordias  :  Hier.  Justitias. 

16.  Spiritus  pertransibit  :  Ventus  levissimus  florem  illom  perflabit.  Non  eog» 
noscet Hier,  non  cognoscet  eum  ultra  locus  (jus^  penitas  evonescet. 

(a)  Vor.:  Qui  pro  et.  —  {b)  Qui pro  et  —  (e)  [J7«6r.  Saliat.]  (cO  Calamuiam.  ^  («)  [Hehr^ 
Adinventiones.]  —  (/)  [Hsbr,  TarduB  âd  fororem.]  —  {g)  [Hsbr,  Neque  in  sceulum  penef«- 
vabit.]  —  (h)  GonfortaU.  —  (i)  Pertransiit.  — 
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Misericordla  aufem  Domini  ab 
œterno^  et  usque  in  œternum  su- 
per timentes  eum. 

Et  justitia  ejus  in  filios  filio- 
rum;  bis  qui  custodiunt  pactum 
ejus. 

£t  recordantur  prœceptorum 
ejus  adfacienda  ea. 

Dominus  incœlo  stabiliyit  tbro- 
num  suum  ^  et  (a)  regnum  illius 
oomium  dominatur. 

Benedicite  Domino^  angeli  ejus^ 
fortes  robore^  facientes  verbum 
egus^  obedientes  voci  sermonis 
ejus. 

Benedicite  Domino^  omnes  exer- 
citus  ejus,  ministri  ejus^  quifaci- 
tis  pladtum  illius. 

Benedicite  Domino^  uniyersa 
opéra  ejus^  in  omnibus  locis  po- 
testatis  ejus  :  benédic^  anima  mea^ 
Domino. 


17.  Misericordia  autem  Domini  ab 
œterno  ^  et  usque  in  œternum  super 
timentes  eum. 

Et  justitia  illius  in  filios  filiorum, 
1 8 .  bis  qui  servant  testamentum  ejus  : 

Et  memores  sunt  mandatorum  ip- 
sius^  ad  faciendum  ea. 

19.  Dominus  in  coelo  paravit  se* 
dem  suam  :  et  regnum  ipsius  omni- 
bus dominabitur. 

20.  Benedicite  Domino^  omnes  an- 
geli ejus,  potentes  virtule,  facientes 
verbum  illius  ad  audiendam  vocem 
sermonum  ejus. 

21 .  Benedicite  Domino,  omnes  vir- 
tutes  ejus  :  ministri  ejus,  qui  facitis 
voluntatem  ejus. 

22.  Benecticite  Domino,  omnia 
opéra  ejus,  in  onmi  loco  dominatio- 
nis  ejus  :  benedic,  anima  mea^  Do- 
mino. 


SI.  Virtutes:  Hier,  exercitus  ;  sic  angelos  vocat. 
(a)  Vor.  :  2>e««<  et. 

PSALMUS  CIIL 
LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Dei  open  admirando  percoirit,  et  de  iit  gratias  agit.  Disce,  christiane,  qaâ  mente  philoio» 
pbari  ac  reram  Tarietatem ,  naturamque  intueri  debeas.  Sioe  titulo  in  Hebr. 


VERSIO  s.  HIERONTHI. 

Benedic,  anima  mea.  Domino  : 
Domine  Deus  meus,  magnificatus 
es  nimis  :  glorià  et  décore  indu- 
tus  es. 

Amictus  luce  quasi  vestimento  : 
extendens  cœlos  ut  pellem. 

Quitegis  aquis  ccenacula  ejus: 


VERSIO  VULGÂTA. 
1.  Ipsi  David. 

Benedic,  anima  mea.  Domino  : 
Domine  Deus  meus,  magnificatus  es 
vebementer. 

Conf essionem  et  decorem  induisti  : 

2.  amictus  lumine  sicut  vestimento. 
Extendens  cœlum  sicut  pellem  : 

3.  qui  tegis  aquis  superiora  ejus. 


2.  Extmâens  cœlvm  sicut  pellem  :  tam  facile  ac  tentoriom  extenditur,  Theod. 
8.  Qtd  tegii  aquis  superiora  ^us  :  cœli  scUicet^  populari  sensu  sumpti;  ém^i 
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Qui  ponis  nubem  ascensum  tuum  : 
qui  ambulas  super  pennas  venlorum. 

4.  Qui  facis  angelos  tuos  spirilus  : 
et  ministros  tuos,  iguem  ureatem. 

5.  Qui  fundasti  terram  super  stabi« 
litatem  suam  :  non  inclinabitur  in 
sœculum  sœculi. 

6.  Abyssus,  sicut  vestimentum , 
amictus  ejus  ;  super  montes  stabunt 
aquœ. 

7.  Ab  increpatione  tuâ  fugient  :  à 
voce  tonitrui  tui  formidabunt. 

8.  Ascendunt  montes,  et  descen- 
dunt  campi  in  locum  qucm  fundasti 
eis. 

9.  Terminum  posuisti,  quêm  non 
transgredientur  :  neque  converten- 
tur  operire  terram. 

10.  Qui  emittis  fontes  in  convalli- 
bus  :  inter  médium  montium  pcr- 
transibunt  aquœ. 

11.  Potabunt  onmes  bestiœ  agri  : 
expectabunt  onagri  in  siti  suâ. 

12.  Super  eàvolucres  cœli  habita- 


qui  ponis  nubes  currum  tuum  : 
qui  ambnlas  super  pennas  venti. 

Qui  fdcis  angelos  tuos  (a)  spi- 
ritus  :  ministros  tuos  ignem  uren- 
tem. 

Qui  fundasti  (6)  terram  super 
basem  suam  (c)  :  non  commove- 
bitur  (d)  in  sœculmn  et  in  sgbcu- 
lum(e]. 

Abysso  quasi  vestimento  ope- 
ruisti  eam  :  super  montes  sta- 
bunt aquœ. 

Ab  increpatione  tuà  fugient  :  à 
voce  tonitrui  tui  formidabunt. 

Ascendunt  montes,  et  descen- 
dunt  if)  campi  ad  locum  quem 
fundasti  eis. 

Terminum  posulsti^  quem  non 
pertransibunt;  nec  revertentur 
ut  operiant  terram. 

Qui  emittis  fontes  in  convalli- 
bus,  ut  inter  medios  montes 
Quant  (g). 

Ut  bibant  omnia  animalia  re- 
gionum  ;  et  reôciat  onager  (h)  si- 
tim  suam. 

Super  eà  volucres  cœlî  mora- 


Septuaginta,  cosnacula  ;  Hier,  partemsuperiorem  domûs  :  Allusum  ad  illud  Gènes., 
1,6:  Fiat  firmamentum  (  boc  est  expansum)  m  medio  aquarum,  et  dividat  ctquas 
ab  aquis,  hoc  est^  ab  aquis  inferioribus,  illas  aquas,  quas  agrisdesuper  irrlgaucHs 
fœcundandisque  nubes  circumferunt.Vide  Psalm.  cxlvi,  8  :  Qui  ponis  nubem  as- 
censum :  Hier,  currum, 

4.  Angelos  tuos  spiritus  :  citât  Paulu^  Hebr.,  i,  7.  Naturà  6uA  spiritus  somma 
intelligentià  prœditi,  imperio  quoque  divino  fiunt  ignis  urens,  promptique  ad  al- 
ciscendas  Dei  contumelias;  quà  comparatione  polentia  illonuD  a&  TelMÎtas  de- 
signalur,  Tbeodor, 

5.  Stabilitatem  «tfom  ;  basim. 

6.  Abyssus amictus  ^'us  :  terrée  scilicet  quam  cingit.  Super  montes  siahvnt 

aquœ  :  Stabant ,  totél  tellure  aquis  coopertà,  sed  postea  te  comminante  fuge- 
runt,  ac  velut  trepidea  descenderunt  in  locum  suam,  dicente  Deo  :  Congregentmr 
oqwB m  locum  unum,  Gènes,  i ,  9.  et  yelut  merepaote  tardîtalem. 

9.  Converttwtur  :  Hier,  revertentur. 

U.  Expectabuni  onstgri  :  Hier,  et  reficiat  onager  sitim  suam, 
12.  Super  ea  :  super  eos  monte»  de  quibus  vers.  10  ,  vel  juxta  lootfis^  PeCror 
nim  :  Hier,  nemorum. 

(a)  Far.  :  [ffebr.  facit  nogeloB  lUOB.]  —  (6)  [ffebr,  fundaTit,]  —  (c)  Bases  foas.  —  (d)  [H^hr. 
«t  non  commoTctUir.]  -.  (e)  [Bebr,  et  oltra.]  —  (/)  AseesdenU*  et  detceaikiit*^(f^  Ambuieat. 

^  (A)  Be&ciani  oaagri. 
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buntur;  de  medlo  nemorum  da- 
bunt  vocem. 

Qui  irrigas  montes  de  cœnacn- 
lis  luis  :  de  fnictu  openim  tuo- 
nim  implebitur  terra. 

Germinans  heibam  jmnentis,  et 
fœnum  servituti  hominum. 

Ut  educat  pauem  de  terrft.  Et 
vinum  lâstificat  (a)  cor  hominis. 

Ad  exhilarandam  facicm  in 
olco  :  panis  autem  cor  homiuis 
roborat. 

SaturabuDftor  ligna  Domini  : 
«edri  libani  qttas  plantavit. 

Ibi  aves  nidifieabunt^  milvo 
abies  domus  ejus. 

Montes  excelsi  cervis  :  petra  re- 
fugium  herinaciis. 

Fecit  lunam  per  tempora  :  sol 
cognorit  occubifom  (6)  snum. 

Posuisti  tenebras,et  facta  est 
nox  :  in  ipsà  movebuntur  (c)  om- 
nes  bestiœ  silvsB  : 

Leones  rugientes  ad  prœdam, 
et  quœrentesà  Deo  escam  (<i)  sibi. 

Oriente  sole  recèdent,  et  in  spe- 
luncis  (e)  suis  cubabunt. 

Egredieturhomo  adopussuum, 
ut  ad  servitutem  suam  usque  ad 
Tesperum. 

Quàm  multa  sunt  opéra  tua, 
Domine!  omnia  in  sapientià  fe- 
cisti  :  impleta  est  terra  posses- 
sione  tuà. 


bunt  :  de  medio  petranim  dabunt 
voces. 

13.  Rigans  monter  de  superioribus 
suis  :  de  fiructu  operum  tuorum  sa- 
tiabitur  terra. 

14.  Prodncens  fœnum  jumentis,  et 
berbam  servituti  hominum  : 

Ut  edocas  panemde  terra,  15.  et 
vinum  lœtificet  cor  hominis  : 

Ut  exhilaret  faciem  in  oleo  :  et 
panis  cor  hominis  confirmet. 

16.  Saturabimtur  ligna  campi,  et 
cedri  Libani  quas  plantavit  :  17.  lllic 
passeres  nidîficabunt.  Herodii  domus 
dux  est  eorum  : 

18.  Montes  excelsi  cervis  :  petra 
refugîum  herinaciis. 

19.  Fecit  Iimam  in  tempora  :  sol 
cognovit  occasion  snum. 

20.  Posuisti  tenebras,  et  facta  est 
nox  :  in  ipsà  pertransibunt  omnes 
bestiae  silvas. 

21.  Catuli  leonum  rugientes,  utra- 
piant,  et  quœrant  à  Deo  escam  sibi; 

22.  Ortns  est  sol,  et  congregati  sunt  : 
et  in  cubilibus  suis  collocabuntur. 

23.  Exibit  homo  ad  opus  suum  ; 
et  ad  operationem  suam  usque  ad 
vesperum. 

24.  Qùàm  magmficata  sunt  opéra 
tua.  Domine!  omnia  in  sapientià  fe- 
cisti  :  impleta  est  ferra  possessione 
tuà. 


14.  PtxHiucens  fœnwn  jtanentis  :  vàkro  y  née  laborantibos.  Si  herbam  servituti 
hominum  :  labori  quo  tcrtffi  excolendas  acrvili  ritn  addicaotur  ;  alii  aimpiicrter  : 
Ad  usitm  hominum, 

15.  Vinum  Mificei:  ea  Tînuin.qiiod  lœtificet,  panem  qui  confirmet,  oleom 
qaod  nitescere  faciat. 

16.  Ugna  aanpi  :  Hisc.  lt§ma  Domini.  Vetnstœc  ailve  non  ab  hominibas  con- 
sita;,  sed  jam  indè  ab  orbis  initio  ipsà  Dei  maon. 

17.  Herodii  damiu Hier,  mitoo  afriet <lêm»s^u$  :  alii,  ciamiœ. 

IS.  Berimaaù  :  alii>  euaieulia, 

24.  Possessione  tuà  :  bonis  tuia, 

(a)  Var,:  Laetificet—  {b)  Gubitom.—  {c)  Uortniw  [Hebr,  repimt.]  —  {d)  Etcai.—  (e)  [Hebr, 
«obilibtts.] 


Digitized  by  VjOOQ IC 


2S8 


PSALMORUM 


25.  Hoc  mare  magnum,  et  spatio- 
smn  manibus  :  illic  reptilia,  quorum 
non  est  numéros. 

Animalia  pusilla-  cum  magnis  : 
26.  illic  navespertransibunt. 

Draco  iste,  quem  formasti  ad  illu- 
dendum  ei  :  27.  omnia  à  te  ezpec- 
tant  y  ut  des  illis  escam  in  tempore. 

28.  Dante  te  illis  colligent  :  ape- 
riente  te  manum  tuam,  onmia  im- 
plebuntur  bonitate. 

29.  Avertente  autem  te  faciemtur- 
babuntur  :  auferes  spiritum  eorum, 
et  déficient,  et  in  pulverem  suum  re- 
vertentur. 

30.  Emittes  spiritum  tuum,  et  créa- 
buntur  :  et  renoTabis  faciem  terrœ. 

Zi .  Sit  gloriaDomini  in  sœculum  : 
lœtabitur  Dominus  in  operibus  suis. 

32.  Qui  respicitterram,et  faciteam 
tremere  :  qui  tangit  montes,  et  fd- 
migant. 

33.  Gantabo  Domino  in  vitÀ  meà; 
psallam  Deo  meo  quamdiu  sum. 

34.  Jucundum  sit  ei  eloquium 
meum  :  ego  verd  delectabor  in  Do- 
mino. 

35.  Deficiant  peccatores  &  terra,  et 
iniqui  ita  ut  non  sint  :  benedic,  ani- 
ma mea.  Domino. 


Hoc  mare  magnum  et  latura 
manibus ,  ibi  reptilia  innumera- 
bilia  :  animalia  parva  cum  gran- 
dibus. 

Ibi  naves  perfranseunt  :  Leyia- 
than  istum  plasmasti,  ut  îllude- 
ret  ei. 

Onmia  in  te  sperant,  ut  des 
cibum  eis  in  tempore  suo. 

Dante  fe.  illis,  colligent  :  ape- 
riente  te  manum  tuam,  reple- 
buntur  (a)  bono. 

Abscondes  Yultum  tuum  et  (6) 
turbabuntur  :  auferes  spiritum 
eorum,  et  (c)  déficient,  et  in  pul- 
verem  suum  revertentur. 

Emittes  spiritum  tuum,  et  créa- 
buntur,  et  instaurabis  faciem 
terrœ. 

Sit  gloria  Domini  in  sempiter- 
num  :  lœtabitur  Dominus  in  ope- 
ribus suis. 

Qui  respicit  terram,  et  tre* 
met  (d)  :  tan^t  montes  et  fuma^ 
bunt. 

Gantabo  Domino  in  lâtà  meà  : 
psallam  Deo  meo  quamdiu  suin. 

Placeat  ei  eloquium  meum  :  ego 
autem  lœtabor  in  Domino. 

Deficiant  peccatores  de  terra,  et 
impii  ultra  non  sint.  Benedic,  ani* 
ma  mea.  Domino.  AUeluia. 


25.  Spatiosum  manibus:  Similis  locutio.  Gmes,,  xzxiv,  21  ;  in  Hebr.  ubi  Sep- 
tuaginta  vertant  simpliciter  latum,  spatiosum ,  ut  hic^  quod  et  Vulgata  habebai  : 
teste  Hier,  suppletumque  manibus  ex  Theodotione  et  Aqoiià  :  qaod  idem  Hier. 
docet  secundùm  hebraicam  proprietatem  dici  metaphoricè,  quasi  mare  expeaaas 
manos  babeat  et  in  se  cuncta  suscipiat. 

26.  Draco  iste  :  Hier.  Leviathan,  etc.,  que  ceti  designantnr.  Ad  ilhidmâum  ei, 
mari  :  cetum  formasti ,  ut  in  mari  luderet. 

30.  Emittes  spiritum  tuum  :  mittis  vim  toam  quà  omnia  sostentantor;  vd  : 
Etiam  destructa  flatu  instauras. 

Alléluia,  bic  additur  Hebr.  quod  Vulgata  in  seqnentem  transtulit.  Est  aoiem 
hallelU'iah,  laudate  Dominum,  vox  ad  cantantes  in  summA  lœtitià  soscitaadoa. 

(a)  Vûr.t  (iireAr.  Htard^imtur.]--(6)l»0ei<eU-'(c)l)Mff«t---[A/.tremit.] 
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PSALMUSCIV. 
EUGHARISTIGUS. 

Gntîanun  actio  pro  beneficiii  à  Deo  iii  populum  Israël  oollatii,  ab  Abraham  usque  ad  Moseu 
et  introdnetioBem  in  terram  sanctam.  Refertur  iite  Pulmoi  ad  Datidia  tempora,  I  Parai.  ^ 
XTi,  8,  BOAtaineii  mteger,  ted  usque  ad  ters.  SI. 


VEBSIO  S.  HIERONTMI. 

Gonfltemini  Domino ,  invocate 
nomen  ejus:  notas  facile  populis 
cogifationes  {a)  ejus. 

Cantate  ei,  et  psallite  ei  (6)  : 
loquimini  in  universis  mirabili- 
bus  ejus. 

Exultate  (c)  in  nomine  sancto 
ejus  :  laetetur  cor  quœrentium  Do- 
minum. 

Quœrite  Dominum,  et  virtutem 
ejus  :  quœrite  faciem  ejus  jugitcr. 

Rccordamini  mirabilium  ejus 
quœ  fecit  :  signorum  (d)  et  judi- 
ciorum  oris  ejus. 

Semen  Abraham  servi  ejus  : 
filii  Jacôb  electi  ejus. 

Ipse  Dominus  Deus  noster  :  in 
universÂ  terra  judicia  ejus. 

Recordatus  est  in  œtemum  pacti 
sui  :  verbi  quod  prœcepit  in  mille 
generationes  : 

Quod  pepigît  cum  Abraham^  et 
juramenti  sui  cum  Isaac. 

Et  firmavitillud  cum  (e)  Jacob 
in  lege  (/)  ;  cum  {g]  Israël  in  pac- 
tom  sempitemum  : 

Dicens  :  Tibi  dabo  terram  Gba- 


VERSIO  YULGATA. 
Allelaia.  (1  Parai.,  m.  S.) 

1.  Gonfîtemini  Domino,  et  invo- 
cate nomen  ejus  :  annuntiate  inter 
gentes  opéra  ejus. 

2.  Gantate  ei,  et  psallite  ei  :  nar- 
rate  omnia  mirabilia  ejus. 

3.  Laudamini  in  nomine  sancto 
ejus  :  lœtetur  cor  quœrentium  Domi- 
niun. 

4.  Quœrite  Dominum,  et  confîr- 
mamini  :  quœrite  faciem  ejus  sem- 
per. 

5.  Mementote  mirabilium  ejus,  quœ 
fecit  :  prodigia  ejus,  et  judicia  oris 
ejus. 

6.  Senien  Abraham  servi  ejus  : 
filii  Jacob  electi  ejus. 

7.  Ipse  Dominus  Deus  noster  :  in 
universâ  terra  judicia  ejus. 

8.  Memor  fuit  in  sseculum  testa- 
menti  sui  :  verbi  quod  mandavit  in 
mille  generationes  : 

9.  Quod  disposuit  ad  Abraham  : 
et  juramenti  sui  ad  Isaac  : 

10.  Et  statuit  illud  Jacob  fn  prt'e- 
ceptum  :  et  Israël  in  testamentuin 
œtemum; 

1 1 .  Dicens  :  Tibi  dabo  terram  Cha- 


1.  Génies  :  Hier,  populis  :  Opéra  :  Hier,  eogitationes, 

3.  Laudamini:  Hier.  SxuUate, 

6.  Servi  :  genitivo  casa.  Electi:  nomlDativo  pliirali,  vos  Deum  laudate. 

(a)  Yar.  :  \Behr,  adinTentionef.!  —  (6)  lUi.  —  (c)  [fleér.  laudamini.]—  (rf)  [Htbr,  prodigio- 
vm.]  -  (e)  Dee»t  cum.  ->  {[)  {Hebr,  in  prseeptum.]  —  {g)  Deut  cum. 

TOM.   U  W 
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naan^  funiculmn  haereditatis  vestrse. 

i  2.  Cùm  essent  numéro  brevi,  pau- 
cîssimi  et  încolœ  ejus. 

13.  Et  pertransierunt  de  gente  in 
gentem^  et  de  regno  ad  populum  al- 
tenim. 

14.  Non  reliquit  hominem  nocere 
eis  :  et  corripuit  pro  eis  reges. 

15.  Nolite  tangere  christos  meos  : 
et  in  prophetis  meis  nolite  malignari. 

16.  Et  vocavit  famem  super  ter- 
ram  :  et  omne  finoamentum  panis 
contrivit. 

17.  Misit  ante  eos  -virum  :  in  ser- 
vum  venumdatus  est  Joseph. 

18.  Humiliaverunt  in  compedibus 
pedes  ejus  ;  ferrum  pertransiit  ani- 
mam  ejus,  19.  donec  veniret  verbum 
ejus. 

Eloquium  Domini  inflamxnavit 
eum: 

20.  Misit  rex,  et  solvit  eum  :  prin- 
eeps  populorum,  et  dimisit  eum. 


naan,  funiculmn  hœreditatis  ves» 
trœ. 

Cùm  essent  viri  pauci ,  modid 
et  adyenœ  in  eà. 

Et  transierunt  (a)  de  gentc  in 
gentem,  et  de  regno  ad  populum 
alterum. 

Non  dimisit  hominem  ut  no- 
ceret  (6)  eis,  et  conipuit  pro  eis 


Nolite  tangere  christos  meos,, 
et  prophetas  meos  noli  te  affligere. 

Et  vocavit  famem  super  terram  : 
omnemvirgam  (c)  panis  contrivit. 

Misit  ante  facicm  eorum  virum  : 
inservum  venumdatus  est  Joseph. 

Afflixerunt  in  compede  pedes 
ejus  :  in  ferrum  venit  anima  ejus; 
usque  ad  tempus  donec  veniret 
sermo  ejus  : 

Eloq[uium  Domini  probavit 
eum. 

Misit  rex  (d),  et  solvit  eum  : 
princeps  (e)  populorum,  et  dimi«* 
sit  {/)  illum. 


12.  Incoke  (y'us  :  Hier,  advenœ  in  éd.  Abraham  enim  et  Isaac  et  Jacob  eum 
liberis  quasi  exteri  in  Chanaanitide  habitabant. 

14.  Reges  :  Pharaonem  et  Abimelech,  Gènes.,  xii,  etc. 

15.  Christos:  Patriarchas^  non  uncUone  camali^  sed  Spirita  aancto  onetos  : 
qui  locus  valet  adversùs  Jodseoe  qui  Jesum  negabant  Christum ,  quôd  camali  uno- 
tione  caruisset,  Comm.  Hier,  in  hune  versum.  Ideô  autem  christi  sive  uncii  di- 
cuntur^  quôd  essent  et  sacerdotes  et  reges  :  summà  quippe  potestate  pnediti, 
nuUique  obnoxii  ;  bine  fœdera  œquo  jure  pacta  eum  regibus  ;  hinc  bella  suscepta 
et  quidam  nutu  suo,  auspîciis,  ut  aiunt,  suis^  Gènes,  mv,  xxi.  Hinc  HeUiaei  ad 
Abrahamum  :  Audi  nos.  Domine  :  princeps  Dei  es  aputd  nos,  Genea.,  xxin,  6,  ne- 
mini  obnoxiuB^  nid  Dec  :  quo  jure  Isaaous  et  Jacobus  usi  sunt,  Gen^^  xxvi^  eU. 
Ad  bœc  prophétie  erant^  ut  htc  et  Gènes.,  xx,  7,  quos  omnes  titulos  unum  Christi 
nomen  complectitur;  cbrlsU  autem  dicuntur,  in  typo  Christi  ipsius  ab  eis  orituri. 
Hic  et  desinit  Psal.  in  Pcaral, 

16.  Firmamentum  panis  :  baculom ,  snstentaculum ,  panem  quo  soslenfamar. 

18.  Animam  ejus  :  pro  personA  ejus  anima  S^toagînta  :  Hier.  In  infiermmn 
venit  anima  ejus,  ipse  in  vincula  missus  est. 

19.  Donec  veniret  verbum  ejus  :  donec  implerentur  ioaepbi  vaticinia  de  piu- 
cemâ  et  pislore.  Gènes,,  XL.  Inflammavit  ;  Hier,  probaoit,  quasi  in  igné  :  tôt  im- 
misais  cdamitatibus. 

(a)  Var.  :  [Sebr,  •mbaUveraBi.]  —  (6)  [Bebr.  edoBniaretiir.)  ^  ifi)  fa«ftr.  fatcalani.]  — 
{d,  e,  f)  [Hebr.  regem...  dooiîiiAtoreni...  vÀiiU 
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Posait  eum  dominum  domûs 
suae^  et  principem  in  omni  pos- 
sessione  suà. 

Ut  erudiret  (a)  principes  qus 
secundùm  voluntatem  suam^  et 
seDes  ejus  sapientiam  doceret. 

Et  ingressus  est  Israël  (6)  Mgjp- 
tum,  et  Jacob  advena  fuit  in  terra 
Gham. 

Et  crescerc  f ecit  populmn  samn 
nîmis,  et  roboravit  eum  super 
bostes  ejus. 

Convertit  cor  eorum  utodio 
baberent  populum  ejus^  ut  do- 
losè  agerent  contra  servos  illius. 

MisJt  Moysen  servum  suum  :  (c) 
Aaron,  quem  elegit  sibL 

Posuît  in  eis  verba  signorum 
suorum^  et  portentorum  in  terra 
Cbam. 

Misit  tenebras^  et  contenebra- 
vit  :  et  non  fuerunt  inoreduli  ver- 
bis  ejus. 

Gommuta^taquaseoruminsan- 
guiaem,  et  occidit  pisces  eorum. 

Ebullivit  terra  eorum  ranas  : 
in  cubilibus  regum  eorum. 

Dixit^  et  venit  musca  omni- 
moda^  clnipbes  {dj  in  universis 
terminis  eorum. 

Dédit  pluvias  eorum  grandi- 
nem^  ignem  ûammantem  in  terra 
eorum.  m 

Et  percussit  vineam  eorum^  et 
ficum  eorum,  et  confregit  lignum 
finium  eorum. 

Dixit,  et  venit  locusta,  et  bru- 
chus  cujus  non  erat  numerus. 

Et  comedit  omne  fœnum  terrœ 
eorum,  etdevoravitiructum  terrœ 
eorum. 


21.  Gonstitmt  eum  dominum  do- 
mûs suœ  :  et  principem  omnis  pos- 
sessionis  suœ. 

22.  Ut  erudiret  principes  ejussicut 
semetipsum  :  et  senes  ejus  pruden- 
tiam  doceret. 

23.  Et  intravit  Israël  in  iEgyptum, 
et  Jacob  accola  fuit  in  terra  Gham« 

24.  Et  auzit  populum  suum  vehe- 
menter  :  et  iiimavit  eum  super  ini- 
micos  ejus. 

25.  Gonvertit  cor  eorum  ut  odirent 
populum  ejus,  et  dolum  facerent  in 
servos  ejus. 

26.  Misit  Moysen  servum  suum: 
Aaron,  quem  elegit  ipsiun. 

27.  Posuit  in  eis  verba  signorum 
suorum,  et  prodigiorum  in  terra 
Gham. 

28.  Misit  tenebras,  et  obscuravit  : 
et  non  exacerbavit  sermones  su  os. 

29.  Gonvertit  aquas  eorum  in  san- . 
guinem  :  et  occidit  pisces  eorum. 

30.  Edidit  terra  eorum  ranas  in 
penetralibus  regum  ipsorum. 

3 1 .  Dixit,  et  venit  cœnomyia  :  et  cl- 
nipbes in  omnibus  finibus  eorum. 

32.  Posuit  pluvias  eorum  grandi- 
nem  :  ignem  comburentem  in  terra 
ipsorom. 

33.  Et  percussit  vineas  eorum  et 
ficulneas  eorum  :  et  contrivit  lignum 
fînium  eorum. 

34.  Dixit,  et  venit  locusta,  et  bru- 
chus,  cujus  non  erat  nmnerus  : 

35.  Et  comedit  omne  fœnum  in 
terra  eorum,  et  comedit  omnemfruc- 
tum  terrœ  eorum. 


23.  /n  terrd  Cham  :  iEgypto  :  idem  infrà  27,  Psai.  Lxxvii,  51. 

2B.  Binon  exacerbavit:  Hier,  non  fuenmt  increduli.  Moses  et  Aaron. 

29,  30.  Aquas  eoman  :  ^gyptiomm. 

(a)  Var.  :  [ffel/r.  castigaret.]  -  (6)  Add,  iu.-  (c)  Add.  et.  -  (d)  [Sehr.  pediculi. 
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36.  Et  percussit  omne  primogeni- 
tum  in  terra  eorum  :  primitias  om- 
nis  laboris  eorum. 

37.  Et  eduzit  eos  cum  argento  et 
auro  :  et  non  erat  in  trtbubus  eorum 
infirmus. 

38.  Leetata  est  iEgyptus  in  profec- 
tione  eorum  :  quia  incubuit  timor 
eorum  super  eos. 

39.  Expandit  nubem  in  protectio- 
nem  eorum^  et  ignem^  ut  luceret  eis 
per  nootem. 

40.  Petierunt,  et  venit  cotumix  :  et 
pane  cœli  saturavit  eos. 

4i.  Dirupit  petram^  et  fluxerunt 
aquœ  :  abierunt  in  sicco  flumioa. 

42.  Quoniam  memor  fuit  verbi 
sancti  sui,  quod  babuit  ad  Abrabam 
puerum  suum. 

43.  Et  eduxit  poptdum  suum  in 
exultatione^  etelectossuosin  ketilià. 

44.  Et  dédit  illis  regiones  gentium  : 
Bt  labores  populonmi  possederunt. 

45.  Ut  custodiant  justificationcs 
ejus,  et  legem  ejus  requirant. 


Et  percussit  omne  primogeni- 
tumin  terra  eorum;  primitias  uni- 
versi  partûs  (a)  eorum. 

Et  eduxit  eos  cum  argento  et 
auro^  et  non  erat  in  tribubus  eo- 
rum infirmus. 

Leetata  est  iEgyptus  cùm  egre- 
derentur;  quoniam  irruerat  ter- 
ror  eorum  super  eos. 

Expandit  nubem  in  tentorium^ 
et  ignem  ut  luceret  nocte. 

Petierunt^  et  adduxit  ortygo- 
metram  (/>)!  et  pane  cœli  (c)  sa- 
turavit  eos. 

Aperuit  petram,  et  fluxerunt 
aquœ^  concurrerunt  (d)  in  aridis 
flumina. 

Quia  recordalus'est  verbi  sancii 
sui^  cmn  Abraham  servo  suo. 

Et  eduxit  populum  suimi  in 
lœtitià,  laudantes  (e)  électos  suos. 

Et  dédit  eis  terras  gentium ,  et 
laborem  tribuum  possederunt. 

Ut  custodirent  caeremonias 
ejus,  et  leges  ejus  servarent.  Al- 
léluia. 


37.  Eduxit  eos  :  Israelitaa. 

38.  Timor  eorum  :  Israelitarum.  Super  eos  :  iEgyptios. 

39.  In  protectionem  eorum  :  ut  tegeret  eos* 

41.  Abierunt  in  sicco flamen  in  deserto  decucurrît. 

45.  Ut  custodiant..,,,  eô  enim  tôt  bénéficia  pertiosbant. 

(a)  Var,  :  [Bebr.  dolorit.]  —  (*)  [Bebr.  eotamie«m.]  —  (c)  GœlesU.  — .(*0  CucurrcrimU  - 
(«)  lEebr,  ciim  gaudio]  :  in  laude. 
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PSALMUS  CV. 
EUGHARISTIGUS  ET  INGREPATORIUS. 

Commemoratio  benefidomm  Dei  ab  Exodo  ad  Jodiees  :  at  populam  peccantem  et  easUgatam , 
■BOX  ▼eniam  deprecantem,  à  inifl«riis  eraerit  Ett  antem  Davidis  hic  paalmns,  nt  patet  I  ParaU^ 
XVI,  84,  etc.,  obi  initium  ejas  et  finis  referuntur. 


TEBSIO  S.  HIEBOmniI. 
Allelnia. 

Confitemini  Domino,  quoniam 
bonus,  quoniam  in  œternum  mi- 
sericordia  ejus. 

Quis  loquetur  fortitudines  Do- 
mini,  auditas  faciet  omnes  laudes 
ejusî 

Beatîquicustodiuntjudicium,  et 
faciunt  justîtiam  in  omni  tempore. 

Recordare  mel.  Domine,  in  re> 
propitlatione  populi  tui  :  visita 
me  in  salutari  tao. 

Ut  yideam  bona  electorom  tuo- 
rum  in  lœtitià  gentis  meœ  (a),  et 
exultem  cum  bœreditate  tuâ. 

Peccavimus  cum  patribus  nos- 
fris;  iniquô  fecimus,  impie  egi- 
mus. 

Patres  nostri  in  iEgypto  non 
intellezenmt  mirabilia  tua  (6); 
non  sunt  recordati  multitudinis 
misericordiœ  tuœ  ; 

Et  ad  iracundiam  provocave- 
runt  super  mare  in  mah  Rubro  : 

Salvavit  autem  eos  propter  no- 
men  suum,  ut  ostenderet  fortitu- 
dinem  suam. 

Et  comminatus  est  mari  Rubro, 


VERSIO  VDLGATA. 
AUeluia.  [Judith,  xiii,21.) 

i.  Gonfitemini,  Domino,  quoniam 
bonus  :  quoniam  in  sœculum  mise- 
ricordia  ejus. 

2.  Quis  loquetur  potentias  Dominî, 
auditas  faciet  omnes  laudes  ejus. 

3.  Beati  qui  ctistodiimt  judicium, 
et  faciunt  justitiam  in  onmi  tempore. 

4.  Mémento  nostr!,  Domine,  in  be- 
neplacito  populi  tui  :  visita  nos  in 
salutari  tuo. 

5.  Ad  videndum  in  bonitate  elec- 
torum  tuorum,  ad  lœtandum  in  lœ- 
titià  gentis  tu6e  :  ut  lauderis  cum  hœ- 
reditate  tuà. 

6.  Peccavimus  cum  patribus  nos- 
tris  :  ii^ustè  egimus,  iniquitatem  fe- 
cimus. 

7.  Patres  nostri  in  ^gypto  non 
intellexerunt  mirabilia  tua;  non  fue- 
runt  memores  multitudinis  miseri- 
cordiœ tuœ. 

Et  irritaverunt  ascendentes  in  ma- 
re, mare  Rubrum. 

8.  Et  salvavit  eos  propter  nomen 
suum  :  ut  notam  faceret  potentiam 
suam. 

9.  Et  increpuit  mare  Rubrum,  et 


4.  Mémento  nostri t^tnïa  no97  Hier,  md me.  In  benepheUo  :  eùm  propi- 

tiu8  erÎB  populo  tao. 

5.  Ad  videndum  in  bonitate  :  Hier,  ut  videam  bona.  Ut  lauderis  :  Hier,  ut  exultem. 
9.  Increpuit  mare  Kubrum  :  qaasi  ei  succenseret,  quos  suis  obieem  poneret.  In 

éeserto  :  loco  arido,  infrà  14. 
(s)  Ter.  :  El  Inter  in  latitU  gcntit  tas.  —  (4)  [Stlnr,  non  lUAt  eniditi  mirabilibos  tut»! 
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exsîccatuin  est;  et  deduxit  eos  in 
abyssis  sicut  in  deserto. 

iO.  Etsalvavit  eos  de  manu  odien- 
tium  :  et  redemit  eos  de  manu  ini- 
mici. 

11.  Et  operuit  aqua  tribulantes 
eos  :  mris  ex  eis  non  renumsit. 

12.  Et  credidenmt  -verbis  ejus  :  et 
laudaverunt  laudem  ejus. 

13.  Citô  feccrunt,  obliti  sunt  ope- 
nim  ejus  :  et  non  sustinuerunt  con- 
silium  ejus. 

14.  Et  cononpierunt  concupiscen- 
tiam  in  deserto  :  et  tentaverunt  Deum 
in  inaquoso. 

15.  Et  dédit  eîs  petitionem  ipso- 
rum  :  et  misit  satuntatem  in  animas 
eorum. 

46.  Et  înitaTenint  Moysen  in  cas- 
tris,  Aaron  sanctum  Domini. 

17.  Aperta  est  terra,  et  deglutivit 
Dathan  :  et  operuit  super  congrega- 
tionem  Abiron. 

18.  Et  exarsit  ignis  in  synagoga 
eoTum  :  flamma  cembussit  pecca- 
tores. 

19.  Et  fecerunt  vitulum  in  Horeb  : 
et  adoraTenmt  sculptile. 

20.  Et  mutaverunt  gloriam  suam 
in  similitudinem  vituli  comedentis 
fœnum. 

21 .  Obliti  sunt  Deum^  qoi  salTavit 
eos,  qui  fecit  magnolia  in  iEgypto, 

22.  Mirabilia  in  terra  Gham,  terri- 
bîlia  in  mari  Rubro. 


et  arult;  et  transduxît  eos  per 
abyssos  quasi  in  deserto. 

Et  salvavit  eos  de  manu  odien- 
tis,  et  redemit  eos  de  manu  ini- 
mici. 

Et  operuit  aqua  (a)  hostes  eo- 
rum ;  unus  de  ipsis  non  superfuit. 

Et  crediderunt  verbis  ejus,  ce* 
cineruntqpie  laitdem  (b)  ejus. 

Citô  obliti  sunt  operum  illius  ; 
nec  expectaverunt  volunlatem 
ejus* 

Et  desideraverun;  desideriom 
in  deserto  :  et  tentaverunt  Deum 
in  solitudine. 

Et  dédit  (c)  eis  petitionem 
ipsonma,  et  misit  tenuitatem  m 
animam  eorum. 

Et  zeiati  sunt  Moysen  in  cas- 
tris,  Aaron  sanotum  DominL 

Aperta  est  terra,  et  devoravit 
Dathan ,  et  operuit  synagogam 
Abiron  ((Z). 

Et  succensoB  est  igi^  in  syna- 
goga eorum;  flamma  exussit  im- 
pios. 

Fecerunt  vitulum  in  Horeb^  et 
adoraverunt  conûatile. 

Et  mutaverunt  gloriam  suam, 
in  similitudine  (é)  bovis  corne* 
dentis  fœnmn. 

Obliti  sunt  Dei  salvatoris  soi, 
qui  fecit  magnalia  in  iCgypto, 

Mirabilia  in  terra  Cham;  lerri- 
bilia  super  mare  Rubrum. 


12.  Laudaverunt  :  Hier,  cecinerunt,  quod  est  cantîcum  Mariœ,  Esoâ.y  xv,  21. 

13.  Cita  fecerunt ,  obliti  sunt festinaverant ^  obnti  sont,  citô  obtiti  sont: 

hebraismus  ;  verbmn  pro  adverbio.  Non  tusimuaruxL.^  Mier*  nec  ej^^averuml 
voluntatem  ejus,  Dei  scilicet. 

14.  Et  concupierunt  eoncupiscentiam  :  vehementissimè  concupiverunt  cSboa. 

15.  Saturitatem:  Hier,  tenuitatem,  repletionem;  genuâ  morbl  é  quo  macîes: 
^ide  Exod,,  xvi,  6  ;  Num,,  m,  20  :  ^oibus  locis  cibi  ad  satietatem  et  uausaun  us- 
que  dati  narrantur. 

16.  Irritavemnt  :  Hlar.  zetati  ntnt^  inviderunt  Moysi  et  Aaron  qoos  Deua  eve^cc- 
rat  :  dicebant  eoim  :  Cur  elevamini super  papulum  Domini?  Nom.,  xvi,  3. 

(a)  Var,  :  Et  operaerunt  aqiue.  —  (6)  Laudes.  —  (c)  Dédit  ergo.  —  (d)  Abîna.  ^  («)  Siai 
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Dîxît  ergo  ut  contereret  eos; 
nisi  Moyses  electus  ejus  stetisset 
médius  contra  faciem  illius^  et  (a) 
couTerteret  indiguationem  ejus^ 
ut  non  interfioeret. 

Et  despexerunt  terram  deside- 
rabilem^ 

Neo  crediderunt  sermoni  ejus* 
EtmurmuraTenmt  in  tabernaou^ 
lis  suis;  non  exaudierunt  (5)  to- 
^mDomini. 

El  eleyavit  manum  suam  super 
eos,  ut  dejiceret  eos  in  deserto  : 

Et  ut  dejiceret  scmen  eorum  in 
gentibus^  et  dispergeret  eos  in 
terris. 

Et  consecrati  sunt  Beelphe- 
gor  (c),  et  comederunt  victimas 
mortuorum. 

Et  concitaverunt  eum  {dj  instu- 
diis  suis  -,  et  percussit  eos  plag&. 

Stetit  auf em  Phinees^  et  dijudi- 
cavit;  et  est  retenta  percussio. 

Et  reputatum  est  ei  in  justitiam, 
in  generatione  et  generatione  (e) 
usque  in  œtemum. 

Et  provocavenint  eum  (/)  su- 
per aquam  contradictîonis,  et  af- 
flictus  est  Moyses  propter  eos  : 

Quia  provocaverunt  spiritum 
ejuSy  et  prœcepit  {g)  labiis  suis. 

23.  Si  non  Moyses in  confractione  :  Hebr.  in  mpturâ;  Hier,  si  non  stetisset 

médius ut  prohib^ret  imminentem  populo  iram  Dei ,  ut  est  in  seqq. 

26.  Ut  prostetmeret  eos  in  deserto':  ubi  eorum  cadavera  jacueruni,  Num.,  xiv, 
11,  12,  28,  29. 

27.  In  naiionibus  :  in  gentîbus  deserti  incolis. 

28.  Beeiphegor  :  idolum  GhananiBonim.  Sacrificia  mortuorum  :  îmmolata  mor- 
tuis  :  diis  gentîlium,  qui  mortuos  homines  consecrabant 

29.  Adinventionibus  :  studiis,  cogitationibns. 

80.  Placavit  :  Hier,  dijudicavit,  judicium  et  uUiooem  exercoU.  Quassatio  :  Hief . 
percussio,  pemicies. 

33.  Exacerbaverunt  spiritum  ejus  :  Mosis,  cujns  dubitatio  populo  tribuitor,  qnôd 
ab  lis  exacerbatus  vix  credere  potuerit  Deum  in  talem  populum  totie»  contnma- 
cem,  tam  benignum  futurum.  Et  distinxit  in  labiis  suis  :  Moyses  prounntiavit, 

(a)  Yar.  :  TJt  pro  et.  —  (6)  Audlenml.  —  {«)  Pheor.  —  [d]  Deest  cttm.  —  {«)  GcBerationeai 
—  (/)  Deett  eum.  —  (g)  [He^,  prolulit]  in. 


23.  Et  dixit  ut  disperderet  eos  :  si 
non  Moyses  electus  ejus  stetisset  in 
Gonfiractione  in  conspectu  ejus  :  ut 
averteret  iram  ejus  ne  disperderet 
eos. 

24.  Et  pro  nihilo  habuerunt  terram 
desiderabilem  : 

Non  credidwuntyerbo  ejus,  25.  et 
murmurayerunt  in  tabemaculis  suis  : 
non  exaudierunt  vocem  Domini. 

26.  Et  levavit  manum  suam  super 
eos,  ut  prostemeret  eos  in  deserto: 

27.  Et  ut  dejiceret  semen  eorum  in 
nationibus,  et  dispergeret  eos  in  re- 
gionibus. 

28.  Et  initiati  sunt  Beelpbegor  :  et 
comederunt  sacrificia  mortuorum. 

29.  Et  irritaverunt  eum  in  adin- 
ventionibus suis  :  et  multiplicata  est 
in  eis  ruina. 

30.  Et  stetit  Pbinees,  et  placavit  : 
et  cessavit  (|uassatio. 

3i .  Et  reputatum  est  ei  in  justitiam, 
in  generationemet  generationem  us- 
que in  sempitemum. 

32.  Et  irritaverunt  eum  ad  aquas 
contradictioms  :  et  vexatus  est  Moy- 
ses propter  eo0. 

33.  Quia  exacerbaverunt  spiritum 
ejus.  Et  distinxit  in  labiis  suis  : 
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34.  Non  disperdiderunt  génies  ^ 
quas  dizit  Dominus  iUis. 

35.  Et  commisti  sunt  inter^entes^ 
et  didicerunt  opéra  eorum  : 

36.  Et  servierunt  sculptilibus  eo- 
rum :  et  factom  est  illis  in  scan- 
dalum. 

37.  Et  ûmnolayerunt  filios  suos^  et 
filias  suas  dœmoniis. 

38.  Et  effuderunt  sanguinem  in- 
nocentem  :  sanguinem  filiorum  suo- 
rum  et  filiarum  suarum  y  quas  sacri- 
ficaverunt  sculptilibus  Cbanaan  : 

Et  infecta  est  terra  in  sanguinibus  : 

39.  Et  contaminata  est  in  operibus 
eorum  :  et  fomicati  sunt  in  adinven- 
tionibus  suis. 

40.  Et  iratus  est  furore  Dominus 
in  populum  suum^  et  abominatus  est 
hœreditatem  suam. 

41. ^t  tradidit  eos  in  manus  gen- 
tium^  et  dominati  sunt  eorum  qui 
cdcrunt  eos. 

42.  Et  tribulayerunt  eos  inimici 
eorum^  et  bumiliati  sunt  sub  mani- 
bus  eorum  : 

43.  Sœpe  liberavit  eos.  Ipsi  autem 
exacerbaverunt  eum  ip.  consilio  suo  : 
et  bumiliati  sunt  in  iniquitatibus 
suis. 

44.  Et  vidit  cùm  tribularentur  :  et 
audÎTit  oratîonem  eorum. 

45.  Et  memor  fuit  testamenti  sui  : 
et  poenituit  eum  secundùm  multitu- 
dinem  misericordiœ  suœ. 


Non  exterminaverunt  populos 
quos  dixit  Dominus  eis. 

Et  commixti  sunt  genfibus^  et 
didicerunt  opéra  eorum. 

Et  servierunt  sculptilibus  (a) 
eorum  :  et  factumest  eis  inscan- 
dalum. 

Et  immolaverunt  filios  suos^  et 
filias  suas  dsemonibus. 

Et  effuderunt  sanguinem  inno- 
centem^  sanguinem  filiorum  sac- 
rum^ et  filiarum  suarum  quos 
immolaverunt   sculptilibus    (6) 

Et  polluta  est  terra  sangui- 
nibus. 

Et  coinquinati  sunt  in  operibus 
suis»  et  fomicati  sunt  in  studiis  (c) 
suis. 

Iratus  est  itaque  furor  Domini 
in  populum  suum^  et  abominatus 
est  hœreditatem  suam. 

Et  dédit  eos  in  manu  gentium, 
et  dominati  sunt  eorum  qui  ode- 
runt  eos. 

Et  affiixerunt  eos  inimici  sui, 
et  bumiliati  sunt  sub  manu  eo- 
rum. 

Multis  Ticibus  liberavit  eos  : 
ipsiverô  proYOcabantinconâliis 
suis;  et  bumiliati  sunt,  propter 
iniquitates  suas  (d). 

Et  vidit  tribulationem  eorum; 
cùm  audiret  eos  rogantes. 

Et  recordatus  ^t  pacti  sui  cùm 
eisy  et  poenituit  eum  (e)  secun- 
dùm multitudinem  misericordiœ 
Isuœ. 


perperto  locutas  est^  ambigao  eennone  hbob  est  :  Num  de  petrd  hàe  vobis  aguam 
poterimus  eptcere?  Num.,  xx,  10  :  illad  num  est  haedtanlis  :  Num  vere  paritwn 
9um  anu9?  inqoit  Sara,  Gènes.,  xviii,  13. 

34.  Non  disperdiderunt Htc  aliud  narrationia  capnt  de  rébus  gestis  sob  Ja- 

didbus  :  vide  antem  Jud.,  i,  in. 

S9.  Cùntammata  est  :  Hier,  coinquinati  sunt,  etc. 

(a)  Var,  :  [ffebr.  idolis.]  —  (6)  IHsbr,  idolif.]  »  (e)  [Sebr.  tdiateiitiombas.]  —  (^  loiqmtar 
lem  tuam.  —  («)  Deest  enm. 
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Et  dedlt  eos  miserabiles,  coràm 
omnibus  qui  ceperant  eos. 

Salyanos,  Domine  Deus  noster^ 
ot  congrega  nos  de  gentibus^ 

Ut  confiteamur  nomini  sancto 
tao,  et  canamus  in  laude  tu&  (a). 

Benedictus  Dominus  Deus  Is- 
raël ab  œteraOy  et  usque  in  œter- 
num;  et  dicet  omnis  populus  : 
Amen.  Âlleluia. 

46.  Dédit  eos  in  mùerieordias  :  posuit  in  exemplom  célèbre  benignitatis  eam, 
TideDtibus  hostibus  et  contremiscentibus. 

47.  Sahos  nos  foc  :  clarlus  in  Parai.  Salva  nos,  et  congrega  nos,  et  erue  de  genr 
tibus  :  de  nation&aB,  qfom  nos  tempore  Jndicum  oppressèrent 

48.  Fiat,  fiât  :  Hebr.  Amen. 

\fi)  Var.iLaadanlette. 


46.  Et  dédit  eos  in  misericordias^ 
in  conspeetu  onmium  qui  ceperant 
eos. 

47.  Salvos  nos  fac,  Domine  Deus 
noster  :  et  congrega  nos  de  natio- 
nibus  : 

Ut  confiteamur  nomini  sancto  tuo  : 
et  gloriemur  in  laude  tu&. 

48.  Benedictus  Dominus  Deus  Is- 
raël à  saeculo^  et  usque  in  seeculum: 
et  dicet  omnis  populus  :  Fiat^  fiât. 


PSALMORUM  LIBER  QUINTUS  ET  ULTIMUS 

SEGUNDUM   HEBRiEOS. 


PSALMUS  CVL 
EUGHARISTICUS. 

Lftndatnr  Dent ,  ipAd  bominet  ex  omnigeois  ealamitotibi»  eni«t ,  qnamm  detcribiintor  quataor 
pnBcîpo» .:  enor  in  itinere,  eaptÎTitas,  moibtts,  mare  proeellosnm.  ConTenit  populo  è  captin- 
taie  Babylonîcft,  obi  Taria  incommoda  paasiuerat,  per  deaerta  et  maria  redeunti  :  nt  patet 
Teri.  S,  3* 


VEBSIO  S.  HIEROimiI. 

Gonfitemini  Domino»  quoniam 
bonus»  quoniam  in  œtemum  mi- 
sericordia  ejus. 

Dicant  qui  redempti  sunt  (a)  à 

(a)  Var,  :  Redempti  à  Domino. 


VEBSIO  YULGATA. 
AUelnia,  (/iMft'M.  xni»21). 

i.  Gonfitemini  Domino»  quoniam 
bonus  :  quoniam  in  sœculum  mise* 
ricordia  ejus. 

2.  Dicant  qui  redempti  sunt  &  Do- 
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mino,  quos  redemit  do  manu  îni- 
mici  :  et  de  regionibus  congregavit 

€0S. 

3.  A  solis  ortu  et  occasu  :  ab  aqui- 
lone  et  mari. 

4.  Erraverunt  in  solitudine  in  ina- 
quoso,  Tiam  civitatis  habitaculi  non 
invenerunt. 

5.  Esurientes  et  sitientes  :  anima 
eorum  in  ipsis  defecit. 

Et  clamaverunt  ad  Dominum  cùm 
tribularentur  :  et  de  necessitatibus 
eorum  eripuit  eos. 

7.  Et  deduxit  eos  in  viam  rectam  : 
ut  irent  in  civitatem  habitationis. 

8.  Coniîteantur  Domino  misericor- 
diœ  ejus  :  et  mirabilia  ejus  ûllis  ho- 
minum. 

9.  Quia  satiavit  animam  inanem  : 
et  animam  esurientem  satiavit  bonis. 

10.  Sedentes  in  tenebris^  et  umbrâ 
mortis  :  vinctos  in  mendicitate  et 
ferro. 

4i.  Quia  exacerbaverunt  eloquia 
Dei  :  et  consilium  Altissizsi  irntave- 
runi. 

12.  Ethumiliatum  est  in  laboribus 
cor  eorum  :  inôrmati  sunt,  née  fuit 
qui  adjuvaret. 

13.  Et  clamaverunt  ad  Dominiun 
cùm  tribularentur  :  et  de  necessita- 
tibus eorum  liberavit  eos. 

3.  Mari  :  Chald.  mcari  Âuairali,  mari  Rubro.  Alias  ,  marU  nomiue  deaigoalur 
occideus. 

4.  Errmenmi.  Hinc  ad  Ters.  9  gratias  agit,  qaèd  ab  errore  vis  faeriat  libe- 
rati  i  per  desertum  iter  agentes. 

8.  M isericordtœ  :  Hier,  miser icordias, 

9.  Satiavit  animam  inanem  :  quôd  errantes  per  déserta^  iJernae  laborarent. 

10.  Sedentes  in  tenebris  :  ab  hoc  vers.  10^  ad.  16,  vincli,  in  carceribus  et  er- 
gastulis  constituti ,  atque  ex  his  liberati  memorautur.  Vinctos  :  Hebr.  vincli , 
non  accnsaiidi ,  sed  nominandi  oaaa  :  neque  eniu  à  prioiibns  regiior ,  sed  alié- 
nas rei  est  initiom. 

11 .  Exacerbaverunt  eloquia  Dei  :  Ûeum  Jubentem  :  qoœ  causa  JudœoiUBà  cala* 
mitatis  fuit. 

12.  Infirmati  sunt  :  Hier,  cecîderunt, 

(a)  YcsT,:  [Hehr,  de  ugastiis.]  —  (6}  Misericordiam.  —  (c)  Corrueruut.  —  (i)  DetH eU 


Domino,  quos  redemit  de  manu 
hostis.  Et  de  terris  congregavit 
eos, 

Ab  oriente  et  occidente,  ab 
aquilone  et  mari. 

Erraverunt  in  solitudine,  in 
déserta  via;  civitatem  qu»  habi^ 
taretur  non  repererunt. 

Esurientes  et  sitientes  :  anima 
eorum  in  ipsis  deficiebat. 

Et  clamaverunt  ad  Dominum 
in  tribulatione  suà  :  de  afllic- 
tione  (a)  eorum  eripuit  eos. 

Etduxitillos  per  viam  rectam,  ut 
venirentin  civitatem  habitabilem. 

Confiteantur  Domino  miseri- 
cordias  (6)  ejus,  et  mirabilia  ejus 
in  fîlios  hominum. 

Quia  saturavit  animam  va- 
cuam,  et  Anîm^qm  esurientem  im- 
plevit  bonis. 

Habitantes  in  tenebris  et  um- 
brâ mortis^  alligatos  inopiâ  et 
ferro. 

Quia  provocaverunt  sermones 
Dei ,  et  consilium  Excelsi  blas- 
phemaverunt. 

Et  humiliavitin  labore  cor  eo- 
rum :  ceciderunt  (c),  et  non  erat 
qui  adjuvaret. 

Et  clamaverunt  ad  Dominum 
in  tribulatione  suâ;  et  (d)  de  an- 
gusôis  eorum  salvavit  eos. 
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Et  eduxit  eos  de  tenebris  et 
ombra  mortis,  et  Tincula  eorum 
disrupit. 

Confiteantur  Domino  misericor- 
dias  (à)  ejns,  et  mirabilia  ejus  in 
filios  hominum. 

Qxda  contrivit  portas  œreas  (6), 
et  vectes  ferreos  confregit. 
.    Stultos  propter  -viam  sceleris 
.«/ eorum,  et  propter  iniquitates  (c) 
af&lctos. 

Onmem  cibum  abominata  est 
anima  eorum ,  et  accesserunt  ad 
portas  mortis. 

Et  clamavenmt  ad  Dominum 
in  tribulatione  sua;  de  angustiis 
eorum  salvavit  eos. 

Misit  verbum  sumn,  et  sanavit 
eos,  et  salvavit  de  interitu  eorum. 

Confiteantur  Domino  miseri- 
cordias  (d)  ejus,  et  mirabilia  ejus 
in  filios  hominum.  - 

Et  inimolent  hostias  gralia- 
rum  (e),  et  narrent  opéra  ejus  in 
laude. 

Qui  descendunt  mare  in  navi- 
bus ,  facientes  opus  in  aquis 
multis. 

Ipsi  videmnt  opéra  Domini,  et 
mirabilia  ejus  in  profundo. 


14.  Et  eduxit  eos  de  tenebris  et 
umbrà  mortis  :  et  vincula  eorum 
disrupit. 

15.  Confiteantur  Domino  miscri- 
cordiœ  ejus  :  et  mirabilia  ejus  filîis 
hominmn. 

16.  Quia  contrivit  portas  eereas,  et 
vectes  ferreos  confregit. 

i7.  Suscepit  eos  de  via  iniquitalis 
eorum  :  propter  injustitias  enimsuas 
humiliati  simt. 

18.  Omnem  escam  abominata  est 
anima  eorum  :  et  appropinquave- 
runt  usque  ad  portas  mortis. 

19.  Et  clamavenmt  ad  Dominum 
cùm  tribularentur  :  et  de  nécessita- 
tibus  eorum  liberavit  eos. 

20.  Misit  verbum  suum,  et  sanavit 
eos  :  et  eripuit  eos  de  interitionibus 
eonmi. 

21.  Confiteantur  Domino  miseri- 
cordiœ  ejus  :  et  mirabilia  ejns  fîliis 
hominum. 

22.  Et  sacrificenf  sacrificium  lau- 
dis  :  et  annuntient  opéra  ejus  in 
exultatione. 

23.  Qui  descendunt  mare  in  navi- 
bus,  facientes  operationem  in  aquis 
multis. 

24.  Ipsi  viderunt  opéra  Domini,  et 
mirabilia  ejus  inprofimdo. 


17.  Suscepit  eo9  :  Hier,  siultos,  etc.^  Tel  potiùs ,  stulti  et  afificti ,  nt  sensus  ait  : 
Cùm  essent  stulti^  et  .propter  scelera  afBicti^  gravibus  morbis  '^^itnw*  castigan- 
tur.  Sequens  ergo  versus  ad  segros  pertiaet  à  morte  libérâtes. 

18.  Omnem  escam Quod  indicinm  Tel  maximum  est  natnr»  deficientis,  ac 

mortis  proximse. 

20.  Misit  verbwn  suum  :  mitât  jussa  sua  :  non  enim  necease  habet  satelliles 
mittere,  qui  jussa  exequantnr^  cmn  ipsa  sibi  jussa  sofficiant ,  PmU,  cxlvii  ,  15  : 
Qui  emittit  eloquium  suum  terrœ,  velociter  cwrrit  sermo  ejus  :  qinbus  Terinscxpri- 
milur  summa  jubentis  auctoritas  et  efficientîa.  De  interitioniàms  :  de  micnrlibas, 
qns  undique  mgroebant. 

22.  Sacrificium  taudis  :  pro  salute  rêceptâ  «Mrnpiov,  ràxsdicmov. 

23.  Qui  descendunt Hinc  ad  vers.  32  nayiganies^  tempeetate  Tcxati.  Opérai 

tionem  :  alii ,  negotiationem  ;  alii,  exercemes  artem  luiutieam. 

(a)  Var.  :  Misericordiam.  —  (b)  [ffebr,  ostia  srea.l  —  (e)  [Hebr,  de  iiiî({aiutibv9  mit.]  — 
(d)  HiserieordUm.  —  {e)  [ffebr.  coofessionum.l 
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25 .  Dizit^  et  stetit  spiritns  procellœ  : 
et  exaltatî  sunt  fluctus  ejus. 

26.  Ascendimt  usque  ad  coelos,  et 
descendunt  usque  ad  abyssos  :  anima 
eorum  in  malis  tabescebat. 

27.  Turbati  sunt,  et  moti  sunt^  sicut 
ebrius  :  et  omnis  sapientia  eorum 
devorata  est. 

28.  Et  clamayenmt  ad  Dominum 
cùm  tribularentur  :  et  de  necessita- 
tibus  eorum  eduxit  eos. 

29.  Et  statuit  procellam  ejus  in 
auram  :  et  siluerunt  fluctus  ejus. 

30.  Et  lœtati  sunt,  quia  siluerunt  : 
et  deduxit  eos  in  portum  Yoluntatis 
eorum. 

31.  Gonfiteantur  Domino  miseri- 
cordiœ  ejus  :  et  mirabilia  ejus  filiis 
hominum. 

32.  Et  exaltent  eum  in  ecclesià  pie- 
bis  :  et  in  cathedra  seniorum  lau- 
dent  eum. 

33.  Posuitflumina  in  desertum  :  et 
exitus  aquarum  in  sitim. 

34.  Terram  fructiferam  in  salsu- 
ginem^  à  malitiâ  inhabitantium  in 
eà. 


Dixity  et  aurrezit  (a)  Tentus  tem- 
pestatis,  et  eleyavit  gurgites  ejus. 

Ascendunt  in  cœlom,  et  des- 
cendunt in  abyssos  :  anima  eo- 
rum in  afQictione  consumitur. 

Obstupuerunt  et  intremuerunt 
quasi  ebrius ,  et  universa  sapien- 
tia eorum  absorpta  est. 

Clamabunt  autem  ad  Dominum 
in  tribulatione  su&;  et  de  angus* 
tià  (6)  eorum  educet  eos. 

Statuet  (c)  turbinem  in  tran- 
quillitatem^  et  silebunt  fluctus 
ejus. 

Lœtabuntur,  quonlam  quieve- 
runt  :  et  deducet  eos  ad  portum 
quem  Toluerunt 

Gonfiteantur  Domino  miseri- 
eordias  (d)  ejus,  et  mirabilia  ejus 
in  filios  hominum. 

Et  exaltent  eum  in  ecclesià  po- 
puli,  et  in  cathedra  seniorum 
laudent  eum. 

Ponet  flumina  in  desertum,  et 
fontes  aquarum  in  sitim; 

Terram  fructiferam  in  salsugi- 
nem,  prœ  malltià  habitatonun 
ejus. 


25.  Steta  spiritus sarrexit,  extitit;  at  Hier,  clariore  sensu  :  Levovil  gvrgitet 

Deus  immissis  ventis. 
27.  Sapientia:  an  guberaatoria. 

29.  Statuit procellmn in  auram  :  pro  turbine  lenem  anram  dédit.  In  auram: 

Hier,  in  tranquUUtatem, 

30.  Siluerunt  :  Hier,  qw'everunt.  In  portum  voluniatis  eorum il  portum  op- 

tatum  :  notas  hebraismus. 

32.  In  ecclesià  plehis:  concione.  In  cathedra  eeniorum  :  consessu,  senatu;  qui 
duo  prœcipui  eœtus  sunt. 

33.  Posuit  flumina.  Hinc  ad  flnem  Psalmi,  prédicat  Denm  pro  suâ  poteslate 
ac  justiliA,  hominibus  ac  regionibus  dare  ubertatem  aut  sterilitatem,  copiam  aui 
inopiam  ;  deturbare  priacipes,  et  pauperes  adjuvare.  Quod  ad  Babylonios  et  iu- 
dsos  referri  videtor  :  illos  &Deo  rejectos  :  hos  bonis  cumulatos  omnibus^  et  à  fœd& 
captiYitate  Uberatos.  Posuit  flumina  m  desertum  :  lods  irriguis  siccitatem  immi- 

it  :  qui  Yersus  eum  sequente  ad  sterilitatem  pertinet.  Exitus  aquarum  :  coreus 
aqnarmn  ubique  scaturientium. 

34.  Salsugùum  :  sterilitatem  :  tanquam  asperso  in  agros  sale. 

(a)  Var,  :  Et  dixit,  et  [Be^.  statuit.]  —  (b)  AfigattUt.  —  {e)  [Bebr.  SufciUbit.]  *  (il)  MiM» 
kordiam. 
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Ponet  deserfum  in  paludes 
aquanim^  et  terram  inviam  in 
fontes  aquanim. 

Et  collocavit  ibi  esurientes^  et 
fonnabunt  (a)  urbem  ad  habi- 
tandiun. 

Et  sereDt  agros,  et  plantabunt 
vineas,  et  fadent  frages  ger- 
mina  (6). 

Et  benedicet  (c)  eis^et  multipli- 
cabimtur  nimis^  et  pecora  eonun 
non  minuet  (d). 

Imminuta  sunt  autem  et  a£Qic- 
ta,  propter  angustiam  mali  et 
doloris. 

Et  ef^dent  {e)  despectionem 
super  principes^  et  errare  eos  fa* 
ciet  in  solitudine  de  viÀ  (f). 

Et  sublevabit  pauperem  de  ino- 
pià  :  et  ponet  quasi  gregem  fa- 
milias. 

Vîdebunt  recti,  et  lœtabuntur 
et  omnis  iuiquitas  contrahet  os 
suum. 

Quis  sapiens,  etcustodietbœc; 
et  intelliget  misericordias  Do- 
mini? 


35.  Posuit  desertum  in  stagna 
aquarum  :  et  terram  sine  aquà  in 
exitus  aqoarum. 

36.  Et  coUocavit  illic  esuiientes  : 
et  constituenint  dvitatem  habita- 
tionis. 

37.  Et  seminaverunt  agros^  et  plan- 
taverunt  vineas  :  et  feceruntfructum 
nativitatis. 

38.  Et  benedixiteîs,  et  multiplî- 
cati  sunt  nimis  :  et  jumenta  eorum 
non  minoravit. 

39.  Et  paud  façti  sunt  :  et  vexati 
sunt  a  tribulatione  malorum  et  do- 
lore. 

40.  Ëffusa  est  contemptio  super 
prindpes  :  et  errare  fedt  eos  in  invio, 
et  non  in  via. 

41.  Et  adjuvit  pauperem  de  ino- 
pià  :  et  posuit  sicut  oves  familias. 

42.  Videbunt  recti,  et  lœtabuntur: 
et  omnis  iniquitas  oppilabit  os 
suum. 

43.  Quis  sapiens  et  custodiet  hœc  : 
et  intelliget  misericordias  Dominiî 


35.  Posuit  desertum  di  stagna  aquarum  :  jam  bœc  ad  fertflitatem^  qd  scUlcet 
▼en.  33,  loca  irrigua  exsiccabat,  hic  arida  et  siticdosa  perplmt. 

36.  Cioitatem  habiiationis  :  ciTitatem  habitabilem.  Jam  transgreditur  ad  dvi- 
tates,  cœUisqae  homlDum  divinà  beneflcentiA  congregatos. 

37.  Fructum  nativitatis  :  Hier,  fecerunt  fruges  germina,  id  est,  è  germidLua 
eopiosmn  fiructmn. 

39.  Etpauci  facti  sunt  :  qni  modo  abundabant,  moz,  Deo  volante,  redacti  ad 
flolitudinem. 

40.  Effusa  est  contemptio  :  ad  statum  despicabilem  deducti  sunt  etiam  prind- 
pes :  quantô  magis  plebs  inyalida?  Meliùs ,  causam  allaturus  cur  dvitates  cor- 
ruant,  capnt  malorum  attingit;  cùm  nulla  sit  jam  principum  ac  magistratuuîn 
reverentia  :  aufert  enim  Deus  spiritum  principum,  Psal.  Lxxv^  13.  Hinc  consilii 
inopes,  tanqoam  per  dévia  errant.  Et  non  in  vid  :  in  locis  in-viis.  Summa  :  Deus 
est  qm  dvitates  et  florentes  iàdt  et  evertit  ut  Tult  :  sic  Job,  xii,  23  :  Qui  multi- 
plicat  gentes  et  perdit  eos ,  etc.,  qui  ùnmutat  cor  principum  populi  terrœ,  et  decL 
piteoêut  frustra  incedantper  invium,  etc. 

41.  Posuit  sicut  oves  :  multiplicabit  ut  grèges. 

(a)  Var,  :  Fundabimt.  —  (6)  [Al,  genimina.]  ^  (e)  Beuedicent  —  (d)  Immiouentar.  —  (e)  Efr 
AudeL—  00  Deria  [Hebr.  inani.] 
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PSALMUS  CVII. 
EUGHÂRISTIGUS. 

Conferendus  hic  Psalmus  cam  lyIj  à  vers.  8,  ad  fiaem,  et  eum  liz,  à  ten.  6,  ad  finem.  Si  enirn 
partes  illas  utriusqne  Psalmi  eonjimzeris,  exittet  integer  hic  Psafanos  CTii.Sunt  omnes  Daridis, 
Lix,  et  CVII  ;  ad  Syriacam  tictoriam  pertine&t  :  Curtè  alter  petit,  alter  gratias  agit;  nec  mirum 
poetam  à  se  ipio  mutuari.  Permultae  sunl  îa  Vulgatâ  verborum  Tarietates  in  tribus  hîaPaalmis  : 
in  Hebrœo  etiam  paucuis;  sed  qoœ  nihil  ad  sensum  pertineant,  doceantque  tantùm  aiterum 
ex  altero  non  descriptos. 


V£RSIO  VULGATA. 
t.  GaxLticiim  Psalmi  ipsi  David. 

2.  Paratum  cor  meum,  Deus^  pa- 
ratum  cor  meum  :  cantabo,  et  psal- 
lam  in  glorîà  meà. 

3.  Exurge,  gloria  mea^  exnrge^ 
psalterium  et  citliara  :  exurgam  di- 
luculo. 

4.  Confltebor  tibl  in  populis.  Do- 
mine :  et  psallam  tibi  innationibns. 

5.  Quia  magna  est  super  cœlos 
misericordia  tua  :  et  usque  ad  nubes 
Veritas  tua. 

6.  Exaltare  super  cœlos^  Deus,  et 
auper  omnem  terram  gloria  tua  : 
7.  ut  liberentur  dilecti  tui. 

Salvum  fao  dexterà  tuà^  et  exaudi 
me. 

8.  Deus  locutus  est  in  sancto  suo  : 

Exuiltabo,  et  diyldam  Sichimam> 
et  convallem  tabernaculorum  di- 
metiar. 

9.  Meus  est  Galaad^  et  meus  est 
Manasse  :  et  Epbraim  suaceptio  ca- 
pitismei. 

Juda  lez  meus  :  iO.  Moab  ld)es 
spei  meœ* 

6.  Siq>er  omnem  terram  gloria  tua  :  hue  usque  ex  Psal.  lvi* 

7.  Ut  liberentur  dilecti  tui  :  cetera  repetita  ex  Psal,  ux,  6. 

Var,  :  Psalini.~(6)  [Bebr,  expergiscere.]—  (c)  [Eebr,  cxpergiscar  diliculo.]  —  («Q  IBHe 
psallam  tibi  in  plebiboa.] 


TERSIO  s.  HIERONTUI. 
Ganticom^  Psalmus  (a)  Darid. 

Paratum  cor  meum,  Deus  :  can- 
tabo  et  psallam,  sed  et  gloria 
mea. 

Consurge  (6),  psalterium  et  ci- 
thara,  consurgam  manè  (c). 

Gonfîtebor  tibi  in  populis,  Do^ 
mine,  et  cantabo  te  in  nationi- 
bus  (d). 

Quoniam  magna  super  cœlos 
misericordia  tua,  et  usque  ad 
œthera  veritas  tua. 

Exaltare  super  cœlos,  Deus  :  et 
super  omnem  terram  gloda  tua. 

Ut  liberentur  dilecti  tui  :  salTa 
dexterà  tuÂ,  et  exaudi  me. 

Deus  locutus  est  in  sanctuario 
suo  : 

Gaudebo,  dividam  Sichâo^  éL 
yallem  Soccotb  dimetiar. 

Meus  est  Galaad,  et  meus  est 
Manasse,  et  Epbraim  bœrediia& 
capitis  mei  : 

Juda  Dux  meus  :  Moab  lebes 
pelvis  meœ. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER  V 


303 


Super  IdiinMBflm  projiciam  cal- 
f^in**nfaiTn  mA^^pi  •  cum  Philis- 
tiim  fœderabor  (o). 

Quis  deducet  me  in  civitatem 
munitam?  quis  deducet  me  usque 
in  Idumœamî 

Nonne  tu,  Deus,  qui  projeceras 
nos,  et  non  exienis  Deus  in  exer- 
citibusnostns? 

Da  nobis  auzilium  in  tribula- 
tione;  yana  est  enim  salus  ab 
homine. 

In  Dec  erimus  fortes,  et  ipse 
oonculcabit  hostes  nostros. 


In  Idumœam  eztendam  calcea- 
mentum  meum  :  mihi  alienigenœ 
amici  facti  sunt. 

li.  Quis  deducet  me  in  civitatem 
munitam?  quis  deducet  me  usque  in 
Idumaeam? 

12.  Nonne  tu,  Deus,  qui  repulistî 
nos,  et  non  exibis,  Deus ,  in  virtuti- 
bus  nostris? 

13.  Da  nobis  auxilium  de  tribula- 
tione  :  quia  vana  salus  homiûis. 

14.  In  Deo  faciemus  virtutem  :  et 
ipse  ad  nihilum  deducet  iiiimicos 
nostros. 


{a)  Var.  [Bebr,  mihi  Palnstina  fœdenbitur.] 

PSALMUS   CVIII. 
INCREPATOKIUS  ET  PROPHETIGUS. 

lu  Âehitopbel  ]  lypicè  in  Judam  pari  cum  Âchitophel  suspendio  infamem  ,  II  Beg.,  ZTii ,  23  ; 
ctti  etiam  multi  Tenus  propriè  conveniunt  :  prœter  octaTum  à  Petro  de  ipso  expositum,  Aetor,, 
I  y  20  j  aiqae  etiam  in  Judcos  Jade  proditoris  asseclas  et  inceatores.  llieodor. 


TEBSIO  S.  HIEBOlfTMI. 
Victori,  David  Psahnas  (a). 

Deus,  laudabilis  rnihi ,  ne  ta- 
oeas  :  quia  ob  impii  et  dolosi 
contra  me  apertum  est  : 

Locuti  sunt  de  me  linguà  men- 
dacii  :  yerbis  (6)  odii  circrande- 
deruntme^  et  expugnaverunt  me 
frustra. 


YEBSIO  ?UIGATA« 
1.  In  flnem,  Psalmns  David. 

2.  Deus,  laudem  meam  me  facue- 
ris  :  quia  os  peccatoris ,  et  os  dolosi 
super  me  apertum  est. 

3 .  Locuti  sunt  adversùm  me  linguà 
dolosâ,  et  sermonibus  odii  circum- 
dcderunt  me  :  et  expugnaverunt  me 
gratis. 


2.  Laudem  meam  :  Hebr.  iaudis  meœ,  Deus ,  qtii  es  laas  mea  :  vel  Deus,  lau- 
dum  meanun  argumentum  :  ande  Hier.  Deus,  laudabilis  mihi.  Os  peccatoris: 
Hebr.  impii,  et  dolosi  :  duo  designaotur,  forte  Absalom  impius,  et  Âchitophel 
dolosns.  Super  me  apertum  est  :  jactabant  enim  in  vulgua  à  Davide  nuUam  œqui 
bonique  haberi  rationem  :  quippe  dicente  Absalomo  :  Non  est  qui  te  audiat  con- 
stitutus  à  rege,  II  Reg.,  xv,  3  :  Sic  soUicitabat  corda  vùrorum  Israël,  Mo,,  6, 12. 
Semei  quoque  cœdem  SaOlis  Davidi  imputabat,  ibid.,  xvi ,  7,  8.  Bis  odla  incen- 
debtnt  Hec  aatem  cecinit  David  spiriluali  eenau  ia  persouâ.  Cbrîsti  à  Judœis 
impetiti  omnimodiB  blasphemii». 

{a^  Var.  :  Gaaticum^  —  {b)  Et  verbis. 
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4.  Pro  eout  me  diligerent,  de- 
trahebant  mihi  :  ego  autem  oraJbam. 

5.  Et  posuenmtadTersùm  me  mala 
pro  bonis  :  et  odimn  pro  dUectione 
meÂ. 

6.  Constitue  super  eum  peccato- 
rem  :  et  diabolus  stet  à  dextris  ejus. 

7.  Gùm  judicatur,  exeat  condem- 
natuç  :  et  oratio  ejus  fiât  in  pecca- 
tum. 

8.  Fiant  dies  ejus  pauci  :  et  epi- 
scopatum  ejus  accipiat  alter. 

9.  Fiant  filii  ejus  orphani  :  et  uxor 
ejus  vidua. 

10.  Nutantes  transferantur  filii  ejus^ 
et  mendicent  et  ejiciantur  de  habita- 
tionibus  suis. 

il.  Scrutetur  fœnerator  onmem 
substantiam  ejus  :  et  diripiant  alieni 
labores  ejiis. 

12.  Non  sit  illi  adjutor  :  nec  sit  qui 
misereatur  puplllis  ejus. 

i?.  Fiant  natl  ejus  in  interitum  :  in 
generalione  unÀ  deleatur  nomen 
ejus. 

U.  In  memoriam  redeat  îniquitas 
patrum  ejus  in  conspectu  Domini  : 
et  peccatum  matris  ejus  non  deleatur. 


Pro  eo  qu6d  eos  diligébam , 
adversabantur  mihi;  ego  autem 
orabam. 

Et  posuenmt  contra  me  malum 
pro  bono^  etodium  pro  dilec- 
tione  me&. 

Constitue  super  eum  impium, 
et  Satan  stet  à  deztns  ejus. 

Cùm  fuerit  judicatus,  exeat 
condemnatus;  et  oratio  ejus  sit  ia 
peccatum. 

Fiant  dies  ejus  parvi  (a)  :  epi- 
scopatum  ejus  accipiat  àlter. 

Sint  filii  ejus  pupilli^  et  uxor 
ejus  Tidua. 

Instabilesyagentur  filii  (6)ejus9 
et  mendicent,  et  quœrantur  in 
parietinis  suis. 

Scrutetur  exactor  universa  quae 
habet;  et  diripiant  alieni  labo- 
res (c)  ejus. 

Non  sit  qui  ejus  misereatur  ;  neo 
qui  démens  sit  in  pupilles  ejus. 

Fiat  novissimumejus  interitus; 
in  generalione  altéra  deleatur  no- 
men ejus. 

Redeat  in  memoriam  iniquitas 
patrum  ejus  apud  Deum  (dj,  et 
iniquitasmatrisejusnon  deleatur. 


4.  Pro  eo  ut  me Hier.  Hebr.  et  Septoa^ta^  pro  eo  qudd  eos  diliffebam. 

Nota  preces  pro  inimicis  :  qu&  de  re  Tide  Prœf,  n.  13,  14. 

5.  Pro  dilectUme  meà  :  qii&  eos  diligébam. 

6.  Constitue  super  eum  peccatorem  :  Satanam  Ipsum  de  que  subdit  Hébr.  diafr^ 
lus  :  Satan,  tentator,  à  quo  primùm  in  scelus,  deinde  et  in  laqueum  adigalur  : 
rectè,  nam,  ut  ait  Joannes,  xiii,  27  :  Post  bwxeiiam  miroivit  m  eum  Satanas  ; 
Theodor.  Super  eum.  Jam  in  acelemm  mcentorem  sermo  convertitur ,  ac  sob 
imprecationis  maledictiqae  specie,  prophetia  componitor,  Chrysoet  in  hune 
Psal,  n.  2. 

8.  Spisci^patum  :  curam,  offlcium  :  Jndœ  apostolatom,  Petro  interprète. 

10.  Nutantes  transferantur insfabilea  yagentar.  Ejiciantur  de  habitatUmi* 

bus  suis  :  Quœrant  (  victom  )  in  ruinis  suis ,  Hebr.;  Qiue  Judœid  mirum  in  mo- 
dum  congrannt. 

il.  Scrutetur illaqneet^  Hebr.  pignori  capiat. 

13.  Nati  ejus  :  Hebr.  posteritas  ejus,  Generatione  unâ  :  Hebr.  alterA, 

14.  In  memoriam  redeat  iniquitas  pairwn,  qui  damayermit  :  Sanguis  ^us  «k- 
per  nos,  et  super  fiUos  nostros,  Matth.  xxvii,  25. 

(a)  Var,  :  Fauei.  —  (4)  Liberi.  —  (c)  Laboreo.  — >  («Q  Dominimu 
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Sint  contra  Dominum  semper, 
et  intereat  de  terra  memoria  eo- 
ram. 

Eo  quôd  non  est  recordatus  fa- 
eere  misericordiam  :  et  persecu- 
his  est  Yiram  inopem,  et  paupe- 
rem^  et  componctum  corde  ut 
inteiîficeret. 

Et  dilexit  maledictionem^  quœ 
yeniet  ei  ;  et noluitbenedictlonem^ 
quœ  elongabitur  ab  eo. 

Et  indutus  est  maledictione 
quasi  vestimento  suo^  et  ingredi- 
tur  (a)  quasi  aqua  in  viscera  ejus, 
et  quasi  oleum  in  ossa  ejus. 

Sit  ei  quasi  pallium  quo  cir- 
cumdatur,  et  quasi  cingulum^ 
quo  semper  accingitur. 

HflBc  est  retributio  his  (6)  qui 
adversantur  mihi  à  Domino ,  et 
qui  loquuntur  malum  contra  ani- 
mam  meam. 

Tu  autem^  Domine  Deus^  fac 
mecum  propter  nomen  tuum; 
quoniam  bona  est  misericordia 
tua^  libéra  me. 

Quoniam  egenus  et  pauper  sum^ 
et  cor  meum  vulneratum  est  in- 
trinsecus. 

.  Quasi  umbra  cùm  indinatur^ 
abductus'sum^  et  (e)  excussus 
quasi  locusta. 

Genua  mea  vacillaverunt  à  je- 
junio^  et  caro  mea  immutata  (dj 
est  absque  oleo. 


i5.  Fiant  contra Dominum  semper, 
et  dispereat  de  terra  memoria  eo- 
rum  :  i6.  pro  eo  quôd  non  est  recor- 
datus facere  misericordiam. 

i7.  Etpersecutus  est  hominem  ino- 
pem^  et  mendicum ,  et  compunctum 
corde  mortificare. 

18.  Et  dilexit  maledictionem,  et 
yeniet  ei  :  et  noluit  benedictionem^ 
et  elongabitur  ab  eo. 

Et  induit  maledictionem  sicut  ves- 
timentum^  et  intravit  sicut  aqua  in 
interiora  ejus^  et  sicut  oleum  in  ossi- 
bus  ejus. 

19.  Fiat  ei  sicut  vesfimentum  quo 
operitur  :  et  sicut  zona^  quà  semper 
prœcingitur. 

20.  Hoc  opus  eorum  qui  detra- 
hunt  mibi  apud  Dominum  :  et  qui 
loqutmtur  mala  adversùs  animam 
meam. 

21 .  Et  tU;  Domine^  Domine,  fac  me- 
cum propter  nomen  tuum  :  quia  sua- 
vis  est  misericordia  tua. 

libéra  me,  22.  quia  egenus  et 
pauper  ego  sum  :  et  cor  meum  con- 
turbatum  est  intra  me. 

23.  Sicut. mnbra  cùm  dedinat, 
ablatus  sum  :  et  excussus  sum  sicut 
locustœ. 

24.  Genua  mea  infirmata  sunt  h 
jejunio  :  et  caro  mea  immutata  est 
propter  oleum. 


15.  CmUra  Dominum,  De  peccatis  loqmtur,  de  quîbas  versu  prœcedenti: 
cœterAm  peccata  remissa,  non  jam  contra  Dominum si^e  coràm  Domino,  velui 
adversà  facie,  sed  poBt  tergum  ejus,  nt  est  in  cantico  Ezecbiœ,  7^.^  xxïvin,  17. 

17.  Hominem  inopem  :  Davidem  ejectom.  Compunetwn  :  attritum,  afOictum. 

20.  Hoc  opus  eorum  :  Hier.  ?ubc  est  retributio ,  etc.  Apud  Dominum,  Hier,  à 
Domino. 

22.  Conturbahtm  :  Hier,  vulneratum, 

23.  Sicut  locustœ  :  tîmida  et  yaga  animalia. 

24.  Immutata  est  propter  oleum  :  Hebr.  emaeiata  est  à  pinguêdtne ,  maciieûln 
fbeta  est. 

(«)  Yor.  :  Ingredietar.  —  {b)  Eomm.  -*  (e)  Deest  et.  »  (<0  Votate.  [Behr.  macilenta.) 

TOM.  I.  20 
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Et  ego  f actus  sum  opprobrinm 
eis,  videntes  me  moverunt  capuk 
suum. 

Adjuvame^  Domine  Deus  meuB  : 
salva  me  secimdùm  misericor- 
diamtuam. 

Et  sciant  ({iiomam  tpq^tv^s  tu£& 
heec  :  tu.  Domine^  fecistL  eam. 

ilalediceai  illi>  et  ta  heoed^cefi  : 
Testiterani> et c(»i£ttxuie]itur  (a); 
servus  autem  tuus  lœkabitur. 

Induantur  adversarii  mei  con* 
fusione,  et  operiantur  quasi  vea- 
timento  (6),  confusione  su&» 

CoBÛtebor  Domino  vebfimen- 
tei  in  oremeo>  et  in  medio  po- 
[pulorum  lauda^o  eum. 

Quonîam  stabit  à  dextiis  pau- 
péris  ut  salyet  à  judicibus  (c)  ani- 
mam  ejus. 

27.  Manus  hœc  tua  :  hoc  :  hebrEtismiia  :  h£Bc  res  à  manu  ta&^  à  potentift  toA 
est  tfi«n  rmnL 
S8.  Makdiemt  :  hi  quidemmaledieent,  at  tabénedices. 

29.  Diploide  :  Hier,  vestimento,  diplois  aut«m  paUium  dvplicaUun  :  qoA  aimi- 
litudine  confusionem  hostium  exaggerari^  ac  veluti  duplicari  petit.  Conon,  Hier. 

30.  Nimis  :  Hier,  vehementer. 

31.  jf  persequeniibus  :  Hier,  à  judmbus  animam  ejvs  r  pauperîs  sdlicet.  A  ju- 
éicibus  OBtem,  hoc  est  ab  optimatibus^  sive  à  poteiiti>U8  nnmicJB^  qui  se  ejiis 
judices  esse  statnabant^  de  egue  aorte  decemebaot. 

(a)  Var.  :  [Hêbr,  et  coBftisi  niiiM  —  (&)  PaUio.  <->  (c)  [Bebr,  judicntibtu.} 


25.  Et  ego  factus  sum  opprobrium 
illis  :  viderunt  me,  et  moverunt  ca- 
pita  sua. 

26 .  Adjuv&me,  Domine  Deus  meus  : 
salvum  me  fac  secundùm  miseiicor- 
diamtuam. 

27.  Et  sciant  quia  mamiatua  bœc: 
et  tu.  Domine,  fecisti  eam. 

28.  Maledicait  iUi,  et  tu  benedi- 
ces  :  qui  insurgunt  in  me ,  eo&fun- 
dantur  :  servus  autem  tuus  lœtabi- 
tur. 

29.  Induantur  qui  detrabunt  mibi, 
pudore  :  et  operiantur sicuidiploide, 
confusione  suà. 

30.  GoDûtebor  Domino  mniis  in 
ore  meo  :  et  in  medio  muUorumlau- 
dabo  emn. 

31 .  Quia  astitit  à  4extris  panperis, 
ut  salvam  faceret  à  persequentibus 

nnîmam  meam* 


PSALMUS  GIX. 

PROPHEfICUS. 

Totni  de  ChriBtOi  line  AseeMle  et  eouetttieiitans  htdmh,  Bfkfih,,  mr,  êf,  eto.  9m  âbamnt 
•ntiqui  magiitri  HtbtWMVo,  vmitfùtm  wcentU— ,  qam  lidA  reMnatoi  kkSyaopn.  CriHe* 


TSaSIO  TULQhASA. 
1.  PsahmiB  DaTid. 


TSfiSIO  Jk  HiEftOKTMI. 
Psahnns  David  (a). 

Dizit  Dominus  Domino  meo  . 
Sede  à  dextris  meis: 

1.  Dominw  Domino  meo Hebr.  Jehovah  ladoni,  Quo  ex  loco  ipse  Chrlwtaift 

(a)  Var,  i  Bavid  GuticiHk 


Dixit  Dominus  Domino  meo  :  Sede 
&  deztris  meis  : 
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Domo  p^mam  kônaôeos  tuas 
scabellum  pedum  tuorum. 

Virgam  (^i^fortitudink  tuœ  emit- 
tftt  Domisus  ex  Sioii  :  dDiDiaaie 
in  medio  inimicorum  tuonim. 

Populi  tû  spoataaei  eruitt  m 
die  fortifudinis  tuœ^  in  monlibufi 
saaûtiB,  qoMsi  de  vulvÀ  orietur 
tibi  ros  adokseaaktîe  tiiœ. 

Juravit  Dominus^  et  Doa  pœni- 
tebft  emn  :  Tu  es  sacer  dos  in  œter- 


Donec  poaam  inioiiees  tuas  >  sca- 
bellum  pedum  tuorum. 

2*  Virgan  wtuiis  tu»  emittet  Do- 
minus  ex  Sioo  :  domi&ace  idsi  igedio 
îoimicoiiuiii  tuionim* 

3.  TeeiuA  priocipiuiib  xbl  die  Tirtu- 
tis  tuœ  in  splendoribus  sanotonuoi  : 
ex  iilei:o;ante  Iflctfârum  geaui  te. 

4.  Juravit  Dominus^  et  non  pœni- 
tebît  emn  :  Tu  es  sacerdos  in  aster* 


sic  infert  :  Si  ergo  Dand  wxaf  eum  Bomimm,  quomodb  flHus  ^fiwwf  TBFatfli., 
zxii^  45.  Non  ergo  de  Ezechiâ^  non  de  Zorobabele ,  non  de  afiis  qaibusTis  intel- 
ligenduB  Psabniis ,  qaoB  profectô  David^  tantus  rer,  eommque  poter ,  dominos 
non  TueasBet  ^  sed  de  eo  fichnr ,  qui  est  ïhminus  dominanttum ,  kpoc,,  xix,  16. 
Nec  nocet  Ghrisli  divinitati ,  qaôd  htc  dicatur  Dominus ,  non  illo  arcano ,  sed  in- 
feiiore  Tocdnilo  Adortm  :  cûm  et  ipsc  Dens  ita  appetletar  ycts.  5,  et  Wc,  de 
Christo  ut  homine^  sermo  liriyeatnr  ;  neque  David  qaemqaam  Yocasset  Domi- 
num  sanm,  nisi  Denm.  Sede  à  dextris  mei^  :  ficet  dignitatis  gradas  non  sit^  .obi 
plenitudo  divinitatis  est;  tamen  ideô  ad  dexteram  sedet  FHius^  non  qaô  prœfe- 
ralur  Patri,  sed  ne  inferior  esse  credatnr,  Ambr.  bic.  Donec  ponam.....  An  igiiui^ 
dejectis  hostibus^  &  dexterà  dîscessuras  est?  imè  Paulo  interprète  :  In  sempiter^ 
num  sedet  m  dexterd  Dei  :  ée  cœiero  expectans  donec  ponantvr  inimici  ejus  sca- 
beihmt  pedum  efu9y  Hébr.  x^  4*,  43.  Tide  etiam  in  htmc  locom^  I  Cor,,  xv,  25; 
Hebr.,  1 ,  13. 

S.  Virgam  virtvtù  :  Hier,  forfitudmis.  Ex  Sien  :  hnperiam  acprsdicatib  Cfarisli 
à  Jérusalem  ordietur  :  De  Sion  exilnt  iex,  Isa.,  ii,  3,  inciptentibus  ab  Jérusalem 
discipnlis^  Luc.,  xxiv^  47^  atqne  inde  ad  ori)is  extrema  profectmis. 

3.  Tecwn  prmcipium  r  ip^w,  principatas  r  qnod  etiam  Saetonios  prtnciphm 
dixit  :  xpflCTo;  ;  Theodor.  potestas,  auctoritas  :  ita  etiam  Cbrys.  et  Grsci.  At  Hier. 
populi  tut  spoulanei,  id  est,  promptissimè  obedientes.  Varietas  Uebr.  et  Vulgat. 
orta  ex  diversA  lectione,  ImcOj  tecum,  Amca,  populus  tuus,  iisdem  litteris.  In  die 
virtutis  :  Hier,  fortitudinis ,.  expediUonis^  educlionis  exercitûs.  In  splendoribus  : 
circumstantibus  sanctis,  angelis  scilicet;  unde  D€uter,,xjLxni,  2  :  Cum  eo  sancto- 

rummillia.  At  Hier,  in  montibus  sanctis,  in  ipsA  patem&  glorià.  Ex  utero si 

TuIvA,  ab  aurore  tibi  ros  adole&centie  tnœ,  alve  ortôs  lui,  Hebr.  id  est,  ex  intimià 
meis  jam  à  tempore  conditoe  aurorsB  dederam  semen  ex  quo  es  ortus  ;  jam  ab 
aurore  creatà,  ex  me  eins  genitva.  Ex  utero  :  de  soft  noturâ^  de  suis  visceribus^ 
de  suâ  substantià,  de  medullis  divmitatis  suse^  Comm.  Hier.  Magis  ex  se  videtur 
emiUeM ,  qui  ex  «tero  gênerai  :  «a  te.,  £bvi,3  :  Qui  gesianim  à  med  vuhtâ. 
Deus  ergo  Pater  ex  utriusque  sexûs  fœcunditate  id  ad  se  potissimum  transtulit; 
quod  unum  ab  une  atqae  ex  uno  genilum  maxime  commendahaL  Anie  hunferum , 
à  parte  tolum  :  ergo  anLe  lunam,  ante  solem,  ante  omnem  crealuram.  Et  egressus 
ejus  ab  iniiio ,  à  diebus  œtemitatis ,  Micb.  \,  2.  Gcnui  te  :  ergo  non  opus,  non 
factura,  sed  fiiius  :  née  adoptataa  ,  aed  verè  genitua.  De  adoptalis  eun  dicitur  : 
Dédit  eis  potestatem  filios  Dei  fieri,  Joan.,  i,  12.  Hic  autem  ab  œterno,  naturd 
8uA,  propriè  atqne  ex  utero  geoilua,  ex  patemo  semine ,  non  Aecisà  subelantiA, 
eed  totà,  cùm  ait  Deus  impartibills  atque  individuus,  ex  Comm.  Hier,  quem  vide. 

4.  Sacerdos secundiim  ordinem  Melchisedech:  propriè  diclus  sacerdos,  quippe 

secundfkm  ordinem  Melcbisedecli  veri  ac  propriè  dicti  sacerdoUs,  Genes,^ix\,  18 : 

(a)  For,  :  [Bebr,  Baculum.) 
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num^  secundùm  ordinem  Mechise- 
dech. 

5.  Dominus  à  dextris  tais  :  oonfre- 
git  in  die  irœ  suœ  reges. 

6.  Judicabit  in  nationibus^  implebit 
ruinas  :  conquassabit  capita  in  terra 
multorum. 

7.  De  torrente  in  viÀ  bibet  :  prop- 
terea  exaltabitcapat. 


num,  secundùm  ordinem  Melchi* 
sedech. 

Dominus  à  dexterâ  tuà  (a)  : 
percussit  in  die  furoris  sui  reges. 

Judicabit  in  gentibus^  imple- 
vit  (6)  valles  :  percussit  (c)  caput 
interrÀmultéU 

De  torrente  in  via  bibet»  prop- 
terea  exaltabit  caput. 


Tide  Hebr,,  y,  6;  vii^  1^  etc.;  hinc  enim  ostendit  Paolos  sacerdotium  leyiticmn, 
in  melius  sacerdotium  translatum.  Secundùm  ordinem  Melchisedeeh  :  ciigus  ordi- 
nis  causas  ezponit  Apostolus  locis.  citatis  ;  non  tamen  omnâs,  cùm  ipse  profitea 
tur  à  se  praeteriri  multa^  quœ  imbecilles  ferre  non  possent,  Hebr.,y,  11.  Addunt 
ergo  Patres  uno  consensu  cm  nés ,  et  htc  Giirysostomus^  panem  et  vinum  qus 
Melchisedeeh  protulit^  eucharistici  sacrifidi  typum^  quod  erat  christiamsarcanum 
arcanorum. 

5.  Dominus  :  Adonai,  non  Jehovah  :  Deus  tamen  hic  înteUigendus.  A  dextris 
iuis  :  6  Ghriste.  Sic  autem  PscU,  xv,  8  :  Providebœn  Dominum  in  conspectu  meo 
sempery  quoniam  à  dextris  est  mihi,  ne  commovear,  Conpregit  :  Hier,  percussit  : 
sic  Psal.  nuVy  6  :  Sagittœ  tuœ  acviœ,  populi  sub  te  codent  :  sic  Apoc,,  zix,  15  : 
De  ore  Christi  gladius ut  in  ipso  percutiat  génies, 

6.  Judicabit  :  Christus  judicium  exercebit,  seu  potiùs  Dominos  qui  dixit  Do- 
mino :  Sedè,  etc.  Implebit  ruinas  :  cadavera  multiplicabit  :  mà^xa.  In  terra 
multorum  :  Hier,  multà;  varus  in  regionibus  impios  et  chnstiani  nominis  perse- 
cutores  ulciscetur. 

7.  De  torrente multa  patietur  ;  consneta  phrasi^  per  aqoas  inondantes  et 

torrentes  y  dolores  et  incommoda  designantur.  Propterea  exaitabit  caput  :  sic 

Phil.y  iiy  8  :  Humiliavit  semetipsum propter  quod  et  Deus  exaltavit  illum,et 

donavit  illi  nomen ,  quod  est  super  omne  nomen;  et  Hebr.,  u,  9  :  Propter  passio- 
nem  mortis,  gUmà  et  honore  coronatum. 

(a)  Var.  :  Ad  dextenm  toam.  —  (b)  iHebr.  aidit  :  cadâTeribiu.]  ^  (e)  Pereatiet 

PSALMUS  ex». 
LAUDIS  ET  EXULTATIONIS. 

Mirabilis  Iki,  in  liberando  popalo,  et  tradcndi  lege,  célébrât  ;  onde  cgu  proniisif  eredeadum. 

YERSIO  TUI^ATA.  VERSIO  S.  HIERONTXI. 

AUeluia.  Alleloia  (a). 

I.  Gonfitebortibi^  Domine^  in  toto      Gonôtebor  (6)  Domino  in  toto 

1.  In  eonsilio  :  Hébr.  secreto,  non  ea  dicam  coràm  profanis,  sed  in  cœtn  po- 
puli DeL 

t  Hic  Psalmos  ut  malti  lequentes  nihil  habet  in  titulo  nifi  ÀUskùa,  ordine  alpbebeUeo  oob- 
Kriptoi  est 

(a)  Yar,  ;  JksU  ÂUeloia.  -  (ft)  Àdd.  tibi. 
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corde  moo;  in  concîlio  jusfo- 
nim  [a)  et  oongregatione. 

Magna  opéra  Domini  :  exqoi- 
renda  in  (6)  cunctis  voluntatibus 
suis. 

Gloria  et  décor  opus  ejus,  et 
justifia  cgns  perseverans  semper. 

Memoriamfecitmirabilium  suo- 
rum  :  clemens  et  misericors  Domi- 
nus.  Escam  dédit  timentibus  se. 

Memor  erit  in  sempitemum 
pacti  sui.  Fortitudinem  operum 
Euorum  annuntiabit  populo  suo 

Ut  det  eis  (c)  hœreditatem  gen- 
tium.  Opus  manuum  ejus^  veritas 
et  judicium  : 

Fidelia  onmia  prœcepta  ejus^ 
firmata  in  sempitemum  jugiter^ 
facta  in  veritate  et  œquitate. 

Redemptionem  misit  populo 
suo  :  mandavitin  œtemum  pac- 
tum  suum  : 

Sanctum  et  terribile  nomen 
ejus.  Principium  sapientiœ  timor 
Domini  : 

Doctrina  bona  cunctis  qui  fa- 
ciunteam  {dj  :  laus  ejus  persévé- 
rât jugiter. 


corde  meo  :  in  consilio  justorum^  et 
congregatione. 

2.  Magna  opéra  Domini  :  exquisita 
in  omnes  voluntates  ejus. 

3.  Gonfessio  etmagnificentia  opus 
ejus  :  et  justitia  ejus  manet  in  sœcu- 
lum  sœculi. 

4.  Memoriam  fecit  mirabilium  suo- 
rum,  misericors  et  miserator  Domi- 


nus  :  5.  escam  dédit  timentibus  se. 
Memor  erit  in  sœculum  testamenli 
sui^  6.  Tirtutem  operum  suorum  an- 
nuntiabit  populo  suo  : 

7.  Ut  det  illis  hœreditatem  gentium  : 
Opéra  manuum  ejus,  veritas  et  ju- 
dicium. 

8.  Fidelia  omnia  mandata  ejus  : 
confirmata  in  sœculum  sœculi,  facta 
in  veritate  et  œquitate. 

9.  Redemptionem  misit  populo 
suo  :  mandavit  in  œtemum  testa- 
mentum  suum. 

Sanctum  et  terribile  nomen  ejus  : 
iO.  Initium  sapientiœ  timor  Domini, 

Intellectus  bonus  omnibus  facien- 
tibus  eum  :  laudatio  ejus  manet  in 
sœculum  sœculi. 


2.  ExquisHa  :  sen  exqairenda^  penetrando  in  omnes  voluntates  et  coDsflta  ejus, 
Hebr.  explaraîa  omnibus  diligeniibus  ea.  Qui  enim  diligit,  intelligit^  teste  Cbristo  : 
Qui  auiem  diligit  me,  diiigetur  à  Paire  meo,  et  ego  diligam  eum,  et  manifestabo  ei 
meipsum,Jo9n.,  TVf,  21.  Vide  autem  PsaL  cxviii^  26^  etc. 

5.  Eecam  dédit  :  manna  qu»  calera  Dei  mirabilia  in  memoriam  revocabat , 
mide  in  arcà  servari  jossa,  Exod»,  xvi,  32.  Erat  autem  Eucbarisli»  figura,  quœ 
verè  divin!  amoiis  monnmentnm  œtemum. 

6.  Annuntiabit:  Hebr.  annuntiavit. 

7.  Hœreditatem  gentium  :  Ghananœorum  :  quœ  Abrahœpromissa,  quem  in  fl- 
nem  tôt  à  Deo  édita  miracula  refernntur. 

9.  Bedemptionem  misit per  Mosen,  deinde  per  Cbristum. 

iO.  Mtium  stqrientiœ  timor  Domini  :  sen  reverentia  divin®  majestatls.  Ang. 
passim  :  Initium  càm  tîmetor,  perfectio,  cùm  amatur.  Facientibus  eum  :  Hier. 
eom;  Hebr.  ea  :  aie  Volgata  ad  timorem  refert.  Hier,  ad  sapientiam,  Hebr.  ad 
wumdata  Dei,  de  qoibaa  vers.  8. 

|a)  For.  :  [ffebr.  reetomm.]  —  (6)  Deest  in.  —  (e)  Illit.  —  (<0  Cunetlt  facienlibut  ta« 
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PSÀLMUS  CXL 
MORALI& 

Yir  bonus,  idem  beafus,  atque  inperteiTitna  ;  irendartibns  impus.  TUtfBsalmani  f  • 


TEItBIO  VULGÂTA. 
Âlleluîa^  reversionis  Âggœi  et  ZaefaariiB. 

1.  Beaius  yir,  qui  timd.  Dommiun  : 
in  mandatis  ejus  volet  nimis. 

2.  Potens  in  terra  erit  semfin  ejus  : 
generatio  rectonim  beaedicetur. 

3.  Gloria  et  divitiaB  in  domo  ejus  : 
et  justilia  ejus  manet  in  sœculum 
sseculi. 

4.  Ëxortum  est  in  tenebris  lumen 
rectis  :  miseriaors^  et  miserator^  et 
jofitus. 

5.  Jucundus  homo  qui  miseretur 
et  commodat,  disponet  sermones 
suos  in  judicio  :  ••  quia  in  œtemum 
non  commovebitur. 

7.  In  memoriâ  aetemà  erit  justus  : 
ab  auditione  malà  non  tUnebit. 

Paratum  cor  ejus  sperare  in  Do- 
mino, 8.  confirmatum  est  cor  ejus  : 
non  commovebitur,  donec  despictat 
inimicos  suos. 

9.  Dispersit,  dédit  pauperibus 


VEBSaO  s*  HISttOHïlU. 
Afleliâalo). 

Beatus  vîr,  qui  tîmet  Domînum  : 
in  mandatis  ejus  volet  nimis. 

Potens  in  terr&  erit  semen  ejus  : 
generatio  justorum  benedicetur. 

Substantia  et  divitiœ  In  domo 
ejus;  et  justitia  ejus  perseverans 
semper- 

Ortum  est  îh  tenebris  lumen 
justis  :  démens,  et.  miserator,  et 
jufitus. 

Bonus  vir  clemens  et  fœnerans  : 
dispensabit  verba  sua  in  judicio  : 

Quia  in  œtemum  non  commo- 
vebitur. 

In  memorià  sempitemà  erit 
justus.  Ab  auditu  malo  non  tî- 
mebit  : 

Paratum  cor  ejus  confidens  in 
Domino.  Firmum  cor  ejus  non  li- 
mobit;  danee  aspimai  in  hosli- 
bns  sniB. 

Disperât,  dédit  {nauperibus  : 


Beversioms  Aggœi  et  Zachariœ  :  deest  Hebr.>,  neo  tamen  nbsurdnm  luec  ab  ub 
vel  decanlata,  vel  repetita  fuisse. 

1.  !n  mandatis  :  id  est,  qui  mandata  ejus  impensè  dîlîgît.  Tofcf  .'Bob  facirt 
quoestu  jnetuque  adactua,  sed  proD&  ac  promptà  voluntate. 

3.  Gloria  :  Hier,  substantia,  remm  sufflcientla  et  copia.  Êtmiet  in  sœetUum  sœ^ 
culi  :  famà  et  exemplo,  ut  mîrh  9. 

4.  Exortum  est.,...  exemplo  aliis  prœlncct. 

5.  Jucundus  :  Hier,  bonus;  Septuaginta,x?*5»f^;.  Dispooet  sermones  snmxnjudi' 
do  :  nihil  irÂ ,  nihil  lemerè ,  cousideratè  omnia. 

7.  Ab  auditicnç  malà  :  à  famâ  malâ. 

8,  Confirmatum  est  cor  ejus  :  non  commovebittir  :  Bîer.  frmrnn  cor  rfurnnm 
timebit. 

(a)  Uic  psalmus  est  alphabcticos  et  in  hebr.  conlinet  ViKinli  duos  Tersiculos  incipicalc»  à 
iltcris  alphabet!  ordine  poftitia. 
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justitia  6J118  permanet  in  œter- 
num  :  cor  (a)  ejus  exaltabitur  in 
glorlÂ. 

Impius  Tidebit  >  et  irascetur  ; 
dentibus  suis  frendet  et  tabeseet  ; 
desiderium  impiorum  j^eribit. 

(a)  Yar,  :  Cornu. 


justilia  ejus  manet  in  eceoidum  6»- 
culi^  cornu  ejus  exaltabitur  in  glorià. 

10.  Peccator  Tidebit^  et  irascetur^ 
dentitms  suis  tnxnet  et  tabeseet  :  de- 
siderium  peccatorum  peribit. 


<»^>MWW^Wll^<V<W«^ 


PfiikLMUS  CXJU. 
LAUDIS  ET  CONSOLATIOMI^ 

Xa»  Dei,  hnmiles  bonotqoe  ex  aHo  spectanlif  ac  tuentit.  Fide  Canticum  ÊLnmBflBeg,,  ii,^ 
beats  ■tris,  Luc.  i,  46,  etc. 


YEBSIO  &  HIE1I05T1CL 
Ânéhiia. 

Laudate^servi^Dominum:  lau- 
daie  nomen  DominL 

Sit  nomen  Domini  benedictum^ , 
amodè  et  usque  in  œtemum* 

Ab  ortu  solis  usque  ad  occa- 
som  ejns^  laudabile  nomen  Do- 
mini. 

Exceisus  super  omnes  gentest 
Dominus  :  supra  cœlum  (a)  glo- 
rià ejus. 

Quis  ut  Dominus  Deus  noster^ 
qui  in  exceteis  habitans^  hmnilia 
respicit  in  cœlo  et  in  terra. 

Suscitans  de  terra  (6)  inopem, 
et  de  stercore  élevât  pauperem. 

Ut  eiun  sedere  faciat  cum  prin- 
«ipibus^  cum  principibus  populi 
suî. 

Qui  coUocat  sterilem  in  domo^ 
matrem  ffîorum  Isetantem.  Allé- 
luia. 


TBRBIO  YULGATA. 
AHeluia. 

d.  Laudate^  pueri,  Dominiun  :  lau- 
date  nomen  Domini. 

2.  Sit  nomen  Domini  benedictum^ 
ex  hoc  nimc  et  usque  in  sœculum. 

3.  A  solis  ortu  usque  ad  occasum 
laudabile  nomen  DominL 

4.  Excelsus  super  omnes  gentcs 
Dominus^  et  super  cœlos  gloria  ejus. 

5.  Quis  sicut  Dominus  Dcus  noster, 
qui  m  alis  haiwtat^  6.  ât  hmiiiMa  res- 
picit in  cœlo  et  in  tcrrâî 

7.  Suscitans  &  terra  inopem,  et  de 
stercore  erigcos  pauperem. 

8.  Ut  cûllocet  eum  cimi  principi- 
bus^ cum  principibus  populi  sui. 

0.  Qui  habîtare  facit  sterilem  in 
domo^  matrem  filiorom  lœtantem. 


i,  Pueri,  Dominwn  :  Hebr.  «rot  Domini, 

3.  À  soHs  ortu àmanè  luque  ad  vesperam. 

6.  Qui  habîtare  facit ....  Qui  sterilem  facit  fœcundam,  ut  ÂuuaiUy  ut  Klii^a« 
betbam. 

[a]  Yar,  :  cœlos.—  (b)  [IJebr.  de  pulvcic] 
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PSALMnS  CXIII. 
LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Magnitado  D«i  populum  libermtit  :  Tuiitai  idoloram. 


▼  IBSIO  7ULGATA. 
AUeluia. 

!.  In  exiiu  Israël  de  iEgypto^  do- 
mus  Jacob  de  populo  barbaro. 

2.  Facta  est  Judaea  sanctificatio 
ejus^  Israël  potestas  ejus. 

3.  Mare  vidit^  et  fugit  :  Jordanis 
oonyersus  est  retrorsum  : 

4.  Montes  exultayerunt  ut  arietes: 
et  colles  sicut.agni  OTium. 

5.  Quid  est  tibi^  mare^  quod  fu- 
gisti  :  et  tu^  Jordanis^  quia  con^ersus 
es  retrorsum? 

6.  Montes  exultastis  sicut  arietes^ 
et  colles^  sicut  agni  oviiun? 

7.  A  facie  Domini  mota  est  terra^ 
à  facie  Dei  Jacob  ; 

8.  Qui  convertit  petram  in  stagna 
aquarum^  et  repem  in  fontes  aqua- 
rum. 


VERSIO  s.  HIERONYXI. 

Cùm  egrederetur  Israël  de 
iEgypto^  domus  Jacob  de  populo 
barbaro  : 

Factus  est  Judas  in  sanctifica- 
tione  (a)  ejus^  Israël  potestas 
ejûs  (6). 

Mare  yidit,  et  fugit  :  Jordanis 
conversus  est  retrorsum. 

Montes  subsilierunt  quasi  arie- 
tes; colles^  quasi  filii  gregis. 

Quid  tibi  est/  mare,  quia  (c) 
fugisti  :  Jordanis  y  quia  (d)  con- 
versus es  retrorsum? 

Montes^  subsultastis  quasi  arie- 
tes; colles,  quasi  filii  gregis? 

A  facie  Domini  contremiscit 
terra  :  &  facie  Dei  Jacob. 

Qui  convertit  petram  in  palu- 
des  aquarum,  silicem  in  fontes 
aquarum. 


2.  Judesa  :  Hebr.  Judas,  Et  nota  jam  inde  ab  egressu  ^gyptiaco  Judœ  digni- 
tatem.  Sanctificatio  ey'w  :  popnlus  Domino  sanctuB  :  bsreditas  ejus. 

4.  Montes  extUtaverunt succussi  sont,  id  est,  populi  montiom  incolœ  timue- 

nint  :  sic  in  cantico  Moysis,  Exod,,  xv,  14,  45  :  Ascendmtnt  populi,  et  irait 
sunt,  etc.  Conturbati  sunt  principes  Edom,  etc. 

(a)  For.  .•  Siactificationem.**  (4)  lUîos.  —  (c)  Quod.  —  (<0  Deest  quia. 


PSALMUS   GXV. 

Secunditm  Hebrteos. 

8PBI  ST  6RATCIJIT10HIS  IN  DBUK. 


1.  Non  nobis,  Domine,  non  nobis  : 
sed  nomini  tuo  da  gloriam. 


Non  nobis.  Domine,  non  nobis; 
sed  ûomini  tuo  da  gloriam  : 


1.  Non  nohis Htc  incipit  Psalmus  cxr,  secundùm  Hebrœos.  Hieronymus  ta* 

men  non  diyidit,  niai  eiror  est  in  editis  :  sic  enim  Hier,  non  cl  psalmoA  haberet. 
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Propter  misericordiamtuam  et 
Teritatem  taam.  Ne  dicant  gen- 
tes  :  Ubi  est  Deus  eorumT 

Deus  autem  noster  in  cœlo  : 
uniyersa  quœ  voluitj  fecit. 

Idola  gentium  argentum  et  au- 
rum^  opus  manuum  hominum. 

Os  habent  et  non  loquentur  : 
oculos  habenty  et  non  -videbunt. 

Aures  habent^  et  non  audient  : 
nasumbabent^etnon  odorabunt. 

Manus  babent^  et  non  palpa- 
bunt;  pedes  babent,  et  non  am- 
bulabunt  :  nec  (a)  sonabunt  in 
gutture  8U0. 

Similes  illis  fiant  qui  faciunt 
ea,  et  onmes  qui  confidunt  in 
eis. 

Israël  confiditin  Domino  :  auzi- 
liator  et  protector  eorom  est. 

Domus  Aaron  confiait  in  Do- 
mino :  auxiliator  et  protector  eo- 
rumest. 

Timentes  Dominum  confidunt 
in  Domino  :  auxiliator  et  protec- 
tor eorum  est. 

Dominus  recordatus  est  nosdl  : 
benedicet  (6)  domui  Israël^  bene- 
dicet  domui  Aaron. 

Benedicet  timentibuB  Oomi- 
num^  parvis  et  magnis. 

Addat  Dominus  super  vos^  su- 
per Yos  et  super  fiJios  vestros. 

sed  tantùm  cxlix.  Et  cum  antecedeniibaB  facile  connectitor^  ne  sdlicet  populos, 
lot  Dei  miraculis  clamB^  gloriam  sibi  poilus^  qaàm  Deo  tribuat. 

0.  Dûmus  Israël  :  Israël  simpliciter  Hebr. 

12.  Bi  benedixitnobis  :  benedicet  :  Hebr.  benedicet  domui  Israël,  etc.  Septtia- 
giata,  parvo  discrimine  :  altenun  enim  optantis^  alterum  jam  gesta  memoraoLiSy 
et  f attira  certa  spe  prœcipientis. 

14.  Adjiciat  Dominus  :  yoB  et  posleros  opibus  et  numéro  augeat  ;  sic  Flaccu» 
Carminé  sœculari: 

Bomila  gvnti  date  remqiM  piolemqot  * 


2.  Super  misericordiâ  tuà^  et  veri- 
tate  tu&  :  nequando  dicant  gentes  : 
Ubi  est  Deus  eorum  ? 

3.  Deus  autem  noster  in  cœlo: 
omnia  quœcumque  voluit^  fecit. 

4.  Simulacra  gentium  argentum  et 
aunim^  opéra  manuum  hominum. 

5.  Os  babent^  et  non  loquentur  : 
oculos  babentj  et  non  videbunt. 

6.  Aures  habent^  et  non  audient  : 
nares  habent^  et  non  odorabunt. 

7.  Manus  habent,  et  non  palpa- 
bunt,  pedes  habent,  et  non  ambula- 
bunt  :  non  clamabunt  in  gutture  suo. 

8.  Similes  illis  fiant  qui  faciunt  ea: 
et  omnes  qui  confidunt  in  eis. 

0.  Domus  Israël  speravit  in  Do- 
mino :  adjutor  eorum  et  protector 
eorum  est. 

10.  Domus  Aaron  speravit  in  Do- 
mino :  ac^utor  eorum  et  protector 
eorum  est. 

il.  Qui  timent  Dominum,  spera- 
verunt  in  Domino  :  adjutor  eorum  et 
protector  eorum  est. 

12.  Dominus  memor  fuit  nostrl  : 
et  benedizit  nobis  : 

Benedizit  domui  Israël  :  benedixit 
domui  Aaron. 

13.  Benedixit  omnibus  qui  timent 
Dominum,  pusiUis  cum  majoribus. 

14.  Adjiciat  Dominus  super  vos  : 
super  vos,  et  super  filios  vestros. 


^)  Vor.  :  NoD.  —  (i)  Benediecl,  benedicet. 
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15.  Benedicfî  vos  à  Domino  j,  qui 
fecR  cœlum  et  terram. 

16.  Cœlum  cœli  Domino  :  terram 
aniem  dédit  filiis  hominum. 

17.  Non  morfui  laudabuntte^  Do- 
mine :  neque  omnes  qui  descendunt 
in  infenram. 

18.  Sed  nos  qui  vivîmus  benedi- 
cimus  Domino^  ex  hoe  nmic  et  us- 
que  in  sœculun^. 


Benedictivos  h  Domino  ^  qui 
feeit  cœlmn  et  terram. 

Cœlum  cœlormn  Domino  :  ter- 
ram autem  dédit  filiis  hominum. 

Non  mortm  laudfldsmit  Domi- 
nttm;  née  omnes  qui  desoendunt 
in  silentium. 

Sed  nos  benedicemtn  (a)  Do- 
mino ^  amodô  et  vsqne  in  œter- 
nom.  Âlleltda. 


17.  In  infemum 

18.  Qui  viuwnts 

(a)  Yor.  »-  BenedidiBiis. 


Hebr.  tn  êikntmm^  in  sepakiam  et  mortem. 
deeat  Hebjc 


PSALMUS  CXI  Y. 
EUCHARISmCUS. 

Onidam  à  periculo  liberatiu,  Deo  grafias  agit.  Hio  autem  Pialmns,  enm  uqnenfe  flonneefitiir  in 
Hebr.  Syr.  et  apud  Hier.  DÎTidit  Tlieodor.  indicans  tamen  in  Hebr.  non  dÎTidi,  continuatiqae 


VEKSIO  S.  HTESORIVI. 

Dilexi,qiiomBBi«xaiidit  (<4  Do* 
minus  vocem  depreoatLonis  met&i 

indinavit  (6)  aurem  suam  mitii^ 
et  in  diebiia  meis  inyocabo. 

CircumdederuiilJDeâiiies  mor- 
tis^  et  mimitiones  inferni  invene- 
nmtme. 

Angustiaat  et  dolonem  reperL 
Et  nomen  Domini  iairocaii  (c); 

Obsecro^  Bomiae,  libesa  (4] 
animain  meam.  Ciemens  Domi- 
ntis^  et  justus  ;  et  Dens  noster  m!- 
sericors. 

Custodit  parvulos  J>oniinufi  : 
atteauatiifi  eamk,  et  salva'vit  me. 

Reverten,  anima  mea^  in  re«- 

1.  Dilexi,  quoniam diligo  Dominuiii,  cùm  ezaadit  me;  et  libentiûsinvocou 

2.  In  diebus  mets  :  quamdiù  vivam. 

3.  Pericuia  inferni  :  Hebr.  angusHœ  infisrni. 

6.  Bumiliatus  sum  :  Hier,  attenuatus  sum,  et  safvavit  me. 

(a)  For.  :  Exandiet.  ->  (6)  Quoniam  inclinant  —  (e)  inroeabo.— (cf)  SaWa  [  /7edf .  erfpo.] 


TORSTO  VtLGATiL 
AUeluia. 

1.  Dilexi^  quoniam  exauifiet  Do- 
minus  vocem  orationis  meœ. 

2.  Qiiia  inclinavit  aiirem  suam 
mibi^  et  in  diebus  meis  iavocaba. 

3.  Circumdedepmft  me  doiores 
mortis^  et  pericuia  inf  emi  inv^nenmt 
me. 

Tribulationem  et  doloreot  îB^eai  : 

4.  et  nomen  Domini  inrooaTi. 
0  Domine^  libéra  animam  meam  : 

5.  misericors  Dominus,  et  justus,  et 
Deus  noster  miseretur. 

6.  Custodiens  pamciiAoB  Dominus  : 
bumiliatus  sum,  et  liberaTitmie. 

7.  Convertere,  anima  mea,  in  re- 
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quiem  meam  {a)  :  gtûa  Donnnus 
reddet  tibi. 

Quia  émet  animam  meam  ûe 
morte  ^  oculos  meos  à  hccrymis^ 
pedes  meos  ab  offensa. 

Deambulabo  coràm  Domino, 
in  terris  yiyenânm. 


ais 

bene- 


quiem  tuarn  :  qoia 
feeittibi: 

8.  Quia  eripuit  animam  meam  de 
morte,  oculos  meos  à  lacrywB^  pe- 
des tneoB  à  )apBa. 

9.  Placebo  DomiBO^îa  regkMiB  «n- 
Tonxm. 


1.  Oonveriere  :  Hier,  revertere  :  curas  a2)|ice,  et  ({uiesce  in  Oomino. 

8.  Eripuit  :  Hebr.  eripuistL  A  lapsu  :  Hier,  ab  offensa, 

9.  Placebo  :  Hier,  deambulabo  coràm  Domino  :  eodem  sensu.  AmèfulavH  Ifè- 
meh  ami  Deo:  Gen*,  v,  24,  qood  .est,  plaçait  :idfiDL4e  Kae^  Gea^  vi,  9.  i»  re- 
çùme  vivarum  :  inter  vivw. 

(a)  7ar,  :  Taam.  * 


PSALMUS  CXV. 
ITEM  EUCHARTSTICUS. 


VERSIO  YDLlrATA. 
Andoia. 

10.  Credidi,  propter  quod  locutus 
smn  :  ego  autem  humiliatus  sum 
nimis. 

11.  Ego  dix!  in  excessumeo  :  Om- 
nis  bomo  mendax. 

12.  Quid  retribuam  Domino,  pro 
omnibus  q^ffî  retribuit  mibi  ? 

13.  Caliceœ  salutaris  acdpiam  :  et 
nomen  Domini  invocabo. 

14.  Vota  mea  Domino  reddam  co- 
ràm omni  populo  ejus  :  15,  pretiosa 
in  «onspectai  Domini  mors  aancto- 
rum  ejus. 

10.  Credtdt  :  crcdidi  cpioe  snprîiL ,  bI  slt  idem  tmxD  saperiore.  Utcimqiie  -^it  ^ 
credidi,  idée  locutus  sum  ;  nikul  loqucx  nisi  ex  certà  por&que  fide,  ut  interpréta- 
tnr  Paulus,  II  Cor.,  iv,  i3.  11. 

In  excessu  meo  :  .Ixoraau  :  Aquila,  tn  tiupore ,  ut  et  Hier,  et  Theodot.,  anxius 
ac  mcerens  :  omnes  denique  ihtelligunt  vel^ementem  animi  motam ,  quem  etiam 
looift  postulai  :  «U  «mpliriAg,  ac  frigidiùs  :  CAm.  eKcedereaa,  pulsus  A  ptodito- 
ifto»;  ^oan-dSceret  i  «Nonibaa  à<Haâûbu8  Adem  Meotibuiy  aoli  Deo  loliitein 
debeo  :  vide  Psal^  xxx,  23. 

13.  Calicem  .■  gratias  agampro  salute,  libato  calice ,  ut  David  aquA  illâ  Bethle- 
hemiiicA,  Il  Beg.,  xxiii,  17. 

15.  Pretiosa  :  Hier,  gloriosa;  Sepluaginta,  rifiicc,  gsod  nlramque  significat. 

ff)  For.  :  [Aftr.  »enttw4  -  {i^  [Al.  8élttlM.J  —  i<^,[£r<^r*  in  oenlim  -  («2|  {Bvbr. m\a^ 
ticordiam.] 


YERSIO  S.  HIEI105T1II. 

Gredîdl,  propter  quod  locutus 
€um  :  ego  afOictus  sum  nimis. 

Ego  dix!  in  stupore  meo  :  Om- 
nis  bomo  mendacium-fa). 

Qoid  reddam  Domino^  piK>'Om- 
nihiis  quae  retribuit  mibi  ? 

Calicem  salutaris  {b)  acdpiam„ 
et  nomen  Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  xcddam,  co- 
ràm onmi  populo  ejos.  Gloriosa 
in  coospectai  (c)  Domini 
sanctorum  (d)  ejus. 
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16.  0  Domine,  quia  ego  servus 
tuus  :  ego  servus  taus,  et  filius  an- 
cillœ  tuœ. 

Dirupisti  vincula  mea  :  17.  tibi  sa- 
crificabo  hostiam  laudis,  et  nomen 
Domini  invocabo. 

18.  Vota  mea  Domino  reddam  in 
conspectu  omnis  populi  ejus  :  19.  in 
atriis  domûs  Domini,  in  medio  tui, 
Jérusalem. 


Obsecro,  Domine,  quia  ego  sep- 
Yus  tuus,  ego  servus  tuu3,  filius 
ancillœ  tuœ. 

Dissolvisti  vincula  mea  :  Tibi 
immolabo  hostiam  laudis  (a),  et 
in  nomine  Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam  in 
conspectu  omnis  populi  ejus.  In 
atriis  domûs  Domini,  in  medio 
tui,  Jérusalem.  Âlleluia. 


Pretiosa morstanctonan  ^us  :  Deo  accepta,  ethominibus  venerabilis:  qao  ex 

loco  docent  sancti  Patres,  quàm  honori  habenda  sint  ipsa  monamenta,  ips»  re- 
liquiae  Banctorom  :  prssertim  verô  martyrum,  quorum  mors  e6  est  pretiosior, 
qu6  fidei  testis. 
(a)  Var,  :  [He^,  eonfesûonis.] 

PSALMUS  CXVI. 
EUCHARISTICUS  ET  PROPHETICUS. 

Voettio  gentiam,  Jtom.,  zy,  11,  qaâ  omata  Iki  promiiaa  firaMular. 


VERSIO  VULGATA. 
Alleluia. 


1«  Laudate  Dominum,  omnes  gen- 
tes  :  laudate  eum,  omnes  populi. 

2.  Quoniam  confirmata  est  super 
nos  misericordia  ejus  :  et  veritas  Do- 
mini manet  in  œtemum. 


VERSIO  s.  HIERONTXI. 

Laudate  Dominum,  omnes  gen- 
tes  :  collaudate  eum,  univers! 
populi. 

Quia  confortata  est  super  nos 
misericordia  ejus,  et  veritas  Do- 
mini in  œtemum.  Alleluia. 

2.  Conftrmaia et  veritas  Dommt  .*  promiserat  enlm  Abrahamo  Deus  fàta- 

rum,  ut  per  Ghristum,  benedictum  illud  Abraham!  semen,  benedicerentnr  omnes 
gentes.  Gènes.,  xu,  3;  xxu,  18,  interprète  apostolo  Galat.,  m,  16.  Qnodcùm 
proestitum  videamua,  jam  intelIigimoB  verè  adveoiase  Ghrislum,  ac  promisaaDei 
firma  esse  omnia. 

PSALMUS  CXTIL 

EUCHARISTICUS. 

David,  post  toi  perienli  à  tribabiit  adunafis  rex  agnitot ,  «aeroa  cceina  iagreditar ,  ibtqve  faoaCis 
êxeipitnr  aeelamationibos.  Vide  II  Meg.,  y.  Jems  HiarMolynûf  at  Gbrâtos  aocipitnr;  mm 
tuicitatui  i  mortuii,  regnam  «teranm  inipraditor. 


▼EBSIO  VULOATA.  ■ 

Alleluia. 
!•  Conûtemini  Domino,  cpioniaml 


TERSIO  8.  HisaoNTia. 


Confitemini  Domino,  quoniam 
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bonus  :  quoniam  in  œtemum  mi- 
sericordia  ejus. 

Dicat  nunc  (a)  Israël  :  qaoniam 
in  œternum  misericordia  ejus. 

Dicat  nunc  domus  Aaron^  quo- 
niam in  œtemum  misericordia 
ejus. 

Dicant  nunc  qui  timent  Domi- 
num,  quoniam  in  œtemum  mise- 
ricordia ejus. 

Gùm  tribularer^  inyocavi  Do- 
minum^  et  ezaudivit  me  in  lati- 
tudine  Dominus. 

Dominus  meus  es^  non  timefoo 
quid  faciat  mihi  homo. 

Dominus  mihi  auxiliator  (6)^  et 
ego  despiciam  odientes  me. 

Melius  est  sperare  (c)  in  Domi- 
no, qu&m  sperare  in  homine. 

Melius  est  sperare  in  Domino, 
qu&m  sperare  in  principibus. 

Omnes  gentes  circumdedemnt 
me,  et  in  nomine  Domini,  quia 
ultus  sum  eas  (d). 

Circumdedemnt  me,  et  obsé- 
deront me  :  sed  in  nomine  Do- 
mim',  quia  ultus  sum  eas  (e). 

Circumdedenmt  me  quasi  {q>e8; 
extinctœ  sunt  quasi  ignis  spina- 
rum;  in  nomine  Domini,  quia 
ultus  sum  eas  (/). 

Impulsus  peùebar  ut  caderem; 
et  Dominus  sustentavit  me  {g)* 


bonus  :  quoniam  in  sœculum  mise- 
ricordia ejus. 

2.  Dicat  nunc  Israël  quoniam  bo* 
nus  :  quoniam  in  sœculum  miser!-* 
cordia  ejus. 

3.  Dicat  nunc  domus  Aaron  :  quo- 
niam in  sœculum  misericordia  ejus. 

4.  Dicant  nunc  qui  timent  Domi- 
nmn  :  quoniam  in  sœculiun  miseri- 
cordia ejus. 

5.  De  tribulatione  inyocavi  Domi- 
niun  :  et  exaudiyit  me  in  latitudine 
Dominus. 

6.  Dominus  mihi  adjutor  :  non  ti- 
mebo  quid  faciat  mihi  homo. 

7.  Dominus  mihi  adjutor  :  et  ego 
despiciam  inimicos  meos. 

8.  Bonum  est  confldere  in  Domino, 
quàm  confidere  in  homine. 

9.  Bomun  est  sperare  in  Domino  : 
qu&m  sperare  in  principibus. 

10.  Onmes  gentes  cireuiemnt  me  : 
et  in  nomine  Domini  quia  ultus  sum 
in  eos. 

il.  Gircumdantes  circumdedemnt 
me  :  et  in  nomine  Domini  quia  ul- 
tus sum  in  eos. 

12.  Circumdedemnt  me  sicut  apes, 
et  exarserunt  sicut  ignis  in  spinis  : 
et  in  nomine  Domini  quia  ultus  sum 
in  eos. 

13.  Impulsus  eyersus  sum  ut  ca- 
I  derem  :  et  Dominus  suscepit  me. 


2.  Quoniam  bonus  :  deest  Hier. 

5.  Exaudimi  me  m  latitudine  :  ex  angoatiis  in  latitudinem  ac  libertatem  de- 
duxit. 

6.  Dominuê  mihi  aéfjvtor  :  Hier.  Dominus  meus  es, 
8.  Bonum  est quàm  :  mélins,  hebraismus. 

11.  Cireumdederunt  me  :  Ucèt  obsederint  me,  ezasperatis  odiis,  conjunctisqua 
viribus,  tamen  yictor  evasi. 

12.  Exarserunt  sicut  ignis  in  spinis  :  tam  facile,  ac  spinœ  correptœ  crepitan- 
tibus  flammis;  ai  Hebr.  extincti  sunt,  tàeSïè  déficient,  nt  ignis  in  levi  spinarum 
materiâ.  UUus  sum  in  eos  :  Hebr.  succidam  eos;  Septuaginta,  vices  reddidieis, 

13.  Eversus  sum  :  Hier,  pellebar, 

{a)  y«r.:  [Hebr,  obMcro.]  —  {b)  [Bebr,  inter  uuiliatorM.]  ^  (e)  [ffsbr,  oonfidere.]  —  (d)  Ia 
•M.  —  (e)  Ia  eu,—  (^)  In  eas.  —  [g)  [Pe6r.  aaxiUaUis  est  nibî.] 
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14.  Fortitudo  mûn»  et  laus  mea 
DomiDus  :  et  Tactus  est  mihi  ûl  sa.- 
lutem. 

*    15.  Vox  exultatiûQis  et  salutis^  in 
tabernaculis  justorum. 

16.  Dexteca  Dooiiiii  fecit  vktulem  : 
dextera.D01x1kLLexaUamt.Qaa9  dextera 
Domini  fecit  virtutem. 

17.  Non  moriar ,  sed  vivam  :  et 
narrabo  opéra  Domini. 

18.  Gastigans  castigaTit  me  Domi- 
nus  :  et  morti  non  tradidit  me. 

19.  Aperite  mihi  portas  justitiœ  : 
ingressus  in  eas  cooiJQiebûr  Domino. 
20.  Hœc  porta  Domini  :  justi  intear 
bunt  in  eam. 

21.  Gonfitebortibi  cptofiiam  exau- 
disti  me  :  et  factus  es  mihi  in  saiu- 
tem. 

22.  Lapidem  quem  repcobaverunt 
œdifîcante&j  hic  £actus  est  in  caput 
anguli. 

23.  A  Domino  factum  est  istud  :  et 
est  mirabile  in  oculis  nostris. 

24.  Hœc  est  dies^  quam  fecit  Do- 
minus  y  exultemus,  et  Laetemur  in  eà. 

23.  0  Domine^  salvum  me  fac,  6 
Domine,  bene  prosperare  : 

26.  Benedictus  qui  venit  in  nomine 
Domini- 


Fortitudo  m<ea ,  et  laudatio  (a) 
mea  Dominus  ;  et  £actus  est  mihi 
insalubem. 

Yox  laudis  et  saïUktifi  in  taber- 
naculis justorum. 

Dextera  Domini  fecit  jEortitEidi- 
nem  ;.  Dextera  Domini  excelsa, 
dextera  Domini  fecit  foititu- 
dioem. 

Non  moriar,  sed-vivam,  et  nar- 
rabo opéra  Domini. 

Gorripiéns  argiût  me  J^ominas, 
et  morti  non  tradidit  me. 

Aperite  mihi  portas  jusU/îœ; 
ingreasus  eas  confUebor  Domino. 

Hœc  porta  Domini;  juBtiiniiar 
bunt  in  eam. 

GonfiteboT  tibi^M>niam  exau* 
disti  me,  et  factus  es  mihi  in  sa- 
lutem. 

Lapidem  quem  reprobaverunt 
œdiôcantes,  factuB  est  in  caput 
anguli. 

A  Domino  faetum  est  istud,  et 
hoc  est  mirabile  in  oculis  nos- 
tris. 

HsBC  est  dies,  quam  fecit  Do- 
minus :  exultenuus,  et  kelemur 
in  e&. 

ûïifiecro.  Domine,  salva,  obse- 
cro  j  obsecro.  Domine,  prospe- 
rare,  obsecro.  Benedictus  qui 
venit  JmLn«mine  i)K>mini  : 


19.  Portas  Justitiœ  :  ac  sanctitatis,  id  est  templi,.8ivc  tabemaculi  atrup  altar», 
nec  modo  altaris,  aed  etiam.  yirtuliSjper  quam^Kiiis  estacceasus  ad  Deum, 
Theodor. 

22.  Lapidem in  caput  anguli  :  t&cXas  est  lapis  angiilaris  et  primarius  la 

fundamento,  duos  parietes  jungens.  David  à  SaOlè  et  aliqnandîû  à  decem  tribu- 
bus  reprobatus,  ac  soli  tribui  ^udse  agnitus,  deinde  omnium  princeps ,  et  sub  fi- 
gura ejus  Ghristus  à  Judœis  ac  genlibus  impetitus,  mox  utrorumque  caput,  ut 
ipse  interprelatur,  Matth.,  xxî,  42.  Vide  apud  Isaiam,  xxviri,  16  :  lapidem  Hlum 
probatum,  angularem ,  pretiosum ,  in  fundamento  fundatum ,  id  est  Christum. 
Act.,  IV,  11;  Rom,,^  irj  33;  I  Petr.,  u.  6. 

25.  Saivum  me  fac:  Hier.  8ah)a  ;  obsecro ,  Hebr.  Hoschia-na ,  quod  est  nobife 
Ulud  kosanna,  Matth.,  xxi,  9,  de  quo  vide  Hier,  ôi  epist.  ad  Damasum. 

(a)  7ar.  :L«iif. 
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BeDedûdmus  vobis  da  dûmo 
Domini  : 

Oeus  Domlnus^  et  apparuit  no- 
bis. 

Frequentate  sokmnitatem  in 
frondosis^  iisque  ad  coraua  al- 
tark. 

Deus  meus  es  tu^  et  ûonfiiébor 
Ubi  z  Deus  xasus  es  tu,  «l  csal- 
tabo  te. 


Benediximus  vobis  de  domo  Do- 
mini :  27.  Deus  Dominus^  et  illuxit 
nobis. 

Gonstituite  diernsolemnemin  con* 
densis^  usque  ad  eomu  altaris. 

28.  Deus  meus  es  tu^  et  confitabor 
tibi  :  Deus  meus  estu^  et  ezaltabo  te. 

Gonfitebor  tibij  quoniam  exau- 
disti  me  :  et  factus  es  mihi  in  sa- 
lutem. 

29.  Gonfitemixù.  Domino^  quoniam 
bonus,  quoniam  in  sâsculum  miseri- 
cordia  ejus. 


Confitabor  Dùttino,  quoniam 
bonus  ;  quoniam  ia  aatemummi- 
sericordia  ejus. 

27.  Cofutituiie  diem  solemnem:  Hier,  ligote  sohmnHcAem  âènsis  nsque,  etc. 
ligate  Tictmnm  s^flemnem  deneiB  Amibus^  nt  ad  nsqae  cornu»  allBriffperdiicatis. 
In  condensis Hier,  m  fhmdosis,  ramis  obvelate  atria  Domiui. 


m0»0^^Ê^^^*v^ 


PSALHUS  CXYIII  «. 
MORALIS  :  CONSOLAT ORIUS. 


Darid  exnl  et  xagot, atque  omnimoA  nb SiSIe  Texatns,  in  dWiiue  legis  meditatione  respirât;  id 
ntem  agit,  nt  nom  mode  ae  ad  oteemodam  l«gtm.iadtct.<|ttiiD.  yekvmeuHmmà,  Terùm  etiain 
gratiam  Dei  ad  id  opos  exequeiidiim  somoiè  necessariam ,  nea  tantùm  ad  intelligendam ,  sed 
etiam  ad  diligendam  legem,  pari  studfo  commeudet  ae  petat  :  vide  rert.  18,  26, 32,  34  et  seqq. 
Legem  Tariii  appellat  nominibas,  dÎTerao  respecta  :  verbum»  communi  nomine  omnibus  divins 
▼evitatii  sigaiS(Dtti«]ini«f  ;  qtoà^ut  idna  est,  eUqma  etasrviMcs:  Ugêm  speciatia,  quâ  Deus 
docct  quid  agendiim  sH  :  viâm,  qaà  D«o  dooe  ingradianinr  ad  Titam  ;  mandatum  aeu  prceeej^ 
ium ,  que  Deua  qiiid  telit^aignificat  :  onde  tettinumàMm,  quo  credimus  ejus  inatitutis  et  pro- 
misais ;  et  simile  conseitntic  tettimoninm  agmoseimos  ;  tum  atiam  ad  convincendos  impios. 
Qofi  onuua,  jusHtim  qaoqne,  Kujuttificaliones  dicuntur,  quibus  jusU  sumus,  et  ad  œquum 
rectumque ,  anînnun  componamus  :  deiude  ^udicfa,  quibus  pro  operibus  aut  pœnam  aut  roer- 
cedem  eapiamns.  Vide  Tbeodor.  hic,  et  in  Pial. xyni, il.  Lex,  doctoris,  domfaii,  judicis, testis 
offldo  fungitnr.  JuatHIcatâones  bic  nbique  auntatatuta  r  hueeim,  Hebr.  Estasten  hiopaahnos 
•erastiahQS  oeloawhia  :  dividitor  e$im  in  parica  Tigiuti  énas,  jvxta  nnaieraiD  hebraicaram 
litteramm,  et  pars  unaquaeque  octo  versus  continet  ab  e&dem  litterà  inaipiauteB,  Juata  onâioem 
alpbabtti.  Porrà  hvae  psalmum,  quaatb  tidatur  apcrtioCp  kaatà  profundioien  lidui  atbi  tast»* 
tBT  Alignât  iiiiBp.nec  diasentiiut  leliqnL 


TERSIO  VtPLGlTA. 


VEBSIO  S.  HIEBONTHl. 


▲IBPIt. 

Beatî  inmiaculati  in  via  >  qui  r     1.  Beafi  immaculafi  in  tI&j  qui 


ambuiant  in  lege  Domini. 


I  ambulaniialege  DominL 


(a)  Hoc  earmen  -riginti  duobus  octosticbis  est  conscriptam ,  ita  ut  primum  oetosfidhuin  par 
omnea  Tecao»  à  pcimâ  alpbabeti  litterl  A/qpA  ineipidt,  aeciuidttin  i  SetK  tertium  à  Gimel  et  sic 
deincepa. 
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2.  Beati  qui  scrutantur  testimonia 
ejus  :  in  toto  corde  exquinmt  eum. 

3.  Non  enîm  qui  operantur  ini- 
•  quitatem^  in  viis  ejus  ambulaverunt. 

4.  Tu  mandasti  mandata  tua  cus- 
todiri  nimis. 

Utinam  dirigantur  viœ  meœ^  ad 
custodiendas  justificationes  tuas. 

6.  Tune  non  confundar^  cùm  per- 
spexero  in  omnibus  mandatis  tuis. 

7.  Gonfitebor  tibi  in  directione 
cordis  :  in  eo  quèd  didici  judicia 
justitiœ  tu8B. 

8.  Justificationes  tuas  custodiam  : 
non  me  derelinquas  usquequaque. 

BETH. 

0.  In  quo  corrigit  adolescentior 
yiam  suam?  in  custodiendo  sermo- 
nes  tuos. 

10.  In  toto  corde  meo  exquisivi 
te  :  ne  repellas  me  à  mandatis  tuis. 

1 1 .  In  corde  meo  abscondi  eloquia 
tua  :  ut  non  peccem  tibi. 


Beati  qui  custodiunt  testimonia 
ejus  :  in  toto  corde  requirunt  (a) 
eum. 

Nec  (6)  enim  qui  operantur  îni- 
quitatemj  in  viis  ejus  ambulave- 
runt. 

Tu  mandasti  preecepta  tua  cus- 
todiri  nimis. 

Utinam  dirigantuTTiaB  mess,  ad 
custodienda  prœcepta  tua. 

Tune  Âunc  confundar^  cùm  res- 
pexero  ad  omnia  mandata  tua. 

Gonfitebor  tibi  in  directione 
cordis  :  cùm  didicero  judicia 
justitiœ  tuœ. 

Prsecepta  tua  custodiam  :  ne 
derelinquas  me  nimis. 


In  quo  corrigit  juvenis  (c)  se- 
mitam  suam,  cùm  custodierit  (d) 
verba  tua. 

In  toto  corde  meo  exquisivi 
te  :  ne  errare  me  facias  &  man- 
datis tuis. 

In  corde  meo  abscondi  eloquia 
tua  {éj,  ut  non  peccem  tibi. 


1^  2.  Beati Gàm  beati  omnes  esse  velimns^  summa  vit»  hnman»  est^  intel- 

ligere  quo  fine  beata  flat  Inde  ergo  incipit  Psalmus;  aliero  item  versu  ingemi- 

nat  et  inculcat.  Beati  qid scrutantur Hier,  gui  custodiunt.  In  toto  corde:  non 

otiosè  et  sonmolenter,  sed  strenuè  yigOanterqae,  Gomm,  Hier. 

3.  Non  enim  qui  operantur  iniquitatem  :  quasi  diceret  :  Sunt  qui  vano  qoodam 
affectu  magna  de  Deo  ejosqae  lege  cogitantes ,  satis  patant  se  esse  pios,  cùm 
intérim  in  gravia  peccata  prolabantur  ;  sed  illi  faisi  sunt ,  quos  coarguit  Aposlo- 
lus^  quèd  cùm  in  lege  leqoiescant  et  g^orientur^  per  prœyaricationem  legis  Deum 
inhonorent^  Rom.,  v,  17  et  23. 

4.  lu  mandasti 5.  Utinam  dirigantur.  His  ostendlt  obsenrantiam  legis  ^  et 

summè  esse  necessariam,  et  œqaè  difflcilem  :  im6  nec  potestatis  hamanœ ,  nisi 
Deus  adjuTet  ;  unde  ad  vota  convertitur.  Vide  vers.  20. 

6.  Tune  non  conflmdar in  omnibus  :  non  aliqoa^  sed  omnia observanda  sunt: 

cùm,  teste  Jacobo,  qui  in  mio  offendit,  factos  sit  omnium  rens,  Jae.,  u,  10. 

7.  In  directione  cordis  :  recto  corde. 

8.  Non  me  dereUnqms  usquequaque  :  semper.  Et  si  ad  tempos  relinqaimur^ 
non  tamen  usquequaque,  ut  pereamus,  Comm.  Hier. 

10.  Ne  repellas  me  :  Hier,  ne  errare  fadas,  etc.,  ne  enare  me  sinas  ;  in  Scrip- 
turis  naî^Affe^fn^irn. 

(a)  Var.  :  [Al  réunirent]  —  (*)  Non.  —  (c)  [ffebr,  nrandabit  paer.]  —  (d)  [Bebr.  ut  eost»- 
diat,  —  (<)  Eloquinm  timib* 
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Benedicios  ta.  Domine >  doce 
me  prœcepta  tua. 

In  labiis  meis  narravi  omnes 
Justitias  oris  toi. 

In  via  testimoniorum  tuorum 
deleotatos  (a)  sum,  qaasi  in  om- 
nibus divitiis. 

In  prœceptis  tuismeditabor,  et 
contemplabor  semitas  tuas. 

In  justitiis  (6)  tuis  délectabor  : 
non  obliviscar  verba  tua. 
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i2.  Benedictus  es.  Domine  ; 
me  justificationes  tuas. 

13.  In  labiis  meis  pTonuntîavi  om- 
nia  judicia  oris  tui. 

14.  In  yià  testimoniorum  tuorum 
delectatus  sum,  dcut  in  omnibus 
divitiis. 

15.  In  mandatis  tuis  exercebor  :  et 
considerabo  vias  tuas. 

16.  In  justificationibus  tuis  medi- 
tabor  :  non  obliviscar  sennones 
tuos. 


GIMIL. 


Rétribue  (c)  servo  tuo  :  vivam, 
et  eustodiam  verba  tua. 

Révéla  oculos  meos,  et  videbo 
mirabilia  de  lege  tuà. 

Advena  ego  sum  in  terra  :  ne 
abscondas  à  me  mandata  tua. 

Desideravit  anima  mea  deside- 
rare  (d)  judicia  tua  in  omni  tem- 
pore. 


17.  Rétribue  servo  tuo,  vivifica 
me,  et  eustodiam  sermones  tuos. 

18.  Révéla  oculos  meos  :  et  con- 
siderabo miriabilia  de  lege  tu&. 

19.  Incola  ego  sum  in  terra  :  non 
abscondas  à  me  mandata  tua. 

20.  Concupivit  anima  mea  desi- 
derare  justificationes  tu^,  in  onmi 
tempore. 


13.  Prcnmtiam  :  Hier,  narravi, 
i5«  Exercebor  :  Hier.  Meditabor, 
16.  Mediiabor  :  Hier,  delectaàor. 

18.  Bevela  oculos  meos  :  aperi,  dispelle  ambras,  toile  velamentam ,  (pio  spiri- 
toales  ocnli  contegimtor.  Considerabo  mirabilia  :  ut  penitos  introspiciam ,  non 
litteram  tantûm,  ac  velut  corticem  legis,  sed  orcana  spiritoalia,  puta  in  sabbatis 
requiem  sempitemam,  simplicitatem  in  azymis,  in  victimis  obedientiam,  et  ubi- 
qoe  Ghristom.  Bevela  autem,  et  considerabo  :  sicat  infrà  34.  Da  mihi  intellecium', 
et  scrutaboTy  etc.  His  omnibus  docet  Dei  gratiam  esse  necessariam,  primùm  ad 
intelligendam  legem,  nt  ad  diligendam  aequentia  demonstrabunt.  Unde  vers.  35  : 
Deduc  me  in  semiiam  mandaiorum et  36  :  Inclina  cor  meumin  iesHmonia  tua, 

19.  Incola:  Hier,  adoena,  peregrinus,  ut  Jacob,  et  cœteri  patriarchœ,  Gènes., 
XLVii,  9;  Hebr.,  zi,  13,  14.  Incola  ego  stan  in  terra  :  terram  oniversam  habeo 
pro  ezilio.  Non  abscondas  à  me  mandata  tua  :  Nemo  enim^  msi  peregrinus  et  ad 
œtema  suspirans,  cognitione  mandatorom  Dei  est  dignus,  Hilar. 

20.  Cone^pivit  :  quidam  simplicîter  :  Vehementissimè  desideravi  ;  qaaie  est  £1- 
lud  :  Coneupierunt  concwpiscentiam,  Psal.  cv,  14,  ut  et  iUud  :  vifd  vives,  morte 
morieris  :  et  Poeta,  Mneid.  xil  : 

Hue ,  ofo  f  tiiM  108  ftmn  inte  Airorem. 

Qcrfn ipse  Dominos,  desiderio  desideravi,  Luc, xxir,  15.  Verùm  aliud  est:  Desi- 
derio  desideravi,  quod  est  perfectè  et  plenè  desideranlis  ac  volentis  ;  aliud,  con- 
cupivi  desiderare,  quod  est  optantis  quidem,  sed  nondum  plenè  yolentis  ;  meliûs 
ergo,  œger  animas  ac  langoidus  concupiscit  desiderare  cibum ,  dum  concupiscit 

(a)  Var.  :  Latatns  [Hebr.  gâTitnf.1—  (6)  Hebr.  praceptis.!  —  (c)  Tribuc.  —  (d)  [Hebr,  me- 
1 

TOM.  !•  21 
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2! .  Increpasti  superbos  :  maledicli 
qui  déclinant  à  mandatîs  tuis. 

22.  Aufer  à  me  opprobrium  et  con- 
temptum  :  quia  testimonia  tua  ex- 
quisivi. 

23.  Etenim  sederunt  principes^  et 
advcrsùm  me  loquebantur  :  servus 
autem  tuus  excrcebatur  in  justifîca- 
tionibus  tuis. 

24.  Nam  e(  testimonia  tua  medi- 
tatio  mea  est  :  et  consilium  meum 
justifieationes  tuœ. 


Increpasti  superbos  :  maledicti 
qui  recedunt  à  mandatis  tuis. 

Aufer  à  me  opprobrium  et  con- 
temptum  :  qiioniam  t^siimonîa 
tua  custodivi. 

Etenim  sederunt  principes;  ad-r 
versùm  me  loquebantur  :  servais 
autem  tuus  meditabatur  pra^cepta 
tua. 

Sed  et  testimonia  tua  \iolun-r 
tas  (a)  mea^  quasi  viri  amîcissimi 
mei. 


DALETH. 


25.  Adhassit  pavimento  anima 
mea  :  Tiyiiîcame  secundùmverbum 
tuum. 

26.  Vias  meas  enuntiavi,  etexau- 
disti  me  :  doce  me  justiiicationes 
tuas. 

27.  Viam  justîfîcationum  tuarum 
instrue  me  :  et  exercebor  in  mira- 
bilibus  tuis. 

28.  Dormitavit  anima  mea  preeta^- 
dio  :  confirma  me  in  verbis  tuis. 


Adhaesit  pulveri  aninna  mea  : 
viyifica  me  juxta  verbmn  tuum/ 

Vias  meas  exposui»  et  exau- 
disti  ma  :  doce  me  jnistitiam. 
tuam. 

Viam  prœceptorum  tuorum  fac 
me  intelligere>  et  loquar  in  mi- 
rabilibus  tuis. 

DistillaTit  animanfêapfrGe  stul- 
titiâ  :  serva  me  juxta  eloquimn 
tuum. 


non  habcre  ftistidîum.  Ang.  Ambrosius  verô;  concupiscimusdeslderarej  qu5d 
non  sit  potestatis  nostrsB  desiderîum^  sed  gratiee  Dei. 

22.  Aufer  à  me  opprobrium quia  testimonia  tua  exquisivi:  HTer.  custodivi^ 

non  se  potestate,  non  dîviliis,  ncc  principum  gratiâ  commendaripetFtj  sed  quae 
vera  lans  est,  execntione  mandatorum  Dei,  à  quibua  colendis  nec.destitit ,  cùm 
jmnlbus  ejus  pietas  probro  haberetar,  ut  sequens  indicat. 

23.  Sederunt  principes  :  non  illi  properanter,  ac  velul  in.  transcursu  maledictis 
me  incessebant,  sed  destinato  anime,  in  fhmiSarîbus  qaibbscujuque  iCoUoqoiid» 
atque  etiain  in  consessu  publico,  PscU.  XUX,  20. 

24.  MetHtatio  mea  est  :  voluntas  mea.  Consilium  meum  :  consîliârii  me! ,  qtiasi 
Mri  amicisaimi  mei ,  Hier.  Cùm  aliquid  'agendom,  legem  consnio ,  eam  ubique 
adhibeo  eonsflîariam,  ae  yerè  amicam  qum  misquam  fallàt^nusquamaduletur. 
Ju?ftficationes  tuœ  :  deest  Hebr. 

25.  Âdhœsit  pavimento  :  Hier,  pulveri,  atXLiii,  23:  Hiantiiata  est  inpulvere 
anima  nostra  :  conglutinatus  est  i»  ierrà  ve^iier  noster^ 

26.  Vias  meas  enuntiavi  :  peccata  confessas  sum.  Docê  m/e  justifi,cationes  tuas  : 
sic  et  vers.  27 ,  et  toto  Psalmo  passim  doceri  petit  :  non  sono  et  syllabia,  jam 
enim  eo  modo  doctus,  sed  infdso  intus  spiritu  sanctœ  dUectionis^.qoem  qui 
habent ,  verè  sont  doclit  Deo,  Joan.,  vi,  45. 

28.  Dormitavit.,,.  Hier.  dwftV/oviï,  diffliiit  prœ  mœrore.  Hoc  tœdium  CTassiamis 
Ifutit»,  X,  4,  intarpretatnr  de  aeedin  spiiitv^  qoo*  eger  animiiv  teBtidi<yf«rwn 

(o)  Var,  :  [Hedr,  delecUUo.] 
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"^am  mendacii  atifer  à  me  ^  et 
legem  tuam  doua  inihi. 

Yiam  fidei  degi  :  jndîcia  tua 
proponebam. 

AdhaBsi  testimoniis  tnh  :  Do- 
mine, ne  confundas  me. 

Yiam  mandatorum  tuorum 
«nrram^  quoniâm  diiatasti  cor 


29.  Yiam  iniquitatis  amore  à  me  : 
et  de  lege  tuà  miserere  met. 

30.  Yiam  veritatis  elegi  :  judicia 
taa  non  sum  oblitus. 

31.  Adhesi  testiQuoniis  tuis.  Do- 
mine :  noli  me  confundere. 

32.  Yiam   mandatorum   tuorum 
cuourri,  Gùm  dildUasti  cor  meunu 


HE. 

33.  Legem  pone  mihi.  Domine, 
viam  justificationum  tuarum  :  etex- 
quiram  eam  semper. 

34.  Da  mihL  intellectum,  et  scruta* 
bor  legem  tuam  :  et  custodiam  illam 
in  toto  corde  meo. 

35.  Deduc  me  in  semitam  manda- 
torum tuorum  :  quia  ipsam  volui. 

36.  Inclina  cor  meum  in  testimo- 
nia  tua  :  et  non  in  avaritiam. 

37.  Alerte  oculos  meos,  ne  vi- 
deant  vanitatem  :  in  via  tuà  vivifica 
me. 

38.  Statue  servo  tuo  eloquium 
tuum,  in  timoré  tuo. 

spîrîtaalium  in  otiom  ac  deddlam  soMtur  ;  tum  inquletus  et  vagUB  ad  sensDum 
solatia  deflult;  qui  spiritns  ubi  primum  obrepit,  tune  petendum  à  Domino  ut 
fluxam  conflnnet  fîdem ,  et  yerbo  divino  înducat  Ulud  gaudium ,  quod  prœcipit 
Apostolus,  PhUip.,  Vf  y  4. 

29.  Viam  iniquitatis Hier,  mendacii.  De  lege  tuà  miserere doce  me 

misericorditer  viam  tuam. 

30.  Non  sum  oblitus  :  Hier,  proponebam ,  suppl.  mihi, 

32.  Cucurri  :  Hier,  curram,  Cian  diiatasti  cor  meum  :  jsdaao  spidttt  saDCtœ 
dilecUonis  ac  delectationis. 

33.  Legem  pone:  Hier,  ostende ,  doce.  Exquiram:  Hier,  custodiam  eam  ptft 
vesHgia  :  id  est  ad  calcem^  ad  flnem  usque^  infîrà  112. 

35.  Deduc  me  in  semitam  mandatorum .:  jam  ergo  executio  legis  à  Dei  est 
gratià;  sed  ne  qms  Yoiuntatem  exeqnendœ  legis  eibi  à  se  esse  putet>  eo  qùôd 
dizerit  :  Quia  ipsam  volui  :  subdit  : 

36.  Inclina  cor  meum  in  testrmonia  tua  :  boc  est,  tu,  quo  duce  Tolui^  dedue  me 
nt  perficiam.  Et  non  in  avaritiam  :  et  boc  toum  est  ne  à  veris  sempitemisqiM, 
ad  Tana  et  cadnca  bona  deelinemus. 

.  37.  Vanitatem  .-res  yanas,  inutiles. 

38.  Statue:  Hier,  suscita.  Suscita  promissa  tua  de  me  dOatajamdiu,  fac  ut 
impleantnr  tandem,  sicut  scriptum  est  :  Suseitans  verbum  servi  sui,  et  censilrum 
mtntiorum  suorum  contiens,  Isa.,  xliv,  26.  In  timoré  tuo  :  Hier,  â»  timorem 
iuum.  Ad  reyerentiam  tui  ingenôrandam  animis. 

(a)  Var.  :  [Heàr,  Illumina.] 


Ostende  (a)  mihi^  Domine,  viam 
prœceptorum  tuorum,  et  custo- 
diam eam  per  Testigium. 

Doce  me,  et  observabo  legem 
tuam,  et  custodiam  eam  in  toto 
corde. 

Deduc  me  in  semitÂ  mandato- 
rum tuorum  :  quia  ipsam  volui. 

Inclina  cor  meum  ad  testimo- 
nia  tua,  et  non  ad  avaritiam. 

Averte  oculos  meos,  ne  videant 
vanitatem  :  in  via  tuà  vivifica 
me. 

Suscita  servo  tuo  eloquium 
tuum,  in  tinaorem  tuum. 
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39.  Amputa  opprobrium  meum> 
quod  suspicatus  sum  :  quia  judicia 
tua  jucunda. 

40.  Ecce  coDcupivi  mandata  tua  : 
in  œquitate  tuà  vivifica  me. 

TAU. 

41.  Et  veniat  super  me  misericor- 
dia  tua.  Domine  :  salutare  tuum  se- 
^undùm  eloquium  tuum. 

42.  Et  respondebo  exprobrantibus 
mibi  yerbum  :  quia  speravi  in  ser- 
monibus  tuis. 

43.  Et  ne  auferas  de  ore  meo  ver- 
bum  yeritatis  usquequaque  :  quia  in 
judiciis  tuis  supersperavi. 

44.  Et  custodiam  legem  tuam  sem- 
per:  insœculumetinsœculumsœculi. 

45.  Et  ambulabam  in  latitudine  : 
quia  mandata  tua  ezquisivi. 

46.  Et  loquebar  de  testimoniistuis 
in  conspeetu  regum  :  et  non  con- 
fundebar. 

47.  Et  meditabar  in  mandatis  tuis, 
qu8B  dilexi. 

48.  Et  levayi  manus  meas  ad  man- 
data tua ,  quse  dilexi  :  et  exercebar 
in  justificationibus  tuis. 


Averte  opprobrium  meum, 
quod  reyeritussum  :  quia  judicia 
tua  bona. 

Ecce  desiderayi  prœcepta  tua  : 
in  justitià  tu&  Yivifica  me. 


Et  veniant  mibi  miserioordiœ 
tuœ.  Domine,  et  salus  tua  juxta 
eloquium  tuum. 

Et  respondebo  exprobrantibus 
mibi  sermonem  :  quia  speravi  in 
sermone  tuo. 

Et  ne  auferas  de  ore  meo  yer- 
bum yeritatis  usque  nimis  :  quo- 
niam  judicia  tua  expectayi. 

Et  custodiam  legem  tuam  ju- 
giter,  in  sempitemum,  et  ultra. 

Et  ambulabo  in  spatioso  :  quia 
prœcepta  tua  quaesivi. 

Et  loquar  in  testimoniis  tuis 
coràm  regibus  :  et  non  conf  undar. 

Et  delectabor  in  mandatis  tuis, 
quœ  dilexi. 

Et  leyabo  manus  meas  ad  man- 
data tua  quœ  dilexi,  et  loquar  in 
prœceptis  tuis. 


ZAIN. 


49.  Memor  esto  yerbi  tui  servo  tuo, 
in  quo  mibi  spem  dedisti. 

50.  Hœc  me  consolata  est  in  bu- 
militate  meà  :  quia  eloquium  tuum 
yiyificavit  me. 


Mémento  sermonis  seryo  tuo  : 
quem  me  sperare  fecisti. 

Hœc  est  consolatio  mea  in  af- 
flictione  meà  :  quia  eloquium 
tuum  yiyiâcayit  me. 


39.  An^a  :  Hier,  ecoerte.  Quod  suspicahu  sum  :  Hier,  quod  reveritus  sum; 
quod  timni.  Toile  suspicionem  infidelitatis  erga  regem  aat  patrlam,  quam  David 
yéhementiflsimô  refiigiebat,  I  Beg.,  xxiv,  10.  Jucunda  :  bona,  mihi  scilicet  t  ja- 
diciis  tais  delectatus;  ab  his  sceleiibos  abhorreo. 

43.  In  judiciis  tuis  supersperavi:  speravi  super  judicia  tua  :  hœc  mihi  spei 
fhldmenta. 

46.  Regum  :  Sattl  ;  Achis  régis  Geth  ;  régis  Moab,  etc. 

48.  Lewjvi  manus  meas  :  ex  vehementi  desiderio  manus  admovi  ad  opus. 
Exercebar  :  meditabar  :  suprà  15. 

50.  Hœe  :  hoc  :  hœc  res  :  verbum  tuum  scilicet  mihi  solatio  fuit  :  infrà  52  : 
sic  vers.  56* 
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Superbi  deridebant  me  nimis  : 
à  loge  tuà  non  dedinavi. 

Recordatua.  sum  judidonun 
tuonim  à  seeculo^  Domine;  et 
consolatus  sum. 

Hoiror  obtinuit  me  ab  impiis^ 
qui  dereliquerunt  legem  fuam. 

Cannina  erant  mihi  prœcepta 
tua^  in  domo  peregrinationismeœ. 

Recordatus  sum  in  nocte  no- 
minis  tui^  Domine  :  et  custodivi 
legem  tuam. 

Hoc  factum  est  mihi  :  quia  prœ- 
cepta tua  custodivi. 


51.  Superbi  inique  agebant  usque- 
quaque  :  à  lege  autem  tuà  non  de- 
clinavi. 

52.  Membr  fui  judiciorum  tuorum 
à  sœculo ,  Domine  :  et  consolatus 
sum. 

53.  Defectio  tenuit  me^pro  peccato- 
ribus  derelinquentibus  legem  tuam. 

54.  Cantabiles  mihi  erant  justifi- 
cationes  tuœ^  in  loco  peregrinationis 


55.  Memor  fui  nocte  nominis  tui , 
Domine  :  et  custodivi  legem  tuam. 

66.  Hœc  facta  est  mihi  :  quia  jus- 
tificationes  tuas  exquisivi. 


BBTH. 


Pars  mea,  Domine^  dizi^  utcus- 
todiam  verbum  tuum. 

Deprecatus  sum  vultum  tuum 
in  toto  corde  :  miserere  met  se- 
cundùm  eloquium  tuum. 

Recogitavi  vias  meas  :  et  con- 
verti pedes  meos  ad  testimonia 
tua. 

Festinavi^  et  non  neglexi  cus- 
todire  mandata  tua. 

Funes  impiorum  implicaverunt 
me  :  legem  tuam  non  sum  obli- 
tus. 

Medio  noctis  surgam  ad  oon- 
fitendum  tibi»  super  judicia  justi- 
liœ  tu8B. 

Particeps  sum  ego  omnium  tl- 


57.  Portio  mea^  Domine,  dixi,  cus- 
todire  legem  tuam. 

58.  Deprecatus  sum  faciem  tuam 
in  toto  corde  meo  :  miserere  mei  se- 
cimdùm  eloquium  tuum. 

59.  Gogitavi  vias  meas  :  et  con- 
verti pedes  meos  in  testimonia  tua. 

60.  Paratus  sum,  et  non  sum  tur- 
batus  :  ut  custodiam  mandata  tua. 

61 .  Funes  peccatorum  circumplexi 
sunt  me  :  et  legem  tuam  non  sum 
oblitus. 

62;  Media  nocte  surgebam  ad  con- 
fitendmn  tibi ,  super  judicia  justifia 
cationis  tuœ.   * 

63.  Particeps  ego  sum  omnimn  ti- 


52.  Inique  agebant,,.  Hier,  deridebant  me  nimis. 

53.  Defectio  :  Hier,  horror,  Pro  peccatoribus  :  Hier,  ab  ùnpiis  :  cùm  video 
délinquantes,  toaque  judicia  contemnentes,  cohoireaco  totos,  tantam  hominibas 
iaesse  amentiam,  stuporem  tantum. 

54.  Cantabiies  :  Hier,  earmina,  cantica,  suave  canendi  argumentum. 

56.  Hœc  facta.,.  hoc  :  notus  hebraismus,  ac  sœpe  memorandus. 

57.  Legem  tuam:  Hier,  verbum. 

60.  Paratus  sum  :  Hier,  festinaoi  et  non  neglexi. 

61 .  Funes  peccatorum  :  Hier,  impiorum.  Funes  autem  sunt  eorum  maleyola  et 
dolosa  consHia,  quibus  Tiri  boni  ac  aimplices  capiunUir. 

62.  Justificatùmis  BieT.justitiœ, 
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mentium  te  :  et  eustoâieQtmm  man- 
data tua. 

64.  Misericordiâ  tuâ,  Domine^  plena 
est  terra  :  justiôcationes*  tuas  doce 
me. 

TETH. 

65.  Bonitatem  fedsti  cnm  servo 
tao^  Domine,  secundûm  ^erbum 
tumn. 

66.  Bonitatem,  et  disciplinam,  et 
scientiam  doce  me  :  quia  mandatis 
tuis  credidi. 

67.  Priusquam  humiliarer  ego  de- 
liqui  :  propterea  eloquium  tmim 
custodivi. 

68.  Bonus  es  tu  :  et  in  bonitate  tuâ 
doce  me  justificationes  tuas. 

69.  Multiplicata  est  super  me  isi- 
quitas  superboiiim  :  ego  autem  in 
toto  corde  meo  scrutabor  mandata 
tua. 

70.  Coagulatum  est  sicut  lac  cor 
eorum  :  ego  verô  legem  tuam  me- 
ditatus  sum. 

71.  Bonum  mihi  quia  huniiliasti 
me  :  ut  discam  justificationes  tuas. 

72.  Bonum  mihi  lex  oris  tui,  su- 
per millia  auri  et  argenti. 


mentîiun   te,  et   custodienfîum 
prœceptatoa. 

Misericordiâ  tuâj  Domine,  com- 
pléta est  terra,  prascepta  tua  doce 
me. 


Benefecisti  servo  (a)  tuo ,  Do* 
mine,  secundûm  yerbum  tuum. 

Bonum  sermonem,  et  scientiam 
doce  me  ;  quia  mandatis  tuis  cre- 
didi. 

Antequam  audirem,  ego  igno- 
ravi  :  nunc  autem  eloquium  tuum 
custodivi. 

Bonus  es  tu,  et  beneûcus  :  doce 
me  prœcepia  tua. 

Applicabant  mihi  mendacium 
superbi;  ego  autem  in  toto  corda 
meo  ('')  servabam  praecepta  tua. 

Incrassatum  est  velut  adeps 
cor  eorum  :  et  ego  in  lege  tàik 
delectabar. 

Bonum  mihi  quia  aflUctus  sum> 
ut  discerem  prœcepta  tua. 

Melior  est  mihi  lex  oris  tui,  su- 
per millia  ami  et  argenti. 


fOD. 


73.  Manus  tuœ  fecerunt  me,  et 
plasmavenmt  me  :  da  mihi  intel- 
lectum,  et  diseam  mandata  tua. 

74.  Qui  timent  te,  videbunt  me,  et 
lœtabuntur  :  quia  in  vcrba  tua  su- 
persperavi. 

75.  CognoTi^  Domine,  quia  &qui- 


Manus  tuœ  fecerunt  me ,  «t  fir- 
maverunt  me  :  doce  me,  et  dis- 
cam mandata  tua. 

Qui  timent  te,  videbunt  me,  et 
lœtabuntur  :  quia  sermonem  tuum 
expectavi. 
l    Scio^  Domine,  quia  justum  ju- 


65.  Bonitatem,,.  Hier,  benefecisii. 

66.  Boniiatem...  flebr.  bouum  senium, 

68.  Bonus  es  tu;  et  in  bonitate  tuJ...  Hier,  bonus  es  iu,et  iene ficus. 

69.  Multiplicata  est...  Hebr.  Superbi  dolos  amsuerunt  adverwm  me.  Ego  «m- 
tem scrutabor...  Hier,  servabcin* 

70.  Coagulatum  est  :  Hier,  incrassatum  est  vebti  adeps  cor  eorum. 
73.  Plasmaverunt  :  Hier,  firmaverunt  :  compegerunt. 

(a)  For.  ••  Gom  lenro.  ^  {b)  Deett  meo. 
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didum  tuiuB  y  eWopè  afEUxistlme. 

Sit^  obsecro ,  misericordia<tua 
in  eoQsolatioae  meâ.^  eicut  locu- 
tus  es  servo  tuo.  ' 

Veniant  mihi  misericordi»  tuœ> 
et  vivam  :  ipiia  leoL  tua  delectatio 
mea. 

GoDfuadaiitur  superbi^  quo- 
niam  inique  conteLyenint  me  : 
ego  autem  loqoar  in  pcsceptis 
tuis. 

Revertantur  ad  me  qui  timent 
le>  et  quificlu&ttestimonium  tuum. 
.  Fiat  cor  meum  perfectum  in 
prfieceptis  tuis^  ut  nonconfundar. 


tas  judida  tua  :  et  in  verilate  tuà 
bumiliasti  me. 

76.  Fiat  miserîcordia  tua  ut  eom- 
soletur  me  9  secundùm  eloquium 
taum  eerro  tuo. 

77.  Veniant  mihi  miserationes  tuae, 
et  idvam:  quia  lex  tua  meditatio 
mea  est. 

78.  Gonfundantur  s)iiperbi>  quia 
injuste  iniquitaton  feoerunt  in  me  : 
ego  autem  exerœbor  in  mandatis 
tuis. 

79.  Gonvertanturmihitimentes  te  : 
et  qui  noverunt  testimonia  tua. 

80.  Fiat  cor  meum  immaculatum 
in  justiûcationibus  tuis,  ut  non  coa- 
fundar. 


•  CÀPfl. 


Defecit  in  sabitare  t«m  anima 
mea,  in  verbum  tama  ezpeotavi. 

Gonsumpti  sunt  oculi  mei  in 
yerbum  tuum,  dicentes  :  Quando 
consolaberîs  met 


81 .  Defecit  in  salutare  tunm  ani- 
ma miea  :  et  in  Terbum  tuum  super- 
speravi. 

82.  Defecerunt  oculi  mei  in  elo- 
quium tuum^  dicentes  :  Quando  con- 
solaberis  me  ? 


75.  în  veriiate  fuà  humilitaH  me  :  jnstè  afDixisti. 

76.  Fiat  fnisencordia...  Hier,  sit,  obsecro,  etc. 

77.  Meâitc^  :  Hier,  delectatio,  txt  jam  ssepe,  eodem  sensu  :  cùm  quse  dîllgi- 
mns  et  quibus  delectamnr,  eadem  etiam  co^temus. 

78.  ïniqwtedemfseerwit„:R\tT,  conîriverunt  me. 

79.  Convertantur  :  Hier,  revertantur  ad  me, 

81.  Defecit  in  salv^are  tuum  anima  mea:  «  Amor  impatiens,....  si  diutiùs  po* 
Ifondi  desideria  differantor^  ipsà  defidt  expectatione  dum  sperat...  Etquidquîd 
est  deslderabUe ,  si  non  contingat  desideranu ,  déficit  in  îUud  ;  et  quasi  ipsam 
deponit  Miimam  qui  desiderat....  id  est  ergo  dencere,  ad  id  unumquemque  totis 
stadiis  migrare^  quod  diligit.  lUud  cogitât^  illi  adhseret^  ilhid  personat  quod  re- 
ceperit  diligendum^  in  td  quàdam  aanane  defectione  transfonditor.  »  Âmbros. 

serm.  xi^ t»  Psàim.  crmi,  n.  3.  Insalutareivum Idem  Âmbrosius  :  «  Sanclus 

et  timens  Oenm  nesdt  aîiad  desiderare^  nisi  salutare  Dei^  qaod  est  Christos  Jésus  : 
illnm  ciwcupisdt  ^  iUom  desiderat  ;  in  illum  totis  intendit  viribus  :  illum  gremio 
mentis  foYet  :  illi  se  aperit  et  effandit  ;  et  hoc  solum  veretur,  ne  iHurn  possit 
«mittere.  »  Ibîd.  n.  4. 

82.  Defecerunt  oculi  mei  :  Âmbrosius  :  «  Nonne  quando  èOiquem  desideramus 
et  speramns  adfore,  eô  dirigtmus  oculos  nnde  speramns  esse  ▼eaturum7....Sic 
tenerœ  uxor  Sftatb^  de  spécula  fittorali,  indefessA  expectatione  conjugis  prœsto- 
lator  adventom  ;  nt  -qoamcumqae  navim  videiit ,  ilUc  pntet  conjugem  navigare , 
metuatque  ne  videndi  gratiam  dilecti  alius  antevertat,  nec  ipsa  possit  prima  di- 
cere  :Video  te,  mante.  »  Vide  reliqua  apud  Ambrosium,  ibid.  n.  9,  ejusdem  plané 
9pirilÛ8;nec  tamcn  potui  tcmperare,  quin  hœc  exscriberem.  Sic  affecta»  «st 
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Et  cùm  688em  qpojà  uter  in 
pruinÂj  piœcepta  tua  non  sum 
oblitus. 

Quot  sont  dies  servi  tui?quando 
fades  in  persequentibus  me  judi* 
cimn? 

Fodenint  mihi  superbi  foveas^ 
quœ  non  erant  juxta  legem  tuam. 

Omma  mandata  tua  vera  :  f  alsà 
persecati  sunt  me^  auziliare  mihi. 

Paulominùs  oonsumpserunt  me 
in  terra  :  ego  autem  non  dimisi 
praecepta  tua. 

Secundùm  misericordiam  tuam 
yivifica  me  :  et  custodiam  testi- 
monia  oris  tui. 


•In  œtemum^  Domine^  Terbum 
tuum  perstat  (a)  in  cœio. 

In  generatione  et  generatione 
fides  tua  :  fundasti  terram,  et  stat. 


83.  Quia  factus  sum  sicut  uter  in 
pruinà  :  justificationes  tuas  non  sum 
oblitus. 

84.  Quot  sunt  dies  servi  tui 
quando  faciès  de  persequentibus  me 
judicium? 

85.  Narraverunt  mihi  iniqui  fabu- 
lationes  :  sed  non  ut  lex  tua. 

86.  Omnia  mandata  tua  veritas  : 
inique  persecuti  suntme^  adjuyame. 

87.  Paulominùs  consummayerunt 
me  in  terra  :  ego  autem  non  dereli- 
qui  mandata  tua. 

88.  Secundùm  misericordiam  tuam 
vivifica  me  :  et  custodiam  testimo- 
nia  oris  tui. 

làm. 

89.  In  œtemumj  Domine»  verbum 
tuum  permanet  in  cœlo. 

90.  In  generationem  et  generatio- 
nem  yerita»  tua  :  fundasti  terram»  et 
permanet. 

qaîsquîs  cum  Paulo  dissoM  cupit  et  esse  ciim  Ghrislo,  PAi7tp.,  1^23.  SicdeDÎque 
qui  semel  gustato  bono  Dei  verbo^  ut  idem  Paulus  aitySibipostearelictus»  déficit 
tœdio  sut  9  ac  reddi  sibi  postulat  prœgostatam  suavisalmi  amoris  dulcedinem. 
Oculi met,.,,  dicentes,,,,  Quisquis  amat  Deum^  legemque  ac  veritatem  ejus,  noo 
tantùm  verbis ,  sed  etiam  toto  corpore,  ac  maximd  ocuUa  in  altum  sobiatis ,  ac 
prœ  attentione  deÛcientibus ,  loqaitur. 

83.  In  prumà  :  Hebr.  in  flanario,  in  canÛDO  :  factus  som  ezsaccos  et  macUen- 
tos.  Justificationes  tuas  non  stan  oblitus  :  tametsi  langoidus^  ac  mcerens^  atque  à 
te  desertus  ad  tempas^  tamen  tui  non  obliviscor;  qo»  vera  est  charltas,  eliam 
desereuti  ac  velut  fùgienti  inhœrere,  exemple  Chriài  derelicti  ac  dicentis  :  Deus 
meus,  respice  in  me,  quare  me  dereliquisti  ?  Psalm.  xxi^  2. 

84.  Quot  sunt  dies.,,,  qaousque  difTers  aiuilium  tuuml  Ea  vitameaelabitur; 
an  mortem  meam  expectas^  at  me  libères  ? 

85.  Narraverunt,,,,  fabulationes  :  ad  iDgemnm  saum  multa  commenti  sont; 
Dec  tamen  omnia  sibi  jucunda  flngentes^  œquare  potnenmt  bons,  qoœ  tua  lex 
reverft  prœstat.  Ât  Hebr.  à  quo  non  abludit  Hier.:  Fodenmt  mihi  foveas,  quodnon 
secunditm  legem  tuam,  Fabulationes  Terô^  sive  meditationes»  ut  alibi  sœpe  Vul- 
gata  vertit,  et  fijveœ,  in  Hebr.  non  nisi  levi  puncio  distant 

87.  Paulominùs  conswnmaoenmt  me Hier,  consumpseruni  :  paràm  abfùit 

quin  me  consumèrent. 

89.  In  œtemum.  Domine  :  legi  quA  nos  Deus  dirigit,  interserît  eas  leges  quibus 
oniversum  orbem  continet^  ut  Psal,  xviii.  Quemadmodum  ecim  ccBlum  ac  terra 
œternà  et  incommutabOi  lege  tenentur,  ita  et  longé  magis  fidèles  oportet  obtem* 
perare  legi  quam  Deus  tradidit. 

90.  Veritas  :  Hebr.  veracitas,  fides,  et  ita  ferè. 

ft)  Var.zpenuaeU 
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Judicio  iao  staot  usqae  hodie  : 
qoia  onmia  semunt  tibi. 

Nisi  qudd  lex  tua  ddeoiatio 
mea  :  forte  periissem  in  pressuift 


In  sempitemum  nonobUvisoar 
pFeeceptonim  tuorom  :  quia  per 
ipsa  vivificasti  me* 

Tuusegosum^salvame:  quo- 
niam  prœcepta  tua  quœsivi. 

Me  expeotayenmt  impii  nt  per- 
derent  me  :  testimonium  tuum 
eonsiderabo* 

Omnis  oonsummafionis  "vidi 
finem  :  latum  mandatum  tuum 
ninûB. 


Quàm  dilezi  legem  tuam  !  tot& 
die  (a)  meditatio  mea. 

Super  inimicosmeos  instruis  (6) 
me  mandate  tuo  :  quia  in  sem- 
pitemum hoe  est  mihi. 

Super  omnes  qui  docebant  me 
erudUtus  sum  :  quia  testimonia 
tua  meditatio  mea. 

Super  senes  intellezi  :  quia 
prœcepta  tua  servavi. 

Âb  omni  semità  malà  prohibui 
pedes  meos  :  ut  custodirem  verba 
tua. 

A  judiciis  tuis  non  recessi  ^  quia 
tu  illuminasti  me. 


91.  Ordinatione  tuà  persévérât 
dies  :  quoniam  omnia  serviunt  tibi. 

92.  Nisi  quod  lex  tua  meditatio 
mea  est  :  tune  forte  periissem  in  bu- 
militatemeét. 

93.  In  astemum  non  oblivisoar 
justificationes  tuas  :  quia  in  ipsis  vi* 
Tificasti  me. 

94.TUUS  sum  ego^salvum  fac  me  : 
quoniam  justiûcationestuasexquisivi. 

98.  Me  expectayerunt  peccatores 
ut  perderent  me  :  testimonia  tua  in- 
teUexi. 

96.  Omnis  consummationis  vidi 
finem  :  latum  maudatum  tuum  ni- 
mis. 

IIBII. 

97.  Quomodo  dilexi  legem  tuam. 
Domine  :  totÀ  die  meditatio  mea  est 

98.  Super  inimicos  meos  pruden- 
tem  me  fecisti  mandato  tuo  :  quia  in 
astemum  mibi  est. 

99.  Super  omnes  docentes  me  in- 
tellexi  :  quia  testimonia  tua  medita- 
tio mea  est. 

100.  Super  senes  intellezi  :  quia 
mandata  tua  quœsiTi. 

101.  Ab  omni  via  maUt  prohibui 
pedes  meos  :  ut  custodiam  yerba  tutu 


102.  A  judiciis  tuis  non  dedinavi  : 
quia  tu  legem  posuisti  mibi. 

91.  Ordinatùme  tuà:  Hier,  judicio  tuo  ttant  usque  hodie,  eakm  et  tem  «  de 
qoibus  saprà  89^  90. 

92.  Nisi  quàd  lez  tua  meditatio  :  Hier,  delectatio  mea  est.  lune  farté  periissem 
ài  humilitaJte  med  :  Hier,  in  pressura  mod  :  tôt  inter  calamitatesj  me  et  coostantla 
et  yita  ipsa  deficeret. 

96.  Omnis  consummationis  :  omnis  stractors  vidi  finem  :  ampîvm  mandatum 
tuumnimis.  Symm.  apud  Tbeodor.,  id  est  qo»  Cacta  sunt  j  omnia  finem  habent; 
ai  mandatum  tuum  amplum  et  immortale,Theodor. 

97.  Quomodo  dilexi  :  Hier,  quàm  dilexi, 

98.  St^MT  thàmoof....  prudentem..,.  doctiorem,  pmdentiorem  :  non  astutîÀ  et 
dolis^  sed  mandato  tuo  in  quo  omnis  sapientia  est  /n  attemum  mihi  est  :  pars 
bsec  mea  in  œtemum.  ^ 

100.  Stq)er  senes  :  hinc  credibile  est  hœc  juvenem  cecinisse  :  vàe  infirà,  141* 
102.  Legem  posuisti  :  Hier,  illuminasti  me,  docoisti. 
ift)  Ver,  :  Die  hic.  —  (6)  Ijutruxisti, 
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103.  Quàm  dulcia  Itmcibus  meis 
tfdoqma  tna,  super  m^  on  meo. 

.104.  A  maojâatis  tuis  mteUexi  : 
{xroptereaodirl  omnem'nain  iniqui- 
tatis. 


PSALMORUM 

Qaàm  dulce  gaftori  nteo  èlo- 
quium  -tcnim  !  super  mel  ori  meo. 

Finoepta  tua  considerabam  : 
propteoca  edrvi  omnem  semitam 
mendacii. 


NON. 


105.  Luôema  pedîbus  meis  ver- 
bum  tuum,  et  lumen  semilis  meis. 

106.  Juravi^  et  statui  custodire.  ju- 
dicia  justitiae  tuse. 

107.  Humiliatussumusquequaque^ 
Domine  :  vivifica  me  secundùm  ver- 
bum  tuum. 

108.  Yoluntarîa  oris  meî  benepla- 
cita  fac>  Domine  :  et  judicia  tua  doce 
me. 

109.  Anima  mea  in  manibus  meis 
.aemper  :  «t  legem  toam  non  aun 
oblitus. 

1 10.  Pœuenmt  pecoaioieslaqueum 
mibi  :  etdemandatis  tuis  non  enatri. 

111.  Hœreditate  aoquisiTi  tefltîmo- 
jDÎa  tua  in«0(eniiim.:  quia  ezultatio 
4Sordis  mei  simt. 

112.  Inclinavi  cor  meum  ad  fa- 
«iendas  juBtifioati<MDtes  tuas  in  «Bter- 


Lucema  pedi  meo  Terbum 
tuum^  et  lux  semit®  mee&. 

Juravi^  et  perseverabo;  ut  cus- 
todiam  judida  justitùe  tuae. 

Aillietus  sum  usque  joimis  :  Do- 
mine^ vivifica  me  juxta  vcrbum 
tuum. 

Voluntaria  oris  mei  cou^pla- 
ceant  tibi.  Domine;  et  secundùm 
judicia  tua  doce  me. 

Anima  mea  in  manu  mcà 
semper;  <gt  legis  tuœ  non  sum 
oblitus.     > 

Posaemnt  impîi  laqneum  mlhi  : 
€t  à  prœoeptis  tuis  non  al>erravî. 

Hœreditis  «ea  tesfimoma  tua 
in  sempi4eraum  :  fpda  gaudium 
Gordis  mei  «imt. 

Inclinavi  cor  meum  ut  faeeicm 
justitias  tuas,  propter  astemam 
retributionem. 


num^  propter  jrotnbutionem. 

BAMBGB. 

113.  Iniquos  odiobabui  :  et  legem  1  Tumultuosos  odivi ,  et  legena 
tuam  dilexi.  I  tuam  dilexi. 

104.  Inteliexi  :  Hebr.  docttu  foetus  sum. 

106.  Statui:  Hier,  perseverabo,  firmiter  prœstabo,  Biabo  jaramentti. 

108.  Vokm/lmia  :  Toluntarias  oblationes,  vota. 

109.  Anima  mea  in  manibus  :  maris  periculo  quotidie  objicior  :  liebraismus  : 
qaasi  ^t&  cmyis  ad  rapiendum  exposità  :  idque  tdtrô,  ut  Tidetur  :  quemadmodum 
Jonathas  de  ipso  DaTÎde  loquitnr  ad  Saflliem  :  Posuit  animam  suam  in  manu  suâ, 

et  percussit  Philistceum,  1  Reg.^  zix^5.  Et  legem  tuam nec  sic  tamen  àlege 

ttt&  idlo  metQ  deterreri  me  sino. 

111.  HarediMe Hier,  hœreditas  mea,  testimohta  tua,  tit  suprè^  98. 

112.  Propter  retributionem  :  Hèbr.  im^w  tn  finem.  Licët  join  dixerit  in  sœculum, 
quod  est  yehementer  affirmsDtis,  potest  etiam  verti,  tit  Hier,  et  ut  Vulg.  Propter 
retribuHonem:  propter  te  ipsum,  qni  es  merces  uostm  magna  nimis,  G  en.,  xv,  l  : 
«ic  Paillas  de  Moyse  :  Aspteieèat  enim  in  remmnerakonemt  Hebr.  xi  »  26  :  qas  vel 
maxipia  est  ipse  Deus  ;  &  qao  Moyses  mercedis  onmis  loco  petebat,  ut  faciem 
«aam  ostenderet^  Eaxtd.,  jx%iu,  13  :  yide  etiam  Psal.  TV,  5  ;  Lxxii ,  26. 

U3.  Iniquos  :  Hier,  tumultuosos,  torbolcntos  homines  :  odi  commenta  homir 
Dum  perditorum. 
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Protectk)  mea  ef  seutom  meum 
tu  es  :  Terbum  tinua  expectari. 

Reoedîie  à  me,  xnaligni^  et  eus- 
todiam  mandata  Dei  mei. 

Confirma  me  secmâùm  ver- 
bum  tonm,  et  yrnm  :  etuoli  me 
eonfundere  ab  e^>eetaitioiie  meà. 

Auziliare  mihi,  et  salvus  ero^ 
et  delectabor  in  prœceptis  tuis 
jugiter. 

Abjedfiti  omnea  qui  srersantiir 
prœoepta  tua.  :  quia  mei;idax  co- 
gitatio  eorum. 

Quasi  scoriam  computasti  om- 
: Bfis  imfMOB. tarrœ.:  propéerea  di- 
.  lexi  tesÉimeoda  tua. 

Horripilavit  à  timoré  tuo  icaro 
mea  :  et^dioîa  tua  timui. 


114.  AdJTitor^et  susceptor  meus  es 
tu  :  et  in  verbum  tamn  supsrsperavi. 

ii5.  Dedinate  &  mc^  maligni  :  et 
scrutabor  mandata  Dei  mei. 

146.  Suscipe  me  seoundùm  elo- 
quium  4uum^  et  vivam  :  et  non  con- 
fundas  me  ab  expectatione  meà. 

117.  Âdjuva  me^  et  salyus  ero  :  et 
meditabor  in  justificationibus  tuis 
semper. 

118.  Spre^sti  onmes  discedentes  à 
judieiis  tuis ,  quia  injusta  cogitatio 
eorum. 

1 19.  Praevaricantes  reputavi  omnes 
peccatores  terre  :  ideo  dilexi  testi- 
mooiatiia. 

120.  Gonfige  timoré  tuo  cornes 
à  judieiis  enim  tuss  timui 


AIN. 


Fed  judicium  et  justitiam  :  ne 
4lerelinqnas  me  bis  qui  calum- 
niantur  me. 

Sponde  pro  servo  tuo  in  bo- 
«umi  :  ne  cahunnientur  me  su- 
perbi. 

ûculimei  defeoenint  in  salutare 
tuimi^  et  in  eloquium  justitiœ  tuœ. 

Fac  cum  servo  tuo  juxta  mise- 
ncordiam  tuam;  et  prœcepla  tua 
doce  me. 

Servus  tuus  sum  ego ,  instrue 
me  :  et  cegaoscam  testimonia  tua. 


121.  Fed  judidum  et  justitiam  : 
non  tradas  me  calummantibus  me. 

122.  Susdpe  servum  tnum  in  bo- 
mmi  :  noncakunnientorme  superbi. 

123.  Oculi  md  defecemnt  in  salu- 
tare tumn  :  et  in  eloquium  justitt» 
tuœ. 

124.  Fac  cum  servo  tuo  secundùm 
miserioordiam  tuam  :  et  justifioatio- 
nos  tuas  doce  me. 

125.  Servus  tuus  sum  ego  :  da  mihi 
inteilectnm,  ut  sciam  testimonia  tua. 


114.  àdijvitor,  et  susceptor Hier,  proiedio  mea  et  scutwn  meum, 

115.  Declinate  à  me,  maligni  :  optât  secerni  à  malorum  eonsortio^nt  qaietns 
ae  totus  legi  I>6t  vacet 

116.  Suscipe  :  Hier,  confirma. 

117.  Adljuva  me,  et  salvus  ero  :  certmi  «dm  et  efficadssimum  est  auxOicmi 
tumn. 

118.  Infueta  :  Biat.  mendax  :  ita  fêté, 

dis.  Ptœvaricttates,^..  Hier,  ijuasi  seoriam,  pro  tStSio  t^ymai.  qtda  snprà 
dizerat  :  Spreoisti  eos.  Domine:  ego  quoque pro  nihiio  haheo,  Theodor. 

120.  Confige  :  Hebr.  horruit  à  timoré  tuo  caro  mea, 

122.  Suscipe  servum  :  Hier,  sponde  pro  servo  tuo  in  bonum  ,  tu  amicus  im^s.; 
fidei  meœ  sponsor  esto  adversus  hominom  calumnias.  Non  caiummentur  :  Hier, 
m  calumnieniur. 
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126.  Tempus  faciendi^  Domine  : 
d&sipaYenmt  legem  toam. 

127.  Ideo  dilexi  mandata  tua,  su- 
per aurum  et  topadon. 

128.  Proptereaad  omnia  mandata 
tua  dirigebar  :  omnem  viam  ini- 
quam  odio  habui. 

PHB. 

129.  Mirabiliatestimoma  tua  :  ideo 
scnitata  est  ea  anima  mea. 

130.  Declaratio  sennonumtuorum 
illuminât  :  et  intellectum  dat  par- 
Tulis. 

131.  Os  meum  aperui^  et  attraxi 
spirîtum  :  quia  mandata  tua  deside- 
rabam. 

132.  Aspice  in  me ,  et  miserere 
mel,  secundùm  judicium  diligen- 
tium  nomen  tuum. 

i33 .  Gressus  meos  dirige  secundùm 
eloquium  tuum  :  et  non  dominetur 
me!  onmis  injustitia. 

134.  Redime  me  à  calumniis  ho- 
minum  :  ut  custodiam  mandata  tua. 

135.  Faciem  tuam  illumina  super 
servum  tuum  :  et  doce  me  justi- 
ficationes  tuas. 

136.  Ezitus  aquarum  deduxerunt 
oculi  mei  :  quia  non  custodierunt 
legem  tuam. 


Tempus  est  ut  facias^  Domine  : 
praBYaricati  sunt  legem  tuam. 

Propterea  dilezi  mandata  tua, 
super  aurum  et  topazium. 

Propterea  in  uni yersa  prœcepta 
tua  direzi  :  omnem  semitam  men- 
dacii  odio  habui. 


Mirabilia  testimonia  tua;  id- 
circo  custodivit  ea  anima  mea. 

Ostium  sermonum  tuorum  lu- 
cidum>  docens  (a)  parrulos. 

Os  meum  aperui^  et  respiravi  ; 
quia  mandata  (6)  tua  desidera- 
bam. 

Respice  ad  me,  et  miserere 
mei;  juxta  judicium  diligentium 
nomen  tuum. 

Gressus  meos  firma  (c)  in  ser- 
mone  tuo;  et  non  des  potestatem 
in  me  univers»  iniquitati. 

Redime  me  à  calumnià  homi- 
num  {â)f  et  custodiam  prœcepta 
tua. 

Vultum  tuum  ostende  servo 
tuo^  et  doce  me  preecepta  tua. 

Rivi  aquarum  fluebant  de  ocu- 
lis  meis  :  quia  non  custodierunt 
legem  tuam. 


126.  Tenqna  facienéU,....  tempos  ni  promissa  prœstes.  Disi^paoertmi Hier. 

prosvaricaU  sunt, 

127.  Topazion  :  Bébr, Pas:  alii  gemmam  exponont»  ot  Psal.  xvui,  l'i  :  alii, 
aurum  purisBimum,  vel  obryzom. 

130.  Declaratio Hier,  ostium iucidtm.  Improbi  ambulant  per  tnoi  Une» 

brosas,  Prov.,  u^  13  :  dacti  scilicet  erroribns  et  cupiditatibus;  at  vias  tuas  ineunU 
statim  lux  adest.  Intellectum  datparvulis:  vide  Psal.  xviii,  8,  9,  etc.,  ubi  moUa 
haie  similia^  qaœ  eamdem  Oayidem  anctorem  indicare  yidentur. 

131.  Attraxi  spiritum  :  Hier,  respiravi,  saapirabam  eomm  deaiderio. 

136.  Quia  non  custodierunt hominea^  aive  inimici  mei  :  iofrà  139, 158.  Vide 

charitatem  Davidia  advenus  inimicoa  :  contabeecit  ac  totua  in  laciymaa  iiquitnr, 
peceata  eoram  dolena. 

M  For.  /  |AI.  doeeU]  —  (6)  [ffebr,  prttctpta.]  —  (e)  [AL  ettaSam.]  —  (d)  Homiaif, 
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Justus  68,  Domine,  et  rectum 
judicimn  tumn. 

Prœcepisti  justitiam  testimonii 
tui,  et  Teritatem  tuam  (a)  nîmis. 

GoDsumpsit  me  zelus  meus  : 
quia  obliti  sunt  verborum  tuorum 
hostes  mei. 

ProbatuB  senno  tuus  nimis,  et 
servus  tuus  dilezit  illum* 

Parvulusego  sum,  eteontemp- 
tibilis  :  sed  prsBcepta  tua  non 
8um  oblitus. 

Justitia  tua,  justitia  sempiter- 
na;  et  lex  tua  yeritas. 

Tnbulatio  et  angustia  invene- 
runt  me  :  mandata  tua  voluntas 
mea. 

Justitia  (6)  testimonia  tua  sem- 
per  :  doce  me,  et  vivam. 


137.  Justus  es.  Domine  :  et  rectum 
judicimn  tuum. 

138.  Mandasti  justitiam  testimo- 
nia tua  :  et  veritatem  tuam  nimis. 

1 39.  Tabescere  me  fecit  leluç  meus  : 
quia  obliti  sunt  yerba  tua  inimici 
mei. 

140.  IgnitumeloquiimituumYebe- 
menter  :  et  servus  tuus  dilezit  iUud. 

141.  Adolescentulus  sum  ego,  et 
contemptus  :  justificationes  tuas  non 
sum  oblitus. 

142.  Justitia  tua,  justitia  in  ster- 
num :  et  lex  tua  yeritas. 

143.  Tnbulatio,  et  angustia  inye- 
nerunt  me  :  mandata  tua  meditatio 
mea  est. 

144.  iEquitas  testimonia  tua  in 
œtemum  :  intellectum  da  mihi  et 
vivam. 


COPH. 


Glamavi  in  toto  corde,  exaudi 
me.  Domine  :  prœcepta  tua  cus- 
todiam. 

luTOcavi  te;  salvum  me  fac,  et 
CQstodiam  testimonia  tua. 

Surgebam  adhuc  in  tenebris, 
et  clamabam,  yerbum  tumn  ex- 
pectans. 


145.  Glamavi  in  toto  corde  meo, 
exaudi  me.  Domine  :  justificationes 
tuas  requiram. 

146.  Oamavi  ad  te  :  salvum  me 
fac,  ut  custodiam  mandata  tua. 

147.  PrsBveni  in  maturitate,  et  da- 
mavi  :  quia  in  verl  >  tua  superspe- 
ravi. 


138.  Testimonia  :  voluisti  testimonia  tua  ipsam  esse  jostitiam;  at  Hier.  Mon» 
dasti  justHiam  testimonia  tua  :  hanc  stricto  observari  jassisti. 

140.  Ignitum  :  Hier,  probatum,  (joasi  per  ignem.  bic  Psal.  xi,  7:  Argeniwn  igné 
examinatum  :  pnrissinitim. 

141.  Adolescentulus Hier,  parvulus.  Contemptus;  in  familià  quoque  meâ 

pro  nihiio  habitus;  com  ipse  etiam  Isal  parens  mens  jnssiis  à  Samnele  ut  re- 
prasentaret  Uberos,  ne  me  quidam  commemorata  dignum  putabat,  aut  accense- 
bat  suis  :  Adhuc,  inquit,  reliquus  est  parvulus,  et  pascit  oves,  1  Reg.,  xvi,  11. 
Justificationes  tuas  non  sum  oblitus  :  Hier,  sed  prcecepta  tua  non  sum  oblitus  » 
quasi  diceret  :  Sum  equidem  œtate  et  conditione  despicabiliB  ;  at  biuc  tantùm 
conmiendatus,  quôd  leges  tuas  cui'em. 

147.  Prœveni:  Hier,  prœveni  diluculum.  In  maturitate  :  Sepluagmta  :  ht  àopi« 
noete  intempesta.  Hier,  m  tenebris, 

(a)  Vor.  :  Dmt  tuam.  —  {h)  Jasta. 
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148.  PraBvenenmt  oculi  mei  ad  te 
diluculo  :  ut  meditarer  eloquia  tua. 

149.  Vocemmeam  audi  secundùm 
misericordiam  tuam.  Domine  :  et  se- 
cundùm judicium  tuum  vivifica  me. 

450.  Appropinquavenint  perse- 
qiientes  me  iniquitati  :  à  lege  autem 
tuà  longé  facti  sunt 

151.  Prope  es  tu.  Domine  :  et  om- 
nes  viœ  tu8B  veritas. 

152.  Initîo  cognovi  de  testimoniis 
tais  :  quia  in  œtemum  fundasti  ea.  ' 

RBS. 

153.  Vide  humilitatem  meam,  et 
erîpe  me  :  quia  legem  tuam  non 
sum  oblitus. 

154.  Judica  judicium  meum,  etre- 
dime  me  :  propter  eloquium  tuum 
vivifica  me. 

155.  Longé  &  peccatoribus  salus  : 
quia  justificationes  tuas  non  exqui- 
sienmt. 

156.  Misericordiœ  tuœ  multas.  Do- 
mine :  secundùm  judidum  tamnvi- 
Tifîca  me. 

1 57.  Multi  qui  persequiattur  me,  et 
tribulant  me  :  &  testimoniis  tais  non 
dedinavi. 

158.  Vidi  praBTaricantes,  et  tabès- 
cebam  :  quia  eloquia  tua  non  custo- 
dierunt. 

c  159.  Vide  quoniam .  mandata  tua 
dilexi.  Domine  :  in  misericordià 
tu&  vivifica  me. 

i6(K  Priocipium  Terbomm  toc- 
ram,  Ttsiitas  :  in  fletemmn  omnia  ju- 
dida  justite  tuœ. 


Prœveniebant  oculi  mei  vlgi- 
lias,  ut  meditarer  in  sermonibus 
tuis. 

Vocem  meam  exaudl  juxta  mi- 
sericordiam tuam ,  Domine,  se- 
cundùm judidum  tùum  vivifica 
me. 

Appropinquayerunt  persecuto- 
res  mei  sceleris,  et  à  lege  tuÀ 
procul  facti  sunt. 

Prope  es  tu.  Domine,  et  omnia 
mandata  tua  veritas. 

A  principio  novi  de  testimoniis 
tuis  :  quod  in  œtemum  fundave- 
risea. 


Vide  afSîctionem  meam,  et 
erîpe  me  :  quia  legis  tuœ  non 
sum  oblitus. 

Judica  causam  meam,  et  redi- 
me  me  :  in  sermone  tuo  vivifica 
me. 

Longé  ab  impiis  salus,  quia 
prsBcepta  tua  non  quœsierunt. 

Misericordie  tun  mnltœ.  Domi- 
ne :  juxta  judida  tua  Tivifiea  me. 

Multi  qui  perseqmmtor  me,  et 
afflignnt  me  :  à  testimoniis  tais 
non  dedinatvi. 

Vidi  prœvaricatores  tuos,  et 
mœrebam  :  quia  yerbum  tuum 
non  custodieront 

Vide  quoniam  prœcepta  tua 
dilexi,  Domin»  :  juxta  mifiencor- 
dtam  tuam  viviâca  mew 

Oapnt  Terborum  tnofum  -veri- 
tas, et  in  sempitemum  omne  jn- 
dicium  justitîœ  tuœ. 

148.  Prœwnerunt ad  te  diiucuio  :  Hier,  prœvemenmt  vigilias.  ErigBavi  ad 

te  ante  ipsos  vigiles,  qm  custodias  obeunt. 

150,  mi.  A  lege  autem  tvâ  Umgè  facti  sunt Prope  es  :  iUi  qoidem  à  te  fugnmt, 

fàcti  reAigœ  legis;  at  ta  prope  es,  ô  Domine^  pnesens  ultor  scilicet. 

ioO.  Principium  verbonm  tuorum,  veritas:  m  atemtim  :  à  reâiêlA  orsas ,  ste- 
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Principes  persecuti  sunt  me 
sine  causa  :  verba  autem  tua  ti- 
muit  cor  meum. 

Gaudens  ego  sum  in  eloqiùo 
tuo  :  sicut  qui  inveait  spolia 
multa. 

Mendacium  odio  habm,  et  de- 
testatus  sum  :  legem  tuam  dilexi. 

Septies  in  die  laudavi'te^  su- 
per judiciis  justitiœ  tuœ. 

Pax  multa  diligentibus  legem 
tuam^  et  non  est  illis  scandalum. 

Expectavi  salutare  tunm,  Do- 
mine,  et  mandata  tua  fed. 

Gustodivit  anima  mea  tesâmo- 
nia  tua,  et  dilezit  ea  nimis. 

Custodivi  prœcepta  tua  et  testi- 
monia  tua  :  quia  onmes  viœ  meœ 
ift  conspectu  tuo. 


464 «  Principes  perseenti  subt  mè 
gratis  :  et  à  verbis  tuis  formidavit 
cor  meum. 

462.  Lœtabor  ego  super  eloqiiia 
tua  :  sicut  qui  iuTemi  spolia  multa. 

463.  Iniqiiitatem  odio  babui,  et 
abominatus  sum  :  legem  autem  tuam 

464.  Septies  in  die  laudem  dix! 
tibiy  super  judicia  justitiœ  tuœ. 

465.  Pax  multa  diligentibus  legem 
tuam  :  et  non  est  illifl  scandaluirt 

466.  Expectabam  salutare  tuum^ 
Domine  :  et  mandata  tua  dilexi. 

467.  Gustodivit  anima  mea  testî- 
moiûa  tua  :  et  dilexit  ea  vehementer. 

468.  Servavi  mandata  tua>  et  testl- 
monia  tua  :  quia  omnes  viœ  meœ  ia 
oonspectu  tuo. 

TAU. 


IngrediatuT  laus  mea  coràm  te. 
Domine  :secmidùmyerbumtamn 
doce  me. 

Veniat  deprecatio  mea  aiite 
TUltum  tuum  :  secundùm  elo- 
quium  tuum  libéra  me. 

Pundant  labia  mea  bymnnm  : 
docebis  «lim  me  piaecepta  tua^ 

Loquetur  lingua  mea  sermo- 
nem  tuum  :  quia  omnia  mandata 
tu&justa» 

Sit  manus  tua  auxiliatrix  mea  : 
quia  prœcepta  tua  elegi. 

Desideravi  salutare  tuum,  Do- 


469.  Appropinquet  deprecatio  mea 
in  conspectu  tuo.  Domine  ;  ^uxta 
eloquium  tuimi  damibi  intellectum. 

470.  Intret  pdstulatio  mea  in  con- 
spectu tuo  :  secundùm  eloquium 
tuum  eripe  me. 

474.  Eructabunt  labia  mea  bym- 
num,  cùm  docuerîs  me  justificationes 
tuas. 

472.  Pronuntiabit  lingua  mea  elo* 
quium  tumn  :  quia  oinnia  mandata 
tua  equitas. 

473.  Fiat  manus  tua  ut  salvetme  : 
quoniam  mandata  tua  elegi. 

174.  Concupivi  salutare  tuum,  Do- 


bflia  omnia  ac  Yera  ezeqjaeris.  A  Dec  creatore ,  onde  est  initium,  ad  Deum  pro- 
tectorem,  pactis  inltis  cum  Abraham,  deinde  ad  legem,  ac  denique  ad  Christum 
dacimar. 

164.  Principe» à  verbis  tuis  :  non  illos,  sed  legeoLteam  timabanr. 

163.  ïniquiiàtem Hier,  mendacium. 

iS6.  Eeqtectabam  sah^ûre  :  expeetabani  àla  sakitem.  Dilexi  :  feer  :  idéra. 

i68L  Da^mibi  inteUedmmi  Efibr. ,(koe  me. 
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mine  :  et  lex  taa  meditatio  mea  est. 

175.  YÎTet  anima  mea,  et  laudabit 
te  :  et  judicia  tua  adjuyabmit  me. 

176.  Erravi,  sicut  ovis,  qoœ  pe- 
riit  :  qusere  serymn  tuum,  quia  man- 
data tua  non  sum  oblitus. 


mine ,  et  lex  tua  Toluntas  mea. 

Vivet  anima  mea,  et  laudabit 
te,  et  judida  tua  auziliabuntur 
mihi. 

Erravi  quasi  ovis  perdita  : 
quœre  servum  tuum;  quia  man- 
datorumtuorum  nonsum  oblitus. 


176.  Etravi  sicut  ovis Omnes  nos  quasi  oœs  emsoknm  y  Isa.,  lui  ,  6  :  sed 

nos  bonus  Ole  pastor  humeris  reportavit,  Ltfc.»  ZY«  5. 


DE  CANTIGIS  GRADUDM. 

Seqnentes  Psalmi  quindecim  videntur  ad  euipdem  flnem  per* 
tinere  :  nempe  in  secundi  templi  dedicalione  laudes  Donûni  po- 
pulum  redimentis  condnunt  :  non  quôd  omnes  eo  tempore  sint 
scripti  ;  quamquam  de  plerisque  verisimile ,  de  nonnullis  certum 
yidetur;  sed  quôd  alîo  tempore  facti,  huic  solemnitati  aptati  sint. 
Theodor.  hic  in  litulis;  Chrysostomus  in  hos  Psalmos  passim.  In 
gradibus  templi  cantati  dicuntur ,  ut  vèl  ex  eo  situ  populus  mo* 
neretur  eas  omnes  laudes  Deo  tribui  ob  templum  restitutum. 
Quindecim  porrô  fuisse  gradus  in  templo  traditur,  ex  Ezech.  zl, 
22,26,31,37,49. 

Spirituali  sensu,  Cantica  graduum  sunt  cantica  ascensionis 
nostrœ  in  Deum  per  castum  sanctumque  amorem ,  quo  veluti  per 
gradus  crescimus ,  atque  exurgimus ,  ac  in  Deum  promovemur , 
ut  Augustinus  passim  in  hos  Psalmos.  a  Sunt  ergo ,  ut  idem  ait, 
ista  cantica  amantium,  et  quodam  sancto  desiderio  flagranliuml  » 
in  Psàlm.  cxxvi,  n.  i. 

PSALMUS  GXIX. 
CONSOLATORIUS. 

In  eaptiiitate  ealluniliis  oppretii  ad  patriain  tnipinnt 


YEBSIO   VDL6ATÂ. 
Canticum  gradanm. 

1.  Ad  Dominum  cùm  tribularer 
cilamavi  :  et  exaudivit  me. 


TERSIO  S.HIEB0NTHI* 
Gantieum  graduum. 

Ad  Dominum  in  tribulatîone 
me&  damavi^  et  exaudivit  me* 
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Domine^  libéra  i^p?"^^^t"  meam 
à  labio  mendacu>  &  (a)  lînguà 
dolosÀ. 

Quid  detur  tibi»  aut  quid  ap- 
ponaturlibi  adlinguam  dolosam? 

Sagittœ  potentis  acutœ^  cum 
carbonibus  juBiperomm. 

Heu  mihi^  quia  peregrinatio 
meaprolongataesti  habitavi  cum 
tabemaculis  Gedar. 

Multùm  peregrina  est  anima 
mea^  cum  odientibus  pacem. 

Ego  pacifica  loquebar^  et  illi 
beUantia. 


2.  Domine^  libéra  animam  meam 
à  labiis  iniquis,  et  à  lingu&  doloôà. 

3.  Quid  detur  tibi^  aut  quid  appo- 
natur  tibi  ad  linguam  dolosam? 

4.  Sagittœ  potentis  acut»^  cùm  car- 
bonibus  desolatoriis. 

5.  Heu  mihi^  quia  incolatus  meus 
prolongatus  est  !  habitavi  cum  ha- 
bitantibus  Gedar  :  6.  multiim  incola 
fuit  anima  mea. 

7.  Cum  bis  qui  oderunt  pacem  ^ 
eram  pacificus  :  cùm  loquebar  iUis^ 
impugnabant  me  gratis. 

2.  A  labiis  iniquis  :  Hier,  mendadbm,  A  linguA  dohsd  :  <*Altimn«a  enim  et  dolis 
drcamyenti,  noliam  habebant  requiem. 

8.  Qvid  detur  tibi,ata  quid apponaiur  iibi  ad  linguam  dolosam?  Quid  solatii 
tibi  relinquitur  ad  linguam  dolosam  comprimendam  ?  ant  qoœ  requies  tibi  dator 
à  linguA  dolos&  tibi  inûdiante  ?  Ad  linguam  dolosam  :  Hebr.  lingua  dolosa ,  fortà 
▼ocativo  casa  :  sensosqae  sit  :  0  lingua  dolosa,  quid  tibi  proficit  calumniari  et 
nocere  ? 

4.  Sagittœ  potentis  aeutœ  :  Terba  lingues  dolos»  similia  sagittis.  Psal.  jjliu,  4. 
Potentis  :MnB  seilicet  qui  potens  est  in  iniquiiate,  Psal.  Li,  3.  Cum  carbonibus 
desolatoriis  :  Hebr.  juniperorum,  qu6d  sint  ardentissimi ,  Hier,  ad  Fabiol, 

5.  Incolatus  meus  prolongatus  est  :  Hebr.  Meschech  :  quod  pro  nomine  loci 
accipiunt:  Moschi  ad  Iberiam  :  Gedar  sunt  Arabes.  Itaque  Meschech  et  Gedar 
duo  termini  fuerint  imperii  Babylonici,  per  quod  dispersus  populus  esset.  Hel 
mihi ,  inquit ,  quôd  procul  à  patriâ  et  loco  sancto ,  in  extremis  gentium  finibus 
ezul  ago  !  Quod  longé  luctuosiùs  ingemiscere  nos  oportet,  tam  procul  à  cœlesti 
patriA  eztorres. 

6.  Multùm  ineola  :  diu  peregrina  /InY  anima  mea à  patriA,  à  sacris,  à 

piorum  ezclusa  cœtu. 

7.  Cum  his  qui  oderunt  pacem Sic  autem  ex  Hebr.  distinguit  Hier.  Multùm 

peregrinata  est  anima  mea  ewn  his  qui  oderunt  pacem,  Gsetera  deiude  sic  :  Eram 
pacificus  cèm  loquebar  illis  :  at  ipsi  impugnabant  me  gratis.  Hebr.  Ego  pax  et 
eiim  loquebar  ,  at  ipsi  ad  bellum  ;  quod  eleganter  Hier.  Ego  pacifica,  etc. 

(a)  Var.:[A{.età.] 

PSÂLMUS   CXX 
CONSOLATORIUS. 

Deoi  populo  fiio  etiam  exnli  et  eaptiTo  certiu  liberator.  Nota  primo  :  popnlam  oxfod  ope  bu» 
msnâ  destitaiiim,  tum  yen,  4  et  8,  Dei  aaxilio  restitutum. 

TERSIO  S.  HIERONTMI.  l  VERSIO    TULOATA. 

Ganticnm  gradunm.  1  Ganticom  graduum. 

Lefiravi  oculos  meos  in  mon-l    4.  Levavi  oculos  meos  in  mon- 

1.  ^1  montes  :  illos  œternos ,  scilicet  cœlos,  Psal,  czin,  1. 

TOtf.  I.  22 
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tes ,  imde    veniet    auxilimn  mihi. 

2.  Auxilîom  mefom  &  D<Hiiino^  qui 
fecit  cœlum  et  terrain. 

3.  Non  det  in  oommotionem  pe- 
dcm  tumn  :  neque  donnitet  <qui  eus- 
todit  te. 

4.  Ecce  non  donmtadMt,  neqoe 
dormiet  qui  cueloiiit  ferael. 

5.  Dominus  costodit  te^  Dominus 
protectio  toa^  super  manum  dexte- 
ram  tuam. 

6.  Per  diem  sol  non  ureft  te  :  ne-, 
que  luna  per  noctem. 

7.  Domlnns  <sustod}t  te  ab  omni' 
malo  :  custodiat  aniroam  tuam  Do- 


tes y  unde  veniet  aimlnni  «îhi. 

Auxilium  meuaa  à  Domino^  fan- 
tore  cœli  et  terrae. 

Non  ddt  Hi  ocMiBivIionem  pe* 
dem  tuam,  iieo«âonBiitift«qui  cnt- 
toditte. 

Ecce  mm  donnitabit^  seque 
dormiet  qui  custodit  Israël. 

•Domimis  custodit  te  :  Domimn 
protectio  tua^  ssper  manum  dex- 
tevam  Inam. 

Per  diem  sol  non  pepeotiet  te, 
neqne  hma  per  nocHem. 

Dominus  custodit  (a)  te  ab<xiimi 
malo  1  custodiat  i»i?i»n^m  tuam. 


Domions  cnstodittt  «xitum 
tifom^  «t  intMihnn  tua,  amddd 
et  usgue  m  aetemum. 


minus. 

6.  Dominus  custodiat  introitum 
tuiim^  et  exttum  tuum  :  ex  hoc  nune^  ' 
et  usque  in  sœcnlum. 

6.  Non  uret  :  Hier,  non  percutiet,  neque  œstus  diei ,  neque  frigos  nootiB  4iU 
per  viam  nocebit. 

7.  Animam  tuam  Dominus  :  âeeA  Domrmu  :  repetilain  ex  asqf. 

8.  Exitum  tuum  :  è  tecrA  c^;itralatiB.  Mrmtmm  <imw«*  in  pitaiBiD. 

(a)  Tîsr.  :  Catodiei. 

PSALMCS  CXXL 
LJEimM  ET  AMOfiiS  IM  SANGXAtf  CTITATEM. 

David  Jérusalem  ac  Sionem  aedificanB,  et  arcam  e6  inducens,  II  Bêg.,  y,  6,  7,  0 ;  yi,  f S,  1 8; 
I  Parai,  xi,  7, 8.  Populus  è  captiTÎtate  redux,  templmn  ic  cÎTitaltem  Kdificai»:  exules  chris- 
tiani  ad  patriam  aaspirantea.  Vorrh  Hc  Psalmna,  et  alii  quidem  ex  hîi  qviiidecnn  in  HebniD 
Davidi  tribuuntur,  quod  iadieio  est  non  Mine»  Devidit  eiie. 


VERSIO  VULGATA. 
Ganticum  graduum. 

1.  Lœtatus  sum  in  hïs,  qum  dicta 
sunt  mihi  :  In  domum  DoHiinl  ibimuB. 


TERSIO  S.1BIER0NVI11. 
Ganticum  graduum  David. 

Lœtatus  sum  eè  (a)  qu6d  dixe- 
lit  {h)  mihi  :  In  domum  Domini 
ibimus. 

Stantes  erantpedes  nosiri,  in 
portis  tuiSy  lieriBalem. 


2.  Stantes  erant  pedes  nostrî,  in 
Etrîls  tuis^  Jérusalem. 

4 .  In  his ,  quœ  dicta  sunt  :  cûm  diceretor  mihi  :  In  domum  Domini  :  nihil  vetal 
domum  Domini  did  iocnm  arcœ^  ante  templum  sdificatom.  Vide  I  Heg,,  i,  19; 
m,  3  et15  ;  Il  Jfcf .,  Xii ,  âO;  1  Parai.,  vi ,  31.  In  dmmtm  DmnimMwus  :  tox 
eunlium^  eeque  mutuô  adhortantinm  ad  Tideudum  locum  aancUuL 

t.  Atriis:  Hebr.  portis,  tortè  ouXolç  pro  «ôXaic 

(a)  Vor.  :  [12.  in  eo.]—(l)Oixeriit 
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Jérusalem  ,  guœ  œdificatur  ut 
civitas^  cujus  participatio  ejus 
simul. 

Quia  ibi  ascendenmt  tribus^ 
tribus  Domini^  testimonium  Is- 
raël^ ad  confitendum  nomini  Do- 


Quia  ibi  sederunt  sedes  in  ju- 
dicio^  sedes  domui  David. 

Rogate  paeem  lerasaHeDi  :  ât 
bene  Ms  qui  diligunt  te. 

Sit  pax  in  mûris  tuis  :  abun- 
dantia  in  domibus  tuis. 

Propter  fratres  meos  et  ami- 
cos  meos,  loquar  pacem  tibi. 

Propter  dommn  Domini  Dei 
nostri,  quœram  bona  tibi. 


3.  Jérusalem  9  quse  aedificatur  ut 
civitas  :  cujus  participatio  ejus  in 
idipsum. 

4.  iUuc  enim  ascenderunt  tribus , 
tribus  Domini  :  testimonium  Israël, 
ad  confitendum  nomini  Domini. 

5.  Quia  illic  sederunt  sedes  in  ju- 
dicio,  sedes  super  dommn  David. 

6.  Rofate  qu»  ad  pacem  sunt 
Jérusalem  :  et  abundantia  diligen- 
tibusle* 

7.  Fiat  pax  in  virtute  tu&  :  et  abun- 
dantia in  turribus  tuis. 

8.  Propter  fratres  meos  et  proxi- 
mos  meos,  loquebar  pacem  de  te. 

9.  Propter  domum  Domini  Dei 
nostri,  quœsivi  bona  tibi. 

^.Qua^eeêifiooiur:  ll«br.  etSeptuagintaced^7ic«te.CqrW]MHta^^  Hebr. 

quœ  in  wium  tibi  conjvnctm  etL  Jerusalem  antè  à  Jebusnts  habikata^  more  an- 
tiqaarum  urbium ,  domibus  bine  inde  ita  sparsis,  ut  ipsis  mizti  IsraeUlœ  babita- 
rent ,  mine  in  orbis  fonnam  per  David  et  Joab  redacta  est,  il  Reg.,  v,  6,  etc.  3 
IParal.^  Xl,  7,8. 

4.  IUuc  enim  aseendertsnt  :  tribos  onmes  ascenderunt  ad  arcam  in  Sione  col- 
locatam.  Testtnwnmn  :  qiuB  congregatio  tribuum  ascendentimn  in  Jerosolymam 
Philistfliis  ereptam,  teslimonium  est,  Cactas  Israeli  de  Cbanaanilide  acquirend& 
promissiones  esse  complétas. 

5.  Sederunt  sedes  injudicio  :  consessus  judicum  ibi  positi  tanquam  in  urbe 
regiâ.  Sedes  super  domum  David  :  Hier,  secks  domui  David,  Jerosolymis  acilicet 
in  urbe  regià,  et  sede  domûs  regnatricis. 

6.  Abundantia  diligentibus  te  :  Hier,  sit  bene  his,  qui  diitgunt  te. 

7.  Fiat  pax:  Hier,  sit  pax  in  mûris  tuis.  In  turribus:  Hebr.  domibus,  pahtits^ 
Hœc  est  enim  summa  votorum ,  ut  in  urbe  securitas,  in  privatis  domibus  copia 
ait  rermn  onmium. 

S.  T^opter  fhxtres  meos  :  IsraeUtas,  et  maxime  eos  qoi  prognati  sdnt  è  Jodaicà 
tribu,  quibus  urbs  attributa  est.  En  propter  quœ  Jerusalem  commendetur,  quôd 
in  eà  domus  Domini ,  quôd  m^bs  regia  et  judiciorum  sedes,  quôd  jam  eam  soli 
Israélite  iocolerent,  maxime  tribus  Juda. 
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PSALMUS  CXXII. 

DEPRÉCATORIUS. 
Populi»  in  cAptititaAe  D«iim  inToeat.  I>«TÎdi  tribifit  Syriâens  ot  Hierouymnt,  ai  non  Hébrpeoi. 


YERSIO,  YUL6ATA. 
i.  Ganttcom  graduum. 

Ad  te  levayi  ociilos  meos^  qui  ha- 
bitas in  cœlis. 

2.  Ecce  sicut  oculi  servorum  in 
manibus  dominorum  suorum. 

Sicut  oculi  ancillœ  in  manibus 
dominœ  suas  :  ita  oculi  nostri  ad  Do- 
mini^tn  Deum  nostnim^  donec  mise- 
reatur  nostrt. 

3.  Miserere  nostri»  Domine»  mise- 
rere nostri  :  quia  multùm  repleti  su- 
mus  despectione. 

4.  Quia  multùm  repleta  est  anima 
nostra  :  opprobrium  abundantibus» 
et  despectio  superbis. 


TERSIO  s.  HIERONTKI. 
Ganticmn  gradumn  David  (a). 

Ad  te  levavi  oculos  meos»  qui 
habitas  in  cœlis. 

Ecce  sicut  oculi  servorum  ad 
manum  dominorum  suorum. 

Sicut  oculi  ancillœ  ad  manum 
dominœ  suœ  :  sic  oculi  nostri  ad 
Dominum  Deum  nostrum»  donec 
misereatur  nostri. 

Miserere  nostri»  Domme»  mise- 
rere nostri  :  quia  multùm  repleti 
sumus  despectione. 

Multùm  repleta  est  anima  nos- 
tra opprobrio  abundantium ,  et 
despectione  superborum. 


2.  Sieut  oculi  servorum  in  manibus  :  attenti  ad  dominorum  manas ,  ut  vel  ad 
leTissimom  indlcium  pareant  ^  ita  nos  k  Dei  nuta  suspensi.  Donec  misereatur  : 
nollam  enim  terminom  attentioni  nostrœ  ponimos;  supplices  erimus»  donec 
misereatur. 

4.  Opprobrium  abundantibus  :  Hier,  opprobrio  abundantium,  etc.»  qoia  divites 
et  superbi  ad  omnem  contumeliam  prompti. 

(a)  Var.  :  Deest  Dayid. 
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PSALMUS  CXXIII. 
EUGHARISTIGUS. 

OtTid  cnm  rais  à  periculia  erntui  ;  populus  captiTÎUte  liberatos;  Ecelesia  pace  eonstitnUL  Csoi 
Davide  Sa&lem  fagiente  eraat  aexcenti  tiri,  I  Meg,,  nv,  18,  pro  quibos  a^t  gratiaa.  Davidi 
tribttitar.  Hier.  Hebr. 

YERSIO  TULGATA.  |  VERSIO  S.  HIEROirTMI 

1.  Ganticnm  gradnam.  1        Ganticmn  gradumm   Dayid. 

Nisi  quia  Dominus  erat  in  nobis  »  |    Nisi  Dominus  fuisset  in  nobis: 
dicat  nunc  Israël  :  '  dicat  nunc  Israël  ; 
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Niai  Dominns  fùisset  in  nobis  : 
cùm  exurgerent  super  noshomi- 
nes> 

Forsitan  vivos  absorbuissent 
nos  :  cùm  irasceretur  furor  eorum 
super  nos. 

Forsitan  aquœ  oûrcumdedissent 
nos  :  torrens  transisse!  super  ani- 
mam  nostram  : 

Forsitan  transissent  super  ani- 
mam  nostram  aqu»  superbiœ. 

Benedictus  Dominus  :  qui  non 
dédit  nos  in  pnedam  dentibus 
eorum. 

Anima  nostra  quasi  avis  erepta 
est  de  laqueo  venantîum  :  laqueus 
contrituB  est,  et  nos  liberati  su- 
mus. 

Âuzilium  nosfrum  in  nomine 
Domini^quifecitcœlumetterram. 

3.  Vivos  déglutissent  nos:  in  paucnlos  homines  toto  irniente  SaOlis  ezercita. 

8.  Torrentem  :  Hier,  torrens  transisset,  etc.,  totuB  in  nos  devolutuB  esset.  Toi^ 
rens  antem,  calamitates.  Pertransisset ,  Hier,  transisset  super  aninum  nostram. 

Aquam  intolerabilem  :  Hier,  transissent aquœ  superbiœ,  id  est  tumidœ.  Sep- 

tuaginta,  èwtnaraxwy  nbi  non  est  consistendi  locus.  Magnœ  nostr»  fuere  cala-^ 
mitâtes;  at  si  abfuisset  Deos,  longé  graviores  ac  penitùs  inevitabiles. 

6.  In  eaptùmem  dentibus  :  Bier.  prœdam. 

7.  Laqueus  contritus  est  :  SaQl  et  inlmici  Dayidis  fracti.  Sic  victa  Babylon,  et 
captivi  Hebrffii  tanquam  aves  è  caveA  avolarunt.  Hune  Psalmum  pia  et  emdita 
Eccledia  Parisiensis  meritô  in  martyrom  solemnitate  cantat. 


2.  Nisi  quia  Dominus  erat  in  no- 
bis^ cùm  exurgerent  homines  in 
nos, 

3.  Forte  vivos  déglutissent  nos  : 
Cùm  irasceretur  furor  eorum  in 

nos>  4.  forsitan  aqua  absorbuisset 
nos. 

5.  Torrentem  pertransivit  anima 
nostra  :  forsitan  pertransisset  anima 
nostra  aquam  intolerabilem. 

6.  Benedictus  Dominus^  qui  non 
dédit  nos  in  captionem  dentibus  eo- 
rum. 

7.  Animanostra  sicut  passer  erepta 
est  de  laqueo  venantiiun  :  laqueus 
contritus  est^  et  nos  liberati  sumus. 

8.  Adjutorium  nostrum  in  nomine 
Domini^  qui  fecit  cœlum  et  terram. 
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PSALMUS  CXXIV. 
CONSOLATORIUS. 

Totes  qjum  Oeos  (oetur.  GonTenit  Jadsit  redacibos,  cùm  à  SanabalUt  Samaritano  et  alUs  ▼€« 
lareotor,  Ssdr,  i?,  etc.  Nehem,  ly,  ete. 


VEBSIO  S.  HIERONTIU. 
Ganticmn  graduum. 

Qui  conildunt  in  Domino»  quasi 
mons  Sion,  immobilis  in  œter- 
num  habitabilis. 

Jérusalem  montes  in  drcuitu 


VERSIO  VDL6ÀTA. 
1.  Ganticmn  gradoom. 

Qui  confidunt  in  Domino»  sicut 
mons  Sion  :  non  commovebitur  in 
œtemum»  qui  habitat  2.  in  Jeru- 
salem. 


1, 2,  Non  commovebitur.  Vide  Hier,  seosasqae  est  &  Quiaquis  in  Deum  fldit 
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Montes  in  etrenîtit  ejm:  et  Docni- 
nus  in  oiiouita  popnli  sni^  ex  boc 
nunc  et  usque  in  sœculum. 

3.  Qma,  non  relmqitet  Dominns 
Tirgam  poecaAonun  super  sortem 
justomm  :nt  ncm  exteBdiant  justî  ad 
iniquitatem  manus  suas. 

4.  Benelftc^  Domine^  b<Mm,  et.  réé- 
lis corde. 

5.  Déclinantes  auten»  m  obligation 
nes^  adducet  Dominus  cum  operan- 
tibus  ioiquitalem  :  pas  soper  Israël. 


ejuBf  et  Donûires  in  eîrcciifa  po* 
puli  sol^  aïoodd  et  nscfue  in  œtër- 
num. 

Quia  no»  reqoiescet  (a)  rirga 
impicMIssQpersorlsiii  jostoram^ 
ut  non  mittant  justi  in  iniquita- 
tem SiaillIB  SUB. 

Benefac^  PonîBe^  bonis,  et 
rectis  corde. 

Qui  autem  âec^a^t  ad  pravi-* 
tatss  snas  deduoet  eos  î^mmm 
com  bis  qui  operantor  iniqmta* 
tem  :  paz  super  Israël. 

•un  instar  montis  Sion  excelsi  et  immobilia,  et  instar  JeniBsIem  mbis  etemoe, 
(  nisi  à  Deo  defecisset  )  ita  fore  immotum.  Sensus  secondi  Tersûa  :  sicut  Jonua- 
lem  montibus^  ita  populus  à  Deo  protegitur. 

3.  Nwi  rehnquet  DMtinw  vtrgrnn  peeeatorum  :  imptorom^  sancfî  popnti  hos- 
tium^  Samaritanonun,  et  aliorum.  Super  sortetnjiÂstorum  :  super  terram  sanctam. 
Dominus  :  deest  etiam  in  Septuaginta.  Alex,  edit  Ut  nom  extendani  ;ttfh'.»...  ne 
tandem  justl^  calamitatibus  fracti,  à  lege  desciscanL  At  Hier.  Non  requiesoet  vtrga 
impietatis,  etc.^  justi  non  desinunt  casUgori  per  impios ,  ne  superbiant. 

intortiiOBaams 


SL  In  oUigationes  :  m  coarctaticBMB: 
cniibus  se  nôalo  suo  inapliioff^ 
(a>  Yar.  :  [Âl,  requi«teit.] 


Hier,  m  prtanÈÊtks 


PSALMUSCXXV. 

GONSCHATOBIUS. 

Papatoi  JBiptwtft  ^  <i»4imUate  UlMMiui^  ^^wm  Krwtoreai  citait,  nmque  calamtUiet  ta  tsUâam 
versas.  Puiinaa  manifesté  pgtt  redilum  è  captiTitate  lactas. 


TERSIO  YTJLGATA. 
i.  Graduum  canticunu 

In  convertendo  Dominus  captivi- 
tatem  Sion  :  factî  sumus  sicut  con- 
solati. 

2.  Tuno  replefum  est  gaudio  os 
nostrunifetlinguaikostraexuitatione. 

Tune  dicent  inter  gentes  :  Mag)ù- 


TSB8I0  s.  HIERONYIII. 
Ganticum  gradaum. 

Cùm  converteret  Dominus  caj^ 
tivitatem  Sion;  facti  sumus  quasi 
sommantes. 

Tune  implebifbr  risu  os  nos* 
tnim>  et  biigiAnostia  hmde. 

Tune  dicent  in  geolibus  :  Ma* 


1.  Skut  ttmtoktU  :  CMd.  cmnakBcmtes^  ffier.  «Mnnlhfrfef ,  qa6d  è  tantis  malis 
repente  eruti^  ^ix  ipn  Iteitati  um  crederent  :  sic  Petras  inopiastè  liberadw» 
existimabai  se  visum  videre ,  Act.,  xil,  S. 

2  Gaudio':  risu.  Exultatione  :  Hier,  laude. 

t,  MUigmfieaviê*.,,,  laagM  feeHnebts  Deos  :  h^nûsmos. 
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gmficajnt  Domims  Imbe»  aim 
istis. 

Magnîfioaiit  Domiims  faeere 
nobiscum  :  facti  saiiHis*8iaiik  Ibb- 
tantcs. 

Concerte»  DominB»  oaptbritaftem 
nostran^  skiii  sbnig>m  Anstctt. 

Qui  seminant  in  kuap^nnis^  in 
exultatione  metent. 

Qui  ambulans  ibat  et  flebat^ 
portans  ad  seiximaadum.senieDr 
fcm  :  veniens  veniet  in  eoculta- 
tUme>  poftaniB  nompuloe  snos. 


ilBERT. 

ificvit 


313 
cmn  eîB. 


d.  Mognîfioavxfc  Dorafams^faoeTe  no- 
biscum :  facti  sumoft  lastanles. 

4.  Couverte^  Domme^  eaptiritotom 
nostnvQ,. aient  torrens  in  Aostro. 

5.  Qui  seminant  in  lacrymis^  in 
exultatione  metcnt. 

6.  Euntes  ibant  et  flebant^  mitteik- 
tes  senûna  tua. 

Venienies  autem^enient  cumtesi:^ 
tatione^  portantes  manipulos  suos. 


4.  Sicut  torrens  :  Hebr.  sicut  torrentem  in  meridie ,ianlk  copia,  tantâ  rapiditate^ 
tam  jacuDdô,  quàm  cùm  aqua  loci»  aridÎB  abundaU 

6.  Euntes Hier,  qui  œnbuians,  etc.,  veniens  veniet,  etc.  :  sic  captivi ,  qui 

nberlim  flebant,  dùm  abdacebanUir,  niine  ledfiunt  £racta  diutunus  paUantiœ  ac 
fidei  lœti. 


PSALMUS  CXXVI. 
EUCHARISTICUS  ET  CONSOLATORIUS. 

SaloiDon,  ndificatà  domo  Dei  et  suft,  Deum  sdjotorem  agnoscit.  Idem  facit  populos  aolutâ  capti. 
f  itate,  templo  et  urbe  restitutis.  Ecclesia  cbristiana,  Tîclis  penecutoribos  aut  Titiis  triumphatia, 
eanit  Bai  gratiam  qui  jvtUt  miudùm. 


VERSIO  8.  HTEROirmi. 
Gantienm  gradunm  Safomoms. 

Risi  Domînus  œdificaverît  do- 
mum,  in  yanum  laboraverunt 
qui  œdificant  eam. 

Nisi  Dominus.  custodient  civi- 
fatem^  frustra  Tigilat  q^  custodit 
eam. 

Frustra  est  vobis  de  manè  con- 
surgere  (a)  :  postquàm  sederitis, 
qui  manducatis  panem  dolorum  : 
sic  dabit  diligentibus  se  somnum. 


VERSIO  VULGATA. 
1.  Canticum  gradamn  Salomonis. 

Nisi  Dominus  ffîdificaveritdomnm, 
in  vanum  laboraverunt  qui  œdificant 
eam. 

Nisi  Dominus  custodieût  civilatem^ 
frustra  vigilat  qui  eustodit  eam. 

2.  Yanum  est  vobis  ante  luccm 
suigere  :  surgite  postquàm  sedeùtis^ 
qui  manducatis  panem  doloris. 

GùmdadûxitdileGtis  suis  somnum  : 


2.  Surgite  :  deest  Hier,  qaem  vide  :  sensns  est  :  Vos  qui  panem  vestrom  in 
dolore  comeditis,  boc  est,  tos  qQOtqnot  estis  gravibus  œrumnis  pressi,  frustra 
▼08  yigiliis  curisque  consumilis;  etiamsi  traoquiUi  sedeciti»,  taoaen  aiiiyuYabit 
Deus  qui  suis  somnum  seu  qoietem  prœstat. 

(a)  Yar,  :  Surgere. 
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3.  ecce  hœreditas  Domini,  filii^  mer- 
ces>  fructus  ventris^ 

4.  Sicut  sagittae  in  manu  potentis^ 
ita  filii  excufisorum. 

5.  Beatus  Tir  qui  implevit  deside- 
rium  suum  ex  ipsis  :  non  confunde- 
tur  cùm  loquetur'  inimicis  suis  in 
porta. 


Ecce  hœreditas  Domini>  filii  : 
merces^  fructus  ventris. 

Sicut  sagittœ  in  manu  potentis^ 
ita  filii  juventutis. 

Beatus  vir  qui  implevit  phare* 
tram  suam  ex  ipsis  :  non  con- 
fundetur  cùm  loquetur  (a)  inimi- 
cis suis  in  port&. 

8.  Hœreditas  Domini:  qiiam  prœstat  Dominus  :  me,  hœredilas  à  Domiao. 
mii^  6lot,  DominatiTo  plurali  :  dat  Deus  Uberoa,  optimam  parentum  possessio^ 
nem.  Merces  fructus  ventru:  idem  quod  liberi  :  sensos  est:  Deus  ditectis  suis 
dat  fllios,  ot  mercedem  et  hœreditatem,  Psal,  aeq,,  Z,  6. 

4.  Sicut  sagittœ ita  fiKi  excussorum  :  Hier,  fiiti  juventutis  ;  m  juyentute 

geniti  filii,  ^obusti  sunt,  armorum  et  sagittarum  loco,  hoc  est,  usui  ac  tutel® 
parentibus. 

5.  Implevit  desiderium:  Hier,  implevit  phareiram,  his  sagittis,  seilicetfillis  ya- 
lidis.  In  porta:  in  judicio;  calumniaa  et  vim  non  metuet. 

(a)  For.  :  Non  confimdentur  cùm  loquentor. 

vir¥v>«vvvvvvxfif>r>r>nr¥VVVirif>forM->nrif^rrvvvvv' 

PSALMUS  CXXYII. 
MORÂLIS. 

Dcu  in  ftQoi  beneficentittimiis  :  ide6  populos  captitvs  ac  tc&nif,  poit  reditum  lieat  «nte  multi- 

pUcabitur. 


TERSIO  YULGATA. 
1.  Canticiim  graduom. 

Beali  omnes,  qui  timent  Dominum^ 
qui  ambulant  in  viis  ejus. 

2.  Labores  manuum  tuarum  quia 
manducabis  :  beatus  es,  et  bene  tibi 
erit 

3.  Uxor  tua  sicut  vitis  abundans, 
in  lateribus  domûs  tuœ. 

Filii  tui  sicut  novellœ  olivarum, 
in  circuitu  mensœ  tuœ. 

4.  Ecce  sic  benedicetur  homo^  qui 
timet  Dominum. 

8.  Benedicat  tibi  Dominus  ex  Sion  : 
et  Tideas  bona  Jérusalem  omnibus 
diebus  vitae  tuœ. 

8.  In  lateribus:  Hier,  inpenetraîibus.  Sicut  novellœ  olivarum  :  dcut  propaginea 
circmn  undique  succrescentes,  sic  famllla  justoram,  beto  liberorum  proventa. 
(•)  Yar,  :  [Me^r.  p«liBirttiii.J  *  (6)  Gùm  oomederis.  —  (e)  Viro  [Hebr.  timenti.] 


TEBSIO  S.  HIERONTHI. 
Canticom  graduom. 

Beatus  omnis  qui  timet  Doml- 
nmn,  qui  ambulat  in  viis  ejus. 

L^borem  manuum  (6)  tuarum 
comedes  (c)  :  beatus  tu^  et  bene 
tibi  erit. 

Uxor  tua  dcut  vitis  fiructifera 
in  penetralibus  domûs  tuœ. 

Filii  tui  sicut  germina  olivarum^ 
in  circuitu  mensœ  tuœ. 

Ecce  sic  benedicetur  vir  qui 
timet  (c)  Dominum.  * 

Benedicat  tibi  Dominus  exSiOttj 
et  videas  bona  Jérusalem  omni- 
bus diebus  vitœ  tuœ. 
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Et  vîdeas  filios  filiorum  tuo-l     6.  EtTideasfQiosfiliorumtuorum, 
rum  :  pacem  (a)  super  Israël.       |  pacem  super  Israël. 

(a)  Var.  :  [Bebr,  pax.) 
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PSALMUS  CXXVIII. 
CONSOLATORIUS. 

Dùm  à  Sanaballal  àliiiqae,  templi  ae  Maete  cinUtit  sdifleatio  prohibetnr,  Imelita  reduees  hoc 
Pulmo  le  tolantur,  atqae  hoitiom  onmimn  eonatof  adTexwis  ixiia^ogam  irritos  faiaie  canont; 
•ic  Eedeitia  jam  inde  ab  initio  Texata,  aed  semper  Tietriz.  Ghr. 


TEBSIO  VULGATA. 
i.  Canticum  gradunnu 

Sflspe  expugnayerunt  me  à  juvea- 
tute  meÂ^  dicat  nunc  Israël. 

2.  Sœpe  expugnayerunt  me  à  ju- 
ventute  me4  :  etenim  non  potuerunt 
rnihi. 

3.  Supra  dorsum  meum  fabrica* 
verunt  peccatores  :  prolongaverunt 
iniquitatem  suam. 

4.  Dominus  justus  concidit  cer- 
-vices  peccatorum. 

5.  Gonfundantur  et  convertantur 
retrorsiim  omnes  qui  oderunt  Sion. 

6.  Fiant  sicut  fœnum  tectorum  : 
quod  priusquàm  evellatur^  exaruit  : 

7.  De  quo  non  implevit  manum 
suam  qui  metit^  et  sinum  suum  qui 
manipules  colligit. 

i  A  Juoeniute  :  jam  inde  ab  iGgyptiacÀservitnte,  que  populi  adolescentia  dir 
citar,  Jerem.,  n,  2.  Ecclesia  jam  inde  ab  initio  in  Abel,  in  Eaoch^  in  Noe^  in 
Abraham^  in  Lot,  in  iïlgyptiacà  servitnte,  in  Moyse  ac  prophétie  graves  perpessa 
înimicos,  dicit  illa  qaidem  sœpe  à  jayentate  se  fuisse  oppognatam  :  nibilo  tamen 
sedùs  perrenisse  ad  senectutem,  ac  ne  in  senectnte  quidem  opprimi  posse. 
Victos  enim  qui  sœyiebat»  vicit  qui  suflérebat.  August.  in  bunc  Psal.^  n.  2, 3. 
Dicat  nunc  Israël:  nunc,  Samaritams  vezantibus. 

2.  Non  potuerunt  :  non  prœyaluerunt. 

3.  Supra  dorsum  :  me  premebant  intolerabili  ac  diutumo  jugo  ^  at  Hier.  Supra  ^ 
eenfieem  meam  arabant;  me  ad  arandum  imposito  jugo  abutebantur.  Iniquitatem 
tuam  :  Hier,  sulcum  suum,  Diutissimè  me  ad  arandum  coegerunt. 

4.  Cerviees:  Hier,  laqueos, 

6.  Fœnum  tectorum  :  in  tecfis  Oxientalium  planis  solebant  levia  et  inutUia 
gramina  ezoriri. 


YEBSIO  S.  HIEROimcI. 
Canticum  gradnum. 

Sœpe  expugnayerunt  me  ab 
adolescentia  meà  :  dicat  nunc 
Israël; 

Sœpe  expugnayerunt  me  ab 
dolescentiÂ  meà  :  sed  non  po- 
tuerunt mihi. 

Supra  ceryicem  meam  arabant 
arantes,  prolongayerunt  sulcum 
suum. 

Dominus  justus  conddet  la- 
queos impiorum. 

Gonfundantur  et  reyertantur  re- 
trorsum  omnes  qui  oderunt  Sion. 

Fiant  .sicut  fœnum  tectorum , 
quod  statim  ut  yiruerit,  arescet  : 

De  quo  non  implebit  manum 
suam  messor>  et  sinum  suum 
manipules  fadens  : 
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9.  BtiKm  dlftdf  mit  qui  pnetcrib&nt  : 
Benedictio  Domim  supec  vos  :  be- 
nediximus  vobis  in  nomine  Domini. 


Deqao  non  dixerant  transeun- 
tes  :  Benedictio  Domini  super  vos  ; 
benedizimus'vobis  in  nomine  Do- 
mini. 


8.  Benedictio  Domini  super  vos  :  solita  apprecatio  ad  messores^  post  messium 
proventum  uberem. 


PSALMUS  CXXIX, 

DfEPRECATOfRrUS. 
FoprritB  nudif  menuf  peccata  coufitetur,  ac  Oeam  propitiaforem  exorat. 


VERSIO  S.  HIERONTtfl. 
Ganticam  graduum. 

De  profundis  clamavi  ad  te. 
Domine.  Domine,  exandivoeem 
meam: 

Fiant  am'es  tuœ  inteDdenftes.ad 
vocem  deprecationis  meœ. 

Si  iniquitates  observabis  ,  Illu- 
mine :  Domine,  quis  sustii^itl 

Quiatecum  astprotàtiatioyeùm 
terribilis  sis.  Sustimû  ûou 


VERSIO  VDLGATA. 
1.  Ganticam  gradunm. 

De  profundis  clamavi  ad  te,  Do- 
mine :  2.  Domine»  exaudi  vocem 
meam. 

Fiant  aures  tuée  intendentes,  in  vo- 
cem deprecationis  meœ. 

3.  Si  iniquitates  observaveris.  Do- 
mine :  Domine,  quis  sustinebit? 

4.  Quia  apud  te  propitiatio  est,  et 
propter  legem  tuam  sustinui  te.  Do- 
mine. 

Sustinuit  anima  meain  verbo  ejus: 
6.  speravit  anima  mea  in  DoBÙno. 

6.  A  custoiSâ  matutinà  usque  ad 
noctem  :  speret  Israël  in  Domino. 

7.  Quia  apud  Dominummisericor- 
dia,et  copÀosatapiNlaim  redèmptîo. 

8.  Et  ipse  redimdt  Israël,  ex  omni- 
bus iniquitatibus  ejus, 

4.  Quiet  eefmdftprvpifCatvo  est,  et  propter  îegem  tuam  :  ila  Symm-  et  TheodoR. 
Hier,  ad  Sun,  et  Fret.  At  ibid.  Hier,  timorem  in  Hehrœo  repeiici  natal;  et  htc 
quoque  sic  vertit  :  Cùm  terribilis  sis  :  prsclaro  sensu;  quasi  dicerct  :  Teiribiiis 
Mcèt,  tamen  porcis.  Hebr.  vcrô  :  Propterea  timeris,  hoc  est,  eo  quôd  sis  clgmppfi^ 
verentor  pii  homines ,  ne  tibi  tam  bono  ^  tam  beziefico  dispUceant.  SmCmta  ic^ 
vide  Hier. 

6 .  À  custodid  matuHnâ  :  à  vigilià  matatîn&,  usque  ad  vigiliam  matutinam;  Hier. 
mburm^^mane  in  aHud.  Prœ  excubitoribus  matulinis,  Hebr.,  quod  bis  rq^eliUir, 
hoc  est,  semper  et  prœ  oomibus  excubitoribus  ad  te  vigilabo. 


Sastinuit  animamea,  etverlMim 
ejus  expectavl:  Anima  mm.  ad 
DoHÛnumu 

A  vi^ilià  matutînÀmsqae  ad  vi- 
giliam matutinam:  Expeetet  laxad 
Dominum  : 

Quia  apud  Dominum  miseri- 
covdia,  et  multa  apud  eum  re- 
demptio. 

EU  ipse  redimet  hrael.,  ex  { 
aibuft  iaiquitattbus  ^xa. 
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TERSIO  S.  HIERONmi. 
Bsfid. 


PSALMUSGXXX. 

MOEJLLlSw 

Deo  M  dajieit;  eajiu  exemplo  populi»  Uberatu,  ejusqne  duces  m 
f voiperif  Bon  inflantiir.  Yide  Pialmum  C. 

TSBSIO'  ¥Uft61XÀ. 
1*  GantieiiBi  gndiiiiiix  David. 

Domine^  non  est  exaltatum  cor 
meum  :  neque  elali  sunt  oculi  mei. 

Keque  ambulavi  in  magnis^  neque 
în  mirabilîbus  super  me. 

2.  Si  non  humiliter  sentiebam: 
sed  ezalta^i  animam  meam. 

Sicut  ablactatus  est  super  matre 
SU&;  ita  retributio  in  anima  meà. 

3.  Speret  Israël  in  Domino,  ex  lioc 
nunc  et  usque  in  sœculum. 

2.  Si  nom  hvaadUier  :  juiaadi  fomuikL  Sed  exaliaoî  mùmam  meam  :  Hier,  «f  non 
silere  fèei  animam  meam  :  si  non  eam  compescui^  ne  vaiiis  extolleretur  cogitatio- 
nibns.  Sieut  ablactatus:  si  non  ita  comparavi  animam  meam^  ut  simiMs  esast 
paero  ablacfato,  hoc  est,  tam  humjlis  som  apud  me  et  coràm  Deo,  qpàm  pae- 
tqIos  rabditns  matri.  Sic  David ^  II  Beg.,  vi,  22  :  Ante  Daowwm^  vUior  (kon 
pbuquàm  faetua  swn,  et  ero  humilis  in  oculis  meù,  etc. 

(a)  Tar,  :  Saper.  —  (b)  Àblaetetur  super. 


Domine»  non  est  exaltatmn  cor 
meum»  neque  elati  sunt  oculi  mei  : 

Et  non  ambulavi  in  magnis»  et 
in  mirabilibus  super  me. 

Si  non  proposui,  et  silere  feci 
animam  meam; 

Sicut  ablactatus  ad  (a)  matrem 
Buam»  ita  ablactata  ad  (c)  me 
anima  mea. 

ExpecISj  Israèl»  Dominum  : 
Qinod6  et  usque  in  Qtemum. 


»w>AWWV>ArAnnftrv>Aj"»An>rflnnAPnrirrr~-^ r-mri'r* 


PSALMUS  CXXXI. 
BISTORICUS  ET  EDCHARISTICUS. 

MBi  è  SoM  ia  templun  I  te  eilmetuni  trauferenSi  ntrîdein  qui  omnia  ad  templum 
prttpanrreiAl,  pîàcoHavdak;  extp»  à  Deofacta  promissa  eonfinBari  petit.  Vida  II.  Par.  ti,  41, 
4S«  «bi  tan.  1,  8,  9  hnjn  Isaliïu  Teferaiitur.  Hine  in  secuodi  tcmpU  dedîcatiooe  repetitus  tK 
dcUr.  Salanooi  tzibnitor  à.  Cb.  Gbr.  ad  ven.  5.  et  aUiib 


TEBSIO  &  HIERONTltl. 
OaiHicmn  graduât 

Mémento,  Domine,  David,  et 
^lynia  afiOiotionîs  ejua^ 


I.  Ganlieimi  gradoum. 

Ifemûako»  Domine»  Da^id  »  et  om- 
nis  mansuetudinis  ejus  : 


I.  ManmetudifM  r  miBerieoréSarmn»  Il  Para/.»  vi»  42  :  in  bonis  principibus  cle- 
mentia  magi»  quèun  beila  et  victoriœ  memoraotur.  At  Hier,  affficdonis  :  ejus 
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2.  Sicut  juravit  Domino^  votum 
vovit  Deo  Jacob  : 

3.  Si  introiero  in  taberaaculum 
domûs  mem,  si  ascendero  in  lectum 
strati  mei  : 

4.  Si  dedero  somnmn  oculis  meis^ 
et  palpebris  meis  dormitationem  : 

5.  Et  requiem  temporibus  meis  : 
donec  inveniam  locum  Domino^  ta- 
bemaculum  Deo  Jacob. 

6.  Ecce  audivimos  eaminEphratÀ: 
invenimus  eam  in  campis  silvœ. 

7.  Introibimus  in  tabemaculum 
ejus  :  adorabimus  in  loco^  ubi  ste- 
termitpedes  ejus. 

8.  Surge,  Domine  >  in  requiem 
tuam^tu  et  arca  sanctiûcationis  tuœ. 

9.  Sacerdotes  tui  induantur  justi- 
tiam  :  et  sancti  tui  exultent. 

10.  Propter  Da\id  servum  tuum , 
non  avertas  faciem  Ghristi  tui. 

14.  Juravit  Dominus  David  verita- 
tem^  et  non  frustrabitur  eam  :  de 


Qui  juravit  Domino^  votom  vo- 
vit  Deo  (a)  Jacob  : 

Si  intravero  in  tabemaculum 
domûs  meœ;  si  ascendero  (6)  su- 
per lectum  straminis  (c)  mei  : 

Si  dedero  somnum  oculis  meis, 
et  palpebris  meis  dormitationem^ 

Donec  inveniam  locum  Do- 
mino; tabemaculum  (d)  Deo 
Jacob. 

Ecce  audivimus  ilium  in  Ephra- 
tà  :  invenimus  illum  in  regione 
saltûs. 

Intremus  in  tabemacula  ejus  ; 
adoremus  scabellumpedum  ejus. 

Surge>  Domine  f  in  requiem 
tuam^  ta  et  arca  fortitudinis  tuœ. 

Sacerdotes  tui  induant  justi- 
(iam  (e)  et  sancti  tui  (/}  laudent. 

Propter  David  servum  tuum ^  ne 
avertas  faciem  Cbristi  tui. 

Juravit  Dominus  David  verifb- 
tem;  non  avertetur  ab  eà  :  de 


qa&  aflOictis  compatlmur^  ac  prœcipuè  ejas,  qaâ  David  arcam  neglectam  doluerit^ 
cajus  etiam  quodammodô  misertus  sit^  dicens  ad  Nathan  :  Videsne,  qubd  ego 
hahitem  in  dcmo  cedrinâ,  et  arca  Dei  posita  sit  m  tnedio  pellium  ?  Il  Reg.^  vu,  2. 
David  porrô  quàm  lùerlt  mansueto  aolmo,  alibi  memoravimus,  Pnefat.,  n.  13. 
Vide.  PsaL  ci,  !5. 

%.  Sicut  Juravit  :  Hier,  ^i  juravit,  ûç  pro  éç, 

8, 4.  Si  introiero  :  Dayidem  loquentem  inducit  de  arc&  Dei  digniorem  in  locom 
transferendà. 

5.  Et  reqvdem  temporibus  meis:  deest  Hebr.  Donec  inveniam  locum  Domino i 
Sionem,  ac  posteà  templum  ipsum,  II  Beg.,  vr,  12;  vu,  2. 

6.  Audivimus  eam  :  arcam.  In  campis  silvœ  :  in  agro  silyestri  :  Hebr.  Sedéiaar, 
id  est,  Cariathiarim.  Pudebat  Davidem  arc»  tamdiù  neglect»  :  cùm  eniui  csset 
in  patrift  regione  EphratsA  adhuc  adolescens^  audiebat  narrantes  arcam  sab  pel- 
libus  apud  Âbinad^  in  Cariathiarim  esse  inventam,  loco  parùm  decoro  tanUe 
majestati.  Vide  I  Reg,,  vi,  21;  vu,  4, 2;  Il  Reg,,  vi,  8, 4;  vu,  2;  I  Parai.,  xiii,  6. 

7.  Adorabimus  in  loco scabellom  pedum  ejas;  Hier,  arcam.  Vide  Psalm* 

xcviii,  5. 

8.  Surge,  Domine  :  loquitar  Salomon,  ut  patet  II  Parai.,  vi,  41 ,  ubi  hic  vers. 
habetur  eam  duobus  sequentibus.  Sanetificationis  .*  Hier,  fortitudinis. 

9.  Justitiam:  salutem,  II  Parai.,  ibid.  utinfrà,  16. 

10.  Faciem  Christi  tui:  Salomonis;  in  faciem  meam,  Ghrysost. 

11.  Non  frustrabitur  :  Hier,  non  avertetur  ab  eâ,  non  posnitebit.  Qo»  promlssâ 

(a)  Var.  :  [Heb.  polenti.]  —  (b)  Sedcro.—  (e)  [Hebr.  stntui.]  (d)  TabeniaeaU  [£M.  poUati.) 
{€)  JusUUa.]  (f)  [ffeb,  miséricordes  te.] 
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fracta  ventris  tui  ponam  super  se- 
dem  tuam  (a). 

Si  oustodierint  Ûlii  toi  pactom 
meum^  et  testificationem  meam 
qaam  docuero  eos  : 

Et  filii  eonim  usque  in  œter- 
nmn^  sedebunt  super  tbronum 
tuum. 

Quoniamèlegit  Dominus  Sion  : 
desiderairit  eam  in  habitaculum 
sibi  (6). 

Hœc  est  requies  mea  in  sempi- 
temum  :  bic  Iiabitabo>  quia  de- 
sideravi  eam. 

Venationem  ejus  benedicens 
benedicam  :  pauperes  ejus  satu- 
rabopane. 

Sacerdotes  ^us  induam  salu- 
tare  (c)  :  et  sancti  (d)  ejus  laude 
laudabunt 

Ibi  oriri  fadam  cornu  David; 
paravi  lucemamChristomeo. 

Inimicos  ejus  induam  confu- 
sione  :  super  Ipsum  autem  flore- 
bit  diadema  ejus. 


fnictu  ventris  tui  ponam  super  se- 
dem  tuam. 

42.  Si  custodierint  filii  tui  testa- 
mentum  meum,  et  testimonia  mea 
hœc^  quœ  docebo  eos  : 

Et  filii  eorum  usque  in  sœculumi 
sedebunt  super  sedem  tuam. 

13.  Quoniamèlegit  Dominus  Sion: 
elegit  eam  in  babitationem  sibi. 

14.  H«c  requies  mea  in  sœoulum 
sœculi  :  blo  habitabo»  quoniam  elegi 
eam. 

15.  Yiduam  ejus  benedicens  bcne- 
cam  :  pauperes  ejus  saturabo  pani** 
bus. 

16.  Sacerdotes  ejus  induam  salu- 
tari  :  et  sancti  ejus  exultatione  exul- 
tabimt. 

17.  llluc  producam  cornu  David  : 
paravi  lucemam  Christo  meo. 

18.  Inimicos  ejus  induam  confu- 
sione  :  super  Ipsum  autem  efflorebit 
sanctificatio  mea. 

Dei  de  Salomone  post  DaTidem  regnataro^  Tide  II  Reg,,  vu,  12,  etc.  De  flruetu 
ventris  tui:  hinc  ad  finem  usque  psalmi  Deus  loquitor. 

15.  Viduam Hier,  et  Sept,  ex  Hebr.  venationem,  hoc  est  Tictum  :  œmonam, 

nt  yertit  Symm.  apnd  Theodor.;  Sept.  H^,  pro  que  edit.  Alex,  xiîpav  :  unde 
Yulg.  viVftiom. 

il.  Iliucprodueam  cornu  David :in  Sîone  ao  Jérusalem,  regnare  làciam  Dayidis 
posteroB.  Paravi  iuoernam  :  sobolem  illustrem,  ac  regnantem.  Christo  meo  :  Davidi. 

18.  Sanctifcatiù  mea  :  sacrosanctos  erit;  at  Hier,  diadema  ejus:  regnum  ac 
majestés  ^us. 

(«)  Tbr. :  {B^.  Thramm  tmmi.]—  (6)  Snom.—  (e)  Salntari.»  (d)  [Hebr.  miiericordei.] 

P8ALMUS   CXXXII. 
'     EUGHARISTIGUS  ET  CONSOLATORIUS. 

Dtvid  onmilmi  lab  imperio  too  tribubus  adnnatig  :  item  Judsi  es  ditpenioni  ooUteli, 
qntm  wavis  sit  fratmm  conoordU. 


VKBSIO  S.  HIEHONTMI. 
Ganticmn   graduom   David. 
Ecce  quàm  bonum,  et  quàm  de* 


VERSIO  VULOATA. 
1.  Ganticum  graduum  David. 
Ecce  quàm  bonum,  et  quàm  ju« 


1.  Ecce  qudm  bomm,  et  quàm  jucundum  :  «  Non  enim  omne  quod  fucundum, 
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corum^  habitare  fratres  in  unumi 
Sicut  unguentum  optimum  in 

capJte^  quod  descendît  in  bar- 

bam  (a)  Aaron  : 
Quod  descendit  super   oram 

vestimentorum   ejus.    Sicut  ros 

Hermon>  qui    descendit   super 

montana  (6)  Sion. 
Quoniam  ibi  mandavit  Domi« 

nus  benedidîonem  (c)^  vitam  ua- 
I  que  in  œtcmum. 


cundum  habitare  fratres  in  unum. 

2.  Sicut  unguentum  in  capite^  quod 
descendit  inbarbam^  J)arbam  Aaron; 

Quod  descendit  in  oram  vesti- 
menti  ejus  :  3.  sicut  ros  Hermon>  qui 
descendit  in  montem  Sion. 

Quoniam  illic  mandavit  Dominus 
benedictionem  et  vitam  usque  in 
sffîculum. 

idem  «t  bomanest.;  jêKundw  exrini  hueus,  non  taman  <t  bcmu;  negm  qm$d  éonum 
est,  idem  eijucuTuûan  est^  bona  enim  toierantia  ùy'uria,,,  non  avâem  JmuneUh 
Sed  in  fratrum  ad  Dei  laudes  amoremque  conspirantiom  societate^  noa  taotùm 
bonitatis  fhictus  est,  sed  etlam  lœtitiœ  sensus  :  »  ex  Hilar.  in  hoûc  Psa!, 

2.  Sicut  tmguenttan  :  adde^  optimum;  Hier,  pecuitare,  ac  BoaTeoleiitisslmnm .* 
aâ  consecrandos  pontiflces  divinitus  insfitntum ,  Exod.,  zxx ,  S5.  J^  barbam  ^ 
Yulgare  Hebreeis,  aliisque  Orientalibus,  at  haberent  capilloa  unguentii  deUbstcs. 
At  imgnentum  illud  sacerdotale^  copiosissimè  effandebatur  in<»iputy  et  in  baibom 
usque  defluebat  Barbam  Aaron  :  ut  ostenderet  agere  se  de  ilLo  exqnisitisaimo 
unguento ,  quo  Aaron  ipse  Dei  jussu  consecratus.  In  oram  vestimenti  ejus  :  c& 
copia  effundebatur^  ut  se  latissimë  suavissimi  unguenti  fragrantia  diffuoderet. 
Spirituali  sensu  :  Cbristus  Spirita  sancto  unctos,  non  eum  aecepit  ad  mensorani^ 
Joan.,  m  y  34>  «ed  tantà  plenitadine,  ut  ex  eà  aocq»eremiu  omnesy  tbid.,  i,  16^ 
bono  Ghriflti  odose  per  ezempia  aanctorum,  etiam  extra  ficcleaism,  nbiqye  dlf- 
faao. 

3.  Sicut  ros  Hermon,  qui  descendit.  Non  vos  Hennon  descendit  in  montem  Sion, 
neque  enim  id  fleri  pôtest^  ut  idem  ros  decurrat  in  tam  diverses  montes  :  sic  ergo 
aapplendum  :  Sicut  ros  Hennon ,  et  sicut  ros  qui  descendit  ia  m<mtMW  Sioo,  iia 
fratrum  consensio  :  sensusque  est  :  Non  auavios  unguentum  illud,  quo  ipse  Aaion 
Dei  jussu  perfusus  couseoratuaque  est,  non  ros  jucuadiory  q«o  Henaon  et  Sion 
duo  clarissimi  montes  irrigantur,  ut  suavisest  fratnim  oonoordia.  illic  mmdavii 
Dominus  benedictionem  :  iUic,  ubi  fratres  concorditer  habitant. 

(a)  Tor.  .•  Ad  Barbam.  -*(6)  [Bebr.  Vomtes.]  *  (A)  AdUL  «L  ' 
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HORTATORIUS. 

Dei  landes  serris  ejus  perpetn6  oelebrande.  Xta  «oncUditur  tolenmitai  dedicationis  templL 
Aiunt  esse  dramaticnm  carmen.  Primis  Terstbus,  princeps  leTitanun  excnbias  agentium  fratres 
hortatur,  ut  vigUiis  landes  dtTÏaai  nywiswU  Ultisio  Tttft,  Crailnf  adsioiiiU  prl^pi  jaûto- 
ram  fausta  precantur. 

VERSIO  VULGATA. 
1.  Gantieum  gredonm. 

Ecce  nunc  benedioite  Doodnum, 
omnesjMrvi  Domioi  s 
(a)  Tar.:noniiuuB» 


ISBSIO  S.  HIERONTMI. 


Eoœ  benedieite  Dofllîlio  (a). 
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Qui  statîs  in  domo  Domim  in 
nootîbus. 

Levate  manu3  vestras  ad  sane- 
éun,  eC  taiediôle  Doaûnvan. 


Benedieat  te  (s)  Domîiiijs 
SioBy  fsetor  coài  fit  terne. 


ex 


Qtd  statisin  ckMao  Domini^  in  a 
domùs  Dei  nostri, 

2.  In  noctibusextollite  manusTes- 
ttas  in  saBfita,  et  beneâkôte  Domi- 


3.  Benedioot  le  Dmaimu  ex  Sion, 
(Iqoi  boit  eoefam  et  taram. 


1 .  In  airiiê  âamùa  Dei  nostri^  deest  Héhr .  aumptnm  eoL  Psalmo  Beqoenti  yera.  2. 

2.  In  noctibus  :  junge  prœcedenti^  ut  sensus  sit  :  Vos  qui  per  noctem  in  templo 
excubias  agttis,  extoUite  manus  vestras  ad  Deum  :  qnanquam  et  e'6  referri  potest, 
at  maxime  studeant  horis  sileiAllraB  et  qoietia  iaudare  Deum.  In  sancta  :  ad  san^ 
tnarium.  Bèc  «Bqœ  Psalmi  c^oom. 

(o)  Ver,  :  Tfbi. 


■www»  >^<i»i»^> 


PSALMUS  CXÏXIT. 
LAUDIS  ET  GRATIARUM  ACTÎOîîlS. 

J)iM  teBCdicit  f  n>  beneficiii  in  popvlum  coUatis  -,  tm  idoU  dtlMtita» 


TEBSIO  S.  HIEKOmrKI. 
Alléluia. 

Laudate  nomen  Domini^ktu- 
date>  servi,  Dominum  : 

Qui  statis  in  domo  Domini,  in 
ofariis  domûs  Dei  nostri. 

Landate  Dominum,  quoniam  (oj 
bonus  DominnB  :  eantate  nomini 
ejus,  quoniam  decens. 

Quoniam  Jacob  elegit  sibi  Do- 
minus,  Israël  in  peoiâium  suum. 

•Qma  ego  sdo  <[u6d  magnus 
Dominus,  et  Dominus  (6)  noster 
pne  omnibus  <fii8. 

Omnia  qun  Toluit  Dominus 
fècitincœlo,  etinterr&;inmari^ 
et  in  omnibus  (c)  abyssis. 

Levam  nnbes  de  summitatibus 
tems,  ftoigvm  in  plnviam  feoit  : 

Educens  ventos  de  thesauris 


VERSIO  VULGATA. 
l.Albluia. 

Laudafe  nomen  Domini,  laudate, 
servi,  Dominum. 

2.  Qui  statis  in  domo  Domini,  in 
afrns  domûs  Dei  nostri, 

3.  Laudate  Dominum,  quia  bonus 
Dominus  :  psallite  nomini  ejus,  quo- 
niam suave. 

4.  Quoniam  Jacob  elegit  4dbi  Do» 
minus,  Israël  in  possessionem  83)i. 

5.  (^a<ego  oognoviquèdmagm» 
est  Dominus,  et  Deus  noster  pvœ  om* 
nibns  diis. 

6.  Onmia  «fumnmqiie  Toluit,  Do* 
minus  f ecit  in  cœlo,  in  terra,  in  mari, 
et  in  omnibus  abyssis. 

t.  £duûens  aubes  ab  axtcemo  1er- 
I»  z  firigurain  pluviamlsoit. 
Qui  prodooit  'vvntDB  de  tibesaoris 


7.  Ventosde  theumris  :  propter  reconditas  ventomm  caasas.  Docet  oatem  qulm 
608  in  potestate  habeat,  atque  ad  voluntatem  laxet. 

(a)  7ar.:Q«i0..-(6)[£Epar,doiniiwlQr.]--*(«)c«]ietiii 
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8.  Qui  percussit  primogenita 
^gypti  ab  homine  usque  ad  pecus. 

9.  Et  misit  signa  et  prodigia  in 
medio  tui^  iEgypte  :  in  Pharaonem^ 
et  in  omnes  servos  ejus. 

10.  Qui  percussit  gentes  multas  : 
et  occidit  reges  fortes  : 

11.  Sehonregem  Amorrhœorum^ 
et  Og  regem  Basan ,  et  omnia  régna 
Ghanaan. 

12.  Et  dédit  terram  eorum  hœre- 
ditatem,  haereditatem  Israël  populo 
suo. 

13.  Domine^  nomen  tuum  in  ster- 
num :  Domine^  memoriale  tuum  in 
generationem  et  generationem. 

11.  Quia  judicabit  Dominus  popu- 
lum  suum  :  et  in  servis  suis  depre- 
cabitur. 

15.'Simulacra  gentium  argentum 
et  aurum^  opéra  manuumhominum. 

16.  Os  habent  et  non  loquentur  : 
oculos  habent  et  non  videbunt. 

17.  Aures  habent,  et  non  audient: 
neque  enim  est  spiritus  in  ore  ipso- 
rum. 

18.  Similes  illis  fiant  qui  faciunt 
ea  :  et  omnes  qui  confidunt  in  eis. 

19.  Domus  Israël,  benedicite  Do- 
mino :  domus  Aaron,  benedicite 
Domino. 

20.  Domus  Levi,  benedicite  Do- 
mino :  qui  timetis  Dominum,  bene- 
dicite Domino. 

21.  Benedictus  Dominus  ex  Sion, 
qui  habitat  in  Jérusalem. 

8,  Qui  percussit  :  Junge  sequenti,  Mo  enîm  inciplt  propria  Israël!  narrare  béné- 
ficia. 

14.  In  servis  suis  deprecabitur  :  passive  Hier,  erit  placahilis;  Hebr.  solaiium  ca- 
piet;  mîserebitur,  Deut,  xxxn,  36.  in  servis  suis  nUserebitur,  qaod  est,  in  eoa 
efibndet  misericordiam  suam. 

(a)  Yar.  :  [Bebr.  Qmulrtipedein.]  —  (»)  Miiit  -  (e)  ^m 


suis.  Qui  percussit  primitiva 
iEgypti,  ab  homine  usque  ad 
pecus  (a). 

Emisit  (6)  signa  et  portenta  in 
medio  tui,  iEgypte,  in  Pharao, 
et  in  cunctos  senros  suos  (c). 

Qui  percussit  gentes  multas,  et 
occidit  reges  fortes  : 

Seon  regem  Amorrhteorum,  et 
Og  regem  Basan,  et  omnia  régna 
Ghanaan. 

Et  dédit  terram  eorum  haeredi- 
tatem, hœreditatem  Israël  populo 
suo. 

Domine,  nomen  tuum  in  œter^ 
num  :  Domine,  memoriale  tuum 
in  generatione  et  generatione. 

Quia  judicabit  Dominus  popu- 
lum  suum,  et  in  servos  suos  erit 
placabilis. 

Idola  gentium  argentum  et  au- 
rum  :  opéra  manuum  hominum. 

Os  habent,  et  non  loquentur  : 
oculos  habent,  et  non  videbunt. 

Aures  habent,  et  non  audient  : 
sed  nec  est  spiritus  in  ore  ipso- 
rum. 

Similes  illis  fiant  qui  faciunt  ea^ 
et  omnes  qui  confidunt  in  eis. 

Domus  Israël,  benedicite  Do- 
mino :  domus  Aaron,  benedicite 
Domino. 

Domus  Levi,  benedicite  Do- 
mino :  timentes  Dominum»  bene- 
dicite Domino. 

Benedictus  Dominus  ex  Sion, 
qui  habitat  in  Jérusalem.  Alleluia« 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER  V. 


353 


*«^MAWWlAAAMM«V%MMMMA/^W^^VWWWMWV^V^V^WMWWW«W«MAMAm/WW%A#W*MMMMMAMMAMM^«MMMM^AAMAAMMAM<% 


psALMus  cxxxy. 

LAUDIS  ET  6RATIARUH  ACTIONIS. 

Bei  fai  popnlam  miierieordiam  célébrât ,  priscis  benefidis  ordiiie  recensitis.  Est  autem  bie 
Pnlmns  Daride  rege  eonm  areftcantari  folitos,  I  Parai,  xvi,  41.  Idem  Davidi  attributui ,  et 
in  dedieatione  tempU  mib  Salomone  decantatus,  ad  laudandum  Donânum  quoniam  bonus, 
quaniam  in  erttmum  miserieordia  ejut,  II  Parai,  vi,  6.  Item  fùndatosecondo  templo,  I  Ssdr, 
m,  10,  11,  et  poit  insignem  Tictoriam,  I  AfocA.,  n,  M, 


▼EBSIO  S.  HIERONTMI. 

Confitemini  Domino^  qaoniam 
bonus  :  quoniam  in  œtemum  (a) 
miserieordia  ejus, 

Confitemini  Deo  deorum  :  quo- 
niam in  feternum  miserieordia 
ejus. 

Confitemini  Domino  domino- 
rum  :  quoniam  in  œtemum  mi- 
serieordia ejus. 

Quirfecit  mirabilia  magna  so- 
ins :  quoniam  in  œtemum  mise- 
rieordia ejus. 

Quifeeiteœlosinsapientiâ  (6)  : 
quoniam  in  œtemum  miserieor- 
dia ejus. 

Qui  firmavit  terram  super 
aquas  :  quoniam  in  œtemum  mi- 
serieordia ejus. 

Qui  fecit  luminaria  magna  : 
quoniam  in  œtemum  miserieor- 
dia ejus  : 

Solem  in  potestatem  diei  :  quo- 
niam in  œtemum  miserieordia 
ejus  : 

Lunam  et  stelUis  in  potestatem 


VERSIO  VULGATA. 
1.  AUeluia. 

Confitemini  Domino,  quoniam  bo- 
nus :  quoniam  in  œtemum  miseri- 
eordia ejus. 

2.  Confitemini  Deo  deorum  ;  quo- 
niam in  œtemum  miserieordia  ejus. 

3.  Confitemini  Domino  domino*- 
rum  :  quoniam  in  œtemum  miseri- 
eordia ejus. 

4.  Qui  faeit  mirabilia  magna  so- 
lus  :  quoniam  in  œtemum  miseri- 
eordia ejus. 

5.  Qui  feeit  eœlos  in  intelleetn  : 
quoniam  in  œtemum  ouseripordia 
ejus. 

6.  Qui  firmaTitterram  super  aquas  : 
quoniam  ia  œtemum  miserieordia 
ejus. 

7.  Qui  feeit  luminaria  magna  :  quo- 
nia  in  œtemum  miserieordia  ejus. 

8.  Solem  in  potestatem  diei  :  quo- 
niam in  œtemum  miserieordia  ejus. 

9.  Lunam>  et  stelias  in  potestatem 


5.  /n  iniellectu  :  Hier,  in  sapienHà. 

6.  Qui  firmavit  terram  super  aquas  :  ne  fluctibtts  mmperetur  :  41ii>  apud  C^« 
80st.  :  Qui  eonstipavit  terram  in  aguis.  Vide  Psal.  xxiii  «  2 

8.  In  potestatem  diei:  ut  prœesset  diei.  Gènes.,  i,  16. 

9.  In  potestatem  nociis:  ot  prœesset  nocti,  ibid, 

{a)  YoF.:  Ibl  et  in  ae<pie]iUba5  pro  adrnvm  hebr«  bibet  smHbm*  —  (ft)  [Mehr.  in  Intel* 
leeta.] 

TOM.  I.  23 
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noctis  :  cpiotdam  in  œternum  mise- 
ricordia  ejus  : 

10.  Qui  percussit  iSgyptum  cum 
primogenitis  eorum  :  quoniam  in 
œternum  misericordia  ejus. 

il.  Qui  eduxit  Israël  de  medio 
eorum  :  quoniam  in  œternum  mise- 
ricordia ejus  ^ 

12.  In  manu  potenti,  et  hradiio 
excelso  :  quoniam  in  œternum  mise- 
ricordia ejus. 

13.  Qui  diTÏsit  maore  Rnbrum  in 
divisiones  :  quoniam  in  œternum 
misericordia  ejus. 

14.  Et  eduxit  Israël  per  médium 
ejus  :  quoniam  in  œternum  miseri- 
cordia ejus. 

15.  Et  excussit  Pharaonem^  et  vir- 
tutem  ejus  in  mari  Rubro  :  quoniam 
in  œternum  misericordia  ejus. 

16.  Qui  Iraduxit  populum  sunm 
per  desertum  :  quoniam  in  œternum 
misericordia  ejus. 

17.  Qui  percussit  regcs  magnos  : 
quoniam  in  œternum  misericordia 
ejus.  « 

18.  Et  occidit  reges  fortes  :  quo- 
niam in  œternum  misericordia  ejus. 

10.  Sehon  regem  AmofThœoram  : 
quoniam  in  œternum  misericordia 
ejus. 

20.  Et  Og  regem  Basan  :  quoniam 
in  œternum  misericordia  ejus. 

21.  Et  dédit  terram  eorum  hœre- 
ditatem  :  quoniam-  in  œternum  mi- 
sericordia ejus. 

22*  Hœreditatem  Israël  senro'suo  : 
quoniam  in  œternum  misericordia 
ejus. 

23.  Quia  in  bumilitate  nostrà  me» 


noctis  :  quoniam  in  œtemom  mi- 
sericordia ejus  : 

Qui  percussit  JSgypfum  cum 
primitivis  suis  :  quoniam  in  œter* 
num  miseiicordia  ejus. 

Et  eduxit  Israël  de  medio  eo- 
rum :  quoniam  in  œternum  mi- 
sericordia e4us. 

in  manu  valida  et  (a)  bracbio 
extento  :  quoniam  in  œternum 
misericordia  ejus  : 

Qui  diviât  mare  Rubrum  in  di- 
visiones :  quoniam  in  œternum 
misericordia  ejus  : 

Et  eduxit  Israël  in  medio  ejn^: 
quoniam  in  œternmn  misericor-* 
dia  ejus  : 

Et  convohrit  Pharao  (6)  et  excr- 
citum  ejus  in  mari  Rubro  :  quo-» 
niam  in  œternum  misericordia 
ejus. 

Qui  duxit  (c)  populum  suum 
per  desertum  :  quoniam  in  ster- 
num misericordia  ejus. 

Qui  percussit  reges  magnos  : 
quoniam  in  œternum  misericor- 
dia ejus. 

Et  ooddit  reges  magnifioos  {d)  : 
quoniam  in  œternum  misericor- 
dia ejus. 

Seon  regem  Amorrheomm  r 
quoniam  in  œternum  misericor- 
dia ejus, 

Et  Og  regem  Basan  :  quoniam 
in  œternmn  misericordia  ejus. 

Et  dédit  terram  eorum  (e)  hœ- 
reditatem :  quoniam  in  œfemum 
misericordia  ejus. 

Haereditatem  Israël  serro  sue  : 
quoniam  in  œternum  misericor- 
dia ejus. 

Quia  in  bumilitate  nostrà  mc- 


i2.  Brachio  exceUo  :  Hier,  exiento,  eodem  senso^  Qt  tb  alto  MUMDà  vi  fetiat. 


(a)yaf'.:Etiii.«-(6)(Af. 
Add,  iu» 


.]  ^  (c)  f«té»iii^  (4)  [Btkr.  BtgullMt.}  «^  (r)  AU 
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mor  fuit  nostri  :  quoniam  ia  aeter- 
num  misericordia  ejus. 

Et  redemit  (a)  nos  de  hosti- 
bus(5)  nostris:  quoniam  in  œter- 
num  misericordia  ejus. 

Qui  dat  panem  omni  carni  : 
quoniam  inœternummisericordia 
ejus. 

Gonlitemini  Deo  cœli  :  quo- 
niam in  œtemum  misericordia 
ejus. 


mor  fuit  noatrl  :  quoniam  in  leter- 
nmn  misericordia  ejus. 

24.  Et  redemit  nos  ab  inimids 
nostris  :  quoniam  in  «ternum  mise- 
ricordia ejus. 

25.  Qui  dat  esoam  omnû  carni  : 
quoniam  in  œtemum  mîsericorc^ 
ejus. 

26.  CoBfitemini  Deo  eœli  :  quoniam 
in  œtemum  miserieordia  ejus. 

Gon£itemini  I>omini>  dominorum  : 
I  quoniam  in  astemum  misericor^a 
lejus. 


26.  (Umfitemmi  Ikmino  dommortmi  :  deest  Hier.^  Hebr.  et  Scptoa^ 
(a)  Var,  :  Eripuil.  —  (J)  [JIeôr.hostibiis.l 


m^^^im^^*0*f»j^4 


«MV^^MW^^WWWVWWWN/WWWWWVWWWV»AAA/W^A/<^^<W»A/>/WW»^» 


PSALMUS  CXXXVI. 
CONSOLATIONIS. 

Popvlttt  in  captîYitate  ^mens  :  logeutei  ia  fiseulo  christitni,  soam  utriqne  J«r«safem  deside- 
nnt.  Siii«  titak)  in  Hebr.  Jeremiae  titulum  Theodor.  rejicit.  Hic  ,  spiriUialiter  iAielIigcadie 
éam  ciTitatet  :  neinp«  Jeratalem,  eœlestis  patria  :  Babylon,  mnndus,  captivitatîs  locus  ia  quo 
ezules  degimns.  Duas  istas  civitaies  faciunt  duo  amores  :  Jérusalem  facit  amor  Dei;  Ba^ 
byioniam  amor  tœeuli.  Anfuft.  in  Psaln  LXir,  n.  2.  El  amore  socnli  orinnlar  terrenœ  de- 
lectationfis,  iqnibos  pii  abborrent  :  eamtkum  «Mm  dâlteUatonis  sœeuti  hvjus,  lingua  aliéna^ 
lingna  harbara  ett,  guam  in  eaptivùate  didieimus,  Aifut.  in  hoc  Psal.  n.  11.  Neqne 
cantant  fidèles,  niai  in  Jérusalem  ubi  beat!  suut,  bic  autem  non  cantant  led  gemont,  memorei 
perdit«  in  Adam  ioaocentic  pariter  ae  beatitudinis. 


▼EBSIO  S.  HIERONTVI. 

Super  flumina  Babylonis^  ibi 
sedimus,  et  fievimus,  cùm  recor- 
daremur  Sion. 

Super  salices  in  medio  ejus  sus- 
pendimns  citharas  noatras. 

Quoniam  ibi  interrogaverunt 
nos  qui  captivos  duxerunt  nos 
verba  canmois» 


VERSIO  VULGATA. 
Psalmus  David  Jeremiœ. 

1.  Super  flumina  Babylonis,  illic 
sedimus  et  fievimus  :  ctun  recorda- 
remur  Sîon  : 

2.  In  salicibus  in  medio  ejus,  sus- 
pendimus  organa  nostra. 

3.  Quia  îllic  intçrrogaverunt  noe, 
qui  captivos  duxerunt  nos,  verba 
cantionum  ; 


i.  Super  fluminm  Babyhnis.,,  eitm  recordaremur  Sion  :  ex  fpso  exUli  sensu 
subit  dulciB  patriœ  recordatio  qa&  cientor  infletns.  Sj^iriUiali  sfssem,  fbaûnaBa» 
byknis  sont  onmia^  qaœ  faîc  amantar  et  transeunt^  August.  Hinc  suspiria  ad  illam 
manentem,  ac  fundamenta  habestem  cLvitatenia  de  qu&  Pwdua  Skbr^  xi,  10; 
xm,  li. 
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Et  qui  abduxenint  nos  :  H3nnnum 
cantate  nobis  de  canticis  Sion. 

4.  Quomodocantabimuscanticiun 
Domini,  in  terra  aliéna? 

5.  Si  oblitus  fuéro  tui,  Jérusalem, 
oblivioni  detur  dextera  mea. 

6.  Adhœreat  lingua  mea  faucibus 
meis,  sinonmeminero  tui  : 

Si  non  proposuero  Jérusalem,  in 
principio  lœtitiœ  meœ. 

7.  Memor  esto.  Domine,  filiorum 
Edom,  in  die  Jérusalem  : 

Qui  dicunt  :  Exinanite,  exinanite, 
usque  ad  fundamentum  in  eà. 

8.  Filia  Babylonis  misera  :  beatus, 
quiretribuet  tibi  retributionem  tuam, 
quam  retribuisti  nobis. 

9.  Beatus,  qui  tenebit,  et  allidet 
parvulos  tuos  ad  petram. 


Et  qui  afOigebant  nos  laBti  :  Ga- 
nite  nobis  de  canticis  Sion. 

Quomodo  cantabimus  canti- 
cum  Domini,  in  terra  aliéna? 

Si  oblitus  fuero  tul,  Jérusalem, 
in  obllTione  sit  dextera  mea. 

Adhœreat  lingua  mea  gutturi 
meo,  si  non  recordatus  fuero  tuî  : 

Si  non  proposuero  Jérusalem, 
in  principio  lœtitiflB  meœ. 

Mémento,  Domine,  filiorum 
Edom,  in  die  Jérusalem, 

Dicentium  :  Evacuate,  evacuate 
usque  ad  fundamentum  ejus. 

Filia  Babylonis  vastata  :  beatus 
qui  retribuet  tibi  vicissitudinem 
tuam,quamtu(a)  retribuisti  nobis. 

Beatus  qui  tenebit,  et  allidet 
parvulos  tuos  ad  petram. 


8.  Qui  abdiucervnt  nos  :  Hebr.'çut  nos  in'aeerwm  redegenmt,  id  est,  civitatem 
noBtram.  Hymnum:  Hebr.  lœtitiam,  lœtnm  cannen  petâ>ant. 

6.  Dextera  mea  :  vis  mea,  auxilium  meum,  aut  félicitas,  per  dexteram  designata, 

7.  Memor  esto,».  filiorum  Edom  :  Esafl  :  Idumseorum  semper  adversantium 
Judoeis ,  ex  priscis  Esafl  adversùs  Jacobom  inimicitiis.  In  die  Jérusalem  :  cûm 
recordaiieris  Jerosalem. 

8.  Filia  Babylonis  misera  :  Hier,  vastata,  id  est,  vastanda. 

9.  Beatus,  qui  tenebit,  et  aiUdet parvulos  tuos Beatus,  qui  implebit  vatici- 

nium  Isaiœ  de  Babylone  dicentis  :  Infantes  eorum  allidentur  m  oculis  eorum, 
Isa.,  XIII,  16. 

(a)  Var,:Deett  ta. 

PSALMUS  CXXXVII. 
EUCHARISTICUS. 

Congruitei  tempori,  qao  bello  Syriaco  confeelo,  deTÎctisqae  multii  regibat,  mineola  Bd 
toto  Oriente  celebnU,  regei  ad  ipwun  coUradasdum  mvitabant,  II  i2^.(Xiii.  Vide 
Psai»  Liz. 


VEBSIO  VULGATI, 
1.  Ipsi  David. 
Gonfitebor  tibi,  Domine^  in  toto 


▼ERSIO  s.  HIERONTMI. 
David. 
Gonfitebor  tibi.  Domine,  in  toto 


i.  Domine  :  deeat  Hebr.  Quoniam  audisti  verba,,,,.  deest  Hier.  In  conspeetu 
angehrum  :  sic  addit  se  angâis  Deo  canentibus. 
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oorde  meo,  in  conspectu  deorum 
cantabo  (a)  fibi. 

Adorabo  in  templo  sancto 
tuo  {b),  et  confitebor  nomini  tuo 

Super  misericordià  fuà^  et  veri- 
tate  tuà;  quia  magnificasti  super 
omne  nomen,  eloquium  tuum. 

In  die  inyocabo>  et  exaudies 
me  :  dilatabis  animœ  meœ  f orti- 
tudinem. 

Gonfiteantur  tibi.  Domine^  om- 
nes  reges  terrœ  :  quoniam  audie- 
runt  eloquia  oris  tui. 

Et  cantent  in  viis  Domini  :  quo- 
niam magna  gloria  Domini. 

Quoniam  excelsusDominus,  et 
humilia  respicit  (c),  et  excelsade 
longé  cognoscit. 

Si  ambulavero  in  medio  tribu- 
lationis,  vivificabis  me  :  super 
furorem  inimicorum  meorum 
mittes  manum  tuam^  et  salvabit 
me  dexteratua. 

Dominus  operabitur  pro  me 
Domine^  misericordià  tiia  in  ster- 
num :  opéra  manuum  tuarum  ne 
dimittas. 


corde  meo  :  quoniam  audisti  verba 
oris  mei. 

In  conspectu  angelorum  psallam 
tibi  :  2.  Adorabo  ad  templum  sanc- 
tum  tuum,  et  confitebor  nomini  tuo. 

Super  misericordià  tuà,  et  veritate 
tuà  :  quoniam  magnificasti  super 
omne,  nomen  sanctum  tuum. 

3.  In  quàcumque  die  invocayero 
te,  exaudi  me  :  multiplicabis  in 
anima  meà  virtutem. 

4.  Gonfiteantur  tibi.  Domine,  om« 
nés  reges  terrœ  :  quia  audierunt  om- 
nia  verba  oris  tui  : 

5.  Et  cantent  in  viis  Domini  :  quo- 
niam magna  est  gloria  Domini. 

6.  Quoniam  excelsus  Dominus,  et 
biunilia  respicit  :  et  alta  à  longé 
cognoscit. 

7.  Si  ambulavero  in  medio  tribu- 
lationis,  vivificabis  me  :  et  super  iram 
inimicorum  meorum  extendisti  ma- 
num tuam,  et  salvrun  me  fecit  dex- 
tera  tua. 

8.  Dominus  retribuet  pro  me  :  Do- 
mine, misericordià  tua  in  saeculum  : 
opéra  manumn  tuarum  ne  despicias. 


2.  Adorabo  ad  templum  :  psaUenti  cum  angelis,  pro  coelo  est  templum  divino 
nomini  consecratmn.  Magnificasti  super  omne,  nomen  sanctum  tuum  :  Hier,  super 
omne  nomen,  eloquium  tuum,  id  est,  super  omnem  fiimam;  qnidquid  de  te  narrent 
homines,  verbi  toi  majestate  Tîncitur. 

3.  Exaudi  me:  exaudies.  Multiplicabis:  Hier.  dUatabis  animœ  meœ  fortitudi- 
nem,  robur  aug^is. 

4.  Reges  :  victi,  vel  Yictoriarum  famâ  permoti. 

5.  Content  in  viis  Domini  :  ad  templum  ducentibus.  Adeant  Jérusalem,  et  ten^ 
plum  donis  cumulent. 

6.  A  longé  cognoscit  :  longé  infra  se  videt,  ut  abjecta  et  jacentia. 

7.  In  medio  tribulatùmis  :  beUi  ut  Psal,  xix,  1  :  Exawdiat  te  Dominus  in  die 
tribulatûmis,  Extendisti  :  Hier,  mittes. 

(a)  Var,  :  [Bebr,  p««U«0i.l  —  (ô)  [ffebr,  ad  templum  Mnetiim  taum.]  —  (c)  [ffebr.  et  huwUo 
fidet  et  ezceûui».] 
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PSALMUS  cxxxvm. 

MORALIS  ET  DEPRECATORIUS. 

Aeevsatnt  ab  inkaids  ooràm  Saile ,  testem  innooeatia  tue  onwat  Dmou,  fonutorea  toun  «I 
cogitatiomm  «eralaloreai  ;  atiaioMi  mûm  odiàse  m  «  aU  bmIm.  Et  B»ia«d  < 
Ten.  19,21, 23,  S4. 


TEHSIO  S.  HIEROKTin. 

Victor!  Psalmus  (a)  David. 

QomizM^  iniffestigasti  me,  et  co- 
gnovisti.  Tu  cogoovisti  sessionem 
meêjox,  et  resurreetionem  meam  : 

InteUezisti  malum  meum  de 
longé.  Semitam  meam  et  acoiba- 
tionem  meam  eYentilasti  ; 

Et  omnes  vias  meas  intellexisU. 
Quia  aoD  est  eloqpiium  inlinguà 


TERSIO  TtJLGATA, 
1.  in  Ùnem,  Psalmus  David. 

Domine,  probasti  me  :  et  cogno- 
yisti  me  :  2.  tu  cogDoyisti  seesionem 
meam,  et  resuirectionem  meam. 

3.  InteUezisti  cogitationes  meas  de 
longé  :  semitam  meam  et  âmiculum 
meum  investigasti. 

4.  Et  omnes  vias  meas  pnevidisti  : 
quia  non  est  senno  in  UjiguÂ  meà. 

5.  Ecce,  Domine,  tu  cognovisti 
omnia,  novissima,  et  aniiqua  :  tu 
formasti  me,  et  posuisti  super  me 

fnannnn  tuam. 

6.  Mirabilis  fada  est  seientia  tua 
ex  me:  eonfortataest,  etnonpotero 
ad  eam. 

7.  Quô  ibo  à  spiritu  tuo?  et  quô  à 
facietu&fugiam? 

2.  Semonem...^  ei  reimreeiùmem.  me  sive  Bedentem,  sive  MVgenleai  :  Theod. 
nosti  quœ  meditabar  sedens,  et  operabar  surgens: 

3.  De  Umgè  :  arcaaa  oott&ilionim  ab  «tanio  pneividiilL  SemiiiK^  metan,  et  fu- 
niculum  meum  :  Tbeodor.  rectitudinem  operum,  opéra  quasi  àine  directa.  Hier. 
Semitam  et  accubationem,  Nosti  gcadieatam  et  cotMinleiD,  vigttantfrni  et  qiâes- 
«eatem. 

4.  Omnes  vtas  measprcsvidisti:  quia  non:.,.,  cùm  non  est  senae;  OM  etim  ta* 
cito,  arcana  pectons  nosti,  lokeqiie  opus  babes  nt  ea  yerbis  eto^Htar. 

5.  Novissima  et  aiUiqua  :  Hier,  reùrorsitm  eiatUè  fàsma$U  me^  id  est  à  fronte 
et  à  tergo. 

6.  Ex  me:  ego  ipse  magnum  artis  tuœ  documentum  argumentnmque  laudis; 
«vei ,  prœ  me  ;  Hier,  super  me  est  seientia,  excedit  facultatem  inteDigentiae  meœ. 
Conforiata  est Hier,  excelsior  est.  Non  potero  ad  eam  :  suppl.  accedere. 

7.  Quà  ibo  à  spiritu  tuo  ?  Spiritus  enim  Domini  repievit  orbem  terrarum,  Sap., 
I,  7;  de  quo  Spiritu  dictum  :  Dominus  Deus  misit  me  et  Spiritus ejus,  etc.,  Isa., 
ZLviu,  le.  Quem  Spiritnm  memorat,  ad  commendandam  immensitatem  Dei, 
quôd  Deus  bono  îllo  Spiritu  omnia  alat,  vegetet,  foveat. 

(a)  Yar,  :  Gonticain.  —  (6)  Mirabilior  est  iciestit  t  ne,  eicebior. 


Ecoe,  Domine,  nosti  onmia. 
Betrorsùm  et  anté  formasti  me, 
etposuisti  super  me  mamuntuam. 

Super  me  eet  scieniia  (6),>et 
ezieelsior  est,  non  potero  ad  eam. 

Quô  ibo  à  spiritu  tuo,  et  qu6  & 
facie  tuà  fîigîam? 
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Si  asc^dero  in  «œlam,  ibi  es 
ta;  si  jacuero  in  infemo^  ades. 

Si  Bumpsero  pennas  diioculo  : 
habitavero  in  novissimo  maris  : 

Etiam  ibi  manus  tua  deducet 
me,  et  tenebit  me  dextera  tua. 

Si  dixero  :  Forte  tenebrœ  ope- 
rient  me  :  nox  quoqua  lux  erit 
•cireame. 

Nec  tenebrœ  babent  tenebras 
apud  te,  et  nox  quasi  dies  lucet: 
similes  sunt  tenebrœ  et  lux. 

Quia  tu  possedisti  renea  meos, 
ersusque  es  me  îa  utero  matris 
me». 

Gonfitebor  tibi  quoniam  terri- 
biliter  magnificasti  me  :  mirabi- 
lia  opéra  tua,  et  anima  mea  no- 
Tit  nimis. 

Non  sunt operta  ossa  mea  àte, 
quibus  factus  sum  in  abscondito  : 
toiaginatus  sum  in  novissimis 
terrœ. 

Informem  adhuc  me  viderunt 
oeuli  tui,  et  in  libro  tuo  omnes 
scribentur  :  dies  formati  sunt,  et 
non  est  una  in  eis. 

Mibi  autem  quàm  honorabiles 


8.  Si  ascendero  in  oœlum,  tu  ilUc 
es  :  si  descendero  in  in&rnum,  adea. 

9.  Si  sumpsero  pennas  meas  dilu- 
culo,  etbabitavero  in  extremis  mar's  : 

10.  Etenim  illùc  manus  tua  dedu^ 
cet  me,  et  tenebit  me  dextera  tua. 

li.  Et  dix!  :  Forsitan  tenebrœ  coo- 
culeabunt  me  :  et  nox  illuminatio 
mea  in  deliciis  meis. 

12.  Quia  tenebrœ  non  obscura- 
buntur  à  te,  et  nox  siout  dies  iilumi- 
aabitur  :  sicut  tenebrœ  ejus,  ita  et 
lumen  ejus. 

13.  Quia  tu  possedisti  renés  meos  : 
suscepisti  me  de  utero  matris  meœ. 

14.  Gonôtebor  tibi,  quia  terribili- 
ter  magnificatus  es  :  mirabilia  opéra 
tua,  et  anima  mea  cognoscit  nimis. 

15.  Non  est  occultatum  os  meum  à 
te,  quod  feeisti  in  occulto  :  et  sub- 
stantia  mea  in  inferioribus  terrœ. 

16.  Imperfectum  meum  viderunt 
oeuli  tui,  et  in  libro  tuo  omncs  scri- 
i>entur  :  dies  formabuntur,  et  nemo 
in  ei8« 

17.  Uihi  autem  nimis  honoriûcati 


11, 12.  Et  dixi:  Hier,  si  dixero,  Cancukabvnt  :  Hier,  cperient  :  vide  apud 
ctimdem  hos  duos  versus  egregiè  versos.  Nox  sicut  dies  illuminahitur  :  Hier. 
quasi  dies  lucet  ;  Hebr.  nox  tibi  lux  erit. 

13.  Possedisti  renés  meos  :  ialîma  maa.  Suscepisti  jm  :  Hier,  orsus  es  me  in 
utero,  etc. 

14.  Terribiliter  magnificatus  es:  Hier,  magnificasti  me  :  mirabillter  me  fecisli  : 
arte  stupendA. 

15.  Os  meum  :  nuttum  ex  ossibus  te  latet.  Suhstantia  mea  :  Hebr.  velut  acu 
frictussum;  Hier,  tma^ma^u^mm,  flctusBum;  oonformatos.  In  inferioribus  terra! 
Ghald.  m  utero» 

16.  Imper fectwn  meusn  :  Hier,  informem  adhuc  me,  fœlum  rudem  in  utero  ma- 
tris. Omnes  scribentur  :  omnes  artus,  seu  partes  corporis  mei,  quas  lu  tam  per- 
fectè  DOTeras,  ac  si  jom  in  libro  descriptas  haberea.  Formabuntur  :  in  die^  fm- 
gebantor  partes  illœ.  Et  nemo,  etc.  :  Hebr.  et  non  una  in  eis,  ne  una  quidcm 
earum  erat  :  nec  ta  impolilas  aut  malè  cohœrentes  eomposuisti ,  sed  totas  for- 
masti  cùm  non  essent. 

17.  Nimis  honorificati  sunt,  Càm  Deos  tantus  sit,  qu&m  felices  potentesque 
sunt,  quos  amore  suo  dignatur  !  At  Hebr.  quàm  pretiosœ  cogitationes  iuœ,  Deus! 
quanta  earum  summal  eadem  enim  vox  bebreea  re?ie,  qu8B  hic  amici,  vers.  3. 
CogiiaUones :  eadem  quoqae  fox  roêch,  apod  Sepftaag.  JMe  ifiuiden  %^9â  verlitor  ; 


Digitized  by  VjOOQ IC 


860 


PSALMORUH 


8unt  aznici  tui^  Deus  :  nimis  çonfor- 
tatus  est  principafus  eorom. 

48.  Dinumerabo  eoB,  €t  super  are- 
nam  multiplicabimtur  :  exsurrexl, 
et  adhuc  sum  tecum. 

19.  Si  occideris^  Deus,  peccatores  : 
viri  sanguinum»  decliuate  a  me  : 

20.  Quia  dicitis  in  cogitatione  : 
accipient  in  vanitate  civitates  tuas. 

21 .  Nonne  qui  oderunt  te^  Domine, 
oderam  :  et  super  inimicos  tuos  ta- 
bescebam? 

22.  Perfecto  odio  oderam  illos  : 
et  inimici  facti  simt  mihi. 

23.  Proba  me,  Deus,  et  scito  cor 
meum  :  interroga  me  :  et  cognosce 
semitas  meas. 

24.  Et  vide,  si  Tia  iniquitatis  in  me 
est  :  et  deduc  me  in  via  œtemà. 


facti  sont  amici  (a)  tui,  Dens  : 
quàm  fortes  pauperes  (6)  eorum  I 

Dinumerabo  eos,  et  arenà  plu- 
res  erunt  :  evigilaid^  et  adhuc 
sum  tecum. 

Si  occideris,  Deus,  impium^  viri 
sanguinum,  declinate  a  me. 

Qui  contradicent  tibi  scélérate  : 
elevati  (c)  sunt  frustra  adversarii 
tui. 

Nonne  odientes  te.  Domine^ 
odivi  ;  et  contra  adversarios  tuos 
distabui  (d)? 

Perfecto  odio  oderam  illos, 
et  {e)  inimici  facti  sunt  mihi. 

Scrutare  me,  Deus,  et  cognosce 
cor  meum  :  proba  me,  et  scito 
cogitationes  meas. 

Et  vide  si  via  doli  in  me  est  : 
et  deduc  me  in  viÀ  œtem&. 


àptO|Aoc  autem,  Numer,,  i,  49,  qaoànannum  Valgala  vertit»  item  ouXXctmji^, 
Éxod,,  XXX,  12,  ubi  et  Vidgata  summam. 

iS,  Exsurrexi:  Hier,  evigilavi.  Et  adhuc  sum  tecum:  statim  &  somno  de  te 
cogito. 

19.  Si  occideris  :  annon  occides,  ô  Deus,  peccatores,  (pii  calimmiantnr  inno- 
centi  ?  yel  :  Si  quidem  occideris  Deas  impium,  discedant  à  me  sanguinariL 

20.  Quia  dicitis:  totus  versus  ex  Hier*  qui  contradicent,  etc. 

22.  Perfecto  odio  oderam  :  hoc  est  perfecto  odio  odisse,  ut  nec  propter  vitia 
homines  oderis,  nec  vitia  propter  homines  diligas,  August.  Vide  Prœf,  d.  11. 

(a)  Var.  :  [Sebr,  Sodales.]—  (6)  [ffebr,  priocipatas.]  —  Le)  EUU.  —  (<0  [ffebr,  resUteUm.] 
— (e)l>eei/et. 


PSALMUS  CXXXIX- 
DEPREGATORIUS. 
Gonlft  Aehitopliel,  à  qiio  et  armis  et  insiduf  et  calummiB  impetitot,  H  BêÇ,  xr,  xrtt* 
VERSlO  VtLGATA.  |  VERSIO  S.  HIERONTIII. 


1.  In  finem,  Psabnus  David. 

2.  Eripe  me.  Domine,  ab  homine 
malo  :  à  viro  iniquo  eripe  me. 

3.  Qui  cogitavenmt  iniquitates  in 


Victori   canticum   David. 

Erue  me.  Domine,  ab  homine 
malo  :  à  vins  iniquis  salva 
me. 

Qui  cogitaverunt  malitias  in 
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corde  :  totà  die  versati  sunt  in 
prœliis. 

Ezacuerunt  linguam  suam  quasi 
serpens  :  yenenum  aspidum  (a) 
sub  labiis  eonim.  Sempbr. 

Custodi  me^  Domine  >  de  manu 
impiî,  à  viro  iniquitatum  serva 
me  : 

Qui  cogitaverunt  supplantare 
gressus  meos.  Âbscon^erùnt  su- 
perbi  laqueum  mihi^ 

Et  funibus  eztenderunt  rete  : 
juxta  semitam  offendiculum  po- 
suerunt  mihi.  Semper. 

Dixi  Domino  :  Deus  meus  es  tu  : 
audi  (6)^  Domine,  vocem  depre- 
cationis  meœ. 

Domine  Deus,  fortitudo  salutis 
meœ ,  protexisti  caput  meum  in 
die  belli. 

Ne  des.  Domine,  desideria  im- 
pii  :  scelera  ejus  ne  effundantur, 
et  eleyentur.  Sbmper. 


Amaritudo  convivarum  meo- 
mm  :  laboriabiorumeorum  ope- 
riet  eos. 

Cadent  super  eos  carbones  ig- 
ois  :  dejicies  (c)  eos  in  foveas,  ut 
non  consurgant. 

Virlinguosus  non  dirigetur  in 


corde  :  totà  die  constîtuebantprœlia. 

4.  Acueruntlinguas  suas  sicut  ser- 
pentis  :  venenum  aspidum  sub  la- 
biis eorum., 

5.  Custodi  me.  Domine,  de  manu 
peccatoris  :  et  ab  hominibus  iniquis 
eripe  me. 

Qui  cogitaverunt  supplantare  gres- 
sus meos  :  6.  absconderunt  superbi 
laqueum  mihi  : 

Et  funes  extenderuntin  laqueum  : 
juxta  iterscandalumposuerunt  mihi. 

7.  Dixi  Domino  :  Deus  meus  es  tu  : 
exaudi.  Domine,  vocem  deprecatio- 
nis  meœ. 

8.  Domine,  Domine ,  vîrtus  salutis 
meœ  :  obumbrasti  super  caput  meum 
in  die  belli  : 

9.  Ne  tradas  me,  Domine,  à  desi- 
derio  meo  peccatori  :  cogitaverunt 
contra  me  :  ne  derelinquas  me,  ne 
forte  exaltentur. 

10.  Caput  circuitûs  eorum  :  labor 
labiorum  ipsorum  operiet  eos. 


11.  Cadent  super  eos  carbones,  in 
ignem  dejicies  eos  :  in  miseriis  non 
subsistent. 

12.  Vir  linguosus  non  dirigetur  in 

8.  Constituebant  prœîia  :  instniebant  :  nihil  nisi  rizas  cogitabant 

8.  Ab  hominibus  iniquis  :  Hebr.  à  viro  iniquo,  ut  snprà,  2. 

6.  Funes  extenderunt  :  Hier,  fïtnibus  extenderunt  rete,  etc. 

0.  Ne  tradas  me  :  ne  tradas  me  impie  pneter  spem  ac  desideriom  memn;  Hier. 
Ne  des.  Domine,  desideria  impii,  Cogitaverunt  contra  me.  Hebr.  Cogitationem  ejus 
ne  promoveas:exaUabunt  se,  id  est,  distm'ba  consilia  eoram,  alioquin  superbient. 

10  Caput,  sive  pxinceps^  circuitûs  eorum  :  coronsB ,  sive  conventûs  eorum;  Hebr. 
caput  circumvenientium  me,  Acfaitophel.  Labor  labiorum  ipsorum  :  eoram  elabo- 
rata  atque  exquisita  conailia.  Operiet  eos  :  mvolYe.t  eos;  consilis  suis  capieutur^ 
tam  ipse  Achitophel,  quàm  inimici  reliqai  :  quippe  belli  incentores  at(pie  arti- 
fices firaudum,  in  quâ)U8  perienmt.  Alii  :  Venenum  circumvenientium  me,  qui  est 
labor  labiorum  ipsorum,  operiet  eos  :  yenenatis  verbis  consiliisque  suis  et  ipsi 
pereant.  Yoz  enim  rosch,  qua  hic  caput  vertitnr,  aliàs  siguificat  amaritudinem 
vel  venenum,  ut  Psal.  Lxvw,  22,  ubi  interpres  Tertit,  fel. 

ii  In  ignem,,.  Hier.  Cadent  carbones  ignis,  in  foveas  dejicies,  etc. 

12.  Vir  linguosus  .*  lingot  seu  eloquio  conûdens  :  ex  eorum  génère  qui  dicQUt: 

(a)  Vtar,  :  Aspidit.  —  [Bebr,  auribus  perpice.]  —  (c)  In  ignem  dejicies. 
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terra:  viram  injtntum mala  capient 
in  interitu. 

IS.CognoTÎ  quia  facîet  Dominus 
judicium  inopis  :  et  vindictam  pau- 
perum. 

14.  Veruintamen  jusH  confttebun- 
tur  nomini  tuo  :  et  hid)itabunt  recti 
cum  vultu  tuo. 

Unguam  nostram  magnificabimm,  ?sai,  V,  5;  consiliis  technisque  nostris  omnia 
perviucemus^  qualis  Acbitophel,  cujus  erat  consilîum^  quasi  si  qitis  consuleret 
Deum,  II  Reg.^  xvi^  23.  Non  dirigetur  :  non  finnabitur. 


terra  :  Tirum  ini<iuuin  mala  ca- 
pient in  interitu. 

Seio  <xu6d  faciet  Dominus  eau* 
sam  inopis^  judicia  pauperum. 

Attamen  justi  ooiifltd>a]itur  no- 
mini tuo  :  habitabunt  recti  cum 
vultu  tuo. 


Tnnnnnrtïïnnnrwir'ï'ir  -iiTmrninn  'irrr  m  -  nnr  i 1  -  'nr  l'irviriififii  m  in  -ini 


PSALMUS  CXL. 
DEPRECATORIUS. 

Darid  mitis  erga  iiûnûcM ,  contra  eoram  dolosa  Tcrba  et  insidias ,  sub  Saiile ,  ut  Tîdetur,  Del 
patrocininm  implorât  :  Tide  PsaL  zxxviii.  Hune  Psalmum  quotldie  ad  Tesperam  cauebat 
orienlalis  Ecclesia,  propter  yen.  i,  Chr* 


VERSIO  VULGA.TA. 
Pealmus  David. 

1.  Domine,  clamavi  ad  te,  exaudi 
me  :  intende  voci  meœ,  cùm  clama- 
vero  ad  te. 

2.  Dirigatur  oratio  mea  sicut  in- 
censum  in  conspectu  tuo  :  elevatio 
manuum  mearum  sacriôcium  ves- 
pertinum. 

3.  Pone,  Domine,  custodiam  ori 
meo  :  et  ostium  circumstantiœ  labiis 
meis. 

4.  Non  déclines  cor  meumin  verba 
malitisB,  ad  ezcusandas  exeosatto- 
nés  in  peccatis. 


YfiBSIO  s.  HIEaONTUI. 
P8alma8(a)DaTid. 

Domine,  clamavi  ad  te,  festina 
mihi  :  exaudi  (6)  vocem  mcam 
clamantis  ad  te. 

Dirigatur  oratio  mea  sicut  ia- 
censum  in  conspectu  tuo  :  éleva- 
vatio  manuum  mearum  sacriû- 
cium  vespertinimi. 

Pone,  Domine,  custodiam  ori . 
meo  :  serra  paupertatem  labio- 
rum  meorum. 

Ne  déclines  cor  meum  in  ver- 
bum  malum,  volvera  cogitatio- 
nes  impias  cqjn  viris  operaniibQB 


1.  Exaudi  me  :  Hier,  nt  Uiz.,  2,  fèstina  miki. 

2.  [neensum  :  Hebr.  sufjitws,  Sacrifidvm  vespertinum  :  qood  freqaeDtsiis  et  ho* 
noraUus  erat,  compleio  diei  opère. 

3.  Pone,  Domine,  custodiam  ori  meo  :  ne  Satklis  et  âdvenariorum  ciicamTentua 
tesidiis,  odiisqae  exasperatus,  allqaid  incautam  efltitiat,  aot  maledictum  pro  mst- 
ledicto  reddat.  Et  ostium  circumstantiœ  :  hmc  custodia  tta  maniât ,  toeatnrqve 
ostium  labiorum  meorum,  qBemadmodnm  adtiibitA  coatodià  cavare  s<àeDt  ne  qûs 
efTugiat. 

4.  Adaxcusandas  exeusationes  :  aiii  :  Ad  involvenda  taivoliion  In  impletata>us 
(a)  Var,  :  Cantionm.  —  (»)  [Bebr.  aaribuipereipe.] 
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Iniquitafem^  neque  comedere  in 
delicils  eorum. 

Gorripiat  me  justus  in  miseri- 
oordià  et  arguât  me;  okiun  ama- 
ritudims  non  impinguet  caput 
meum  : 

Quia  adhue  oratio  mea  pro  ma- 
liliis  eorum.  Sublaû  simljuxla 
petramjudices  eorum. 

Et  audient  verba  mea  :  quo- 
niam  décora  sunt.  Sicut  agricola 
cùm  scindit  terram  : 

Sic  dissipata  sunt  ossa  nostra 
in  ore  infemi. 

Quia  ad  te,  Domine  Detts,  oculi 
mei  :  in  te  speravi ,  ne  évacues 
animam  meam. 

€ustodi  me  de  ma&ibus  laquei, 
qiiem  posuerunt  mihi,  de  offen- 
diculis  operantium  imquitatem. 


Cum  htMOfiiibQs  oiperantibus  ini- 
qtdtafem  :  etnon  communicabo  cum 
electis  eorum. 

5.  Gorrlpiet  me  justus  in  miseri- 
cordià,  et  increpabît  me  :  oleum  au- 
tem  peccatorLs  non  impinguet  caput 
meum. 

Quoniam  adhuc  et  oratio  mea  in 
beneptecitis  eorran  :  6.  absorpti^sunt 
juncti  petrœ  judices  eorum. 

Âudient  verba  mea  quoniam  po- 
tuerunt  :  7.  sicut  crassitudo  terrœ 
erupta  est  super  terram  : 

Dissipata  sunt  ossa  nostra  secus 
infemum. 

8.  Quia  ad  te.  Domine,  Domine, 
oculi  mei  :  in  te  speravi,  non  aufe- 
ras  animam  meam. 

9.  Gustodi  me  à  laqueo,  quem  sta- 
tuerunt  mihi  :  et  à  scandalis  ope- 
rantium  ixûquitatem. 


qaod  idem  est  :  poterat  enim  Davidls  animum  sublre  cogitatio  de  occidendo  ini- 
mico,  pula  Saule,  atque  aliis,  e6  quod  loties  insidiati  non  immeritô  perderentur; 
sed  banc  excusationem  non  admisit  simplex  et  candidus  Davidis  animas^  Theodor* 
Hœc  Talent  adversûs  eos^  qui  fucare  et  colorare  flagitia^  qo&m  emendare  malant. 
Et  non  communicabo  cum  electis  eorum  :  cum  amicissimis  eorum  :  mali  enim  pes- 
«imum  quemque  impenaiùs  diligunt.  Ai  Hier.:  Neque comedam  in  delîciis  eorum; 
non  ÎDterero  eorum  delicaUs  conviviis  ;  neque  voluptate  blandiliisque  inescatus^ 
iis  me.dedam. 

5.  Corripiet  me  Justus:  ut  Panlus  ad  Galat.,  in,  1 :  0  insensati  Gaîaîœ,  quis 
vos  fascinavit?  In  mfsericordid :  câmsubdat,  filtoK  mei,  quos  iteritm  psrturio , 
Galat.,  IV,  i9.  Oleum  autem  peccatoris  :  verba  adulatoria  impiorum  non  me  deci- 
yiant:  Meliora  enim  sunt  wdnera  diligenii»,  quàm  fraudulenta  osctUa  odientis, 
ProY.,  xxvii,  6.  Ai  Hebr.  :  Couiundat  me  justus  benignitate  :  bene  consulendi 
studio  increpet  me,  erit  sicut  oleum  prîmum,  purissimum,  prœstantissimum , 
non  franget  caput  meum ,  me  non  Isdet.  Oratio  mea  in  beneplacitis  eorum  :  Hier. . 
pro  malitiis  eorum.  Orat  pro  inimicis  :  quœ  tamen  oratio  eis  non  profuit  :  nam 
sequitur  : 

6.  Absorpti  sunt  juncti  petrœ  :  id  est,  missi  sunt  în  manus  petrœ;  Hebr.  petrœ 
collisisunt;  manus,  pro  robore  :  bebraismus,  sic  infrà,  9.  Hebr.  de  manu  laquei, 
Judices  eorum  :  optimales ,  principes ,  scnsusque  est  :  Ego  diTino  prsesidio  fui 
petra  dmissima,  ad  quam  principes  eorum  allîsi  confractique  sunt.  Quoniam  po- 
tuerunt  :  dulcia  sunt,  Hebr.  ila  et  Septnag.  'n^ûvOnaflcv,  dulda  fexta  sunt;  pro  quo 
Vulg.  legit  iôîuvT.ôïiaav,  potuerunt,  Sicut  crassitudo  terrœ:  sicut  terra  deDsieeima, 
prosdssa,  aratro  jam  îmmisso,  ita  disâpati  mnnus;  Hier,  sicut  agrkola  cùm  scin- 
dit terram,  sic  dissipata,  etc.  Statim  in  sepulerum  dejiciendi  videbamur,  scrobe 
Jam  apertâ. 

9.  A  scandalis  operantîum  miquitatem  .*  ab  eorum  tendiculis,  ab  oCTendicttUs , 
quœ  gradienti  objectabant 
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iO.  Gadent  in  retiacolo  ejus  pec- 1    Incident  in  rete  ejus  impîi  :  d- 
catores  :  singulariter  sum  ego^  do- 1  mul  autem  ego  transibo. 
nec  transeam.  | 

10.  In  retiaculo  ey'us  :  yiri  dolosi,  atque  artiâcis  :  his  laqneis  impii  facile  ca- 
pientur^  cupiditate  8uft,  amenti&qae  prœcipites,  suisqae  intenti  dolis,  alioTom 
technas  dod  cogitant.  SingtUariter  sum  ego  :  Uebr.  unus  ego,  donec  transeam,  ae- 
paratus  ab  impiis^  eonim  rum&  non  involYor. 


PSALMUS  CXLL 
DEPRECATORIUS. 


VERSIO  VULGATà. 

1.  Intellectus  David.  Cùm  esset  in  spe- 
luncà,  oratio.  (I  Reg,  zziv.) 

2.  Voce  meà  ad  Dominaim  clama- 
vi  :  voce  meÀ  ad  Dominum  depre- 
catus  sum  : 

3.  Effundoin  conspectu  ejus  ora- 
tionem  meam^  et  tribulationem  meam 
ante  ipsum  pronuntio; 

4.  In  deficiendo  ex  me  spiritum 
meum^  et  tu  cognovisti  semitas  meas. 

In  TiÀ  h&c^  quà  ambulabam^  abs- 
conderunt  laqueum  mihi. 

5.  Gonsiderabam  ad  dexteram,  et 
videbam  :  et  non  erat  qui  cognosce- 
ret  me. 

Periitfugaàme,  et  non  est  qui 
requirat  animam  meam. 

6.  Clamavi  ad  te^  Domine^  dixi  : 
Tu  es  spes  mea^  portio  mea  in  terrÀ 
viventium. 


TEBSIO  s.  HIEfiONTMI. 

Eraditio  David,  cûm  eaaet  in  speloncâ, 

oratio. 

Voce  meà  ad  Dominum  da- 
mavi  :  voce  meà  ad  Dominum 
deprecatus  sum. 

Effundam  in  conspectu  ejus 
eloquium  meum,  tribulationem 
meam  coràm  illo  annuntiabo  : 

Cùm  anxius  in  me  fuerit  spiri* 
tus  meus.  Tuenim  nosti  semitam 
meam. 

In  via  hàc  quà  ambulabo^  abs- 
condenmt  laqueum  mihi. 

Respice  ad  dexteram^  et  vide 
quia  non  sit  qui  agnoscat  me  : 

Periit  fiiga  à  me,  et  non  est 
qui  qussrat  animam  meam. 

Glamayi  ad  te.  Domine ,  dixi  i 
Tu  es  spesmea»  parsmeainteirà 
viventium. 


3.  Pronuntio  :  Hier,  œmuniiabo, 

4.  In  deficiendo  ex  me  :  cùm  deflceret  me  spiritas.  Tu  eognovisti  semitas  meas  •* 
vias  qnibus  me  expedires.  In  vid  hdc,  qud  ambulaham  :  drca  Engaddi  tanqoam 
in  locis  lutiesioûs,  i  Reg.,  xxiv,  1,  atqae  in  ipeÂ  intima  apeluncà  delitesceas  : 
ibid.,  4. 

5.  Considerabam  :  ondiqae  circnmspiciebam,  etnemo  mihi  aderat;  Hier,  respioe 
ad  dexteram,  respice  me  propitius,  converse  jam  sermone  ad  Demn»  ostenden» 
quàm  nulla  ait  ratio  ezpediendœ  salutis ,  niai  confestim  ipae  snbveniat.  PeriU 
fuga  à  me  :  vide  quàm  graphicè  depingat  extremnm  iOnd  periculum.  Qw  regirf» 
rat  animam  :  qui  me  salvum  veliU 
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Ansctiltaâeprecationeinmeam^ 
quoniam  infirmatas  smn  nimis  : 

Libéra  me  à  persecutoribiiâ 
meis,  quoniam  confortati  sunt 
super  me. 

Educdecarcereanimammeam, 
ut  confiteatur  nomini  tuo  :  in  me 
coronabuntur  jnsti^  cùm  retri- 
bueris  mibi. 


7.  Intende  ad  deprecationem 
meam  :  quia  bumiliatus  sum  nimis. 

Libéra  me  à  persequentibus  me  : 
quia  confortati  sunt  super  me. 

8.  Educ  de  custodiÀ  animammeam 
ad  confitendum  nomini  tuo  :  me  ex- 
pectant  justi^  donec  rétribuas  mibi. 


7.  Confortati  sunt  :  prœTalaenmt  mihi. 

8.  De  custodid  :  Hier,  carcere,  de  hàc  speluncÂ,  in  qoA  conclasos  sum.  Ad 
eonfitendum  nomini  tuo  :  in  piorum  cœtu  :  unde  subdit  :  Me  expeetant  Jusii  : 
me  piorum  conventus  expectat.  l>onee  rétribuas  mihi  :  bona,  pro  tôt  adversis. 
At  Hebr.  m  me  coronabuntur  justi  :  onmes  justi^  tanto  exemple  benignitatis  tusB 
fireti^  parem  opem  expectabunt,  et  in  me  mio  se  beatoa  ac  tatoa  putabunt. 

PSALMUS  CXLIL 
DEPREGATORIUS. 


TERSIO  S.  HIERONTKI. 
Psalmns  (a)  David. 


VERSIO  YULGATA. 

Psalmns  David.  1.  qoando  persequebator 
emn  Absalom  fllius  ejus.  (  II  Beg,,  xv  • 
etseq. 

Domine^  ezaudi  orationem  meam  : 
auribuspercipe  obsecrationemmeam 
in  veritate  tuà  :  exaudi  me  in  tu& 
justitià. 

2.  Et  non  intres  in  judicium  cum 
servo  tuo  :  quia  non  justificabitur  in 
conspectu  tuo  omnis  viyens. 


Domine ,  exaudi  orationem 
meam^  ausculta  (6)  deprecatio- 
nem meam  in  veritate  tu&;  exau- 
di me  in  justitià  tuâ. 

Et  non  venias  ad  judicandum 
cum  servo  tuo  :  quia  non  justifi- 
cabitur ia  conspectu  tuo  omnis 
vivens. 

Persecutus  est  enim  inimicus 
animam  meam^  confregit  in  terra 
vitam  meam  : 

Posuit  me  in  tenebris^  quasi 

1.  Quando  persequebatur  :  hœc  efiam  babent  Septoag.^  sed  in  qaibusdam  tan- 
tom  exemplaribus ,  teste  Theodor.^  non  Hebr.^  non  Hier.,  non  dii  interprètes. 
Aptiùs  conveoit  deliteecenti  ia  illA  speluncâ,  de  quA  superiore  Psalmo^  propter 
vers.  3  et  4.  Exaudi  me  in  tuà  Justitià  :  non  strictA  illA^  qaam  nemo  ferre  posait, 
sed  miti  et  temperatA;  mide  subdit  : 

2.  Non  intres  in  Judicium  cum  servo  tuo:  qoibuscamqae  in  angastita  vir  bonus 
peccata  sua  statim  recogitat. 

3.  Inobseuris:  puta  inspeloncA^  de  quA  saprà  Psoi.  CIJi»  lo  quA  JsQiprope- 
modum  tumulatus. 

(a)  Far»  :  Gtnlicaoï.  —  {b)  [Msbr,  ««ribat  percipe.* 


3.  Quia  persecutus  est  inimicus 
animam  meam  :  bumiliavit  in  terra 
vitam  meam. 

GoUocavit   me  in  obscuris  sicut 
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ukortaos  sœcnli  :  4w  et  anxiatus  est 
super  me  spirittis  meaas,  in,  me  tui- 
batum  est  cor  mfium. 

5.  Memor  fui  diemm  anti^uoraBEiy 
meditatus  sum  in  omnibus  operibus 
tvis  :  in  factis  maininm  tuarum  me- 
ditabar. 

IL  Expimdi  manns  mets  ad  te  : 
anima  mea  sicut  terra  sine  aquft  tibi. 

7.  Velociter  exaudi  me^  Domine  : 
defecit  spihius  meus. 

Non  avertas  faciem  fuam  à  me  : 
et  similis  ero  descendentibus  in 
lacum. 

%.  Âuditam  fac  mihi  manè  miseri- 
cordiam  tuam  :  quia  in  te  speravi. 

Notam  fac  mihi  viam  in  quÀ  am- 
bulem  :  quia  ad  te  levavi  animam 
mcam. 

9.  £ripe  me  de  inimicis  meis^  Do- 
mine^ ad  te  confugi  : 

10.  Doce  me  facere  voluntatem 
tuam,  quia  Deus  meus  es  tu. 

Spiritus  tuus  bonus  deducet  me  in 
terram  rectam  : 

ii.  Propternomen  tuum,  Domine^ 
vivificabis  me,  in  CBquitate  tuà. 

Educes  de  tribulatioue  animam 
meam; 

12.  Et  in  misericordi&  tu&  disper- 
des inimicos  meos. 

Et  perdes  omnes  qui  tribulant  ani- 
mam meam  :  quoniam  ego  servus 
tuus  sum. 


mortuos  antiq«os.  Et  usoLum  tmt 
in  me  spiritus  meus  :  in  meâio< 
mel  soliicitum.  fuit  cor  meuiHL 

Recordabar  (a)  diemm  anti-^ 
quorum  :  meditabar  omnia  opé- 
ra tua;  iaet&  mamiuia  tuarusi 
loquebar. 

Expandi  mattus  me»  ad  ta  : 
anima  mea  quasi  terra  sitiens  ad 
te.  Semper. 

Cité  (6)  exaudi  me>  Domine  ;. 
detecit  spiritus  meus. 

Ne  abscondas  laeîem  taam  à 
me;  et  comparabor  descendenti- 
bus in  lacum. 

Fac  me  audire  manè  miseri- 
cordiam  tuam,  quoniam  in  te 
confido  :    ■ 

Notam  fac  mihi  viam  in  qvA 
ambulem,  quoniam  ad  te  levavi 
animam  Bieam. 

Libéra  me  de  inimicis  meis. 
Domine  :  &  te  (c)  protectus  sum. 

Doce  me  ut  faciam  voluntalcm 
tuam,  quia  tu  Deus  meus  es. 

Spiritus  tuus  bonus  deducet  me 
in  terram  rectam. 

Propter  nomen  tuum.  Domine,, 
vivificabis  me  :  in  justitiû  (uà  edu- 
ces de  angustijl  animam  meam. 

Et  in  misericordîà  tuà  dissipa- 
bis  inimicos  meos , 

Et  perdes  omnes  ligantes  (<i) 
animam  meam  :  ego  enim  sum 
servus  tuus. 


4.  Anxkim  minier  m»  ipirituswènu:'^isnBjijinx9  9f)9^^ 
faudbua. 

5.  Memor  /Wt  diemm  antiquonm  :  vide  virom  soi  ccmpotem,  qui  taatis  ([uoque 
in  angustiis,  piisca  divins  booitatiB  exempla  meditaUir. 

6.  Terra  sine  aquà  :  Hier,  sitiens  ;  hoc  caoit  omni»  anilOB,  cùn,  tensibuft  OOtti 
floUtio  destitutis,  solà  fide  vivit 

7.  Similis  ero:  ne  similis  sim. 

Ift.  SpirUuê  huit  bomm:  vA  qiirttai  non  videtv  aveeluft  esse,  aed  Spirita 
aanctua  qui  prophètes  aCDabal. 

ifi)  Var,  :  Recordabor.  -  (6)  [Belfr.  festoa.]  «•  (^  Aé  It.  «^  (tf)  Tribakaltfc 
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PSALMUS  CXLIIL 
EUCHARISTICUS. 


VERSIO  S.  HIEBORTVI. 
David. 

Benedictus  Dominus  fortis 
meus^  qui  docet  maaus  meas  ad 
prœlium,  digitos  xoeos  ad  bellum. 

Misericordla  mea^  et  fortitudo 
mea^  aiuûliator  lueus^  et  salyator 
meus  : 

Scutum  meuiDj  et  in  ipso  spe- 
ravi  :  qui  subjecit  populos  mihi. 

Domine,  quid  est  homo^  quia 
agnoscis  {a)  eum?  filiusbominis^ 
quia  computas  eum? 

Homo  Tanitati  assîmilatus  est  : 
dies  ejus  quasi  umbra  pertrans- 
iens. 

Domine»  inelina  cœlos  tuos»  et 
descende  :  tange  montes»  et  fu- 
migabunt. 

Mica  fulmine»  et  dissipa  eos  : 
mitte  sagittam  fuam»  et  interûce 
illos. 

Extende  manmn  tuam  de  ex- 
celso  :  libéra  me,  et  erue  me  de 
aquis  multis  :  de  manu  filiorum 
alienorum. 

Quorum  oe  loeutnm  est  vani- 


YERSIO  TUL6ATA. 
PsadiMis  Dayid^  1.  adrends  Goliath. 

Benedictus  Dominus  Deus  meus^ 
qui  docet  manus  meas  ad  praelium» 
et  digitos  meos  ad  bellum. 

2.  Misericordia  mea^  et  refu^um 
meum  :  susceptor  meus»  et  liberator 
meus  : 

Protectormeus»  et  in  ipso  speravi: 
qui  subdit  populum  meum  sub  me. 

3.  Domine»  quid  est  bomo»  quia 
innoluisti  ei?  aut  filius  hominis»  quia 
reputas  eum? 

4.  Homo  vanitati  similis  factus  est: 
dies  ejus  sicut  umbra  prœtereunt. 

5.  Domine»  inclina  cœlos  tuos»  et 
descende  :  tange  montes»  et  fumiga- 
bunt. 

6.  Fulgura  coruscationem»  et  dis- 
sipabis  eos  :.emitte  sagittas  tuas»  et 
conturbabis  eos. 

7.  Emitte  manum  tuam  de  alto» 
cripe  me»  et  libéra  me  de  aquis  mul- 
tis» de  ttianu  fîliorum  alienorum. 

8.  Quorum  08  loeutum  est  Tauiia- 


î .  Âdversttt  GoNafh  :  Ha  Chald.  ad  vers.  iO  et  Septnag.»  nae  tamen  in  omni- 
bus exemplaribus  »  teste  Theodor.  Videtur  autem  post  victom  Gotiath»  Phibs- 
thsosqne  fnsos»  Saftfis  nomine,  eantattn  :  oeque  enhn  timc  David  rex  erat»  vers. 
2»  iO^  il.  Tnm  post  eam  -victoriam  faosta  cmnia  populo precator. 

4.  Homo  vanitati  simiits  factus  est Yapori^  uihilo  :  testis  îste  Goliath  jada* 

btmduB  et  minax.  Sicut  vmbra  prœterettnt  :  Hier,  sicut  umbra  periranstens, 

6.  Fuig^fra  eonacûtûmem  :  hier,  mica  faknine,  emitte  ftdgura.  Eo9  :  hoates. 

7.  De  manu  filiorum  alienorum  :  Philistinorum. 

8.  Quorum  os  :  quod  Goliatb»  populo  Dei  suorum  omnium  nomine  ezprobraret» 
J  Ae^.^xyii»iO. 

(a)  Vor.  :  Gosaoïoi». 
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tem  :  et  dexiera  eorum^  dextera  ini 
quitatis. 

9.  Deus^  cantîcum  novum  cantabo 
tibi  :  in  psalterio  decachordo  psal- 
lam  tibi. 

iO.  Qui  das  salutem  regibus,  qui 
redemisti  David  servum  tuiun  de  gla- 
dio  maligno  :  11.  eripe  me. 

Et  erue  me  de  manu  filiorum  alie- 
norum^  quorum  os  locutum  est  va- 
nitatem^  et  deztera«eorum^  deztera 
iniquitatis  : 

12.  Quorum  filii^  sicut  noyellœ 
plantationes  in  juventute  su&. 

Filiœ  eorum  compositœ^  circumor- 
natœ  ut  similitudo  templi. 

13.  Promptuaria  eorum  plena^enic- 
tantia  ex  hoc  in  illud. 

Oves  eorum  fœtosœ^  abundantes 
in  egressibus  suis  :  14.  boves  eorum 
crassœ. 

Non  est  ruina  maceriœ^  neque 
transitus  :  ncque  clamor  in  plateis 
eorum. 

15.  Beatumdixeruntpopulum^cui 
hscsunt  :  beatuspopulus^  cujus  Do- 
minus  Deus  ejus. 


tatem^  et  dextera  eorum  dextera 
mendadi. 

Deus^  canticum  novum  cantabo 
tibi  :  inpsalterio  decachordopsal- 
lam  tibi. 

Qui  dat  salutem  regibus  ^  qui 
eruit  David  servum  suum  de  gla- 
diopessimo. 

libéra  me,  et  erue  me  de  manu 
filiorum  alienorum  ^  quorum  os 
locutum  est  vanitatem^  et  dextera 
eorum  dextera  mendacii. 

Ut  sint  filii  nostri^  quasi  plan- 
tatio  crescens  in  adolescentiâ  suÂ. 

Filiœ  nostrœ  quasi  anguli^  or- 
na\i  ad  similitudinem  templi. 

Promptuaria  nostra  plena,  et 
superfundentia  (a)  exhoc  in  illud. 

Pecora  nostra  in  millibus,  et 
innumerabilia  in  compitis  nostris. 
Tauri  nostri  pingues. 

Non  est  interruption  et  non  est 
egressus ,  et  non  est  tilulatus  in 
plateis  nostris. 

Beatus  populus  cujus  talia  sunt  : 
beatus  populus  cujus  Dominus 
Deus  suus. 


10.  De  gktdio  maligno  :  Goliath  ;  et  ita  Chald. 

12.  Quorum  filii:  Hier,  ut  sint  filii  nostri,  et  ita  per  reliquum  Psalmum  habet 
nostra  pro  eorum  :  utrumque  optimo  sensu  :  docet  enim^  et  impios  frustra  con- 
Ûdere  opibus,  etbonos,  6umm&  licèt  earumcopi&,  nontamen  ineis  felicitatem 
reponere.  Filiœ  eorum  composites  :  Hebr.  filiœ  nostrœ  quasi  anguli,  angularea 
lapides,  quos  omni  arte  omabant  et  perpoliebant.  Similitudo  templi,  vel  palatii^ 
Bculpturis,  columniB,  oomi  denique  arte  ezomati. 

13.  Eructantia:  Hier,  superfimàentia.  Exhoc  in  illud:  tant& eopià^  ut  bona  in 
86  coDgesta  non  capiant,  sed  in  alla  atqne  alia  penuaria  subinde  difFundant.  Oves 
€orum  fcstosœ  :  Hier,  in  minibus,  milUbus  multiplicantes.  in  egressibus  :  Hier,  in 
compitis,  iu  plateis  :  quibus  tpssB  plate»  impleantur. 

14.  Non  est  ruina..,  neque  transitus  :  nulla  in  stabnlis  labes,  quft  egredi  possmt; 
tuta  onmia  et  accurata  intectis.  Neque  clamor,  tomultuanti*im  ac  insanientium; 
sedata,  compositaque  omnia. 

15.  Beaium  dixerunt  :  Hier,  beatus  populus.  Beati  quidem  smnos  propter  tem- 
poralia,  quœ  Deus  promisit  legeok  cbdenrantibos;  at  vera  félicitas,  Deo  placere. 

(a)  Vor.  :  Super  effundratii. 
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PSALMUS  CXLIV. 
LAUDIS  ET  EXULTATIONIS. . 

Dei  magnUndo.  potentta,  onagnifteentia,  patientia,  jiutitia,  bonitaa.  Est  aatem  Psalmni  acroiUchw 
alpbabetieiit,  cujua  tin^ll  Tenui  à  Magulif  litteria  ex  ordine  incipiimt. 


YERSIO  S.  HIEBONTKI. 
Landatio  David. 

Exaltabo  te^  Deus  meus  rex^  et 
benedicam  nomini  fuo  in  œter- 
num  et  ultra. 

In  omni  die  benedicam  tibi^  et 
laudabo  nomen  tuum  in  sempi- 
ternum  (6)  jugiter. 

Magnus  Dominus^  et  laudabilis 
nimis^  et  magnificentiœ  ejus  non 
estinventio  (c).  ' 

Generatio  ad  generatfonem  lau- 
dabit  opéra  tua^  et  fortitudines 
tuas  annuntiabunt. 

Decorem  gloriœ  magnitudinis 
tuœ^  et  verbamirabilium  tuorum 
loquar. 

Et  fortitudinem  horribilium 
tuorum  loquentur^  et  magnitudi- 
nés  tuas  narrabunt. 

Memoriam  multœ  bonitatis  tuœ 
loquentur,  et  justitias  tuas  lau- 
dabunt. 

démens  et  misericors  Domi- 
nus  :  patiens,  et  multœ  misera- 
tionis  (d). 

3.  Non  est  finis:  Hier,  inventio,  învesUgatio ,  àvtÇtxvioooc ;  cnjus  Boblimitas 
tanta  est^  ut  oculomm  aciem  effugiat;  cujus  per  occultas  et  inaccessas  vias  ince- 
dentis  indeprensa  sunt  yestigia  :  in  mari  enim  via  tua ,  et  semitœ  tuœ  in  aquis 
multis,  et  vestigia  tua  non  cognoscentur,  Psal.  Lxxvi,  20. 

4.  Generatio  et  generatio:  Hier,  generatio  ad generationem,  idest  generationi; 
qao  significatur  laadum  continuata  traditio. 

5.  Magnificentiam loquentur:  et  mirahilia:  Hier,  verba  ndrabilium  tuorum 

loquar;  Hebr.  meditabor. 

(a)  Tor.  ;  In  hebr.  et  in  lecandi  S.  HieranTmi  Tenione  lingolt  Tenus  hujiu  Psalmi  litterif 
primoribna  elementomm  hebraicoram  ordinem  repnesentant  ;  led  desideratur  versus  qui  à  mot 
litterâ  faidpere  debebat.—  (6)  [Hebr,  :  aneolam  et  vitra.]  —  (e)  laTeatigatio.—  {d)  [Hebr.  tar- 
dai ad  fororem  et  magna  mifericordi».] 

TOM.  I.  24 


VERSIO  VTJLGATA. 
1.    Laudatio   ipai  David. 

Exaltabo  te^  Deus  meus  rex^  et 
benedicam  nomini  tuo  in  sœculmn, 
et  in  sœculum  sœculi. 

2.  Per  singulos  dies  benedicam  ti- 
bi  :  et  laudabo  nomen  tuum  in  sœ- 
culum^ et  in  sœculum  saBculi. 

3.  Magnus  Dominus  et  laudabilis 
nimis  :  et  magnitudinis  ejus  non  est 
finis. 

4.  Generatio  et  generatio  laudabit 
opéra  tua  :  et  potentiam  tuam  pro- 
nuntiabunt. 

5.  Magnificentiam  gloriœ  sanctita- 
tis  tuœ  loquentur  :  et  mirabilia  tua 
narrabunt. 

6.  Etvirtutem  terribilium  tuorum 
dicent  :  et  magnitudinem  tuam  nai^ 
rabunt. 

7.  Memoriam  abundantiœ  suavita- 
tis  tuœ  eructabunt  ;  et  justitià  tuà 
exultabunt. 

8.  Miserator  et  misericors  Domi- 
nus :  patiens,  et  multùm  misericors. 
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9.  Suavis  Dominus  universis,  et 
miserationes  ejus  super  omnià  opéra 
ejus. 

10.  Confîteantur  tibi.  Domine,  om- 
nia  opéra  tua  :  et  sancti  tui  benedi- 
cant  tibi. 

11.  Gloriam  regni  tui  dicent  :  et 
potentiam  tuam  loquentur  : 

12.  Ut  Dotam  faoiant  fiUis  homi- 
num  potentiam  tuam  :  et  gloriam 
magnificentise  regni  tui. 

13.  Regnum  tuum,  regnum  om- 
nium sœculoram  :  et  dominatio  tua 
in  omni  generatione  et  generationem. 

Fidelis  Dôminus  in  omnibus  ver- 
bis  suis  :  et  sanctus  in  omnibus  ope- 
ribus  suis. 

14.  AUevat  Dominus  onmes,  qui 
corruunt  :  et  erigit  omnes  elisos. 

15.  Oculi  omnium  in  te  sperant, 
Domine  :  et  tu  das  escam  iUorum  in 
tempore  opportuno. 

16.  Aperis  tumanum  tuam  :  et  im- 
pies «mne  animal  benedictione. 

17.  Justus  Dominus  in  onmibus 
Tiis  suis  :  et  sanctus  in  omnibus  ope- 
ribus  suis. 

18.  Prope  est  Dominus  omnibus 
iuTocantibus  eum  :  omnibus  invo- 
cantibus  eum  in'veritate. 

19.  Voluntatem  timentium  se  fa- 
ciet,  et  deprecationem  eorum  ezau- 
diet,  et  salvos  faciet  eos. 


Bonus  Dominus  onmibus  ^  et 
misericordiœ  ejus  in  universa 
opéra  ejus. 

Confîteantur  tibi,  Domine,  om- 
nia  opéra  tua^  et  sancti  (a)  tui  bc- 
nedicant  tibi. 

Gloriam  regni  tui  dicent,  et  f or^ 
titudines  tuas  loquentur  : 

Ut  osteadant  iilii  hominum  for- 
titudines  ejus,  et  gloriam  decoris 
regni  ejus. 

Regnum  tnum,  regnum  om- 
nium sseculorum,  et  potestas  tua 
in  omni  generatione,  et  genera- 
tionem. 


Sustentât  Dominus  omnes  cor- 
ruentes,  et  erigil  omnes  jacen- 
tes  (6). 

Oculi  omnium  in  te  sperant,  et 
tu  das  eis  escam  suamin  tempore 
suo. 

Aperis  manus  tuas,  et  impies 
omne  animal  refectione  (c). 

Justus  Dominus  in  omnibus 
Tîis  suis,  et  sanctus  in  omnibus 
operibus  suis. 

Juxtà  est  Dominus  onmibus 
qui  invocant  illum  (d),  omnibus 
qui  inTocant  illum  in  veritate. 

Placitum  timentium  se  faciet, 
et  clamorem  (é)  eorum  exaudiet, 
et  salyabit  eos. 


9.  MiteraHones  ^'us  super  omnia  :  et  copiât  et  dignitate,  et  daritadine. 

10.  Confîteantur  tibi opéra  tua:  Terbaeoim  deûciimt,  neqae  prœter  opéra 

tua,  quidquam  te  est  dignum. 

13.  Fidelis  Dominus:  deest  bic  yersus  integer  in  Hebr.  jam  à  tempore  Hier.; 
item  apad  Aquilam,  Tbeodot.  et  Gb'ald.  At  Syros  babet,  et  Arabs,  ut  Septuag. 
Porrô  necesse  est  illum  textu  excidlsse ,  cùm  Psabnus  sit  acrosticbus ,  desitque 
Uttera  Nun,  à  quâ  iuclpit  vos  Neeman  fidelis.  Patet  ergo  non  esse  mtegrom  nbt- 
que  textum  bebraicum. 

15.  Tu  das  escam  iilorum:  Hoe'ad  Euebaristiam  fidèles  referebant;  onde  hic 
TersQs  anidud  fai  ore  eomm,  qui  mystoriiB  initiafi.  Ghrysost. 

(a)  Var,  :  [Eebr,  mlMrieordefl.l  —  {b)  [Hébr.  ÎMorvatof .]  —  (e)  [Stbr.  Mtki  < 
pUcitè.)  —  [d)  Eum.  -  (e)  [Hebr,  deprecttioncm.] 
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Oirtodit  Dominus  onmes  dili- 
gentes se^  et  universos  impios 
oonteveL 

Laudam  Doaaaiiû  loquetor  os 
meum  y  et  benedie^  onmis  caro 
nomiiti  saocto  ejus  ia  sternum  (a)^ 
ot  jugiter. 

(a)  Yar.  i  [JleAr.  inateilum  el  ultra. 


20.  Gustodit  Dominas  omnes  dili- 
gentes se  :  et  onmes  peccatores  dis- 
perdet. 

24.  Laudationem  Domini  loquetm^ 
os  meum  :  et  benedicat  omnis  caro 
nomim  sancto  ejus  in  sœculmn^  et 
in  sttcuhmi  Bœouli. 


•WWM^W^WW^^tf^WMMMI^^k^AAMA^MAMMMM^W^WM 


iA«SAMaX^MAAAMAMAAAMA^AA^M^^^«M^M^/«^^MAA^i^«^^^A^^'VMAAA^ 


PSALMUS  CXLV. 
L\!JI)IS  ET  CONSOLATIONIS. 

Non  in  hominibut  eonfidendum,  sed  in  lolo  Deo  UberaUre ,  et  bonomm  omnium  anctore. 


TSBSEO  8.  HIEROima. 

AUeluia. 

Lauda,  anima  mea^  Dominimi. 
Laudabo  Dominum  in  vità  meâ  : 
cantabo  Deo  meo  quandiù  sum. 

NoUte  confidere  in  priucipi- 
bus^  in  fiUo  hominis^  oui  non  est 
salus. 

Egredietur  spiritus  eju%  et  re^ 
vertetur  in  hummn  auam  ;  in  die 
illâ  peribunt  cogitationes  ejus. 

Beatus  cujus  Deus  Jacob  auxi- 
liator  ejus  :  spes  ejus  in  Domino 
Deo  suo  : 

Qui  fedt  coelos  et  terram^  mare^ 
et  omnia  quœ  in  eis  sunt. 

Qui  custodit  (a)  veritatem  in 
sempitemom  :  qui  facit  judicium 
calumniam  sustinentibus,  et  dat 
panem  esurientibus. 

Dominas  soMt  -vinctos  ;  Domi- 
nas illuminât  cœcos  : 


1.  ABeluia^  Agg^  et  Zactoi». 

2.  Lauda^  anima  mea>  Dominum  ; 
laudabo  Dominum  in  vità  meà  : 
psajlam  Deo  meo  quandiù  fuero. 

NoUte  oooSdav^  ia  principibas  : 
3.  in  fîUis  bQiaiom9>  in  quibua  non 
est  salus. 

4.  E^it  spiritus  ejus^  et  reverte- 
tur  in  terram  suam,  in  illà  die  peri- 
bunt omnes  cogitationes  eorum. 

5.  Beatus  cujus  Deus  Jacob  a^ju- 
tor  ejus^  spcs  ejus  in  Domino  Deo  ip- 
sius  : 

6.  Qui  fecit  coalum  et  terram^  mare, 
et  omnia,  quee  in  eis  sunt. 

7.  Qui  custodit  veritatem  in  sœ- 
culum  ;  facit  judicium  injuriam  pa- 
tientibus  :  dat  escam  esurientibus. 

Dominussolvitcompeditos  :  8.  Do- 
minus  illuminât  ceecos. 


i.  Aggœi.,..,  ita  Syrus  et  Septuag.,  non  tamen  In  Hexapio  Theodor. 

3.  InfUiis  hominum,  inquibus Hebr.  filio  hominis,  inquo neqae  inpo- 

tentioribas,  neque  in  tenuioribus  confidite.  De  filio  hominis  yide  Psai,  XLVin,  3. 

4.  Exibit  spiritus  ejus  :  filii  hominis  scilicet.  Revertetur  :  ipse  homo ,  non  spi- 
ritas  alw  :  nam  Terbum  iaschub  masculinum  est ,  nomen  rouah  fœmminmn  :  sic 
Eccle.,  XII,  7  :  Revertatur  pulvis  in  tçrram  suam,  ^  spiritus  retkot  ad  Deum. 

(«)  For.:  Et  custodit. 
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Dominus  erigit  elisos,  Dominus  di- 
ligit  justos. 

9.  Dominus  ciistodit  advenas^  pu- 
pillum  et  viduam  suscipiet  :  et  vias 
pecoatorum  disperdet. 

10.  Regnabit  Dominus  in  ssBCula, 
Deus  tuus,  Sion ,  in  generationem  et 
generationem. 


Dominus  erigit  allisos  (a)  :  Do- 
minus diligit  justos. 

Dominus  custodit  advenas^  pu- 
pillum  et  viduam  suscipiet,  et 
Yiam  impiorum  conteret  (6). 

Regnabit  Dominus  in  seternum, 
Deus  tuus,  Sion:  in  generationem 
et  generationem.  Alléluia. 


(a)  Vwr,  :  [Se(fr,  incurratot.]  ^  (6)  [Hèbr,  perrertet] 


»^^^^/»w^^^ww«*w» 


PSALMUS  CXLVL 
EUCHARISTICUS 


Hehemte  temporc,  bgeiiB  lmmi«a  sterilitag,  qaèd  propria  adiftcia  curaroit,  templi  straetnram 
négligèrent,  Nehem,,  ▼  ;  ^gg,,  i.  Ergo  pott  horrendam  illam  famem,  dum  urbB  et  templum 
tttruuiitar,  reddità  agrii  ubertate,  haoc  laudem  Deo  ooneinunt  :  nota  vert.  S,  3, 6,  8. 


VERSIO  TUL6ATA. 
1.  AUeluia. 

Laudate  Dominum ,  quoniam  bo- 
nus est  psalmus  :  Deo  nostro  sit  ju- 
cunda,  decoraque  laudatio. 

2.  iEdificans  Jérusalem  Dominus  : 
dispersiones  Israelis  congregabit. 

3.  Qui  sanat  contritos  corde  :  et 
alligat  contritiones  eorum  : 

4.  Qui  numerat  multitudinem  stel- 
larum  :  et  omnibus  eis  nomina  vocat. 

6.  Magnus  Dominus  noster,  et 
magna  viitus  ejus  :  et  sapientiœ  ejus 
non  est  numerus. 

6.  Suscipiens  mansuetos  Dominus  : 
humilians  autem  peccatores  usque 
ad  terram. 

7.  Prsecinite  Domino  in  confes- 
sione  :  psallite  Deo  nostro  in  ci- 
tharà. 


YEBSIO  s.  HIERONYMI. 

Laudate  Dominum,  quoniam 
bonum  est  canticum  Dei  nostri  : 
quoniam  décorum  est,  pulchra 
laudatio. 

iEdificabit  Jérusalem  Dominus  : 
ejectos  Israël  congregabit. 

Qui  sanat  contritos  corde,  et 
alligat  plagas  (a)  eorum. 

Qui  numerat  multitudinem  stel- 
larum  ;  et  omnes  nomine  suo 
vocat. 

Magnus  Dominus  (6)  noster,  et 
multus  fortitudine,  et  prudentiœ 
ejus  non  est  numerus. 

Suscipiens  mansuetos  Domi- 
nus :  humilians  impios  usque  ad 
terram. 

Canite  Domino  in  confessione  : 
canite  Deo  nostro  in  citharà. 


2.  Mdificans  Jérusalem,  Hœc  désignant  tempus  instaurât»  Jerosolyma^  ae 
tribaum  è  captivitate  redeuntium. 

(«)  Yar.  :  [ITebr.  dolores-l—  (*)  [^«^^  Dominator.] 


Digitized  by  VjOOQ IC 


LIBER  V. 


373 


Qui  operit  cœlos  nubibus,  et 
prœbet  terrœ  pluviam,  et  oriri  fa- 
cit  in  montibns  germen. 

Qui  dat  jumentis  panem  saiim  : 
filiis  corvi  damantibus. 

Non  est  in  fortitudine  equi  vo- 
limtas  ejus  :  neque  in  tibiis  viri 
placetur  ei. 

Placetur  Domino  in  bis  qui  ti- 
ment  eum^  et  expectant  miseri- 
cordiam  ejus. 


8.  Qui  operit  cœlum  nubibus  :  et 
parât  terrœ  pluTiam. 

Qui  producit  in  montibus  fœnum^ 
et  berbam  servituti  bominiun. 

9.  Qui  dat  jumentis  escam  ipso- 
mm  :  et  pullis  corvorum  invooanti- 
bus  eum. 

10.  Non  in  fortitudine  equi  volun- 
tatem  babebit  :  neo  in  tibiis  Yiri  bc- 
neplacitum  erit  ei. 

11.  Beneplacitum  est  Domino  su- 
per timentes  eum  :  et  in  eis  qui  spe- 
rant  super  misericordià  ejus. 


8.  Qui  operit  cœlum  nubibus:  famés  exstnicto  templo  incoplam  Versa  est^ 
Affff.,  îi,  18-20.  Et  herbam  servituti  hominum  :  homiDum  utilitatÛbus  servientem, 
▼el  homini,  eam  servili  operA,  arando  et  subigendo^  excolenti.  Deest  Hebr. 

9.  Invocantibus  eum  :  Hier,  elamantibus,  etiam  corvos  pascit  :  Considerate  con' 
ws et  Deus  pascit  ilîos,  Luc.^  xii,  24. 

10.  Nec  m  tibiis  viri non  ia  corporis  robore;  non  in  eqaeetri  arte  salas ^ 

sed  ia  benignitate  Dei. 


PSALMUS   CXLYII. 

EUCHARISTICUS. 

THnlo  caret  in  Hebiao,  et  eoBtiniiatar  pracedenti,  iU  etiam  apad  Hier,  eertè  est  ej 

argumenti. 


YERSIO  S.  HIEI^ONTMI. 


Lauda,  Jérusalem,  Dominum  : 
cane  Deum  tuum,  Sion. 

Quia  confortavit  vectes  porta- 
rum  tuarum  :  benedixit  filiis  tuis 
in  medio  tui. 

Qui  posuit  terminum  tnum  pa- 
cem  ;  adipe  firumenti  satura^it  te. 

Qui  emittit  eloquium  suum  ter- 
rœ ;  velociter  currit  verbum  ejus. 


VERSIO  YULGATA. 
Alieluia. 

12.  Lauda,  Jérusalem,  Dominum  ; 
lauda  Deumtuum,  Sion. 

1 3.  Quoniam  confortavit  seras  por- 
tarum  tuarum  :  benedixit  filiis  tuis 
in  te. 

14.  Qui  posuit  fines  tuos  pacem  : 
et  adipe  frumenti  satiat  te. 

15.  Qui  emittit  eloquium  suum 
terrœ  :  velociter  currit  sermo  ejus. 


12.  Lauda  i  Jérusalem  :  eè  quôd  inatanrata  et  œdificata^  nt  superiore  paalmo, 
▼ers.  2. 

13.  Ccnfortanit  seras  :  Hier,  vectes.  Contra  ac  hostes  expectabnnt  :  dicebant 
enim  :  Si  transierit  vtUpes,  transiliet  murum  eorum,  etc.  Nehem.,  iv,  2, 3. 
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16.  Qui  dat  nivem  sicut  lanam  : 
nebulam  sicut  cinerem  spargit. 

47.  Mittit  ciystallum  suam  sicut 
buccellas;  ante  faciem  Mgoxis  ejus 
quis  sustinebîtt 

18.  Emittet  yerbum  suum^  et  li- 
quefaciet  ea  :  flabit  spiritus  ejus  et 
fluent  aquœ. 

19.  Qui  anmmtiat  Terbum  suum 
Jacob  :  justitias  et  judicia  sualsr^l. 

20.  Non  fecit  tallter  ornai  naiioni  : 
et  judicia  sua  non  manifestavit  eis. 
Alléluia. 


Quidai  myem  quasi  lanam; 

pruinas  (a)  quasi  cinerem  spargit 

Projicit  gladem  suam  quasi 
buccellas;  ante  faciem  frigoris 
ejus  quis  slablt? 

Mittet  verbum  siium,  ei  solvet 
illa  ;  spîrabitspiritu  suo^  et  fluent 
aquaB. 

Qui  annuntiat  yerbum  suum 
Jacob;  prœcepta  sua,  et  judicia 
sua  larael. 

Non  fecit  similiter  omni  g^ti, 
et  judicia  ejus  non  cognosceat 
Alléluia. 


17.  CrysiaUum  :  Hier,  gladem,  gnudinem. 

18.  Ker6ttm  :  imperium. 

In  fioe  hujus  Psalmi  est  Hallduiah  in  Hebr.  non  iniUo  ;  est  aulem  ioiUo  psaimi 
cxLv;^  quod  argumento  est  hune  illi  continuandum  :  nam  in  superiori  cuv,  «ft 
in  bis  reliquia  kibus  habetor  et  initio  et  fine. 

(^)  Vor.  :  Frainam. 

PSALMUS  CXLYIII. 
LAUDIS. 

Del  tmore  flagrant,  animata  atqae  inamma  in  ejus  laudes  ciet,  omnia  nuto  creantis ,  neque  d«> 
dignantis  plebem  Isracliticam  adniotere  sibi. 


VERSIO  VULGATA. 
1.  AUelula. 


lau- 


Laudate  Dominum  de  cœlis 
date  eum  in  excelsis. 

2.  Laudate  eum,  onmes  angeli 
ejus  :  laudate  eum  omnes  -virtutes 
ejus. 

3.  Laudate  eum,  sol  et  luna  :  lau- 
date eum^  omnes  stellœ^  et  lumen. 

4.  Laudate  eum^  cœli  coelorum  : 
6t  aquœ  omnes,  quœ  super  cœlos 
sùnt,  5.  laudent  nomen  Domin!. 


VEBSIO  s.  HIERÛlfYHI. 
Alléluia. 

Laudate  Dominum  de  cœlis, 
laudate  eum  in  excelsis. 

Laudate  eum,  omnes  angeli 
ejus  :  laudate  eum,  omnes  eier- 
cittîs  ejus. 

Laudate  eum,  sol  et  luna;  lau- 
date eum,  onmes  stellœ  luminis. 

Laudate  eum,  cceii  eœlorum, 
et  aquœ  quœ  saper  cœios  sunt. 

Laudent  nomen  Domini;  quo- 


S.  Virtutes  :  Hier.  esBercUm. 

2.  Siellœ  et  lumen  :  Hier,  stellœ  luminis  :  id  est  luminosœ. 
4.  Aquœ  omnes,  quœ  super  cœlos  swU  :  unbea  intellige ,  unde  in  secpieatibas  ; 
▼enti,  niz,  glacies,  non  tamen  nubes  memoranUir  :  vidtPsal.  ciu,  3. 
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niam  ipse  mandaTit  et  creata  sont. 

Statnit  ea  in  gaeculom,  et  in 
«temum;  pneceptum  dédit,  et 
non  prœteribit. 

Laudate  Dominum  de.  terra , 
dracones  et  omnes  abyssi  : 

Ignis»  et  grando,  niz,  et  gla- 
cies,  ventus,  turbo»  qu8B  facitis 
sermonem  ejus  : 

Montes  et  omnes  colles  ;  lignum 
frugifenuD,  et  univers»  cedri  : 

Bestiœ,  et  omnia  (a)  jumenta, 
reptilia,  et  aves  volantes  : 

Reges  terFœ,  et  omnes  populi  : 
principes  etuniversijadicesterrfle. 

Juvenesy  et  virgines  :  senes 
<inm  pueris  laudent  nomen  Do- 
mini  : 

Quoniam  sublime  nomen  ejus 
solius,  gloria  ejus  in  cœlo  et  in 
lerrA. 

Et  exaltavit  cornu  populi  sui  : 
laus  omnibus  sanctis  ejus,  filiis 
Israël  populo  appropinquanti 
sibi.  Alléluia. 

5.  Quia  ipse  dixit,  et  facta  smU  :  deest  hic  Hier,  habetur  PmJ,  zxzii,  9. 

6*  Et  non  prœteribit  :  Cœlum  enim  et  terra  trmsibunt  ;  verba  autem  mea  non 
prœteribunt,  Matth.,  xxiv,  35. 

If  8.  Dracones  :  grando  :  nix  :  etiam  quœ  noxia  sont^  Deum  laudant  :  immissa 
quippe  ad  ejus  juslitiam  commendandam.  Quœ  faciunt  verbum  :  Erubesee,  homo; 
serpentes f  abyssi,  nix,  etc.,  verbum  Dei  faciunt  :  et  tu  non  fticis!  In  eo  autem 
Deum  laudant,  qtiàd  non  mutant  naturam  suant,  stanique  in  ordine  suo  absque 
solo  homine  cui  omnia  subjecta  sunt.  Hier,  in  hune  Psalmum 

14.  Et  exaltavit,,.,.  vide  Hier. 

(fl)  For.  :  DniTena. 

PSâLHUS  cxlix. 
eucearisticus. 

Kagnl ,  ut  tidetur,  Tietoriâ  reportatà  :  rnu  T,  8. 

VSR9I0  S.  fllEROHnO.  «  ?BIISIO  YCLGATA. 

Alléluia.  [  i*  ÂUeluia. 

Cantate  Domino  eanticom  no*  |    Cantate  Domiiio  oanticum  novum . 


Quia  ipse  dixit,  et  facta  sunt 
mandavit,  et  creata  sunt. 

6.  Statuit  ea  in  aetemum,  et  in  sae- 
culum  sœcnli  :  pradceptum  posuit,  et 
non  prœteribit. 

7.  Laudate  Dominum  de  terra,  dra- 
cones et  omnes  abyssi. 

8.  Ignis,  grando,  nix,  glacies,  spi- 
ritus  procellarum  :  quœ  faciunt  ver- 
bum ejus  : 

9.  Montes  et  omnes  colles  :  ligna 
fructifera,  et  omnes  cedri. 

10.  Bestiœ,  et  universa  pecora: 
serpentes,  et  volucres  pennatœ  : 

11.  Reges  terrœ,  et  omnes  populi  : 
principes,  et  omnes  judices  terrœ. 

i2.  Juvenes,  et  virgines  :  senes 
cum  junioribus  landent  nomen  Do- 
mini  :  13.  Quia  exaltatum  est  nomen 
ejus  solius. 

14.  Gonfessio  ejus  super  cœlum, 
et  terram  :  exaltavit  cornu  populi 
sui. 

Hymnus  onmibus  sanctis  ejus  : 
filiis  Israël,  populo  appropinquanti 
sibi.  ÂUeluia. 
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laus   ejus  in  ecclesià  sanotonim. 

2.  Laetetur  Israël  in  eo^  qui  fecit 
eum  :  et  filii  Sion  exultent  in  rege 
suo. 

3.  Laudent  nomen  ejus  in  choro  : 
in  tympano,  et  psalterio  psallant  ei. 

4.  Quia  beneplacitum  est  Domino 
in  populo  suo  :  et  exaltabit  man- 
suetos  in  salutem. 

5.  Exultabunt  sancti  in  glorlÂ  :  Im- 
.  tabuntur  in  cubilibus  suis. 

6.  Exaltationes  Dei  in  gutture  eo- 
rum  :  et  gladii  ancipites  in  manibus 
eorum  :  7.  a  dfaciendam  vindictam 
innationibus  :  increpationes  in  po- 
pulis. 

8.  Ad  alligandos  reges  eorum  in 
compedibus  :  et  nobiles  eorum  in 
manicis  ferreis. 

9.  Ut  faciant  in  eis  judicium  con- 
scriptum  :  gloria  bœc  est  omnibus 
sanctis  ejus.  Alléluia. 


Yum  :  laus  ejus  in  congrégation» 
sanctorum. 

Lœtetur  Israël  in  factore  suo  : 
filii  Sion  exultent  in  rege  suo. 

Laudent  nomen  ejus  in  choro  : 
in  tympanoet  citharà  cantentei. 

Quia  complacet  sibi  Dominus 
in  populo  suo  :  exaltabit  (a)  man- 
suetos  in  Jesu. 

Exultabunt  sancti  (6)  in  g^orià  : 
laudabunt  in  cubilibus  suis. 

Exaltationes  Dei  in  gutture  eo- 
rum, et  gladii  ancipites  in  mani- 
bus eorum  : 

Ad  faciendam  vindictam  in 
gentibus,  increpationes  in  po- 
pulis: 

Ut  alligent  reges  eorum  cate- 
nis,  et  inclytos  eorum  in  (c)  com- 
pedibus ferreis  : 

Ut  faciant  in  eis  judicium  con- 
scriptum  :  décor  est  omnium 
sanctorum  (d)  ejus.  Alléluia. 


6.  In  cubilibus  suù  :  en  securitatem,  en  requiem,  enperpetem  voluptatem. 
6,7.  Exaltationes  :  yoces,  Deum  eztoUenies,  ^ûatiç  :  lia  Hebr.  Gladii  <mct- 
pites Ad  faciendam  vindictam  in  nationibus  :  ad  alciscendos  Chanansos. 

8.  Ad  alligandos  reges  :  ut  Adonibesec,  Agag,  etc. 

9.  Judicium  conscriptwn  :  h  Deo  propter  eorum  acelera  pronuntiatum ,  et  tan- 
quam  ex  tabula  recilatum. 

{a)  Yar.  :  [Hehr,  glorifieabit.]  —  (6)  [J7e6r.  miséricordes.}—  (c)  Deuiuu  —  (d)  [Hebr.  oift- 
nibos  misericordibus. 
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PSALMUS  CL. 
LAUDIS. 


Qoidqakl 

YERSIO  TUtGATA.  < 

!.  AUeloia.  ' 

Landate  Dominum  in  sanctis  ejus  : 


TEBSIO  s.  HIERONTSII. 
AUeluia. 
Landate  Dominum  in  sancto 


1.  In  sanctis  :  Hier,  sancto,  id  est,  sanctoario  :  ita  Chald.  Firmamento  :  Hebr. 
expanso,  quod  est  cœlam,  Dei  sedes  :  ci^us  templom  figura  erat. 
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ejus  :  laudafe  eum  in  fortitudlne 
potentiœ  (a]  ejus. 

Laudate  eum  in  fortitudinibus 
ejus  :  laudate  eum  juztà  multitu- 
(Ûnem  magniûcentiœ  suae. 

Laudate  eum  in  dangore  bu<>- 
cinœ  :  laudate  eimi  in  psalterio 
et  citharà. 

Laudate  eum  in  tympano  et 
choro  :  laudate  eum  in  chordis 
et  organo. 

Laudate  eum  in  cymbalis  so- 
nantibus  :  laudate  eum  in  cym- 
balis tinnientibus. 

Omue  quod  spirat^  laudet  Do- 
minum.  Alléluia. 


laudate  eum  in  firmamento  virtutis 
ejus. 

2.  Laudate  eum  in  virtutibus  ejus  : 
laudate  eimi  secundùm  multitudi- 
nem  magniludinis  ejus. 

3.  Laudate  eum  in  sono  tubœ  : 
laudate  eum  in  psalterio,  et  citharâ. 

4.  Laudate  eum  in  tympano,  et 
choro  :  laudate  eum  in  chordis,  et 
organo. 

5.  Laudate  eum  in  cymbalis  be- 
nesonantibus,  laudate  eum  in  cym- 
balis jubilationis  : 

6.  Omnis  spiritus  laudet  Oomi- 
num.  Alléluia. 


2.  Virtutibus  :  Hier,  fortitudinibus, 

6.  Omnis  spiritus  :  Hier,  omne  quod  spirat  :  idem  omnia  mens  :  Neschamah  : 
atque  hic  est  pulcherrimus  ac  soavisamias  sacrs  psalmodi»  firactoB,  ut  in  laudet 

IDei ,  non  modo  cajusqiie  noetrûm  spiritos,  yeràm  etiam  omnis  spiritus,  omnis 
Toz,  mens  omnis  erumpat. 

,    (a)  For.  :  [Bebr,  firoamento  forUtudinii.] 


VIHIS  PSAiVOEUH. 
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VETERIS  ET  NOVI  TESTAMENT! 

CANTICA 


Gùm  Cantica  divinam  spectent  psalmodiam,  etiam  ex  instituto 
Ecclesicie;  ideô  cum  Psalmis  ea  edere,  notisque  simuL  illustrare 
yisumest.  Ea  enim  siink,  guse  in  graiiarum  actionem  pro  coUatis 
à  Deo  beneflciis,  sive  ad  eomm  memoriam  sempitemam,  Spiritu 
sancto  afflati  cecineront  sancti  Dei  homiaes.  Hic  itaque  illa  ha~ 
beas,  ai  in  Scripturis  reperiuntnr,  juxta  cujusgue  yolumiiiis  ordi- 
nem.  Non  ideô  tamen  prsBcelIeniissimumL  iUud  Salomonis  Canti- 
cum  statim  damus,  quôd  et  per  sese  suo  volumine  constat,  neque 
ad  canendum  adhibeatur  in  fidelium  cœtn;  Deo  autem  Juvante, 
Buo  loco  dabitur. 

CANTICUM  MOYSI, 
LAUDIS  ET  GRATIARUM  AGTIONIS. 

Ecclesia  salva  per  baptismale»  aqnas,  peccatis  ibi  mersis  sepul- 
tisque,  ac  victo  antiquo  hoste  diabolo,  priscae  jam  inde  ab  Adamo 
servitutis,  partaeque  per  Christum  libertatis  memor,  ad  ritum 
victricium  animanim,  Canticum  hoc  Moysi  viri  Dei  in  cœlo  ca- 
nentium  (-Apoc,  xv»  3)  inBrev.  Rom.  canit  Feriâ  V;  at  in  Brev. 
Paris.  Feriâ  IL 

Postquàm,  jubente  Mose,  aquae  maris  Rubri,  mûri  instar  ad 
dexteram  et  ad  lasvam  constiterunt  ut  Israelitis  locum  trans- 
eundi  darent^  insecutique  ^gyptii,  eodem  Mose  imperante,  re- 
versis  ad  naturam  fluctibus,  unà  cum  curribus  equisque  hausti; 
<^ùmadhuc  tanta  strageshostium  sub  oculos  versaretur,  Exod.  zrv^ 
SI  et  seqq.  sumpsit  ilania  prophetissa  soror  Aaron  fympanum; 
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egremequê  wM  omnes  muliereg  post  eam  cum  tympanis  et  cho- 
ris,  quitus  illa  prœdnebat,  Exod.  xv,  90,  22. 

fixoDf  CAPirr  XV. 


1.  Tune  eecinit  Moyses,  et  fUii 
Israël  carmen  hoc  Oomino,  et 
dixerunt  : 

Cantemus  Domino  :gloriosè  enim 
magnificatus  est,  equum  et  ascen- 
sorem  dejecit  in  mare. 

2.  Fortitudo  mea,  et  laus  mea  Do- 
minus,  et  factus  est  mihi  in  salu- 
lem  :  iste  Deus  meus,  et  glorificabo 
eum  :  Deus  patris  mei^  et  ezaltabo 
eum. 

3.  Dominus  quasi  vir  pugnator, 
cmnipotens  nomcn  ejus. 

4.  Currus  Pbaraonis  etexercitum 
cjus  projecit  in  mare  :  eleeti  prin- 
€ipes  ejus  submersi  sont  in  mari 
Rubro. 

B.  Abyssi  operuenmt  eos  :  des- 
cenderimt  iu  profundum  quasi  la- 
pis. 

6.  Deztera  tua.  Domine,  magni- 
ficata  est  in  fortitudine  :  dextera 
tua^  Domine,  percussit  inimicum. 


7.  Et  in  multitudine  gloriœ  tufiD- 
deposuisti  adversarios  tuos  :  mi- 
sisti  iram  tuam,  qum  devoravit  eos 
sicut  stipulam. 

8.  Et  jnspiritufuroris  tuicongre- 
gatae  sunt  aquœ  :  stetitunda  fluens, 
congregatœ  sunt  abyssi  in  medio 
marL 

9.  Dixit  inimicus  :  Persequar  et 
comprehendam,  dividam  spolia, 
implebitur  anima  mea  :  evaginabo 
glaidium  meum ,  interficiet  eos  ma- 
nus  mea. 

10.  Flavit  spiritus  tuus,  et  ope- 
ruit  eos  mare  :  submersi  sunt  quasi 
plumbum  in  aquis  vehementibus. 

il.  Quis  similis  toi  in  fortibus. 
Domine?  qois  sûmlis  tui?  Magnifia 
eus  in  sanctitate,  terribilis  atque 
laudabiUs,faciens  mitabilia. 

42.  Exteadisti  manum  tuam,  et 
devoravit  eos  terra. 

13.  Dox  ftiistiinmisericordiàtu;! 


1.  Cecinit  Moyses  :  Cantemus  Domino  :  hœc  igitur,  Moyse  yvm,  ut  MoriA  fœ- 
mims  prœcinente,  cecinerunt.  QuÀ  de  re  videsis  egregium  Philonis  locum, 
Prœfai.  cap.  vi,  num.  33,  et  in  Psal.  liu,  vers.  26.  Equum  et  ascensorem  :  Pha- 
raonem  cum  omni  equitatu  suo,  uthabetvers.  19. 

2.  Fortitudo  mea  :  unumqnemque  IsraeUtam  loqaentem  inducit,  ut  major  de- 
monstretor  pietatis  gratique  animi  sensus. 

3.  OmntjpoieRf  nomen  ejut  :  Hebr.  Dominut  nomen  ^'w^  Jebovah;  Septuaginta: 

8.  Bt  in  spàritu  flirùrit  tui,,.,.  me  ipsA  ir&  Del,  sive  per  eam  vi  Tenti  vehe- 
mentis  immissA,  ut  Excd.,  xiv^  21.  Congregalœ  sunt  :  coacervatœ  sunt  aquœ  :  non 
pro  naturà  suA  liquidœ  ac  diffusœ,  sed  ia  firmam  congeriem  composiise  ;  Idque 
6X  irA  Dei  in  i£gyptios,  ,|nos.  YeluU  repressis  aqois,  invitabat  ad  ingressum  ;  in- 
gresBOB  immissis  rursus  aquis  obruit.  Stetit  unda  fluens  :  Hebr.  steterunt  fluenta 
ncut  aeervui.  Congregatœ  sunt  :  Hebr.  eo^guialm  sunt,  ac  ^itoÊi  oongelatœ. 
■ûbyssi:  gvgUes,  yelut  in  aggerem  versi. 

10.  Flavit  spiritus  tuus  :  ventua,  ut  enim  Dominus  mare  abstulit  fiante  vento 
vehementi  et  urente  totA  nocte,  et  Terfit  is  sfeenn  dinsatioe  est  aqoa,  Exod., 
XIV,  21,  sis  atiam,  jmmiaao  veato^  recidere  floctus  An  iSgyptios. 

12.  Devoravit  eos  terra  :  aquis  superfusis  atque  allé  subjectam  arenam  in  ca- 
4nfnnt  volveotibus. 
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populo  quem  redemisti  :  et  por- 
tasti  eum  in  fortitudîne  tuÂ^  ad  ha- 
bitaculum  sanctum  tuum. 

14.  Ascenderunt  populi^  et  irati 
sunt  :  dolores  obtinuerunt  habita- 
tores  Philisthiim. 

i5.  Tune  conturbati  sunt  princi- 
pes Ëdom^robustos  Moab  obtinuit 
tremor  :  obriguerunt  omnes  habi- 
tatores  Chanaan. 

16.  Irruat  super  eos  formido  et 
pavor,  in  magnitudine  bracbii  tui 
fiant  immobiles  quasi  lapis,  do- 
nec  pertranseat  populus  tuus.  Do- 
mine, donec   pertranseat  popu- 


lus tuus    iste,  quem   possedisli. 

17.  Introduces  eos,  et  plantobis 
in  monte  hœreditatis  tuœ,  fîrmis- 
simo  habitaculo  tuo  quod  operatus 
es.  Domine  :  sanctuàrium  tuum. 
Domine,  quod  firmaverunt  manus 
tuœ. 

18.  Dominus  regnabit  in  aeter- 
num  et  ultra. 

19.  Ingressus  est  enim  eques  Pha- 
rao  eum  curribus  et  equitibus  ejus 
in  mare  :  et  reduxit  super  eos  Do- 
minus aquas  maris  :  filii  autem  Is- 
raël ambulaverunt  per  siccum  in 
medlo  ejus. 


14.  Ascenderunt  populi  :  Hebr.  et  Septuag.,  audientnt.  Et  irati  svnt  :  commoti 
sont,  conturbati  sunt.  Dolores  obtinuerunt..,  sic  Psal.  XLVii,  7,  8  :  Conturbati 
sunt,  commoti  sunt,  tremor  apprehendit  eos  :  ibi  dolores  ut  pariurientis ,  etc.,  ac 
passim  apud  prophetas. 

15.  Tune  conturbati  sunt...  longé  latèque  diffuso  meta  per  vidnas  regiones  : 
dicebant  enim  :  Sicut  fecit  in  mari  Rubro,sic  fàciet  m  torrentibus  Amon,  Num. 
XXI,  14,  adeoqiie  nihil  erit  impervium.  Ac  sic  post  longissima  quoque  tempora 
Bub  HeU  pontificis  principatu,  inclamabant  PhiUstaei  :  Quis  nos  salvabit  de  manu 
deorum  sublûnium  istorum?  Hi  sunt  dii,  qui  percusserunt  JEgyptum  omniplagd 
in  deserto,  \  Reg.,  iv,  S^j^uantô  magis  territi,  récente  rei  memorià? 

16.  Fiant  immobiles.,,  donec  pertranseat  :  ûlii  enim  Esaft  et  alii,  hoc  meta  ve- 
lut  obstupefacti,  facilem  Israelitis  transitum  prœbuenmt  :  Transibitis  per  termi- 
nos  fratrum  vestrorum  fUiorum  Esaù.,.  et  timebunt  vos.  Dent,,  ii,  4. 

18.  Dominus  regnavit  :  finis  cantici,  ut  yidetur  :  coUatA  in  Deum  (^oriA. 

19.  Ingressus  est  :  quo  loco  intermissa  narratlo  resumitur  :  hune  etiam  vertum 
integrum  canit  Ecdesia. 

ALTERUM  MOYSI  CANTICUM, 

INGREPATORIUM  :   GOMMEMORATORIUM. 

Ganitar  in  Laadîbtts  'Sabbati;  ut  adopUonis  filii  beneficeotibu  partBtefli 
Denm  ament,  celant,  meluant. 

Moysi  morituro,  ac  Jo?nie  Moysi  successori  designato ,  sic  prœ- 
cepit  Dominus  praescius  futurorum  :  Scribite  vohis  Canticum  U^ 
tud,  et  docete  fittos  Israël,  ut  memoriter  teneant,  et  ore  décantent  .• 
et  8it  mihi  earmen  istud  pro  testimonio  inter  fOios  Israël...  Ctbn- 
que  comedertrU,  et  saturati  crasetque  fUer(nt,  avertentur  ad  dMs 
(Uienos....  Postquàm  autem  invenerint  populum  mata  mtitta  et 
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afflictiones,  respondebit  ei  Canticum  istudfto  testimonio,  quod 
nulla  ddebit  oblivio  ex  ore  seminis  tut.  Ergo  ad  sempiternam  rei 
memoriam ,  loeutus  est  Moyses,  audiente  tmiverso  cœtu  Israël, 
verba  carminis  hujus  ;  et  ad  finem  iisque  c(mplevit ,  Deut.  zzxi, 
iA  et  seqq.  Vide  autem  guo  dpirita  extrem&  in  senectate,  jam« 
jamque  moriturus,  canat. 

DEUTERONOMII  CAPUT  XXXfl. 


non  ipse  est  pater  ixxm,  qui  posftê- 
ditte,  et  fecit^  et  creavitte? 

7.  Ifemento  dierum  antiquorum, 
cogita  generationes  singulas  :  in- 
terroga  patrem  tuum,  et  annuntia- 
bit  tibi>  majores  tuos,  et  dicent  tibi. 

8.  Quando  dividebat  Altissimus 
gentes,  quando  separabat  filios 
Adam,  constituit  terminos  populo- 
rumjuxtanumerumiiliorum  Israël. 

9.  Pars  autem  Domini,  populus 
ejus,  Jacob  funiculus  hœreditatis 
ejus. 

10.  Invenit  eum  in  ferra  déserta, 
in  loco  horroris,  et  vastœ  solitudi- 
nis:  circumduxiteum,et  docuit,  et 
custodivit  quasi puplllam  oculi  sui. 


i.  Audite,  cœli,quœloquor:  au- 
diat  terra  verba  oris  mei. 

2.  Concrescat  ut  pluvia  doctrina 
mca,  fluatut  ros  eloquiiun  memn, 
quasi  imber  super  herbamet  quasi 
stillœ  super  gramina. 

3.  Quianomen  Dominiinvocabo  : 
date  magnificentiam  Deo  nostro. 

4.  Dei  perfecta  sunt  opéra,  et 
omnes  viœ  ejus  judioia  :  Deus  ôde- 
lis,  et  absque  ullà  iniquitate,  jus- 
tus  et  reotus. 

5.  Peccaverunt  ei,  et  non  filii 
ejus  in  sordibus  :  generatio  prava 
atque  perversa. 

6.  Hœccine  reddis  Domino,  po- 
pule  stulte  et  insipiens?  numquid 

i.  Audite,  cœii,,  audiat  ierrfi  :  âc  enim  prœdixerat  :  Inwieabo  contra eoscatlum 
et  terram,  Deut.,  xzzi,  2B,  quod  et  Moyses^  et  alii  prophets  ssepe  faciuDt;  ut 
populi  rebellantis  pectus ,  rébus  quoque  inanimis  durius ,  emoUiant  :  tum  ut 
univena  rerum  natura  in  impies  et  contumaces  insurrectura  esse  yideatur. 

2.  Concrescat  ut  piuoia,..  fluat  ut  ro8,„  tante  Impetu;  tantâ  suavitate  et  copiA. 

5.  Et  non  filii  ejus,,.  peccavit  ei,  non  filii  ejus,  macula  eorum  :  Hebr.  Mou- 
mam  :  paternœ  bonitatis  obliti  :  à  pâtre  deserti  :  nec  jam  filii,  sed  inimici  :  quo 
eis  dedecoris  sempiterm  nota  inuritur. 

6.  Numquid  non  ipse  est  pater  tuus,  qui  possedit  te?  genuit  :  quo  sensu  Heva 
dixit,  edito  partn  :  Possedi  hominem  per  Dewn,  Gènes.,  iv,  1.  Et  fecit,  et  creavit 
te,  Commemorare  incipit  quot  nominibns  parens;  ac  primùm  creatione,  hic  : 
tum  electione  et  adoptione  singulaii  prœ  cœteris  gentibus  :  amore,  bonitate,  cura,' 
assiguatA  hœreditate,  quod  exequitur,  vers.  7,  8,  9,  et  seqq. 

8.  Quando  dividebat,,.  qttando  separabat  fiiios  Adam  :  jam  inde  ab  initie,  cùm 
filiis  Adam  et  Noe  eorumque  nepotibus  terram  distribueret  ;  in  animo  habebat 
fllioB  Israelis  elec'l  sui  :  itaque  constituit  terminos  popuiorum  Ghananœorum, 
juxta  numerum  filiorwn  Israël  :  septem  iUos  populos  Chananœos  donavit  regione 
idoneA  ad  capiendum  alendumque  populum  suum,  in  eam  regionem  diyinA  polr 
licitatione  transferendum. 

iO.  Circumduxit  eum  :  non  statim ,  ao  dlrectA  yiA  in  terram  promissam  dnxit. 
Et  docuit  :  in  deserto  cîrcumactum  per  viarum  ambages,  que  eum  ut  puerum 
indiscipliDatam,  per  quadraginta  annos  et  monitis  et  castigationibus  emdiret*  Et 
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il.  Sîcat  aquila  .pcovocans  ad 
Tolandum  pullos  suos^  et  super  eos 
volitans^  expandit  alas  suas^  st  as- 
sumpsit  eum,  atqueportavitin  hu- 
mem  suis. 

12.  DonuskuSiSolus  du:  ejns  fuit.: 
et  non  erat  cum  eo  Deus  alienus. 

i3.  Constituit  eum  super  excel- 
sam  terram  :  ut  comedeiet  iFuctus 
agrorum,  ut  sugeret  mel  de  petrâ, 
oleumque  de  saxo  durissimo. 

i4.  Bufyrom  de  armenfo^  et  lac 
de  ovibus  cum  adipe  agnorom ,  et 
arietum  filiorum  Basan  :  et  hircos 
cum  meduUâ.  tritici^  et  sanguinem 
uvœ  biberet  meracissimum. 

f  &.  Incrassatus  est  dilectus,  etre- 
calcitravit  :  incrassatus^  impingua- 
tus,  dilatatus,  dereliquit  Deum  fac- 
torem  suum^  et  recessit  à  Deo  sa- 
hitari  suo. 

16.  Provocaverunt  eum  in  dii» 
alienis^  et  in  abominationibus  ad 
iracundiam  concitaverunf. 


17.  Immolaverunt  dcemoniis  et 
non  Deo^  diis  quos  ignorabant  : 
novi  recentesque  vénérant,  quos 
non  coluenmt  patres  eomm. 

18w  Denm,  qui  te  ^eioiiii^  dareli- 
quisti,  et  obJitus  es  Domini  creato- 
ris  tui. 

19.  Vidit  Dominus,  et  ad  iracun- 
diam coacitatus  est  :  quia  provo- 
caverunt eum  fîlii  sui  et  fillœ. 

20.  fit  ail  :  Abscondam  faciem 
meam  ab  eis,  et  considerabô  novi»* 
sima  eorum  :  generatio  enim  per- 
versa  est,  et  infidèles  filii. 

24 .  Fpsî  me  provocaverunt  in  eo, 
qui  non  erat  Deus,  et  irritaverunt 
in  vanîtatibas  suis  :  et  ego  provo- 
cabo  eos  in  eo  qui  non  est  popu* 
his,  et  in  gente  stultà  irritabo  iUos. 

22.  Ignis  sucoensus  est  in  furore 
meo,  et  ardebit  usque  ad  inferni 
novissima  :  devorabitque  ten\im 
eum  gc^rmmesuo,  et  montiumfun- 
damenta  eomburet 


custodhrit  çtutsi  pupiUam:  matris  ixwtar  sedul»,  qo»  cùm  nec  virgis  parcat^ 
tamen  puerum  et  sinu  fovet,  et  oculid  chariorem  habet»  nec  onquam  à  pectore 
visuque  dimittit. 

12.  Dominiis9o1m:  leotè  inculc&tum,  ne  adalioa  deoa  mens  c«ca  defluat. 

ik.  Et  arietum  ftHomm  Batan:  quorum  erantuberes  campi  et  piDguiâsiiDa 
paseua:  mong  Batm,  mons  pinguis,  Psal.  lxvii,  16, 17. 

15.  Incrassatui  est  dUecitu:  alii,  recto:  populus  Israël  dummA  cura  ad  ver 
reotique  studium  institutus  :  commémorât»  hactemis  beneficua,  jam  ad  flagilia 
transit. 

19.  Et  ad  iraeundùmi  ooncitaitts  est  :  Hebr.  et  reprobavit  pra  iMdiffnaiione  fitios 
suos  et  fiiias.  Post  bénéficia  et  flagitia  immemoris  popuU,  ad  Dei  misas  ulUo- 
nemque  transgreditur. 

20.  Abscondam  fademmeam:  itérai  Domini  dicta,  ika  comminantia:  Àbsamdam 
et  c^bo  faciem  meam  m  die  illo,  Deutar.,  xzxi,  18. 

21.  Ipei,:  irritmaenmt  m  vanitatibus  suis  :  m  idolis,  iD  faUis  diis.  Ei  ego  pro* 
vocabo  eos  :  erigam  enim  supar  eos  ganles ,  quœ  non  aunt  populos  meus.  Et  in 
génie  stultà:  qu»  Denm  ignorai:  sensusque  est:  Quemadmodum  Uli,  mihi 
Deo  vero,  falaoa  deos;  lia  ego  ilUs  in  verum  populum  electis ,  populos  aUenos, 
neque  à  me  adoptatoe,  anteponam:  cpiod  lectè  traducit  Paulus  ad  vocationem 
gentimn,  Bom.,  x,  19.  Provooabo,^  irritabo:  ad  œmulationem  ^osadducam,  ut 
reetè  Septuag.  vertimt  ac  Pauliia.  £n  Dei  boniUa  :  gantes  enim  immicaa  saorum 
humeris  victiices  imponit;  ut  si  non  voluntate,  certè  œmulatione  ac  pudore  victi, 
ad  Deum  redeant:  quod  imiiatua  Apoetolus  ostentat  Judsais  effusas  ingentesdi- 
"fiam  misericordifls  divitÎBB  :  Si  quo  modo,  îaquit,  ad  œmulandum  provocem  camem 
meam  (  JudaM»  cogoatoa  meoa)  et  saiws  faeiam^iliquos  ex  iUis,  Rom.>  xt,  H- 
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23.  CoDgregabo  super  eos  mala^ 
et  sagittas  meas  complebo  in  eis. 

24.  Gonsumentur  lame,  et  devo- 
rabunteosaYesmorsuamanssimo  : 
dentés  bestiarum  inunittam  in  eos^ 
cum  furore  trahentium  super  ter- 
ram^  atque  serpentium. 

25.  Foris  -vastabit  eos  gladius^ 
et  intus  pavor,  jui^enem  simul  ac 
Tirginem ,  lactentem  oum  homine 
sene. 

26.  Dixi  :  Ubinam  sunt?  cessare 
faciam  eK  hominibns  memoriam 
eorum. 

27.  Sed  propter  inim  hmnioorum 
distuli  :  ne  forte  superbirent  bostes 
eonun^  et  dicerent  :  Manus  nostra 
excelsa^  et  non  Dominus,  fecit  base 
omnia. 

28.  Gens  absque  consilio  est,  et 
sine  prudentià. 

29.  Utinam  sapèrent  ^  et  intel- 


ligerent^  ao  norissiina  provide- 
rent  : 

30.  Quomodo  persequator  unus 
mille>  et  duo  fngent  decem  mîUia? 
nonne  ideô,  quia  Deus  suus  ven- 
didit  eos,  et  Dominus  condusit 
iUosT 

31.  Non  enim  est  Deus  noster  ut 
dii  eorum  :  et  inimici  nostri  sunt 
judices. 

32.  De  Tine&  Sodomorum,  vinea 
eorum  9  et  de  suburbanis  Gomor- 
rhœ  :  uva  eomm»  uva  frilis,  et 
botri  amarissimi. 

33.  Fei  draoonum  Tinum  eorum^ 
et  venenum  aspidum  insanabile. 

34.  Nonne  haec  conditasunt  apud 
me,  et  signata  in  tbesauris  meis? 

35 .  Mea  est  ultio,  et  ego  retribuam 
in  tempore,  utlabatur  pes  eorum: 
juxtà  est  dies  perditionis,  et  adesse 
festinant  tempora. 


24.  Ctan  furùre  trahentium  super  terram,  atque  serpentium  :  Hebr.  eum  veneno 
serpentium  terrœ, 

25.  Foris,».  gladius,  et  intus  pavor:  ntdlum  abannis,  nuQiim  ab  animi  virtate 
prœ&idium.  Intus  pavor,  etiam  absistente  gladio  :  fugietis  enim,  nemine  perse- 
quente,  Levit.,  xrvi ,  il  :  Terrebit  eos  sonitus  folii  volantis,  et  iia  fugient  quasi 
gladium  :  codent  nullo  persequente,  et  corruent  singuli  super  fratres  suos,  quasi 
bella  fUgientes.  Ibid.,  36  et  37.  Juvenem  simul  ac  virginem,,,  fortes  œquè  ac  im- 
belles  \  omnes  ezonimati  metu,  jamque  in  corde  Ticti,  anteaquàm  manus  conse- 
rant;  qao  nihil  est  miserabUius  aot  abjectius. 

26.  Dixi:  Ubinam  sunt?  Quasi  nonvideret,  et adhuc quœreret  adsupplicium: 
nt  dato,  dum  minatur,  pœnitendi  spatio ,  resipiscant  :  unde  sequitur  : 

27.  Sed  propter  iront  inimieorum  distuli  :  ne  ferociant  hostes  facili  Victoria. 
Vide  autemut  nltrô  qnaerat  ignoscendi  causas.  Distuli  autem;  non  omnino  sus- 
toli  gladium  ab  Israelitis,  neveluti  certâ  jam  yem&  insolescant. 

80.  Et  Dominus  eonclusit  illos  :  in  angustias^  in  msidias,  in  carceres. 

Si.  Et  inimici  nostri  sunt  judices:  Dei  rindictam,  ac  deorum  suormn  vanita* 
tem  experti  toties. 

32.  De  vined  Sodomorum  :  magn&  spe,  nullo  fractu  :  igné  consumente  onmem 
ciicumquague  regionem,  et  cuncta  terrœ  virentia.  Gènes,,  xiz^  25^  spemque 
omnem  vindemiœ.  De  suburbanis:  de  viciniÀ  Gomorrhœ,  solo  arido  et  exusto, 
exsuccas  inanesque  fruges  proferente.  Vinea  eorum  ;  Israelitarum  rebellium. 

34.  Nonne  hœc  :  flagella  suprà  memorata  :  condita  sunt  :  pênes  me  sunt:  tan- 
quam  in  penn  meà  sunt,  unde  promam» 

35.  Ego  retribuam  in  tempore  :  non  statim,  ot  dem  locnm  pœnitentise,  sed  va- 
lut victÀ  et  exhauBtâ  patientià.  Ut  labatur  pes  eorum  :  ita  retribuam,  ut  labatur 
pes  eorum,  neque  uUo  loco  possint  consisteie.  Ego  retribuam..*  labetur  pes  eo- 
nmiy  Hebr.  statim  atque  aggreditr^  nuUà  morà  in  ezitium  ruent. 
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meam^  et  dicam  :  Vivo  ego  in  œter- 
num. 

41.  Si  aoaero^utfulgur^  gladium 
meuniy  et  airipuerit  judicium  ma- 
nus  mea  :  reddam  ultionem  hosti- 
bus  meis^  et  his  qui  oderunt  me 
retiibuam. 

42.  Inebriabo  sagittas  meas  san- 
guine,  et  gladins  meus  devorabit 
cames,  de  craore  occisorum^  et  de 
captLYitate,  oudati  inimicorum  ca- 
pitis. 

43.  Laudate,  gentes,  populum 
ejus,  quia  sanguiaem  servorum 
suornm  ulciscetur  et  Tindictam  ré- 
tribuât in  bostes  eorum,  et  propi- 
tius  erit  teirœ  populi  sui. 


36.  Judioabit  Dominus  populum 
suiun,  et  in  servis  suis  miserebi- 
tur  :  videbit  qu6d  infirmata  sit  ma- 
nus,  et  clausi  quoque  defecerunt, 
residuique  consumpti  sunt. 

37.  Et  dicet  :  Ubi  simt  dii  eorum, 
in  quibus  babebant  fiduciam? 

38.  De  quorum  victimis  comede- 
bant  adipes,  et  bibebant  vinum  li- 
baminum  :  surgant,  et  opitulentur 
Yobis,  et  in  necessitate  vos  prote- 
gant. 

39.  Yidete  qu6d  ego  sim  solus , 
et  non  sit  alius  Deus  prœter  me  : 
ego  occidam,  et  ego  Tibère  faeiam, 
percutiam,  et  ego  sanabo  et  non  est 
qui  de  manu  me&  possit  eruere. 

40.  Levabo  ad  cœlum  maniun 

36.  Judicabit  Domimu  popuhan  suum  :  smninA  benignitate,  ut  inflectat  ad  pœ- 
nitentiam  ;  onde  subdit  :  et  th  servis  mis  miserebitur  :  qnœ  idtima  para  erat  caor 
ticiut  Bcilicet,  commemoiatiB  beneflciis,  flagitiis,  sapplicus,  in  consolationem  ac 
misericordiun,  uti  Bolet,  prophetica  oratio  deûneret;  quanta  autem  misericor- 
dia  !  videbit  enim  :  nihil  opus  admoneii  aat  excitari  eam  :  ipse  ullrô  respiciet 
mlseros.  Videbit ,  quàd  infirmata  sit  manus  :  Hebi.  cùm  videbit ,  qubd  abient 
nuxnus,  sea  Tires  ceciderint.  Et  clausi  quoque  defècerunt  :  capU  bello  et  ex  belle 
relicti  déficient  in  carcere^  neque  uUa  spes  gentis. 

41.  Reddam  ultionem  :  castigato  misericorditer  populo,  hostes  eonim  ad  inter- 
necionem  msectatur  :  qaod  est  divin»  beneflcentiœ  in  sdos  miraculum  yel 
maximum.  Hostibus  meis  :  non  populi,  sed  mais,  inqoit,  ad  beneyoIentifiB  tesUfi- 
cationem. 

42.  De  cruore  oceisorum  :  supple,  Inebriabo  sagittas.  Et  de  captivitate  :  siqoidem 
nec  captivis  parcet.  Nudati.,.  capitis  :  in  ciq>tiyitate,  ad  IgnomiDiam. 

43.  Sangwnem  servorum  suorum  ulciscetur  :  vide  antem  nnde  incipiat,  qu6  as- 
surgat,  ut  denique  desinat  divini  vatis  oratio  :  nempe  ut  pTSdiximus ,  à  bene- 
ficiis  ad  flagitia,  atque  inde  ad  supplicia  convenus  ^  postquàm  eô  devenit,  ut 
ira,  valut  in  immensum  exaggerata,  nuUam  spem  veniœ  reliquisse  videretur,  ex 
improvise  osiendit,  misericordiœ  ac  veni»  non  posae  oblivisci  Deum;  quin  po* 
tiûs  inter  ipsa  supplicia  miserescentem  indudt,  ac  veluti  pcenitentem,  idque 
ultrô  et  solâ  visA  miserrims  plebis  calamitate  incitatum ,  quo  statim  non  mod6 
repressa  ira^  verùm  etiam  in  bostes  veraa  sit  :  quà  beneflcentiÂ  cùm  nihil  mijus 
eogitari  possit,  in  ed  quoque  desini  oportebat. 

CANTICUMDEBBORiE, 
TRIOMPHALE,  GRATIARUM  AGTI0N1S. 

Debbora  prophetissa  populum  judicabat  :  hujus  jussu  ductuque 
Barac  dux  fortissimus ,  Sisaram  Jabin  regia  Chanaan  ducem. 
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eum  omni  exerdtu  ad  intemecionem  delet  :  ipse  Sisara,  à  Jahele 
fortissimà  fœminâ,  clavo  temporibus  inûxo  caeditur  :  Jud.  iv, 
c^jus  yiso  cadavere,  in  Dei  laudes  yersi  sunt. 


JUDICUM  CAPUT  V. 


1  .C4ecinenmtqueDebboraetBarac 
filius  Abinoem  in  illo  die  >  dicentes  : 

2.  Qui  sponte  obtulistis  de  Israël 
animas  vestras  ad  periculum,  bé- 
nédicité Domino. 

3.  Audite>  reges»  auribus  perci- 
pite^  principes  :  Ego  sum^  ego  sum 
quœ  Domino  canam,  psallam  Do- 
mino Deo  Israël. 

4.  Domine^  cùm  exires  de  Seir  : 
et  transires  per  regiones  Edom^ 
terra  mota  est,  cœlique  ac  nubes 
distillaverunt  aquis. 

S.Montesfiuzeruntàfacie  Domini, 
et  Sinai  à  facie  Domini  Dei  Israël. 


6.  In  diebus  Samgar  filii  Anath, 
in  diebus  Jahel,  quieverunt  semitœ, 
et  qui  ingrediebantur  per  eas,  am- 
bulaverunt  per  calles  devios. 

7.  Gessaverunt  fortes  in  Israël, 
et  quieverunt  :  donec  surgeret  Deb- 
bora,  surgeret  mater  in  Israël. 

8.  Nova  bella  elegit  Dominus,  et 
portas  hostium  ipse  subvertit  :  cly- 
peus  et  hasta  si  apparuerint  in  qua- 
draginta  millibus  Israël. 

9.  Cor  meum  diligit  principes 
Israël  :  qui  proprià  voluntate  ob- 
tulistis vos  discrimini,  benedicite 
Domino. 


2.  Qui  sponte  obtulistis  :  pulcherrimam  laadum  exordium,  qu6d  se  ultrô  pro 
patrià  bello  devoTerint.  Non  enim  universus  populos ,  sed  decem  millia  pagna- 
torum  ex  tribu  Zabulon  et  Nephthali  acciti  sunt,  Jud.,  iv,  6, 10.  Hebr.  sic  habet. 
]n  ulciscendo  ultiones  in  Israël,  in  devovendo  se  populum  ;  hoc  est^  qui  ulti  estis 
Israelem,  qui  vos  devovistis  ad  prœlium,  benedicite  Domino, 

3.  Audite,  reges,,,  principes  :  ego  sum  :  Hebr.  ego  Domino,  ego  canam;  psallam 
Domino  Deo  Israël.  Ego  fœmina,  quod  regibus  principibnsque  miraculo  sit,  ductu 
meo  gesta  pnelia  canam  ;  sed  Domino,  cujus  potentiA  Ticimus. 

4, 5.  Domine,  cùm  exires.  Sic  Deut,,  XXKIII,  2  :  Domimts  de  Sin  venit,  et  de  Seir 
ortus  estnobis,  ubi  etiam  Seir  cum  Sinai  conjungitur.  Vide  Psal.  lxvii,  9,  iO. 
Solebant  autem,  quAcumque  in  victoriA,  redire  ad  prisca  Hla  sub  Mose  miracula. 

4.  Terra  mota  est.  5.  Montes  fluxerunt,  Fignratè  :  commota  omnia,  adventante 
Domino,  quo  etiam  sSgnificat  quid  incolis  montium  evenerit.  Vide  Psal.  cxiii,  7. 

6.  Quieverunt  semitœ  :  itincra  cessarunt,  et  ambulantes  in  semitis  ibant  per 
calles  devios.  Hebr.  Non  erant  tuta  itinera  propter  incurrentes  hostes  :  quan* 
tumyis  Samgar  Tir  fortis  fuerit,  non  tamen  ejus  tempore  universim  tranquillas 
res  erant;  semel  enim  salvavit  populum,  Jud.,  m,  31  ;  nec  Jahel salvum  prœsti- 
terat,  licet  ex  foedere  cum  Chananœîs  icto,  ipsis  terrori  fberit^  Jud.,  iv,  17. 

7.  Donec  surgeret  :  Hebr.  donec  surrexit  Debbora.  Miratur  tantùm  potmsse 
imbellem  fœminam  :  vide  inflrà  canticum  Judith,  xvi,  7,  8.  Fortes,  villœ,  pagi, 
Hebr.  ut  inlrâ.  II. 

8.  Nova  bella  alegit  Dominus  :  gesta  quippe  fœmineA  manu  :  alii  :  rem  novam, 
unde  6e/Aim jM>rftf,.hosti]ibns  scilicet,  ut  inteUigIt  Hlerouymus.  Qu»  interpretatio 
plana  est.  Alii  tamen  non  incongrue  cum  Septuag.  sic  vertunt  :  elegit  (Israël) 
deosnovos;  tune  belhtrn  portis,  quod  consequenter  intelligendum  esset,  suis;  ut 
ex  noYorum  deorum  cultu,  exitium  Israelitis  venerit.  Clypeus  et  hasta  :  namqne 
ante  Debborœ  victoriam,  ut  habetur  vers.  7,  erant  quidem  in  Israele  multa  ho- 
minum  millia^  non  tamen  pugnatores,  nec  arma  suppetebant,  tanta  erat  inopia* 

9.  Cor  meum  diligit  principes  Israël  :  Hebr.  cor  meum  ad  duoes  Israël.  Qui  pro» 

TOM.  I.  25 
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iO.  Qui  asoenditis  super  niteates 
asinos^  et  sedetis  in  judicio^  et  am- 
bulatis  in  via ,  loquimini. 

11.  Ubi  coûisi  sunt  currus^  et 
hostium  sufTocatus  est  exercitus^ 
ibi  narrentur  justitiœ  Domini  et 
dementia  in  fortes  Israël  :  tune  des- 
cendit populus  Domini  ad  portas^ 
et  obtinuit  principatum. 

12.  Surge,  surge,  Debbora,  sur- 
ge,  surge,  et  loquere  canticum  : 


surge,  Barac,  et  appréhende  capti- 
ves tuos,  fili  Abinoem. 

13.  Salvatœ  simt  reliquiœ  po- 
puli ,  Dominus  in  fortibus  dimica- 
vit: 

14.  Ex  Ephraim  delevit  eos  in 
Amalec  :  et  posteum  ex  Benjamin 
in  populos  tuos,  6  Amalec,  de  Ma- 
chir  principes  descenderunt,  «t  de 
Zabukm  qui  exercitom  ducerent 
ad  bellandum. 


pria  voluntate  obUUistis  vos  :  Hebr.  dewjventts  vos  poptUis,  ni  soprà,  yren,  S. 

10.  Stçwr  nitentes  asmos:  quod  dignitatem  notabat,  ut  pasaim  et  Jud,,  x,  4  ; 
XII,  14.  Injudieio:  Uebr.  inMiddin,  qaod  alii  nomen  loci  intelliguDt;  quem 
maxime  bostes  infestarent.  Loquimini  :  meditamini  ;  Hebr.  attendite  cantico. 

il.  Ubi  coilisi  sunt  currus  :  Uebr..â  voce  sagittanorum ,  inter  fontes  (sive 
puteos  )  ibi  narrent  justiiias  Domini,  justitias  villœ  ejus  in  Israël.  Israelit»  à  tu- 
mnliu  bellico  tuU ,  ad  pnteoe  sea  fontes,  ubi  coire  solet  populus ,  justitiam  Do- 
mini celebrabont  hoBtes  ulciBcentiB,  ylHasque  terrœ  suœ  priùs  désertas  pristiu» 
quieti  ac  frequenti»  restituentis.  Àd  portas  :  ubi  conventos  agebaotur.  Et  obti- 
nuit principatum  :  victoriam  :  Israeliticus  populus  de  quo  per  totum  versum. 
8ed  hœc  postrema  verba  desunt  Hebr.  et  Septuag. 

12.  Appréhende  captivos  tuos  :  IsraeUtas  Uios  olim  captivoB,  nunc  antem  libe- 
ratOB,  quod  sequentia  docent 

13.  Salvatœ  sunt  religuiœpopuli:  IsraelitiB  ex  tôt  retrô  calamitakibus  ac  servituli- 
bOB  Buperstites  :  obvio  sensu  :  sed  Hebr.  aliter.  Tune  dominabitur  Buperstes  ilius- 
tribus  populi,  hoc  est,  quos  Israelitasex  tantis  bellis  superstitesservayerat  Dominus, 
illuBtribtts  populi  Sisarœ  dominabuntur.  Dominus  in  fortibus  :  Hebr.  Dominus  domi- 
nabitur mihi  in  fortibus,  eô  quôd  dixerat  dominaturos  Israelitas,  subdit  :  Imô  non 
illi,  sed  Dominus  per  eos,  in  populi  meiotilitatem,  fortes  illos  Sisarœ  vincel.  Scplua- 
ginta  sic,  et  fortaaee  rnebAs  :  residuum  descendit  fortibus  :  populus  Domini  des- 
cendit in  potentibus,  ex  me,  hoc  est  :  Israelitanim  reliqoiœ  ,  cum  magois  viribua 
adverBùs  bostes,  me  duce,  descendenmt. 

14.  Ex  Ephraim.  Hoc  versu  et  seqq.  ne  Bola  tribus  Zabulon  et  Nepbtbali,  qu» 
hoc  pnelium  gesserunt ,  commendare  yideatur,  coDunemorat  anliqua  aliarum 
tribuum  fortiter  gesta  ;  sic  tamen  ut  primas  Zabuloni  et  Nephthall  tribuat,  quo- 
rmn  recentem  victoriam  celebrandam  susceperat.  ChaldsuB,  enmque  aecali  pie- 
rique  interprètes  hic  inteUigunt  Josue  Ephraimitam,  qui  primua  vieil  Amalecilas, 
et  Safilem  Benjamiten,  qui  posteà  eos  delevit.  Sed  nec  satia  cohsrent  omnia  , 
nec  yidetur  hic  propheUmdi  de  SaOle  locus.  Verisimile  est  notari  gesta  quœdam 
ignota  nobis  in  Amalecitas  :  Beosnsque  itierit  :  Ut  EphraimilaB  et  Bei\jamit»  in 
Amalecitas,  sic  Zabulon  et  Nephthall  in  Chananeos  egregiô  pugoasse;  yei 
Ephraimit»  delev^runt  eos  in  monte  Amalec,  in  tribu  Ephraim  siio,  de  quo  Jud^ 
xir,  15.  Alii  sic  exponunt  :  DeuB  victos  Chananœos  in  Ephraimitarum,  oUfoe  Inde 
in  Benjamitarum  fines,  postrenô  extra  terram  Juda  usque  in  Amalecitas  pepoUL 
0  Amalee  :  deest  Hebr.  et  Septuag.  De  Machir principes.  Machir  filiufi  Manassis, 
ut  non  tantùm  Ephraim,  aed  ettam  Manasais  eJus  fratria  fortia  facta  oommemorei 
Et  de  Zabulon ,  ^t  exeratum  âmoeremt,..  Hebr.  et  de  ZahuUm  trakentes  in  virgd 
âcribœ,  Ghaldsua  autem  banc  virgam  intelligil  atylum  vel  calamnm.  Senaos  est  : 
Ex  Machir  quidem  viclase  duces,  ex  Zabulon  yer6,  adeè  omnea^  nt  et  ^  atodiia 
litterarom  operam  dabaat,  pro  st^,  jam  arma  caperent 
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15.  Duces  Issacbar  fuere  cum 
Debbor&y  et  Barac  vestîgia  sunt  se- 
outiy  qui^  qaasi  in  preeceps  ao  ba- 
ratlmun,  se  discrimim  dédit  :  di- 
viso  contra  se  Ruben>  magnani- 
qiorum  reperta  est  contentio. 

16.  Quare  habitas  inter  duos  ter- 
xninos^  ut  audias  sibilos  gregum? 
diyiso  contra  seUuben,  magnani- 
morum  reperta  est  contentio. 

17.  Galaad  trans  Jordanem  quies- 
cebat^  et  Dan  vacabat  navibus  : 
Aser  babitabat  in  littore  maris, 
et  in  portubus  morabatur. 

18.  Zabulon  verô  et  Nephthali  ob- 
tulerunt  animas  suas  morti  in  re- 
gione  Merome. 


19.  Yenerunt  reges  et  pugnave- 
runt^  pugnaverunt  reges  Ghanaan 
in  Tanacb  juxta  aquas  Mageddo  : 
et  tamen  nihil  tulere  prœdantes. 

20.  De  cœlo  dimicatum  est  con* 
tra  eos  :  stelliB  manentes  in  ordine 
et  cursu  suo>  adversùs  Sisaram 
pugnaverunt. 

2i .  Torrens  Cison  traxit  cadavera 
eorum>  torrens  Gadumim,  torrens 
Gison  :  conculca>  anima  mea,  ro- 
bustos. 

22.  iJngulâS  equorum  oeciderunt, 
fugientibus  impetu,  et  per  praoceps 
ruentibus  fortissimis  hostium. 

23.  Maledicite  terroe  Meroz,  dixit 
angélus  Domini  :  maledicite  habi- 


15.  Duces  Issachar,.,  Jud.^  iv,  6, 10.  Zabulon  et  Nephthali  tantùm  memoran- 
tar  qui  ad  bellum  citati  sont  :  hinc  tamen  liquet  adfuisse  ex  tribu  Isaachar  ;  sed 
duces  tantùm ,  non  populum.  Et  tamen  Hebreeua  repetit  Issachar  cum  Barac , 
qnasi  tota  tribus  affuerit,  ex  principibus  denominatione  ductA.  Qui  quasi  prin- 
ceps  :  Hèbr.  in  vaUem  missus  estpedibus  suis,  pedes  irmit  in  vallem  pugnaturus. 
Diviso  contra  se  Ruben  :  Hebr.  m  divisionibus  Ruben ,  magnœ  cogitationes  cordis. 
Ruben^  Jordane  à  reUqniB  divisus,  multa  mihi  cogitanda  relinquit^  cur  subsidio 
non  yenerit. 

16.  Quare  habitas  :  nt  quid  quiescisT  inter  duos  terminos,  Hebr.  mischpthaim, 
h  radiée,  sphathaim,  que  signiflcat  res  duas  coordinatas,  sibique  mutuô  respon- 
dentes  ;  qns  vos  legitur  Gènes.,  xliz  ^  14 ,  ubi  sarcinae  intelligendœ  vîdentur. 
Eadem  vox,  Psal.  lxvii,  14,  ubi  vertitur,  inter  medios  cleros,  polestque  intelligi, 
duas  inter  vias;  sensus  est  :  Quare  habitas?  ut  quid  quiescis?  ut  audias  sibilos 
gregum?  sibilos  pastorum  vocantium  grèges.  Quid  quiescis,  6  Ruben,  velut  hsesi- 
tabundus^  duas  inter  vias,  et  gregibus  tantùm  pascendis  das  operam ,  non  autem 
adjuvandis  civibus  ?  Diviso  :  repetitio  admirantis. 

17.  Galaad,..  quiescebat:  Hebr.  Galaad..,  habitabat;  et  Dan  cur  peregrinaba- 
tur  navibus  ?  supple  :  Nec  veniebat  subsidio  :  ita  et  ccBtersB  tribus  rem  suam  age- 
bantj  Zabulon  verô  et  Nephthali  publicam.  Atque  hoc  pertinebat  ad  instimulandos 
reliquorum  animes,  quem  yel  puleherrimum  horum  canticorum  fiructum  tuisse, 
in  Prsefatione  diximus. 

18.  !n  regione  Merome:  sen  nomen  loci,  seu  ager  exeelsns,  ut  vertunt  Sept. 

19.  Pugnaverunt  reges  Chanaan  :  auxiliares  copie  regum  vicinorum. 

20.  De  cœlo  dimicatum  est.,.  Hebr.  de  cœlis  bellaverunt  stellœ;  de  exaltatione 
iuâ  bellaverunt  cum  Sisara:  seu  tantùm  indicat  pugnatum  esse  de  coalis;  neque 
hunianà,  sed  cœlesti  ope  confectam  esse  rem  ;  sive  stellarum  nomiue ,  désignât 
angelos  stellis  praseidentes.  Utcumque  est,  sig^eat  cœlestes  potestates  perma- 
nentes licèt  in  ordine  suo,  nec  stationem  deserentes,  tamen  decertaese,  immissA^ 
yelut  ex  alto,  yirtute,  nusquam  intermissis  consuetis  operibus  ac  minisleriis. 

22.  UngukB  equorum  :  tam  eflùsa  prœcepsqne  foga,  at  equi  ezcussis  soleis^ 
UDgulisque  ruptis,  caderent. 

23.  Maledicite  terrœ  Meroz  :  yicinis  terris ,  qnas  Hebrœi  hicolebant.  Dixit  an- 
gehu  Domini:  iUe  angélus  sdUcet,  dato»  h  Deo  eanct»  plabi  duz,  prœsesque  : 
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tatoribns  ejus^  quia  non  venenint 
ad  auxilium  Domini  in  adjutorium 
fortissimorum  ejus. 

24.  Benedicta  inter  mulieres  Ja- 
hel  uxor  Haber  Cinaei^  et  benedi- 
catur  in  tabemaculo  suo. 

25.  Aquam  petenti  lac  dédit,  et 
in  phialà  principmn  obtulit  buty- 
rum. 

26.  Sinistram  manmn  misit  ad 
clavum,  et  dexteram  ad  fabrorum 
malleos,perciissitqueSisaram,qu8&- 
rens  in  capite  vulneri  locum,  et 
tempus  validé  perforans. 

27.  Inter  pedes  ejus  ruit  :  defe- 
cit,  et  mortuus  est  :  volvebatur  ante 
pedes  ejus,  et  jacebat  exanimis  et 
miserabilis.  | 


28.  Per  fenestramrespiciens,  ulit- 
labat  mater  ejus  :  et  de  cœnaculo 
loquebatur  :  Cur  moratur  rcgrcdi 
currus  ejus  ?  quare  tardaverunt  pe- 
des quadrigarum  illius? 

29.  Una  sapientior  cœteris  uxo- 
ribus  ejus,  hœc  socrui  verba  res- 
pondit  : 

30.  FoTsitan  nunc  dividit  spolin, 
et  pulcbemma  fœminarum  eligiUtr 
ei  :  vestes  diversonim  colorum  Si- 
sarae  traduntur  in  praedam,  et  su- 
pellex  varia  ad  omanda  colla  con- 
geritur. 

3i.  Sic  pereant  omnes  inimici 
tui.  Domine  :  qui  autem  diligunt 
te,  sicut  sol  in  ortu  suo  splendet, 
ita  rutilent. 


de  quo  Exod.,  mu,  20,  23,  et  alibi  passim  ;  ut  intelligant  non  à  se  tantùm,  sed 
ab  ÛIo  angelo  maledictos,  qui  decertantes  fratres  per  socordiam  deseraDt. 

24.  Benedicta  inter  mulieres  Jahel:  ab  illo  quoque  angelo  :  decebat  enim  ut  qui 
maledicebat  improbis,  bonis  benediceret^  quibus  patet  à  Jahele  instinctu  divine 
rem  gestam. 

30.  Ptilcherrima  ftsminarutn  eligitur  ei  :  more  regum  baïbaronim,  imô  et 
Grscoruin  quibus  id  victoriaB  prsemium.  Vide  autem  quàm  à  cerià  victoriie  spe 
dejecti  sint  :  quœ  ut  superiora  à  versu  ferè  17  hujas  Caotici  plana  sunt;  sed  cjus- 
modi,  ut  clarisaimornm  apud  GrsBcos  et  Latines  ingeniorum  omatum  et  copiam 
facile  exsuperent  :  ut  eloquia  divina,  ne  bas  quidem  delicias  desiderare  nos  sioaut. 

CANTICUM  ANN^, 

GRATIARUM  ACTIONIS,  PR0PHET1C13M. 

Canitur  Feriâ  IV,  eôquôd  Anna,  concepto  Samuele,  sanctae  EU- 
sabethae  patrui,  quin  etiam  Deiparae  Yirginis  fœcundiiati  praela- 
serit,  Novique  Testamenti  gratiam  iisdem  fere,  quibus  beata 
Maria,  sententiisprsBdixerit,  vers.  4,  5,  et  seqq. 

Postquàm  Anna  Elcanœ  uxor,  voto  conceptum  Samuelem  pe^ 
périt,  eumque  Lomino  commodavit,  ddeto  sterilitatis  opproMo  : 
sic  Gravit,  I  B^flf.i,  28. 

I.  REGUM  GAPUT  II. 
1.  Exultavit  cor  meum  in  Domi- 1  no,  et  exaltatum  est  cornu  meum 
I .  Cornu  :  virtus.  Dilatatum  est  os  meum  :  pr»  lœtiUA  et  flduclA  iu  Dcnm  :  qno 
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in  Deo  meo  :  dllatatum  est  os  meum 
super  inimicos  meos  :  quia  lœtata 
sum  in  salutari  tuo.    ' 

2.  Non  est  sanclus,  ut  est  Domi- 
nus  :  neque  enim  est  alius  extra  te^ 
et  non  est  fortis  sicut  Deus  noster. 

3.  Nolite  multiplicare  loqui  su- 
blimia^  gloriantes  :  recédant  vetera 
de  ore  vestro  :  quia  Deus  scientia- 
rum,  Dominus  est,  et  ipsi  prœpa- 
rantur  cogitationes. 

4.  Arcus  fortium  superatus  est  : 
et  infirmi  accincti  sunt  robore. 

5.  Repleti  priùs,  pro  panibus  se 
locaverunt  :  et  famelici  saturati 
sunt;  donec  sterilis  peperit  pluri- 
mos,  et  quœ  multos  habebat  filios, 
infirmata  est 


deducit   ad    inferos    et  reducit. 

7.  Dominus  pauperem  facit  et 
ditat  :  humiliât  et  sublevat. 

8.  Suscitât  de  pulvere'  egenum, 
et  de  stercore  élevât  pauperem  : 
ut  sedeat  cum  principibus,  et  so- 
lium  gloriae  teneat.  Domini  enim 
suntcardines  terrœ,  et  posuit  super 
eos  orbem. 

9.  Pedes  sanctorum  suorum  ser- 
vabit,  et  impii  in  tenebris  conti- 
cescent  :  quia  non  in  fortitudine 
suà  roborabitur  vir. 

10.  Dominum  formidabunt  ad- 
versarii  ejus  :  et  super  ipsos  in 
cœlis  ton2j3it  :  Dominus  judicabit 
fines  terrœ^  et  dabit  imperium  rcgi 
SUO9  et  sublimabit  cornu  Christi 
sui. 


6:  Dominus  mortificat  etvivificat, 

spiritu  Paulus  :  Os  nostnan  patet  ad  vos,  6  Corinthii,  cor  nostrwn  dilatatum  est 
IfCor.,  vr,ll. 

3.  Loqui  sublùnia  gloriantes  :  Hebr.  sublimia  sublimia,  Gevohah,  Gevohah  : 
valdè  sublimia,  ne  multûm  loquamim,  neve  multa  grandUoqua.  Ipsi prœparan- 
iur:  opéra  et  consOia  ordinat,  sua  et  nostra  :  Septuag.  Et  Deus  prceparans  studia 
sua,  omnia  ex  altisaimo  meditatoque  consilio,  ab  setemo  prospicit. 

4.  Arcus  fortium..,  Hebr.  arcus  et  fortes  confracti, 

^'  Et  famelici  saturati  sunt  :  Hebr.  cessarunt,  defuerunt,  cessarunt  esse  fame- 
Kci.  Sterilis  peperit  plurimos  :  Hebr.  septem,  more  Hebrsorum  promullis:  quœ 
omnia  cum  Cantico  sanct»  Mariœ  mirificè  congruunt  :  Dispersit  super bos.„  de- 
posuit potentes...  esurientes  implevit  bonis,  et  divites dimisit  inanes,  Luc,  i,  5i-53, 
quibus  presluditur  grati»  Novi  Testamenli,  per  Christum  exaltantem  humiles, 
et  deprimentem  superbos,  Matth,,  xxiii,  12,  et  alibi  passim. 

10.  Et  sublimabit  cornu  Christi  sui:  insigne  valicinium,  quod  Samuel  uncturos 
esset  Saûlem  et  Davidem,  atque  in  lus  Christum  prœûguraturus. 


«A«>MMAA^^M^WMM« 
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CANTICUM  ISAIiE, 

CONSOLATIONIS  ET  SPEI. 

Ganitur  Ferià  II,  ad  memoriam  sempitemam  solutae  captivitaiis 
per  servatorem  Christum, 

Prœdicit  Isaias  populum  Israeliticum  è  captivitate  BabyUh 
nicâ  liberandum,  in  figura  datœ  per  Christum  libertatis. 

ISAIiE  CAPUT  Xll. 
I.Etdicesindieill&:Gonfiteborltibl,  Domine^  quoniam  iratus  es 
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mihi  :  conversas  est  furor  tuus,  et 
consolatuB  es  me. 

2.  Ecce  Deus  salvator  meus^  fidu- 
cialiter  agam,  et  non  timebo  :  quia 
fortitudo  mea>  et  laus  mea  Do* 
minus  ^  et  factus  est  mihi  in  sa- 
lutem. 

3.  Haurietis  aquas  in  gaudio  de 
fontibus  salvatoris  : 

4.  Et  diceliaindie  illÀ  :  Gonâte- 


mini  Domino  >  et  inyocale  nomea 
ejus  ;  notas  Tacite  in  popuiis  adin- 
ventiones  eJus  :  mementoie  quo* 
niam  excelsum  est  nomen  ejus. 

5.  Cantate  Domino,  quoniam 
magniûcè  fecit  :  annuntiate  hoc  ia 
universà  terra. 

6.  Exulta  et  lauda,  hahitatio 
Sion  :  quia  magnus  in  medio  tui 
sanetus  Israël. 


1.  In  (lie  iîlii  :  qaâ  levabit  Dommus  manum  suam  super  flumen  { Euphratem)  tu 
foriitudine  spirUùs  sui,  et  percuUet  etan  in  septem  rivis  ;  ita  ut  trtmseani  per  eum 
cakeati.  Et  erit  via  residuo  populo  meo,  qui  relinquetur  ab  Assyriis,  sicui  fuit  hraeU 
m  die  Ulà,  quâ  aseendit  de  terra  jEgypti,  Isa.,  XI,  15^  16.  Seusus  iglUir  est  :  Qui 
•iccato  mari  Rubro,  dixeraiiâ  :  Cantemus  Domino  ;  aune,  superato  Euphrate,  di- 
cetÎB  :  Confitebor  tibi,  Domiw. 

3.  Haurietis  aquas.  Alludit  ad  aquas  è  petrà  per  Mosen  eductas,  cujus  beneficîi 
memoriam  agebant  in  festo  Tabernaculorum^  haustà  aqcià;  atqixe  bélc  occasione 
Christus  aquam  illam  vivam^  è  fidelium  veluti  Tisceribus  erupturam^  promisit, 
Joan.,  \u,  38  et  39.  Fontes  autem  Jonathas  inteipretatar  doctrinam  dotbhï,  ab 
electis  justis  promulgandam.  Salvatoris:  Hebr.  salutis;  fontes  autem  servaloris 
ii  sunt^  quos  gratiâ  suà  servator  aperit  ;  Hebraeis  quidem  ô  petrâ  ad  reficiendom 
corpus  ;  christianis  ver6  per  apostolos  rudes  et  imperitos  ad  servandas  animas. 

4.  Confitemini  Domino  :  hœc  desnmpta  ex  Psal.  xcv^  xcvii^  civ,  ut  et  illa  quse 
suprà  vers.  2.  Fortitudo  mea  :  ex  Psal.  cxvii,  U,  qui  in  eodem  festo  Tabemacu- 
lorum  canebatur,  et  in  qao  bosanna.  Quare  hoc  canticum  ex  multis  psalmis 
coagmentatmn  videtur.  Imô  verô  non  nnum  simplexque  canticum ,  sed  pluri*- 
morum  initia,  ad  quse^  prophetA  indicante,  populus  recurrat,  sohitÀ  captîvitate, 
vers.  1, 4. 
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ALTERUM  ISAIJE  CANTICUM, 
ITEM  CONSOLATIONIS  ET  SPEI. 

Solnta  eaptivitate  Babylonicà,  ipsà  urbe  eversà^  atque  exciso 
impiorum  regno  :  Cbristi  Ëcclesiâ  à  peccatis  liberatâ  :  denique 
praecipitatâ  morte  in  sempitemum ,  fletuque  in  aeternum  gau- 
dium  verso  per  beatam  resurrectionem  :  ha,  xxv,  1, 2,  8  et  seqq. 
Sanetus  Isaias,  tantas  res  mente  complexus,  bsec  canlanda  docuit. 

ISAIiE  CAPUT  XXVI. 

1 .  In  die  illà  cantabitur  canticum  i  istnd  in  terra  JudÀ . 

1.  In  die  illà  :  populo  è  eaptivitate  reduce.  Sion  :  deest  Hebr,  salutem  ponet 
nobis  muros  et  antemurale,  ibid,,  quod  rectè  verlit  Hieronymus,  saluaiorem; 
atque  is  nobis  et  murus  firmissimus^  et  murorum  tutissimum  propuguaculum , 
intrà  et  extra,  fldÂ  ciutodi&. 
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UrtMs  fortitadims  nostm  Sion  sal- 
vator^  ponetur  in  eà  murus  etan- 
temurale. 

2.  Aperite  portas ,  et  ingrediatur 
gens  justa,  custodiens  ventatem. 

3.  Yetus  error  abiit  :  servabis 
paeem  :  pacem^  quia  in  te  speia- 
YimuB. 

4.  SperastisinDominomfiaBculis 
«ternis»  in  Domino  Deo  forti  in 
perpetuum. 

5.  Quia  incurvabit  habitantes  in 
e&celso^  cÎYitatem  sublimem  hu- 
miliabit. 

Humiliabit  eam  usque  ad  ter- 
ram^  detrahet  eam  usque  ad  pul- 
Terem. 

6.  Conculcabit  eam  pes,  pedes 
pauperis»  gressus  egenorum. 

7.  Semita  justi  recta  est,  rectus 
^allis  justi  ad  ambulandum. 

8.  Et  in  semitÀ  judiciorum  tuo- 


mm,  Domine,  sustinuimus  te  :  no- 
men  tuum>  et  memoriale  tuum  in 
desiderio  animse. 

9.  Anima  mea  desideravit  te  in 
nocte  :  sed  et  spiritu  meo  in  pr6&- 
cordiis  meis,  de  mane  vigilabo  ad 
te. 

Cùm  feceris  judicia  tua  in  terra» 
justitiam  discent  habitatores  orbis. 

iO.  Misereamur  impio,  et  non 
discet  justitiam  :  in  terra  sancto- 
rum  iniqua  gessit;  et  non  videbit 
gloriam  Domini. 

1 1 .  Domine»  exaltetur  manus  tua» 
et  non  videant  :  videant  et  con- 
fundantur  zelantes  populi  :  et  ignis 
hostes  tuos  devoret. 

12.  Domine»  dabis  paeem  nobis  : 
omnia  enim  opéra  nostra  operatus 
es  nobis. 

13.  Domine  Deus  noster»  possé- 
deront nos  domini  absque  te  :  tan- 


2.  Et  ingrediatur  gens  justa  :  quia  docta  jastitiam»  et  peccatorum  pœnitens. 
€wtodiens  veritatem  :  spretis  pseudoprophetis  et  idolis»  ut  omnioè  podt  solutam 
caplivitatem  conligit.  In  figura  Ecdesi»  omnem  veritatem  &  Spiritu  doctse , 
polllcente  Gfariato^  Joan,,  xvi»  13. 

3.  Vêtus  error  Mit:  planom;  sed  HeXir.  aliter  :  figmentwn  ftiltum:  supple^ 
sK)s  sumus  :  stabilia  et  Arma  compago».  non  idolonim  ac  faUorum  prophetarum 
ndibriom.  Servabis  paeem  :  ad  Deum  hsc, 

4.  Sperastis  :  Hebr.  sperate, 

5.  Civitatem  subHmem  :  Babylonem. 

6.  Pedes  pauperis  :  tam  sublimem  civitatem  pedes  popoli  infirmi  et  egeni  pro- 
eulcabnnt,  quôd  in  eorum  nltionem  excisa^  vidit  eos  à  Cyro  victore  erectos. 

8.  Et  in  semitd,  Legis  tas  prœseripUs  promissisque  adhasrescentes»  expecta- 
vimus  benignitatem  tuam»  nec  frustra  ;  que  autem  amore  expectaverint»  docent 
sequentia.  Nomen  tuum,  etc. 

9.  In  nocte:  hoc  est  diligere»  nocte  dieque  cogitare;  somnum  abrumpere; 
eummo  manè  experrectum^  statim  ad  eum  mentem  convertere.  Anima  mea.,, 
spiritu  meo,  inprœeordiis  meis.  Hœc  docent  qoàm  intimé  »  qo&m  toti  in  Deum 
ardeant 

10.  Misereamur,  sive  ut  habet  Hebr.  miserieordia  fiai.  Impio  :  non  tamen  dis- 
cet  justitiam  :  im6  veni&  ad  proterviam  abatetur.  In  terra  sanctorum  :  Babylonii» 
qui  terram  sanctam  oppressenmt^  non  sicut  nos  yidebunt  gloriam  Domini. 

11.  Non  videant  :  errore  cœci;  im6  videant  :  tanta  sit  gloria  tua^  ut  illis  quo- 
que  inclarescat  :  sed  ad  pudorem.  Zelantes  pc^puU  :  qui  plebi  tuas  invident. 

12.  Omnia,,.  opéra  nostra  :  qnidquid  nobis  prosperi  vel  adversi  evenit. 

13.  Absque  te  :  prœter  te;  id  populo  Dei  gravissimum,  qndd  aliia  quàm  ipsi 
servierint  ;  nec  modo  Bab^oniis»  sed  ettam  idolis,  aliisque  van»  mentis  errori- 
bus.  Tantiian  m  te  :  bœc  summa  votorum  :  reeordemur  nominis  tui  :  hoc  tantùm» 
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tùm  in  te  recordemur  nominis  tui, 

14.  Morientes  non  vivant^  gigan- 
tes  non  resurgant  :  proptereà  visi- 
tasti  et  contrivisti  eos,  et  perdidisti 
omnem  memoriam  eonun. 

15.  Indulsisti  genti.  Domine,  în- 
dulsisti  genti  :  numquid  glorifica- 
tus  es?  elongasti  omnes  terminos 
terrœ. 

16.  Domine,  in  angostià  requi- 
siéront  te  :  in  tribulatione  murmu- 
ris  doctrina  tua  eis. 

17.  Sicut  quœ  concipit,  cùm  ap- 
propinquaverit  ad  partimi,  dolens 
clamât  in  doloribns  suis  :  sic  facti 
sumus  à  facie  tuà.  Domine. 


18.  GoncepimuSy  et  quasi  partu« 
rivimus,  et  peperimus  spiritum  : 
saintes  non  fecimus  in  terrd,  idcô 
non  ceciderunt  habifatores  (erra?. 

19.  Vivent  mortui  tui,  interfccti 
mei  résurgent  :  expergiscimini,  et 
laudate,  qui  habitatis  in  pulvcre, 
quia  ros  lucis  ros  tuus ,  et  Icrrom 
gigantum  detrahes  in  ruinam. 

20.  Yade,  populus  meus,  inlra  in 
cubicula  tua,  claude  oslia  lua  su* 
per  te,  abscondere  modicum  ad 
momentum,  donec  pertranseal  in- 
dignatio. 

21.  Ecce  enlm  Dominus  egredie- 
tur  de  loco  suo,  ut  visitet  iniquita- 


hoc  sufficientissimum.  In  te  :  per  te,  te  duce,  te  hortatore;  te  denique  adjuvante. 
U.  Gigantes:  Rephaim,  mortui,  mânes.  Non  vivant.. _.  non  resurgant  :  qucm- 
admodum  nullus  mortuis  ad  vitam  regressus;  sic  omniDÔ  pereant,  qui  nos  vexa- 
runt. 

15.  Indulsisti  genti  :  Israelitîs,  genti  sanctœ  ,  Exod.,  Xîx,6,  de  quâ  Domînus 
ad  Abraham  :  Faciam  te  in  gentem  magnam,  Gènes.,  xit,  2  :  huic  ergo  iudulsisli^ 
repulsis  impiis  gentibns  :  sive  ut  habet  Hebr.  addidisti,  supple  bona  ut  PsaL 
cxiii,  22.  Adjiciat  Dominus  svjtervos,  etc.  Numquid,  deesl  Hebr.  neque  est  in- 
terrogatio.  Elongasti...  terminos  terrœ.,.  nostrœ  :  dilatasti,  ampliflcasli,  nos  ex 
angustiis  in  latum  deduxisti. 

16.  Requisierunt  te  :  Judsi.  In  tribulatione  :  effaderuni  mussitationem,  correc» 
tio  tua  eis ,  Hebr.  te  corrigente,  submissas  effuderunt  precea. 

18.  Concèpimus,  et  quasi parturivimus  :  Hebr.  doluimus  et  quasi  peperimus  ven^ 
tum,  id  est,  magnis  conatibus  nihil  profecimus;  nildignum  tuâ  fecimus,  miseri- 
cordiâ,  Hier,  in  Isaiam  prophet.  librVHI.  Unde  subdit  ;  Salutes  non  fecimuf,  in 
terra  Judœâ  :  Ideo  non  ceciderunt  hahitatores  terrœ  :  Hebr.  orbis,  génies,  Assyrii  : 
si  enim  rectè  egissemus,  cecidissent  illi,  non  nos.  At  Sepluag.  contrario  sensu  t 
Peperimus  spiritum  salutis;  quod  contexlui  non  congruit. 

19.  Vivent  mortui  tui  :  hœc  populo  queritanli  respondet  Deus.  Interfecti  mei 
résurgent  :  non  sicut  hostes,  de  quibus  suprà  vers.  14,  non  vivant...  non  resur- 
gant. Mei  autem  qu6d  mihi  chari,  qu6d  exercilûs  mei  milites  :  siguiHcal  cuim 
populum  prope  jam  emortuum,  tamen  exsurreclurum  ;  quo  rilu  sspe  apud  pro- 
phetas  gentis  excissB  casus  neci,  salus  reaurrcclioni  comparatur  :  nolus  Kze- 
chielis  locus  zxxvii.  Unde  subdit  :  ros  lucis,  ros  tuus  :  in  spem  redivivo)  gcnlis: 
sicut  enim  rore  matutino  aluntur  ac  revirescunt  herbœ  ;  ita  semen  tuum  flore- 
bit.  Terram  gigantum..,  terra.  Hebr.  mânes  pwjidet,  quo  significatur  ea  quam 
diximus  plebis  exciaœ  atque  mortu»  resurreclio. 

20.  Abscondere  modicum  :  donec  ira  mea,  et  captivitaâ  transeat. 

21.  Ecce  enim  :  nunc  cùm  tempus  sit  irœ ,  Dominus  egredietur  de  locosuo:  de 
ipso  sanctuario,  ut  videtur  :  sic  enim  Levit.,  x,  2  :  Egressus  ignis  à  Domino  devo- 
ravit  eos;  et  Numer.,  xvi,  46  :  Jam  egressa  est  ira  à  Domino;  nempe  flammà  es 
ipso  sanctuario  apertè,  ut  saspicor,  erumpente,  sive  etiam  de  cœlo,  unde  Domi- 
nus valut  egreditur,  cùm,  factà  ultione ,  inspectorem  se  testatur  rerom  Iiumana- 
rum.  Quà  figura  dictum  est:  Descendant  et  videbo,  Genea.,  xvui,  21.  Ut  vtsitet 
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tem  habitatoiis  ierrœ  contra  eum  :  i  et  non  opeiiet  ultr&  interfectos 
et  revelabit  terra  sanguinem  suum^  |  suos. 

iniqviicdem  habitatoris  terrœ  (Jadees)  contra  eum  :  contra  Denm  tôt  oflénsmn 
sceleribus.  Et  revelahit  terra  sanguinern  suum  :  à  Manasse  rege  et  aliis  impiis 
effusum  :  eadem  figura  Job,  xvi,  19  :  Terra,  ne  operias  sanguinem  meum;  et 
Gènes,,  iv,  10:  Vox  sanguints..,  clamât  ad  me  de  terra.  Hœc  legens  Deum  hu- 
manœ  genti  iratom^  et  Christum  redemptorem  cogitet 
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CANTICUM  EZECHIiE, 
EXULTATIONIS  ET  GRATIARUM  ACTIONIS. 

Canitur  Feriâ  III,  ut  eum  pic  rege  Ezechiâ,  sancti  Dei,  vitâ  non 
ad  quindecim  annos  sed  in  eetemum  prolatà,  lœtentur  in  Domino. 

ISÂIiï:  GÂPUT  lXXVlII,àTer8.0. 


9.  Scriptura  Ezecliiœ  régis  Juda^ 
cùm  aegrotasset^  et  convaluisset  de 
infirmitate  suà. 

10.  Ego  dlzl  :  In  dimidio  dierum 
meonun  vadam  ad  portas  inferi. 

Qu8Bsi\i  residumn  annorum  meo- 
nun; 11.  dixi  :  Non  videbo  Domi- 
num  Oeum  in  terra  viventiam. 

Non  aspiciam  hominem  ultrà^ 
et  habitatorem  quietîs. 

12.  Generatio  mea  ablata  est;  et 


convoluta  est  à  me  ^  quasi  taber* 
naculmn  pastorum. 

Prœcisa  est^velut  à  texente^  vita 
mea  :  dum  adhuc  ordirer^  succidlt 
me  :  de  mane  usque  ad  vesperam 
finies  me. 

13.  Sperabam  usque  ad  mane  : 
quasi  leo  ^  sic  contrivit  onmia  ossa 
mea. 

De  mane  usque  ad  vesperam 
finies  me.  14.  Sicut  pulius  hirun- 


.0.  In  dimidio  dierùm  meorum  :  in  ipso  œtatis  flore^  cûm  nonam  et  trigesîmmn 
anntim  ageret^  ut  patet  ex  IV  Reg.,  xviii,  2;  quod  Hebr.  sic  exprimit  :  inexci- 
sione  dierum  meorum  ;  quod  currentes  indicat ,  et  repente  abruptos.  Quœsivi  : 
Hebr.  privatussum,  desidera^  :  subtractos  sensi.  Hieronymus  hic,  yult  id  ma- 
xime timuisse,  quôd  sine  libeiis  morienti,  nulla  hseredia,  nulla  generis,  sut 
Christi  è  semine  suo  prodituri  spes  snperesset  :  Manasses  enim  Ëzechiœ  post 
hœc  tempora  natus,  duodecimque  annorum,  cùm  pater  obiit,  IV  Reg.,  xxi,  1. 

11.  Nonvidebo  Dominum  Deum:  templum  Domini^  opéra  Domini.  Et  habita' 
torem  quietis  :  Hebr.  cwn  habitatoribus  temporis,  eum  homioibns  in  yità  degen. 
libus. 

12.  Generatio  mea  ablata  est:  œtas  mea,  séries  vit»,  quasi  tabemaeulum  pas- 
torum :  ad  alia  et  alia  subinde  pascua  prosilientium,  neque  ullibi  consistentium. 
Dum  adhuc  ordirer  :  cùm  vit»  séries ,  ac  veluti  contexta  tela  procederet  :  sed 
Hebr.  prss  macie  seu  morbo.  De  mane  usque  ad  vesperam,,.  vix  uno  die  sperabam 
me  victurum. 

13.  Sperabam  usque  ad  mane  :  supererat  quidem  spes  de  die  in  diem  prolra- 
hendaB  vitœ.  Quasi  leo  :  sed  repentinavis  morbi  ade6  me  oppressit,  ut  intelligerem 
pro  certo  instare  diem  ultimum ,  spemque  omnem  vitœ  prœcisam. 

14.  Sicut  pulius  hirundinis  :  Hebr.  sicut  grus,  hirundo,  quœrulœ  avea.  Médita^ 
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dinis  sic  clamabo^  meditabor  ut 
coluinba. 

Attenuati  sunt  oculi  mei^  suspi- 
cientes  in  excelsum. 

Domine^  Timpatior^  responde 
pro  me. 

45.  Quid  dicam,  aut  quid  res- 
pondebit  mihi ,  cùm  ipse  fecerit? 
Recogitabo  tibi  omnes  annos  meos^ 
in  amaritudine  animœ  meœ. 

16.  Domine,  si  sic  -vivitur,  et  in 
talibus  vita  spiritûs  mei^  corripies 
me,  et  vivifîcabis  me.  17.  Ecce  in 
pace  amaritudo  mea  amarissima. 


Ta  autem  eruisti  animam  meam 
nt  non  periiet,  projecisti  post  ter- 
gum  tuum  omnia  peccata  mea. 

18.  Quia  non  infemus  confitebi- 
tur  tibi,  negue  mors  laudabit  te  : 
non  expectabunt  qui  descendunt 
in  lacum,  yeritatem  tuam. 

19.  Vivens  vivens  ipse  confitebi- 
tur  tibî,  sicut  et  ego  hodîe  :  pater 
filiis  notam  faciet  veritatem  tuam. 

20.  Domine ,  salvum  me  fac,  et 
psalmos  nostros  cantabimus  cunc- 
tis  diebus  vitœ  nostrœ  in  domo 
Domini. 


àor  :  gemebani.  Vimpatior  :  Hebr.  opprimit  mê,  mffpHe,  via  mortn.  Betponde  pro 

me  :  quasi  fidejussor  à  morte  me  ezsoWe. 

15.  Qttid  dicam  :  quid  enm  po8co  spoDfiorem,  cùm  ipse  mihi  mortem  immi- 
serit?  meliùs  ex  Hebr.  Quid  loquar?  et  dixit  mihi,  et  ipse  fecit.  Quid  queero  am- 
plius?  jam  ipse  per  Isaiam  spopondît,  et  prœstitit  sanitatem.  Recogitabo  tibi  : 
Hebr.  vagabor  omnibus  annis  mets  super  amaritudme  animœ  meœ.  Hoc  meum 
periculmn,  bas  angostias,  œtatem  omnem  recordabor. 

16.  Domine, si  sic  vivitur...  Hebr.  sublato  si:  Domine  super  m  vivitur,  et  om- 
nibus  in  eis  vita  spiritûs  met  :  per  ista  yivitur ,  per  promissa  tua  et  bénéficia  ; 
per  ipsa  respirayi.  Corripies  me  :  corripis  sive  morti  dédis,  et  vivificas,  ut  in 
illo  Amiœ  I  Beg.,u,  6. 

17.  Ecce  in  pace  amaritudo  mea.,»  Hebr.  ad  pacem ,  ealnti  miM  îxâi,  Tel  in 
prospenim  versa. 

19.  Pater  filiis:  prœdicat  extituram  prolcm,  qoam  enidiaL 

20.  In  domo  Domini  :  boc  ergo  est  quod  timebat,  se  non  yisorum  Dominom , 
suprà,  vers.  10. 

CANTICUM  TRIUM  PUERORUM, 

LAUDIS  ET  EXULTATIO.NIS. 

Canitur  in  Dominicà  bc  diebus  festis,  ut  calamitatibns  tanquam 
Igné  probatus  fldelis  animus,  non  modo  non  deficiat,  sed  etiam 
animata,  inanimaque  onmia  ad  Del  laudes  provoceL 

Ananias,  Azarias,  Misael,  très  fortissimi  juvenes,  beata  marty- 
rum  praeludia,  pro  flde  in  fomacem  conjecti  coHigatis  pedibos. 
Intact!  ac  tantùm  ezusiis  vlnculis,  amlmUÎmU  in  medio  flammœ, 
laudantes  Deum,  Dan.,  m,  24,  apparuîtque  quartus,  similis  fiUo 
Dei,  qui  doceret  angelos.  imô  etiam  Christum  suorum  intéresse 
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suppliciîs  consolatorem  optimum  :  Ibid.,  92.  Quae  quidem  histo- 
ria  in  Canone  legitm*  Hebrœorum,  non  autem  subséquentes  pre- 
ces,  nec  canticum  :  utraque  verô  ex  Theodotionis  editione  in 
Yulgatam  nostram  translata,  atque  ab  Ecclesià  recepta  sunt. 

DANIEUS  CÂPUT  111,  à  yen.  51. 


54 .  Tune  hi  très  qaasi  ex  uno 
ore  laudabant^  et  glorificabant^  et 
benedicebant  Deum  infoiteace^  di- 
centes  : 

52.  Benedictos  es^  Domine  Deus 
patrum  nostrorum  ^  et  laudabilis, 
et  gloriosus^  et  superexaltatus  in 
ssecula  :  et  benedictmn  nomen  glo< 
riœ  tuae  sanctum^  et  laudabile^  et  su- 
perexaltatum  in  omnibus  sesculis. 

53.Benedictases  in  templosancto 
gloriœ  tuœ  :  et  superlaudabilis^  et 
supergloriosus  in  sœcula.    * 

54.  Benedictuses  in  throno  regni 
toi  :  et  superlaudabilis^  et  super- 
exaltatus in  sœcula. 

55.  Benedictus  es,  qui  intueris 
abyssos,  et  sedes  super  Gherobim, 
et  laudabilis,  et  superexaltatus  in 
saecula. 

56.  Benedictus  es  infirmamento 
cœli,  et  laudabilis  et  gloriosus  in 
sœcula. 

57.  Benedîcite,  omnia  opéra  Do- 
mini,  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate  eum  in  sœcula. 

58.  Benedicite,  angeli  Domini, 


Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

59.  Benedicite,  cœli,  Domino  : 
laudate  et  superexaltate  eum  in 
sœcula. 

60.  Benedicite,  aquœ  omnes,  quœ 
super  cœlos  sunt,  Domino  :  lau- 
date et  superexaltate  eum  in  saecula. 

64.  Benedicite,  omnes  virtutes 
Domini  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

6*2.  Benedicite,  sol  et  luna,  Do- 
mino :  laudate  et  superexaltate  eum 
in  sœcula. 

63.  Benedicite,  stellœ  coeli,  Do- 
mino :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

64.  Benedicite,  omnis  imber,  et 
ros  Domino  :  laudate  et  superexal- 
tate eum  in  sœcula. 

65.  Benedicite,  onmes  spiritus 
Dei,  Domixno  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

66.  Benedicite,  ignis  et  œstus, 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

67.  Benedicite,  frigus  et  œstns. 


55.  Qui  intueris  abyssos  :  qiuntamTis  reconditas ,  earumqae  occulta  perapecla 
liabes.  Qui  sedes  super  Cherubim  :  vide  Psal.  LXXix,  2. 

57.  Benedicite,  omnia  opéra  :  à  toto  exorsus ,  descendit  ad  partes  :  sic  enim 
oportebat  hominem^universicompendium^  nniversa  et  singula  mente  complecli. 

58.  Benedicite,  angeli  :  ab  bis  exordium^  ut  doceat  primos  eos  à  Deo  conditos, 
qui  loti  orbi  prœessent. 

59.  Benedicite,  cœli  :  jam  inanima  in  laudes  det^  eisqae  yocem  suam  accom- 
modât • 

85.  Spiritus  :  y«nti. 

66.  Ignis  et  œstus.  r^o  xal  xgi6aa. 

67  F^gus  et  œstus  :  ^ru^cç  wxX  ntwaw  :  editio  Complutensis-  :  BonnuHo  discri- 
mine :  xoOacûv  enim  «Bstus  est  intensior.  Utcumque  est,  anlerior  versus  ad  ignis 
jmturam  ;  bic  ad  biemem  et  œstatem,  annique  tempestates  pertinere  yidelur. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


396 


VEÏËRIS  ET  NOVI  TESTAMENTI 


Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  saecula. 

68.  Benedlcite^  rores  et  pmina^ 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

69.  Benedicite,  gelu  et  frigus. 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

70.  Benedicite ,  glacies  et  nives. 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 

.  eum  in  sœcula. 

71.  Benedicite^  noctes  et  dies^ 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

72.  Benedicite ,  lux  et  tenebrœ^ 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

74.  Benedicite,  fulgura  et  nubes. 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eiun  in  sœcula. 

74.  Benedicat  terra  Dominum  : 
laudet  et  superexaltet  eum  in  sœ- 
cula. 

75.  Benedicite,  montes  et  colles, 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

76.  Benedicite,  universa  germi- 
nantia  in  terra.  Domino  :  laudate  et 
superexaltate  eum  in  sœcula. 

77.  Benedicite,  fontes,  Domino  : 
laudate  et  superexaltate  eum  in  sœ- 
cula. 

78.  Benedicite,  maria  et  flumina. 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

79.  Benedicite,  cete  et  omnia, 
quœ  moventur  in  aquis.  Domino  : 
laudate  et  superexaltate  eum  in 
sœcula. 

80.  Benedicite,  omnes  volucres 


coeli ,  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

81.  Benedicite,  omnes  bestîœ  et 
pecora.  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

82.  Benedicite,  filii  honûnum. 
Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  sœcula. 

83.  Benedicat  Israël  Dominum  : 
laudet  et  superexaltet  eum  in  ste- 
cula. 

84.  Benedicite,  sacerdotes  Do- 
mini,  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  saecula. 

85.  Benedicite,  servi  Domini,  Do- 
mino :  laudate  et  superexaltate  eum 
in  sœcula. 

86.  Benedicite,  spiritus,  et  animœ 
justorum.  Domino  :  laudate  et  su- 
perexaltate eum  in  sœcula. 

87.  Benedicite,  sancti  et  humiles 
corde.  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

88.  Benedicite,  Anania,  Âzaria, 
Misael,  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sœcula. 

Quia  eruit  nos  de  infemo,  et  sal- 
Yos  feclt  de  manu  mortis,  et  lib&- 
ravit  nos  de  medio  ardentis  flam- 
mœ,  et  de  medio  ignis  eruit  nos. 

89.  Gonfitemini  Domino,  quo- 
niam  bonus  :  quoniam  in  sœculum 
misericordia  ejus. 

90.  Benedicite ,  omnes  religiosi. 
Domino  Deo  deorum  :  laudate  et 
conûtemini  el,  quia  in  omnia  sœ* 
cula  misericordia  ejus. 

Additum  ab  Eeclesià, 

Benedicamus  Pafrem,  et  Filium, 


82.  Filiihominwn:  coatemplator  animas ,  longinquis  qoibnsqDe  peregratis, 
cœlo,  sideribus,  cœteris^  ad  siia  ac  propriora,  tenam ,  animantes,  homines,  ge» 
neratim  primùm,  tum  ad  popalum  Dei,  ejusqae  ordines  varios,  ac  deniqae  ad 
se  revertitar  ;  atqae  omnia  in  se  adunata  transfert  in  Deom. 

Benedicamus  Pafrem  et  Filium  :  ab  EcclesiA  additum  pro  ^orificatione  Sancta 
Trinltatis,  ut  solet. 
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cum  sancto  Spiritu  :  laudemus  et 
superexaltemus  eum  in  sœcula. 
.  Benedictus  es.  Domine^  in  finna- 


mento  oœli^  et  laud£dt>ilis  ^  et  glo- 
riosus^  et  superezaltatus  in  sœ- 
cula. 


Benedictus  es.  Domine,.,  à  vers,  56^  sumptum. 


n^MWMMWMMMWMWMWWWW«AAA/««SMM/WWWW^W^tMAMM«^t^MMMMAMMMMAMMAM^MMM#WWMWtMMMAMMMMAMMMMAMA* 


CANTICUM  JONJE, 
FIDEI   AG  DEPREGATIONIS. 

Canitur  in  Laudibus  magni  Sabbati  à  pià  et  eruditâ  Ecclesiâ  Pa- 
risiensi,  in  memoriam  dominicaB  sepultnrse,  ac  resurrectionis 
spem  ;  Christo  ipso  docente,  McMh.  xn,  39^  M. 

Postquàm  Jonas,  in  figura  Ckristi  sponte  msceptâ  morte,  ad 
sedandam  tempestatem  se  obtidit  dejiciendum  in  mare  :  atque 
ita  stetit  mare  à  fervore  suo.  Jon.,  i,  ii»  12, 15. 

JONiS  GAPUT  II. 


i .  Et  praeparavitDominus  piscem 
grandem^  ut  deglutiret  Jonam  :  et 
erat  Jonas  in  ventre  piscis  tribus 
diebus^  et  tribus  noctibus. 

2.  Et  oravit  Jonas  ad  Dominum 
Deum  suum  de  ventre  piscis. 

3.  Et  dixit  : 

Glamavi  de  tribulatione  meà  ad 
Dominiun^  et  exaudivit  me  :  de 
ventre  inferi  clamavi ,  et  exaudisti 
vocem  meam. 

4.  Et  projecisti  me  in  profiindum 
in  corde  maris  ^  et  flumen  circum- 
dedit  me  :  omnes  gurgites  tui^  et 
fluctus  tui  super  me  transierunt. 

5.  Et  ego  dixi  :  Abjectus  sum  & 
conspectu  oculorum  tuorum  :  ve- 


rumtamen  rursùs  videbo  templum 
sanctum  tuum. 

6.  Gircumdederunt  me  aquœ  us- 
que  ad  animam  :  abyssus  vallavit 
me^  pelagus  operuit  caput  meum. 

7.  Adextremamontium  descend!  : 
terrœ  vectes  conclusenmt  me  in 
œtemum  :  etsublevabis  de  corrup- 
tione  vitam  meam.  Domine  l>eus 
meus. 

8.  Cùm  angustiaretur  in  me  ani- 
ma mea^  Domini  recordatus  sum  : 
ut  veniat  ad  te  oratio  mea  ad  tem- 
plum sanctum  tuum. 

9.  Qui  custodiunt  vanitates  frus* 
trà  nûsericordiam  suam  derelin- 
quunt. 


I.  Piscem  grandem  :  cujns  generis  sont  plorima ,  qui  totos  homines  sorbeant. 

5.  Atjectus  swn„.  verumtamen  rursks  videbo.  En  ab  ipsà  desperatione,  qaàm 
promptuB^  Dei  grati&,  ad  spem  transitus.  Tempham  sanctum  tuum,  Hœc  doceant , 
quanti  fadenda  rerum  in  Christo  veritaa,  cûm  illi  ad  umbraa  quoqne  ac  figuras^ 
amore  veritatis  quam  tenemna  sic  inardescerent. 

7.  Terrœ  vectes  :  sustentacala  in  imo  posita,  qoibas  imposita  ierr»  moles,  ve- 
luti  superiora  tabulata  aot  fladiflcii  tecta  nitantur. 

9.  Vanitates  :  vaaa  omnia  ac  prœsertim  idola.  Misericordiam  :  Hebr.  saneti* 
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i  0.  Ego  antem  in  voce  laudis  im- 
molabo  tibi  :  quœcumque  vpvi , 
reddam  pro  salute  Domino. 


11.  Et  dizit  Dominus  pisci 
evomnit  Jonam  in  aridam. 


H.  Et  dixii  Dominus  :  qui  finustos  precationis  fint,  ut  diseat  christianiu,  onde 

DOS  piœ  preces  eroant. 


jvvv-uTj-u-[ni*if¥vvvv*ri~^~*-i*i---"--~~*^»»^^^'*^-"*""*~ 
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CANTICUM  HABACUC, 
DEPREGATIONIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Canitur  FeriA  YI,  guôd  in  eversà  Babylone,  Christi  victorias, 
christianique  populi  libertatem  prascinat. 

Le  Chaldœomm  im^rio  evertendo,  Uberandisque  sanctis,  ut 
magnificentisHmè,  ita  obscurisrimè  canit.  . 

i.  ORàTIO  HâBAGUG  PROPHETiB 

PHO  IGKOlAirTlIS. 

CAPDT  II!. 


2.  Domine  y  audivi  auditionem 
tuam^  et  timui. 

Domine  >  opus  tumn  in  medio 
annorum  vivifica  illud. 

In  medio  annormn  notmn  faciès  : 
cùm  iratus  fueris^  misericordiœ 
recordaberis. 

3.  Deus  ab  austro  veniet,  et  sanc- 
tus  de  monte  Pharan  : 

Operuit  cœlos  gloria  ejus  :  et  lau- 
dis ejus  plena  est  terra. 


4.  Splendor  ejus  ut  lux  erit  :  cor- 
nua  in  manibus  ejus. 

Ibi  abscondita  est  fortitudo  ejus. 
5.  Ante  faciem  ejus  ibit  mors. 

Et  egredietur  diabolus  ante  pedes 
ejus. 

6.  Stetit^  et  mensus  est  terram. 

Aspexit,  et  dissolvit  gentes  :  et 
contnti  sunt  montes  saeculi. 

Incurvati  sunt  colles  mundi  ab 
itineribus  œtemitatis  ejus. 


i.  Pro  ignorantiiê  :  alii  Toituiit^  secundùm  certtan  oâœ  vel  insfrumenti  musiei 
ffemis;  alii,  nomine  Hebiteo  schigionoih,  initiom  potoot  Teteris  cantici  deùgoari. 

2.  Audivi  :  qa»  coxomemorasti  de  Ghaldœia  auperiori  eapite.  Oput  iuum  :  po- 
pulum  tuum  in  terra  conserva.  In  medio  annorum  :  tempore  medio  inter  everaam 
Jérusalem,  et  Gyrum  ultorem.  Septuag.  in  medio  duorum  animalium  ;  ubi  pro 
^v  animalium  j  ax  antiquis  catenia  reponunt  Cmmw  vitarum  aeu  tsiatum. 

3.  Deus  ab  auftro  :  ita  Datt,,  xxxui,  2.  Heo  ergo  pertinent  ad  transitum  rnarn 
Rubri. 

4.  Comua  :  Chald.  wintUlœ;  Hebr.  comaa  é  nuM»  o'tif,  id  eat»  robor.  Aàmm- 
diia  est  :  olim  abscondita,  tune  patefecit  se. 

6.  Ibit  more  :  Hebr.  ibat  pestis,  Diabolus:  Hebr.  CÊrèo,  peitifer  moiboa  :  aJii, 
sagiitœ  ;  Chald.  verô  :  angélus  mortis.  Ànig  peéee  gus  :  ante  adTantwn,  lu»  ha- 
bet  pnecuraores. 

6.  Mensus  est  terram  ;  populo  8U0  diyidendam.  Aspexit  et  dissolvit  :  ado  ittf 
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7.  Pro  iniquitate  vidi  tentorîa 
iEthiopiœ,  turbabuntiir  pelles  ter- 
rsBMadian. 

8.  Numquid  in  flmninibus  iratus 
es.  Domine?  aut  in  fluminibus  fu- 
ror  tuus?  velinmari  indignatio  tua? 

Qui  ascendes  super  equos  tuos  : 
et  quadrigiB  toœ  salvatio. 

9.  Suscitans  suscitabis  arcum 
tuum^  juramenta  tribubus  quœ  lo- 
cutus  es. 

Fluvios  scindes  terrœ  :  10.  Yide- 
runt  ie,  et  doluenint  montes  :  gur- 
ges  aqnarom  transiit. 

Dédit  abyssus  yocem  suam  :  al- 
titudo  manus  suas  levavit. 


1  i .  Sol  et  luna  steterunt  in  babi- 
taculo  suo,  in  luce  saglttarum 
tuarum,  ibunt  in  splendore  fulgu- 
rantis  hastœ  tuée. 

12.  Infremitu  conculcabisterram  : 
in  forore  obstupefacies  gentes. 

13.  Egressus  es  in  salutem  po- 
puli  tui,  in  salutem  cum  Gbristo  tuo. 

Percussisti  caputde  domoimpii: 
denudasti  fundamentum  ejus  us- 
que  ad  collum. 

14.  Maledizisti  sceptris  ejus^  ca- 
piti  bellatorum  ejus,  venientibus 
ut  torbo  ad  dispergendum  me. 

Exultatio  eorum  sicut  ejus,  qui 
dévorât  pauperem  in  abscondito. 


taitn  dissolTÛt.  Génies  :  Chinaneas.  Montes  sœeuH^,  colles  mundU  :  tam  autiqui 
ac  orbis  ipse.  Ab  itmeribus  œtemiiaiis  ejus:  Hebr.  itinera  eœculi ei,  aiye  rerum 
CQTSiu  ei  subjicitur. 

7.  Pro  miquitûte:  Hebr.  sub  iniquitate  ^  in  peccato.  JEifnopiœy  Hebr.  Chusan, 
Ifadjaoitamm.  Uxor  Mous  Madianitis^  vocatur  iËUiiopiasa,  Ntan,,  xii,  1,  inteUi- 
gendum  etf^o  de  populo  cum  Madianitis  formcante,  et  ultione  secutA,  Num,,xrf, 
17.  Tenloria  auiem  et  pelles  mamorantnr,  quôd  gentes  Tag8B  in  tentoriis  ac  sub 
pellibus  vivaBt.  Ghald.  accipit  de  Chusan,  de  quo  JutL,  ni,  8.  et  Madian,  de  vic- 
torî&  Gedeonis,  Jud.,  vi,  7. 

8.  Numquid  in  fluminibus  :  in  flumina,  quando  Jordanem  et  mare  popukun 
trajecisti.  Quadrigœ  tuœ  :  arca  fcederis^  quâ  inveheiis  insidens  Gherubim,  cœ- 
lestibosque  Tectoribos.  Salvatio  :  salus  :  tu  populum  tuum  victor  incedeos  libe- 
rasti,  hostium  duces  conculcasti  quasi  quadrigis. 

9.  Susdtans  suscitabis:  Hebr.  dénudons  denudabis  arcum  tuum  :  arcum  expé- 
dies ac  sagittas.  Juramenta  tribubus  :  propter  juramenta  prœstita  tribubus,  de 
ierr&  Ghanan8B&  inter  eas  dividende.  Fluvios  scindes  terrœ  :  aquas  è  petrâ,  in  dé- 
serta terra  emmpere  fecistt . 

10.  Viderunt  te,  et  doluerunt  :  sive  tremuerunt  montes  :  sic.  Psal.  cxiir,  3  : 
Mare  vidit  et  fUgit,,.  montes  exultavertmt.  Gurges  aquarum  transiit:  mare  Ru- 
brum,  Jordanis,  modo  cohibiti,  modo  iterùm  dlffusi^  velut  increpante  Deo.  Dédit 
abyssus.,.  altitudo  manus  suas  levavit  :  prœ  stupore,  quasi  se  prœter  naturom 
stare  senserit. 

a.  Sol  et  luna  steterunt  :  quod  alii  referont  ad  Josue  imperantem  soli  ut  staret, 
Jos.j  X,  13.  Potest  etiam  referri  ad  pugnas  sub  Moyse,  sin^  figura,  ac  in  cantico 
DebborflB,  Jud.fV,  20.  M  iuee  sagtttarum.,.  ibunt:  laraelitiB  tui  milites  ;  sagittas 
autem  vocat  grandinem  lapideum  divinitus  immissum,  Jos,,J^  il,  lucemque  dicit, 
comparatione  ductA  à  sagittarum  ferro  limato  et  exacuto  bine  atque  bine  splen- 
descente  :  quA  figura  subdit  :  In  splendore  falgurantis  hastœ  tuœ, 

13.  Cum  Cbrisio  iuo  :  com  Moyse  et  Aaron,  quanquam  Hier,  ex  Sept,  refert 
christis  tuis  :  quod  et  Arabs  habet,  ac  de  toto  populo  intelligi  potest.  Percussisti 
caput  dedomo  impii  :  impiorum  reges  :  Pharaonem,  Sebon,  Og  et  alios.  Denudasti 
hmdamentum...  usque  ad  collum:  nadasti  cc^ita,  galeas  excussisU:  sic  erant,  ut 
dcnnus  jam  retecto  fundamento. 

14.  Makdixisii  sceptris  ^us  :  virgis,  bacolis  :  omnia  conliregisti;  Hebr.  Perfo- 
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1 5 .  Viam  fecisti  in  mari  equis  tuis, 
in  luto  aquarum  multarum. 

16.  Audiviy  et  conturbatus  est 
venter  meus  :  à  voce  contremue- 
runt  labia  mea. 

Ingrediatur  putredo  in  ossibus 
meis>  et  subter  me  scateat. 

Ut  requiescam  in  die  tribulatio- 
nis  :  ut  ascendam  ad  populum  ac- 
cinctum  nostrum. 

17.  Ficus  enim  non  fiiorebit  :  et 
non  erit  germen  in  vineis. 


Mentietur  opus  olivœ^  et  arva  non 
afférent  cibum. 

Âbscindetur  de  ovili  pecus  :  et 
non  erit  armentum  in  prœsepibus. 

18.  Ego  autem  in  Domino  gau- 
debo  :  et  ezultabo  in  Deo  Jesu 
meo. 

19.  DeusDominus  fortitudo  mea  : 
et  ponet  pedes  meos  quasi  cervo^ 
rum. 

Et  super  excelsa  mea  deducet  me 
Victor  in  psalmis  canentem. 

disti  baculis  eaput,  etc.  Venientibus  :  cùm  venirent.  Sicut  efus  qui  dewjrat:  es 
Psal.  iz. 

15.  Viam  fecisii.,,  qaôd  velut  maria  invectna^  equonim  cursu  innoxio,  plebem 
8uam  è  fluctibus  eriperet.  In  luto:  in  acervo  coaceryatis  aqms^  ut  in  cantico 
Mosis,  Exod,,  xy,  8. 

16.  Audivi,  et  conturbatus  est  :  redit  ad  Chaldœos  Judieam  inTa&uro8,  ac  Ju- 
dœorum  Domine  hœc  dicit.  Ingrediatur,,.  scateat  :  flebr.  ingreditur...  scatet  : 
Ubl,  inquity  sum  affectus  prsB  metu,  ut  cujus  viscera  consumpta  snnt.  Ut  requies- 
cam  :  Hebr.  Ego  qui  requiescam  in  die  angustiœ;  ascendendo  ad  populum,  excidet 
eum,  scilicet  Chaldaicus  exercitus  Judœos:  itaque  mihi  qaiescendum  in  tantA 
calamitate  :  nihil  consilia^  nihil  preces  proficiunt,  cùm^  destinato  Dei  coDsilio, 
populus  meus  casurus  ait.  Hoc  diclt^  Judœi  alicujus^  aive  etiam  suo  ipso  nomine^ 
intellecto  Dei  consilio.  Hsc  ad  terrorem^  reliqua  ad  spem  pertinent. 

*  17. 18.  Ficus  enim  non  florebit  :  etiamsi  ficus^  vine«e>  olivœ  non  floreant^  fini- 
gumque  omnis  spes  nos  fallat  :  hoc  est^  etiamsi  omnia  devastentur  :  Ego  tamen 
in  Domino  gaudebo...  Jesu  meo:  Hebr.  salutemeâ. 

19.  Quasi  cervorum  :  ex  Psal.  xvii,  34.  Deducet  me  Victor  in  psabnis  canentem  : 
alii,  victorem  ;  Hebr.  verô,  lamnatseah  binginothai:  quod  ad  inscriptionem  meliùs 
referas;  quasi  diceret  :  Yel  hoc  carmen  cantabitur  fidibns :  quœ  inscriptio  s»pe 
in  Psalnûs  recurrit. 
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CANTICUM  JUDITH,  TRHJMPHALE. 

librum  Judith  integrum  non  admittit  Canon  Hebraeomm;  in 
nostrum  autem  ex  Theodotionis  editione  translatus  est.  Inde  ergo 
hoc  Canticum,  cœso  Holofeme ,  Bethulià  obsidione  liberatâ ,  fusis 
spoliatisque  Assyriis. 

JUDITH  CAPDT  XVI. 

1.  Tune  cantavit  Ganticum  hoc  j  2.  Incipite  Domino  in  tympanis. 
Domino  Judith,  dicens  :  |  cantate  Domino  in  cymbalis,  mo- 

2.  In  tympanis.,,  in  cymbalis,  modulamini,.,  psabnum:  omnis  generis  iostra- 
mentamusica  Hebrsis  cognita,  et  in  sacris  nsitata:  maxime  yerô  à  temporibiu 
Davidis  et  Salomoms;  ut  passim  docet  Regum  historia,  et  plurioii  psalmi. 
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dulamini  illi   psalmum   novum^ 
exaltate^  et  invocate  nomen  ejus. 

3.  Dominas  conterens  bella.  Do- 
minus  nomen  est  illi. 

4.  Qui  posuit  castra  sua  in  medio 
populisui^uteriperet  nos  de  manu 
omnium  inimicorum  nostrorum. 

K.  Venit  Assur  ex  montibus  ab 
aquilone  in  multitudine  f ortitudinis 
suœ  :  cujus  multitudo  obturavit 
f  orrentes,  et  equi  eorum  cooperue- 
runt  vaUes. 

6.  Dixit  se  incensurom  ânes 
meos,  et  juvenes  meos  occisurum 


gladio^  infantes  meos  dare  in  prœ- 
dam^  et  virgines  in  captivitatem. 

7.  Dominus  autem  omnipotens 
nocuit  eum>  et  tradidit  eum  in 
manus  fœminœ^  et  confodit  eum. 

8.  Non  enim  cecidit  potens  eo- 
rum &  juvenibus^  nec  filii  Titan  per- 
cusserunt  eum^  nec  excelsi  gigan- 
tes  oppoâuerunt  se  illi.  Sed  Judith 
filia  Merari  in  specie  faciei  suœ  dis- 
solvit  eum. 

9.  Exuit  enim  se  vestimento  vi- 
duitatis^  et  Induit  se  vestlmento  Iflo- 
titiœ  in  exultatione  filiorum  Israël. 


8.  Dominus  conterms  betta  :  Auférms  beUa  wque  ad  finem  terrœ;  areum  com- 
terei,  et  confringet  arma,  Psal.  ZLV^  10,  quibns  OoaDipotens,  Deusque  exercitanm 
eihibetar. 

4.  Qui  posuit  castra  sua  in  medio  populi  sui  :  ut  preesens  aazilium  Dei  démons- 
tretur;  quo  sensu,  Jacob  cùm  pergeret  ad  firatrem,  videos  sibi  Deum  eum  angells 
certum  auxiliatorem  adfnturum,  ait  :  Castra  Dei  sunt  fuse.  Gènes.,  xzxii ,  2. 

5.  Venit  Assur  ex  montibus  ab  aquilone  :  Syris  montibus ,  ad  aquUonem  Pa- 
liestios  sitis  :  quibus  è  montibus,  post  Syriam  devastatam,  victor  exercitus  in 
Palœstinam  effusus,  Judith,  m,  1,7:  plerumque  autem  nudum  ab  aquilone  Israël! 
Intentatur.  Ab  aquilone  fxmdetur  malum,  Jerem.,  i,  14,  qu6d  reges  populo  Dei 
infensissimi,  provincias  illas  aquilonares  tenereut.  Ciqus  multitudo  :  Erant  autem 
pedites,  bellaiorum  centum  viginti millia.  Et  equi  eorum.,.  Equités  verô  viginti 
duo  millia  f  Judith,  vu,  2.  Obturavit,  sive  epotando  exsiccavit  torrentes,  ad  se- 
dandam  tantœ  multitudinis  sitim  vix  sufficientes  ;  torrentes  autem  et  valles  me- 
morat,  qu6d  Chananasa,  uno  quidem  Jordane  fluvio,  multis  autem  torrentibus 
esset  irrigua,  et  quàm  plurimis  vallibus  Crugifera. 

6.  Dixit  se  ineensurum  fines  meos...  juvenes..,  occisurum.  Decreverat  enim  Na- 
buchodoDosor,  ut  omnem  terram  suo  subjugaret  imperio,  Judith,  ii,  4;  Uolo- 
femes  autem  et  omnes  magnâtes  eztremam  pemiciem  Hebrœis  minitabautur, 
ibid.,  7,26,28;  ▼1,3. 

7.  Dominus...  nocuit  eum  :  totius  victoriœ  auctorem  Deum  agnoscit,  in  qnem 
nnum  spem  omnem  posuerat,  rébus  desperatis  :  clamabat  ad  Domiuum  :  Fac, 
Domine,  ut  gladioproprio  ejus  superbia  amputetur,  Judith,  iz,  1, 12;  cùm  autem 

occideret  :  Confirma  me.  Domine  Deus m  hâchord,  ibid.,  ziii,  7, 9,  occisum- 

que  narraret:  Interfecit  (Dominus  )  m  manu  meà  hostem  populi  sui,  hâc  nocte, 
Ibid ,  18.  Nocuit:  disperdidît. 

8.  Filii  Titan  :  Septuag.  Tiré*m  ;  qu»  vox  nusquam  aliàs  in  Scripturis  repe- 
litur.  Apud  poetas  Titanes  sunt  memoratissimi ,  gigantes  sdlicet  geniti  ex  cœlo 
et  terra.  Quà  ex  fabula,  usitatum  Titanum  vocabulum,  hue  quoque  à  Theodolione 
tranâlatum  est,  ut  alia  item  fabulosa  vocabula,  ex  consueti  sermonis  usn ,  eliam 
librissacris  inyecta:  vide  Isa.,  ziii,  22,  etc.  Désignât  autem  btc  gigantes  Scrip- 
tur»  notoa  :  unde  sequitur  :  Excelsi  gigantes  :  de  qmbus  Gènes.,  vi ,  4  :  Gigantes 

erant  super  terram isti  sunt  patentes  à  sceculo,  viri  famosi,  robustlssimi,  bel- 

licosissimi.  Inspecte  faciei  suœ:  quippe  cui  f ormosissims ,  etiam  DominUs  con- 
tnlit  splendorem;  rem  bonam,  sed  maUs  malo  futuram  justo  Dei  judiclo,  tra- 
dentis  libidîni  tibidinum  servos,  Judith,  z,  4. 

TOM  26 
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40.  Unxit  faciem  suam  iinguento^ 
et  coUigavit  dncinnos  suos  mitrÀ^ 
aœepit  stolam  navam  addecipien- 
dum  îllmn. 

1  i .  Sandaiia  ejHs  rapuennit  oeu- 
los  ejus;  pulchritttdo  ^us  c£q>tiyam 
fecit  animam'  ejus  :.amputaTit  ps- 
gione  oervioem  ejus.. 

12.  Horraerunt  Pensd  constân- 
tiam  ejns^  etMedl  audfteiàm  ej^us-. 

13.  Tune  ululaverunt  oaBtta»A&- 
syrforam,  gaandcrappamerant  hu- 
miles  mei^  arescentes  in  sitii 

i  4.  Filii  puellarumconypuiœnmt 
eos,  et  sicut  pueros  fugientes  occi- 
demni  eoa  :  perienmt  iavpBsetlia^à. 
facie  Oomini  Dei  mei; 

15.  Hymnum  cantemus  Domino^ 
hynmum  novnm  eantemus  Deo 
nostro. 


1<K  Âdonai>  Domine,  magma  a»' 
tu^  et  prseolanis  in  yirtate  tuà ,  et 
quem  superare  nemo  potest. 

17.  Tibi  serviat  omnis  creatura 
tua  :  quia  dizisti,  et  faota  sunt  : 
misisti  spiritum  tuum,  et  ereata 
sunt;  etinon  est  qui  résistât  voci 

16.  Montes  h  fundam^itis  movo* 
bmitur  oom  aquis  :  pe(rce>  sicut 
cem^  liquesoeatante éK^iemUiam. 

19.  Qui  autem  timent  te,  magni 
einnt'apnd  te  peromnia. 

20:  Vœgenti  insurgenti  super  ge- 
nus  meum  :  Dominus  enim  omni- 
potfto&vindkabit  in  eis,  in  die  ju- 
«dioii  witabit  iUo9«. 

21 .  Dabit  enim  ignem,  et  vermes 
in  carnes  eornm,  ut  urantur,  et 
jsentiant  usque  in  sempiternmn» 


10.  Vhxii  :  ut  morî8  erat  hisce  regibnibosy  et  maximè^  mtiHèribus  décatis,  at 
notum  est.  CoUîgœoit.,..  mitrâ  :  capifis  tegmnine  circumqaaque  religato,  cooei- 
nandis  cincinnis.  Stolam  :  irestém  ampiam  et  snperiorem. 

11.  Sandàliaejus  rapuerunt  ocuhs  ejus  :  dequibus  adomandis,  Judith,,  x,  3  : 
saoè  omatu  pednm  maxime  gloriatur  tenera  muUer;  mxde  iliad  :  Qttàm  ptUchrf 
sunt  gresstts  fui,  in  calceanieniis;  filia  principis !  Gacrt.,  vii,  1. 

12.  Constantiam,,.,  audaciam  ^tts  :  dixit  enim  V^agao':  Dm  mulièr  hehrœa  fscit 
confùsionem  in  domo  rtgis  Nabuehodonosor.  Persœ  et  Medi  :  in  exerdtn  Awyrio- 
rum  meriti. 

13.  Time  uiuldverunt  caHta  Assyriorum  :  timor  enim  et  trvmor  cetidii  super 
eos,  et  turbati  sunt  animi  eorum  valde,  et  fàctUf  est  clomor  incomparahilis ,  in 
medio  castroncm  eorum ,  Jddttb^  Xiv,  IT,  tS.  Humiles  mei  :  de  qaibns  miiversi 
majores  exercitûs  régis  Assyriorum  dixenmt  :  Egressi  mures  de  cavemis  suis , 
Ottsi  sunt  provocare  nos  ad  prœîîum ,  ibid.,  xiv,  12.  Arescentes  m  Aft'.-prsciso 
aquaedacta,  interclosis  fontibus,  ac  tandem  cisterms  eiâunstis,  sitl  enecabamnr, 
Judith,  VIT,  e,  10,  li,  14,  16, 17: 

14.  FHiipueliarum  :  teneriores  adolescentoU,  nmtribVis  jtrr entoKs  geaiâ.  Skut 
pueros  :  fUgit  enim-  mens  et  consilium  ah  eis,  et  sùid-  tremore  et  metu  agitàti,  fltger^ 
prœsidium  sumunt,  Judith,  xv,  2. 

19.  Hymnvm  cantemus  Domino  :  reliqua  ad-  gratfaram  actiônem;  et  commen- 
dàtiônem  omnipotentiœ  divime,  aetèrnseque  in  hostes  oHionis. 

21.  Dabit  enim  ignem.,,,  ut  urantur:  attasmo  ad  Jérem.,  vit,  31;  32';  xrr,  5, 6, 
et  ad  ignem  illum,  qno  fîQos  suos  in  holôcaastom  Baalim  incendebant ,  in  vaUe 
Benennmn  ;  mide  gehenna  igois  loties  in  EvangeHo  memorata.  Et  vermes  : 
allosam  item  ad  Isa.,  lxyi  24.  His  antem  in  lods,  sub  speciem  ignis  ilBus,  atque 
insepnltoram  cadavemm  hostfllnm  unde  ebnUirent  Termes,  œterna  supplicia  ad- 
umbrantur  :  que  repetlt  Cbriétus,  Mùrc.,  ix,  45  et'seqq.  Paveant  ergo  iffî  ad 
eruditœ  mulieris  sententiam^  qui  et  pœnarmn  œtenntatem,  et  ignem  urentem,  et 
Termem  non  morientem  irrident. 
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CANTICA  NOVI  TESTAMENTI. 

Haec  tria  omnistf  sont,  trlumque  insignium  personanim ,  goi^ 
bus  cum  pià  Qde  Christum  advenientem  salutemus.  Est  autem 
Marue  Canticiun  summâ  cum  rerum  digoiiate  simplicius  :  Zacha- 
rîœ  autem,  ut  sacerdotem  decebat,  stylo  flgurisque  etdoctrinâ 
Scrlpturarum  grandius  :  Slmeonia  deniquâ,  concitatios  atgue  ar- 
dentius.  Maria  humilitatem  :  Zacharias  iiduciam  :  SImeou  mira- 
bilemafiTedumin  Chiisto  acquiescentis  animi ,  vitœque  contemp- 
tum  ipso  advenientte  demonstrat,  quibus  nihil  erat  ad  excipiendum 
Salvatorem  Isetius  atque  aptius.  Itaque  hase  tria.Cantica  assidue 
în  ore  habcmus,  et  quotidie  canimus  in  Ecclesiâ. 

CANTICUM'MARIJE, 

Cùm  ad'  rocem  MariaB  Christum  în  utero  gestantis  exultaret 
Joannes  nondum  editus,  Elisabetha  prophetaret,  tantorumque 
operum  veluteffèctricem  Màriam,  benedictam  înter  mulieres  ac 
beatam  prsodiearot,  illa  ooHversa  ad  Dominum  hsec  ait... 

LUCiB  CÂPITE  I.  vers.  4«. 

46«  Magnificat  anima  mea  Demi- 1  47.  Et  exuKavit  spiritus  meus,  in 
num  :  |  f)eo  salutari  meo. 

A%,  4T.  Mégwi/htti  :  c  Non  qoôd  Domloo  aliquid  huiDaoà  voce  posait  ad- 
jufigi  :  eed  qnia.m&gniâcatnr  in  nobis,  «  Ambr.  libu.  U  in  Luc.,  n.  27.  Magni- 
ficator  aatam ,  cùm  in  eo  laudando  deficimus ,  cùm  sopra  omnem  altitadinem^ 
fiufKra  aiBBcm  cogkationem^  supra  omnem  animi  captam  YCktomque  extollimus. 
Sic  emn  omnis  anima,  snl  oblita,  totaque  in  Demn  ef&isa,  magnifical  :  q  Dum 
auiem  magnificat  emn,  iaqnit  Ambro8iaB9.t6i'<f.,  magnitadinia-ejoB  quàdam  pai» 
ticipatioBe  sublimior  fit.  »  Dommum  :  non  se ,  sed  Dominum  :  sanè  Eiiaabetba 
Mariam  estoUebat  ;  aiabat  emm  i  Benedicta  in  :  et  i^Unde  hoc  miki,  ut  veniai 
mater  Domim  met  adme?  ei:  Ecce  ut  fada  est  vox  salutalUmis  tuœ,,..  etuttami 
infana-:  denifue  :  Beata  qua  credidisii.  At  Maria  tantaa  laudes,  sequa  ipeam  su- 
pergressa ,  transfert  omnia  ad  Dominum.  Et  easultavit  spiritus  meus  :  quid  sit 
exohatio  spiritûa  in  Deo >  nemo  digne  Sizerit,  nisi qui ezpertua  sit;  nemo  autem 
sic  ezpertns  est»  nt  beata  Maria.  E^ua  ergo  exultatio  omnem  dieendi  facuitatem 
exoedit;  conjecturam  aotem  facimua,  ex  eo  quod  Chriato  plena,  potiebatur  eo, 
qoem  oieo>]atiti»  sancteque.  ezuitationis,  pr»  omnibus  conaorUbua  suis,  à  Deo 
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48.  Quia  respexit  humilitatem 
ancillœ  suœ  :  ecce  enim  ex  hoc 
beatam  me  dicent  onmes  gênera- 
tiones. 

49.  Quia  fecit  mihi  magna  qui 
potens  est  :  et  sanctum  nomen 
ejus. 


50.  ËtmisericorJia  ejus  k  proge- 
nie  in  progenies  f.tmcnlibus  cum. 

5i .  Fecit  potentiom  in  brachio 
suo  :  dispersit  superbos  mente 
cordis  sui. 

52.  Deposuit  potentes  de  sede^et 
exaltavit  humiles. 


iinctum  6886  sacer  Vates  cecinit,  Psai,  xliv,  8.  In  Deo  saluiari  meo  :  qood  est,  in 
Deo  Jesu  meo  :  in  Deo  dante  omnibus  Jesum  iUum,  qui  singulari  dilectione  sit  meus 
idemque  et  filius  et  Deus ,  sed  Deus  Josus  sive  salvans,  quo  nihil  cuiquam  cha- 
rîus^  nlhil  suavius  matri.  Anima,.,  spirihis  :  animam  intelligimus,  id  omne  quo 
vivimus  :  spiritum  autem,  summum  iïlud  acprœcipuum  in  anim&,  quo  Deo  so- 
ciamur ,  eumque  inhabitantem ,  insidentem ,  prœsidentem  complectimur  ;  quo 
loco  Ambr.  ibid.,  n.  26  :  a  Sit  in  singulis  Mariœ  aniaiSy  ut  magnificet  Dominuui  : 
sit  in  singulis  spiritus  Mariœ,  ut  exultet  in  Deo  ;  p  nam  etsi  «  secundum  carnem 
una  mater  est  Christi,  secundum  fldem  tamen  omnium  fructus  est  Christus.  Om- 
nis  euim  animo  concipit  Dei  verbum,  si  tamen  imprinAnlati^  et  irnmnnîji  ^  viliis^ 
intemerato  castimoniam  pudore  custodiat.  » 

48.  Respexit  humilitatem ,  Tiiitatem  andllœ  suœ  :  quà  voce  mater  làcta  est  ; 
statim  enim  atque  dixit  :  Ecce  ancilla  Domini ,  implelum  est  mysterium,  super- 
fususque  Spiritus  matrem  fecit,  quœ  se  ancillam  fatebatur  :  quare  ancîUs  nomine 
delectata^  eam  itérât  vocem.  Beatam  me  dicent  :  hinc  tôt  hymni ,  tôt  prœconia, 
quibus  eam  assidue  beatificamus ,  nec  laudandi  finis.  Omnes  generationes  :  hîc 
Mariam  prophetare  Patrum  concentos  tradit;  ecce  enim  prophetat  generalio- 
nem  justorum  ad  finem  usque  sœculi  duraturam ,  Ghrîstumque  in  sternum  reg- 
naturum,  à  cujus  laudibus  suas  sejungi  non  posse. 

49.  Quia  fecit  mihi  magna  :  «  IncomprehensibiUs  enim  incomprehensîbiliter 
operatur  in  matre,  »  Ambr.  n.  23,  in  vers.  41  :  vide  autem  verboram  simplicita^ 
tem  pariter  ac  majestatem.  Qui  potens  est  :  6  ^uvAToc,-t/&  potens,  unus  potens. 
Fecit  mihi  magna  :  quœ  sola  magna  sint,  soloque  Deo  omnipotente  digna,  vir- 
ginem  parère,  ancillam  esse  matrem,  quœque  omnium  laudum  sonmia  sit,  tam 
arcto,  tam  beato,  tam  unico  nexu  cum  Christo  esse  conjmictam.  Hœc  igiUir  verè 
magna  et  estera  his  consenlanea  fecit  mihi  ilie  potens,  cui  hoc  unum  est,  quod 
rependam,  nempe  ut  dicam  ex  imo  pectore  :  Et  sanctum  nomen  ejus  :  quod  nos 
pro  module  nosU'O  quot  die  dicimus,  beatis  iUis  vocibos  :  Sanctificetur  nomen 
tuum  sed  libet  quoque  id  cum  beat&  Marift  dicere,  qa&  nulla  dignius  ac  pnestaor 
tins  dixit. 

50.  Et  misencordia  :  hanc  subjungît  omnipotentiœ,  qu»  gratia  est  Novi  Testa- 
menti,  ut  Deus  se  magnum  atque  omnipotentem ,  non  minis  ut  antea  ac  terro- 
ribus,  sed  beneflcenti&  et  clementiA  prsstet ,  aplatis  quoque  in  enm  finem  om* 
nibus  Christi  miraculis  :  Pertransiit  enim  benefaciendo,  et  sanando  ommes  op- 
pressoê  :  teste  Petro,  Aci.,  x,  38. 

51.  Fecit  potentiom  :  vim  exeruit  :  «paroc  :  de  quo  nempe  dixerat  :  Fecit  mihi 
magna,  qui  potens  est,  nunc  autem  non  tanlûm  mihi,  sed  orbi  univerao,  ac  poti»- 
sùnum  omnibus  per  orbem  universum  piis  bonisque,  eo  qu6d  exaltavit  humiles, 
ut  vers.  seqq.  habetur.  Dispersit  :  ut  fumum,  ut  pulverem,  quenii  projicit  ventus, 
superbos  mente,  seu  cogitatione ,  ^lavoîa  cordis  sui:  aÙTûv  eorum  :  superba  co- 
gitantes ;  infixa  penitûs  animis  superbiA. 

52.  Exaltavit  humiles  :  sibi  nulles;  cœteris  fere  despicabfles  :  quœ  item  gratia 
est  Novi  Testament!,  per  Christum  humiiem  ac  pauperem  :  non  enim  multi  sa-' 
pientes  in  Christo,  non  multi  potentes,  non  muHi  nobiles:  sed  ignobilia  et  con^ 
iempiibilia  elegit  Deus,  et  ea  qua  non  sunt,  ut  ea  quœ  sunt  dcstrueret,  1  Cor.,  l. 
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55.  Siciit  locutoB  est  ad  patres 
nostroS)  Abraham  >  et  semin  ejus 
in  s8Bcula. 


53.  Esurientes  implevit  bonis  :  et 
dlvites  dimisit  inanes. 

54.  Susoepit  Israël  puerom  saum, 
recordatus  misericordiœ  suœ. 

2-28.  Cajus  rei  fons  est,  quod  Dens  respexerit  Mari»  hmnflitatem^  nt  ab  eà  in- 
ciperet  illud  :  ExaHamt  humiles;  his  autem  similia  notaTîmas  in  beats  Adiub 
Cantico^  quibus  eam  prselusisse  gratis  Novi  Testamenti^  ibid,  memoraYimua. 

53.  Esurientes  :  rerum  omnium  egenos  :  item  esurientes  silientesiiue  justitiam, 
eamqae  non  à  se,  aed  à  Domino  summ»  gratis  loco  ezpectantes  :  hos  Dominus 
implevit  veris  stemisque  bonis, 

54.  Misericordiœ  suœ  :  qas  mia  spes  supererat,  abondante  peeeato. 

55.  Ad  patres  nostros  :  hic  commémorai  impleta  Jam  prisca  promisse ,  nt  et 
promissis  Cbnsti  sua  constat  fides.  Abraham  et  semini  q/uf  :  yero  semini ,  née 
tantùm  secnndùm  carnem,  verum  etiam  iis,  qui  sectantur  vestigia  fidei,  quœ  est 
m  prœputio  patris  nostri  Abrahœ,  Rom-,  iv,  12  :  quod  semen  nos  snmns.  Hsc 
Maria  quanta  simplicitate ,  tantà  sublimitate  ac  majestate  dicit.  Csteràm  ad« 
mirare  quisquis  es,  christlane ,  ut  qus  tanta,  tam  sublimia  fafc  profert,  alibi  pe- 
nitûs  conticescat;  non  pastoribus,  non  Magis,  non  Simeoni  et  aliis  respondeat 
quidquam  ;  sed  qus  gererentur  tacite  in  corde  suo  conférât,  veiut  admirabunda, 
et  ignare  mysterii,  Luc.,  ii,  49,  33,  51  :  quamvis  et  ab  angelo  prhnùm,  et  sibi 
conscia  virginitatis  sus,  expérimente  quoque  tanta  didicisset  :  quo  loco  me  etiam 
contiscescere  juvat,  ac  Maris  vir tûtes  silentio  poiiùs  quàm  voce  prosequi,  re- 
rum magnitudine  yictum. 


^AMWWWMMWWWMWMMWMW^WMMW 


CANTICUM  ZACHARIJ;. 

Nato  Joanne  Baptistà,  Zacharias  parens ,  primùm  dictis  angeli 
incredulus,  atque  ex  incredulitate  mutus;  posteaquàm  ex  iide  et 
obedientià  scripsit  :  Joannes  est  nomen  ejus,  Luc,  i,  63,  continuô 
resoluta  est  lingua  ejus  et  apertum  est  os  ejus....  et  repktus  est 
Spiritu  sancto,  et  prophetavit,  dicens,  ibid.,  64,  67. 

LUCiE  GAPITE  I.  vers.  68. 


68.  Bcnedîctus  Dominus  Deus  Is- 
raël, quia  yisitavit,  etfecitredemp- 
tionem  plebis  suœ. 

69.  Et  erexit  cornu  salutis  nobis, 
in  domo  OaTid  pueri  sui. 


70.  Sicutlocutus  est  per  os  sanc- 
tonim,  qui  à  sœculo  sunt,  prophe- 
tarum  ejus. 

71.  salutemexinimipîsnorîtris,  et 
de  manu  omnium,  quioderuntnos: 


68.  Benedictus,  Hsc  per  exclamationem  :  din  enim  repressam  vocem,  statim 
in  gratiarum  actiones  erumpere  oportebat. 

69.  Cornu  saluiis:  robur,  fiduciam  salutis  consequends,  dato  salvatore  Cbristo. 
M  domo  David  :  cui  Deus  domum  se  facturum  promiserat ,  Il  Reg.,  vu,  1 1  ;  fir- 
mato  in  eà  regno  nsque  in  sempîterniim  :  quod  in  Cbristo  implelum,  jam  Ga- 
briel prsduerat  :  Dabit  iili  Dominus  Deus  sedem  David  patris  ejus,  etc.  Luc,  r, 
82,33. 

70.  Prophetarum  ^us  :  prophelas  commémorât  post  Davidem  eonun  ducem. 
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VETERÏS  ET  NOVI  TESTAMENTI 


72.  Ad  facieD4amiiiisericordiam 
cum  patribns  nostris  :  etmemorari 
testamenti  sui  sanctî  : 

73.  Jusjurandum,  quod  juravit 
ad  Abraham  patrem  nostrum^  da- 
turum  se  nobis  : 

74.  Ut  sine  timoré^  de  manu  ini- 


micorum  nostromm  liberali^ser« 
viamus  illi. 

7o.  Insaoclîtaiectjusiitîâcoràni 
ipso^  omnibus  diebus  nosli-is. 

76.  El  tu,  puer,  prophcta  Allis- 
simi  vocaberis  ;  prseibis  enhn  ante 
facicm  Domini,  parare  vias  ejus. 


qnipl)^  qoi.ei  acdmmti  cjusque  regaum  in  Christo  seiQpilernum  fulurum  prœ- 
dicant. 

72,  73.  Ctsoipairibus nostris:,,.  testamenti  sui,..  ad  Abraham , patrem  nostrwn  : 
B.  Davide  ac  propheiis  ad  patrûirchas,  atqae  ad  origiualia  promissa ,  cl  ad  oaput 
gentisAbrahamum  icanàgiddilar. Misericordiam  cumpatriOtis  nostris:  clTusà gralià 
.in  liberos  :  ipsis  quoque  in  ainu  AbrahaB  Christi  prœscDlâ  rccrcalis,  et  cum  eo 
in  cœlos  educlis.  Testamenti  sui  sancti  :  fœderis,  laliùs  suiuplo  teslameuli  no- 
mine  pro  eo  omni  instrumento  quo  mentem  tcstamur;  quod  La  Huis  non  insue- 
tum  :  testamenti  etiam  propriè ,  quod  Novom  Testaméntum  inlercedente  Icsla- 
tom  morte  sanciri  oporteret  :  unde  necprimum  quidem  sine  vîctimarum  sanguine 
dedicatum  fuerit.  Hebr,,  ix,  16,  18.  Gr.  ^««ôiixia;^  quod  utrumque  et  Tœdus  et 
testaméntum  sonal*  Sancti  autem  ;  quod  de  sanctis  repromissionlbus  conscrip- 
tum,  sanctè  etiam  cuBtoditum ,  ac  tandem  per  sanclitalis  auctorem  Christum , 
impletum  est^  ut  infra  latiùs  vers.  75  exponitur.  Jusfurandum  :  doclë ,  ut  saccr- 
dotem  decebat,  observât  promissa  Dei  jurejurando  firmata^  ex  ipsà  nalurd  fœ- 
deris :  undeDominus  ad  Abraham  :  Permemetipsumjuravi,  Gen.,  xxii,  16. 

74.  De  manu  inimicorum  :  ut  auprà  dixerat  :  salutem  ex  inimicis,  vers.  71.  In- 
telligendi  autem  potissimum  invisibiles  illi  inimici ,  diabolus  et  angeli  ejus,  ip- 
Bumque  peccatum,  quo  eis  in  servitutem  addicti  eramus  :  qud  de  rc  vers.  77, 
quanquam  ncc  dubitem,  nisi  Judaei  Christum  abjecissent ,  id  fulurum  fuisse ,  ut 
ab  hosLibus  quoque  visibilibus  tuti  Domino  deservirent. 

75.  In  sanctitate,  et  fustitiâ :  pradens  lector ,  attende,  qoid'datnnn  esset  Do- 
minus  :  vers.  73  nempe  ut  ab  inimicis  tuU,  justillam  sancUtatemque  colcrent, 
quœ  gralia  per  Christum  ut  promissa,  ila  data  est,  o.ttuso  in  electos  Spirilu  sauc- 
titatis,  quo  nos  redimeret  ab  omni  iniquitate,  et  mundaret  nbipopulym  mcejftaùi' 
lem,  sectatorem  bonorum  operum,  Tit.,  n,  14;  atque  ibid.,  m,  4-7.  Cor^m  ipso  : 
bis  verbis  veram  dénotât  justitiam, non  fucatam;  quemadmodum  scriplum  est: 
Erant  autem  justi  ambo  ante  Deum,  incedentes  in  omnibus  mandalis,  etjtisii/ica' 
tionibus  Domini  sine  quereld,  Luc.,  i,  6.  Haec  vera  iuslilia,  quam  Deus,  et  se  da- 
turum  promiserat ,  et  probat  à  se  datam  :  potest  etiam  referri ,  corùm  ipso,  ad 
i]lud ,  serviamus  :  ut  idée  sanctè  castèque ,  agamus  quod  assidue  cogUemus  in 
ejus  conspectu  esse  nos  et  omnia  nostra;  quod  Ipsum  vel  maxime  Dei  douum 
est,  quale  promiserat  daturum  se  nobis. 

76.  Et  tu,  puer.  Quod  et  figuratô  adinfantulum  dicipotult,  elianiBiaonaudiret, 
et  propriè  ex  Ambros.  quèd  non  absurdum  dl  kitèUesiise  jam  ediUun,  ^od  ulcru 
matris  clausus  persenserat.  Propfieta:  imô  plusquam  propliela,  leste  Cbiiâlo 
Matth.,  XI,  9,  10.  ?r(pibis  enim  ante  faciem.  Duo  iudicat  insignia  vaticinia  de 
prcecursoris  ofiQcio ,  Malachiœ  et  Isaiee  ;  et  AUdachlie  quidem  :  Ecee  ego  milto 

*angeium  meum,  et  prœparabii  viam  ante  faciem  meam,  Malach.,  i"^  ^  ;  eLîlcmm  : 
Ecce  ego  mittam  vobis  Eliam  prophetam,  ibid.,  iv,  5, 6;  quœ  vatiduia  de  Joanue 
Baplista,  et  angélus,  et  ipse  ChrisUis  interpretanUir,  Luc.,  i,  17;  Matth.,  xi,  li. 
Parare  vias  ejus:  en  alterum  vaticinium ,  Isa.,  XL,  3  :  Vox  clamantis  in deserlo : 
Parate  viam  Domini:  omnibus  evangelistis ,  ipsoque  Jeanne  BaptislA  de  eodcm 
Joanne  interpretantibus.  Vide  autem  quàm  diserte  Christum,  quem  Joanncs  prn>ire 
jubebatOTi  etDominnm  et  Altissimam,  adeoqueet  verè  Demn  Zacliaiias  appellet. 
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77.  Addandam  sdentlam  salutis 
plebi  ejns  :  in  remifiaiaiiem  peoca- 
torum  eonim  : 

78.  Pcr  viscera  misericordisB  Dei 
.nostri  :  in  guibus  Tisitavit  nos^ 


arIftBs  ex  alto.: 

79.  lllmnioare  his,  qui  in  tene- 
bris^  et  in  umbra  mortis  sedent  : 
ad  dirigendos  pedes  nostros  in 
viam  pacis. 


T7.  Scimttmn  sabtii^:  8cien(iam  Cfansli  strvatoris  :  de  quà  teriptam  est  :  In 
scientià  suâ  Jwtififaèit  ipëejwius  (  ChrifttuB)  «ermi»jiMM9'«mii^(u,  Isa.,  un,  il. 
inremissùmem  peccaiorwn-:  cui  Joannes  Boptiata  mUare  eœpit  populum,  dato 
baptismo  pœnilenliœ  in  remissionem  peccatomm ,  dieens  in  ewn  ^ui  venttmus 
esset  pott  ipsvm  trt  crederent,  hoc^,  m  Jeâum,  Marc,  i,  4;  Act,  xix,  4. 

78.  Visitavit  nos,  orient  :  Gbristus  ipse  de  qao  scriptimi'  est  :  Orietur  vobis  li- 
mentibus  nomennmtm  €ôl  jtuiifiœ,  Malaeh.,  iv^  2j  onde  •  Ghristas  psophcticè 
Oriens  appellatur  ;  Adchtcam  servwn  meum  Orienlem,  Zacii.,  m,  8  ;  atque  itenun  : 
Ecce  vir,  Orien»  nomen  eytis,  et  mbter  ewn  orietur,  et  œdificabit  temphan  sanctnm 
Domino,  ïbid.,  vi,  12;  quod  quidem  Zorobabeli  competit,  aed  at  figurai  Christi  : 
Ht  qoemadmodnm  Zorobabel  inter  captiyitatia  BabylonicaB  tcnebras ,  in  spein 
recuperandoB  libertatis,  mstaoraiidiqae  templi,  ita  Ghiistas  humano gcneri  tood 
libertatis  auctor,  verique  templi  iiindator . illuxerit.  Ex  alto:  quo  immensam  h 
Zorobabele  distat  :  noneoiin  Zorûbabel^  sed  Christas  solus  detoFsum  est,  de 
€<elo  est,  de  patemo  siau  terris  oritnr,  atqae  adeo  saper  omnes  est,  Joan,,  i,  18; 
m,  31.  Vide  autem  quot  et  quanta  testimonia  prophekarom  doctissimus  saeerdos 
paucissimis  -versieulis  colligit. 

79.  Qui  in  tenebris,  et  m  un^râ  mortis...  et  hoc  ex  1m.,  ix  ,  2  :  Populus,  4fui 
cmbulabat  in  tenebris,  vidit  lueem  maffnam  :  habitaniibus  in  regione  umbrœ  mortis, 
iux  ortae$t  eis:  quod  de  Christo  Matthœos  quoque  intelliglt^  cap.  iv,  16 
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30.  Quia  viderunt  oouli  mei  sa- 
lutare  tuum^ 


CANTICUM  SIMEONIS. 

Nihil  videat  qui  Christum  vidit;  nihil  optet  in  sseculo,  qui 
Xlhristum  amplexus  est,  lœtusque  abeat  ad  patres.  Hsec  vovet 
sanctus  senex,  accepto  Christo  in  ulnas,  Luc.  n,28;  nec  ni.si 
xnulta  gratulatus,  multaque  yaticinatus ,  dimittit  ë  manibus. 

LUCJË  GAP1T£  11,  avers.  29. 

29.  Nuno  dimittis  servum  tuum^ 
Domine,  secundùm  verbum  tuum 
in  pace  : 

29.  Nunc  dimittis  :  Grœc.  Nunc  dimiiies,  vel  ut  legît  Ambres,  hîc  :  Nunc  di- 
mitte;  tempus  est  ut  dimittas.  Idem  Ambrosius,  n\tnc  dimittis:  quasi  necessilute 
quàdam  tenerelur  in  hâc  vitâ,  non  voluntate, De  bono  mortis,  lib.  H  Dimittis: [an- 
quam  è  carcere,  tanquam  è  Tinculis,  ibid.  Vide  autem  viro  justo  quèm  sit  vita 
insuavis;  quippe  quœ  miseriis,  erroribus,  viliis  sit  obnoxia.  itaque  sanctus  senex 
Kovi  Testamenti  spiritu  plenus ,  nedum  optet  multos  dies  in  Velere  Testamento 
loties  rèpromiBsos,  sgram  senectutem  Christi  videndi  spevix  sustenlabat;  quo 
impleto,  quasi  omni  yitœ  ofBcio  functus,  dimitti  et  expediri  petit.  Secunditm  ver- 
bum  tuum,  Hesponsum  enim  acceperat  à  Spiritu  sancto,  non  visurum^se  mortem, 
nisi priùs  videret  Christum  Domini,  Luc, -il,  26. 

40.  Quia  viderunt  oculi  mei  :  beati  enim  oculi,  qui  vident  quœ  vos  videiist 
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31.  Quod  parasti,  cutite  tademl  32.  LumenadreTelationem  gen^- 
omnium  populorum  :  I  tîtim,  et  gloriam  plebis  tu»  Israël. 

Amen  quippe  dico  vobis,  quia  muHi  prophetœ,  etjusti  cupiervni  videre  quœ  vtdefis, 
et  non  viderunt,  Matth.,  xiii,  16;  Luc,  x,  23,  24.  SahUare  tumn  :  hsc  igitur 
doceut  viro  bono  Christum  ac  salutem  adepto,  statim  optandnm  esse  viis  exi- 
tum,  et  quidem  potiùs  quàm  ipsi  SimeoDi,  cùm  statim  post  mortem  Ghristo 
potiri  detur;  quod  sanè  sancto  seni ,  nondum  propalatft  sanctonun  via,  contio- 
gere  non  poterat,  Heàr.,  ix,  8  ;  xi,  40  :  ettamen  mortem  optât,  quia  yiso  Ghristo 
non  erat  in  terris,  quod  yideret  ampUus. 

31.  Omnium  popuionan  :  non  tantûm  Jndœoram,  Terùm  eliam  gentilium, 
quod  sequentia  docent. 

32.  Lumen  ad  revelationem  gentium  :  ad  roTelandam  genUbus  yeritatem,  quem- 
admodum  Isaias  scripserat  :  Ambulabunt  génies  in  lumine  tuOf  Isa.,  LX,  3  ;  et 
alibi  passim  apud  prophètes  :  cui  rei  prœluserant  Magi,  ex  Oriente,  stelU  duce, 
acciti.  Vide  autem  his  tribus  canticis ,  ut  Christi  gloria  magis  magisque  illustre* 
tur.  Maria  enim  et  Zacharias  de  Israele  tantùm  :  hic  autem  non  modo  Israelia 
gloriam,  verùm  etiam  conversionem  unlverss  gentilitatis  prœcinit 

Nune  tribus  canticis  expositis  cogitare  lîbet ,  quàm  apte  omnia,  Ghristo  adve- 
niente,  gesta  sint  :  decebat  enim,  ut  quo  pietalis  sensu  excipiendus  esset,  pleba 
christiana  doceretur  :  primùm  à  MariA  matre ,  cui  accmunt  sanctœ  mulierea 
Elisabetha  et  Anna  prophétisa^  tum  à  sacerdote,  qualis  erat  Zacharias  prœcur- 
soris  pater  :  denique  à  Simeone  sene,  viro  è  plèbe,  ut  videtur  ;  quanquam  alii 
alia  conjiciunt;  sed  si  quid  esset  alind ,  evangelistam  non  tadturum  putamus. 
Jam  pastores,  Magosque,  gentium  primitias,  conomemorare  nihil  atUnet,  atqae 
hos  donis  onustos,  quo  etiam  diyites  ad  Christum  venturi  prsflgurarentur.  Nec 
défait  infans  Joannes  Baptiste,  qui  in  matris  utero  ad  Ghristi  prœsentiam  Marise- 
que  -vocem  exiliret  ;  ut  omnis  œtas,  sexusque,  gens  omnis,  omnis  ordo  in  Christi 
laudes  accenderetur  :  «tque  hic  finis  esto. 


VlIfIS  GAlf.TIGORUS. 
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SUPPLENDA 

IN  PSALMOS 

ADMONITIO. 

Cùm  quidam  expostularent  à  novitiis  expositoribus  obscurari 
de  Christo  vatidnia  Prophetanim,  praesertim  Davidica  guse  caete- 
lis  dariora  haberentur,  neque  servatam  suam  ecdesiastids  dog- 
matibus  Qrmitudinem;  ejusque  rd  gratiâ  flagitarent  ut  ampliflca- 
remus  nostras  in  Davidem  notas  ;  visum  est  de  multis  testimoniis 
pauca  seligere,  ex  quibus  dereliquis  eestimari  posset.  Prsemonere 
autem  oportet  de  errons  fonte  qiuedam,  qas  luoem  dicendis  al* 
latura  sint. 

Hic  iterum  appdlare  cogimur  virom  doctissimum  Hugonem 
Grotium  conunemoratis  Prophetanun  oraculis,  quœ  in  Evangeliis 
aliisque  scriptis  apostolicis  proferuntur,  hsc  notantem  :  a  Non 
pugnare  Apostolos  adversùs  Judœos  his  quasi  testimoniis,  ut  pro- 
bent  Jesum  esse  promissum  Messiam  ;  pauca  enim  sunt  oracula 
qusB  in  hune  flnem  usurpant,  contenti  cœterùm  Christi  miraculis 
et  resurrectione.  »  Unde  oondudit  :  a  Hase  igitur  omnia  et  quas 
àlia  sunt  ejus  generis  suis  locis  excatienda,  non  in  vim  argument! 
proprië  adhibentur,  sed  ad  illustrandam  atque  confirmandamrem 
jam  creditam.  »  Hsc  in  ipso  initie  docet  ad  Matth.  i,  32,  ubi  re* 
fertur  iUud  egregium  de  virgine  pariturà  vatidnium,  Isa.  vii^  14  ; 
quo  ex  prindpio  orsus,  per  omnes  ferè  notas  id  agit,  ut  in  pro- 
pheticis  testimoniis  geminos  sensus  proférât,  quibus  et  ipse  fatea- 
tur  vim  probationis  amitti  neque  convictioni  esse  locum  ;  quse  ab 
apostolorum  mente  immane  quantum  discrepanti  Saidus  enim 
muUà  magis  eonvoiescehQJt ,  et  confundebat  Judœos,...  affirmans 
quoniam  hic  est  Christus,  Act.  ix,  32.  Quid  autem  est  afOrmans, 
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nisinon  modo  probans,  sed  certô  demonstrans?  guomodo  verù 
demoûstraret,  tota  Scriptura  narrât,  atque  ipse  perspicuè  oratione 
ad  Agrippam  :  NihU  extra  dicens,  inqpiit,  quàm  ea  qiiœ  Prophelœ 
locuti  sunt  futura  esse,  et  Moyses;  quibus  tam  invictam  vim  inesse 
crederet,  ut  et  Agrippam  urgerat  his  verbis  :  Credis,  Rm  Agrippa, 
Propheiis  ?  Scia  qma  crédit;  et  ipse  Agrippa  reponeret:  In  modico 
suades  me  christianum  fieri  :  prorsus  intelligens  ex  Pauli  mente 
nullum  patere  éiTugiis  locum,  neque  Qeri  posse  ut  christianus  non 
sit  qui  Prophetas  audiat,  AcU,  xxvi,  22,  27,  28.  Quid  autem 
ApoUo  ?  T^onne  is  est,  qtUivehementer  Judœos  revincebat pubUcè , 
ostendens  pet  Scripturas  esse  Christum  Jesum  ?  Actor.,  xviii,  28, 
Mtto  Berceuses  quoHdie  9€rutante8  Soriptarm,  wHiœcita  9e*ha- 
berenty  Actor.,  xvii,  14 ,  omniaexprsoepto  Christi  :  Scrutamini 
Scripturas,  Joan.,  y,  39;  neque  ad  iUustrationemrei,  sed  ad  pro* 
bationem  certam,  ut  ipsairerba  dedorant. 

Sanè  quod  aiebat  Grotius,  Apostolos  contentos  fuisse  Christi  mi- 
raculis,  hoc  uno  loco  perspicuè  oonfutatur  :  Posteaguàm  enim 
haee  Ghristus  edixerat  :  Opéra  enim  quw  dédit  mihi  Pater  tit  pei*- 
ficiam  ea,  ipsa  opéra,  quœ  ego  facio,  testimonium  perhibmt  de 

fne,  Joan.  y*  36,  continuô«ubdit  illud  :  ScnUamini  Scrvpturas 

et  iUœ  sunt  qnœ  testimonium  perhibent  de  me.  En  duplex  testi- 
monium, quo  fùturis  quoque  temporibus  increduli  revincantur  : 
ueque  tantùm  miraculomm,  roferentibus  Apostolis;  yerùm  etiam 
Prophetarum,  qui  et  ipsi  diem-  Christi  tantô  ante  videiint,  ac  de  eo 
testimonium  tulerint  :  ut  seilicet  firme  gradu  stemus  wpereedifi- 
cati  super  (duplex)  fundamentum,  aipoMolamin  vidèlioet  ac  Pro- 
phetarum, ipsostnnmoangîdarilapide  C/irMo  Jesu^Ëphes.,  n,20. 

Neque  tamen  ideoltam  morosos  esse  nos  oportet,  ut  omnia  quae 
in  Chridtum  Apostol^quoque  transtiderint,  ejusdem  perspîeuitaiis 
aut  roboris  esse  credemius,  oùm  in  multis  subesse  eonstet  duos  il* 
les  sensus  quos  affert  Grotius;  imô^yerum  Illud,  totamveterem 
Scripturam  ita  à  Spiritu  sanoio  comparatam ,  ut  in*  Christum,  qui 
finis  est  legis,  baud  œgrè  duci  pcBsit.Ctttvrùm  «0'«K8  probationis 
constat,  quod  tot.ac  tanta-sint  quae  Cfarfetum  mrè  et  maniiéstèso- 
nent,  ut  iis  colligata  cœtera  in  eumdem  sensum  focilè  coalescant. 
^iur  autem  eos  locos  qai  certam  probationem  faoiant,  tom  pauoos 
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ab  Apostolifl  nsnrpatos  esse  Grotius  dixerït,  haud  equidem  intel- 
ligo;  cùm  rooes  Prophetarum  à  Jadaeis  Christum  negantibus 
ignoratas,  non  paucas  illas  quidem,  sed  qitœ  per  omne  sdbbattun 
legerentur,  et  ubîque  obvias,  Paulus  commemoraverit,  Aet.  xm,, 
27  ;  et  Romam  ad veniens  eosdem  Judaeos  à  mane  usgne  ad  vespe- 
ram  obrueret  testimoniis  de  Jesu  exlege  Moysi  et  Prophefis  :tam 
Invido  probationum  robore,  ut  rejid  non  possent,  nîsi  per  sum- 
mam  pertinaciam  atque  obdurationem  cordis,  exclamante  Apo- 
stolo  :  Quia  boiè  Spiritus  sanctus  ïocutus  est  per  Isaiam  prophe- 
tant  ad  patres  nostros^  dicens  :....  Aure  audietis,  et  non  fntellige-- 
tis:....  incrassatumest  enim  cor  popuU  hujus,  etc.  Act.,  xxviii, 
23,  26,  27.  Quae  quàm  iniqua  essent,  si  Pauli  testimoniis  non 
modo  copia,  verùm  etiam  efïlcacia,  visque  ai^menti  defuit,  nemo 
.non  yidet.  Quin  etiam  ipse  Christus  enumeraturus  qnaBiincredu- 
los  discipulos  redarguerent,  non  unum,  aut  alterum  locum  alle- 
gabat  ;  verùm  incipiens  à  Moyse  et  omnibus  Prophetis,  interpre-- 
tabatur  illis  in  oynnibus  Scripturis,  quœ  de  ipso  erant  :  neque 
tantùm  Qdeles,  atque  convictos,  sed  etiam  inflammatos  reliquit, 
Luc.  XXIV,  27,  32. 

Etiam  addiderim  nec  probationes  illas  pauculas  quae  Cbristo  re- 
servantur,  intégras  remansuras,  si  Grotianis  interpretationibus 
detur  locus.  Jam  euim  quod  Christus  sît  propriè  Deus,  Deique 
fllius,  quôd  è  vîrgihe  nasciturus,  quôd  ascensums  in  cœlum  et  ad 
dexteram  m^yestatis  coUocandus,  caèteraque  ejusmodi ,  per  gemi- 
nos  sensus  elabuntur  :  quin  îBe  ipse  locus  in  Psaltn.  xT,'tam  da- 
ms, atque  in  JudaBOS  de  Cbristo  resurrecturo  à  Petro  et  Paulo 
apostolis  tam  apertà  argumentatione  contortus,  excidit  ac  Davidi 
quoque  congruit  :  at  enim  Cbristo  aptior,  docente  Grotio.  Certè,  si 
jam  credideris,  si  benë  in  Christum  afTectus  :  caeterùm  buic  loco 
et  aliis  vis  probandi  adimitur,  id  unum  relînquitur,  ut  Christi  res 
Qlustrent  pià  mag^s  accommodatione,  quàm  argumeûto  certo  :  quo 
quid  inflrmius  ?  lUud  quoque  de  divisis  vestibus  ;  ilhid  tam  per- 
spicuum  de  triginta  denariis,  si  Grotio  credimus,  sôlvitur  in  meta- 
phoras,  ne  hœc  Cbristo  sint  propria.  Quin  illud  Isw»  tam  singu- 
lare  de  peccatis  nostris  conjectis  in  eum ,  atque  ejus  vulnere  seu 
'livore  expiatis,  Jeremiae  quoque  convenit  :  elusa  Philippi  re^n- 
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sio  ad  Eunuchum  qusBrentem  :  Obsecro  fe,  de  quo  Prùpheta  hoc 

dicit  ?  De  se,  an  de  alio  aUquo  ?  Act.,  viii,  34,  datumquequodres- 

ponderet  evangelizanti  Christum,  et  quo  interpretem  fhistraretur  : 

quibus  quid  aliud  actum  esse  dixerim,  nisi  in  his  prophetiis  osten- 

sum  exemplum  judaizantibus,  quo  impunè  in  caBteras  etiam 

grassarentur? 

Neque  propterea  contendimus,  si  quid  in  Prophetis,  si  quid  in 
Psalmis,  merè,  proximè,  vi  verboram  ac  litterae  refertur  ad  Chri- 
stum,  ideo  totum  psalmum,  totum  Prophète  locum  eô  esse  ne- 
cessariô  référendum  :  scimus  enim  divinos  vates  ita  spiritu  agi, 
ut  à  rébus  humanis  ad  divinas,  atque  ad  ipsum  Cbiistum  repentà 
rapiantur.  Neque  refugimus  quin  quaedam  de  Christo  intelli- 
genda,  ad  Davidem  quoque,  ad  Salomonem,  ad  alium  quemvis 
utcumque  trahi  possint,  obliqué  scilicet,  impropriè,  obscure,  et 
quasi  per  vim,  cùm  recto  et  piano  sensu  in  Christum  ferantur.  Id 
contendimus,  nedum  necesse  sit  ut  hi  gemini  sensus  ubîque  quae- 
rantur,  contra  et  esse  oportuisse,  et  esse  reverà  longé  plurima  va- 
ticinia,  quse  Christum  proximè  nulloque  medio  tangant;  ac  pec- 
care  in  Christum  qui  quocumque  modo  egregiis  illis  à  totà  chris- 
tianitate  celebratis  de  Christi  divinitate  ac  missione  testimoniis^ 
vim  argumenti,  legitimseque  et  invicte  probationis  dettahant. 

Id  autem  errati,  unde  obortum  sit  viro  eruditissimo  Hugoni 
Grotio,  expedire  nos  oportet,  ac  pio  lectori  pandere  per  quot  am- 
bages ad  aliquam  partem  ver»  lucis  emerserit.  Posteaquàm  enim 
calvinismi  pertœsum  est,  doluitque,  oppresso  penitùs  libero  arbi- 
trio,  fatales  in  peccatum  quoque  impulsus  admisses,  concessit  in 
mitiorem,  nec  tamen  sanam,  arminianismi  sententiam;  cui  secte^ 
quanta  fuerit,  duce  Episcopio,  cum  novis  paulianistis  afflnitas, 
neminem  latet  Neqûe  tamen  his  statim  addixit  se  Grotius  :  im<V 
tractatu  edito  De  Satisfactione  Christi,  ipsum  secte  caput  aggredi 
yisus.  Ad  hune  librum  ut  responderit  Joannes  Crellius,  illis  qui- 
dem  temporibus  socinianse  secte  antesignanus,  eruditi  norunt. 
Certè  Grotius  ita  est  delinitus,  ut  viro  gratias  egerit,  nec  fateri 
piguerit  multa  se  doctum,  quibus  ejus  exemplo  excitatus  esset  ad 
penitùs  expendendum  sensus  sacrorum  librorum  :  quin  etiam 
hadc  addidit  verba  :  «  Illud  sœculo  gratulor,  repertos  hominesqui 
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neutiquam  in  controversiis  subtilibus  tantùm  ponant,  quantum  in 
verà  vite  emendatione,  et  quotidiano  ad  sanctitatem  profectu.  b 
Haec  facile  intelligent  qui  in  secte  ingenium  penetraverint.  Sanè 
videmus  qualestum  fuerint  suborti  Grotio  Scripturse  interpretan- 
daB  duces,  ac  ver»  pietatis  auctores,  manifesti  scilicet  Chrîsti  divi- 
nitatis  hostes  ;  hos  admiratur,  hos  bono  sœculi  confltetur  natos, 
ac  ne  quid  prsetennisisse  videretur,  clarè  pollicitus  omnia  officia  et 
Crellio  et  suis  :  o  Omnia,  inquit,  facturus,  et  tui  et  tuorum  quos 
singulariter  amas,  causa.  Itaque  altéra  epistolà  id  à  se  constitutum 
profltetur,  omnia  Crellii  légère  et  relegere  diligenter,  expertum 
scilicet  quo  fructu  id  antehac  fecerit;  faustaque  imprecatur  ei  ejus- 
que  similibus.  b  Quœ  Grotii  Epistolse  omnibus  notée  apud  Crellium 
extant,  tom.  lY  Op.  post  tractatum  De  Satisfactione  Christi. 

An  palam  et  in  omnibus  ad  eorum  virorum  dogmata  aliquando 
transierit,  haud  facile  deflniam  ;  id  quidem  si  fecerit,  resîpuisse 
constat,  cùm  de  Chiisti  aetemà  divinitate  sequa  scripserit,  clarèque 
professus  sit  in  Rivetum  se  de  Trinitate  et  Incarnatione,  Ecdesiœ 
Romanaeatque  Universitatis  Parisiensis  stare  judicio,  Animad.  in 
Bivet.  art.  n.  Cseterùm  ex  Crellii  ejusque  similium  lectione,  quae 
duxerit,  testantur  adbuc  in  notls  multa  de  animarum  immortali* 
tate,  quorum  partem  ad  Eccl  xii,  7,  tetîgimus  ;  testantur  multô 
plura  de  Christi  gratià,  deque  ipsà  ejus  divinitate  detorta  in  pejus, 
atque  ut  pauca  de  multis  afieram ,  testatur  elusum  illud  de  Christi 
praB  existentià  :  Antequam  Abraham  fieret,  ego  8um  :  et  illud 
Thomœ  apostoli  :  Dominus  meus  et  Deus  mem  :  illud  etiam  Pauli  : 
Qui  est  super  omnia  Deus  benedictus  in  scecula  :  quin  et  illud 
Joannis  :  Hic  est  verus  Deus  :  aliaque  ejus  generis,  ut  Christi  di- 
vinitas,  si  non  plané  oppugnata,  validissimis  certè  prassidiis  desti- 
tuta  remaneret. 

Neque  auctori  nostro  intacta  esse  poterant  prophetarum  vatid- 
nia,  quippe  cùm  Sociniani,  quibus  utebatur,  adhibeant  illa  qui- 
dem, et  interdùm  tueri  velle  videantur;  qui  enim  aliter  facere  po- 
'  tuissent  christianam  fldem  professi?  faciunt  tamen  tam  jejunè,  ut 
tacuisse  esset  satins  :  et  Faustus  quidem  Socinus,  sectae  dux,  ait 
a  in  Yetere  Testamento  esse  aliquot  loca,  in  quibus  aliquo  modo 
verba  lièrent  de  futuro  Messià,  quad  satis  apertë  intelligerentur  de 
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Jesu Nazareno Viu^è.essa dicta, »  De  AuctScrtpt. cap. i, subflnem: 
quo  guid  est.  frigidius?  ÂJ)  his  noa  abludit  nostro  aevo  quidam 
ejus  seobB  sub  Liberii  nomine,  gui  scripserit  a  semper  fuisse  pro- 
mifflionam  de.nesdo  quo  Liberatore,  quiiiûminibus  à  Deo  mitten- 
dusesset,.!!  Inst.  TheoL  part  i,  Prœf.  Ab  ejusmodi  expectes  ut 
illum  nescio  qu£m  lu  Prophetaium  testimoniis  cartô  ac  liquidé 
agnoscas,  nedum.  asseras  Deum^  venimqae  Del  Filium?  liaque 
oracula  de  Cbristo  passim  adeô  obscura,  ambiguaque  esse  profi- 
tentur,  ut  certœ  probationis  Ipco  esse  non.  possint;  tantùinque 
absunt ab eo,  ut fldem  christianamprophetus  niti.credant^.ut  ve- 
terem  Scripturam  cbristianis  hominibus  nec  lecta  necessariam. 
arbitrentur  :  ita  docent  post  Sodnum  loco  mox.  citato.  His  ât  ut 
Luculentissima  quœque  obscurent  ;  magniUcas  de  Ghristi  divini- 
tate  Yocesampliflcatono  Sciipturarumstylo  imputent;  cbristiana- 
que  mysteria,  non  in  magnis  cebus»  sed  in  extraordinariis  locu- 
tionibus  repanant  :  denique  in  hebraids  se  peritiores  videri  pu- 
tent,  si  christianis  interpretaiionibuB  anteponant  rabbinicas  ;  quare 
in  ChristL  miraculis  ac  resurrectione  vixa  probandi  totam  collocar& 
soient  :  non  ifdtur  mirum,  si  iia  tantoperè  dèlectatus  Grotius^ 
idem  secutua  sit^  ac  firopnetarum  oracula  defonnaverit  in  eum 
modum  quam.diximus* 

Quin illud constiient Giotianaa,  quod  ad  remhostram attinet, . 
interpretationes  cum  Grelliani&comparanti,  illas  niâj[orem  in  par- 
tem  ab  his  tanquam  à'fontibus  esse  deductas,  atque  in  plerisque 
Grotium  vix  esse  aliud^  quàm.in  pauciora.coDtractum,  et  studiis 
humanitatis  tanquam  pbaleris  omatum,  sive  onustum  CreUium. 

Neque  propterea  viro  detractum  quidqtiam  volumua,  cui  opti- 
mi&studiianaviter  occupatOvatque  assidu  A  niana  veterum  monu» 
menta  versanti,  multa  occurrebant  in  dies  quibus  ad  catbolicas 
partes  inclinaret  :.quâ  in  re  qUantùm  proflceret,  facile  animadver- 
tet  qui  qug  opéra,  ac  prssertim  epistolas,  ordine  perlegerit  :  pri* 
mum  enim  dispulsse  de  RomanaB  Ecclesise  idololatrià  et  antichris- 
tiiuiismo  adversariorum  nugaa;  multis  argumentis  improbata, 
reformationis  obtentu,.aecesfiio;,explosi  qui  afflrmarent  in  corn- 
mnnione  Bomanà  servari.  poase  neminem;  exagitati  mirum  in 
modum  qui  tcaditiones  Patrum  rejicerent^  Scripturs.  intelligen- 
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tiom  adtarbîtri&sua.servocarent.  Hâec  passim,  maxime  y«rà  in 
Append^e^ist.  607 ,610, .618,. 6^^  638^ 647.  Quo  etiam loco vê- 
lera sna  ob}icientibus  respondet,  a  nil  micum^qdad,  si.groeessu. 
setatift,  ooUo^piiiseruilitorum,  diligentllectioae'v^tumei fueritv 
judieium  defaeatius^.o  Quà  conjectura  ducti^  plurima  eum  cor^ 
recturum  fuisse,  non^temerè  diximus..Denique  eà.ventumest,  ut 
ad  tra<3rem.intimorumde  religione  aareanûrum.GOQSciummuItade. 
BcclesisB  ELomanae  auctoritate  et  dootrin»  yeritate  scriberet,  née 
pigebit.  reCarse  vearba^  : .  a.  Ëcdesia  Bomana  non  aela  catbolica  est ,. 
sed.  catholioaa  prasidirà,.ut.HierDn^.  ad. Damas,  ostendit  :  »  ac  pau- 
cia int^ectis  :  a Repeno autem, inquit, quiâquideommuniter ab 
Ecclesift  occideirtalir  quœi  roman»  cobaeret^  reoipiiur.,  idem  repe- 
orlapud  Paire»  veteres  grœeos  etlatinos^quorumiCommuiiionem 
retinendam  vix  guisquam  neget.  »  Uade  in  sarciendâ  Ecdesia. 
unitate  prœcipuum  illud  :  Nihil  mutare  in  receptà  doctrinâ,  mori- 
bus  ac  regimine. 

Hœc  igitur  perscripsit  Appendicis  ^ist..67i ,  alibi  ad  eumdem 
sensum  :  a  Reformationem  sine  schismate  faciendam,  ac  si  qui 
corrigèrent  quœ  corrigenda  viderentur,  niha  mutantes  de  vetere 
doctrinâ,  nec  Sedi  Romanse  justam  reverentiam  negantes,  babere 
quo  se  apud  Deum  et  bonos  judices  défendant,  »  ibicL  613.  Quin 
etiam  illud  agnovit  quod  erat  maximum;,  «  GHrisii  Ëodesiam  epi- 
scoporumper  manus  impositionem  successione  constare j  qui  ordo 
manere  debcat  ad  flnem  sœculorum,  ex  Matth.  xxvin,  20.  »  Ex 
quibuftostandi  possit,  auctore  Gypriano,  quantum  crimeasU  adut- 
tterumcaputifàcereî  id  est  ab  Ecclesift  secedere,  atque  agnoseere 
Ecclesias,  quse  sensus  suos  ad  apostolos  ordinatores  referre  non 
posaint»  Haec  quidèm  scripsit  anno  1643.  Pridie  verô  anni  1645, 
qui  postramus  iUi  vite  fuit,  suadebat  amieis^Remonstrantibus,  si 
qni  cum'  Corvino  in  reverentiâ  perstarent  antiquitatis,  ut'consti^ 
tutis  Episcopis  à  cattiolico  Archièpiscopo  ordinatis ,  înitium  face- 
rent  redeundi  ad  mores  et  antiques  et  salutares,  a  quibus,  inquit, 
eontemptis,  lieentia  invaluit.pio  novisopinionibas  faciens  oûvaâ 
Ecclesias,  quae  quid  post  aliquot  annos  crediturae  sint,  nescimus,  w 
ibid.  epist.  739;  Haec  igiturtam  sana,  tam  ad  pacem  catholîcam 
conducentia,  queminfinem  devenerint,  nos  latet;,id  scîmus,  ta^ 
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lem  vinim,  cùm  talia  scriberet,  talia  suaderet  quae  essent  gradn 
proximo  ad  amplectendam  ecclesiasticam  unitatem,  guaesisse  ta- 
men  ipsum  nescio  quas  tergiversandi  causas  (eftd.  epist.  677),  è 
quîbus  an  se  evolverit,  in  medio  relinquimus.  Intérim  annotata 
ad  Scripturas  procedebant  scatentia  erroribus,  ac  multùm  Ecde- 
siae  nocitura  :  nec  annuit  Deus  ut  bas  elueret  maculas  ;  tam  pe- 
riculoss  sunt,  obortà  semel  luce,  flactuationes  et  cunctationesl 
Neque  plura  in  hune  virum  :  sufficere  emm  arbitramur  haec,  ut 
nec  illaudatus  abeat,  nec  Mne  gravissimà  cautioné  admittatur. 
Cœterùm  haec  monuimus,  ut  qui  ejus  prophetica  oracula,  univer- 
sasque  Scripturas  explicandi  ratione  nimis  deleciantur,  semel  no- 
yerint  quo  fonte  profecta,  et  quàm  inemendata  relicta  sit  ;  fidem- 
que  christianam  suis  velut  propugnaculis  munire  potiùs  quàm 
nudare  studeant. 

IN  PSALMUM  IL  7, 

Dùmims  dixit  ad  me  :  Filiw  meus  es  ta  :  ego  hoâié  germ  te.  Locus 
ezimius  ac  prope  singularis  in  Psalmis^  quo  Ghristus  yevë,  natruraliter, 
propriè,  Dei  filius  asseratur  :  quem  locum  dlligentiùs  et  fùsiùs  expo- 
nere  cogimur,  propter  mysteria  quœ  continet^  interprétante  Paulo  ac 
post  eum  sanotis  Patribus.  Et  quidem  paucis  opus  est  ut  probatîo  va- 
îeat,  nihilque  aliud  agendum,  quàm  ut  verborum  servetur  proprietas. 
Dominus  enim  dixit  ad  me  :  non  ad  alios^  sed  ad  me  propriè,  singula- 
riter  :  Filius  meus  es  tu  :  tu,  inquam,  et  non  alius  :  ergo  unicus^  unige- 
nitus,  singularis;  quod  nusquam  eà  emphasi  dictum  de  quopiam.  £90 
hodie  genui  te  :  non  ergo  adscitus,  non  adoptatus,  sed  genitus  :  neo 
gratià^  quod  angeli^  quod  homines;  sed  naturà  filius  :  quœ  tam  bre- 
viter,  tam  absolutë  dicta  et  in  unum  contracta  et  coalita  non  patiuntur 
tropoSy  nec  alteri  quàm  unigenito  convenire  possunt.  Quare  S.  Basilius 
negat  hic  generationem  tropicè  aut  impropriè  sumi  posse  :  tantùm  la- 
borandum  et  in  isto  versu,  et  in  iUo  Psal.  ax»  3  :  Ex  utero  ante  lucife- 
rum  genui  te,  ut  generationem  Deo  dignam  cogitemus  :  hoc  est,  ut  paulô 
antè  dixerat,  impertibilem^  individuam,  sempitemam,  lib.  II  adv. 
Eunom,  n.  8.  etc.^  n.  24^  etc.  Gregorius  etiam  Nyssenus,  Basilii  frater, 
ex  hoc  loco  asserit  approbasse  Paulum,  unicum  Dei  filium  non  ange* 
licaBy  sed  melioris  naturœ  esse  :  Adv.  Eun,  Orat.  3.  Gyrillus  quoque 
Alexandrinus  in  Thesauro^  doctissimo  ac  maxime  theoligico  opère, 
assert,  xxxt^  qu6d  Filius  sit  genitus  ex  Patre^  et  non  factus^  probat  ex 
bis  locis,  Prov.  ym,  25  :  Ante  omnes  colles  ego  parturiebar  :  Psal.  u.  Do» 
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m^tim  âùeii  ad  me:  Filius meui  e$  tu  :  ego  genui  iê;ei:  Ante  îueiferum 
genui  te.  Àtqae  omninè  Patres  in  his  vooibus,  filius  Dd  th  pnoiov^  -rb  l^tc-, 
hoo  est  gemdnUaiemf  germanitatem,  yeram  denique  ao  propriam  ra- 
fionom  generatiouis  agnoscunt.  Omnium  antesignanus  S.  Athanasius 
non  ex  oomparatione  dicit  filium  majorem  archangelis^  tbronis  hono- 
rafiorem  :  «  Non,  inquit,  ita  designatur  ;  sed  eum  sibi  esse  proprium  et 
solum  déclarât  Pater,  dicens  :  »  Filius  tneui  es  tu  :  et  rursum  :  Hic  est 
filius  meus  dilectus  {Contra  Arian.  orat.  3/p.  393  éd.  Bened.;  nunc  orat  1 
Contra  Arian.  n.  55,  57,  58  et  orat.  2,  n,  23  et  n.  58).  Vim  autem  faoit 
Tel  manimam  in  eo  yerbo,  genuii  :  Paulum  secutus  scîlioet  :  «  Eos,  in- 
quit  (arianos)  confatat  Paulus,  dicens  :  Cui  angeUmm  dixit  :  Filius  meus 
es  tu,  ego  hodie  genui  te?  et  ad  angelos  quidem  :  Qui  facit  angelos  suos  «pt- 
fitus  ;  »  unde  infert  :  «  Ecce  res  créâtes  fieri  pronuntiat,  et  bas  yocat 
opéra  sen  facturas  ;  Filium  contra  non  fieri  dicit ,  sed  sternum  illum 
et  regem  et  opificem  praedicat,  dicens  :  Tkronus  tuus,  Deus,  in  sœcfdum 
sœculi.  »  Orat.  2, 364.  Qusd  postrema  verba  sdlicet  consona  et  consen- 
tanea  fàcit  iUi,  genuit  :  cui  etiam  ta  sternum  et  sempitemum  inesse  do- 
cet,  dicens  :  «  Ita  scilicet  Scriptura  sacra  geniminis  et  creaturorum  dis- 
orimen  fadt,  quôd  genimen  sit  Filius  non  ab  ullo  initio  inchoatus,  sed 
sempitemus,  »  Orat.  3, 428.  Itaque  apud  Atbanasium,  ut  et  apud  Basi- 
lium  et  Gyrillum  Alexandrinum  suprà  laudatos,  simià  illa  copulata  ac 
yelut  conjugata  videas  :  Ex  utero  ante  Iueiferum  genui  te  :  et  illud  :  Ego 
hodie  gemd  te  {de  8yn.  Nie.  et  Contra  Arian.  orat.  5).  Quorum  primum 
ad  CBlemam  generationem  pertinere  et  ipse  assidue  inoulcat,  et  nos  suo 
loco  referemus.  Ex  quo  istud  existit  secundùm  Athanasium ,  illud,  Ao* 
die,  et  illud,  anie  Iueiferum,  ejusdem  esse  yirtutis.  Quo  necesse  est  agnos- 
camus  summum  theologum  in  boc  yersu,  atque  omnin6  in  boc  yerbo, 
genuit,  yidisse  Filii  genuinitatem  atque  inde  œtemitatem.  JamCbrysos- 
tomus,  eô  qu6d  id  nostro  yersu,  boc  nomen,  Filius,  germanitatem  siye 
genuinitatem  significet,  infert  inde  probasse  Paulum  excellentioris  na- 
tur»  esse  Filium  quàm  angeli  :  «  Nam  si,  inquit,  est  filius  grati&,  non 
modo  non  est  angelis  excellentior,  yerùm  etiam  est  minor  :  quippe 
cùm  etiam  justi  bonûnes  (inferiores  licet  angelis)  yocentur  filii  :  et  boc 
nomen  fUius,  si  non  sit  genuinus,  non  potest  demonstrare  excellen- 
tiam.  »  Hom.  II  in  Ep.  ad  Hebr,  n.  3.  Quid  est  autem  genuinus,  nisi  yerô 
ex  Pâtre  genitus?  id  ergo  Gbristo  conyenit  bujus  loci  auctoritate.  Tbeo- 
pbylactus  yerô  optimë  in  eadem  Apostoli  yerba,  Hd^.  i,  5.  Cui  enim 
dixit  aliquando  angelorum  :  Filius  meus  es  tu;  ego  hadie  genui  te?  bœc 
babet  :  a  Unde,  inquit,  perspicuum  est,  quod  sit  prœstantior  angelis 
ex  nomine;  nomen  enim  fdiut,  genuinitatem,  siye  germanitatem  ao 
proprietatem  indicat  :  boc  est,  quôd  ab  ipso  sit.  Si  enim  gratià  filius, 
minor  est  angelis  :  illud  igitur.  Ego  hodie  genui  te,  nibil  aliud  significat 
quàm  istud,  quôd  sit  ab  initio,  ex  quo  scilicet  est  Pater.  En  ergo  simul 
non  modo  genuinitas,  yerùm  etiam  œtemitas,  in  bào  yoce  genuit.  » 
Unde  subdit  :  ce  Quemadmodum  enim,  qui  est,  misit  me  ad  vos, 
Exod.  m,  44,  didtur  à  prœsenti  tempore,  boc  enim  maxime  illi  com- 
TOM.  I.  27 
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petit,  sic  et  îpsum,  hodie.  »  Quo  nihil  est  darius.  Atque  idem  inculcât 

ad  cap.  V,  5.  Qao  loco  probat  id  quod  modo  (Hximoas,  illad  ante  /uot- 

ferum  et  illud  hodie,  ejusdemesse  virtutis  :  quôd  eaim  ai!^  ante  luciferum, 

œternum  significat;  ipsum  verè  hodie,  hoc  esf^  ab  imûo,  ex  quo  Pater 

existit. 

Ex  bis  liquet  quàm  propriè  omnes  Davidis  Toces  in  Yeîam  et  ttter- 
nam  generationem  concinant  :  etiam  istod  :  hodie  :  quod  illi  Mosîs  : 
Qui  estzei  :  Ego  ^m  qui  mm,  tam  apte  oongruat^  ut  alterum  ex  altère 
liquidé  deducatur. 

Jam  ut  ad  Latinos  :  notum  illud  Augusiini  ad  faune  Psalnrî  locum  : 
«  Hodiej  quia  preesentiam  significat,  atque  ta  «fteraitate  née  proeteritum 
quidquam  e^t,  quasi  esse  desierit,  nec  futomm,  quasi  nondnm  sit,  sed 
prœsens  tantùm;  quia  quidquid  89temnm  est>  semper  est;  divinitùs 
accipitur  secundùm  id  dictum  :  Ego  hodie  gémi  U,  quo  sempitemam 
generationem  Tirtutls  et  sapîentiœ  Dei^  qui  est  unigenitus  filras,  fidos 
sincerissima  et  catholica  prœdicat.  » 

Tantum  virum^  ut  soient  Latini,  fere  omnes  secuti  sunt  traotatores  : 
quos  inter  Primasius  imprimis  legi  dignus»  ad  Hébr.  ly  5«  Neque  omitti 
débet,  non  sanë  cont^nnendus  (excepto  peculiari  quod  omnes  norunt 
dogmate)  auctor  Commentanoruni  in  PauH  Epistoîas  apud  Ambroaium, 
cujus  baec  verba  sunt  :  a  Quod  dixit  :  Pilius  meus  e$  t»;  ego  hodie  gemù 
te,  apertô  manifestât  qu6d  idem  est  de  quo  ait  :  Ere  ei  in  Tpatrem,  ex 
ipsà  essentià  Patris  genitus.  ideo  praesenti  tempore  posuit,  hodie,  quia 
Deo  nibil  prœteritum  aut  futunun  est,  sed  semper  piœsentia  ouncta.  » 
Comm.  in  Ep.  odEébr.  i,  5. 

Scio  quàm  multi  nunc  sint,  qui  bsoc  nimis  subtilia  repulent,  ac  pa- 
rum  idonea  ad  exponendas  Scripturas  et  Judœos  convinceados.  Yerùm 
hœc  subtilia  quœ  Tocant,  ipsa  sunt  chnstianorumvera  ao  certa  myste- 
ria.  Si  enim  Chnstus  verè  est  Filius  Dei,  si  verè  est  illa,  quœ  ante  om- 
nes colles  genita  est,  Sapientia;  profectô  verumet  illud  quod  catbolici 
adversùs  arianos  atque  A£tium  urgebant,  Filium  ita  esse  genitum,  ut 
semper  gignatur;  ut  sit  âti^twiiTÔç  :  quod  Arius  refugiebat,  apud  Epi- 
phanium,  Haree.  69,  731,  hoc  est^  sempeif  genitus,  ac  Pater  ipse  semper 
generans.  Rursus  autem  baec  si  vera  sunt,  verum  et  illud,  non  une  ac 
certo  die,  sed  quemcumque  diem  dixeris,  eo  die  Filium  et  gigni  et 
esse  genitum  :  neque  quidquam  aptius  aut  prophetà  dignius  ad  bœc 
non  subtilia  sed  sublimia  ac  divina  exponenda,  quàm  illud  hodie; 
quo  quippe  fit,  ut  Filii  semper  sit  noTa,  semper  yetus  nativitas,  nus- 
quam  imperfeeta  ao  yelut  in  motu,  sed  semper  absoluta  perfectaqvie 
generatio>  atque  ipse  Filius  quotidiano  seu  potiùs  «temo  et  immuta- 
bili  partu  semper  e£fusus,  semper  bodie  genitus,  neque  senescens  un- 
quam:  denique^  ut  ait  doctissimus  juxta  ac  sanctissimus  fsidorus  Pelu- 
siotes,  a  et  reoeas  et  sempiteinus,  »  lib.  I^  epist  323. 

Uuod  autem  ad  Judaaos;  non,  si  illi  caniales  sont  et  sublicoda  non 
capiunt,  ideo  propheticis  dictis  sua  est  adimenda  proprietas  :  im6  ro- 
Tincendi  ex  poroprietate  verborum>  quod  ipse  fccit  Pauhis.  Etenim  df« 
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moDstraturus  novissimis  diebus  Deum  locutum  esse,  non  ]am  per  ser- 
vos,  sedper  ipsom  Filium,  verum,  inquam,  et  asternum,  per  quem 
scilicet  et  ssBcula  fecerit,  ad  faœc,  sptendorem  patem»  0ori«  ac  sub- 
stantiœ  characterem,  hoc  est,  naturatiter  ac  propriè  genitum,  Hebr.  i, 
2,  3y  angelos  qaoque,  hoc  est  noibilisshniim  creaturannn  geofos,  post- 
ponit  his  verbis  :  CtU  tmm  éixiit  ùliqftanéte  cm^lamm  i  Filita  meus  es  ta; 
ege  h$d6e  genui  te  ?  Ters.  5,  quœ,  si  de  filiisex  gratlÀ  faotis,  dicta  voluit, 
profeoft6  lalsus  est  :  vulgalnm  enim  in  Scripturis  eo  sensu  angelos  ap- 
pellari  Dei  filios  :  neqne  ignorabat  Apostolus  de  angelis  dictam  :  Qtus 
simlis  Beo  inter  fitiês  Det?  Psal.  Lxxxmi,  7,  avft  ûtàd  apud  Jobum, 
«ap.  I,  6;  n,  i,  adstitrsse  cotàm  Domino  Dei  filios,  hoc  est  profectd, 
aDgdo&  Sed  bis  relietis,  Paubis-aiêbat  neminem  extitisse  cm  singula- 
riter  Deus  dizerit  :  Tu  esmibi  filius,  proprius,  unigenitus,  adeoque 
ejusdem  natur«  ac  substantise  oonsors  :  quo  ex  capite  caetera  huic  ve- 
lut  fundamento  coztnexa  deducit  :  nempe  ut  sit  adorandus  ipse  quoqne 
angelis  :  Deas  deoi^ve,  et  creator,  et  otnniimi  rerum  arbiter  :  quœ 
omnia  ex  ejus  v&ck  ao  propdà  mutiTitate  dérivât. 

Neque  par  est  everti  Pauli  ratiociaimn,  si  illud  hoiiie,  ad  temporalem 
quoque  ex  beatà  Virgine  natiTitatem  referatar  :  neque  ipse  Paulus  sibi 
est  contrarius,  qui  ad  resurrectionem  Ghristi  transférât,  Aei.  xin,  33  : 
Uœc  enim  quid  sunt  aliud,qu&m  œtemœ  illiue  generationis  consecutio, 
sive,  ut  ita  dicam,  progressas  et  cxtensio  quœdam?  Sanè  cùm  Spiritus 
sanctus  in  Manam  supenrenit,  ac  virtus  Altissimi  obumbraTit  ei ,  nihil 
aliud  egit  Pater,  qudon  ut  Unigenitum,  quem  in  sinu  gerebat,  in  Marias 
quoque  sinum  funderet,  et  novo  modo  gigneret  :  unde  infert  Angélus  : 
Ideoque  et  quod  nascetur  ex  te  Sanotuin,  vocabitur  Filws  Dei,  Luc.  i,  35; 
filiusutique,  non  adoptivus,  sed  proprius,  ut  totum  illud  Sanctum, 
quod  est  Deus  et  homo,  unus  esset  ac  genuinus  Dei  filius.  Quare  et 
ipse  utramque  nativitatem  suamuno  verbo  exprimebat,  dicens  :  Exivi 
é  Pâtre  etveni  in  mundum,  Joan.  xTf ,  128 ,  idem  à  Patre  œternùm  et  ab 
homine  certo  tempore  ortus  atque  ad  mundum  veniens:  quem  ad  lo- 
cum  Hilarius  :  «  Gum  per  id  à  Patre  venerit,  quia  à  Deo  exierit,  exitio 
ejus  à  Deo  (venientis  in  mundum)  absoluta  (sive  perfecta  ac  propriè 
dicta)  nativitas  est,  o  lib.  IX  De  Trin,  n.  30  :  non  quôddesit  quidpiam 
œtemsB  natiyitati,  sed  quôd  eadem  manens,  ipso  ad  mundum  adventu 
in  hominem  quoque  atque  hominis  fiUum,  protendatur.  Httc  de  nati- 
vitûte  temporali  Ghristi. 

De  resurrectione  verô  non  aliter  dixerim  :  eùm  enim  ille  ipse  Dei  et 
hominis  Filius  est  mortuus,  eumque  Pater  ex  mortttis  suscitaTit,  non 
aliud  ostendit  nisi  illud,  impossibile  fuisse  teneri  à  morte  Dei  vivi 
filium,  qui  et  ipse  vita  esset,  et  ad  hoc  ab  œtemo  natus  :  quo  necesse 
fuit  ut  iterum  ederetur,  et  quodanmiodo  gigneretur,  hoc  est  suscita- 
retur,  p^  eam  actionem  scilicet,  quœ  ad  Terum  et  proprium  filium 
terminata,  œteroœ  generationis  iUius  quidam  progressus  esset.  Itaque 
ipse  Dei  Filius  apertè  significat  per  resurrectionis  glorlam ,  nibil  À  se 
idiud  postulari,  qu£un  ut  ad  origînis  suœ  jura  revocetur  :  Ciatifiea  me 
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tu,  Pater,  daritate  gtiom  habui ,  priusquàm  mvndus  esset,  apud  te,  Joaii« 
xYii,  5.  Hilarius  :  a  Non  nova  quœrit^  non  aliéna  desiderat  :  esse  talis^ 
qualis  fuerat,  postulat^  sed  precatur  id  se,  quod  antea  erat,  esse  :  gigni 
scilicet  ad  id  quod  saum  fuit ,  m  in  Psal.  ir,  vers.  1,  n.  27  :  «  Quo  fac- 
tum  est  9  ex  eodem  nUario,  ibid.,  ut  id  quod  filius  hominis  est,  ad  per- 
fectum  Dei  filium,  id  es^  ad  resumendam  indulgendamque  corpori 
œtemitatis  suœ  gloriam,  per  resurrectionis  potentiam  gigneretur.  » 

Quare  hi  sensus  omnes  in  unum  coalescunt  atque  ab  uno  pendent, 
efficiturque  non  modo  ex  Hilario,  sed  etiam  ex  Evangelio,  ut  Ghristus 
verus  perfectusque  Dei  Filius  et  agnoscatur  et  sit,  eô  quèd  et  ab  setemo 
genitus,  et  ex  virgine  natus,  et  à  tumulo  suscitatus  :  neque  illud  ge- 
nuit,  quisquam  aut  intellexit  aut  intelligere  potuit,  nisi  de  actione 
verà,  quà  Ghristus  non  adoptivus,  sed  verus  Dei  filius,  atque  ab  eo 
verë  genitus  ederetur,  sive  ut  esset  apud  Patrem,  sive  ut  inde  prognatus 
et  ex  matre  et  ex  sepulcro,  ad  nativam  gloriam  vocaretur. 

Gùm  ergo  illud  hoéUe,  sive  Hilarius,  sivi  alii  è  Patribus,  ad  tempora- 
lem  nativitatem  aut  ad  resurrectionem  referunt,  haud  minus  ex  hoc 
versu  afiOrmant,  Ghristum  esse  verum  atque  unicum  filium,  atque  adeô 
verë  etpropriè  genitum  aut  eversum  ierunt  Paullnum  illud  :  a  Gui  ali- 
quando  angelorum  dixit  :  Tu  es  mihi  unicus  :  tu  veré  genitus  ?  n  neque 
ipse  Paulussibi  contrarius  quirefert  illud  genuit,  et  ad  veram  ab  asterno 
nativitatem,  Hebr.  i,  5,  et  ad  resurrectionem  quà  idem  Dei  filius, 
uti  preediximus,  ad  œtemam  ac  nativam  gloriam  rediit,  Actor.  xni,  33. 

Quare  idem  Paulus  idem  illud  Davidicum  :  Filius  meus  es  tu  :  ego 
hodie  genui  te,  ad  Ghristi  quoque  sacerdotium  refera,  Uébr.  y,  5,  utom- 
nia,  quœ  de  Ghristi  glori&  sanciantur,  ab  hoc  uno  fonte  profluant,  quôd 
sit  naturà  ac  verà  generatione  filius,  atque  inde  et  mirabili  ex  Virgine 
et  Spiritu  sancto  conceptione,  et  gloriosÀ  resurrectione  dlgnus,  ac  de- 
nique  apud  homines  quoque,  et  regno  et  sacerdotio  dams. 

Neque  aliter  intelligendum,  quod  illa  quoque  verba  :  Ego  hodie  genui 
te,  et  in  nonnullis  olim  Evangelii  codicibus  super  Ghristum  baptizatum 
prolatalegerentur,  et  in  ejus  baptismum  à  quibusdam  patribus  confe- 
rantur.  Subest  enim  semper  verœ  naturalisque  generationis  intellectus  : 
«  Ego,  te,  inquit,  hodie  in  baptismo  quoque  genui  :  »  quo  sensu  die- 
tum  est  :  Ero  Deus  vester,  Levit  xxyi,  12,  hoc  est,  efficiam  ut  darô 
pateat  me  esse  yerum  Israelis  Deum  :  sic  :  «  Hodie,  in  baptismo  quoque 
genui  te,  »  hoc  est,  exinde  efficiam  ut  verè  genitus,  verë  filius^  uti  es, 
ita  dici  mereare.  Quo  loco  ifugustinus  :  «  Vox  illa  Patris,  inquit,  quœ 
super  baptizatum  facta  est  (secundùm  quosdam  codices)  Ego  hodie  ge- 
nui te  :  non  unum  illum  temporis  diem  quo  baptizatus  est,  sed  immu- 
tabilis  œtemitatis  ostendit,  ut  illum  hominem  ad  Unigeniti  personam 
pertinere  monstraret,  »  Enchir,  ad  Laur,  cap.  xlix.  Queis  omnibus 
liquet,  quemcumque  in  modum  et  ipse  Apostolus,  et  eum  secuti  Patres, 
hune  versum  flecterent,  nusquam  tamen  imminutam  verœ  generationis 
proprietatem  ac  vim. 

Ab  hoc  igitur  versu  tota  Psalmi  ratio  pendet,  ut  quoniam  Ghristus  sit 
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Teros  Dei  Filius  (vers.  1),  ideo  cùm  ad  hommes  venit^  sit  constitutus  & 
Deo  rex  super  montem  Sion^  unde  Evangelii  ortaest  prœdicatio,  vers.  6; 
hinc  iUi  ut  filio  data  auctoritas  annuntiandi  verbi  Dei  :  prœdicans  prœm 
ceplum  ejus,  seu  decretom  interpretari  mavis,  eodemversu;  tumvelut 
filio  data  est  hœreditas^  totiusque  orbis  attributa  possessio  :  Postti/a, 
inquit^  d  me^  et  daho  Obi  génies  hcereditatem  tuam ,  et  possessionem  tuam 
terminas  terrœ,  quà  Toce  in  Scriptural  ipsa  rerum  universitas  designari 
solety  vers.  8  :  quo  etiam  factum  est,  ut  et  ab  initio  reges  ac  principes 
frustra  in  Ghristum  coierint,  vers,  i,  2,  nec  impunes  abeant,  si  advcrsùs 
tantum  regem  Dei  Filiimi  certareporrô  pergant^  vers.  9, 10;  nulla  ut  su- 
persit  salus  regibus,  nisi  ut  Ghristum  agnoscant,  et  in  Ghristo  Deum, 
vers,  ii  et  seqq. 

Neque  propterea  abnuerim,  quin  illœ  coitiones  adversùs  Deum  et 
Ghiîstum,  in  Davidem  quoque  suo  modo  conferantur,  cujus  qnippe 
imperium  et  reges  Syriœ  ac  Moab  et  Emath  et  Philistœoruni  principes, 
factâ  velut  coitione  detrectaverint,  11  Beg.  vin.  Sed  posteaquàm  tenui- 
mus  versum  7,  clarë  et  proprië  ad  Ghristum  pertinenfem,  hinc  pro- 
fectè  fit,  ut  reliqui  versus  ad  hune  veluti  religati,  in  christianum  sen- 
sum  non  mod6  facile  trahantur,  sed  etiam  ultro  ac  proclivi  lapsu 
transeant. 

Quo  etiam  tota  corruit  Judœorum  expositio  :  sic  enim  aiunt,  illud  : 
Filius  meus  es  tu,  vers.  7,  pendere  ab  antécédente  :  Ego  autem  consti- 
tutus sum  rex  :  adeèque  illiid  :  Hodie  te  genui,  nihii  aliud  esse,  quàm 
regem  te  feci,  regalcm  vitam  dedi  :  hœc  quidem  Judœi  et  post  illos 
Grotius,  ad  Psal,  ii,  7;  et  Act.  xin,  33.  Sed  in  hanc  quoque  expositio- 
nem  valet  Pauli  argumentatio  :  Gui  angelorum  dictum  :  Filius  meus  es 
tu?  Ecce  enim  tôt  ac  tanti  extiterunt  reges,  tôt  memorati  in  Scripturia 
Deo  etiam  charissimi,  totab  eo  constituti,unctique  in  Judà,  in  Israele, 
in  Syriâ  :  cul  autem  eorum  dixit  aliquando  :  Filins  meus  es  tu  :  erjo  ho- 
die genui  te?  Ita  quemadmodum  de  angelis,  sic  etiam  de  regibus  Apo- 
stoli  ratiocinatione  transactum  est. 

Sanè  invenimus  de  principibus,  Psal.  lxxxi,  6;  ut  itidem  de  angelis 
pluirali  numéro,  quôd  filii  Dei  sint  :  Ego  dixi  :  DU  estis,  et  filii  Eœcelsi 
omnes;  sed  cui  regum  dictum  sit  :  Tu  singulariter  meus  es  filius  atque 
hodie  à  me  genitus?  ostendant  si  possunt.  Non  ergo  de  Davide  dicipo- 
tuit,  nisi  induto  singularem  ac  plané  divinam  Ghristi  personam. 

Objiciunt  tamen  de  Davide  dictum  :  Ipse  invocabit  me  :  Pater  meus  es 
tu,  Psal.  LxxxYiii,  27,  quod  quanquam  longe  abest  ab  eo  :  7\i  filius 
meus  :  ego  te  genui;  quod  veram  actionem  sonat;  tamen  demonstravimus 
nequaquam  convenire  Davidi  potuisse,  nisi  in  personà  Ghristi  ;  ncque 
quemquam,  aut  hominum,  aut  etiam  regum,  neque  Davidciii  ipsum, 
ita  unquam  orasse  visum,  ut  Deum  patrem  suum  propriè  appellaret. 
Vide  quœ  diximus  ad  JScdi.,  u,  14.  Similis  solutio  est  ad  illud  de  Salo- 
mone  :  Ego  ero  illi  in  patrem,  et  ipse  erit  mihi  in  filium,  II  Reg.,  vu,  14  ; 
Hebr.,  i,  5;  atque  omninè  constat  ad  singulares  istas,  neque  usqiiam  in 
ScripturÀ  de  reliquis,  aut  hominibus^  aut  etiam  regibus  usurpatas  lo? 
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eattones^  Deum  nuncpiaxD  âerenturum  f uisse,  nîsi  in  animo  habuissef 

uniciim  filium  qmm  Da^id  et  Salomon  figurèrent. 

Nam  illud  nihil  moror  :  Et  4go  primêgenitum  pamm  Hhtm,  Psal. 
cxxxTin,  28  :  es  stylo  enim  Scriptur»  niiiil  désignât  aliud  quùm  pri* 
mogeniti  honore  dignatum  :  neque  in  fml.  ir>  illud  genuit,  detorqueri 
potest  in  illud  Yulgatum  ereaoit^  fèeity  cènr  DaTid  dudum  creatus  ac 
factus  fuisset;  neque  in  adoptionem^  quà  non  gtgnitnr  unious  gemii- 
Qusque»  sed  adseritur  alienus,  ut  sœpe  dizimus;  neque  ad  exaKationem 
in  regi3  titulum^  quao  generatk»  nusquam  m  Schpturîs  dicta  sit.  Aut 
ergo  ejtts  rei  ezempla  proférant^  ant  Yerbonun  proprietati  luereo^it^ 
mo  in  dicta  prophetica  ali^oAim  quid  invehant 

Rogant  sanè  nos  vicissim^  ut  edamus  exemplum  nostri  iliius^  hodfe, 
quo  œtemitas  designetur^  haud  œquà  comparatione  :  consueta  enim  et 
bumana^  quale  est  aliqnem  regem  fieri^  Tulgaribus  verbis  exprimenda 
veniunt.  Nihil  autem  mirum^  si  singularia  ac  plane  divina  singulari 
modo  exprimantur,  quo  inoneantur  homines,  ne  humana  aut  consueta 
cogitent  :  sicut  illud  :  Oui  «s^  :  et  :  Ego  sumqui  $im,  nt  sensu ,  ita  phrasi 
singulare  prorsus^nulloque  exemplo  editum^  ouitamen  affine^  ac  velut 
innatum  esse  nostrum  illud  hodie,  nec  jam  pro  adventitio^  aut  corn- 
mentitio  habendum  esse  vidimus. 

Skuxuna  est  :  neque  theologicè  neque  ohrisiianè  agere  eos,  qui  locum 
prœcipuum  de  divinitate  Ghiisti  ut  yen  et  unie!  filii,  non  quidem 
Christo  abjudicant  :  quis  emm  christianus  hoc  audeat  eontra  Aposto- 
lum?  sed  tam^  vim  argumenti  auferunt.  Hoc  enim  adversatur  cidem 
Apostolo,  ex  eo  loco  approbanti  Christum  esse  yenim  et  unicum  Dei 
Filium;  atque  omnibus  Patnbus  ex  eodem  loco  idem  asserentibus^ 
cùm  adversùs  JudiBos,  tum  adTcrsùs  hœreticos.  Adiœunt  autem  argu* 
menti  vim^  qui  cum  Hugone  Grotio  hoc  tantàoi  dixerint,  egregium 
locum  Christo  aptari  posse,  aut  aptandum  yideri,  aut  etiam  digniùs 
aptari  ac  meliùs>  aliaque  proferunt  ^usnodi,  qam  mag^s  accommo» 
dationemv  quàm  certam  probationem  sapiimt.  Qui  autem  è  probatis 
quoque  iuterpretibus  Davidi  etiam,  suo  quodam  modo  aptant  :  Filius 
meus  es  tu  :  ego  hodie  genui  te,  hoc  scilicet  sensu  :  Regalem\itam  dedi, 
te  appellavi  fiUum  :  nullo  licet  trtii  Scriptur»  exemple,  nuUo  suffraglo 
Patrum,  tamen  excusari  possunt  si  verit>a  quidem  Psalmi  in  Christo 
quidem  propria  inoataque  esse.  Cseterùn  Davidi  utcumque,  imperfectë, 
impropriè  accommodari  posse  sentiunt  :  nec  omninô  alit^,  interpré- 
tante Estio,  nisâi  quatenùs  DaTid  gerebat  typn»  et  imaginem  Christi  : 
quo  remoto,  nequacpuw  tam  magnificis  tiiulis  fuisset  à  Deo  honoratus» 
ad  Hebr.  i,  5.  Qum  aaoè  ed  pertinent^  ut  quocimique  se  flexerint,  tamea 
vi  verborum,  sive  ipsius  UtteraB,  cogatar  œqous  iector  aUquid  Davida* 
alttufi,  neque  GhnMo  ijifortus,  cogîtare. 

Nec seeusaapiii^s»  JmAbos  tieteres> à  nostris démonstratum.  Horum 
testimonia  videve  est  af  ud  iUustrissimum  atque  eruditissimuiii  Petram 
Danielem  Huetium,  ïkmonst.  Evang.  prop.  vii,  n.  44,  atque  Eduardum 
Po<M)Gkiui&  8<aip4g«em  diligentissimum,  uotis  JtfiiceU.  «d  Mesm  Mmma^ 
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eap.  Yui.  Nec  piget  refeire  verba  Rabbi  Salomo&is  Jarchi  :  «  Doctores 
nostri  ad  regem  Messiam  Psalmum  hune  referebant  :  expedit  tamen 
eum  referre  ad  Davidem,  prout  sonat^  et  propter  Minœos^  sire  haoreti- 
cos^  )>  videlicet  christianos  :  quœ  poslrema  verba  in  antiquiorïbus  ejus- 
dem  Salomonis  ediUohibns  reperiuntur.  Nunc  evoluto  egregio  loco  ac 
mysterils  pleno^  alios  facile  expedimus. 
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IN  PSALMUM  XV.  8. 

Protidébam  Domirmm.  Âb  hoc  versu  David^  hactenùs  res  suas  potitis 
persécutas^  altiore  spiiitu  assurgît  ad  Ghristum  :  quod  est  evidentissi- 
mum^  perpensis  singulis  verbis,  totÂque  textûs  série.  Neque  est  alius 
iocus  quem  Apostoli  magis  urserint,  et  in  formam,  ut  ita  dicam^  pro*- 
bationis  intenderint  :  ut  si  huic  loco  vis  argument!  desit^  nullus  jam 
queerendus  sit  ejusmodi,  qui  probandi  virtute  polleat.  Sic  autcm  inci- 
pit^  8  :  Prwidebam  Dominum  :  ex  personà  Ghristi  versantis  inter  mor- 
tuos  :  in  conspectu  meo  semper  :  qui  à  me  nunquam  abstitit^  nec  rellquit 
me  solum^  Joan.  ym,  29^  quoniam  à  dexiris  est  mihi,  ne  (tantis  cnicia< 
tibus,  suppliciis^  ipsàque  etiam  morte)  commofoear:  9.  Propter  hoc  lœtct- 
tum  est  cor  meum  :  quod  est  ejus  gui  proposito  sibi  gaudio  CproximoB 
resurrectionis)  sustinuit  erucem  (tam  infamls  supplicii)  confusione  con- 
iemptà,  Hebr.  xn^  %  et  exultavit  lingua  mea;  solutis  scilicet^  teste  Petro, 
doloribtu  infemi,  sivemortis  ipsius,  Act.  n,  24.  Et  omissis  jam  vocibus 
erucem  spectantibus  :  Tristis  est  anima  mea  usque  ad  mortem ,  Matth. 
xxTi,  38,  alîisque  ejus  generis  :  Insuper  et  caro  mea  requiescet  in  spe , 
flebr.  et  iaro  mea  habitabit  confidenter  :  hc^itavit,  secundùm  Hierony^ 
mum  ;  confidenter  Terd,  in  fiduciâ ,  quod  idem  est  atque  in  spe  :  caro 
«utem  meoy  id  est  corpus  meum  :  etsi  enim  generatim  omnis  caro  totum 
temmem  àgnifieaty  non  tamen  inveneris,  carnem  meam ,  seu  camem 
alicujus  pro  totà  personà  sumptam.  Corpus  ergo  meum  habitabit;  quod 
etiam  prb  homine  quieseente  in  silentio,  hoc  est,  in  sepulct o,  habes  Psal, 
xcni,  i7,in  hisyerbîsTidelicet  :  Propemodiankabitassetin  sepulero  anima 
mea,  flebr.  in  »7en^ïo;  sed  omnes  sic  intelligunt  :  Gessassem  in  sepuU 
cro,  morte  extinctus  essem.  Confidenter  antem,  in  spe,  futurse  resurrec^ 
tionis  scilicet.  Unde  sequitnr,  vers.  10  :  Quoniam  nondereHnques  animam 
meam  in  infemo  :  shreipsam  animam  in  illo  inferno  loco,  quo  piorum 
animœ  tenebantnr;  sive  vt  Bebrams  magis  sonat,  animam  meam,  me^ 
tpsum,  noto  bebraismo  :  vel  etiam,  corpus  meum  :  quo  sensu  dictum 
est  :  Fernm  pertransiit  animam  ejus,  id  est  corpus  ejus,  Psal,  crr,  18  : 
im6  corpus  meum,  sefo  meipsum  mortuum,  ut  habes  Lef>it.  xix,  28  : 
Super  animû  nm  incidttis  eamss  vestras^  Chald.  super  mortao;  quod  etiam 
Vulgata  refon&t.  Item  Lnit.  xxi,  I  :  In  anima  na  toniaminet  se  sacerdos, 
Id  est,  ne  corpus  mortuum  tangat,  ne  intérêt  funeribus;  quod  Vulgafa 
sertit  ;  Ife  contondmtur  saserdos  in  mortibus.  Non  ergo  re^inques  animam. 
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meam,  meipsam  mortaum,  in  infemo,  in  sepulcro,  ni  vulgô  apnd  He- 
brsBos  :  nec  didt  :  CaTebis  ne  in  sepulcmm  incidami  sed  :  Non  derelifi" 
ques,  tanquam  in  eo  jacentem;  ex  que  illud  eveniet  :  Neque  dabissanc- 
ium  tuum  videre  corruptionem.  Vigilanter  de  Christo^  non  vidit  corrup- 
tionem  :  vidit  enim  foveam>  seu  sepulcrmn^  in  quo  tamen  non  est 
relictus;  corruptionem  verô  non  vidit.  Quàm  autem  consequenter  :  non 
est  relictus  in  sepulcro^  unde  corruptionem  nescit,  nec  eà  vel  levissimô 
tangitur.  Sanë  illam  Tocem  Schachat,  quam  Tertunt  corruptionem,  non 
est  dubium  in  Hebrœo  sœpe  sumi  pro  foveà;  neque  tamen  absolutë  di- 
cendum  est  hoc  verbo  significari  fweam;  quin  potiùs  hœc  tox  native 
intelligentià  cùrrupiiùnem  sonat;  unde  etiam  Aquila,  ex  S.  Hieronymi  et 
omnium  sententià,  maxime  hœrens  litterœ,  et  significationum  fontes 
scrutari  solitus,  ad  Pscd.  yu,  16  :  Incidit  in  foveam  quam  fecit  :  quo  loco 
omnes  ponunt  foveam  :  ipse  corruptûmem  :  eà  quôd  ea  nativa  sit  et 
maxime  propria  hujus  vocis  signiûcatio.  Itaque  in  yersu  qaem  tracta* 
mus,  non  modo  Septuaginta  Interprètes,  sed  etiam  Ghaldœus  oormptionem 
vertunt  :  ScheeMouta,  à  radice  Schachat,  corruptio;  ut,  si  David  corrup- 
tionem significare  voluisset,  non  alio  aptiore  Tocabulo  uteretur  :  à  quà 
versione  blc  si  Aquila  aut  alii  recessissent,  chrlstiani  interprètes,  in  his 
varietatibus  referendis  diligentissimi,  non  id  praetermissuri  fuisse  vide- 
rentur.  Hinc  ergofirmatur,  Septuaginta  versionem  habitam  fuisse  pro 
germanissimà;  unde  etiam  Petrus,  Act.  u,  27,  29^  3i ,  et  Paulus, 
Act.  xui,  35, 36,  in  sermone  populari  banc  Tocem  corruptto,  maximô 
urgent,  ut  quœ  populi  animum  vel  maxime  afficeret.  Hune  ergo  figunt 
sensum  veluti  certum  ac  proprium  et  toti  contextui  maxime  cohœren- 
tem.  Gui  id  erat  proximum,  ut  David  statim  subderet  :  Notas  mihi  /e- 
cisti  vias  vtto,  non  quam  retinerem,  sed  ad  quam  rediturus  essem^ 
tuàque  in  œternum  glorià  potiturus,  quemadmodum  dicit  :  Âdimpîebiê 
me  lœtitià  cum  vvUtu  tuo,  etc.  Vide  autem  dictorum  seriem  :  coi*pu8 
quiescet  in  spe,  non  relinquetur  in  sepulcro,  corruptionem  nescicl,  re- 
Tiviscet  :  quœ  gradatim,  ac  per  a^wv*  dicta  ^  mirum  in  modum  Teram 
ex  mortuis  resurrectionem  inculcant.  ^ 

Uœc  ergo  qui  perpenderit,  liquida  perspiciet  selectas  esse  à  Davide 
Toces,  quœ  non  hominem  vivum  ë  periculo  mortis  eximerent,  sed 
quœ  mortuum  et  jacentem  ex  ipso  sepulcro  excitarent  :  neque  ullum  ë 
Scripturâ  exemplum  alTerunt,  quo  illud  :  Non  derelinques  in  sepulcro, 
aliaque  ejusdem  virtutis  &  Davide  prolata,  ab  eo  quem  prœferunt 
sensu,  abstrahantur.  Unde  etiam  apostoli  hoc  loco  et  his  verbis  conû- 
dentissimë  utuntur  ad  confundendos  Judœos;  quibus  verbis,  si  af- 
finxeris  Grotii  et  aliorum  glossas,  tanquam  ex  Davidis  nomine  :  «  Prse- 
servabor  à  morte,  non  introibo  sepulcrum,  ostendes  mihi  viam  quà 
libérer  à  mortis  periculis,p  non  mode  frigebit  oratio,  verùm  eliam 
solvetur  Scripturâ,  apostolorum  corruet  disputatio,  atque  effîcietur 
illud,  ut  Judasi  Pétri  et  Pauli  prœdicatione  victi,  inani  argumento  ccs- 
sisse  videantur.  GonJBrmatur  ex  illo  Pétri  in  eodem  sermone  :  ciim 
adhibito  Davidis  loco  :  Sede  à  dextris  meis^  sic  urgeret  :  wm  enim  David 
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ascendii  in  ecB/iim  :  dixit  autem  ipse  :  IHxit  Dcminus  Domino  meo  :  8ede  à 
dextris  meis,  etc.  Act.  u,  Zk,  35.  Ad  quem  locum  ipse  Grotius  :  David 
in  sepulcrum  descendit,  non  autem  evectus  est  in  cœlum  ut  Elias  ; 
quare  verba  Psalmi  ex  (secundùm  Hebrœos,  in  Vulgatà  ai),  in  ipsum 
congruere  non  possunt.  Quà  forma  Petrus  Paulusque  probant  Psal- 
mi XT  locum  in  ipsmn  Davidem  cadere  non  posse  :  cujus  quippe 
Psalmi  yerbamutuè  se  juvantad  designandum  resurgentem  Ghristum; 
ut  si  etîam  singula  in  alium  sensum  per  vim  contorqueri  possent, 
tamen  simul  juncta  ab  %quo  lectore  extorqueant  ut  Gbristum  resurgen- 
tem agnoscat,  ipsaque  vox  schachat  ad  corruptionis  sensum,  et  innatÀ 
Tirtute  suà,  et  totius  contextus  vi  determinari  debeat.  Hue  accedit  per- 
sona  Davidis,  cui ,  ut  Christ!  parent! ,  imprimis  congruebat,  ut  Christ! 
sibi  promissi  nomine  loqueretur  ;  quod  etîam  Petrus  vehementer  in- 
culcat,  Act,  n,  29,  30,  3i,  ut  proFectô  qui  Pétri  et  Paul!  argumentatio- 
nem  diluere  aggressi  sunt ,  ac  vim  litterse  infringunt,  non  mode  in 
tantorum  apostolorum  auctoritatem^  verùm  etiam  in  ipsius  textûs  Te- 
ritatem  pugnent. 

Gœterùm  et  illud  confidentissimè  addiderim,  ambiguas  bas  et  lobri- 
cas  interpretationes  nemini  ex  antiquis  notas,  unumque  omninè  ex- 
titisse  Theodorum  Mopsuestenum  qui  hune  Prophetœ  locum  de  Chnsto 
ex  eventu  acceptum  esse  docuerit;  cùm  per  se  ad  alium  quoque  sen- 
sum pertineret;  quem  in  morem  cœtera  vaticinia  deformabat  :  quod 
in  Synodo  V,  coÛat.  iv,  omnes  concilii  Patres  non  mode  condemna- 
runt,  verùm  etiam  horruerunt.  Huic  autem  opponimus  Patres  uni- 
versos,  imprimis  verô  Athanasiumà  quo  hic  locus  egregiè  pertractatus, 
Cont.  Arian.,  orat.  3,  nunc.  orat.  i,  n.  61  et  orat.  2,  n.  16.  Bdit.  Bened. 

IN  PSALMUM  XLIV.  7. 

Sedes  tua,  Deus,  in  sœcuîum  sœculi.  Et  hic  locus  ex  eis  est,  in  quibus 
David  apertissimè  à  personà  creatà,  puta  Salomonis ,  hic  ad  ipsum 
Christum,  eiunque  Deum  evehitur.  Sic  autem  habet  Hebrœus  :  7.  Thro- 
nus  iuus,  Deus  (Elohim),  in  sœculum  sœculi  :  sceptrum  œquitcUis,  scep- 
trum  regni  tui.  8.  Dilexisti  jusiitiam,  et  odisti  iniquitatem  :  propierea 
unxit  te  Deus,  Deus  tuus  (Ëlohim  Eloheca),  oleo  lœtitiœ,  prœ  consorlibus 
tàve  participibus  tuis  :  prœ  illis,  scilicet,  qui  Christ!  gerunt  nomen. 
Consonat  Hieronymus  in  interpretatione  Psalm.  et  Epist.  140,  ad  Frin- 
dpiam  virçinem,  de  hoc  Psalmo  quo  etiam  loco  notât  ad  versum  8  : 
Vnxit  te  Deus,  verteadum  vocan(Û  casu  atque  ita  vertisse  Aquilam; 
Unxit  te,  6  Deus,  Deus  tuus,  quod  est  apud  eumdem  Aquilam,  SU  Dee, 
si  iatina  lingua  reciperet  :  ita  etiam  vertit  Eusebius,  lib.  V  Demonstrat. 
Evang.  ad  Psal.  xLiv,  libro  verô  IV,  non  modo  ex  Hebrseo  sic  expo- 
nendum  docet  :  Sedes  tua,  à  Deus ,  £  ets  :  et  unxit  te,  à  Deus  :  similiter, 
&  eu  ;  verùm  Aquilam,  «  accuratissimum ,  inquit,  interpretem,  ita 
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«tiam  Yerfîsse  :  tmde  infert  hanc  veram  et  nativam  esse  vîm  phrasec» 
bebrakœ  :  quin  etiàm  âlud^  â  BU,  subintelligendum  esse  hic  :  Dilexisti 
jnstitiam,  îta  ut  Detis  tmctus  alia  persona  sit  ab  ungente^  et  utraque 
Dd  nomine  œquè  appelletar;  unde  etiam  eliditur  cammentum  illud 
Tecentium  Jndœorvm,  tam  contortom^  tam  alienum  ab  hoc  loco  :  sedes 
taa  est  Dei,  sive  ipsa  Dei  sedes;  contra  quod  plerique  omnes^  et  ipse 
Aqaila^  nativo  sensu  yerterit.  Quôd  autem  Septuaginta  interpretati 
eunt^  à  eùç,  non  inusîtatum  Grœcis^  Septuaginta  autem  Interpretibus 
famîliarissimum  pro  vocativo  poni^  Psal,  gxxxyiii,  i7  :  Mihi  autem  ni- 
mi$  honmfkaii  sunt  amici  tut,  Deus;  Septuaginta  6  Seb;  ;  Cant.  ti^  12  : 
Revertere  Sunamitis  :  fmtn^tft  -^  Stimfjii-nnç  ;  et  alibi  passim;  uçde  JLpoe* 
Tna,  4  :  Exit»  de  Babylorte,  pùpulus  meus  :  6  Xa^  p.cu  :  quin  etiam  MaUh. 
I,  20  :  Joseph,  fili  Bavid  ;  in  Grœco,  ùwç,  filius.  Plura  requirere  super- 
fin»  Guriositatis  esset.  Jam  ita  constitutÂ  verâ  interpretatione  textûs, 
perspicuum  est  emm,  ad  quem  David  sermonem  dirigit,  eum  scih'cet 
qui  imotus  est^  tam  esse  et  Toeari  Deum^  atque  eum  à  |quo  unctus  est; 
procul  dubio  igitur  verum  et  perfectum  Deum. 

Quôd  autem  quidam  eum  Crellio  ad  Hebr,  x,  8,  alîisque  ejusdem 
notse^  sic  interpretantur^  ut  illud,  Elohim,  6  Deus,  quod  sigiaificare 
etiam  potest  princîpem  ac  potentem,  eâ  intelligentià  ad  regem  Ipsum 
Salomonem  referatur,  et  in  Ecclesià  inauditum  et  per  se  absurdum; 
eàm  David  non  aliter  Deum  ipsum  appellaverit,  quàm  eum  ad  quem 
senno  dir igitur;  nec  ratio  textûs  sinat  statîm  variare  intelligentîam  ; 
neque  aliquod  afferatur,  aut  afFerri  possit  hujus,  in  vocum  significa- 
tione,  tam  repentinœ  mutationis  exemplum. 

Jam  iUud  certum  estrocem,  Elohim,  cùm  significat  judices,  construi 
eum  plurali  :  Ego  dian  :  BU  estis;  atque  ad  verbum;  vos  DU,  Elohim» 
Psal.  Lxxxi,  6.  Uhde  etiam  sequilur  :  Filii  Excelsi  omnes,  et  :  Sicut  homi* 
nés  morieminiy  vers.  7.  Quod  pari  modo  ût,  ubi  de  falsis  diis  agitur  : 
fft  sunt  du  tui,  Israël,  qui  te  eduxerunt,  etc.  Exod.  xxxu,  4,  et  alibi  pas- 
sim.  Valet  etiam  régula  de  angelis,  si  de  eis  interpretari  placet  iUud 
Fsah  xcvr,  7  :  Adorate  eum,  omfies  angeli  ejus.  Uebr.  Incurvate  vos  ei, 
omnesdii  :  Ekkim.  Cùm  autem  vox  illa  Elohim,  pro  vero  ac  summo 
Deo  ponitur,  eum  sîngulan  construitur;  ut  in  ipso  Genesis  initie,  quo 
nihil  est  Deo  magis  proprium  :  In  principio  rrcavtï,  (bara,  in  singulari) 
Deus,  Etohim,  Gen.^i,  1;  atque  ita  ubîque  rcperias.  In  nostro  autem 
versu  aiud,  6  Dem,  Elohim,  constmitur  eum  smgulari,  thronus  tuus^ 
6  Deus  :  est  igitur  iOe  ad  quem  sermo  dirigitur,  ex  ipsâ  consuetudine 
sermonîs  hebraici,  verus  et  summos  Deus. 

Hinc  iDud  ab  onmibus  interpretâms  grœcîs  latinisque  obsetvatura» 
ni  quoties  vox  iUa,  Elohim,  verum  ac  summum  Deum  significat,  sin- 
gulari numéro  efferatur,  vertaturque  absolutè  non  Dii,  sed  Deus;  de 
angehs  ver6  aut  de  pnneipibus,  aut  de  fàlsis  diis,  aliter.  Unde  etiam. 
apud  Patres  illa  quœ  veteres  œquè  ae  reeentiores  hœreticos  confodiat 
antiqutssima  régula  ab  omnium  vetustissimo  Irenœo  memorata  ;  ubi 
Deus  dejinUivé,  propriè^  singulariter,  ^c  singulari  numéro,  et  absohUé, 
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^Boilur,  non  aHum  nominari,  quàm  yerum  ac  snmmtim  Beum^  quod 
arpostoli  itbîque  obserraTerint,  lib.  III,  Cont.  hosres.,  6,  7,  16;  neque  ul- 
Inm  usqttam  divers»  kxnitionis  ezemplum.  Quam  etiam  regulam  ad- 
Mbere  Yisus  est  adverses  arianos  Athanasius  in  Ep.  de  Bec.  Nie.  syn.  et 
«Ubi  sœpissime. 

Qui  autem  objfciunt  dictum  iHud  ad  Moysen  :  Ego  te  comtifui  Deum 
Phamenis  (Elohim)  tanqnam  bic  illa  voz  judicem  sonet  ^  Exod.  nh  1 , 
aded  non  eTerhint  regulam,  ut  potiùs  firment  :  primùm  enim  non  ab- 
Bolntè  Dens  dicitur;  sed  :  Ego  te  eonstitui  Deum  Fharaonis  :  deinde  et 
âlam  Tocem,  Etohim,  pro  Tero  Deo  poni  testantur  sequentia  :  Et  Aaron 
ffoter  fut»  erit  prapheta  tuus;  non  enim  judicibus,  sed  Deo,  prophet» 
tribuuntur;  eratque  consentaneum  ut  Moyses  adversùs  Pbaraonem  Dei 
auctoritatem  ac  veluti  personam  indutus,  propbetam  haberet  suum  ad 
clariorem  divinœ  potestatis  in  eum  reprœsentatœ  intelligentiam. 

Stet  ergo  iUud  invictum  Thronus  tuus^  Deus,  de  vero  dici  Deo;  neque 
SalomoniquantumTisexcelso  principi,  aptaripotuisse.Nec  ipse  Grotius 
eè  trabere  ausus,  répugnante  Scripturarum  stylo  :  a  Hoc  nomen,  in- 
quit,  Elobim,  pluribus  sive  angelis ,  sive  judicibus  dan  solet  ;  at  cùm 
«mi  tribuitur,  Deo  soli  coQvenit,  n  ad  Bebr.  i,  8.  Rectissimô  :  sed  tamen 
sic  eludit  :  «  Sensus  est  :  Deus  ipse  est  sedes  tua  perpétua,  id  est,  si 
Salomonem  respicimus,  Deus  te  semper  in  regno  sustentabit;  si  Yer6 
Cbristum,  Deus  ipse  te  sustentabit  in  regno  nunquam  defecturo,D  ibid. 
Quem  sensnm  cùm  et  nullo  exemplo  fulciat,  et  «tdversùs  Apostolum 
nullo  auctore,  nullo  argumento  ângat,  non  est  cur  studiosiùs  refella* 
mus  :  unnm  illud  constiterît,  non  de  alio,  quàm  de  vero  Deo  dici  po* 
tuisse  :  Sedes  tua,  Deas  :  de  Cbristo  autem  dictum  et  ipsa  res  clamatj^ 
et  Apostolus  docet  j  est  ergo  Christus  verus  iUe  Deus  à  Davide  invoca- 
tus.  Gonsentiunt  Patres  imà  voce  omnes;  neque  quisquam  illorum 
hune  locum  aliter  adhibuit,  quàm  ut  in  eo  Christus,  isque  verus  Deus, 
neque  alius,  et  adversùs  ludœos  et  adversùs  haereticos  probaretur, 
neque  ullus  superesset  judaicis  effugiis  locus. 

Mémorandum  illud  Origenis,  lib.  I  contra  CeU.  :  «  Considéra,  hiquit^ 
quôd  Deum  alloquens  Propheta,  cujus  sedes  est  in  sœculum  sœeuli,  et 
virga  directionis,  virga  regnî  ejus ,  himc  Deum ,  ait  unctum  à  Deo  qui 
sit  ipsius  Deus,  m  et  continué  :  «  Hoc  loco  memini  me  vehementer  ur- 
gère  Judœum  qui  sapiens  habebatur  apud  suos;  à  quo  cùm  se  expli- 
care  non  posseC ,  respondit  sicut  decebat  Xudœum;  aiebat  ad  nniver- 
sitatis  Deum  dictum  esse  illud  :  Sedes  tua^  Deus,  in  sœcufum  sœculi  : 
virga  directionis,  tirga  regni  fut;  ad  Cbristum  verè  illud  :  Ditexisti  juS" 
Utiam,  etc.  »  Ex  quibus  constat  nec  ipsos  Judœos  in  illo  :  Sedes  tua, 
DeuSy  quidquam  suspicatos,  prœter  ipsum  Deum;  quo  etiam  cogeban* 
tur  statîm  variare  personam  manifesto  ludibrio,  ne  Cbristum  Deum 
facerent;  quo  sanè  argumento  victos  esse  eos  ostendit  Origenes;  at 
nunc  clunstiani  solutiones  subnûnistrant,  et  eruditîores  se  videri  pu- 
tant,  si  Judœos  juvent. 

Sanè  jam  vidimus  Theodorum  Mopsuestenum  de  vaticiniis  iudere 
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solitum;  sed  tamen  hune  locum  quo  Christus  dicerelup  absolu  îô  Dcus, 
ineluctabilem^  nec  homini  ullo  modo  tribuendum  agnoscens^  Chrislo 
reservavit,  referente  Facundo ,  lib.  IX,  cap.  i.  E  rccenlioribus.  Corne- 
lium  Jansenium  Gandavensem  appellamus ,  qui  vaticinia  de  Ghristo 
obliqué  et  indirecte,  nec  satis  propriè,  ut  ipse  loquitur,  in  Saiomonem 
ac  Davidem  trahere  amans,  ultrô  tamen  fateatur  pleraque  hujus  Psalmi 
Salomoni  congruere  non  posse,  ut  quôd  is  de  quo  fit  mcntio,  dicatur 
Deus,  in  argumento  hujus  Psalmi.  Genebrardus  verô  ipso  statim  initio  : 
Inipii  ut  Genevenses,  de  Salomone  hune  Psalmum  exponunt;  cùm  pro- 
fectô  Genevenses  in  Ghristum  quoque  congruere  non  negent;  quantô 
magis  impios  diceret,  qui  locum  insignem  de  divinitate  Christi  cum 
Salomone  communicatum  vellent? 

IN  PSALMUM  L.  7. 

Ecce  enim  in  iniquitatib^*}  :  Hebr.  Ecce  in  iniquitate  conceptu»  sunii  et 
in  peccatopeperit  me  mater  mea  :  sic  Hieronymus.  Alii  :  fovit,  calefecit, 
sive,  ut  alii  :  De  me  fota ,  calefacta ,  ad  me  progenerandum  mcaluit  : 
eodem  ubique  sensu,  Septuaginta,  ixîaorioi,  concepit  :  pro  quo  Theodo- 
tio  apud  Theodoretum,  ixlnci,  quod  vertunt,  utero  gestavit  :  versio  quà 
usus  est  S.  Augustinus  :  In  utero  aluit  me  mater  mea.  Mira  ubique  vcr- 
borum  simplicitas  atque  ingenuitas  ad  litterœ  proprietatem  adigens  : 
atque  adeô,  ut  veram  conceptionem,  ita  verum  peccatum  induccns. 
Unde  Origenes  alioquin  ad  arcana  et  remota,  atque  omninè  ad  tropo- 
logias  verti  solitus,  quoties  hune  locum  adhibet,  adhibet  autem  sœ- 
pissime,  semper  hœret  litteras  :  «  Audi,  inquit,  David  dicentem  :  In 
iniquitatibus  eoneeptus  tum,  et  in  peccatis  peperit  me  mater  mea,  osten- 
dens  quôd  quœcumque  anima  in  came  nascitur ,  iniquitatis  et  pcccati 
sorde  polluitur.  d  Quod  firmat,  ex  eo  quôd,  «  cùm  baptisma  Ecclesiœ 
in  remissionem  peccatorum  detur,  secundùm  Ecclesiae  observanliam, 
etiam  parvulis  detur;  cùm  utique  si  nihil  esset  in  parvulis  quod  ad 
remissionem  deberet  et  indulgentiam  pertinere,  gratia  baptismi  super- 
flua  videretur,  »  Hom.  vuit/i  Levit,  n.  3.  Et  in  Matth,  tract,  ix,  memorat 
nativitatls  nostrœ  camalis  mysterium  secundùm  quod  ait  David,  in 
personâ  omnium  nascentium  ex  carne  et  sanguine,  c  quoniam  in  ini- 
quitatibus  eoneeptus  sum,  et  in  delictis  concepit  me  mater  mea.  Non  ipse 
Augustinus  luculentiùs  dixit,  jam  excitatà  Ecclesià  adversùs  pelagia- 
nos;  ejus  enim  verba  sunt  in  hune  vcrsum  :  a  Suscepit  personam  gc- 
neris  humani  David,...  et  originem  iniquitatis  advertit  :  v  quod  Origenes 
dlxerat  :  addit  ejus  exemple  de  baptismo  parvulorum  in  peccatorum 
remissionem  quorum  nihil  Origenes  prœtermisit. 

Ac  ne  quis  putaverit  hanc  labem  animarum  secundùm  Origenis  sen- 
tentiam  imputari  vitaB  quam  antea  alio  in  corpore  gesserint  :  idem  Ori- 
genes perspicuè  ad  Adami  prœvarieationem  refert  id  quod  de  se  ait 
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David  :  Ecee  in  iniquiiatibus  conceptus  sum;  ad  TÎtam  praBcedentem, 
nusquam.  Vide  Epist.  ad  Bom.,  cap.  yi,  lib.  V.  Quo  etiam  loco  confutat 
eos  qui  recunxint  ad  migratioûem  aDimarom  et  ad  ea  «  quœ  in  alio 
corpore  posita  anima  deliquerit,))  p.  344,  352, 353.  Hisconsona  docet, 
lib.  IV  et  Vil  corUra  CeUum.  Atque  iUud  generis  humani  commune  ma- 
l.'dictum  ab  Adamo  repetit,  nec  ad  anteactam  vitam  referri  sinit.  Stat 
ergo  Origenis  interpretatio  ex  veris  Ecclesiœ  dogmatibus  :  quidquid 
alibi  ex  suo,  licet  non  eam  in  rem,  addiderit. 

Hinc  sequitur  de  nostro  versiculo  auctore  Angustino  Catena  PcUrum, 
quam  perrumpere  nefas.  Nec  pigebit  referre  notissimos  locos,  quibus 
in  hoc  versu  à  Patrum  coryphaeis  agnitum  esse  constet  originale  pec- 
catum.  Hilarius  in  illud  Psal.  cxvni  :  Vivet  anima  mea  et  laudabit  te. 
a  Vivere  se,  inquit,  in  hâc  vità  non  reputat,  quippe  qui  dixerit  :  Ecce 
in  iniquitatibus  conceptus  sum,  et  in  delictis  peperit  me  mater  mea,  Scit 
sub  peccati  origine  et  sub  peccati  lege  se  esse  natum.  d  Gregorius  Na- 
zianzenus,  eodem  Augustino  referente  :  (t  Per  bunc  (Ghristum]  primœ 
nativitatis  maculœ  purgantur,  per  quas  in  iniquitatibus  concipimur,  et 
in  delictîs  genuerunt  nos  matres  nostrœ.  »  Quod  et  aliis  locis  congruit 
ab  eodem  Augustino  laudatis  contra  JuL,  lib.  I,  cap.  5,  n.  i5.  Ambro- 
sîus  hic  {Âpolog,  David.,  cap.  u,  n.  56)  :  a  Adjunxit  confessionem  ini- 
quitatis  suae,  et  in  perpétua  sœcula  toto  canendam  orbe,  transmisit. 
Eccc,  inquit,  in  iniquitatibus,  etc.,  antequam  nascimur,  maculamur  con- 
tagio,  et  ante  usuram  lucis,  originis  ipsius  excipimus  injuriam;  in 
iniquitate  concipimur.  »  Et  iterum  :  <c  Omnes'homlnes  sub  peccato 
nascimur,  quorum  ipse  ortus  in  vitio  est,  sicut  habet  lectum,  dicente 
David  :  Ecce  in  iniquitatibus  conceptus  sum,  et  in  deliciis  peperit  me  mater 
mea.  »  Amb.  in  Psat.  i;  nunc  de  Pœnit.,  lib.  I,  cap.  m,  n.  13.  Nec  ab 
aliis  déficit  Ghrysostomus  in  hune  versum  :  «  Antiquitus ,  inquit,  ab 
initio  naturœ  peccatum  invaluit  ;  siquidem  divini  mandat!  transgressio 
Evœ  conceptionem  antecessit...  Hoc  igitur  dicere  vult  :  Peccatum  quod 
generis  nostri  principes  superavit,  viam  quamdam  et  semitam  per  so- 
bolem  sibi  fecit.  d  Quo  ex  capite  deducit  effecta  peccati,  et  peccatorum 
fontem  concupiscentiam.  Accedit  Hieronymus  ex  hoc  loco  iirmans  ne- 
minem  immunem  esse  peccati  :  adv.  Ctesiph.  Hoc  excipit  Augustinus, 
quem  chorus  sequitur  interpretimi.  Ac  fidenter  dixerim  neminem  Pa- 
trum, neminem  theologorum  iUustriiun  ab  eà  intelligentià  recessisse. 

Ex  antiquioribus  Glementem  Alexandrinum  proferunt,  qui  dixerit  : 
«  Si  David  in  iniquitate  conceptus  est,  non  tamen  ipse  in  peccato  :  » 
Strom.,  lib.  111.  En  unum  quem  opponant  omnibus  :  nec  intérim  ad- 
vertunt,  quo  sensu  dixerit  infantem  non  peccare  :  hoc  enim,  vcl  ipso 
Glemente  interprète,  libr.  IV  didicissent  :  ubi  postquam  illud  edixit  : 
«  Nihil  peccasse  infantem  :  d  ne  in  pravum  sensum  traherent,  continua 
subdit  :  a  nihîl  peccasse  actuatiter  :  nihil  peccasse  in  semetipso.  p  Sic 
dicti  solutionem  inveneris,  et  plenam  Patrum  omnium,  nemine  discrc- 
pante,  consonantiam. 

His  adde  fidei  analogiam,  quœ  vera  est  régula  intelligendœ  Sorip* 
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tursB  :  Si  enim  nullum  est  originale  peccatam,  sanè  David  nihil  de  eo 
dixerit;  sin  autem  certà  fide  creditur ,  qum  audacia  est  nolle  malum  à 
Davide  agnitum  convenientissimo  loco,  cùm  nihil  magis  congruat  pec- 
cata  lugenti^  quàm  ut  ad  peccandi  recurrat  originem?  His  igitur  ûi  ut 
ad  sensum  litteralem  adigamur ,  primùm  verborum  sûnplicitate  ;  tum 
magistrorum  Ecclesiœ  consensu;  denique,  quod  est  maximum ,  fidei 
analogià  :  ut  bis  adversari^  nihil  aliud  sit ,  quàm  apertè  contemnere 
rcgulam  ecclesiasticam^  ac  detrahere  ûdei  peccati  origînalis. 

Neque  est  quèd  respondeant  satis  superesse  locorum  Scripturœ^  qui- 
bus  demonstretiu*.  Primùm  enim  certiun  est  in  Vetere  Testamento  hune 
unum  esse  vel  validissimum,  quo  etiam  Jud»!  convincantur;  deindè, 
qui  hune  locum  tam  clarum ,  tam  à  Patribus  ao  theologis  inculcatum, 
eludi  posse  dixerit,  pari  jure  invadet  in  reliquos.  Reverà  enim  vidc- 
mus  non  déesse  qui  éludant  illud  apostollcum  :  In  quo  omnes  peccave- 
nmt,  pariter  responsuri  alios  esse  loeos  quibus  antiqua  muniatur  fides  : 
qu&  perversissimà  methodo  nihil  aliud  agitur^  nisi  ut  omnia  fidei  fir- 
mamenta  singillatim  expugnata,  eoncidant. 

Quos  tam  gravia  momenta  non  movent,  Tideamus  quàm  Mvolis 
nitantur.  Prodeat  sanè  Grotius  :  In  iniquitatibus  conceptus  mm  :  sensus 
est^  non  nune  tantùm^  sed  et  à  pueritià  meâ  saepius  peccavi.  Est  enim 
loquendi  genus  Omp&Xucov  {superjectivum)^  ut  ostendit  collatio  locorum. 
Job,  XXXI ^  18,  quo  scribitur  :  Ab  infantià  meà  crevit  mecum  miseratio, 
et  de  utero  matris  meœ  egressa  est  mecum,  Psal.  xxi,  40,  li;  lyh,  4; 
ixx,  5,  6;  Isa.,  xLTUi,  8,  quibus  inlocis  legitur  :  peccatores  ertask  ab 
utero j  esse  ab  utero  transgressores,  pios  quoque  ex  utero  Deo  protec- 
tore  uti.  Quae  omnia  hyperbolicè  dicta  esse  contendit,  socinianis  auc- 
toribus^  insecutis  quibusdam  novitiis  tractatoribus,  qui  vin  sententiis 
dclectentur. 

Ejusmodi  hyperbolas  antiqui  pelagiani  jactabant  in  his  verbis  qui- 
bus Philistffîi  :  semen  ab  iniiio  maledictum,  quorum  naturalis  esset  mafitia, 
vocabantur;  atque  his  eludebant  originale  peccatum ,  ut  nunc  facîunt. 

Sed  qui  his  vinci  se  sinunt,  advertere  debuissent  perpetuam  ac  per- 
versissimam  novatorum  methodum.  Tropis  abundat  Scriplura  :  ergo 
tropicum  est  illud  :  Hoc  est  coiyas  meum,  Dii  aliquando  dicunlur  im- 
propriè  :  ergo  nec  illud  est  proprium  :  Deus  erat  Verbum.  Mors,  pecca- 
catum,  alia  quœ  personœ  non  simt,  personam  in  Scripturîs  induunt  : 
ruit  ergo  tolum  illud,  quod  de  persona  Spiritûs  sancti  ubique  reperi- 
tur.  Sic  isti  :  Hyperbolicum  est  illud  :  Peccatores  erraverunt  ab  utero  : 
ergo  et  istud,  tam  studiosè  inculcatum,  tam  propriis  verbis  :  Bcce  ego 
in  iniquitate  conceptus  sum,  Quae  ratio  si  valet,  neque  est  perscrutandum 
quid  cuique  loco  conveniat;  nempe  id  supererit,  ut  nihil  sincerum  ao 
verum  ex  Scripturà  eliquari  possit  :  qu6  eti^un  collimant  harum  inter- 
pretationum  auctores. 

Ergo  id  prœstruimus  :  non  ejusdem  yirtutis  esse  Ulud  :  Aîienati  srmt 
pe'-catnres  à  vulvd,  erraverunt  ab  utero,  locûti  sunt  ftiha,  Psal.  lyiii,  4, 
atque  istud  :  Ecce  in  iniquitate  conceptus  sum^  et  in  peccato  concepit  mê 
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maier  :  iibi  inculcaia  omnia  selectaque,  quœ  ad  proprietatetn  indu- 
eant  :  pecoatum^  iniquitas,  conceptio,  matris  opemtio,  omnia  denique 
quœ  ad  ingenerandum  peccatum  vel  maumë  faoiaiit.  Jam  penona  Da- 
Tidis  non  erat  ex  impiorum  génère  propagata»  non  denique  innutrita 
yitiis,  prava  inter  exempla  et  instituta;  sed  ex  gente  sancttL ,  tiiqne  à 
parentibus  Dei  timorem  doctis,  pueroque  instillantibus  :  nac  necesse 
habuit  connnmerare  se  iis  qui  ab  infanlià  pessimè  éducatif  ab  ipeo 
Yelut  utero  ecraTerint.  Dœique  conf eramus  locos  :  Eknùn  in  ewrde  titf- 
çuitatem  operamim;  in  tenà  if^usHtias  manuê  vestrm  eontinnant  :  «ft> 
natisunipeccatorei  à mlvà  :  êrraoerunt  abutero  :  lomti  muU  fiàsa:  furar 
mis  secundùm  tvmHMUnem  serpenHSy  sieut  aspidismirdœ,  et  obturaniis 
aures  9ua$  :  aliaqae  in  hune  morem,  qoee  ad  inTebendi  vebementîamf 
atque  ad  amplificatorium  genus  manifeste  pertineant  :  illa  yerà  Davi«- 
dis  pœnitentisy  quàm  sônplicia!  Miserere  mH,  Deu»:dele  iniquitatem 
$neam  :  ampliiu  laoa  me  ab  iniquitate  :  manda  ftu  à  peoooA)  :  quoniam  ini^ 
quitatem  meam,  ego  eognoeeo,  et  peeeatwn  meum  contra  me  est  temper.  Bn 
ubique  iniquitas^  ubique  peccatom,  innato  ao  tbto  sensu  :  quibus  sta- 
tim  ad  iliud  devenit  ejusdem  sîmplicitatîs  :  Scee  in  iniquitate  eonceptus 
mm,  et  in  pecetao  oomepit  me  maUr  mea  :  ubi  nibil  aliud  agit,  quàm  ut 
agnito  peccato^  agnità  iniquitate^  ex  anteœdentibus;  hic  jam  ad  peo- 
4^ti  et  inlquitatis  redeat  originem  :  quœ  quàm  simplicia^  quàm  vera 
sint,  quàm  ab  hyperbolico  génère  abhorreant^  qui  non  per  se  sapit, 
eum  ego  nihil  sapere  affirmaverim. 

Sunttamen  dariora  quœrespondeam,  nempeillud  :  commemoratos 
locos,  nihil  ad  hypeti>olen  pertinere.  Smnamus  enim  primùm  quœ  in 
bonam  partem  cticta  sint  :  In  te  omfirmatus  sum  ex  utero  :  (à  te  susten- 
tatus  :  tibi  creditus  :  )  De  ventre  matris  meœ  tu  es  protector  meus,  Psal.  lxx. 
Non  hœc  hyperbole,  sed  mera  est  yeritas,  cujus  generis  est  etiam  iUud  : 
3\i  et  giit  extraaeisH  me  de  ventre  :  9pes  mea  ab  uberitus  mairis  meœ  :  in 
te  projectus  sum  ex  utero  :  de  ventre  matris  meœ  Deus  meus  es  tu  :  Psal. 
XXI,  10, 11.  Quorum  sensus  est,  Deum  unum  esse,  qui  cùm  homines 
quosvis  educat  in  lucem,  tum  dilectis  suis  singulari  studio  invigilet  : 
quo  quid  est  Tenus  et  ab  omni  hyperbole  remotius  ?  ut  profectd  mi- 
rum  sit  viros  dictos,  nec  ista  Tidisse  quœ  ultrô  se  ingérant,  ettam  lô- 
Tibus  de  causis  in  antiqnam  fîrmissimam  fidem,  quasi  manu  faotà 
conjurasse.  An  forte  urgebunt  istud  :  Spes  mea  ab  uberibus  matris  meœ; 
tanquam  neoesse  sit  verè  ac  propriè  q[>era88e  DaTidem7  non  autem 
ipse  expresserit  ab  ubere  matris,  Deum  esse  spem  suam ,  praesidium 
8uum,  ae  sperandi  causam;  à  quo  etiam  creaturœ  inanimes  conser- 
Tentur,  quem  expectent,  in  quem  suo  modo  sperent  :  quo  sensu  etiam 
Paulus  commendat  expectationem,  ae  spem  universœ  creaturœ  suspi- 
rantis  in  Deum  et  parturien^s  electos  :  Bom.,  rm.  Nec  atio  sensu  Mbses 
promissam  Israël!  terram  eam  esse  didt,  quœ  de  c<b2o  expettet  phivias, 
quam  Qominus  Deus  semper  invisat,  Deut,  xi»  11>  12.  Denique  ipse 
David  :  Omnia  à  te  expectant,  Psal.  cm,  27,  nempe  ut  intelligamus 
animata  et  iaanima  wjab  indigere  altore  et  parente  Deo>  idque  ab  ipso^ 
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utero  ab  ipsis  initiis  :  quo  nihii  est  ad  litteram  certius  et  evidentiofl. 

Jam  Dlud  sancti  Job  :  Ab  infantià  meà  creoit  mecum  miseratio,  et  de 
.utero  matris  meœ  egressa  est  mécum  :  quàm  sit  yerum,  neqae  ad  exagge- 
rationem  dictum,  S.  Augastmus,  si  légère  dignarentur^  docuisset  his 
verbis  :  «  Ubi  autem  sanctus  Job  a£fectum  misericordiœ  de  utero  matris 
secum,  sicut  commémoras,  egressum  confirmât  :  et  eum  putas,  ut 
eumdem  a£fectum  multum  commendaret,  hoc  dizisse ,  non  quôd  ita 
csset  :  cur  non,  quseso  te,  annuimus  esse  quosdam  natorà  miséricordes, 
si  naturà  quosdam  non  negamus  excordes  (stolidos,  fatuos]?  Sunt  enim, 
inquit,  nonnulla  congenita,  quas  in  œtate  qu&  usus  indpit,  esse  ra- 
tionis,  sicut  ipsa  ratio  incipiunt  apparere.  »  Op.  imp.  cont.  Jul,  lib.  IV, 
cap.  129.  En  nostrorum  ratiimculœ  à  Juliano  Pelagiano  pridem  allatœ, 
et  à  S.  Augustino  confutatœ. 

De  illo  autem  semine,  quod  est  ab  inltio  maledictum,  ejusque  natu- 
rali  malitià,  idem  Augiistinus  ostendit  :  illud  :  Ab  initio,  inde  primitùs 
deducendum,  ex  quo  per  unum  hominem  peccatum  intravit  in  mun- 
dum  :  «  Atque  hino  conunemoratur,  inquit,  GhanansBea  gentis  malitia 
naturalis,  cui  prœter  generis  humani  commune  contagium,  accesserat 
aiiquid  amplius  ex  maledictione  propbetic&.  »  Giigus  rei  radicem  ex- 
plicat  per  insita  seminibus  naturalia  jura  propaginis;  ex  quibus  id 
fiât,  ut  peccatum  originale  sit  quibusdam  tnagis  noxium,  per  di- 
versa  semina  scilicet  aggravaium;  atque  hinc  sit  quarumdam  gêcUum, 
puta  GhananœaB  singulare  maledictum ,  ac  major  maXitia  naturalis  ; 
eô  quôd  cum  primo  illo  Adami  maledicto  semine ,  aliorum  quo- 
que  ex  eo  decurrentium  venena  confluant.  Quœ  nos  quidem,  ut 
oportuit,  in  pauca  contrahimus;  sed  ipse  Augustinus  luculenter  evol- 
vit,  ejusdem  Op.  imperfec.  lib.  III,  II;  IV,  126,  128,  133;  VI,  22.  Undd 
condudit,  quôd  non  propter  exaggerationem,  neque  propter  imlta- 
tionem,  sed  propter  generationem  dicta  est  eorom  malUia  naturaUs, 
et  ipsi  semen  mcUedietum  ab  initio  :  lib.  IV,  130. 

Quôd  si  ex  Scripturà  constat,  quasdam  esse  gentes  prster  com- 
mune maledictum,  singulari  titiùo  maledictas;  quid  Tctat  quominùs 
sint  et  aliquœ  fandli»,  aliqui  denique  bomines  singulares,  quorum 
cùm  major  sit  illa  ab  Adam  insista,  sed  aliis  cauâs  aggravata  malitia 
naturalis,  ideo  peculiari  titulo  alienati  ab  uiero  judicentur;  ut  nec  illa 
locutio  ad  exaggerationem  pertineat,  sed  veram  illam  quam  Augusti- 
nus asseruit,  ad  pec^tum  originale  explicet  accessionem. 

Satis  ergo  constat  pridem  ab  Augustino  solutos  adversariorum  no- 
dos.  Qui  autem  his  omissis  quœ  cathollcœ  fidei  répugnent,  referunt 
I  verba  Davidis  ad  insitam  peccandi  proclivitatem,  si,  cum  eodem 
Augustino  aliisque  antiquioribus,  confiteri  yelint  proclivitatem  eam; 
'  hoc  est  concupiscentiam,  illud  ipsum  esse  cui  peccati  reatus  hœreat; 
illi,  quod  optamus,  veritate  victi,  errorem  exuent.  Vide  Augustinum 
Qper.  perf.  eontr,  M.  passim  :  Oper.  verô  impwf.  lib.  I  et  U,  càp.  lxil 
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Dixit  Dominus  (JehoYa)  Domino  meo  (Ladoni)  vulgari  vocabulo ,  tan- 
quam  liero,  tanquam  régi.  Sed  rerum  consecutio  facit ,  ut  sublimiore 
sensu  intelligi  oporteat^  atque  omnlnô  de  eo  qui  et  ipse  sit  Deus;  cùm 
prœsertim  yers.  5^  hujus  ipsius  Psalmi^  Deus  ipse  hàc  voce  appelletur  : 
Domnus  à  dextris  Ms  :  Hebr.  Adonai  :  unde  Ghristus  :  David  ergo  Do- 
minwn  iUum  vocal;  et  quornodo  fUius  ejus  est?  Luc.  xx^  44.  Praeclarè 
Ghrysostomus  adversùs  4udœos,y.  «  Non  dicit  hoc  Esaias,  non  Jere- 
mias^  nec  quisquam  alius  privatœ  conditionis^  sed  ipse  rez  :  (addi- 
derim  ipse  David  parens)  ut  intelligeres  eum^  qui  loquitur,  ejus 
esse  dignitatis^  qui  non  hominem ,  Dominum  suum  appellare  pos* 
sit,  sed  Deum  solum  :  Sede  à  dextris  mets  :  »  prœcipuo  honoris 
loco ,  ad  ipsum  Dei  solium ,  in  cœlis  ipsis  scilicet  :  quod  ille  apud 
Isaiam  xir,  13,  14,  perverse  imitatus  dicebat  :  In  codum  wnseendam: 
tuper  (utra  De»  exaltabo  so/tum  meum  :  similis  ero  Altissimo,  Quod  ergo 
ille  sibi  per  jactantiam ,  id  Deus  Ghristo  verè  tribuit.  Unde  Petrus: 
Non  enim  Diwidascendit  in  mlum  :  dixit  autem  ipse  :  Dixit  Dominus  Do- 
mino meo  :  Sede  à  dextris  meis.  Act.  n,  34.  Non  sibi  constat  Grotius  qui 
victus  hoc  loco,  in  Aota  sic  habet ,  ut  suprà  retulimus  :  David  non  est 
evectus  in  oœlum  :  quare  verba  Psalmi  ax,  in  ipsum  congruere  non 
possunt.  At  in  Psalmum  ipsum  allô  flezit  :  Sede  à  dextris  meis  :  secu- 
rus  esto  fiduci&  mei  auxilii;  qui  sensus  nihil  habet  humanà  conditione 
altius  :  cùm  tamen  nullum  proférât  hujus  locutionis  exemplum;  imô 
Scripturse,  cùm  aliquem  tutum  prasstare  volunt,  non  eum  in  dextris 
Dei,  sed  Deum  à  dextris  ejus  coUocent  :  hic  vers,  y  :  Dominus  à  dextris 
iuis.  Psal.  XV,  8  :  A  dextris  est  mihi,  ne  commovear,  Neque  ullus  inter- 
pretum  etîam  Judœorum,  iUud  Sede,  et  illud  à  dextriSy  ad  aliud  quàm 
ad  honorificentiam  retulit. 

3.  Tecvm  prineipium  :  tecum  est  principatus  sive  imperium  :  tibi  in- 
natum  est  ao  proprium,  ut  règnes,  quemadmodùm  ad  hune  locum 
diximus  in  Psalmorum  notis.  Neque  refugimus  illud  ex  hebraeo  ab 
Hieronymo  quoque  agnitum  :  populi  tui  spontanei,  seu  prompte  ob- 
sequentes.  In  die  mrt%Uis,  sive  fortitudinis  (exerendœ  in  hostes)  ut  vertit 
Hieronymus  :  sive  etiam  exereitûs  (expediti  ad  prsBlium).  Vide  etiam 
notas  nostras,  ut  et  in  illud  quoque  :  In  splendorilms  S(mctorum  :  ex 
utero  ante  luciferum  genui  te.  Hune  locum  Patres  omnes,  et  catholici  om- 
nés  mêlions  notas  ad  œtemum  ac  divinum  Ghristi  ortum  referunt.  Jus- 
tinus  imprimis  adv.  Tryph.,  n.  32,  ex  hoc  loco  infert  cecinisse  Davi- 
dem  Ghristum,  ante  solem  et  lunam  ex  utero  gigni  oportere  :  eamque 
vim  esse  hujus  dicti,  ut  idem  sit  primogenitus  creaturarum  omnium, 
hoc  est  ex  eodem  Justino,  verè  et  ab  œtemo  Deus  :  et  simul  ex  virgine 
genitus,  pag.  302>  310,  311,  353.  Athanasius,  contra  Arian.  (orat.  y, 
p.  538,  nunc  orat.  iv,  n.  24),  hune  locum  confert  cum  iUo,  ego  hodie 
TuM.  !•  28 
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genui  te^  Psal.  u,  T,  et  cum  illo  :  Aide  omnes  colles  genutïnu^  Prov.  rm,  *25, 
quibus  probat  Cbristi  ortum  ante  sœcula;  atque  illud  ex  utero  ita  inter- 
pretatur.  Ex  me  ipso  genui  te^  antequàm  in  came  appareres^  pag.  542. 
Hœc  passîm  inculcat,  et  post  illum  summi  théologie  Basilius^  Cyrillus 
Âlexandrinus ,  suprà  jam  laudatî  (  ad  Psal.  n  ),  denique  Patres  omnes 
infînitis  locîs,  totaque  Ecclesia;  nec  pigebit  exscribere  prsBcIara  verba 
ejus  commentarii,  quem  Hieronymi  nomine  Augnstinuscommendavit: 
«  Hic  ver6  de  utero  generavit  :  Ex  uterOy  hoc  est  de  suà  iiatur&^  de  suis 
Tisceribus^  de  suà  substantià...  demedullis  divinitatis  suœ,  ex  patemo 
semine,  non  deeisà  substantià^  sed  totà.  »  Quae  verba  jtam  prœclara^  tam 
digna  Hieronymo,  tam  ejus  sœculi^  tanto  doctoii  adhni  ratio  non  sinit. 

Sanè  non  desunt  qui  illud^  ex  utero ,  etiam  intelligant  de  Tirginafi 
utero,  ex  quo  Christus  sîngulari  qn&dam  ratione  est  editus;  nempe  ex 
solo  utero,  sine  viro  :  idque  ante  luciferum,  noctis  tempore;  quia  Chris- 
tus ex  virgine  per  noctem  natus  est  :  quem  sensum  etiam  Augustinus 
afTert;  sed  secundo  loeo,  posteaquàm  Verbi  ante  onmem  creaturam 
nativitatem  exposuit ,  qui  sensus  genuînns  primilîyusqtie  sit.  Sanclus 
etiam  Justinus,  illud  ex  utero  ita  interpretatur  :  Ex  humano  utero,  virgi- 
nali  scilicetillo  de  quo  scriptum  est  :  Ecce  virgo  in  utero  conetf^iet  (  Adt . 
Tryph.),siatamen,  ut  ille  sensus  alteri  conjungatur,  quo  Christus  ante 
solem  et  lunam ,  et  ante  onmcm  «reaturam  primogenitus  agnoscitur« 
Sanctus  verô  Athanasiusluculenter  probat,  nec  sufficere  illud  de  Christt 
inter  homînes  nativitate  per  noctem,  et  ante  luciferum,  quia  id  tam 
multis  congruat,  neque  in  eximio  ac  singuiari  ortu,  qudem  hic  David 
describit,  satis  memoratu  dignimi  esse  videatnr  (iMd„  p.  540, 54!) . 

Quod  ergo  Patres  omnes,  nullo  penitùs  excepto ,  de  Christo  ejusque 
divino  atque  immortali  ortu  prœdicant,  et  ad  convincendos  non  modd 
Judœos,  verùm  etiam  hœreticos  affenmt,  id  novitii  interprètes  sic  ex- 
ponunt,  sic  vertunt,  et  latine  et  vemaculè,  ut  non  modd  in  exposi- 
tione,  verùm  etiam  in  versione  ipsâ,  nec  Christus  appareat,  nec  quid* 
quam  Christo  congruum.  Quod  autem  Hebraeum  sic  statuunt,  (anquam 
à  chrislianâ  inteipretalione  dîversum,  falsum  id  quidem  est.  Primum 
enim  illud  ex  utero,  ex  vulva,  ante  luciferum,  sive  ab  aairorâ  (condîtà) 
habent  non  modo  Septuaginta,  sed  etiam  AqnOa,  Symmaehus,  alil 
apud  Epîphanium,  Hœr,  65,  n.  4,  et  cseteîos,  certaque  estînterpretatio  r 
tum  in  Hebrœo,fo^  id  est  ros,  ipso  latente  Grotio,  eleganti  translatione, 
semen  significat  :  eà  similitudine  quà  etiam  per  aquam  designatur, 
Prov,  V,  16  :  Deriventur  fontes  tut  foras,  et  in  plateis  aquas  Huts  divide. 
Quô  etiam  spectat  iHud  Isa.  xxvi,  id,  ros  htcis  (sive  vitœ)  ros  tuus  : 
Hebr.  ros  olerum,  ros  tuus  :  tam  fœcundxmi  semen  toum,  atque  olerum 
rore  infuso  succrescentium  esse  solet  :  quà  phrasi  Propheta  significat 
incrementa  anteà  exténuât»  gentis,  tune  autem  uberrimè  snoerescentis 
ac  velut  reviviscentis,  ut  ipse  contextus  doeet.  Ros  ergo  facile  ad  fœ- 
cunditatem  refertur  seminis;  prssertim  cùm  aoeedmit  eddem  trahes*- 
tes,  ac  velut  cognatœ  voœs,  ut  in  nostro  versiculo ,  ilind  ex  utero,  ao 
posteà;  ros  nativitatis  tuœ.  Namillud/oMulec^a^  quod  tam  varié  vertunt^ 
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•ccEm  optimis  interpretibiis  natÎTO  sensu  Terias^  nstiviiotiê  iuœ  :  ductà 
origine  abjalad,  quod  est  genuit:  unde  jvllad,  natus  est,  Isa,,  a,  6, 
loco  Dotissimo  :  Parvulus  natus  est  nobis  :  et  alibi  passim.  Ex  quâ  ver- 
sione  is  sensus  existât,  ex  utero  (ab  intimis),  ante  luciferum  (ante  saB- 
oula,  ante  creatnrain  onmem)  ;  sea  mavis,  à  (creato)  ludfero  (à  conditâ 
aurorâ),  tibi  ïos  naiiTitatis  tuœ  :  hoc  est  tibi  (progeneraiido)  ortum  est, 
effusum  est  semen  ex  que  es  natus.  Qaod  cùm  esset  obscurius,  ut  so- 
ient ixophefîca,  Septoaginta  in  id  ierunt,  ut  rulgatà  ae  nota  yoce 
yiffnenâi  uterentur,  Denmque  ipsum  toto  Psalmo  loqueotem  ad  Chris-- 
tum,  hic  quoque  dio^tem  inducerent;  Ante  ludferum  ego  te  genui  :  quo 
«gnificaretur  Christom  non  esse  recens  aliquidj,  aut  noviter  ortum^ 
¥el  genitum  :  sed  qoemadmodùm  Michœas  quoque  prodidit,  egressum 
fjus  esse  àb  initie,  à  diébus  mtemitatis,  Mich.,  v,  2. 

Nac  ab  eà  interpretatione  vocis  jaldutecha,  nalîTitatis  tuœ^  abhorret 
iliud  ffieronynû  sic  yertentis  :  (Ros)  adoleêcentiœ  tuœ,idGsi  ros  sive 
semen  prolificum,  ex  quo  adultus  cretusque  es.  Quxn  etiam  iilnd,  /b/- 
dutecha,  nativitatis  tuœ,  iisdem  retentis  litteris  legi  potuit,  ieitdfic^, 
genui  ie,  sublato  uno  jod,  cujus  rei  exempla  non  desunt  Sanctus  quo- 
que Epiphanius,  Emr,  65,  ex  verbis  hebraicis  eumdem  elidt  sensum, 
et  adversùs  Samosatensem  efficit,  Christom  ante  Mariam^  et  ab  ipso 
mundi  ortu  jam  fuisse  genitum.  Cùm  ergo  et  Patres  consentiant,  et  Be- 
brœus,  si  yerborum  vim,  ae  q[>iritum  penitùs  assequare ,  cum  Vulgatà 
in  eumdem  sensum  tam  facile  coalescat;  mirum  est  christianos  nunc 
omnia  malle  involyere,  quàm  eô  ire  qu6  verba  ipsa  ferrent,  et  quô 
Septuaginta  Interprètes  longé  ante  Christum  natum,  non  contentionis 
studio,  cujus  causœ  procul  aberant,  sed  natÎYO  sensu  deducti  sint. 

Id  autem  eô  magis  ôeri  debuisse  dixerim,  quôd  aliœ  interpretatio- 
nes,  vel  in  nostram  incidant,  vel  nihil  habeant  sani  sensus.  Certë  quod 
flieronymuscx  Hebrœo  yertit  :  quasi  de  vuZvd  oneturtibi  ros  adolescentiœ 
iuœ,  jam  diximus  eô  redigi,  ut  ros  adolescentiœ  sit  idem  cum  rore  na- 
tivitatis, ex  quo  adultus  natusve  sit  ôlius;ex  patemo  semine,  non  de- 
eisÀ  substantià,  sed  totÀ,  ut  modo  retulimus;  quare  ipse  Hieronymus, 
haud  minus  quàm  cœteri  Patres,  ex  hoc  loco  infert  œtemam  ex  paternà 
substantià  FiÛi  generationem.  Neque  multùm  ab  Hieronynû  interpreta- 
tione deflectit  Aquila,  cùm  teste  Epiphanio,  Hobt.  65,  vertit  :  a  A  vu1y&, 
ex  aiux>rà,  tibi  ros  pueritiœ  tusB  :  )>  ntdlo  sensu,  nisi  eo  quo  in  pueritià 
indicari  solet  ipse  ortus,  ipsa  natiyitas  yeluti  reoens  editœ  sobolis, 
cujus  significationis  exempla  passim  invenias  :  tanquam  diceret  :  Ab 
ips&  aurorÂ  condità,  ô  puer  k  Deo  nate,  effuso  ab  interioribus  semine 
ortus  es;  quo  yera  generatio  facile  designatur.  Quod  verô  aliiTer«- 
tont  :  Tibi  ros  adolescerUia  tua,  seajuoentus  tua  :  hoc  est,  adolescentes, 
seu  juvenes  tui,  qui  tibi  militent  :  Grœci  quidem,  Latinique ,  ac  nostri 
sic  dixerint;  sed  ejus  rei  ex  Hebrœo  nullum  exemphim  profèrent.  Non 
autem  ex  suo  cerebro  comminisci  licet  phrases  hebraicas,  nisi  pertur- 
bâta  omnia,  et  quidvis  in  quovis  ad  arbitrium  reperiri  velis.  Quare 
quô  magis  variœ  intricataeque  sunt,  imd  absque  ullo  vero  sensu  alias 
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interpretationes,  eô  magis,  uti  diximus,  ad  illam  Septuaginta  fam  lim- 

pidam,  tam  ab  omni  contentionis  studio  abhorrentem  ^  decursum 

oportuit. 

Hue  accedit  quôd  eam  interpretationem  omnes  Paires,  universaque 
amplexa  est  christiana  Ecclesia,  pênes  quam  ut  verœ  iidei  de  Christo^ 
ita  verarum  interpretationum ,  atque  expositionum  de  vaticiniis  Chris- 
tum  spectantibus,  repositum  est  promptuarium;  nec  fas  ab  eo  sensa 
abeirare  quemquam,  qui  sacrum  Ulud  depositum  custoditomyelit. 

Gonfinnantur  hœc  ex  ipsà  analogià  Scripturarum,  atque  ex  obser- 
Tatà  Patribus  convenientià  horum  textuum  :  Filins  meus  es  tu^  ego  hodie  ge- 
nuiie:  et  :  ArUe  colles  genm,  et,  ante  lucifemm,  ilUus  denique  :  Dominus 
posséda  me;  id  est  genuit  :  quemâdmodùm  ex  Hebrœo  et  ex  Âquilà  in- 
terpretati  sunt,  non  mode  Eusebius  ànobis  relatus,  Prov.,  nn,  25,  ve- 
rùm  etiam  Hieronymus,  Epiphanius,  Hœr.  70,  n.  25,  26;  Ancor.  n.  43,- 
ipse  Atbanasius,  (kmt.  Anan.,  oratio  3,  nuno  orat.  ly,  n.  24,  utprofeetd 
nïirum  non  sit,  in  illud,  genuit,  convenisse  omnes  ^  quô  tôt  Schptar» 
loci  ducerent. 

Nec  displicet  Genebrardi  nostri  interpretatio  :  qu&  ros  metapboricè, 
ut  docet  Rab.  Salomo  (imô  yerô  ipsa  Scriptura  locis  notissimis),  dé- 
signât suavitatem,  hilaiitatem,  dulcedinem,  florem  ipsum  aetatis  :  tan- 
quam  diceret  :  Tu  jam  eras  in  flore  juventutis,  vel  in  suavitate  et  dul- 
cedine  adolescentiae  :  tu  jam  eras  natus  magnà  meÂ  Toluptate,  quando 
stellœ  procreatœ  sunt  :  subditque  bas  propositiones  perspicuè  œqui- 
poUentes  esse  :  Ex  utero,  ab  aurorà  tibi  ros  adolescentiœ  tuœ;  et  :  Ex 
utero  mte  ludferum  genui  te  :  ad  illud  Micheœ  reprœsentandum  :  Egressus 
ejus  à  diebus  œtemitatis;  ao  miror,  inquit,  nostros  gnosticos  (pravam, 
ac  falsi  nominis  professos  scientiam)  à  rabbinis  toto  hoc  Ps^lmo  cœcu- 
tientibus  fascinatos,  haec  non  vidisse,  ut  proinde  interpretationum  vana 
portenta  hue  conveherent;  quod  nunc  nostri  faciunt,  ut  locum  egre- 
gium  non  explanare,  sed  omninô  obscurare  voluisse  videantur. 

4.  Tu  es  sacerdos  in  œtemum.  Ab  œtemà  generatione,  de  quâ  prsece- 
Jenteversu,  facilis  transitus  ad  illud  sacerdotium  sempitemum,  attes- 
tante Paulo,  illud  etiam  Psah  n,  7  :  Ego  hodie  genui  te,  respicere  Christi 
Yocationem  ad  sacerdotium,  Hebr. ,  y,  5;  quo  loco  Theophylactus  :  A  Deo 
natum  esse  prœparatio  est,  ut  à  Deo  etiam  sit  ordinatus  :  non  modo 
quôd  primogeniti  designari  solerent  sacerdotes,  sed  eô  vel  maxime  quôd 
noTus  sacerdos  Ghristus,  Melchisedechi  ritu,  nequeinitium  dterum,  neque 
finem  vitœ  habens ,  sit  ille  filius  Dei,  cui  ipse  Melchisedech  assimilatus 
est.  Secundum  ordinem  Melchisedech  :  quidam  sanè,  sed  Judœi,  ut  Apo- 
stoli  argumentum  éludant,  répugnante  textu  fœd&cavillatione  vertunt: 
Secundum  meam  constitutionem,  6  rex  mi  juste;  quam  judaicam  n®- 
niam,  qui  relatu  dignam  existimarunt,  saltem  addere  debuissent,  omr 
nés  Terres  interprètes,  etiam  judaizantes,  non  aliter  vertisse  quàm 
nos  :  neque  ex  eis  relatum  quidquam,  quod  à  Septuaginta  Interpre- 
tum  auctoritate  discreparet. 

Summa  Psalmi  :  Chrislum  utpote  verum  Dei  Filium,  ac  Davidis  ipsius 
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dommum,  prœcipuo  loco  ad  ipsum  patemum  solium  residere ,  debel- 
laturumhostes^  eumdemque  invicti  atque  obsequentissimi  exercitûs 
ducem>  quippe  qui  ab  sterno  progenitus,  non  humanâ  tantùm^  sed 
etiam^vm&  virtute  polleat^  œternoque  gaudeat  sacerdotio;  judex  gen- 
tium  facUis,  ac  per  labores,  et  pugnas  ad  summam  gloriam  evectus. 

IN  VARIOS  PSALMORUM  LOCOS. 

PSÂLM.  XXI,  17  :  Foderwit  manui  meas  et  peêes  meos:  dinumenxoerunt 
cmnia  ossa  mea,  i9  :  Diin$erunt  li&i  jmtimenia  mea;  et  super  ve$tem  meam 
mùerunt  iortem. 

PsAui.  LXYUi,  22  :  Dedentnt  in  escam  meam  fel,  et  in  $iti  meà  potavertÊni 
me  aeeto. 

Psàlm.  cvni  :  Fiant  dies  ejui  paud,  et  episoopatum  ^u$  accipiat  alter. 

Theodorus  Mopsuestenus  non  est  veritus  hos  versus  ita  interpretari, 
Qt  ad  Davidem  propri^,  ad  Christum  yerô  et  Christi  res  ex  eventu 
translatitiè  et  accommodatitiè  pertinerent.  Primum  ergo  illud^  Fode- 
runt  manui  meas,  sic  exponebat  :  Omnia  perscrutabantur,  et  quœ  age- 
bam^  et  quœ  conabar  :  ex  translatione  eorum,  qui  per  effossionem 
scrutari,  quœ  in  profundo  sunt,  tentant.  lUud  verô  :  Dinumeraverunt 
omnia  ossa  mea,  sic  :  Totius  meœ  fortitudinis  ac  substantiœ  detentores 
facti,  omnia  mea  numéro  subjiciebant  (tanquam  in  censum  réfère- 
bant);  unde  iUud  :  Diviserunt  sibi  vestimsnta  mea:  ita  interpretabatur  : 
Quoniam  Absalom  jure  belli  metropolim  ingressus,  omnes  res  réglas 
obtinuit,  patns  etiam  inquinato  cubili^expilatis  ac  yastatis  rébus  atque 
etiam  vestibus,  sorte  divisionem  faciens.  Jam  illud  :  Dedentnt  in  escam 
meam  fel,  quôd  eidem  Davidi  amara  et  insuavia  onmia  intulissent^  quo 
etiam  more  detorquebat  quœ  de  Psal.  cyui,  in  Judam  Petrus  verterat, 
Aet.,  I,  20,  etPsoZ.  xv,  prœclarum  vaticinium  de  resurreclione  Christi, 
ut  ad  eum  locum  diximus.  Hœc  igitur  cùm  audisset  quinta  synodus 
eollatione  4,  et  proscripsit  et  horruit  :  Vigilius  quoque  papa  in  suo 
Constituto  anatbematedamnavit  qui  ista  prœdicarent,  imprimis  qui 
illud  :  DiviserwU  siln  vestimenta  mea,  de  Christi  membris  (adde  etiam 
typis)  non  autemspecialiter  de  ipso  capite  Christo  prœdicta,  et  in  ipso 
non  crédit  esse  compléta.  Ex  Theodori  Capit,,  xxi,  xxii  et  seq. 

Nunc  prudenti  lectori  œstimandum  relinquo ,  annon  partem  maxi- 
mam  hujus  spiritus  duxerit,  quiistud  :  Diviserunt  sibi  vestimenta  mea, 
docet  in  Davide  intelligendum  metaphoricë,  id  est  fortunas  meas  ut 
confiscatas,  inter  se  partiti  sunt  :  Grotius  in  hune  locum  ;  quœ  interpre- 
tatio  profecta  est  ab  illà,  quam  secutus  Theodorus  à  catholicis  Patribus 
ref utatus  est 

Neque  eà  specie  se  excuset  quôd  hœc  Christo  propriè,  Davidi  meta- 
phoricè  ac  per  translationem  aptet  :  si  enim  ejusmodi  est  illa  transla- 
tio,  quales  sunt  aliœ  à  pravis  iuterpretibus  per  vim  in  oralionem  in- 
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tnisœ,  ne  memoratu  quidem  digna  :  sin  aufem  Tcrè  loco  eongnraV 
quo  ritu  tôt  ac  tantse  in  oratîonem  incnmmt ,  profectô  vacat  illa  spe- 
cialis  prsedictio  de  Christo,  quam  VigiHus  papa^  aiiique  asserebant, 
nullàque  certàprobatione  nititur. 

Neque  ibl  res  consistet  :  vide  enim  quàm  aecuratè  hfiBC  loannes  dis» 

tinxerit;  milites è  vestimentis  fecisse  quatuor  partes,  unicuique  miUti 

partem  ;  de  tunicà  verô  inconsutili  consultô  dixisse  :  Non  scindamus 
eam,  Joan.,  xix^  23^  24,  Id  ergo  pecrtiendi^  a&sortiendi  discrimen,  si  in 
Davide  Inveniunt,  promant  :  si  fingunt  ad  libidinem;  eo  cerlè  exem- 
plo^  ac  semel  admissà  translationis^  qaantumTis  vanee  et  ad  arloitrmni, 
licentià^  nec  iUud  erit  intactum^  quod  nec  ipse  Grotius  Tiolare  est 
ausus  :  Foderunt  manus  meas  et  pedes  meos.  Si  enim  violentior  Tidetur 
Theodori  Mopsuesteni  expositio^  non  deerunt  commodioresfigurœ  ser- 
monis;  qualis  illa  fuerit  :  Me  viribus  destitutum  reliquenint^  quasi 
suffossis  pedibus  ac  manibus;  aliœqiie  ejusmodi  quascumque  comml» 
nisd  ingeniorum  periculosa  prurigo  ausa  fuerit.  Fateantur  ergo  nihil 
&  se  inventam  in  DaTidis  rébus,  qniod  hujus  îoci  expleat  Tcram  nati- 
vamque  sententiam,  quantumvis  oblorlo  coUoad  eumtraxeriiit;  atqae 
omninô  Davidem  ita,  ex  Ghristi  personâ^  bœc  omnîa  cecinisse,  ut  in 
nullum  alium  verè  convenire  possint. 

Quod  ad  illud  :  In  $iti  meà  potaverunt  me  aceto,  peccayit  grayissimè 
Theodonis,  qui  hcec  ex  erentu  Christo  accommodata  esse  dixerit,  cùm 
legeret  in  Evangelio  Christum  ipsum  exbaustis  viribns  jam  jam  expi- 
raturum,  et  haec  animo  providisse,  et  nt  implerenlur  consultô  dixisse  : 
Sitio;  et  porrectum  acetum  leviter  delibasse,  ut  vaticinio  non  sitî  satis- 
fecisse  videretur;  et  inclamasse  posteà  illud  :  Constcmmatum  est:  quo 
hoc  totum  dedità  operà  factum  esse  claruit,  attestante  Joanne  factum 
ut  consiimmaretur  Scripiura,  Joan.  xix,  28-30.  Ergo  Theodonis  palàm 
in  Christum  reus.  Sed  an  nostri  innocentes,  qui  Christum  quidem  ip- 
sum viderint  dedità  operà  in  executionem  vaticinii  composuisse  actus,. 
eosque  sclegisse,  qui  verbis  Davidicis,  non  aliis  aptarentur;  yatem 
Terô  ipsum,  seu  potiùs  Spiritum  sanctum  non  etiam  selegisse  et  com- 
posuisse verba  quœ  in  Christi  actus  ita  coQTenirent,  ut  nemo  sanus 
aliô  detorquere  posset? 

Nec  sum  nescius  probatos  interprètes,  etiam  Muisium  nostrum  in 
hune  Davidis  locum  ad  allegoriam  confugisse,  ex  similibus  locis  in 
quibus  Deus  popalum  suum  felle  et  absjnthio  potasse  referatur,  Je^ 
rem.,  ym,  14;  ix,  15 j  xxm,  15;  Tkren,,m,  15, 19.  Reperio  tamen  eum- 
dem  Muisium,  pensitatis  circnmstantiis  Tictum,  scripsisse  :  «  Corrigo- 
Id  quod  dixi,  allegoricam  esse  locutionem  in  hoc  versu;  i>  ed  quôd 
reverà  et  ad  Utteram  conveniret  Christo  :  nec  immérité  sese  ipse  re- 
prehendit  :  non  enim  si  Jeremias  locis  allegatis,  metaphoricè,  seu 
potiùs  proverbiali(er  dixerit  :  Potum  dabo  eis  aquam  fellis;  ant  :  CibfAô 
eoi  ahsynthio ,  et  potabo  eos  felle;  ant  denique  :  Hecordeare  panpertaiis 
meœ,  absynthii  et  félHs,  etc.,  ideo  omnia  ejus  generis  in  metaphoras^ 
ant  etiam  in  nroverbia  soivi  oportebit  :  \m<>  verô  conlrà,  habent  iUa 
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metaj^or»  proverblaleSy  statas  ac  veluti  consecratas  Toces  suas  :  nec 
in  allegatis  locis  OMtum  legixnus,  sed  fd,  sed  absynthium  ;  nec  in  ejus- 
modi  proverbialibuSy  aceto  absyntbium  commutare,  aut  acetum  felii 
jungere  ]iceat^  nulla  ^us  rei  ezemplo. 

Jam  si  nos  adigas  ad  metaphoras ,  non  ilke  confingendee  erant  ad 
arbitrinm,  ut  jam  monuimus,  sed  scrutandum  ex  contextu  quid  trans- 
latitièj  quid  propriè  sonet.  Nec  tu,  si  vel  maxime  Tolueris,  id  ab  ani> 
mo  tuo  extorquebis  unquam,  ut  credas  reipsà  collectam  at)6ynthii  et 
fellis  tantam  Tim^  quanta  universo  populo  pascendo  suffecerit.  Ërgo 
hic  è  re  nata  ac  necessariô  metaphora  admittenda  est  :  homini  verô 
singulari  ex  inimieomun  odio  verè  ingestum  acetum  in  os,  adeô  non 
est  impossibile  ut  Gbiîsto  oontigerit.  Tum  in  hoc  Davidis  loco  omnia 
ad  proprietatem  spectant:  Inamspectu  tuo  $unt  omnes  qui  iribulasU  me  : 
improperium  expectamt  cor  meum  et  mismam  :  iustitaii  qui  sisml  cmUris^ 
iaretur,  et  nen  fuit;  et  qui  ewisolaretury  et  wm  inverti,  Psal.  liydi,  21 , 
ut  tantœ  crudelitati  nihil  esset  propius,  quàm  ut  acetum  quoque  si- 
tienti  propinarent  ad  ccmtumeliam,  vers.  22,  nec,  si  res  eventura  erat, 
aliis  voc£j>ulis  David  uteretur.  Omnind  enim  quantumcumque  meta- 
phoras conmiinisci  velis,  fel  aliquandô  fel  erit,  et  acetum ,  acetum. 
Favent  drcumstantûe,  et  vim  proprietatis  intendunt  :  primum  illud  : 
In  siti  meà,  quod  loci.ex  Jer^niâ  citati  non  habent;  et  ad  metapho- 
ram  nihil,  ad  personœ  statum  designandum  fadt  pluiimum;  tum  ip- 
sum  acetum,  non  ab  aliis  propheticis  locutioBcibus  mutuatum  est,  sed 
hic  studiosè  positum.  Denique  observanda  est  ejusdem  aceti  cum  feUe 
conjunctio,  quam  non  coosuetudo  sermonis  induxerit,  ut  vidimus,  sed 
ipsa  historiœ  veritas.  £tsi  enim  Christus  non  simul  aceto  ac  felle  po- 
tus,  cùm  tamen  ageretur  in  crucem,  vinum  dederunt  ei  bibere  eum  felle 
nùstum,  Matth.,  xxvu,  34.  Quœ  licet  separatim  gesta,  vatem  tamen 
simul  vidÎBse  ^  et  in  imum  collegisse,  nihil  prohibet,  ut  oculis  subjice- 
ret  injunœ  cummlmn.  Et  sine  more  modoque  exacerbata  odia.  Nec  si 
escam  fellis  non  potum  Prophetamemoravit,  ideo  htteram  abjicere 
cogimur  :  lectè  enim  notant  interprètes,  Genebrardus  imprimis,  fel, 
quia  crassius ,  comestibillbus  potiùs  assignatum  :  neque  ad  has  ver- 
borum  minutias  vatidnia  ezigere  deceat;ciun  de  summà  ipsàcon- 
stet,  felque  et  acetum  in  os  Ghristi  oggesta,  et  Propheta  cecinerit,  et 
evangelistœ  retulerint. 

Jam  ultimum  locum  :  Episcopatuai  ^us  aecipiat  alter,  Psal.  cvm,  qui 
ad  Doeg  Idomœum,  ad  Achitophelem,  ad  alios  quosvis  referunt,  non 
satis  asseqniufttur  quid  vates,  quid  Petrus  egerit  vaticinium  eommc- 
morans>  Aetor^  i,  20.  Non  enim  id  agebat  Petrus,  ut  Judam  prodito- 
rem  à  Davide  prsenuntiatum  approbaret  :  id  factum  Matth.,  luvi,  23; 
Joixn.^  xm,  i&,  dicentc  Christo .  Qui  intingit  rmcum  manum  in  paropeide, 
hic  me  tradet;  quoindicio  desîgnarevoluit  proditorem,  adhibito  etiam 
loco  Psal.  iLhfiùiQui  mandueat  mecum  panem  ,  k^abit  emtra  me  caka- 
neum  $uum  :  hsee  de  tradiiore  Christus.  Petrus  autem  in  eo  erat,  non  ut 
ejus  proditionem  commcmoraret,  sed  ut  ex  Prophetà  doceret,  alte- 
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rum  ia  ejiis  locum,  eligi  oportere,  AcUjfr,,  ly  46,  quam  ad  rem  institu- 
tum  erat  illud  :  Episcopatufn  ejm  occtptat  aller ^  Psal.  Cfin^  8.  Unde 
etiam  infert  Petnis  :  Oportet  ergo  ex  his  viris  testem  resurrectùmis  nobis- 
cum  fieriunum  ex  istis,  Xct,  i,  21,  22.  Non  ergo  ad  ezponendum  Davi- 
dis  locum  requirendus  erat  aut  Doeg  Idumœus ,  aut  Achitophel,  aut 
alius  qulvis  vitâ.  spollatus,  aut  loco  motus,  de  cujus  successore  Scrip* 
tura  non  curet;  sed  omninè  erat  ostendendus  aliquis  in  mortui ,  aut 
amoti  locum  substitutus,  adeè  memoratu  dignus ,  ut  de  illo  à  Davide 
singulare  vaticinium  ederetur  :  quod  Petrus  quidem  fecit;  nostri  nihil 
aliud  quàm  adversùs  Petrum  litigant. 

Neque  tamen  refugiemus  si  prœfractè  velint,  quin  illud  ad  Da^idis 
res  utcumque  trahi  possit.  Quod  autem  illud  ângulari  numéro  :  ^t- 
Mùpatum  seu  prœfecturam  ejm,  in  prsefecturas  vertunt  plurali  numéro, 
adversùs  litterœ  fidem,  id  e6  spectare  pertendimus,  ut  vaticinil  sensus 
à  Petro  prolatus,  et  ab  apostolico  cœtu  comprobatus,  in  ipsà  interpre- 
tatione  non  modo  obliteretur,  verùm  etiam  penitùs  excludatur. 

Haec .  igitur  sunt  quibus  tuenda  suscepimus  Daridica  yaticinia  de 
prœcipuis  Ghristi  mysteriis,  nempè  quèd  sityerè  Ghristus,  et  Dei  Filius; 
quôd  Deus  ;  quèdpassus  his  et  his  circumstantiis  in  Evangelio  memo- 
ratis  ;  quôd  resurrexerit,  et  in  cœlum  ascenderit  :  quœ  si  ambiguîs  et 
in  geminos  sensus  infiectendis  Tocibus  prœnuntiata  sunt,  hœreamus 
necesse  est  velut  in  bivio.  Frustra  jactayeris  in  vaticiniis  Spiritûs  sancti 
mentem  in  Ghristum  intentam  :  si  in  eam  intentationem  idonea  yerba 
destituant,  vacillabit  sermo  propheticus,  quem  ipsà  visione  transfigu- 
rati  Ghristi,  et  è  cœlo  delapsà  voce,  firmiorem  Petrus  asseruit,  H  Petr., 
I,  17, 18,  19.  Quibus  verbis  constat  prophetica  oracula,  quoad  pro- 
bandi  vim,  enim  ipsis  etiam  miraculis  iisque  mazimis,  esse  anteposita. 
Nec  immérité  :  qu83  enim  ex  miraculis  existit  probatio,ea  sensum  saepe 
fallacium,  ac  testium  irreprehensibilium  quidem,  sed  tamen  hominum 
relatione  nititur  ;  quœ  autem  ex  prœdictionibus,  unà  Dei  prsescîentià , 
quo  nullum  est  evidentius  et  ineluctabilius  divinitatis  argumentum. 
Hinc  Petrus  prophetias  lucemœ  latenti  in  caliginoso  loco  compa- 
rât, ibid.  At  nostri,  si  Deo  placet,  hujus  lucis  evidentiam  in  conjec- 
turas Tertunt,  ac  per  lubricos  sensus  eludunt  de  prœcipuis  etiam 
Ghristi  rébus  luculentissima  testimonia  prophetarum  ;  ut  -vix  quidquam 
in  iis  sit,  quôd  diserte  ac  propriè  Ghristum  sonet.  Nos  aUtem  quan- 
tum in  nobis  est ,  ista  non  patimur,  ne  Judœis  utique  ad  Ecclesiam 
aliquandô  redituris  viam  obstruamus  ;  christianis  yerô  auferamus  sin- 
gulare fidei  firmamentum,  quo  se  cumprophetis  idem  credere,  fidem- 
que  suam  in  antiquis  Scripturis  non  modo  adumbratam,  Terùm  etiam 
certissimô  approbatam  esse  profitentur.  Itaque  quod  bonos  omnes 
probaturos  speramus,  pro  nostrâ  facultate  castigare  conamur  ingenio- 
rumlasciviam  :  quam  etiam  ipse  Grotius  sentiebat  cùm  diceret  :  «  Scrip- 
turas  interpretandi  libertas,  qu»  nunquàm  tanta  fuit,  quanta  in  hoo 
seeculo,  repagulis  quibusdam  coercenda  est,  Append.^  epist.  622,  et 
his  quidem  repagulis,  quàm  ipse  indiguerit,  credo  fateretur,  si  vive- 
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ret  Nunc  verô  post  emn^  eoque  maxime  auctore^  gliscit  licentia  id 
quidem  ideo  quôd  Patres,  qu6d  antiquos  interprètes  ferè  negligant; 
qu6d  aliènes  ù>  Ecclesià  magis  audiant;  qu6d  ex  catholicis  tractato- 
ribus  pessima  quœque  corradant;  hb  se  tutos  putent  :  cùm  in  his  qusB 
fidei  fùlcimenta  spectant,  ad  Patres  potiùs  recurrendmn  sit;  neque 
omnia  reponenda  in  recentiorum  aibitriis ,  quorum  pars  midioribus 
sua  sequiùs  dicta  rependerit,  pars  à  reprehensione ,  pace  eorum  dixe- 
rim,  suA  se  ignobilitate  tueatur. 


VINIS  PSALIIOEUV. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


PRiEFATIO 

m  PROVERBIA  SALOMONIS. 


1.—  Proyerbiorom  sive  sententiarum  origo^  ratio^  institatum  :  cur  dicantor 
Parabol®^  sLve  similitudines. 

Prisci  hommes  solebant  moralem  disciplinam  tradere  brevibus 
absolutisgue  seatentiis,  quae  animis  înQxaB  ac  per  omniwn  ora 
Yulgate  Proverbia  vocarentur.  QuaB  cùm  passim  ac  nullo  auctore 
ferreatmr,  non  defuere  posteà  qui,  dedità  operâ,  talia  dictata  con- 
scriberent  ;  hinc  illae  apud  Graecos  t«*p*i*  sive  sententiœ,  prodie- 
nmt;  quo  in  génère  apud  illos  princeps  Phocylides,  apud  nostros 
Syrus  atque  alii  claruere.  Sed  profectô,  verum  istud  est,  opUma 
quseque  instituta  ab  antiquà  et  piâ  Hebrseorum  gente  manasse, 
omnibusque  sententiarum  scrîptoribus  praeisse  Salomonem,  ciijus 
sententisB,  cùm  ma2dmè  comparationibus  constent,  ideo  hebraice 
misle,  sive  parabolœ  ac  similitudines  appellantur. 

\L  —  Proverbioram  sive  sententianim  tradendaram  methodus,  JuTandœ  memoris 

apta. 

Cur  autem  illis  sententiarum  auctoribus,  ipsique  Salomoni  uti- 
lius  visum  sit,  brevia  quae  diximus  décréta  flgere,  quàm  de  mo- 
rum  disciplina,  ordine  quodam  ac  longà  oratione  disserere  ;  ea 
statim  causa  occurrit,  quôd  memoriam  adjuvare  vellent.  Quo  sanè 
adjumento  maxime  indigebat  pueriUs  œtas  imbecilli  judicio,  flrmft 
promptâque  memorià.  Quae  cùm  sententias  ore  priùs  quàm  mente 
recoleret ,  accedente  rationis  luce ,  patrum  sapientià  atque  expe- 
rientià  fruebatur,  tenerisque  pectoribus  incoctam  inolitamque  Vi- 
vendi regulam  altè  retinebat.  Quo  etiam  factum  est,  ut  Sententiœ 
seu  Proverbia  Sàlbmonis  saepe  dirigerentur  ad  pueros,  ac  matris 
etiam  nomine  commendarentur,  ut  pià  sanctâque  et  blandâ  auc- 
toritate  ab  ipsis  etiam  incunabulis  repetita  tenaciùs  inhaererent. 

Nec  minus  erat  utilis  mattuîori  aetati ,  illa  sententiarum  nullo 
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ferè  nexa  cmicisa  et  absoluta  brevita^.  Neque  enim  necesse  erat, 
milita  peiiegendo  longo  se  labore  confîcere,  quôd  inflrmis  animîs 
saepe  sH  oneri  ae  taedio ,  ssepe  etiam  mcoimnodo ,  aliîs  laboribus 
pro  htytis  vitoi^onditione  nimis  nrgentibns.  Sententias  autem 
brovi  versiculo  eomprehensas,  qaovis  dato  spatio  facile  arripias  ; 
nnamqQe  ant  alteram,  yrint  aliquot  decerptos  ex  ornatissimo 
horto  floscolos,  seligas.  licebit  uno  ictu  oculi  in  anagu&que  sen- 
teotià  explendesoentem  hanrire  veritatis  hicem ,  et  qaocnmque 
perrexeris^  parabilem  drcumferre  sapientiam  :  hàc  alere  mentem, 
hune  vise  ducem,  hoc  mgentibus  cnris  habere  solatinm. 

m.  "— SententûB  urgent  sicot  stimuli^  atqoe  ideô  versibus  comprehensœ. 

Neqne  tam  eongraum  yidebatur  defliùundo,  dividundo,  argu- 
mentando  jejunam  et  exsuccam  philosophîam  tradere ,  vivendi- 
qne  regulam  ad  certam  quamdam  methodnm  revocare ,  quàm 
adhibere  stimules,  brevibusque  et  aculeatis  sententiis,  crebris  ve- 
lut  ictibus,  incitare  :  quod  etiam  apostoli  frequentarunt,  uti  yidere 
est  Rom.  xii  ;  I  Thess.  v,  et  alibi  passim.  Sic  enim  prsecepta  mo- 
rum  instimulandis  animis  varia  congeruntur.  Utile  Salomoni  vi- 
6um  ipsA  yarietate  oblectari  lectorem,  diyersisque  nnaginibus 
décréta  sapientiœ  iterari  inculcarique ,  ne  ad  usum  fadlem  corn- 
parata ,  ratiodnationum  ac  rerborum  circuitu  frigescerent  :  qu6 
etiam  spectabat  îpse Salomon,  dicens  :  [Ecele.  xii ,  11. )  Verba  sa- 
pientitm  êicut  stimuK,  et  qiujtsi  clam  in  altum  defixi  :  quibns 
yerbis  doceremur ,  et  quàm  acriter  impellerent,  et  qoim  altà 
hœrerent,  née  se  avelli  sinerent. 

Hujus  rei  gratift,  quod  non  modo  Hebraeoram  magistri,  verùm 
etiam  S.  hieronymus  Pnefatione  ad  Isaiam  docuit,  versibus  alti- 
gat»  Solomonis  8enteDf6de  prodierunt  :  quod  etiam  extranei  sen- 
tentiarum  auctores  imitati  sunt  :  eô  quôd  id  genus  scriptîonîs,  et 
acriores  stimules  adhibere,  et  mémorise  firmiùs  infigi  soleat. 

IV.  —  PiorerUonm  «c  puabolanun ,  sWe  senlentiBnim  auctores ,  esmmque 
coUectiones  Yariœ. 

Tanta  autem  pio  Régi  sententiarum  cura  inerat ,  ut  locutus  sit 
parcèolas  ad  usque  tria  mittia,  III  Reg.^  nr,  3^,  quarum  selecttssi- 
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mas  in  hune  librum  ipse  composuit;  alias  per  vulgi  ora  dispersas, 
sub  pio  rege  Ëzechià,  viri  ejus,  hoc  est,  viri  erudiii  ab  ipso  prœ- 
positi ,  collegenmt,  Prov.^  xxv,  i .  Capite  verô  xxx,  memorantur 
alii  sententiarum  auctores ,  quas  quidam  ,<  ut  ab  ipso  Salomone 
mutuatas ,  certè  eodem  spiritu  scriptas  Salomonicis,  addidenmt. 
Aliae  denique  ipsius  Salomonis,  sub  Lamuelis  nomine,  ad  caleem 
libri  appositaf  :  quas  inter ,  egregia  illa  mulieris  fortis  commen* 
datio  reperitur  :  totaque  ista  coliectio,  ut  par  erat ,  Salomonis  ti- 
tulo  celebratur. 

Multas  autem  sententiarum  collectiones  factas  indicare  viden- 
tur  multa  iisdem  verbis  repetita,  variantesque  interdùm  ejusdem 
sententiae  iectiones ,  quas  lectori  obvia  admonere  tantùm ,  non 
etiam  singillatim  commemorare  oportet.  Quô  etiam  pertinere  vi- 
detur  illa  Parabolarum  in  Hebrseo  et  Septus^.,  haud  uno  loco 
discrepans  séries ,  quôd  dissolutae  sententisa,  neque  uno  tempore 
aut  auctore  collectaB,  non  eodem  semper  ordine  ferebantur. 

y.— Uniyena  morum  disciplina  his  tradita  ProyerbiiB  :  œconomica,  politiea, 
monastica,  sive  qaœ  ad  privatam  vitam  pertinent. 

Has  ergo  sententias  à  tanto  auctore ,  Spiritu  sancto  dictante , 
conscriptas ,  tantoque  studio  à  viris  eruditissimis  conquisitas ,  si 
perdidicerimus,  nihil  erit  quod  ad  moralem  philosophiam  deside- 
remus.  Et  oeconomica  quidem  multa  reperiemus ,  quale  illud  : 
ProBpara  foris  opus  tuum ,  et  diligenter  exerce  agrum  tuum  ;  ut 
posteà  œdifices  domum  tuam:  Prov.,  xjov.  27;  tum  illud  :  a  Ne 
usuris  pecimias  coacerves  :  sed  labore,  parcimonià  agroque  co- 
lendo  et  alendis  gregibus,  »  Prot).,  xxvii,  25  et  seq.;  xxvni,  8, 19. 
Quem  ad  locum  pertinet  tota  illa  mulieris  fortis  institutio,  multa- 
que  in  hune  modum  de  bonâ  piâque  uxore  eonquirendà,  de  libe- 
ris,  de  servis  in  ofQcio  continendis  ;  de  non  fldejubendo  lemerè, 
de  diligentià  regendaa  familise  ;  servandisque  et  colendis  paternis 
possessionibus  adhibendâ,  ipsftque  re  ampliflcandà  per  beneûcen- 
tiam  amoto  sordido  qusestu  ;  aliisque  seduli  patris&milias  muniis. 
Politica  verô,  hoc  est ,  ea  quibus  regum ,  regnorumque  robur, 
dignitas,  félicitas ,  publicorumque  consiliorum  ratio  commenda^ 
tur,  tanta  sunt,  tam  illustria,  ut  regem  maximum  atque  optimum» 
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eumdemque  sapientissimum  et  regnandi  artium  peritissimum 
sapiant.  Caput  illud  :  Misericordia  et  veritas  custodiimt  regem, 
XX,  28,  grande  et  nobile  satellitium  :  tum  illud  :  fïrmabitur  j'M' 
titià  thrmus  ejm,  xxv ,  5,  en  stabile  fundamentum  :  et  illud  : 
In  tnûUitudine  poptdi  dignitas  régis ,  xiv,  28  ;  et  illud  :  Jtistitia 
ekvat  gentem  :  ibîd.,  34,  et  :  Rex  justus  erigit  terram  :  illud  de- 
nique  ,  quo  tota  pêne  tenendi  gubemaculi  cautio  continetur  : 
Princeps  qui  Ubenier  audit  verba  mendacii,  omnes  ministros  ha- 
bet  impies  y  iniquos,  infidos,  reipublicœ  hostes,  xxdc,  4,  42.  Hac 
ad  experimentum  snfQciant.  Quse  autem  ad  privatam  vitam, 
guam  vocant  monasticen,  pertinent ,  eorum  oopiam ,  varietatem , 
plenamgue  et  ad  intima  virtutum ,  vitiorumque  arcana  pene- 
tranda,  sapientiam  verbis  assequi  non  possumus.  Ponamus  exem- 
pli  loco  desidiam.  En  ejus  indoles  :  Vult  et  non  vuU  piger,  xni,  k, 
jacentem,  somnolentum,  neque  quidquam  sedulô  cogitantem, 
vides.  Vis  hpjus  vitii  incommoda?  Desideria  ocddunt  pigrum  : 
neque  enim  huic  unquàm  arma  et  certa  voluntas ,  sed  vani  co- 
natus,  velut  in  somniis  :  totd  die  eoncupiscit  et  desiderat;  unde 
infirmus ac  torpens  animus ,  pravis  cupiditatibus inmortem ip- 
sam  rapitur ,  XXI,  25, 26.  Vis  vana  suffugia  omnia  metuentis, 
atque  ideo  ad  facillima  quseque  cunctantis?  Dicit  piger  :  Léo  est 
foris  :  in  plateis  sicarii,  xxii,  13.  Vis  denique  incitamenta  et  re- 
média vetemî?  Vade  ad  formicam,  6  piger  :  usquequo,  piger,  dor- 
mies?  quando  eonsurges  è  somno  f  en  egestas  ad  fores  :  vi,  6-il  : 
et  illud  :  Cùnsurgit  diluctdo  qui  quœrit  bona,  xi,  27,  aliaque  in 
hune  morem,  quibus  haecanims  pestis  eliditur.  Quid  aliud  vi- 
tium  aequè  totam  vitam  inflciens,  morumque  emendationi  inimi- 
cissimum,  sibi  placere?  En  ipsa  res  :  Non  recipit  stuUus  verba 
prudentiœ,  neque  quidquam,  nisi  ea  dixeris  quœ  versantur  in 
corde  ejus,  xvin,  2  :  tum  hujus  rei  turpitudo  ex  virtute  opposite  : 
Via  stulii  recta  in  oculis  ejus  :  qui  autem  sapiens  est ,  audit 
consilia ,  xii,  15  :  bine  admonitio  tam  gravis  quàm  brevis  :  Ne 
Sis  sofpiens  apud  temetipsum,  m,  7,  etc.  Tum  ubique  inculcata 
eorreptionis  atque  increpatîonis  utilitas  :  ab  adulatione  verô  la- 
quei,  pestis  :  bine  flcta  oscula,  illinc  salubre  et  expetendum  vul- 
nus,  xxvii,  5,'^6  ;  xxix,  5,  excitique  amici ,  ut  prsesente  offensa, 
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veram  sibi  in  futurum  giatiam  parent  :  Qui  ccrripit  hominem, 
inquit,  gratùim  posteà  inveniet  apttd  eum  magi$  ^  quàm  iUe  qui 
per  Unguœ  blandijnmta  decipiZ,  xxvm ,  23.  Quid  deinàe  saper^ 
erat  ;  nisi  ut  iUe  sibi  pLacens ,  atque  adulatûribus  deditus  mone* 
retur ,  ne  malo  suo  doctus ,  serô  saperet,  fhistraque  iaclaniaret 
illud  :  Cur  delestaim  swn  dUàpUnam ,  et  incrtpaUonibw  mm 
acquievit  cor  meum  ?  v,  12  :  quo  nihil  est  efflcacius,  lat  sul  amoro 
perditus  à  pessimo  mœtis  errore  revocetor. 

yi.  Docendi  ratio  per  similitudines ,  per  opposita;  sententiarnm  breTUas, 
efcgantia^  vis. 

Docendi  autem  ratio  ea  est,  ut  ad  vivum  pingat^  et  coràm  ocu- 
lis  ponat  rerum  imagines.  En  piger  iterùm,  compiiniHs  bradùis , 
manu  sub  ascellà,  quam  vel  ori  admovere  pigeât,  ut  dbos  è  cœlo 
vdut  expectare  yideatur,  xix,  24  ;  xxyi,  15.  AJto  ejusmodi  ima* 
gines,  uno  y^bo  ;  alise  paulô  fusiores  :  qualis  inyerecunda  mulier 
cum  suis  sagittis ,  retibus ,  venenatisque  blanditiis/passim  :  ubi 
etiam  yidere  est  caecum  juyenem,  boyis  aut  agni  lasciyieutis  ins* 
tar,  ductum'ad  yictimam,  ad  yincula,  nescientem  ;  yn,  21^  22, 23. 
En  yini  in  yitro  splendentis  colorem  yiyidum,  ingredi^tis  blan- 
ditias^  ingressi  diffusa  yenena,  excitas  libidines,  nMuitem  ab 
arce  dejectam,  dimissum  dayum  à  manibus,  edormitâque  crapule 
rursùs  ad  compotores  et  yina  properatum ,  xzui ,  31 .  Illud  egre- 
gium ,  contrariorum  imagines  plerùmque  ex  adyerso  oppositas , 
ut  in  conspectu  mutuo  dariùs  innotescant  :  qualis  est  sapiens 
composito  y ultu  :  In  fade  prudentU  lucet  «opienf l'a  ;  ac  statim  : 
Oculi  stvUorum  in  finibm  terrœ,  yagi,  instabiks,  in  diyersa  dis* 
tracti,  xyii,  24.  PrsBclarum  eUam  illud  :  Totum  ^iritim  suum 
profert  stuUus  :  fonda  infandaque  effutit  :  Sapiens  differt  et  réser- 
vât inpostenm,  neque  ejus  pectus  facile  exhaurias,  xxix,  11. 
ï^eque  illud  conticescam  :  Sapientia  caUidi,  me  prudentis,  est 
intelUgere  viam  suam  :  et  imprudentia  stuUùrum  errons,  xiy,  & 
Unde  illud  consequitur,  ibid.  16  :  Sapiens  timet,  et  déclinât  à 
màk>  :  StuUus  transUU  et  confiait.  Mitto  breyitatem,  quam  aulla 
interpretatio  reprssentare  possit  ;  mitto  similitudines,  easque  eoo- 
citas,  quels  totus  liber  scatet.  Hue  accedit  elegaotia  suounà  cum 
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gravitate  conjuncta»  ut  in  illo  :  Lingua  vwUis  ùonfringit  duri- 
tiAm,  id  est,  responsa  mitia  quamvis  ezasperaiûB  animos  :  zzy,i5w 
Aflketus  praesto  sunt.  En  aapieBtiam  amnes  invitantem,  odeh- 
nibus  obviam,  et  ab  ipso  patemo  sina  ad  dos  descendentem  :  eu 
oblectamentum  et  lusus,  orbis  terranun  omatus  ;  deUcûB ,  gem]^ 
humanum ;  uoicom,  nt  ita  dicam,  studiusi,  boais  omnibufiCUr 
mulareamaU»^,  vm*  Tu  qaoqne  responde  aoMBti  :  Die  Mjp<Mf- 
Uœ:  Soror  tnea  es,  etprudenttamvoca  amicam  imm,  vu,  A.  Née 
deestvebementîa:  Cuivœ?euimpaMvœ?cidrixœ?cuifoveœf 
cuiMifu  causa  minera?  cuisuffusiQy  seu  rubor  octUorum?  nmm 
his  qui  commorantur  in  vim,  et  student  caUcibus  tipotandisf 
zxiii,  29.  Sed  illud  copiosius  :  istud  uno  verbo  guàm  vehemens  I 
Statue  cuUrum  in  gutiure  tuo  :  xmi,  2  ;  et  istud  :  Ne  attingas 
parviil(mmi  termvwe,  et  agnm  pufiUùrum  ne  introeas:  pro- 
finqum  enim  Ulorum  fùrtis  est^  Deus  scilicet  :  zziii,  10,  il.  De- 
nigue  multae  seoteotiiB  suA  se  simidieitate,  suo  veluti  oandore 
commandant,  ut  ipsa  per  se  veritas  valeat. 

Vn.  —  Quo  SalomoD  cœteris  sententiarum  auctoribos  prœstet. 

His  igitur  evindmus,  ul^noster  SalcHUon  non  modo  divine  auc- 
toritate ,  verùm  etiam  acumine ,  copia,  gravitate,  cseleris  in  sœ« 
eulo  sententiarum  auctoribus  fadlè  anteoellat.  Gùm  prssertim 
etiam  iUud  accédât,  quàd  est  omnium  optimum,  ut  veiam  sapien- 
tiam,  eullum  scilicet,  ac  timorem  Dei,  veiamque  pietatem,  et 
fundamenti  loco  ponat,  et  ubique  commendet,  quam  alii  sapientes 
nec  fiando  noverint,  aut  pnmoribus  tantùm,  ui  aiunt,  labiis  de- 
gustaverint  Summa  autem  pietatis  est  ^  Dei  mandata  nocbi  diu* 
que  mèditaci  :  quod  ipse  legidator  Moses  inculcat  his  veattàs  : 
EruntqueverbahcBC,  quœ  ego  prcBdpio  tibt  hodie,  in  corde  tuo: 
et  narrabis  ea  fUtis  ttds  :  et  medttaberis  in  eis  sedens  in  domo 
tuà,  et  ambulang  in  itinere,  dormiens  atque  oomurgens  ;  et  li- 
gabt»  ea  quagi  eignum  in  manu  tuâ  :  erunique  et  mûvebuntur 
inter  ûcuIom  iuos  :  icribeeque  ea  in  limtne  et  mtiie  dmxùe  tuœ^ 
DeuLy  VI,  6-9,  guà  spectabat  Salomon  noster,  cùm  diceret  :  Liga 
ea  in  corde  tuo  jugiter,  et  circumda  gutturi  tuo  :  cùm  ambu- 
laDeriê,grandiantur  tecum  :  cùm  dormieriê,  oistodiant  te: et 
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evigiJans  loqtiere  cum  ets  :  quo  quid  utilius  aut  suaviusTaddit- 
que  :  Quia  mandatum  lucema  est ,  et  lex  lux  ;  et  via  vUœ,  /n- 
crepatio  disciplinœyVroy.,  vi,  21, 22  et  seq.  Quo  ex  loco,  aliisque 
similjbus  ad  Moysen  perspicuè  alludentibiis ,  ab  eoque  deductis , 
grave  existit  argumentum  adversùs  eos  qui  per  summam  impe- 
ritiam  aut  inverecundiam,  Mosaicorum  voluminum  antiquitati  de- 
trahunt  :  quorum  audacibus  scriptis  duos  antiquissimos  et  mad- 
mos  Israelitarum  reges  ex  adverso  oppommus,  Davidem,  de  lege 
ac  Moyse  memorantem,  qu»  universa  plebs  caneret  ;  Salomonem 
etiam  scribentem  sententias  quae  omnium  manibus  tererentur  : 
nibil  ut  Mose,  ejusque  scriptis ,  notius  ac  oelebratius  esse  po- 
tuerit. 

Haec igitur nostri Salomonis verasapientia est,  ut  Dei lege prae-  . 
ceptis  nitatur  ;  quo  fit  etiam  illud,  ut  à  Deo  parente  optimo  non 
mode  doceri,  rerum  etiam  castigari  equo  animo  feras  :  Quem 
enim  diligit  Dominas,  corri'piti  et  quasi  Pater  in  fiUo  complacet 
siMy  m,  12,  cigus  rei  fons  est,  quôd  omnia  bona,  malave,  hoc  est, 
res  prosperse  et  adversae,  Deo  auctore  proveniunt,  dicente  Salo- 
mone  :  Sortes  mittuntur  in  sinum,  sed  à  Domino  temperantur, 
xvi,  33,  ut  profectô  res  humanse,  quantftcumque  obscuritate  ver- 
sentur,  misceantur,  in  finem  à  Domino  prsBstitutum  ezeant  :  ye- 
rumque  illud  sit  :  Cor  hominis  disponit  viam  suant  :  sed  Domini 
est  dirigere  gressus  ajus,  ibid.,  9.  Quin  etiam  cor  ipsum  in  manu 
Domini,  xxi,  1,  unaque  est  ratio  expediend»  salutis,  si  Deo  nos 
nostraque  omnia  permittamus.  Quœ  et  alia  id  genus,  sapientis- 
simusSalomontantà  auctoritate,  veritate,  profunditate  exequitur, 
ut  in  illius  parabolis  facile  agnoscas  illius  Spiritùs  magisterium, 
qpxomnidscrutatw  etiam  profunda  Dei,  I  Cor.,  n^  10. 

VIII.  De  promisais  ao  minis  temporalia  ^pectantibns. 

Intérim  meminisse  nos  oportet,  pro  Yeteris  Testamenti  ratione, 
hlcubique  adhiberi  promissiones,  minasque  temporales  :  caete- 
rùm  spiritualis  homo,  hoc  est,  éhristianus,  à  terrenis  divitiis  ad 
cœlestis  regni  opes  se  eriget,  cùm  et  ipse  Salomon  divitiarum  va- 
nitatem  vel  hoc  uno  verbulo  tam  perspicuè  retegat  :  Quid  enim 
prodest  stuUo  habere  divitias,  cûm  sapientiam  emere  nwfi  possttt 
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xvn,  46,  coi  mippar  iUud  :  Melius  est  paufper  qui  ambulatin 
9tmplicitate  suâ,  quàm  dives  insipiens ,  xix,  i,  et  illud  :  Est  quasi 
dives,  cùm  nihU  habeat  :  et  est  quoH  pauiper,  cùm  in  mûUis  divi- 
tiis  sit,  xm,  7. 

IX.— De  yersione  qa»  ixx  Interpretum  dicltur  ;  deqoe  vetere  Vnlgatà  latinA, 
ac  novA  per  S.  Hieronymiim. 

Snperest  ut  dicamus  aliquid  de  antiguis  versionibus.  Antiquis- 
sima  antem  est  quae  lxx  dicitar.  £a,  quàm  longé  ab  Hebrso  de- 
flectat,  onmes  eruditi  norunt  :  cigus  rei  caujBas  singulas  inquirere 
immensi  esset  operis,  et  à  nostro  instituto  penitùs  alieni.  Sufflciat 
Dobis  ex  LXX  proferre,  quse  yersB  interpretationi  constituendsB 
lacem  afTerant.  Causas  autem  générales  easdem  afferimus,  quas 
in  PsalmoTum  Prsfatione  fasiùs  memoratas,  in  lectoris  gratiam 
contrahere  blc  libet  :  prima  est,  antiquissim»  linguse  et  pridem 
obsolète  ingenium,  atque  indoles  brevitatis  amans,  atque,  ut  ita 
dicam,  alieni  cujusvis  sermonis  praesertim  laxioris  ac  fnsioris  im- 
patiens, qualem  linguae  nostraB  postulant;  tum  ejusdem  linguse 
non  satis  perspecta  coneinnitas,  atque  proprietas,  verborumque 
et  phraseon  ac  particularum  virtus;  quo  mirum  in  modum  inter- 
prètes variant;  posteà  variantes  jam  inde  ab  antiquo,  atque  ab 
ipso,  ut  ita  dicam,  initio  lectiones,  librariorum  nonnunquàm  dor- 
mitantium  err ore  aut  incurià  ;  ssepè  etiam  mutatione  levissimorum 
apicum  in  simiUimis  litteris;  postremô  quàd  lxx  Interprètes  obs- 
cura,  ambigua,  suspensa  supplent ,  in  bis  quidem  libris  maxime , 
saepè  etiam  commentatoris  magis  quàm  interpretis  funguntur 
ofûcio  ;  quod  interdùm,  sed  parciùs  et  temperatiùs  Yulgatae  nostras 
contigit,  ut  suis  locis  indicamus.  Quidni  autem  suspicemur,  a- 
quidem  id  verum  est  quod  doctiores  putant  lxx  illos  eruditos 
senes  ad  Ptolemœum  missos,  solius  Pentateuchi  versionem  edi- 
disse;  alios  interprètes,  non  omnes  sequè  eruditos,  interdùm  ab 
bebraici  sermonis  virtute  deflcere  potuisse?  Utcumque  est,  certum 
illud,  niha  occurrere  noxi»  diversitatis.  Imô  verô  in  Prùwrbiis 
harum  varietatum  hune  fhictum  capimus ,  quôd  multas,  easque 
egregias,  atque  analogise  fidei  congruentes  habeamus  sententias, 
quibus  ScriptursB  ubertas  maxime  commendetur,  nullo  ipsius 
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satmnéB  daizmo^  ut  alibi  monuimus.  (Diss.  in  Piol.  cap.  tv  et  v.) 
Septuaginta  y  ersionem  ipsaprimùm  commendatantiguitas,  gudd 
diutissimè)  aate  Gbristum  natum,  per  omnes  ferè  synagogas  ob- 
tinuit;  qiiôd  ab  apostolis  frequentata,  plerisque  etiam  Provcrfeio- 
rum  locis  înde  mutuatis,  ut  suo  loco  notabimus;  guôd  ab  Ecclesià 
orientali  perpétue  usu  retenta;  à  latinâ  quoque  tamdiu,  donec  tôt 
licèt  fulta  prœsidiis,  egregiâ  S.  Hieronymi  operâ  hebraicae  veritati 
cessit.  Et  guidem  veterem  illam  latinam  versionem  ex  va.  de- 
ductam  rivulis,  innumerabiles  Patrum  latinorum  loci  reprœsen* 
tant,  maxime  S.  Ambrosii,  ac  prsesertim  iu  Offijcicrum  libris; 
apud  guem  etiam  ejusdem  versionis  intégra  capita,  libro  de  Sa- 
lomone,  repërimus.  À  S.  Hieronymo  aliam  ex  Hebraeo  insUtutam 
▼ersionem^  vel  ille,  guem  huic  libre  praeliximus,  prologus  do- 
ceat  :  ex  guâ  versione  Yulgatam  nostram  ferè  constare  non  est 
dubium«  Hanc  auteni  versionem  non  modo  subsecutse  Ecclesiae  ac 
SynodiTridentinae,  verùm  etiam  jaminde  ab  initio,  S.  Augustioi, 
inde  spécula  sua  compingentis,  commendat  auctoritas.  Cur  autem 
Hieronymus  nonnunguam  ab  Hebrseo  différât,  in  Ecclesiaste  com- 
modior  erit  dicendi  locus,  resque  omnis  patebit  clarïùs,  édite, 
guem  eruditi  piigue  Bœedictini  apparant,  Hieronymi  canone. 

X.— Notamm  nostramm  excusalur  in  plerisque  brevitas;  in  quibusdam  proliiitas. 

De  notarum  nostrarum  ratione  dicere  superfluum  videretur, 
nisi  guidam  amicorum  nonnihil  ab  earum  brevitate  metuerent 
tardioribus  ingeniis,  ne  dicam  indiligentioiibus,  si  taies  futuraB 
essent,  guales  in  Psalmos  fuerunt.  Nos  autem,  guantùm  assequi 
datum  est,  concisâ  perspicuitate  content!,  ita  lecterem  adjuvan- 
dum  susdpimus  in  obscurioribus  sive  profundioribus  lods,  ut 
ipse  ex  aliis  per  sese  aliguid  extundat,  et  gu»  notis  desint,  atten- 
tione  suppléât  ac  diligentiâ  ;  negue  curiosa  aut  longe  accersita 
sectamur,  sed  necessaria.  Studiosis  certè  clavim  in  manus  damus, 
guam  non  ipsam  magni  fleri,  sed  guae  e&  reserarentor,  Scriptu- 
ram  nempe  ipsam  pulchram  ac  splendidam  videri  volumus  :  negue 
opprimera  aggredimur  commentariorum  mole  vividos  ScripturaB 
Bensus.  Sua  eertè  grandioribus  scriptis  constet  utilitas;  fios  verô 
acm  id  agîmus,  negue  oibos  ad  satietatem  oggeiimus,  sed  acuere 
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nitimur  meditandi  giiaerendique  cupiditatem,  ipsà  .  Scripturœ 
copia  ac  veritate  saliandam.  Ne  quid  tajnen  negligamus,  quod  ad 
excitanda  et  juvanda  pro  nostrà  facultate  Scrïpturarum  studia  per- 
tineat,  ea  paulùm  ampUflcamus  notas ,  et  quasi  liberiore  campo 
currimus.  Exempla  memoramus  :  Salomonis,  eumque  seeuti  Ec- 
cle$ia$tici,  et  libri  Sapientiœ  sententias  usui  accommodamus, 
scripturas  scripturis  copiosiùs  illustramus;  intérim  lectorem  op- 
tamus  tam  diligentem  fieri,  ut  notis  quàm  tnînîmi^Tp  indigeat. 

Rursùs  autem  non  deerunt  qui  prolixitatem  reprehendant, 
universim  quidem  in  Canticum  canticwum,  speciatim  verô  in 
quosdam  Ecdesiastœ  atque  Ecclesiastici  locos*  Ac  de  Cantico 
quidem,  «qui  judices  facile  concèdent  ut  dicatur  copiosiùs,  cùm 
ubique  geminus  afferendus  sit  sensus,  historiens  alter  sive  prood- 
mus  de  Salomonis  ac  sponsae  j£gyptiacœ,  alter  all^goricus  et 
mysticus  de  Christi  et  Eccle^s  sanctarumque  animarum  beato 
coiyugio  castisque  deliciis;  uterque  reconditissimus,  allegoricus 
verô  quàm  maxime,  quem  in  hoclibro  non  modo  dignitateac 
veritate  potiorem,  verùm  etiam  à  Spiritu  sancto  prsBcipuè  specta- 
tum  uno  ore  consentiunt.  In  hàc  autem  allégorie  prosequeadA, 
non  nostri,  sed  Patrum  sensus  ezponendi  erant,  ne  in  tam  gravi 
argumento,  nostris  arbitriis,  sine  fine  modoque  ludeve  videremur; 
quod  genus  interpretandi  c(^osum  esse  oportet,  cùm  tôt  ac  tauta 
occurrant  in  eam  rem  dicta  à  Patribus  et  intarpretibus,  ut  et  in 
ipso  delectu  labcNret  animus,  et  ipsam  segetem  amplam  esse  ne- 
cesse  sit,  tametsi  optima  quseque  ac  selectissima  coUigamus. 

De  caeteris  verô  notis  prolixioribus  alia  ratio  est  Aut  emm  his- 
torica,  aut  dogmatica  qu^am  persequenda  fuerunt  :  atque  his- 
torica  quidem  in  Ecclesiostico,  zxxvi,  l,  u,  quaB  si  paucis  agere- 
mus,  nullam  rébus  lucem,  nullam  lectori  studioso  opem  allaturi 
eramus.  Dogmatica  verô  nonnulla  in  Ecdesiastœ  atque  EcdesiaS' 
tici  uno  vel  altero  loco,  paulô  copiosiùs  tractari  oportuit  [EccU.y 
zii,  7;  Eccli,,  u,  14),  ubi  necessariô  castigandi  veniebant  qui  in 
interpretandis  iUisà  fldei  régula  aut  Patrum  sensibus  abhorrèrent. 
QuaB  quidem  ut  parce  fleri,  ita  ubi  res  posiulabat,  non  prorsùs 
prsBtermitti  debere  duzimus» 
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XI.  —  VDlgatœ  nostriB  glossemata  :  hebraismi  in  libris  Salomonis  atqne  aliis  ; 
nota  necessaria  de  comparationibus. 

Non  pigebit  autem  hic  ad  calcem  apponere  quaedam  Yiilgat» 
nostrœ  glossemata,  eosque  hebraismos,  qui  passim  occurrant  cùm 
in  Salomonicis,  tum  etiam,  ut  semel  hune  absolvamus  locum,  in 
Sapientiâ  et  Ecclesiastico.  Atgue  animam  guidem  hebraicâ  phrasi 
pro  personâ  positam  omnes  nôrunt  :  cor  pro  intellectu  sumitur  : 
callidus,  versutus,  astutus,  in  bonam  ferè  partem,  procauto,  pru- 
dente, sapiente;  derisor,  illusor,  contemptor,  praevaricator,  pes- 
tilens,  impius,  malum  et  nequam  sonant  :  quo  génère  nequitiae, 
res  subjecta  déterminât  :  disciplina,  doctrinam  indisdplinatus  in- 
doctum  dénotât;  requies  sœpissimè  pro  cessatione  ponitur;  re- 
quievit  pro  cessavit,  nonnunquàm  activé  pro  cessare  fedt;  infer- 
nus  pro  sépulcro,  ut  in  totà  Scripturâ  passim;  haereditare  pro 
sortiri,  interdùm  activé  pro  sortiri  facere;  ut  est  illud  Eccli.,  xvii,  9  : 
legemvitœhœreditavitillos,  id  est,  haBreditare,  sive  sorti  habere 
fecit  :  panis  pro  alimentis,  atque  aliis  vitae  sustentaculis  :  confessîo 
pro  laude  :  minoratio  pro  damno,  sive  diminutione,  atque  haec 
quidem  pervulgata  :  obscuriora  ista  in  Ecclesiastico,  obductio, 
obductus  pro  impetu  hostili,  immissisque  sive  illatis  calamitati- 
bus  :  alicujus  rei  continens,  pro  compote  :  datus  pro  datione  ac 
dato  sive  dono  :  istud  ver6  obscurissimum,  natio  pro  nativitate, 
pro  sobole,  pro  agrorum  sive  arborum  flructu  ac  proventu  :  quo 
etiam  sensu,  generatio,  generationes;  ut  inillo  :  à  generationibus 
meis  impUmini;  Eccli.,  xxrv,  26,  hoc  est  sapientiae,  tanquam  agri 
feracissimi  aut  arboris  praecellentissimae,  fructibus  ac  frugibus. 
Quo  etiam  loco  notanda  venit  praepositio  à,  ut  et  aliae  de,  ex,  cum, 
saepè  omissœ,  sœpè  superflu® ,  unde  in  sermone,  ex  defèctu  sive 
redundantià  obscuritas.  Jam  ex  graecâ  quoque  phrasi  illud  fre-* 
quentissimum;  inflnitivus  pro  gerundio,  ut  illud  :  Posuit  ocidurn 
8uum...  ostendereiUis,  Eccli.,  xvn,  7,  id  est,  ad  ostendendum,  sive 
ut  ostenderet  :  tum  illud,  Dei  nomen  sœpè  supplendum,  quale  est 
îllud  :  Deprecatio  pauperis  ex  oreusque  ad  ^usauresperveniet, 
nempe  Dei ,  Eccli.,  xxi,  6,  quod  est  familîare  Hebraeis  :  eô  quùd 
Deus  semper  debeat  esse  menti  prœsentissimus,  ac  facile  subintel- 
ligendus  ;  unde  etiam  illud,  <U(2.,  xxvn,  i  :  Qui  qiiœrit  loctipletart. 
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avertit  oculum  suum,  siipple  à  Deo,  seu  quod  idem  est,  à  lege. 
Denique  illud;  in  comparationibus  ac  similitudinibus  multa  sup- 
plenda,  guorom  exempla  inventas,  Prov.^  xxv,  imprimis,  compa- 
randi,  etcomparationes  reddendi  particuIaB,  id  esi^quemadmodùm, 
sic,  et  esteras,  guarum  loco  Hebrsei  passim  substituunt  conjunc- 
tivam  ef ,  ut  in  illo  :  Ventus  aquilo  dissipât  pluviaSy  et  faciès 
tfistis  linguam  detrahentem,  xxv,  23;  interdùm  hanc  etiam  sup- 
primunt  :  Nubes  et  ventus  et  pluviœ  non  scquentes,  vir  gloriosus 
et  promissa  non  complens^  ibid.,  14  ;  quod  saepè  non  levem  diffl- 
cultatem  parit,  ut  in  illo  :  Amittit  pallium  in  die  frigoris»  Acetum 
in  nitrOj  qui  cantat  carmina  cordi  pessimo,  sive  afflicto,  iMd.,  20. 
QuaB  perspicua  flunt,  si  particulas  comparandi  suppleveris,  ut  ad 
eum  locum,  et  alibi  fècimus.  Ssepè  etiam  aliquid  supplendum  in 
rébus  ad  quas  fit  comparatio  ut  in  eodem  versu  :  item  ibid.^  19: 
Lens  putridm  et  pes  lassus,  qui  sperat  super  infideli  :  sic  supplen- 
dum, qualisest  qui  dente  putrido  ac  pede  lasso  utitur,  talis  isqui  spe- 
rat super  infideli  :  et  ibid.,  16, 17  :  Mel  invenisti,  comede  quod  suf- 
ficit  tibiy  ne  forte  satiatus  evomas  illud.  Subtrahe  pedem  tuum  de 
domo  proximi  lui,  nequandà  satiatus  oderit  tè  ;  tanquam  diceret  : 
Sicut  qui  mel  nimium  comedit,  ad  satietatem  ac  vomitum  addu- 
citur,  ita  te  proximus  ejiciet  et  evomet,  si  plus  sequo  te  ingesseris. 
Omissum  etiam  interdùm  alterum  comparationis  membrum,  putà 
ipsa  redditio  sive  applicatio,  ut  in  illo  :  Diligenter  agnosce  vuUum 
pecoris  tui,  Prov.,  xxvii,  23,  omîssa  applicatio  ad  eos  qui  homi- 
num  sive  rationalis  gregîs  curam  gérant  ;  et  apud  Ecclesiasten, 
X,  8  :  Qui  fodit  fouam,  qui  dissipât  sepem,  etc.,  omissa  redditio, 
quam  ad  eum  versimi  suppletam  videre  erit.  Sic  in  illo  Ecclesias-- 
tici  XXVI,  15:  Sicut  viator  sitiens,  etc.,  supplenda  applicatio 
propter  eam  causam  quam  ad  eum  locum  diximus.  Universim 
apud  Hebrœos  aliosque  Orientales  supplenda  multa  :  valetque  id 
quod  monemus  Prœfatione  in  PsalmoSy  cap.  iv,  24;  vn,  38,  tenuia 
hsc  et  obvia  ;  sed  parvulos  quoque  adjuvare  oportet,  ut  sine  of- 
fendiculo  prseclaras  percurrant  sententias. 
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S.  HIERONYMI  PRESBYTEW 

PRiEFATIO  ra  LIBROS  SALOMONIS 

AD  GfiROMATIUX    ET  HELIODORUX   EPISGOPOS. 


Jungat  Epistola,  qnos  jungit  sacerdotium ,  imè  charta  non  di* 
vWat  quos  Christi  nectit  amor.  Commentarios  in  Osée,  Amos,  Za- 
chariam,  Malachiam,  quos  poscitis,  scripsissem,  si  licuisset  prae 
yaletudine.  Mittitis  solatîa  sumptuum  ;  notarios  nostros  et  libra- 
rios  sustentatis,  ut  vobis  potissimùm  nostrum  desudet  ingenîum. 
£t  ecce  ex  latere  frequens  turba  diversa  poscentium  ;  quasi  aut 
sequum  sit,  me,  vobis  esurientibus,  aliis  laborare  :  aut  in  ralione 
dati  et  accepti ,  cuiquam  praeter  vos,  obnoxius  sim.  Itaque  longâ 
aegrotatione  fractus,  ne  penitùs  hoc  anno  reticerem ,  et  apud  vos 
mutus  essem ,  triduî  opus  nominî  vestro  consecravi,  interpreta- 
tionem  videlicet  trium  Salomonis  voluminum  :  MisU,  quasHe- 
braei  Pardbolas  :  vulgata  autem  editio  Froverbia  vocat  :  Coheleth, 
quem  graecè  Ecclesiasten,  latine  Concionatorem  possumus  dicere  : 
Sir  hasstrtm,  quod  in  nostrâ  linguâ  vertitur  Canticum  canHco- 
rum,  Fertur  et  Panaeretos  Jesu  fllii  Sirach  liber,  et  aliuspseudepi- 
graphus,  qui  Sapfenrta  Satomonw  inscribitur.  Quorum  priorem, 
hebraicum  reperi,  non  Ecclesiasticum ,  ut  apud  Latinos,  sed  Pa- 
rabolas  praenotatum  ;  cui  juncti  erant  Ecclesiastes  et  Canticum 
canticorum  :  ut  similitudinem  Salomonis ,  non  solùm  librorum 
numéro,  sed  etiam  materiarum  génère  coaequaret.  Secundus  apud 
Hebrœos  nusquàm  est  ;  quia  et  ipse  stylus  grsecam  eloquentiam 
redolet  :  et  nonnulli  scriptorum  veterum  hune  esse  Judœi  Philo- 
nis affirmant.  Sicut  ergo  Judith, et  Tobi,  et  MachabœoTumVibTos 
legit  quidem  Ecdesia,  sed  eos  inter  canonicasScripturas  non  re- 
cipit  ;  sic  et  haec  duo  volumina  légat  ad  ae^cationem  plebis , 
non  ad  auctoritatem  ecclesiasticorum  dogmatum  conflrmandam. 
Si  cui  sanè  Septuaginta  Interpretum  magis  editio  placet,  habet 
eam  à  nobis  olim  emendatam.  Neque  enim  nova  sic  cudimus,  ut 
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vetera  destruamus.  Et  tamen  cùm  dillgentissimè  legerit ,  sciât 
magis  nostra  scripta  intelligi ,  quae  non  in  tertium  vas  transfusa 
coacuerint,  sed  statim  de  pr»lo  purisâimca  commendata  test» , 
saum  saporem  servaverint. 


SANGTI ISIDORI PELUSIOT^ 

UB.  IV.   BPISTOLA  XL 

DE  TRIBUS  SALOMONIS  LIBRIS. 


Quoniam  ordinem  trium  Salomonis  librorum  discere  cupis , 
scito  unum  illorum  docere  virtutem  moraiem;  alterum  ostendere 
qiiàm  sit  vanus  labor  eorum ,  qui  rébus  hujus  vit®  nimis  atten- 
dunt,  tertium  denique,  amorem  quo  erga  res  divinas  praedita  sit 
illa  anima,  quse  superiora  jam  didicit.  Atque  haec  ratio  est  ordi- 
nis  :  quare  illud  quidem  primo  loco,  istud  autem  secundo ,  hoc 
denique  tertio  collocatum  sit  opus.  Qui  autem  in  ethiôis,  probe  se 
gessit ,  dùm  Proverbiorum  scriptoris  discipulus  fuit ,  de  eo  me- 
tuendum  non  est,  ne  ad  Canticum  canticorum  delatus,  in  carna- 
lem  et  vulgarem  amorem  incidat  ;  quin  potiùs  futurum  est ,  ut 
ad  purum  ac  divinum  illum  sponsum,  quasi  quibusdam  alis  effe- 
ratur,  qui  beatos  pronuntiat  eos ,  qui  tali  sunt  amore  vulnerati. 
Moneo  itaque  adolescentes ,  ne  priùs  tertium  attingant  opus , 
quàm  in  prioribus  duobus  praeclarè  se  gesserint.Âbsurdum  enim, 
vel  potiùs  nimis  temerarium,  et  audax  est  negotium ,  et  à  mysti- 
cis  legibus  abhorrens ,  ut  in  adyta  insiliant,  seseque  pénètrent , 
qui  ne  vestibulis  quidem  sint  adhuc  digni.  Quemadmddùm  enim 
in  templo ,  ea  quidem  quae  foris  erant ,  omnibus  adiré  licebat  : 
quae  verô  intùs  erant  sacra,  quae  vélo  comprehendebatur  obtecta, 
quamvis ,  alioquin  adiri  poterant,  tamen  à  vulgo  non  consecrato 
et  profano  adiri  non  poterant;  quae  denique  intima  erant  Sancta 
sanctorum ,  et  sacratissima  sacra ,  ad  ea  nec  illis  quidem  patebat 
aditus,  qui  vitam  agerent  inculpatam  :  sed  soli  fas  erat  ingredi 
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summo  sacerdoti,  qui  Tiimin\Tn  seipsum  consecrarat ,  et  onmein 
mortalem  rugam  deposuerat.  Sic  etiam  erga  hosce  Salomonis  li- 
bros  afTecti  esse  debent  adolescentes  ;  et  primùm  qiûdem  omnium 
splendere  morum  virtute  ;  deinde  verô,  rerum  ad  hanc  vitam  per- 
tînentium  nullitatem  atqae  inanitatem  condemnare  ;  et  sic  de- 
mùm  ea  attingere ,  quad  yulgus  hominum  assequi  nequit.  Nam 
gui  extra  septa  esse  debeant,  si  temerario  ausu ,  in  sacra  divina, 
non  initiati*  irruere  prdesumosermt ,  pcenas  dabunt  extremas. 
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i.  Parabolœ  Salomonis,  filii  Da- 
vid>  régis  IsraeL 

2.  Ad  soieiidam  sapientiam,  et 
disciplinam  : 

3.  Ad  intelligendaverbapruden- 
fiœ,  et  suscipiendam  eruditionem 
doctrinœ,  justitiam,  et  judidum, 
etœqoitatem  : 


CAPUT  PRIMUM, 

Parabolaram  otiUtos  :  ftindunentom  tapienlia,  Dei  timor  et  eoltais  :  mijonim  doeirina  :  impiomm 
iUeeebne ,  casas  :  sapientia  blanda  hommam  iniitatriz  :  ad  extremnm  contenptores  tenet. 

4.  Ut  detur  parvulis  astutia,  ado- 
lescenti  scientia,  et  intellectus. 

5.  Audiens  sapiens^  sapientior 
erit  :  et  intelligens^  gubernacula 
possidebit. 

6.  Animadvertet  parabolam  et 
interpretationem^Terba  sapientum, 
et  œnigmata  eorum^ 

1.  Parabolœ  Saiomonis,  Titoh»  antiqaonnn  more  coin  ipso  texta  conjunctos. 

3.  àd  intelligenda  verbaprudentiœ  :  intelligentLes  :  Hebr.  Binah:  et  suscipiendam 
eruditionem  doctrinœ  :  discipliDam  :  Hebr.  Mousar :ut  suprà  vers.  2.  Monet  eos  quos 
imbuit,  nt  non  solùm  sapientiam,  quam  ipsi  perceperin^  amplecti,  sed  etiam  verbis 
pradentimn  auscoltare^  et  hœc  intelligere  corent^  Beda.  Justitiam  et  judicium  et 
cequitatem  :  Hebr.  reetitudines.  In  justitià^  actio  recta  secundûm  regulam  veri- 
taUs  ;  ÎQ  judicio,  discretio  boni  et  mali^  dum  agimus  cmn  prozimo  ;  in  œqoitate, 
rectitudo  mentis;  cùm  sincerA  intentione  Deo  placere  contendimus  :  idem. 

4.  Ut  detur  parvulis  :  non  tantûm  provectiorÂus  et  rerum  ezperientià  doctis, 
verùm  etiam  parvulis,  joxia  illad  :  Testimonium  Domini  fidèle ,  sapientiam  prœ» 
stans  parvulis,  Psal.  xviii,  8.  Parvnlos  dicit  sensu  aimplices^  et  qui  nuper  sapien- 
tiœ  aures  accommodare  cœperunt,  Beda.  Astutia  :  cauteia  diligens,  qusB  rudlbus 
et  incipientibuB  necessaria.  Adolescenti  scientia  :  Hebr.  puero  qui  jam  aut  quan- 
tum in  eruditione  profecerit,  Beda.  Et  intellectus  :  Hebr.  cogitatio,  solertia,  nt 
improvida  œtas  bis  instructa  consîliis ,  senum  œquet  prudentiam ,  juzta  ilIad  : 
Super  senes  intellexi,  quia  mandata  tua  quœsivi^  Psal.  cxviii,  100. 

5.  Audiens  sapiens,  sapientior  erit,  Hactenùs  rudimenta;  nimc  incrementa  po- 
nit ,  ut  non  mode  imperilis,  putà  pueris  ;  yerùm  etiam  doctis,  sapientiœ  studinm 
necessarium  esse  videatur.  Signlficat  autem  neminem  usque  adeô  esse  sapien- 
tem,  ut  non  ei  sapientia  doctrinaque  addi  possit  :  sicut  ait  Paulus ,  crescentes  in 
sdeniiâ  Dei.  Col.,  i,  10.  Gubernacula  possidebit  :  Hebr.  Tachboulot,  consilia,  ga- 
bemandi  rationem,  artem  quà,  yelut  arrepto  clavo,  navem  dirigat. 

6.  Animadvertet  parabolam  :  Hebr.  ut  intelligat.  Et  interpretationem.  AHoquin 
flet  iUud  quod  ait  Prophète  :  Auditu  audietis,  et  non  intelligetis  ;  et  videntes  vide- 
bitis,  et  non  videbitis,  Isa.,  yj,  9,  referente  Matthœo,  iiii,  14  :  nnde  disclpuU  ad 
Dominnm  t  Edisaert  nobis  parabohm ,  ibid.,  36.  Pro  interpretatione,  alii  yertunt' 
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7.  Timor  Domini,  principium  sa- 
pientiœ.  Sapientiam ,  atque  doctri- 
nam  stulti  despiciunt. 

8.  Audj^  fili  mi,  dîsciplinam  pa- 
tris  tui,  et  ne  dimittas  legem  ma- 
tris  tuœ: 

9.  Ut  addatur  gratia  capiti  tuo> 
et  torques  collo  tuo. 

10.  Fili  mi,  si  te  lactaverint  peo- 
catores,  ne  acquiesças  eis. 

H.  Si  dizerint  :  Veni  nobiscum, 
insidiemur  sanguini,  abscondamus 
tendîculas  contra  insontem  frustra  : 

12.  Deglutiamus  eum  sieut  infer- 
nus  viventem,  et  integrum  quasi 
descendentem  in  lacum. 


13.  Omnem  pretiosam  subslan- 
tiam  reperiemus,  implcbimus  do- 
mos  nostras  spoliis. 

14.  Sortem  mitte  nobiscum,  mar- 
supium  unum  sit  onmium  nostrûm. 

15.  Fili  mi, ne  ambules  cum  eis, 
prohibe  pedem  tuum  à  semitis  eo- 
rum. 

16.  Pedes  enim  illorum  ad  ma- 
lum  currunt,  et  festinant  ut  eflfun- 
dant  sanguinem. 

17.  Frustra  autem  jacitur  rete 
ante  ooulos  pennatorum. 

18.  Ipsi  quoque  contra  sangui- 
nem  suum  insidiantur,  et  moliun- 
tur  fraudes  contra  animas  suas. 


factmdiam,  Septuag.  verô  obscurum  seu  tenebrosum  sermonem ,  quem  scnitaii 
oporteat^  alliùs  latente  sensu  :  atque  his  libri  aperit  scopum.  JEnigmaîa  eorwn  : 
parabola,  comparatio,  ut  jam  diximus  ;  œnigma  verô  quœslio  obscarior  qnœsitis 
yerborum  iovolucria  teeta.  Ëxemplum  parabolœ  Judic,  ix,  8  :  de  arboi  ibus  re- 
gem  electuria  y  fenigma  autem,  ibid.,  xiy,  14  ;  est  Samsonis  illud  :  De  comedente, 
cibus,  et  de  forti.,.  dulcedo.  Àntiquoa  sapientes  parabolis  problematisque  atque 
œnigmatis  ludere  solitos,  habes  etiam  apud  grœcos  scriptores,  pro^seitim,  ui 
fallor,  in  Pl4tarchi  Convivio, 

7.  Timor  Domini.  Propoâito  egregii  operis  instituto ,  nunc  rem  ipsam  aggrc- 
ditur  :  ac  primùm  adhortatur  ad  sapientiam  usque  ad"  caput  x  :  btc  autem  stalim 
ponit  verœ  sapienti»  fundamentum,  qui  est  tûnor  Domini,  seu  verus  Dei  cultus  : 
sicut  est  apud  Jonam,  i,  9  :  Hebrœus  ego  sum,  ac  Dominum  Dcum  cœliego  Hmco  : 
repetitum  infrà,  Prov^9  ix,  10,  et  alibi  sœpè.  Rectô  etiam  illud,  passim  apud  Au- 
gustinum  quod  &  timoré  pœnœ  inducamur  ad  amorem  justitiœ,  qus  perfecta  sa- 
pientia  est. 

8.  Audi,  fili  mi.  Caput  veri  cultûs,  retinere  traditam  àmajoribus  doctrinam, 
sicut  dlcebat  Moses  :  Interroga  patrem  iuum,  et  annuntiabit  tibi,  Deut.,  xxxii,  7  ; 
et  infrà  :  Ne  transgrediaris  terminas  antiquos  quof  posuerunt  patres  tui,  Prov., 
sxii,28. 

9.  Ut  addatur  gratia,  décor  seu  corona,  capiti  tuo,  et  torques  collo  tuo  :  justilia 
tibi  glûriœ  et  ornamento  erit.  Vide  infrà,  m,  3;  vi,  21. 

10.  Si  te  lactaverint  peccatores  :  id  est,  pellexerint.  Propositis  quœrendaî  sa- 
pientiœ  causis,  nunc  amovet  obstacula  ;  ordltur  autem  ab  avaritiâ,  quœ  malorum 
omnium  radix,  teste  Paulo,  I  limoth.,  vi,  10. 

M,  Abscondamus  tendîculas  contra  insontem  frustra:  gratis;  Septuag.  i^'wfàç  ; 
alii,  impunè.  Vide  infrà,  vers.  17. 

12.  Sicut  infemus:  sepulcrum,  ut  in  Scripturis  passîm. 

14,  Sortent  mitte  nobiscurn  :  valut  ad  partiendam  prcBdam.  Afarsupium  vnum 
sit:  alla  quidem  sortiamur;  communîcemus  verô  pecuniam.  Specîe  amiciliœ  ac 
âdei  ducunt,  communia  enim  amicorum  omnia. 

17.  Frustra  jacitur  rete:  Septuag.  impunè,  non  injuste  :  reprehecsîone  noHA: 
homines  tanquam  aves  capiamus,  nullo  utrorumque  discrimine. 

!8.  Ipsi  quoque  contra  sanguinem  suum  insidiantur.  V.iaa  alios  capere  moliim- 
tur,  ipsi  se  in  laquées  inducunt,  canente  Psalmistà  :  incidit  m  foveam  quant  feeii. 
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19.  Sic  semitsB  ornnis  avari,  ani- 
mas possidentium  rapiunt. 

20.  Sapientia  foris  prœdicat,  in 
plateis  dat  vocem  suam  : 

21.  In  oapite  turbanim  damitat, 
in  foribus  portarum  urbis  profert 
Terba  sua,  dicens  : 

22.  Usquequô ,  parvuli,  diligitis 
inf antiam,  et  stulti  ea,  quœ  sibi  sunt 
noxia  cupient,  et  imprudentes  odi- 
bunt  scientiam? 

23.  Convertimini  ad  correptio- 
nem  meam  :  en  prof eram  vobis  spi- 
ritum  meum^  et  ostendam  vobis 
Terba  mea. 

24.  Quia  vocavi,  et  renuistis  :  ex- 
tendi  manum  meam ,  et  non  fuit 
qui  aspiceret. 

25.  Despexistis  omne  oonsilium 
meum ,  et  increpatîones  meas  ne- 
glexistis. 

26.  Ego  quoque  in  interitu  ves- 
tro  ridebo,  et  subsannabo,  cùm  vo- 


bis^ id  quod  timebatis ,  advenerit. 

27.  Cùm  imierit  repentina  cala- 
mitas,  et  interitus  quasi  tempestas 
ingruerit  :  quandô  venerit  super 
vos  tribnlafio  et  angustia  : 

28.  Tune  invocabunt  me,  et  non 
exaudiam  :  manè  consurgent,  et 
non  invenient  me  : 

29.  Eô  quôd  exosam  habuerint 
disciplinam,  et  timorem  Domini 
non  susceperînt. 

30.  Nec  acquieverintconsiliomeo, 
et  detraxerint  umversœ  correptioni 
meœ. 

31.  Gomedent  igitur  fnictusvi® 
suœ,suisquc  consiliis  saturabuntur. 

32.  Aversio  parvulorum  interfi- 
ciet  eos,  et  prosperitas  stultorum 
perdet  illos. 

33.  Qm  autem  me  audierit,  abs- 
que  terrore  requiescct,  et  abun- 
dantiâ  perfruetur,  timoré  malorum 
sublato. 


P8al.yiiy  16;  etiterùm:  Quidiligii  iniquiiatem,  odit  aninuan  suam,  Psal.  x,  6. 

19.  Sic  semitœ  omnis  avari.  Sic  avari  suis  in  semitis,  Bive  astotiis,  pravisque 
moUtionibua  coKoprehensi,  ab  ipsà  quam  x>06sidere  yidentur  pecunià,  posaidentur^ 
rapiuntorque  ad  interitum.  ^ 

20.  Sapientia  foris  prœdicat.  Aliud  argumentum  conquirendœ  sapientiœ ,  ipea 
facilitas^  quôd  obvia  omnibus  ac  patens  ultrô  occurrat  quœrenUbas. 

21 .  In  capUe  turbarum  :  iû  triviis,  in  locia  frequentissimis.  In  foribus  portarum  : 
arcium;  alii,  muronun,  et  ita  Septuag.^  qu6d  in  portis  fieret  cousessus  publicus. 

22.  Usquequô,  parvuli,  diligitis  infantiam  :  qaemadmodùm  infrà,  ix^  6  :  Belin^ 
quite  infantiam,  et  vivite.  Stulti  ea  quœ  sibi  sunt  noxia,  Rectô,  omnis  enim  ma- 
lus, stultus  ;  stultas  autem  sibi  noxius.  At  Hebr.  simpliciùs  :  Usquequô,  imperiti, 
diligitis  imperitiam,  stulti  stultitiam,  &evL  derisores  derisionem?  quà  voce  non 
tantûm  stoltitia,  sed  etiam  impietas  desigaatur.  Densores  autem^  quibos  yita  nil, 
niai  lusus,  Sap,,  xv,  12. 

23.  Proferam  vobis  spiritum  meum  :  aensum,  vocem,  sicut  infrà,  xxix,  11  ; 
Totum  spiritum  suum  profert  stultus, 

24.  Yocavi,  et  renuistis.  Locuz  à  comminatione.  In  interitu  vestro  ridebo:  piis 
etiam  ultrô  insultantibus ,  ac  dicenlibus  :  Ecce  homo,  qui  non  posuit  Deum  adju- 
toremsuum,  Psal.  Li,  8;  Deo  quoque  irridente  et  increpaote  :  Ecce  Adam,  quasi 
vnus  ex  nobis.  Gènes.,  m ,  22. 

32.  Aversio  parvulorum  interficiet  eos.  Peribuiit,  quôd  puerorum  atque  impe^ 
ritorum  exemple ,  à  sapientiœ  comilio  auditum  averterint.  Et  prosperitas  stultO' 
rum  perdet  illos  :  tranquillilos,  impunitas.  Ita  enim  putant  benè  sibi  omnia  per 
uequitiam  eveotura* 
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CAPUT  II. 

SapienlUt  boDA  oonfert,  arcet  mala  :  laeem  affert  :  abttrahit  à  TolapUtibiii  et  muliebrilNii 

illecebrii. 


1 .  Fili  mi,  si  susceperis  sennones 
meos,  et  mandata  mea  absconderis 
pênes  te^ 

2 .  Ut  audiat  sapientiam  auris  tua  ; 
inclina  cor  taum  ad  cognoscendam 
prudentiam. 

3.  Si  enim  sapientiam  invocave- 
ris,  et  inclinaveris  cor  tumn  pru- 
dentiœ  : 

4.  Si  quaesieris  eam  quasi  pecu- 
niam,  et  sicut  thesauros  effoderis 
iUam  : 

5.  Tune  intelliges  timorem  Do- 
mini,  et  scientiam  Dei  invenies  : 

6.  Quia  Dominusdat  sapientiam, 
et  ex  ore  ejus  prudentia  et  scien- 
tia* 

7.  Gustodiet  rectorum  salutem, 
et  proteget  gradientes  simpliciter, 

8.  Servans  semitas  justitiœ,  et 
vias  sanctorum  custodiens. 


9.  Tune  intelliges  justitiam ,  et 
judicium,  et  eequitatem,  et  omnem 
semitam  bonam. 

10.  Si  intraverit  sapientia  cor 
tumn ,  et  scientia  animœ  tusB  pla- 
cuerit, 

li.  Gonsilium  custodiet  t6>  et 
prudentia  servabit  te , 

12.  Ut  eruaris  à  yià  malÂ,  et  ab 
homine  qui  perversa  loquitur  : 

13.  Qui  relinquunt  iter  rectum, 
et  ambulant  per  vias  tenebrosas  : 

14.  Qui  lœtantur  cum  malefece- 
rint,  et  exultant  in  rébus  pessimis  : 

15.  Quorum  viœ  pervers©  sunt, 
et  infâmes  gressus  eorum. 

16.  Et  eruaris  à  muliere  aliéna, 
et  ab  extraneà  .quœ  mollit  sermo- 
nes  suos, 

17.  Et  relinquit  duoem  puberta- 
tissuœ. 


1.  Si.,,  numdata...  absconderis  pênes  te  :  qaasi  rem  pretiosissimam  ;  qno  sensu  : 
In  corde meo  abscondi  eloquia  tua,  ut  non  peccem  tiln,  Psal.  dvni,  11. 

4.  Siquœsieris  eam  quasi  pecuniam:  pari  studio,  pari  labore,  unde  sequitur  : 
St  sicut  thesauros  effoderis  iilam,  ut  altè  reconditam.  Sic  David  :  In  via  tesiimo- 
niorum  tuorum  delëctatussum,  sicut  in  omnibus  divitiis;  et  iterùm  :  Dilexi  mon- 
data  tua  super  aurwn  purissimum;  denique  :  Lœtabor  ego  super  eloquia  tua,  sicut 
qui  invenit  spolia  multa,  Psal.  czviii,  14^  127, 162.  Vide  infrà,  m,  14, 15. 

7.  Custodtet  rectorum  salutem.,.  gradientes  simpliciter.  En  illa  duo  qu®  passim 
Scriptura  conjungit  :  rectitude  cordis  ad  normam  compositi,  et  morum  simpli- 
citas ,  sine  fraude ,  sine  fuco  :  quemadmodùm  sanctus  Job,  i,  1  :  Vir  simplex  et 
reclus ,  ac  timens  Deum  :  cûm  è  contra  malorum  hominum  vIbb,  dislorts  sive 
abnonne.s,  perversœque  sint,  ut  habes  infirà,  12,  13,  14, 15,  et  toto  libro  passim. 

9.  Tune  intelliges  justitiam,  etc.,  de  quibus  suprà,  i,  3. 

13.  Vias  tenebrosas  :  luce  veritatis  ac  justiUœ  desUtutas;  unde  passim  in  Scxi^ 
taris,  fllii  Incis,  filii  tenebrarum,  dicente  Domino  :  Qui  sequitur  me,  non  ambuÙA 
in  tenebris,  sed  habebit  lumen  vitœ,  Joan..  vin,  12.  Vide  infrà,  iv,  19. 

15.  Quorum  viœperversœ  sunt  :  oblique,  distortœ,  tortuosas,  rejectA  qoippe 
normA.  Et  infâmes  gressus  eorum  :  Hebr.  iurpes,  recedentes,  devii. 

16.  Ut  eruaris  à  muliere  aliéna,  Aliud  obstacolom  à  lenociniis  voluptatom,  «i» 
que  impndids  amoribus.  Idem  locas  pertractatur  cap.  v,  vi,  vu,  iz,  izm,  27,  28. 

17.  Ducem  pubertaiis  suœ  :  virum  coi  virgo  napslt  :  qao  sensu  «pud  HomeraBi: 
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18.  Btpaeti  Dei  suioblitaest  :  in- 
clinata  est  enim  ad  mortem  domus 
ejus^  et  ad  inferos  semit»  ipsius. 

19.  Omnes  qui  ingrediuntur  ad 
eam,  non  révertentur,  nec  appré- 
hendent semitas  idtœ. 

20.  Ut  ambules  in    Ti&  bouL, 


et    celles   jnstormn  custodias. 

21.  Qui  enim  recti  sunt,  habita- 
bunt  in  terra,  et  simplices  perma- 
nebunt  in  eÂ. 

22.  Impii  verô  de  terra  perden- 
tnr,  et  qui  inique  agunt,  auferen- 
tur  ex  e&. 


xoupi^Yiv  àXoxov  :  8ic  etiam  animsB  instabiles,  seductœ  ab  hœreticis^  excidant  à  sim- 
plicitate  quœ  est  in  Chrislo,  cui  ut  casta  virgo,  erant  traditœ.  II  Cor.,  xi,  2,  3. 
iS.  Et pacti  Dei  sui  oblita  est  :  legis ,  adulteria prohibentis.  Inclinata  est  :  Ghald. 
depressa  declivis,  in  foveà  lubricà. 

19.  Non  revertentur  :  ut  qui  in  ferarum  speluncam  inciderint,  neqoe  nnquàm 
ad  86  redibunt,  pravis  inescati  Ubidinibus,  et  yoluptatibi»  mersi. 

20.  Vt  ambules  in  via  bond  :  redi  ad  vers.  11.  Prudentia  servabit  te:i2  :ut 
eruaris  à  via  malâ  ;  16  :  â  muliere  aliéna;  et  :  ut  ambules  m  via  bond  :  hœc  enim 
omnia  conseqaeris^  si  prudentia  te  regat. 


^».MM^MM»«^MWMWWW>^^*MM^<^w^^^^/v^^>/^<^«<»»/^<^^^/w^A^^/^/^^^^^^^^w<^A^^^ 


CAPUT  III. 

yitt  :  reram  copia,  versque  dîTitiae,  ac  perfecta  secaritas ,  per  lapientiam  :  beneficentia  eom. 
meodatur,  27, 28  ;  malos  perdit  Deus  :  bonis  benelîuit. 


1.  Flli  mi,  ne  obliviscaris  legis 
meœ ,  et  prœcepta  mea  cor  tuum 
custodiat. 

2.  Longitudinem  enim  dierum, 
et  annos  vitœ,  et  pacem  apponent 
libi. 

3.  Misericordia  et  veritas  te  non 
deserant,circimida  eas  gutturi  tuo, 
et  describe  in  tabulis  cordis  tui  : 

4.  Et  inTenies  gratiam,  et  disci- 


plinam  Jbonam  coràm  Deo  et  ho- 
minibus. 

5.  Habe  fiduciam  in  Domino  ex 
tolo  corde  tuo,  et  ne  innitaris  pru- 
dentiœ  tuœ. 

6.  In  omnibus  viis  tuis  cogita  il- 
lum,  et  ipse  diriget  gressus  tuos. 

7.  Ne  sis  sapiens  apud  temetip- 
sum  :  time  Deum,  et  recède  à  malo  : 

8.  Sanitas  quippe  erit  umbilico 


2.  Longitudinem  dierum.  Aliud  argumentum  conquirendad  sapientiffi,  à  divinis 
poUicitatioDibus  ac  mercede  promissA ,  qualis  illa  est  :  Honora  pcdrem  et  ma- 
trem..,  ut  longo  vivas  tempore,  Deut.,  y>  16^  quod  et  ad  csetera  prœcepta  pro- 
tenditur  :  ut  bene  sit  iibi,  et  longo  vivas  tempore,  ibid.,  xxii^  7.  Et  iterûm  :  Pon- 
dus habebis  justum  et  verum..,  ut  multo  vivas  tempore ,  Mù.,  XXY,  15;  et  alibi 
passim.  Et  pacem  :  alia  merces  :  non  enim  estpax  impiis,  et  :  Impii  quasi  mare 
fervens,  inquiet!,  ac  velut  tarbinibus  acti  ;  et  :  Fa  impio,  Isa.,  m,  \  1 ,  xlvjii,  22  ; 
LVii,  20,  21.  Qaod  etiam  Salomon  copiosiùs  exequetur  bic,  23. 

5.  Ne  innitaris  prudentiœ  tua  :  quod  est  vers.  1  :  Ne  sis  sapiens  apud  temet- 
ipsum,  Paulus  :  ffolite  esse  prudentes  apud  vosmetipsos.  Rom.,  xii,  16.  Perdam 
enim  sapientiam  sapientium,  1  Cor.,  i,  19  :  ex  Isa.,  xxix,  14.  Unde  cairistus  foe- 
tus est  nobis  sapientia  à  Deo,  etjustitia,  et  sanctifieatio,  et  redemptio  :  ut,  quem- 
admoditm  scriptum  est  :  Qui  gloriatur,  in  Domino  glorietur,  ibid.,  30,  31. 

8.  Umbilico  tuo.  Per  umbilicum  et  ossa ,  interiores  quJeque  et  infirmiorea 
partes  designantur,  qiiibna  maxime  valetudo  continetur.  Et  irrigatio  ossium  tuo- 
rum  :  pinguedo^  medulia. 
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tuo^  et  irrigaiio  osshun  tuorum, 
9.  Honora  Dominum  de  tuà  sub- 

stantià,  et  de  piimitils  omnium  fru* 

gum  tuarum  da  ei: 
iO.  Et  implebimtur  horrca  tua 

sâtoritate,  et  Tino  Icxrcularia  tua 

redundabunt. 
i  i .  Disciplînam  Domini ,  fili  mi^ 

ne  abjicias  :  nec  deficias,  cùm  ab 

eo  corriperis  : 

12.  Quem  enim  diligit  Dominus^ 
compit  :  et  quasi  pater  in  filio  corn- 
placet  sibi. 

13.  Beatus  homo  qui  invenit  sa- 
pientiam^  et  qui  affluit  prudentiâ. 

14.  MeUor  est  acquisitio  ejus  ne- 
gotiatione  argcnti,  et  auri  primi  et 
purissimi,  fructus  ejus  : 

15.  Pretiosior  est  cunctis  opibus  ; 
et  omnia^  qu8B  desiderantui ,  huie 
non  valent  oomparari. 

16.  Longitudo  dierum  in  dexterà 
ejus^  et  in  sinistrà  iliius  dMtîœ  et 
gloria. 

17.  Viœ  ejus,  viœ  pulchr»,  et  om- 
nes  semitœ  iliius  pacificœ. 


18.  Ligûum  vite»  eBt  lue,  qui  ap- 
prehe&derint  eam  :  et  qui  tenuerit 
eam,  beatus. 

19.  Dominus  sapientià  fundavit 
terram,  stabilivit  oobIos  prudentiâ. 

20.  Sapientià.  iliius  eruperunt 
abjssi,  et  nubes  rore  ooncresount. 

21.  Fili  mi,  ne  effluant  hœc  ab 
oculis  tuis  :  custodi  legem  atque 
consilium. 

22.  Et  erit  vita  anima  tosB^  et  gra- 
tia  faucibus  tuis  : 

23 .  Tune  ambulabis  fiduoialiter  in 
via  fuÂ,  etpes  tuus  non  impinget  : 

24.  Si  dormieris,  non  timebis  : 
quiesces,  et  suavis  erit  somnus  tuus  : 

25.  Ne  paveas  repentino  terrore, 
et  irruentes  tibi  potentias  impio- 
rum. 

26.  Dominus  enim  eoit  in  laterc 
tuo,  et  custodiet  pedem  tuum  ne 
capiaris. 

27.  Noli  proMbere  benefaccre 
eum  qui  potest  :  fà.  Taies,  et  ipse 
benefao  : 

28.  Ne  dicas  amico  tuo  :  Vade, 


10.  Impïebuntur  horrea  tua.  Alla  merces,  rerum  onmiam  copia  passim  apnd 
Mosen,  ac  prœsertim  Levit,  xxvi,  4,  10;  altiore  sensu  :  Tanquam  nihii  hakentes , 
et  omnia  possidentes ,  11  Cor.,  vi,  10.  Quemscasam  faabes  postes  >  Ters.  14, 15 
et  seqq. 

14.  MeUor  est  acquisitio,  Hebr.  negotiaiio,  ejus  negotiatione  argenti  :  eodem 
ubique  vocabolo  :  et  auri  primi  :  et  prœ  aoro  flructus  ejus  :  proventus ,  sapien- 
tiœ  Bcilicet. 

IB.  Pretiosior,..  cunctis  opibus  :  Hebr.  genvnis,  margaritis. 

18.  Lignum  vitœ  :  loDga  vita,  ut  vers.  2, 16.  Âllusum  ad  illad  ligauxn  Titœ  in 
paradiso,  Gen.,  ii,  9  ;  m,  22  :  ut  et  infrà,  xiii,  12  ;  xv,  4. 

19.  Dominus  sapientià  fundavit  terram,  Alia  commendaiio  sapientiaB  ab  ope- 
ribus,  quod  copiosiùs  expUcat  infrà^  vin,  22. 

20.  Eruperunt  alym  :  fontes  et  flumina  per  terra  venaB  meant,  et  émanant. 
îJuhes  rore  concrescunt  :  Hebr.  aer  siUlat  roribus;  aquse  supremo  et  inûmse  œquè 
deducuntur  Dei  sapientià. 

21.  Custodi  legem  :  quod  alii  vertant,  essentiam,  eodem  apad  Hebrœos  sensu. 
23.  Àliud  argumentum  :  vera  securitas  per  Ba|>ientiam,  de  quà  securilate  ,24, 

2S,  26,  et  anteà  2,  17.  Summa  :  secorse  consdenti»,  secura  omnia  snb  Deo 
custode. 

2o.  Ne  paoeas  repentino  terrore  :  uude  illud  :  Dominum  non  intfocavemnt  :  iilic 
trepidaverunt  timoré,  ubi  non  erat  timor,  Psal.  uii,  5.  Gontràde  piid  :  Scuio  cir- 
eumdaUt  te  veritas  ^'us  :  non  timebis  à  timoré  nocturno,  PsaL  xc^  5. 
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ot  revertere  :  cras  dabo  tibi  :  cùm 
statim  possis  dare. 

20.  Ne  moLiaris  amico  tao  ma- 
lum,  oùm  ille  m  te  habeat  fiduciam. 

30.  Ne  contendas  adversùs  ho- 
minem  frustra^  cùm  ipse  tibi  nîl'îl 
mali  fecerit. 

31.  Ne  œmuleris  hominem  injus- 
tum,  nec  imiteris  vias  ejus  : 

32.  Quia  abominatio  Domini  est 


omnis  iilusory  et  eulm  simplicibufi 
sermocinatio  ejus. 

33.  Egestas  à  Domino  in  domo 
impii  ;  habitacnla  autem  justonnn 
benedicentur. 

34.  Ipse  deludetiUusores^etman- 
suetis  dabit  gratiam. 

35.  Gloriam  sapientes  posside- 
bunt  :  etultœ'um  exaltatio»  igno- 
minia. 


28.  Gros  dabo.  Rectè  hic  commémorant  Antiochum  illum^  cui  cognomen: 
6  ^ûauv  ;  quod  semper  daturus^  nunquam  dans^  vanis  poUicitationibus  ludifica- 
ret  amicos. 

30.  ATe  contendas  adversîis  hominem  flrusirà  :  de  rébus  nibili  :  sive  immeritô  : 
gratis.  Si  quis  enim  videtttr  conientiosus  esse,  nos  talem  consuetudinem  non  habe- 
mus,  neque  Ecciesia  Dei,  I  Gor.^  xi^  16. 

32.  Quia  abominatio  Domini  est  omnis  ilîusor:  Septuag.  peruer^ttf .  ir«pocvQ(Mc; 

33.  Egestas  à  Domino  in  domo  impii  :  Septuag.  maledictio,  xatàpa. 

34.  Deiudet  illusores  :  quîe  ipsa  est  sententia  memorata  à  Jacobo  et  Petro, 
juxta  Septuag.  his  verbis  :  Deus  superbis  resistit  :  humiiibus  autem  dot  gratiam, 
Jac.,  IV,  6;  JPetr.,v,  5. 

35.  Stultorum  exaltatio,  ignominia  :  Hebr.  stuiti  exaltant  ignominiam,  Septuag. 
insipientia  enim  eorum,  tauquam  alto  loco  posita,  manifesta  erit  omnibus,  II  Tim., 
m,  9. 


CAPUT  IV. 

Salomon  ab  ipsft  pueritift  sapientiam  doctas,  ejus  bona  commendat  :  maloram  înquietado  ae 
pervenitaa  :  Tir  bonui  cor  costodiat  :  pra^a  arceal  coUoqaia  :  agenda  prospiciat,  26,26, 87. 


1.  Audite^  filii^  disciplinam  pa- 
ins, et  attendite  ut  sciatis  pruden- 
tiam. 

2.  Donumbonumtribuamvobis, 
legem  meam  ne  derelinquatis. 

3.  Nam  et  ego  filius  fui  patris 
mei,  tenellus,  et  imigenltus  coràm 
matre  meà  : 

4.  £t  docebat  me,  atque  dice- 


bat  :  Suscipiat  verba  mea  cor 
tuum,  custodi  prœcepta  mea,  et 
vives. 

5.  Posside  sapientiam,  posside 
prudentiam  :  ne  obliviscaris,  ne- 
que  déclines  à  verbis  oris  mei. 

6.  Ne  dimittas  eam,  et  custodiet 
te  :  dilige  eam,  et  conservabit  te. 

7.  Piincipium  sapientiœ,  posside 


3.  FiUus  fui  patris  mei  :  cœteris  majoiibus  ucet  antepositœ,  et  ad  spem  regni 
eductus  :  tenellus  et  unigeniius  :  tam  diarus  matri,  atque  mûgenitus  :  nam  et 
matri  Bethsabee  filisB  Ammiel ,  prsSter  Salomonem ,  dantur  alii  très  ex  Davide 
filii ,  I  Parai.,  m,  5.  Sed  Salomon  dilectiesimus:  nnde  illud  canticum, pro  dilecto 
in  titulo  Psai.  xLiv.  Vide  autem  pietatem  Salomonis  hic  et  ubique  passim  stu- 
diosissimè  commendantis  matrem  optmiam,  et  unà  com  Datfde  &  peocato  ad 
summa  provectam. 

7«  Principium  sapientiœ,  posside  sapientiam  :  piima  tibi  eit  sapientitt  < 
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sapientiam^  et  in  onmi  possessione 
tuâ  acquire  prudentiam  : 

8.  Arripe  illam^  et  exaltabit  te  : 
gloriiicaberis  ab  ek,  cùm  eam  fiie- 
ris  amplexatus  : 

9.  Dabit  capiti  tuo  augmenta  gra- 
tiarum,  et  coronà  inclytà  proteget 
te. 

10.  Audi^  fili  mi^  et  suscipe  verba 
mea,  nt  multiplicentar  tibi  anni 
vitœ. 

li.  Viam  sapientiœ  monstrabo 
tibi,  ducam  te  per  semitas  œqui- 
tatis  : 

42.  Quas  cùm  ingressus  faeris, 
non  arctabuntur  gressus  tui,  et 
currens  non  habebis  offendiculum. 

43.  Tene  disciplinam,  ne  dimit- 
tas  eam  :  custodi  illam,  quia  ipsa 
est  vita  tua. 

44.  Ne  delecterisin  semitis  impio- 
rum,  née  tibi  placeatmalorumvia. 

45.  Fuge  ab  eà,  nec  transeas  per 
illam  :  déclina,  et  desere  eam. 

46.  Non  enim  dormiunt  nisi  ma- 
lefecerint  :  et  rapitur  somnus  ab 
eis,  nisi  supplantaverint. 


47.  Gomeduntpanem  impietatis, 
et  vinum  iniquitatis  bibunt. 

48.  Justorum  autemsemita,  qua- 
si lux  splendens,  procedit  et  crescit 
usque  ad  perfectam  diem. 

49.  Via  impiorum  tenebrosa  : 
nesciunt  ubi  comiant. 

20.  Fili  mi,  ausculta  sermones 
meos,  et  ad  eloquia  mea  inclina 
aurem  tuam  : 

24.  Ne  recédant  ab  oculis  tuis, 
custodi  ea  in  medio  cordis  tui  : 

22.  Vita  enim  sunt  invenientibus 
ea,  et  universœ  cami  sanitas. 

23.  Omni  custodià  serva  cor 
tuum,  quia  ex  ipso  vita  procedit. 

24.  Remove  &  te  os  pravum,  et 
detrahentia  labia  sint  procul  à  te. 

25.  Oculi  tui  recta  videant,  et 
palpebrGB  tuœ  prsBcedant  gressus 
tuos. 

26.  Dirige  semitam  pedibus  tuis, 
et  omnes  viœ  tuœ  stabilientur. 

27.  Ne  déclines  ad  dexteram, 
neque  ad  sinistram  :  avertepedem 
tuum  à  malo.  \ias  enim ,  quœ  & 
dextrîs  sunt,  novit  Dominus,  per- 


16.  Nisi  supplantaverint  :  malefecerint,  deceperint. 

47.  Panem  impietatis,  vinum  iniquitatis  :  malè  parlum,  seu  rapIoA^  sea  dolo. 

48.  Justorum  semita,  quasi  lux.  Erumpet  quasi  mane,  lumen  tuum,  Isa.,  LViii,  8  : 
Procedit  et  crescit  usque  ad  perfectam  diem  :  qu8B  lox  décrémenta  nescit  :  à  cla- 
ritatein  elaritatem,  II  Cor.^  m,  18. 

49.  Via  impiorum  tenebrosa  :  plena  offendiculis  quœ  non  vident  ;  onde  :  net- 
ciunt  uhi  corruant:  joxta  illud  Davidicmn  :  Fiat  via  illorum  tenebrœ  et  lubricum, 
Psal.  XXXIV.  6. 

25.  Oculi  tui  recta  videant  :  primùm  enim  explorare  ac  videre  oportet  quœ 
recta  sunt,  ut  flat  Ulud  Pauli  :  Omnia  probaie,  quod  bonum  est  tenete,  I  Thessal., 
V,  20.  Palpebrœ  iuœ,  oculi,  prcecedant  gressus  tuos  :  quidquid  agas,  prospice  quem 
in  finem  eyenturum  ait  ;  prœcipitis  enim  amimi  est  ire  antequàm  videas ,  eôque 
ingredi,  unde  pedem  referre  non  posais.  Rectè  Beda  :  Iterjustitiœ  quod  ingredU 
debeas,  diligenter  edisce  :  bonum  opus  quod  acturus  es,  seduld  cogitatùme  prœveni. 
Vide  Eccle.,  ii,  44. 

26.  Dirige  semitam  pedibus  tuis  :  qaod  est  illud  ex  Septoag.  educUim ,  et  à 
Patribus  toties  memoratum  :  Rectos  cursus  fac  pedibus  tuis,  et  vias  tuas  dirige. 

27.  Ne  déclines  ad  dexteram  :  quod  est  ire  rectà,  aberrare  nusquam  :  prover- 
biaUs  locutio,  I  Reg.,  vj,  42;  II  Reg,,  ii,  49  :  nnde  illa  sapiens  Thecuitia  :  Nec  ad 
sinistram,  née  ad  daeteram  est  ex  omnibus  his  quœ  hcuius  es:  rectè  conjectatns 
•»!  nec  à  vero  aberrasti»  11  Beg.,  xiv,  19.  Vias  qua  à  dexirissunt  novit  Dominus: 
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rena  Terè  sunt  quœ  &  8im8tri8|8ustaos;itineraautemtaai]ipace 
sunt.  Ipse  autem  rectos  faciet  our- 1  producet 

Id  est  probal^  dent  seriptom  est  :  Novit  Dommus  viam  justorum,  Psal.  ij  6;  et 
ad  Moysen  :  Novi  te  ex  nomine,  et  mvenùti  gratiam  eorùm  me,  Exod.^  xxxiii^  12  : 
unde  ad  reprobos  didtur  :  Nunquam  nom  vos,  Matth.,  vu,  25,  ut  Augustioms  pa»- 
tàm,  et  diftertè  ad  honc  locum  Epist.  poster,  ad  Valent,  pnefixà  libro  de  Qrat, 
et  lib,  aHntr.,  n.  7;  qao  loco  et  istad  rectè  :  ita  bonaa  esse  vias  quœ  à  dextris 
emU,  ui  in  dexteram  tamen  declinare  non  sit  bonum.  Déclinât  ad  sinistram,  qui 
mala  opéra  làdt;  ad  dexteram  verà,  qui  bona  ipsa  opéra ,  quœ  advias  dexteras 
pertinent,  eibi  vidt  aseignare,  non  Deo,  Simili  modo,  ex  BedA  hic  :  Déclinât  ad 
sinistram,  qui  desipit;  ad  dexteram  verè,  qui  plus  sapit  quàm  oportet  sapere. 
Déclinai  ad  sinistram,  qui  vim  pneceptorum  relaxât  in  malum,  ad  dexteram  verô, 
qui  alligat  et  imponit  in  bumeros  hominum  onera  importabilia,  ut  babeUir  Matih,, 
JJMI,  4.  Porrô  ab  illis  verbis  :  Via»  quœ  à  dextn»  nmt  novit  Dominus,  totum 
iUod  in  Hebrso  deest,  et  à  Sept  somptum. 
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CAPUT  V. 


nu  et  lÎBfoa,  ne  à  ^Inplatibiu  abstrahAmiir  :  impiidica  imiUerit  arles,  falu 
dalcedo,  intUbUilas»  bllaeia  :  hiae  pestlt  rd,  Cuw,  TaletiuUiii  t  tera  pcmitentia  :  easti  ooo- 
fogUIsM. 


.  FUi  mi,  attende  ad  sapientiam 
a,  et  pradentin  me»  indina 
aurem  toam, 

2.  Ut  cuatodias  cogitationes,  et 
disciplinam  labia  tua  conservent. 
Ne  attendas  fàllaci»  mulieris. 

3.  Favofl  enim  distUlana  labia 
meretrida,  et  nitidius  oleo  guttur 
ejus. 

4.  NoTissima  antem  illius  amara 
quasi  absynthium^  et  acuta  quasi 
Radius  biceps. 

5.  Pedes  ejus  descendunt  in  mor- 
tem,  etadinferos  gressus  illius  pé- 
nétrant. 

6.  Per  semitam  vit»  non  ambu- 


lanty  Tagi  sunt  gressus  ejus,  et  in- 
vestigabiles. 

7.  Nunc  ergo,  flli  mi,  audi 
me,  et  ne  recédas  &  Tcrbis  oris 
md. 

8.  Longé  f ao  ab  eà  viam  tuam, 
et  ne  appropinques  foribus  domûs 
ejus. 

9.  Ne  des  alienis  honorem  tuum, 
et  annos  tuos  crudeli  : 

40.  Ne  forte  impleantur  eztrand 
viribus  tuis,  et  labores  tui  sint  in 
domo  alienÀ, 

i  i .  Et  gemas  in  novissimis,  quan- 
do  consumpseris  cames  tuas  et 
corpus  tuum,  et  dicas  : 


2.  Ut  euetodiae:  contineas  ac  regas  cogitatûmes  :  non  tantùm  opéra  vel  verba^ 
Ne  attendas  faUaeiœ  muHeris  :  deest  Hebr.,  babent  Septuag. 

3.  Et  nitidius  oleo  guttur  ^us  :  lene  pro  deo  guttur.  Sic  Psd.  uv,  22  :  Mol^ 
hti  sunt  sermones  ejus  super  oleum. 

6.  Vagi  sunt  grestus  ^fus,  et  investigabiles  :  Hebr.  non  vestigabiles,  indeprensi, 
ignoti  ;  tôt  se  fallaciis  tecbmsque  involvit. 

9.  Ne  des  alienis  honorem  tuum  :  ne  sis  eis  Indibrio,  spoliatns  et  egens;  unde  : 

10.  Neexpleantur  extranei  Viribus  tuis:  ne  opes  tôt  laboribus  part»,  aiienam 
in  fomiliam  traosferantur  :  enectoque  per  libidines  corpore,  frustra  gemas,  vers*.!  i. 
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12.  Cup  defestotn.^  sum  discîpli- 
nam^  et  increpationibus  non  ac- 
quievit  cor  meum. 

13.  Nec  audivi  vocem  docentium 
me,  et  magistrîs  non  inclinavi  au- 
lemmeam? 

44.  Penè  fm  in  omm  malo,  in 
medio  ecclesiœ  et  synagogœ. 

15.  Bibe  aquam  de  cistemi  tuà, 
et  fbienta  putei  tui  : 

16«  Deriventur  finîtes  tui  foras, 
et  in  plateis  aquas  taas  diTÎde. 

17.  Habeto  eas  sohis,  nec  sint 
alleoi  participes  tui. 

18.  Sit  vena  tua  benedieta  ;  et  lœ- 
tare  cum  muliere  adolescentiœ  tuœ. 


19.  Cerva  charissîxna,  et  gratissi- 
mus  hinnulus  :  ubera  ejus  inebrient 
te  in  omni  ten^core,  in  amoreejas 
deleetarejugiter. 

20.  Quare  sednceiis,  fil!  mi,  d> 
aliéna,  et  foyens  in  siou  aile- 
riusî 

21 .  EUsplcii  Dominus  vias  boim- 
nîs,  et  omnes  gressus  ejus  eonsî- 
derat. 

22.  Iniquitdte^  snse  capiunt  im- 
pium,  et  funibus  peccatorum  suo- 
rum  conslringitun 

23.  Ipse  morietur,  quia  non  ha- 
buit  disciplinam,  et  in  multîfudine 
stultitiœ  SU8B  decipietur. 


■  12.. Cur  detestatus  sum  disciplinam?  Sera  pœnitentia,  ad  quam  etiam  istud 
pertinet. 

U,  Penè  fui  in  onmi  mût>:  propemodàm  «smia  nurfs  smn  expertos.  In  medio 
ecclesiœ  et  synagogœ  :  libidinibos  œquè,  ac  miseriis  yulgo  notus  :  bona,  valetudo, 
fama  pariter  perierunt. 

\  5.  Bibe  aquam  de  cistemâ  iud:  nxore  légitimA  estô  eontentos. 

16.  Dérivent ur  fontes  tui:  multipUcaboDtor  libeiilai^  et  posteritan  taa  laie  p» 
tebit 

17.  Habeto  eas  solus:  aquaa,  liberos  tnoa,  castamcostodi  matrimoaium,  ut  tuo 
qiioqa«  exemplo  seiret  uzor  pudicitiam ,  nec  liberi  toi  incerto.  paire  oati  ha- 
beantur. 

18.  Sit  vena  tua  (fons  tous)  beaedieta  :  fœcuiida^  Ifito  prorenta  feffr.  Cum  mu' 
liere  adolescentiœ  tuœ  :  quam  doxisti  adolescens,  ntimprà,  if,  17* 

19.  Cerva  charissima  :  amorum  vocabula,  cpiibus  conjogem  prose^Beria.  /a 
amore  ejus  delectare  :  non  in  meretriciis  amoribus  :  et  tamen  memineris  id  quoqae 
essse  vannm,  Eccl.,  u,  1  et  seqq.,  libique,  chrisUane,idictumi  Zcmpus  brève  est: 
reliquum  est,  ui  et  qui  habent'uxores ,  tanquam  non  habentes  sint:  neque  carnij 
sed  spiiitui  serriant,  aecpe  iraftsire  cogitait,  non manere.  ICùr.,  vu,  29-3t. 
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CAPUT  VI. 

De  non  temerè  fidejnbendo  :  ad  formicam  piger  :  apostate,  sire  Tafri  tarindentique  homines  : 
septem  Deo  exosa  :  perpétua  atteatio  ad  legem  :  hinc  tutela  adtertùs  muliebres  illecebras. 


1.  Fili  mi,  si  spoponderis  pro 
amico  tuo,  defîxîsti  apud  extra- 
neum  manum  tuam. 


2.  Dlaqueatos'  es  Terbîs  oris  tui, 
et  captus  propriis  sermonibus. 
a.  Faa  ergp  q^oddi€o,  fili  mi,  et 


1.  Si  spoponderis.  OEconomicum  de  non  fidejubendo,  sœpè  repetitum ,  xi,  U5 
xviT  ,18;  XX,  16;  xxii,  26  ;  xxvn,  13';  non  quôd  spondere  vetet ,  qui  et  iargiri 
pruîcipit,  m,  27,  28,  et  alibi  soetpè;  sed  intérim  haec  vilanda  monet  :  prinuun  ne 
falao  pudore ,  ae  nimiâ  facititate  te  obliges  ;  aiterom  ut  obligatoa,  quamprimùm 


Digitized  by  VjOOQIC 


CAPUT  VI. 


467 


tanetipsiim  libéra  :  quia  incidisti 
in  maaum  proximi  lui.  Discurre, 
f estioa ,  suscita  amicum  tuum  : 

4.  Ne  dederis  somnum  oculis 
tuis^  nec  donnitent  palpebr»  tuœ* 

&..Eruere  quasi  damula  de  ma* 
nu^  et  quasi  avis  de  manu  aucupis. 

6.  Vade  ad  fonnioam,  6  piger, 
et  considéra  vias  ejus,  et  disoe  sa* 
pientiam. 

7.  Qufleoùm  non  habeat  duoem, 
nec  prœceptorem,  nec  principenii 

8.  Parat  in  aastate  oibum  sibi>  et 
ccyogregaA  in  oiesse  quod  oomadat, 


9.  Usquequô,  pîg^>  dormiesî 
quando  oonsnrges  è  somno  tuo? 

iO.  Paululùm  dornùes,  paulti- 
lùm  dormitabis,  paululùm' conse- 
res  maBus>  ut  dormias  : 

11.  Et  veniet  tibi  quasi  Yiator, 
egéstas;  et  pauperies  quasi  Tir  ar- 
matus.  Si  verô  impiger  fuens,  ve- 
niet ut  fons  meesis  tua>  et  egestas 
longé  fugiet  à  te. 

12.  Homo  apo8kata>  Tir  inutilis 
graditur  ore  perverse^ 

13.  Annuit  ooulis,  terit  pede»  dî- 
gito  loquitur^ 


exsolri  te  cures^  ne  dilîgens  licet  paterfamûlas,  aliéna  indiligeutià ,  atqiie  iiu^unâ 
pereas  ;  unde  eubdit  : 

3.  Discurre,  fettina,  êusciia  amicum  tuum  :  pro  qao  spopondisti^  ne  velat  ex 
«olQio  nezu  secams,  reiqne  su»  negligens ,  tibi  peraoWeDdum  œd  alienum  relin- 
qaat.  Spirituali  sensu  Tetat  ne  quis  faôlô  cnram  animamm  suscipiat^  ne  soscep- 
tam  negligenter  gerat;  is  enim  verè  pro  allis  animam  oppigneravit  suan  :  quare^ 
qaod  superest^  slrenuè  nec  sonmolentar  rem  agat^  ut  babetur  vers.  4,  assiduis- 
que  adhortationibos  amicos  sosdtet,  vers.  3,  adigatque  ad  exsolvendum  debi- 
tnm,  Deoque  et  proxlmo  p?869tandum  quod  lex  imperat.  Sic  enim  pastor  vigilans 
animaro  Uberabit,  et  oyium ,  et  snam  :  vi,  1  :  DeflxisH  extraneo  maman  tuam. 
AUadit  ad  cavendi  formulam  complosis  utrinque  manibus  :  quod  et  infrà  mémo- 
tatnr,  xvii,  18;  xxii,  26. 

6.  Vade  ad  formieam,  6  piger,  Fonnica  dicitur  stremiua  qoisque  et  providas 
operarius,  qui  in  pnesenti  vitÂ,  velut  in  œstate ,  fractns  justiti»  quos  in  ster- 
num recipiat,  sibi  recoudat.  Beda.  Disce  sapieniiam  :  non  bestiole ,  sed  Dei^  in 
tenu!  licèt  animalculo^  ingentium  viriutum  spécimen  adumbrantis. 

7.  Quœ  cùm  non  habeat  dvcem.  Si  tantillum  animal  principe  carens  et  ralionîs 
ezpers,  naturâ  duce  sibi  providet  in  posterum;  multô  magls  tu  ad  imaginem 
Dei  conditiuB,  ad  videndam  ejus  gioriam  voeatus^  doctorum  magisterio  adjutus^ 
ipsum  conditorem  babens  ducem  ^  debes  in  prœsenti  bonorum  operum  fruclus 
oongregare,  qnibus  in  aHernum  vivas.  Htc  antem  dies  judicii  hiemi  comparatur^ 
quia  tune  uuUa  facultas  pro  vità  laborandi  :  sed  tantùm  quisque  co^tor  de  horreo 

'  prislinflB  actionis  proferre  quod  reeondidit  Beda« 

9.  Usquequd, piger,  dormies  ?  Surge  qui  dormiê  { in  viGîs  peccatisqae  scîlîcet)^ 
et  exwrge  à  mortui$,  et  UhanmaM  te  Christus,  ^hes.^  v^  14. 

10.  Paululùm,  ad  brève  tempus,  conseres,  complicabis  manm  :  teqae  compones 
ad  somnum  ;  at  egestas  te  dormire  non  sinet  :  unde  seqnilur  ; 

il.  Veniet  tibi  quasi  viatar,  egestas:  improvisa^  inexpeetata  :  et  pauperies, 
quasi  vir  armatus  :  acer,  indomitus,  nec  nisi  vi  et  industrie  domo  expellendus  ; 
ne  tantum  viatorem  ultrô  habituram  cogites.  Hle  autem  egestatis  nomine ,  ani- 
mée, sue  vitio,  virtuie  et  gratià  destitntse,  indigentia  int^igatnr.  Si  verà  impiger 
fueris,  veniet  ut  fons  limpidus^  inexbaustus,  messis  tua,  et  egestas  langé  fugiet  à 
te:  quœ  desunt  in  Uebr.,  babent  Septuag. 

12.  Homo  apostata  :  discedens  à  Deo  veràquesimpUcitale;  Hebr.  homo  Belihal  : 
Septuag.  &tf^  xal  7r«pavo(Ao<  :  insipiens  et  legis  çontemptor.  Vir  inutilis,  Hebr. 
iniquus  :  ore  perverse  :  mendace^  fallace. 

13.  Àmmi  Qçuiis  :  verbis  panât,  uutibus  loquitur>  ut  arcana  tacendaqne  reteo- 


Digitized  by  VjOOQ IC 


408 


LIBER  PROVERBIORUM. 


i4.  Pravo  corde  machinatur  ma- 
lum^  et  omni  tempore  jurgia  semi- 
nat. 

15.  Huic  extemplô  venietperditio 
sua,  et  subite  conteretur,  nec  ha- 
bebit  ultra  medicinam. 

16.  Sez  sunt,  quad  odit  Dominus, 
et  septimiun  detestatur  anima  ejus  : 

17.  Oculos  sublimes,  linguam 
mendacem,  manus  effundentes  in- 
noxium  sanguinem, 

18.  Cor  machinans  cogitationes 
pessimas,  pedes  veloces  ad  curren- 
dum  in  malum, 

19.  Proferentem  mendacia,  tesn 
tem  fallacem,  et  eum,  qui  seminat 
inter  fratres  discordias. 

20.  Conserva,  fili  mi,  prœcepta 
patris  tui,  et  ne  dimittas  legem  ma- 
tris  tuœ. 

21.  Liga  ea  in  corde  tuo  jugiter, 
et  circumda  gutturi  tuo. 

22.  Gùm  ambulaveris,  gradiantur 


tecum  :  cùm  dormieris,  custodianf 
te,  et  evigilans  loquere  cum  eis. 

23.  Quia  mandatum  lucema  est, 
et  lex  lux,  et  via  vit»  increpatio 
disciplinas  : 

24.  Ut  custodiant  te  à  muliere 
malÀ,  et  à  blandà  linguÀ  exfraneœ. 

25.  Non  concupiscat  pulchritu- 
dinem  ejus  cor  tuum,  nec  capiaris 
nutibus  illius  : 

26.  Pretium  enim  scorti  vix  est 
unius  panis  :  mùlier  autem  vin  pre- 
tiosam  anîmam  capit. 

27.  Numquid  pbtest  bomo  abs- 
condere  ignem  in  sinu  suo,  ut  ves- 
timenta  illius  non  ardeant? 

28.  Aut  ambulare  super  prunas, 
ut  non  comburantur  plantœ  ejus  ? 

29.  Sic  qui  ingreditur  ad  mulie- 
rem  prozimi  sui,  non  erit  mundus 
cùm  tetigerit  eam. 

30.  Non  grandis  est  culpa,  cùm 
quis  furatus  fuerit  :  furatur  enim 


turus  :  qoales  ardeliones  illi  tnibulenti  homlnes ,  ftnudom  ac  neqaitiarom  arti- 
fices ,  qui  negottts  quibosque  se  immiscent ,  ut  reram  omnium  quœ  aguntnr 
gnari  ;  huic  annuunt  oculis ,  tenmt  àlteri  pedem  :  nil  sînceri ,  nil  candidi  :  unde 
rizflB  et  Jurgia,  ut  in  seq.  lud)etur. 

15.  Hme  extemplà  veniet  perditio  sua  :  reteclis  nebulonis  fraodibuB ,  atqne  om- 
nibus quos  decepit  in  ejus  pemlciem  squè  conspirantibns. 

21.  Ùga  ea  in  corde  iuojugiter  :  allu8um.ad  Deuter.,  vi,  8,  quasi  diceret  :  lllic 
juberis  in  manu  ligare  prœcepta  :  at  ego  praecipio  id  quoque ,  ut  in  corde  liges. 
Vide  VII,  3. 

22.  Cum  ambulaveris,  gradiantur  teewn.  Meditaberis  in  eis  sedens  in  domo 
tud,  et  ambuians  in  itinere,  dormiens  aique  consurgens,  Deuter.,  vi,  7.  Evigilan^ 
loquere  eum  eis  :  quasi  cum  amicis ,  fidisque  consiliariis.  Consilium  enim  meum 
fustifieationes  tuœ  :  sive  ut  habet  Hebr.  quasi  viri  amicissimimei,  Psal.  cxviii,  24. 

23.  Via  vitœ  increpatio  disciplina  :  sive  increpatio  quœ  est  ex  disciplinA  :  non 
ex  odio,  aut  invidiA,  aut  denique  superbiA  animique  levitate. 

25.  Nutibus  illius  :  Hebr.  palpebris ,  nutn  oculorum,  quibus  vel  maxime  stuU 
tum  amatorem  inescant,  quasi  plura  largiturœ ,  quàm  verbis  explicare  andeant. 

26.  Pretium  enim  scorti  vix  est  unius  panis  :  Hebr,  quia  propter  mulierem  mère* 
fricem,  usque  ad  tortam  panis,  supple,  devenitur.  Omnia  exbanrit  viUs  meretri- 
cula.  Mulier  autem  viri  pretiosamanimam  capit  :  neque  tanlùm  bona  corrumpit, 
sed  etiam  ipsam  animam  ,  vers.  32. 

27-28.  Numquid potest  homo,  Haec  cogitent  qui  se  média  in  pericula  conjiciunt, 
forlesque  futuros  se  putant  :  rectè  autem  Ambrosius  :  Nemo  adversks  seipsum 
diu  fortisest.  Vide  similem  sententiam  Eccli.,  xiii,  1. 

29.  Non  erit  mundus  càm  tetigerit  eam  :  innoxius^  impunis. 

30.  Non  grandis  est  culpa  :  furtum,  pras  adulterio  scilicet.  At  Hebr.  non  sper- 
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congregatsîbi,  et  opprobrium  il- 
lius  non  delebitur, 

34.  Quia  zelus  et  furor  viri  non 
parcet  in  die  vindictas, 

35.  Nec  acquiescet  cujusquam 
precibus^  nec  suscipiet  pro  redemp- 
tione  dona  plurima. 


ut  esorientem  impleat  animam: 

31.  Deprehensus  quoque  reddet 
septuplum,  et  onmem  substantiam 
domûs  sum  tradet. 

32.  Qui  autem  adulter  est,  prop- 
ter  cordis  inopiam  perdet  animam 
miam: 

33.  Turpitudinemetignominiam 

nent  fiarem,  non  probro  afflcient^  non  flagris  cœdent,  sed  pecuuià  maictabant; 
adalterum  yer6  nece. 

31.  Reddet  septuplitm  :  phrasiB  Hebr.  Septenarius  numéros  incertnspro  certo, 
eoque  magno  :  nam  in  lege  pro  fùrto  non  seplaplum ,  sed  duplum  indicitur,  vel 
qaadmpliim ,  vcl  ad  summum  quintuplum ,  Sxod,,  xxn ,  i,  i,  7,  9.  Omnem  sub» 
êtantiam  domûs  suœ  tradet  Quin  etiam  si  reddere  non  posait  rem  ipsam  cum 
augmente^  ipse  vehumdabitur,  Exod.,  zxii,  3. 

32.  Adulter,,,  propter  cordis  inopiam  :  propter  stultitiam  :  perdet  animam  suam  : 
morte  damuabiUir,  Levit.,  x.x,  iO,  et  alibi  sœpè.  Perdet  etiam  animam  in  ster- 
num, peccato,  cupiditatibus,  pœnœ  addictus. 


CAPUT  VII. 

Iterùm  attenlio  ad  legem  :  lapientia,  loror,  arnica;  qme  à  rnuKemm  BTertat  illecebrit  :  eanim 
fallaeic,  fietus  amor,  procaeitai  :  esca  libidinam,  luxnt,  moUitiaSy  odonmenU  :  hioc  TiACa1«, 
laqaei,  sagitta,  Tiilnua  immedicabile,  mon  denique. 


1.  Fili  mi,  cifiCodi  sermones 
meos,  et  prœcepta  mea  reconde  ti- 
bi.  FiU, 

2.  Serva  mandata  mea,  et  vives  : 
et  legem  meam  quasi  pupillam 
oculi  tui  : 

3.  liga  eam  in  digitis  tuis,  scribe 
illam  in  tabulis  cordis  tui. 

4.  Die  sapientiœ  :  Soror  mea  es  : 
et  prudentiam  voca  amicam  tuam. 

5.  Ut  custodiat  te  à  muliere  ex- 
traneà,  et  ab  aliéna,  quœ  verba  sua 
dulcia  facit. 


6.  De  fenestrà  enim  domûs  meœ 
per  cancellos  prospexi. 

7.  Et  video  parvulos,  considero 
vecordem  juvenem, 

8.  Qui  transit  per  plateam  juxta 
angulum,  et  prope  viam  domûs  il- 
lius;  graditur 

9.  In  obscuro,  advesperascenle 
die,  in  noctis  tenebris,  et  caligine. 

iO.  Et  ecce  occurrit  illi  mulier 
omatu  meretricio,  prœparata  ad 
capiendas  animas  :  garrula  et 
vaga. 


3.  Liga  eam  :  suprà,  vi,  21. 

7.  Et  vidéo  parvulos  :  imperitos ,  adolescentulos  capere  et  capi  quABrentes  :  ut 
suprà,  cap.  vi,  25,  26. 

8-9.  Qui  transit..,  juxta  angulum,  et  prope  viam  domûs  illius  :  meretricis  : 
mais  rei  sibi  conscius,  non  adit  rect&  domum  in&mem  impudicilii8,6ed  trans- 
euntis  specie,  prope  et  circa  angulum  obambulat;  tum  nocte  occulit  flagitium. 
Unde  sequitur  ;  in  obscuro  :  in  noctis  tenebris, 

iO.  Et  ecce  occurrit  illi  :  cuoctabundo  et  verecundo,  mulier  prœparata  :  Hebr, 
custodita  corde,  astuta,  instructa  dolis  ;  ad  capiendas  animas^  Septuag.,  que  facît 
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il.  Quietis impatiens^  necvalens 
in  domo  consistere  pedibus  snis, 

12.  Nunc  foris,  nunc  in  plateis^ 
nunc  juxta  angisîos  inadians. 

i3.  Apprekensumque  deoscula- 
tur  juvenem,  et  procaci  Yultu  blan- 
clitur,  dioens  : 

14.  Yictimas  prosalute  TOvi,ho- 
die  reddidi  vota  mea  : 

15.  Idcircô  egressa  stim  in  oc- 
cursum  tuiim,  deeiderans  te  videre^ 
et  reperi. 

16.  Intexui    funibus   lectulum 


meum^  fistraTÎ  tapetibus  pietis  ex 
iEgypto: 

17.  Acpersi  cubile  meum  mjr- 
rhà ,  et  aloe^  et  cinnamomo. 

18.  Veni,  inebriemur  nberibusy 
et  fruamm*  cupilis  amplexibus^  do- 
nec  illucescàt  dies  : 

19.  N<m  est  enim  vfr  in  domo 
suà^  abiit  via  longissimà. 

20.  Sacculum  pecuniœ  secum  tu- 
lit  :  in  die  pleme  lunœ  re^iersums 
est  in  domum  suam. 

21.  frretivit  eum  multis  senno* 


juvenum  avolare  corda  :  deest  in  Hebr.,  sed  soppletnm  ad  hùjas  locimenteon, 
ut  patebit  vers.  22,  23  et  seqq.  OamUa  :  qnod  alii^tumuituosam  :  Aqniia  otto- 
sam  vertit;  Uieronymus  ipae  damosam:  infrà  ix,  13.  Hmc  nmilUios  illae  à 
Paulo  memoratœ  adolescentiores  Yiduœ,  quœ  primam  fidem  irriiam  fecenmt  ;  si- 
mul  aufem  et  otiosœ  discunt  circuire  domos;  non  solùm  oiiosœ,  sed  et  verbosœ  et 
curiosœ,  loquentea  quœ  non  oportet,  I  Tim.  v,  11 ,  12  et  seqq.  Et  vaga  :  Hebr.  de- 
clinans^qjaod  vagam  et  inquietam  sonat;  Septuag.  voiatica. 

11.  Quietis  impatiens  :  deest  Hebr.  Videtur  autem  esse  expositio  prœcedenti» 
vocis,  vaga  :  et  congruit  sequenlibus  :  nec  valens  in  domo  consistere  :  quôd  otiosa^ 
qu6d  curiosa,  quôd  garrula,  ut  Paukis  dicebat. 

12.  Nwic  foris  :  Hà>r.  in  vico,  Ntmc  in  plateis,  nunc  in  angulo  :  Juxta  onmem 
angulam;  Hebr.  m  omni  angiportu.  Et  bœc  vagandi  causa,  qaôd  ubique  vcnetar 
animas,  novosque  amatores  conciliare  studeat.  «|^ 

13.  Et  procaci  vuHublanditw  :  Hebr.  obfirmatd  facie  diM, 

14.  VictimasprosahUevovi  .«Tictimas  paelflcas,  festas  ac  bètas,  è  qnibnssoli» 
licebat  sacrum  iastitnere  epuliim. 

15.  Idctrcb  egressa  mm  in  occursum  tuum  :  at  participeœ  te  hetiUœ  et  convivii 
facerem. 

16.  Intexui  fmîbus:  stragulis  emoUivi  :  tesselalis  slravi  linteis,  sîve  perîstro* 
matis  ;  opère  iSgyptio  longé  optimo  ac  pretiosissimo. 

17.  Aspersicuhile,,  myrrhâ»  Vide  autem  non  mode  blanditias  et  ampte»,  ve- 
rùm  etiam  suffimenta,  odores,  opipora  convivia,  exqui^iosqae  et  exoUcoi  omar 
tus  omniaô  ad  amatoria  pertinere.  a  Quàm  fœda  sant,  ait  TertulUaniB ,  alae 
quibuB  non  potuit  meretrix  et  prosUtuta  describi  :  »  (lib.  11  De  cultu  foemin,,  n.  12.y 

18.  Inebriemur  uberibus  :  sic  ferè  antiqui  interprètes  :  alia  lectio,  amoribiis  r 
quam  nunc  Hebrttus  habet,  levissimi  apicismutatione.  Inebriemur  autem  ebrie- 
tate  pessimâ,  sicut-aft  Propbeta  :  Ebria  non  àvmo,  Isa.,  li,  21  :  Tino  enim  ebrii,. 
postquam  tantillùm  besternam  crapulam  edormiverint,  sani  sunt  :  at  ebrii  êou^ 
ribus  ac  voluptatibus,  nec  jam  sut  compotes,  nullo  more  modoque  furunt 

19.  Non  est,,,  vir  in  domo  :  ad  tutas  diutumasque  proviocat  iibidines. 

20.  Sacculum  pecuniœ  secum  tulit  :  grande  viaticum ,  m  dieplenœ  hmœ  :  alii,  in 
novilunio,  ut  Psai,  Lxxx ,  vers.  4,  stato  die  vel  condicto  ;  solemniori  forte  cv^» 
religione  solebantTeduci  .domnin  :  ne  gubitumaUpie  inopinum  reditun  metms. 

21.  Irretivit  eum:  22.  Sàatim,,.  sequitw  :  23.  donec  traufigat  sagitta.  Vide 
antem  qii&  Teifoonini  et  comparatioiMun  non  mode  elegantiè,  sed  ettam  Ti  ac 
pondère ,  omnia  voluptatum  avocamenta  congerat  :  en  vinenla,  en  mortes  :  ad 
h«e  cœettatem  atqœ  amentiam  nltrô  irmeotis  io  ictus  et  imraedicabiliter  val- 
»erati;quo  ipiid  letrii»? 
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juboB,  et  blamfitiis  labiorom  pro- 
trazit  illum. 

22.  Statim  eam  sequitor^  quasi 
bos  ductus  ad  Tictimam^  el  quasi 
agnus-lasciviens,  et  ignorans  quôd 
ad  Yincula  stultus  trahatur^ 

23.  Doneo  transfigat  sagitia  jecur 
ejus  :  vdnt  si  a^is  festinet  ad  la- 
quenin  :  et  nescit  qaôd  de  periculo 
«Dimœ  illius  agitiir. 


24.  Nunc  ergo,  fili  mi,  audi  me, 
et  attende  yerbis  oris  mei, 

25.  Ne  abstrahatur  in  Tiis  illius 
mens  tua  rnequedecipiaris  semitis 
ejus. 

26.  Multos  enim  vulneratos  de- 
jecit,  et  fortissipu  quique  interfecti 
sunt  ab  eft. 

27.  Viœ  inferi  doraus  ejus,  pene- 
tranfes  in  iutenora  mortis. 


26.  Multos  enim,,.  dejecit  :  ad  extremvm  detenet  exemplis.  Fortisnmi  quique  : 
•le  Sftmson,  sic  David,  sic  alii  innumerabiles  :  nec  ipse  SalomoD  sapientiâsimus 
mortalium,  ac  tam  diligens  monitor,  declinavlt  ictus. 

27.  Pénétrantes  in  interiora  moriu  :  deaceadeotes  ad  penetralia  mortis ,  ne  te 
speres  facile  ex  hoc  barathro  einersorum.  PeDetralia  autem  mortis,  eervire  cu- 
pidltatibos,  et  à  peccato  vinci,  trahi,  possideri,  extincto  mentis  Imnine ,  et  con- 
Bcientiœ  sensu  ;  ut  jugum  excutere ,  nec,  si  velis ,  possis  ;  neque  supersit  aliud, 
qnàm  illud  Davidicum  :  De  necessitaiibus  meis  crue  me,  Psal.  xziv,  17. Vide  etiam 
Infrà ,  VIII,  35,  36. 


6apieati«  inTîtantift 


CAPUT  VIII. 

;  anetoritM  ;  étTÎtia  :  opéra  :  eadem  ex  Deo  genitai  ei^e 
et  coopérais. 


i.  Numquid  non  aapientia  cla- 
mitât,  etpnidentia  dat  vocem  suam? 

2.  In  sumnns,  exeelsîsque  verti- 
dbus  supr&  viam,  in  mediis  semi- 
tis stans, 

3.  Juxta  portas  civitatis  in  ipsis 
faiibus  loquitur,  dloeiis  : 

4.  0  Ttri,  ad  vos  elamito,  et  tox 
mea  ad  fUios  hominum. 

5.   lntelligite>  pairuli^  astu- 


tâam^et  iosiptentes  animadvertite. 

6.  Àudite,  quoniam  de  rébus 
magnis  locutura  sum  :  et  aperiea- 
tur  labia  mea,  ut  recta  pcœdicent. 

7.  Yeritatem  meditabitur  guttur 
meum,  et  Labia  mea  detestabontur 
impium. 

8.  Justi  sunt  omnes  sermones 
mei,  non  est  in  eis  pravum  quid, 
neque  perversum^ 


1.  Nwnguxd  non  sapieniia  elamitat  :  inculcat,  pro  more ,  jam  dicta,  i,  20,  21. 

2.  Suprà  viam,  in  mediis  semitis  :  in  viis,  in  inviis. 

3.  Juxta  portas  civitatis  :  ubique  obvia  et  paralnlls.  Sic  Cbristus  vera  sa- 
pientia,  et  in  mente  os  mram  apernit,  et  in  desertis  non  modo  corpora,  sed 
eliam  animas  pavit,  et  obvies  qoosqne  sanavit,  terrasque  et  aquas  benefaciendo 
pertransiit,  et  in  portls  Nalm  mortnum  suscitavit,  et  ad  maris  littora  è  naviculâ 
âocuit,  et  in  domibns,  in  conviviis,  in  synagogis,  m  vicia,  in  urbe,  in  oppidis  et 
tn  casteUis,  in  templo  et  extra  templnm  prœdlcavit;  neque  quidquam  intenta- 
tom  reliquit,  quo  se  omnibus  obvium  faceret. 

4.  0  vt'ri,  ad  vas  ûiamito  :  jam  ipsa  sapientia  se  commendai  ;  primum  à  bene- 
volentià,  qu6d  oltrô  invitet  homines,  nec  modo  vocibus,  sed  etiam  clamoribus  ; 
Éhenun  à  gravitate  rerum,  quod  magna  locutura  sit,  vers.  5;  tertium  quôd  recta, 
qoM  vera,  vers.  6,  7,  quôd  irreprebensibilia,  vers.  8. 
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9.  Recti  sunt  intelligentibus,  et 
œqui  invenientibus  scientiam. 

10.  Accipite  disciplinam  meam^ 
et  non  pecuniam  :  doctrinam  ma- 
gis,  quàm  aunim  eligite. 

il.  Melior  est  enim  sapientia 
cunctis  pretiosissimis  :  et  omne  de- 
siderabile  ei  nonpotest  comparari. 

12.  Ego  sapientia  habito  in  con- 
silio  y  et  eruditis  intersum  cogita- 
tionibus. 

13.  Timor  Domini  odit  malmn  : 
arrogantiam,  et  superbiam,  et  viam 
pravam,  et  os  bilingue  detestor. 

14.  Meum  est  consilimn^  etœqui- 
tas^  mea  est  prudentia^  mea  est 
fortitudo. 

15.  Per  me  reges  régnant,  et  le- 


gum  conditores  justa  decemunt 

16.  Per  me  principes  imperant^ 
et  potentes  decemmit  justitiam. 

17.  Ego  diligentes  me  diligo  :  et 
qui  manè  vigilant  ad  me,  inve- 
nient  me. 

18.  Mecum  sunt  divitiœ,  et  glo- 
ria,  opes  superb»,  et  justitia. 

19.  Melior  est  enim  fructus  meus 
auro,  et  lapide  pretioso ,  et  geni* 
mina  mea  argento  electo. 

20.  In  vils  justitiœ  ambulo,  in 
medio  semitarum  judicii , 

21.  Ut  ditem  diligentes  me,  et 
thesauros  eorum  repleam. 

'i2.  Dominus  possedit  me  in  initio 
viarum  suarum,  antequàm  quid- 
quam  faceret  &  principlo. 


10.  Accipite  disciplinam...  et  non  pecuniam:  quartum  ab  utilîtate,  qabd  sapien* 
tisB  dona,  opes  omnes  facile  exsuperent  :  quod  fusé  ezequitur^  vers.  11^  18,  i9. 

12.  Ego  sapientia  habito  inconsilio:  quintum,  ab  eorum  doritudioe  quorum 
consortio  gaudet ,  ac  primùm  sapientum.  Habito  in  consilio  :  nou  in  temerariis 
Yulgi  concursatioaibus;  sed  in  cœlibus  rations  et  consilio  constilutis. 

i3.  Arrogantiam  ei  superbiam:  sextum  à  sanctitate,  quèd  villa  omniaarceat. 
Os  bilingue:  fallax^  varium,  iostabile  :  de  quo  sœpè  in  his  Uhris. 

14.  Me»m  est  consilium:  pars  altéra  sanctitatis,  quèd  vlrtutes  omnes  conciliet, 
et  complectatur. 

15. 16.  Per  me  reges  régnant  :  septimum,  ab  auctoritate,  atque  ûtilitate  publicÂ, 
qiiôd  leges,  qu6d  judlcia^  qu5d  imperia,  qu6d  régna  constituât  ac  stabiûat,  res 
optimas  et  bono  publico  natas. 

il.  Ego  diligentes  me  diligo  :  iterùm  à  benignitate,  ac  benevolentià,  quôd  cûm 
tanta  sit,  repellat  à  se  neminem.  Qui  manè  vigilant  :  en  diligentiam  intermmpen- 
tis  somnos,  et  ad  Deum  inclamantis  :  Ad  te  de  luce  vigilo,  Psal.  lxii  ,  1.  Uode 
omnis  populus  manicabat  (summo  manè  pergebat)  ad  Christum  in  templo  audire 
eum,  Luc,  xxi,  38.  Odit  enim  sapientia  torporem  ac  somnolentiam. 

18.  Mecum  sunt  divitiœ,  et  gloria  :  multi  enim  diviles,  sed  indecores,  inglorii; 
non  ita  sapientise  alunmi.  Opes  superbœ,  et  justitia  :  quœ  plerùmque  inter  se  dis- 
sident, partis  quAcumque  diviiiis,  unde  opes  superbœ;  in  Hebr.  duraturœ,  sta- 
biles  :  quod  juslilia  prsestat. 

19.  Genimina  mea  :  proveulus  mei. 

22.  Dominus  possedit  me  :  ullimus  ac  prœcipuus  locus  ab  ipsA  origine  sapien- 
tiœ.  Jam  enim  ab  effectis  ejus  ac  fructibus  ad  ipsom  fontem  assurgit,  quod  est 
sapientia  ipsa,  et  Verbum  Dei  in  eaxelsis,  Eccli.,  i ,  5.  Qui  locus  etiam  perlrac- 
t  itur  Sap.,  VII,  viii.  Possedit  me  :  acquisivit,  genuit  Ab  initio  viarwn  :  vel  ut  lut- 
b3t  Hebr.  principium  viœ  suœ  :  per  quam  omnia  ordiretur.  Quem  locum  Joannet 
r3spicit  Apoe.,  m,  14,  ubi  Verbum  appellat  prmcipium  creaturœ  Dei  :  in  quo 
creandi  principium  est.  Sic  :  Possedi  hominem  per  Deum ,  Gen.,  iv,  1  ;  Sepluag. 
f  .7191,  creavit,  condidit,  sive,  ut  alii  reddunt,  constituit,  ordinavit.  Alhanos., 
orat.  III  adv,  Arian.  et  seqq  ;  Euseb.,  lib.  111  De  Eccles.  Theol.  Meliùs  cum  co- 
dem  Eusebio  ibidem,  atque  aliis  vetusUs  auctoribos,  reponendum  esset  secundûm 
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23.  Ab  œterno  ordinata  sum,  6t 
ex  antiquis  antequàiu  terra  fieret. 

24.  Nondùm  eraut  abysd,  et  ego 
jam  concepta  eram  :  necdum  fon- 
tes aquarom  eruperant  : 

25.  Necdum  montes  gravi  mole 
constiterant  :  ante  colles  ego  par- 
turiebar: 

26.  Adhuc  terram  non  fecerat^  et 
flumina,  et  cardines  orbis  terrœ. 

27.  Quando  prœparabat  cœlos^ 
aderam  :  quando  certÀ  lege,  et 
g3rro  vallabat  abyssos  : 

28.  Quando  œthera  firmabat  sur- 
sùm,  et  librabat  fontes  aquarum. 

29.  Quando  circumdabat  mari 
terminum  suum ,  et  legem  pone- 


bat  aquis,  ne  transirent  fines  suos: 
quando  appendebat  fundamenta 
terrœ  : 

30.  Gum  eo  eram^  cuncta  corn- 
ponens  :  et  delectabar  per  singulos 
dies^  ludens  coràm  eo  omni  tem- 
pore  ; 

31.  Ludens  in  orbe  terrarum  :  et 
deliciœ  meœ  esse  cum  fîlils  homi- 
num. 

32.  Nunc  ergo,  filii^  audite  me  : 
Beati,  qui  custodiunt  vias  meas. 

33.  Audite  dlsciplinam^  et  estote 
sapientes,  et  nolite  abjicere  eam. 

34.  Beatus  bomo  qui  audit  me, 
et  qui  vigilat  ad  fores  meas  quoti- 
dien et  observât  ad  postes  ostii  mei. 

HebnBamy  atqae  ex  ipsius  Aquil»  litteratissimi  interpretis  Terslone,  Urnoaro , 
posséda,  genuit.  Antequàm  quidquam  facerei  à  principio:  sapientia  enim  genita 
et  concepta  est  ^  partuque  édita  ^  ut  etiam  habes  vers.  24^  25.  Unde  Joan.,  i^  1 , 
de  Verbo  dicitur  :  In  principio  erat  :  tom  vers.  3  :  Omnia  per  ipstan  facta  sunt; 
ut  hœc  quidem  làcta  sint  in  tempore  :  ipse  verô  Senno  ab  œterno  genilos,  atqa^ 
adeè  nnigenitus,  Joan.,  i,  14 ,  18. 

23.  Ab  œterno  ordinata  swn  :  eonstitula  smn^  uncta  sum^  principatom  habui  ; 
Hébr.  fundata  swn  ;  Septoag.  Dominus  fundavit  me  :  hi^uXitùQt, 

24.  Necdum  fontes  aquarum  eruperant  :  fontes^  moles;  seu  Hebr.  congeriesaqua 
rum,  sive  abundantes  aquls. 

25.  Secdum  montes  gravi  mole  constiterant  :  Hebr.  ante  montes  defixos,  consti- 
iutos:  gravi  mole,  ex  vers,  superiore  translalum.  Ante  colles  parturiebar,  à^iiv^dr.v, 
Aquila,  -ftw^  |m,  Chald.  gignit  me;  Septoag.  genita  eram. 

26.  Et  flumtna  :  ita  Chald.  Septuag.  x^^ac  »xl  àotxiiTcu;,  habitatam  et  desertam, 
quod  alii  vertunt,  terram  et  plateas.  Et  cardines  :  quels  terra  ipsa  constat,  nec 
ot  pulvis  dispergitur^  unde  Hebrœus  ad  verbum  :  caput  pulverum  orbis. 

27.  Quando  certA  lege,  et  gyro  vallabat  abyssos:  quando  mare  circumducebat 
in  sphaer»  formom  :  quasi  circino  desuper  ducto  :  id  enim  Hebr.  sonat. 

28.  Quando  œthera  firmabat  sursùm,  et  librabat  fontes  aquarum  :  nubes  in  ex- 
celso  suspensas  :  ita  Septuag.  et  Chald.,  nempe  aquas  illas  quœ  supra  firmamentum, 
id  esl  supra  cœlum,  feruntur  :  jam  pergit  ad  alias  aquas,  marinas  scilicet,  ab  illis 
Bublimioribus  medio  aère  intersectas. 

29.  Quando  circumdabat  mari,.,  quando  appendebat  fundamenta  terrœ  :stA- 
tnebat  :  coUocabat  :  quasi  utrinque  librabat,  ut  firma  consistèrent. 

30.  Cum  eo  eram  :  apud  eum  :  Hoc  erat  in  principio  apud  Deum,  Joan.,  1,2. 
Cuncta  eomponens  :  quod  alii  vertunt,  alens,  nutriens  :  sive  fovens,  regens  instar 
pœdagogi.  Septuag.  titans.  Delectabar:  videbat  enim  Deus  cuncta  quœ  fecerat, 
et  erant  valde  bona ,  Gènes.,  i,  31.  Per  singulos  dies  :  neqne  enim  tanlùm 
smnmA  ipsA  operis  delectatus  ;  sed  per  singulos  dies  yidebat  quod  fecerat,  quôd 
esset  bonum,  Gènes.,  i,  4,  10,  etc. 

31.  Ludens  in  orbe  terrarum  :  fàcUitatem,  yarietatem,  juconditatem  désignât 
operis.  Et  deliciœ  meœ  esse  ctan  fUiis  hominum.  Sic  Barwh,  m,  38  :  Post  hœc  in 
terris  visus  est,  et  cum  hominibus  conversatus  est. 
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35.  Qui  me  inTcnerit^  inTeniet 
-vitam^  et  haiiriet  salutem  à  Do- 
mino : 
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36.  Qui  autem  in  me  pecearerity 
lœdet  animam  suam.  Omnes,  qui 
me  oderunt^  diligunt  mortem. 


35.  ^t  me  ùivenerit.,,  et  hauriet  salutem  à  Domino  : 
celebratissimum  îllud  :  Et  paratur  voluntas  à  Domino, 


pro  que  Se{ita4g.liabent 


CAPUT  IX. 

S&pientia  domni  :  conviTiom  :  documenta  :  adTertàs  maretrioloi  amocw. 


1.  Sapientîa  œdificaTit  sibi  do- 
mum,  excidit  columnas  septem. 

2.  ImmolavitTictimas  suas^mis- 
euit  yinum^  et  proposuit  mensom 
suam. 

3.  Misit  ancillas  suas  ut  Tocarent 
ad  arcem,  et  ad  mœnia  civitatis  : 

4.  Si  quis  est  parvulus^  reniât  ad 
me.  Et  insipientibus  locuta  est  : 

5.  Venite  :  comedite  panem 
meum^  et  bibite  vinum  quod  mis- 
cui  Yobis. 

6.  Relinquite  infantiam^  et  Ti- 
vite^  et  ambulate  per  ms  pm- 
dentiœ. 


7.  Qui  erudit  derisorem^  ipse  in- 
juriam  sibi  facit  :  et  qui  arguitim* 
pium^  sibi  maculam  générât 

8.  Noli  arguere  derisorem^  ne 
oderît  te.  Argue  sapientem^  et  di- 
ligette. 

9.  Da  sapieiiti  ooeaàonem>  et  ad- 
detur  ei  sapientia.  Doce  justum^  et 
festinabit  accipere* 

iO.  Principium  sapientiœ,  timor 
Domini  :  et  ficientia  sanetoruiDy 
prudentia. 

il.  Per  me  ^m  multipUoabun- 
tur  dies  tui^  et  addentur  tibi  anni 
vitœ. 


1.  Sapientia  cedificavit  sibi  domian  :  yidetur  sanctam  ac  vere  magniflcam  sa- 
pientiaB  iuYitantis  domum,  meretricis  opponere  Bumptnosis  ac  luxuriosis  œdîbus  : 
convivioiD^  conTivio  :  vietimaB,  Tictimis.  Suprà,  \u,  14  et  seqq.  Excidit  cotum- 
nos  septem  ;  in  ilià  meretricià  domo  odores ,  molUiicaïqae  inveneris ,  nil  finni , 
nil  solidi;  at  hic  statim  columnas  septem  Domus  illa  Ëedesia  est  :  homo  ipse 
est  sapientiœ  sedes. 

2.  Miscuit  vinum,  et  proposuit  mensam  suam  :  in  qjoik  eloqoia  pro  dbis  oppo«* 
nuntur  :  obi  etiam  EucLaiiatis  adombrat  mysterium. 

4.  Si  quis  estparvuhs,  veniat  ad  me.  Sùûte  parvulos,,.  ad  me  ventre,  Matth., 
XIX  y  14^  ut  ad  Yeram  sapientiam  adolescant:  et  quisquis  non  receperit  regmm 
Dei,  velut  parvulus,  non  inirabit  in  illud,  Akirc.,  x,  15. 

6.  Belinquite  infantiam  rue  pamili «tift  tenûbus ,  I  Cor,,  xiv^  20.  Bt  vivite  : 
\era  enim  vita^  MpienlM. 

7.  Qui  erudit  derisorem:  quia  insipieotes  iavitovisrat,  existlmare  poterant  om- 
nés  homines  esse  idoneos  ad  capessenda  pEseepta  sapientic  :  qnod  contra  est , 
cùin  derisores  arceat  :  derisores  aatem  Yocat  impioa ,  qoSbas  ipsa  doctrina  lu- 
dibrio  est 

9.  Da  sapienH  ocoanonem  :  deest  ïUbt.,  hàb«Bl  Septoag.  :  Festinabit  aceipere; 
addet  Hebr.  doctrinam, 

10.  Scientia  sanctorum ,  ynxhprudenUa  est,  quippe  quBB  Tennn  ad  scopum 
tendat  :  imprudentia  stuliorum  errons,  inSrk,  ixy,  B,  nqlLo  certo  vit®  fine  con- 
sQtuto. 
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12.  Si.  sapiens  fkefis^  tibimetipsi 
eris  :  si  autemilliisor;  soluspotta- 
bis  malum. 

13.  Millier  stulta,  etclamosa,  pie- 
naque  ilkcebris,  et  nihil  omninô 
sciens^ 

44.  Sedit  in  foribos  domûs  suœ 
super  aeUam  in  excelso  urbîs 
loco, 


15.  Ut  Toceffet  tpamseunles  per 
^am,  et  pergentes  itînere  suo  : 

16.  Qui  est  parvulus^  dedinetad 
me.  Et  veçordi  locnta  est  : 

17.  Aqnœ  totivee  dnlciores  sant^ 
et  panis  absconditus  snayior. 

18.  Etignoravitquôd  ibi  sint  gi- 
gantes^  et  in  profundis  infemi  con- 
vivfle  ejus. 


13.  Mtdier  Hulta,  et  clamosa  :  quôd  sapra  ver  lit  garmlam^  vii^  10.  Pkna  iHe» 
cebrii  :  Hebr.  inaiftims.  Tertio  et  cpiartô  mulierem  blandientem  oppooit  aaplen- 
ti»  :  adeô  vohiptas  mimica  virtnti  est.  Plerique  è  Patribus  per  amores  meretri- 
eio8  intelligunt  hœreticoram  fallaces  iUecebras,  furtiva  colloquia  etlaqueos, 
quibus  animœ  capiuntur  et  peremt. 

14.  Sedit  in  foribus  :  otiosa,  iautilis  :  sic  olium  perducit  ad  Ubidinem. 

15.  Ut  vocaret  transeuntes  per  viam,  et  pergentes  itînere  suo:  ineantos  et  âliud 
agentes. 

16.  ^t  est  parvulus,  JaTencalus  et  œtatis  flore  ebrius^  veniat  ad  me  :  Sapientia 
invocabait  parvalos,  ut  doceret  :  suprà,  i,  bœc,  ut  perdat,  allicit. 

17.  Aqaœ  fkiriiva  dulciores  sunt.  Nom  pecentum ,  occasione  accepta  per  manda- 
tum ,  seduxit  me,  Roffi.^  vii^  U ,  et  qaaDt6  mmùs  licet,  tant6  magls  libet^  Aug. 
ad  Simpiic.  Vih.  II. 

18.  Et  xgnoravit  qubd  ibi  sint  gigantes  :  ibi  mortui  :  mânes  :  sive  mors,  sepnl* 
erom^  ut  saprà,  ii^  18;  vn,  27,  eamdem  voccm  suprà,  ii«  13,  Vulg.  mortem  in- 
terpretatur.  Hactenùs  sermo  adhoilalorius. 
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CAPUT  3L 
PARABOLiE  SALOMOMS  («). 

Piger,  4,  S,  26,  mendaz  :  conlumeliofus  :  malif  okama  netueada  :  nil  ab  ipsis,  24;  TorboMs,  23; 
parce  et  sapienter  loquens,  10, 11  et  seq.  19, 20,  21;  icelus  per  rifuiBr  23;  aimpUoitas,  imlilia, 
Tentât,  benevolentia,  32. 


1 .  Fiitus  sapiens  Icetificat  patrem  : 
filius  Yer6  stultus  xnœstitiaest  ma- 
tris  suœ. 

2.  Nilprodenint  thesauri  impieta- 


tis  :  justitia  Yerô  liberabit  à  morte. 
3.  Mon  affliget  Dominus  famé 
animam  justiy  etinsidiasimpiorum 
subvertet. 


(*)  Parabolœ  Saiomonis  :  noTus  tilulas ,  nova  quoque  scribendi  ratio  :  sermo- 
Dibus  adhortatortis ,  ac  pneparatoriis  contiiHiis  qui  «nteceseemnt ,  succédant 
brèves  variis  de  rébus  absolutsque  sententiie  :  iUic  irapatvcvtc,  sive  conmionitia 
et  hortalio  :  bic  ym^au^  tive  aentenliiB. 

1.  Filius  sapiens  lœtificêi  patrem.  Htc  et  in  toto  libre  passim  tenens  ammœ,  et 
ad  ratiomun  pondéra  ferenda  imbeciUes ,  ips&  erga  parentes  innata  pietate ,  de- 
ducimtur  paulatiin  ad  sapienliam. 

2.  Nil  proderuni  thesauri  impieiatis  :  impietate  parti. 

8.  Et  insidias  impiorum  subvertet  :  Hebr.  pravitatem  :  Chaid.  substaniiam  , 
Scpluag.  vitam. 
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4.  Egestatem  operata  est  manus 
remissa  :  manus  autem  fortium  di- 
Titias  parât 

Qui  nititur  mendaciis,  hic  pascit 
ventos  :  idem  autem  ipse  sequitur 
aTes  Tolantes. 

5.  Qui  congregat  in  messe^  filius 
sapiens  est  :  qui  autem  stertit  œs- 
tate,  filius  confusionis. 

6.  Benedictio  Domini  super  caput 
justi  :  os  autem  impiorum  operit 
iniquitas. 

7.  Memoria  justi  cum  laudibus; 
et  nomen  impiorum  putrescet. 

8.  Sapiens  corde  praecepta  sus- 
cipit  :  stultus  cœditur  labiis. 

9.  Qui  ambulat  simpliciter,  am- 
bulat  confidenter  :  qui  autem  dé- 
pravât vias  suas,  manifestus  erit. 

10.  Qui  annuit  oculo,  dabit  do- 
lorem  :  et  stultus  labiis  verbera- 
bitur. 

i  i .  Vena  vitae,  os  justi  :  et  os  im- 
piorum operit  iniquitatem. 

12.  Odium  suscitât  rixas  :  et  uni- 
versa  delicta  operit  charitas. 

4.  Effestatem  operata  est  manus  remissa 


13.  In  labiis  sapientis  invenitur 
sapientia  :  et  virga  in  dorso  ejus 
qui  indiget  corde. 

14.  Sapientes  abscondunt  scîen* 
tiam  :  os  autem  stulti  confusioni 
proximum  est. 

15.  Substantia  divitis,  urbs  for- 
titudinis  ejus  :  pavor  pauperum 
egestas  eorum. 

16.  Opus  justi  ad  vîtam  :  fructus 
autem  impii  ad  peccatum. 

17.  Via  vitae,  custodienti  discipli* 
nam  :  qui  autem  increpationes  re- 
linquit,  errât 

18.  Abscondunt  odiumlabia  men- 
dacJa  :  qui  profert  contumeliam, 
insipiens  est 

19.  In  mulliloquio  nondeerit  peo- 
catum  :  qui  autem  moderatur  la- 
bia  sua,  prudentissimus  est 

20.  Argentum  electum,  lingua 
justi  :  cor  autem  impiorum  pro 
nihilo. 

21.  Labia  justi  erudiunt  plurl- 
mos  :  qui  autem  indocti  sunt ,  in 
cordis  egestate  morientur. 

pigra;  alii ,  âolosa  :  vatrk,  cap.  xii. 


vers.  27.  Qui  nitiiur  mendaciis  :  deest  Hebr.,  Septaag.  ^iud  repoouat. 

6.  Os  impiorum  operit  iniquitas  :  turpitudo  et  pœna.  Beda  legil  iniquitaiem,  ut 
et  Hier,  vertit  infrà,  11  :  Operit  autem,  dum  fictis  verbis  excusât, 

8.  Stultus  cœditur  labiis:  dicteriis  proscinditiir,  ut  iofirà  10. 

9.  Dépravât  vias  suas  :  dissimulator,  versipellis.  Manifestus  erit  :  quôd  maxime 
timet,  ipsis  fraodibus  deprehensus. 

10.  Qui  annuit  oculo  :  deceptor,  de  que  suprà,  vi,  12, 13.  Dabit  dolorem:  et 
sibi,  et  aliis,  ibid.,  14, 15. 

12.  Odium  suscitât  rixas:  et  tibi  et  aliis  noxias.  Vniversa  delicta  operit  cha- 
ritas :  aliorum  quidem  condonando  et  excasando  :  nostra  qaoque ,  veniara  eà 
benignitate  facile  impetrando;  quo  Petrus  spectasse  videtiir,  I  Petr.,  Vf,  8. 

13.  Qui  indiget  corde  :  intelleclo,  sapieDtià.  Audi ,  popuU  stulte ,  qui  non  habes 
eor,  Jerem.,v,  21. 

14.  Sapientes  abscondunt  scientiam:  quorum  quippe  gravitas  ab  omni  jaclantii 
abhorreat.  Os  autem  stulti  confusioni  proximum  est:  pne  multiloquio. 

15.  Substantia  divitis,  urbs  fortitudinis  :  instar  munit»  areis.  Ali»  poatea  son* 
tentiœ  divitum  retundeut  superbiam  :  vide  intérim  infrà,  22. 

17.  Custodienti  disciplinam:  castigationem amanti.  Quiinarepationesreiinquit, 
errai  :  neminem  enim  habet,  qui  reducat  errantem* 

18.  Abscondunt  odium  :  odium  neque  celandum  per  diaaimolantiam,  neqae  per 
insipieiUiam  proferendum  :  ergo  non  habendum. 

21.  In  cordis  egestate  morientur:  vecordiA,  insipientià,  et  ita  parsim. 
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22.  Benedictio  Domini  divites  fa- 
dt,  nec  sociabitar  eis  afiElictio. 

23.  Quasi  per  nsum  stultus  ope- 
ratur  soelus  :  sapientia  autem  est 
viro  prudentia. 

24.  Quod  timet  impius^  veniet  su- 
per eum  :  desiderium  suum  justis 
dabitur. 

25.  Quasi  tempestas  transiens^ 
non  erit  impius  :  justus  autem  quasi 
fundamentum  sempiteraum. 

26.  SIcut  acetum  dentibus^  et  fu- 
mus  oculis  :  sic  piger  his  qui  mi- 
serunteum. 


27.  Timor  Domini  apponetdies  : 
et  anni  impiorum  breviabuntur. 

28.  Expectatio  justorum  lœtitia  : 
spes  autem  impiorum  peribit. 

29.  Fortitudo  simplicis  Tia  Do- 
mini :  et  payor  his,  qui  operaatur 
malum. 

30.  Justus  in  œtemum  non  com- 
movebitur  :  impii  autem  non  ha- 
bitabunt  super  terram. 

3 1 .  Os  justi  parturiet  sapientiam  : 
lingua  pravorum  peribit. 

32.  Labia  justi  considérant  pla- 
cita  :  et  os  impiorum  penrersa. 


23.  Quasi  per  riaum*  Stoltus  gaudet  sceleribas ,  improyidas,  ac  finis  nescius  : 
pradens  aatem,  qui  et  proyidens,  fùtnra  providet  cogitatque  illud  :  Risus  dohre 
miseebitur,  et  exirema  gaudii  luettts  occupât,  infrà,  xiv,  13;  vel  per  simulationem 
fingit  86  ludere,  cùm  sœvit,  infrà^  xxvt^  18^  19. 

23.  Quafi  tempestas  transiens,  non  erit  impius:  ita  persecutores^  ita  reges  itùqm, 
acTÎoleDti  qoiqae  bomines.  Ergo  dam  minantur^  dam  lùnmt,  secede  tantisper 
Telut  à  playiA^  ipsa  se  tempestas  impeta  disaolvet  suo  :  neqae  intérim  eyertet 
jastos,  qaos  fides  efficit  ftmdamentum  sempiiemum, 

26.  Sicut  acetum  dentibus,  quo  obstupescant;  et  fïmus  oculis,  quo  caligant: 
ita  piger,  à  viris  qaantomyis  fortibus  ac  perspicacibus  adhibitus  ad  negotia,  eo- 
rum  rectis  Tirilibusqae  consiliis  TÎm  detrahit,  offundit  tenebras.  Forlis,  mille 
fortes,  non  desides  ;  ne  optima  qaœqoe  negotia  per  legati  socordiam  pereant. 

32.  Labia  jusii  considérant  placita:  placeatia:  cupit  enlm  amare,  laudare.  Os 
impiorum  perversa  :  prava,  noxia  :  cùm  noceadi  et  maledicendi  studio  teneatur. 
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CAPUT  XL 

EqvA  menBora  :  jnttitia  divitiiB  melior  :  amieus  ittfidus,  sapiens  magîstntns,  14;  Terns  deeor,  32; 
beneficentia,  rem  aoget,  24  et  leq.;  Ttgilantia  in  bono,  justitis  et  sapientia  fraetus,  28  et 
seqq. 


1 .  Statera  dolosa,  abominatio  est 
apudDominum  :  et  pondus  œquum, 
voluntas  ejus. 

2.  Ubi  fuerit  superbia,  ibi  erit  et 


contumelia  :  ubi  autem  est  bumili* 
tas,  ibi  et  sapientia. 

3.  Simplicitas  justorum  diriget 
eos  :  et  supplantatio  perversorum 


i.  Statera  dotosa  :  qaod  ad  omnem  injustitiœ  speciem  Beda  transfert^  e6  qu6d 
omnis  injustitia  iniqaâ  sive  insequali  mensurà  constet.  Hinc  varias  recensent  in- 
justitiœ species,  qualis  est  contumelia,  vers.  2;  pravitas,  3;  divitiœ  malè  partœ, 
4;  fides  prodita  inamicos,  9,  12, 13.  Causa  autem  omnis  injustitise,  civiles  ma- 
gistratibus  rectisque  consUils  destiluta,  14.  Hœc  habet  usque  ad  illum  versum; 
quanquam  et  alia  interserit.  Voluntas  eius  :  amor^  placitum. 

2.  Vbi  humilitas Reveiasti  enlm  ea  parvulis,  Matth.,  xr,  25. 

S.  Supplantatio,  seu  Hebr.  nequitia,  praoitas,  perversorum  vastabit  illos. 
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vastabit  illos. 

4.  Non  proderunt  divitiœ  in  die 
ultionis  :  justitia  autem  liberabit  à 
morte. 

5.  Justitia  simplids  diriget  viam 
ejus  :  et  in  impietate  suà  coirruet 
impius. 

6.  Justitia  rectorum  liberabit  eos  : 
et  in  insidiis  suis  capientur  iniqui. 

7.  Mortuo  homine  impio^  nulla 
erit  ultra  spes  :  et  expectatio  soUi- 
citorum  peribit. 

8.  Justus  de  angustià  liberatus 
est  :  et  tradetur  impius  pro  eo. 

9.  Simulator  ore  decipit  amiciun 
suum  :justî  autem  liberabuntur 
scientià. 

10.  In  bonis  justonim  exultabit 
civitas  :  et  in  perditione  impiorum 
erit  laudatio. 

li.  Benedictione  justormn  exal- 
tabitur  civitas,  et  ore  impiorum 
subvertetur. 

12.  Qui  despicit  amicum  suum. 


indigens  corde  est  :  vir  autem  pru« 
dens  tacebit. 

13.  Qui  ambulat  fraudolenter, 
révélât  arcana  :  qui  autem  ôdelis 
est  animi^  celât  amici  commissum. 

14.  Ubi  non  est  guberaalor,  po- 
pulus  cormet  :  salua  autem,  ubi 
multa  consilia. 

15.  Affligetur  malo,  qui  fidem 
facit  pro  extranao  rqui  autem  ca- 
vet  laqueos,  seourus  erit. 

16.  Mulier  gratiosa  inveniet  gio- 
riam  :  et  robusti  habebunt  divitias. 

17.  Benefacit  animœ  suœ  vir  nû- 
sericors  :  qui  autem  crudelis  est, 
etiam  propinquos  abjioit. 

18.  Impius  facit  opus  instabile  : 
seminanti  autem  îustitiam  merccs 
fidelis. 

10.  Clementia  pneparat  vitam  : 
et  seetatio  maloram  mortem. 

20.  Abominabile  Domino  cor 
pravum  :  et  voluntas  ejus  in  iis, 
qui  sîmpliciter  ambulant. 


4.  Non  prodertmt  divitiœ  :  ad  jastitiam  pertinet  contemnere  divitiaa,  qaanmi 
ferè  gratiÀ  injusta  molimur. 

7.  Expectatio  wliicitonan  peribit:  Hebr.  roborum,  potentium,  divitum,  qui  et 
ipsi  semper  soliiciti:  contra  Justas  securus,  ut  suprà,  iii,  12^  24,  25;  anUqna 
translatio  ex  Bedà  :  Jusii  non  périt  spes;  gloria  impiorum  peribit. 

8.  Tradetur  impius  pro  eo.  Vide  xxi,  18.  • 

9.  Justi  autem  liberabuntur  scientiâ  :  fraude  non  indigebunt ,  recto  flrmoqne 
judicio  fulti. 

10.  Benedictione  justormn  eoudtabitur  eivUas:  facntis  precationibaa  :  ore  im- 
piorum, blasphemis  vocibus  subvertetur. 

12.  Vir  autem  prudens  tacebit:  amici  vitia  ,  ut  vers.  aeq. 
16.  Qui  autem  cavet  laqueos  :  Hebr.  qui  odit  stipulantes,  hoc  est,  fidejassicmes, 
Bponsiones  :  quà  de  re,  vi,  1. 

16.  Mulier  gratiosa,.,  et  robusti.,,  Quàm  certum  est  moUerem,  formas  gratîA, 
commendari,  tam  certum  est  strenuos  atque  industrios  vires  paiare  divitias.  De 
forma,  înfrà,  22. 

17.  Qui  autem  crudelis  est,,.,  propinquos  abjicit  :  ne  illos  quidem  noyît;  at 
Hebr.  perturbons  camem  suam ,  crudelis  :  hoc  est  sibi  nocet  qui  crudelis. est: 
quod  priori  parti  congruit.  Vel,  ne  sis  immisericors  in  proiimum  :  et  camtm 
tuam  ne  despexeris,  Isa.,  Lviii ,  7. 

18.  Impius  facit  opus  instabile  :  ei  similis  ,  qui  sdificalanper  arenam  ,  Mattk., 
Tii ,  26.  Seminanti  autem  justitiam  merces  fidelis  :  stabilis,  certa. 

19.  Clementiapnsparoi  vitam  :  Hebr.et  Septoag.  justitia.  Et  sedttUio  malorum 
mortem  :  sectator» 
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ti.  Mânns  in  mann,  non  erit  in- 
nocens  malus  :  semen  autem  jus- 
tonim  salvabitur. 

22.  Circnlus  aurens  in  naiibus 
suis^  millier  pulchra  et  fataa. 

23.  Desiderium  justorum  omne 
bonumesi  :  prœ&tolatio  impiorum 
furor. 

24.  Âlii  dlvidunt  propria ,  et  di- 
tiores  fiunt  :  alii  rapiimt  non  sua, 
et  semper  in  egesisie  sunt 

25.  Anima,  quœ  benedicit,  im- 
ping:uabitur  :  et  qui  inebriat,  ipse 
quoque  inebriabitur. 

26.  Qui  absoondit  frumenta,  ma- 


ledicetur  in  popiiUs  :  benedioiio 
aatem  super  caput  ^endentium. 

27.  Beoe  oonsnrgît  diluculo  qui 
quœritbona  :  qui  autem  inve^gator 
malorum  est,  opprimetur  ab  eis. 

28.  Qui  confidlt  in'divitiis  sois, 
corruet  :  justi  autem  quasi  Tirens 
lolium  germinabunt. 

29.  Qui  Gontufbotrdomum  suam, 
posstdebit.Tetttos  :  el  qnî  etultos 
es^ .  Bervsei  aapimti* . 

30.  Fructus  justi  lignumiirite  :  et 
qui  suaoipitimimas,  ss^ens  est. 

31.  Si  justus  in  terrÀ  recipit, 
quantô  magis  impius  et  peeeator? 


21.  Mcmus  in  manu:  etiam  cessans,  mala  cogitât,  nanqaàm  à  praviâ  machlnar 
tioDibus  otiatar  :  infr&,  xvf,  5.  Âlii  :  Jungens  dextras  deeipit  rdatà  etiam  flde. 

22.  Circuius  avcreus  in  naribus  suis  :  porci.  Forma  insipientem  tam  dedecel, 
quàm  ioaures  suem  :  nota  ornameala  ex  fronte  pendeatia  in  nasum,  EjkcH.,  xvi , 
12,  et  Hier.  ibid. 

23.  Prœstolatio  impiorum  furor  :  Dei  scilicet. 

24.  Alii  dividunt  propria  :  Hebr.  est  dispergens,  et  additur  ei  amplius  :  est  par- 
eens  (rei)  plt»  œqno,  etiam  ad  egestatem  :  quod  ultimum  potest  etiam  vcrti: 
est  subtrahens  non  rectè  :  qnod  Yulg.  .sertit  :  est  rapiens  non  sua  :  reetè  Septuag. 
Sunt  qui  propria  seminanies,  plura  faciunt  :  sunt  et  qui  congregantes  minuuntur  : 
dnctâ  similitudine  à  eeminalis  granis.  PnBclara  sententia  :  qui  enim  dare  scit 
in  loco  et  tempore,  ei  ras  ex  ipsà  etiam  liberalitate  crescit  :  prsBsertim  per  elee- 
mosynas,  Deo  benedicente  :  qui  autem  non  ratione  regztur,  sed  impeta,  is  simul 
raptor,  largitor,  suaqoe  et  aliéna  corrmnpet.  Vide  seq.  et  infrà,  xiii,  7. 

25.  Et  qui  inebriat  :  irrigat,  potat  egenos  :  inebriabitur:  rebns  omnibas  abun- 
dabit. 

27.  Qui  autem  énvestigator  makrvm  est,  opprimetur  ab  eis,  SimpticiAB  Hebr. 
quœrenti  mahim,  oecurret  ei, 

29.  Quiconturbat  domum  suam  :  decoctor  sen  lei  aa».  negligens.  Ei  qtri  stul* 
tus  est  :  nempe  ille  decoctor. 

30.  Fructus  justi  lignum  vîtes  :  Titft  viret  ;  alhidit'ad  Gen.,  n,  9,  et  qui  suscipit 
animas  :  egenos^  bospites,  sapiens  est  :  providus  qui  aliis  beDefaciendo ,  ipse  eibi 
conaulit. 

31 .  Si  justus  in  terra  recipit:  si  Abel,  si  Job,  si  Daniel ,  si  Tobias,  afiique  justi  tanta 
patiuntur;  quid  impii,  quid  Antiochus,  quid  cœteri  pessimi  homînes?  At  Septuag.  St 
justus  vix  salvabitur,  impius  et  peceator  ubiparebunt?  refert  Petros  I  Peir.,  iv,  18. 

CAPUT  XII. 

Utile  corripi  :  prodest  pietas  :  impiit  celer  interitus,  7;  bona  mnlïer  :  ex  tennontbas  <|iiisqiie 
ce^oacitaHr  :  pf«per  :  operan  :  inert,  9, 11,  ^i  ;  immitii  :  ûbi  placeM;  ira  tageoda  :  temc- 
raria  promina  :  16, 17,  testii  verax  :  mendacea  :  amicua  Tenis. 

I»  Qui  dîligit  disciplinam,  diligit  I  scientiam  :  qui  autem  odlt  inorq>a- 
1.  ^t  diligit  disciplinam  :  Hebr.  emendationem ,  correctioneœ  et  ita  passim. 
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tiones,  insipiens  est. 

2.  Qui  bonus  estyhaurietgratiam 
&  Domino  :  qui  autem  confiait  in 
ûogitationibus  suis^  impie  agit. 

3.  Nonroborabiturhomo  ex  im- 
pietate  :  et  radix  justorum  non 
commovebitur. 

4.  Mulier  diligens^  corona  est 
viro  suo  :  etputredo  in  ossibus  ejus, 
quœ  confusione  res  dignas  gerit. 

5.  Gogitationes  justorum  judida  : 
et  consilia  impiorum  fraudulenta  : 

6.  Verba  impiorum  insidiantur 
sanguini  :  os  justorum  liberabiteos. 

7.  Verte  impios,  etnonerunt  :  do- 
mus  autem  justorum  permanebit. 

8.  Doctrinà  suà  noscetur  vir  :  qui 
autem  vanus  et  excors  est,  patebit 
contemptui. 

9.  Melior  est  pauper  et  sufficiens 
sibi  9  quàm  gloriosus  et  indigens 
pane. 

10.  Novit   justus   jumentorum 


suorum  animas  :  Tiseera  autem  im- 
piorum crudelia. 

li.  Qui  operatur  terram  suam, 
satiabitur  panibus  :  qui  autem  seo- 
tatur  otium,  stultissimus  est. 

Qui  suavis  est  in  vini  demora- 
tionibus,  in  suis  munitionibus 
relinquit  contumeliam. 

12.  Desiderium  impii  munimen- 
tum  est  pessimorum  :  radix  autem 
justorum  proficiet. 

13.  Propter  peccata  labiorum, 
ruina  proximat  malo  :  effugiet  au- 
tem justus  de  angustià. 

1 4.  De  fructu  oris  sui  unusquisque 
replebitur  bonis,  et  juxta  opéra 
manuum  suarum  retribuetur  ci. 

15.  Via  stulti  recta  in  oculis  ejus  : 
qui  autem  sapiens  est,  audit  con- 
silia. 

16.  Fatuus  statim  indicat  iram 
suam  :  qui  autem  dissimulât  inju* 
riam,  callidus  est. 


2.  Qui  autem  confidit  in  cogitatimibus  suis  :  rectô  reddit  Hebroam  :  vitnm 
cogitatUmum  dommbit,  Deus  acilicet  :  qaod  tamen  alii  supplenl,  virum  cogita- 
tionum,  malarum  scilicet. 

4.  Mulier  diligens  :  fortia,  Tirtute  prœdita.  Quœ  amfiisione  res  dignas  gerit  : 
probrosas  et  indecoras. 

5.  Cogitaiiones  justorum  Judieia  :  nîl  nisi  œqua  et  jasta  cogitant. 

7.  Verte  impios  :  fàc  vertantar  vel  leviter  ;  ut  averteriat  ocolos  :  et  non  ersmt  : 
ictu  oculi  :  momento  coacident  :  sic  David  :  Vidi  impitan  exaltatum...  trams- 
ivi,  et  eceenon  erat,  PsaL  xxxvi,  35;  Septuag.,  quoeumque  se  vertet  impims, 
concidet, 

9.  Melior  est  pauper  et  sufficiens  sibi:  Hebr.  senm  sibi,  sibi  ipsi  semens , 
sive  consulens. 

10.  Sovit  justus  jumentorum  suorum  animas:  etiam  pecora  aoa  curât;  quan 
diceret  :  lojustus  autem ,  nec  homines  :  onde  subdit  :  Viscera  impiorum  erude- 
/ta.  Audianl  pastores  et  principes. 

11.  Quisuavis  est  in  vini'demorationibus  :  in  assiduis  compotaUooibud.  In  mw 
nitionibus  suis  :  utcumque  se  muniat,  patebit  contomelie.  Deest  Hebr.,  bi.bjnt 
Septuag. 

12.  Desiderium  impii  munimentum  est  pessimorum.  Votum  impii  est  protegere 
malos.  Radix  justorum  proficiet  :  uitr6,  non  malis  artibus;  Hebr.,  dabit  :  supple 
fructum,  quod  idem  est. 

13.  Propter  peccata  labiorum  :  verbis'  pravis  malus  capitnr;  ai  justus  fais  se 
ezpedit  :  innocenlià  suà  tutus. 

16.  Fatuus  statim  indicat:  insipientis  est  non  posse  vel  premere  Iram,  ac 
yerbis  parcere.  Qui  dissimulât  injuriam,  callidus  est  :  canlus  est  ;  invauit  damui 
sarcieudi  locum. 
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17.  Qui  quod  noTit  loquitur,  in- 
dex justitiœ  est  :  qui  autem  menti- 
tur,  testis  est  fraudulentus. 

18.  Est  qui  promittit^  et  quasi 
gladio  pungitur  conscientiœ  :  lin- 
gua  autem  sapientium  sanitas  est. 

49.  Labium  ^eritatis  finnum  erit 
in  perpetuum  :  qui  autem  testis 
est  repentinus,  concinnat  linguam 
mendacii. 

20.  Dolus  in  corde  cogitantium 
mala  :  qui  autem  pacis  ineunt  con- 
silia,  sequitur  eos  gaudium. 

21 .  Non  contristabit  justum  quid- 
quid  ei  accident  :  impii  autem  re- 
plebuntur  malo. 

22.  Abominatio  est  Domino  labia 
mendacia  :  qui   autem  fideliter 


agunty  placent  ei. 

23.  Homo  versutus  célat  scien* 
tiam  :  et  cor  insipientium  proYocat 
stultitiain. 

24.  Manusfortium  dominabitur: 
quœ  autem  remissa  est,  tributis  ser- 
viet. 

25.  Mœror  in  corde  Tiri  bumiUa- 
bit  illum ,  et  sermone  bono  IsBtiii- 
cabitur. 

26.  Qui  negligit  damnum  prop- 
ter  amicum,  justus  est  :  iter  autem 
impiorum  decipiet  eos. 

27.  Non  inveniet  fraudulentus 
lucrum  :  et  substantia  bominis  erit 
auri  pretium. 

28.  In  semità  justitiœ ,  Tita  :  iter 
autem  devium  ducit  ad  mortem. 


17.  Qm  quod  navii  ioquitur  :  testem  veracem  à  falso  secemit  :  qaod  ezpUcat 
Infrà,  19^  et  doriûs  xiv,  5. 

18.  Bêt  qui  prrmitiU,  et  quasi  gladio  pungitur  contcientiœ  :  dam  promiseonim 
Immemor ,  à  conscienti&  reprehendiUir  :  vei,  est  qui  le  vitale  animi  indecora  et 
iDcoDgroa  pollicetor  :  ac  posteà  pœnitenti&  dactas,  dicla  revocare  reUet,  ut  He- 
rodes  in  U1&  psaltriA,  Maith,,  xiv.  At  Hebr.  est  qui  effUtit  quasi  punctiones  gladii: 
est  cujua  verba  aunt  instar  gladii ,  detractor  8cilicet>  at  justi  yerba  mitia  sanaot 
Tulnera,  nedum  inférant. 

49.  Labium  veritatis  /Irmum...  testis  verax  sibi  constat  Qui  testis  est  repenti- 
nus  :  improTidoSy  improyisus,  nec  rei  goams.  At  Hebr.  admomentum  lingua 
mendacii  :  statim  inscitiam  aut  nequitiam  prodit. 

20.  Dobts ,  res  tristis ,  in  corde  cogitantium  mala  :  pacis  consiliarios  sequitur 
gaudium  :  ex  animi  sinceritate  et  conscienti»  integrikite  proveniens. 

21.  Non  constristaàit  :  Hebr.  non  aceidet  justo  quidquam  adversum{snt  ini- 
quum). 

23.  Homo  versutus:  prodeosy  callidas^  celât  scientiam  :  non  onmia  quœ  novit, 
stalim  expromit.  Et  cor  insipientium  provoeatstultitiam  :  damât,  pnedicat,  id  est, 
suam  prodit  stultitiam.  Seusus  Yulg.  insipiens  stultè  ipse  loquendo ,  stoltos  ser- 
mones  elicit. 

24.  Manus  fortium  :  Hebr.  sollicitorum ,  vigilantium,  suprà,  z,  4.  Manus  re- 
missa :  alii,  dolosa,  fraudulenta,  ut  infrà,  vers.  27. 

25.  Moaror  in  corde  vtrt  :  mœstum  érige  dictis  bonis. 

26.  Qui  negligit  damnum  :  alii,  abundat  proximo  suo  fustus  :  in  eum  eat  Ubera- 
lis  :  alii,  prœ  proximo  suo  :  jusU  Tiri  domus,  cieteris  iocupletior. 

27.  Non  inveniet  fraudulentus  hterum  :  vei  ignavns ,  suprà,  rers.  24.  Et  sub- 
stantia hominis  erit  auri  pretium  :  quemqoe  suœ  sustentant  opes.  Quidam  ex 
Hebrso  vertunt,  stUatantia  hominis  pretiosa  séduit,  hoc  est,  suttstantia  sedn  di- 
ligenUsque  pretiosa  est.  Tel  nihii  diUgenti&  pretiosius. 

28.  Iter,..  devium  :  sire  ut  ex  Hebr.  verti  potest  :  non  iter,  ducit  ad  mortem: 
alii  totum,  ut  ex  Hebr.  sic  vertunt  :  in  semità  justitiœ,  vita  :  et  via  semita  ejus^ 
mm  mers  :  eadem  sententia  bis  repetita. 


TOM.  L 
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Bona  educatio  :  tacere,  optimum  ;  loquax  :  piger,  4  ;  mendax  :  inter  snperbos  furgia  :  divîtias 
fEslioBtœ  :  ex  amiais  quiaque  dignoscUur,  20;  educatiO',  84-;  justi-domusatattilit  z-vir  boQu% 
fiiio  coutcnlus. 

1 .  Filius  sapiens,  doctrina  patris,  I     6.   Jlistilia   custodit   innocenlia 
qui  autem  iilasor  est,  non  andit ,  j  viam  :  impietas  autem  peccatorem 


cùm  arguitar; 

2.  De  fructu  oris  sui  homo  satia- 
bittir  bofnis  :  anima  antem  prœva- 
ricatorum  iniqaa. 

3.  Qui  custodit  ossumn,  custbdit 
animam  suam  r  qtd  autem  incon- 
sideratus  est  ad'  loquendum,  sen- 
tict  mala. 

4.  Vult  et  non  vultpiger  :  anima 
autem  operantiimi  impinguabitur. 

5.  Verbum  mendax  justus  detes- 
tabitur  :  impius  autem  confundit  et 
confundetur. 


supplantât. 

7.  Est  quasi  dives,  cùm  nihii.ba- 
beat  :  et  est  quasi  pauper ,,  cùm  ia 
multis  divitiiis  sit. 

8.  Redempti'o  animœ  viri^divi- 
tine  suse  :  qur  autem  pauper  esf>.  ius- 
crepationem  non  sustinet. 

9 .  Lux  justorum  lœtificat  :  lucccna 
autem  impîorum  extinguetur. 

10.  Inter  superbos  semperjurgia 
simt  :  qui  autem  aguni  onmia  cum 
consiiio,  reguntur  sapientiâ. 

tl..  Substantia  Ibstlnatâ  minue- 


1.  Filius  sapiens,  doctrina  patris  :  paternae  doctrine  aigumentom.etfnictus;. 

2.  De  fructu  oris  :  ex  Hebrœo  sic  vertas  :  de  frwiu  om(  vtibia  aanis)  vw- 
(bonus)  comedet  (colUget)  bona^  anima  prœvaricaiorum  (  insipieBliiiin)  injuriafiu 
(  d  auina)  supple,  comedit,  colligit. 

3.  Qui  autem  inconsiderattts  est  adloquendum  :  Edi>r.  aperienm  labiar;  ac  ractè 
siipplelum,  tetnerê;  inconsideratè. 

4.  Vult  et  non  vult  piger  :  infrà,  xxi,  25,  26.  Desideria  oeciduut  pigrum  :n\h\h 
YBvè  vult  :  milita  optât  :  vâncl  spe  se  oblactat  :  ni!  agii  :  aie  qpâ.  converU  dilTert, 
de  quo  EccU,,  v.  8. 

5.  Impius  autem,  qui  non  b, mendacioabhorret,  amflmdit^oonfkiuMvr  :  pu- 
dcfacit  et  pudefit  :  probro  suis,  sibique  ;  et  fœtere  faclet  (  se  )  et  pudore  aHioieir 
(alio3),eodem  sensu,  Ilebr. 

7.  Est  quasi  dives,  cùm  nihil habeat  i  parvo  conlentua,  alpno  ml auœ  teint— 
taie  liberalis.  Et  est  quasi  pauper,  dtmin  mulUs  divUHs^sit  i  pnidigos,.di9sipatDr, 
sui  alienique  largitor.  Spiritali  sensu  :  dives  ille,  Luc,,  xvi,  i9,  verè  pauper,  foi 
bona  jam  reeepU  sua  :  at  egena  ille  Lazama,  verè  dives^.  quei&iBtt  segmim  na- 
uebat.  Alii  sic  intelligunt  :  Est  paupar  diviiJArami  oalafliiakm  :  mA.  et  dures  mo- 
deslus  rei  ampliludinem  celans,  ne  invidi»  aui  j^raadœ  sit^ 

^^Jkdemptio  anima  viri,  diviiùs:  divea  à  pravia  macJûoatiionibaa  ae  63^eêSL, 
pauper  accusalus  opprinûlur  :.  val  immej^atijonem  „  verba. aspMiam  namwalinet^ 
queniadmodùm  apud.  Comicum  :. 

Propter  ■paw.hwfinn»  aBnparwondtinliaegUgiw 
nec  pîg€ft  Salomonem,  pror  Tetër»  Testamenti  ratfone,  commendin^  divilias  ad 
acuendam  industrîam.  Cœteràm*ex  dfnliK'Tera  redemptio,  cûm  peccata.  eiée^ 
mosynis  redknant,  Dan,,  vr,  24'. 

9.  Luxjmtorwn;  félicita»:'  pcyprosper»-:  keHftcat*:  omnibiis  gnta,  est 

il.  Substaniia  fesiinata  :  ex  vanitate  ( quasi  ex nibilb ,  stve  eo  malo  )  ;  HèBr 
minuetur  :  facile  dilabetur. 
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tur  :  qusB  aufem  paiilatim  colligitur 
manu^  muUiplicabitur. 

12.  Spes,  quœ  diffèrtur,  afOigit 
animam  :  lignuin  vitod  desiderium 
TBniens. 

13.  Qui  detrahit  alicui  rei,  ipse 
se  in  futurum  obligat  :  qui  autem 
ttmet  pisBceptum^in  pace  versa- 
bitur. 

AnimfiB  dolosœ  errant  in  pecca- 
tis  :  justi  autem  misencordes  sunt^ 
et  miserantur^ 

14.  Lex  sapientis  fons  Titœ,  ut 
declinet  à  ruina  mortis. 

1 5.  Doctrina  bona  dabit  gratiam  : 
in  itinere  contemptorum  Yorago. 

16.  Astutus  omnia  agit  cum  con- 
silio  :  qui  autem.  fleitaus  es^  aperit 
slultitiam. 

17.  Nuntius  impii  cadet  in  ma- 
lum  :  legatus  autem  fidelis^  sanitas. 

1.  Egestas^  et  ignomi  nia  ei  qui 


deserit  disciplinam  :  qui  autem  ao- 
quiescit  arguenti,  glorificabitur. 

19.  Desiderium  si  compleatur, 
delectat  animam  :  detestantur  stulti 
eos,  qui  fugiunt  mala. 

20.  Qui  ciun  sapientibus  gradi- 
tur,  sapiens  erit  :  amicus  stuUorum 
similis  efficietur. 

21.  Peccatores  persequitur  ma* 
lum  :  et  justls  retribuentur  bona.. 

22.  Bonus  relinquit  hœredes  fi- 
lios,  et  nepotes  :  et  custoditur  justo 
substantia  peccatoris. 

23.  Multi  cibi  in  novalibus  pa- 
trum  :  et  aliis  congregatur  absque 
judicio. 

24.  Qui  parcit  virgœ,  odifrfilium 
suum  :  qui  autem  dûigit  illum^ 
instanter  erudit. 

2o.  Justus  comedit,  et  replet- ani- 
mam suam  :  venter  autem  impio- 
rum  insaturabilis. 


13.  Qui  detrahit,,,  rei  :  Yerbum  babet  Hebr.  quod  sa^pè  pro  re  somitor  : 
Sepjtuag.  sic  vertunt.  Qui  rem  (  qui  negotium  )  coniempserity  contemnetur  ab  eâ  : 
negoiia  non  procèdent  ei,  qui  negligenter  facif.  Ex  Hebrœo  sic  vertas  :  Qui  con- 
iemnit  verbum  (  nempè  Dei  )  deirimentum  patietur  :  quod  posirem&e  parti  sen- 
tentiae  magis  coDgruit.  Animée  dolosœ  errant  in  peccatis  :  deest  Hebr.  et  Septuag. 
habent  aliud. 

14.  Lex  :  Hebr.  doctrina  sapientis,  fans  vitœ  :  ut  declinet  à  ruina  (  Hebr.  à  laqueo) 
morti. 

15.  Dabit  gratiam  :  grata  erit  :  in  itinere  contemptorum  vorago.  Hebr.  Via 
trangressorvm  dura,  aspera,  difficilis. 

17.  Nuntius  impii  :  Hebr.  nuntius  zmptW;  Septuag.  sic  vertunt  :  Rex  temerariui 
cadet  in  mala;  legatus  sea  nuntius  fidelis  Uberabit  eum,  LegeruDt  sine  alepb-: 
Melech.  Quœ  rex  improvidus  pessumdat,  ear  estituet  administer  bonus. 

20.  Qui  cum  sapientibus  :  tota  sententia  ia  Hebr.  aie  :  Ambulans  cum  sapienti- 
bus, sapiens  erit  :pascenti  stultos  (con^ivanti  cum  eis  )  malè  erit,  Septuag.  Am^ 
huions  cum  insipientibus  agnoaeetur,  hoc  est^  cujusque  ingenium  proditor  à  coi> 
Tictorum  ingenio. 

22.  Bonus  relinquit  heeredes  filios  :  eœpè  in  lege  promissum.  Custoditur  jusio  : 
tota  sententia  :  boni^  suis;  mali,  alienis,  jusUsque  coUigont. 

23.  Multi  cibi  :  planum  :  avita  hœreditas  fructuosa  est  :  in  Hebr.  vox  rhashim 
quam.Hier.  pairum,ai\x pauperum,  a\û principum,  vertunt  :  yarièque  interpre- 
tantor  :  principes  enim  ooloni»;;  panperes  industrià  et  labore  valere.  Nec  minus 
obscura  est  pars  posterior  sentenUes  :  quam  sio  ex  Hebr.  vertunt  :  Bt  est  qui 
consvmitur  ob  non  jus;  est  qui  famé  peteat,  quôd  leges-  oolendi  agri,  lusticaoi- 
que  operis  rationem  non  întelligat. 

25.  Jusùus  comedit  :  justus  ^  et  modico  cantentus  est  :  malus  nec  superfluo  ac 
nimlo  saturatur. 
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CAPUT  xiy. 

Sapiens  volier  :  Tir  bonus  ab  inîqno  despicitur  :  labor  asaidans,  i  ;  stollas  :  sapiens  *  falsc  ple- 
tatis  mahis  exitus:  gaudium  :  Inclus  :8tulta  credulitas  :  agere  consideratè  :  Terbosus  :  actuMita 
23;  regnm  regnorumque  robnr,  28, 34;  boni  administri  regum,  35. 


i.  Sapiens  mulier  œdificat  do- 
mum  suam  :  insipiens  eztnictam 
quoque  manibus  destruet. 

2.  Ambulans  recto  itinere^  et  ti- 
mens  Deiun,  despicitur  ab  eo^  qtd 
infami  graditur  via. 

3.  In  ore  stulti  virga  superbiœ  : 
labia  autem  sapientium  custodiunt 
eos. 

4.  Ubi  non  sunt  bores ,  prœsQ>e 
yacunm  est  :  ubi  autem  plurimœ 
segetes,  ibi  manifesta  est  fortitudo 
bovis. 

5.  Testis  fidelis  non  mentitur  : 
profert  autem  mendacium  dolosus 
testis. 

6.  Quœrit  derisor  sapientiam>  et 


non  invenit  :  dootrina  prudentium 
facilis. 

7.  Vade  contra  virum  stultum^  et 
nescit  labia  prudentiœ. 

8.  Sapientia  callidi,  est  intelli- 
gère  viam  suam^  et  imprudentia 
stultorum^  errans. 

9.  ^tultus  illudet  peccafum^  et 
inter  justos  morabitur  gratîa. 

iO.  Cor  quod  novit  amarîtudi- 
nem  animœ  suœ^  in  gaudio  ejus 
non  miscebitur  extraneus. 

i  1 .  Oomus  impiorum  delebitur  : 
tabemacula  verô  justorum  germi- 
nabunt. 

42.  Est  via  qoœ  videtur  bomini 
justa^  novissima  autem  ejns  dedu- 


2.  Qui  in fami graditur  via:  Hebr.  perversus  vid  sud  detpieit  eum, 
8.  In  ore  stulti  virga  superbiœ  :  dicta  factaque  arrogantia« 
4.  Ubi  non  sunt  boves  :  labore  et  industriA  copia  paratur. 

6.  Doctrina  prudentium  facilis  :  oeque  enim  inaccessà  et  inexploratà,  sed  ngi& 
incedupt  yià  :  nec  sapientiam  putant,  nova  et  aliis  ignota,  sed  sana  promere  : 
neque  altiora  et  subliliora^  sed  recta  sectantor;  et  qoœ  tractant  sublimia^  enu- 
cleant,  ac  valut  in  lac  tempérant. 

7.  Vade  contra.,,  et  nescit  labia  prudentiœ  :  Hebr.  nescies  :  qaod  ntmmqae 
venun  est  :  si  vire  stulto  occurrere  aatagas,  facile  deprefaendes  ejus  iosclUam, 
ac  simul  prodes  tuam.  Ât  Ghald.  Vade  à  conspeetu  viri  stulti:  nescit  enm  verba 
prudentiœ. 

8.  Sapientia  callidi,  est  inieliigere  viam  suam.  Sic  enim  David  moriens  mo- 
nuerat  :  Ut  inteUigas  universa  quœ  facis,  et  quàcumque  te  verteris,  lit  Reg.,  n,  3. 
At  stulU  aguntur,  non  agunt,  impetu  rapiuntur^  unde  subdit  :  et  imprudentia  stul- 
torum,  errons  :  Hebr.  dolus,  quod  est,  fallax  ;  eodem  sensu.  Vide  infrà,  45. 

9.  Stultus  illudet  peccaium  :  ludlflcando  excusât ,  et  palliât  peccata ,  et  aliéna 
et  sua,  Inter  justos...  gratia  :  Hebr.  benevolentia ,  quèd  nec  aliis  imponant,  nec 
sibi. 

10.  Cor  quod  novit  amaritudinem  anima  sua,  in  gaudio  ejus  :  Hebr.  et  m  gat^ 
dio.  Non  miscebitur  extraneus  :  alienus.  Sunt  qui  à  dolore  suo  avocent  animum, 
voluptatibusque  se  obtundant>  ne  suam  amaritudinem  sentiant  :  sunt  qui  alieno 
arbitrio  gaudeant  et  doleant,  remm  suarum  ignari  :  at  cuique  oportet  ex  seipso 
sui  dolores,  sua  gaudia  constent. 

12.  Est  via  quœ  videtur  :  sic  falsa  pietas ,  falsus  et  amams  lelns ,  ûJaa  poeni* 
tentia  pravb  iliudit  animis. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


CAPUT  XIV. 


485 


euntadmortem. 

13.  Risus  dolore  miscebitur,  et 
ezbrema  gaudii  luctus  occupât. 

44.  Viis  suis  replebitur  stultus^ 
et  super  eum  erit  vir  bonus. 

15.  Innocens  crédit  omni  verbo: 
astutus  considérât  gressus  suos. 

Filio  doloso  nihil  erit  boni  :  ser- 
vo  autem  sapienti  prosperi  erunl 
actus^  et  dirigetur  via  ejus. 

16.  Sapiens  timet,  et  déclinât  a 
malo  :  stultus  transilit,  et  confidit. 

17.  Impatiens  operabitur  slulti- 
tiam  :  et  virversulus  odiosus  est. 

18.  Possidebunt  parvuli  stulti- 
tiam,  et  expectabimt  astuti  scien- 
tiam. 

19.  Jacebunt  mali  ante  bonos,  et 
impii  ante  portas  justorum. 

20.  Etiam  proximo  suo  pauper 
odiosus  erit  :  amici  Yerô  divitum 
multi. 

21.  Quidespicitproximum  suum, 
peccat  :  qui  autem  miseretur  pau- 
peris,  beatus  erit. 

Qui  crédit  in  Domino,  misericor 
diam  diligit. 

22.  Errant  qui  operantur  malum 


misericordia  et  veritas  préparant 
bona. 

23.  In  omni  opère  erit  abundan- 
tia  :ubi  autem  yerba  sunt  plurima, 
ibi  fréquenter  egestas. 

24.  Gorona  sapientium,  divitiœ 
eorum  :  fatuitas  stultorum,  impru- 
dentia. 

25.  Libérât  animas  testis  fidelis  : 
et  profert  mendacia  versipellis. 

26.  In  timoré  Domini  iiducia  for- 
tiludinis,  et  iîliis  ejus  erit  spes. 

27.  Timor  Domini  fons  vitae,  ut 
déclinent  à  ruinÀ  mortis. 

28.  In  multitudine  populi  digni- 
tas  régis  :  et  in  paucitate  plebis 
ignominia  principis. 

29.  Qui  patieus  est,  multà  guber- 
natur  prudentià  :  qui  autem  impa- 
tiens est,  exaltât  stultitiam  suam. 

30.  Vita  camium,  sanitas  cordis  : 
puiredo  ossium,  invidia. 

31.  Qui  calumniatur  egentem, 
exprobrat  factori  ejus  :  honorai 
autem  eum,  qui  miseretur  pauperis. 

32.  In  malitià  suâ  expelletur  im- 
pius  :  sperat  autem  justus  in  morte 
suà. 


15.  Innocens:  Hebr.  imperitus.  Crédit  omni  verbo  :  asiuius  considérai  (ipse) 
gressus  suos;  nec  se  ad  aliéna  qusque  verba  componit.  Filio  doloso  nihil  erit 
boni: deest  Hebr.  et  Septuag. 

17.  Impatiens:  facile  excandesccns ,  et  Hebr.  in  agendo  prœceps,  operabitur 
stultitiam  :  et  virversutus  odiosus  est  :  Hebr.  vir  cogitationum^ive  mdchmailionum 
odio  erit,  tam  in  agendo  prœceps ,  quàm  in  cogitando  et  deliberando  nimius, 
odio  habéntur, 

iS.  Et  expectabunt  astuti  scientiam  :  Hebr.  coronabtmtur  scientiâ.  Vincent. 

20.  Etiam  proximo...  pauper  odiosus  :  qu6  magis  eum  subleves  :  unde 
subdit  : 

21.  Qui  despicit  proximum  :  pauperem  licèt,  peccat.  Qui  crédit  in  Domino  : 
deest  Hebr. 

22.  Errant  (  Hebr.  nonne  errant?)  qui  operantur  malum,  Asseverandi  formula; 
quasi  diceret  :  Manifesté  enant,  aut,  ut  alii,  ecce  errant, 

23.  In  omni  opère  :  actuosi  proficiunt,  yerbosi  egent,  quo  nihil  est  verius. 

24.  Fatuitas  stultorum,  imprudentia  :  liebr.  fatuitas,  eodem  yerbo  repetito, 
quasi  diceret  :  Mera  fatuitas. 

30.  Vita  camium ,  sanitas  cordis ,  sive  sanum  cor  :  ab  ira  et  livore  purum. 
Putred  oossium,  invidia  :  marcescunt  invidi,  et  mœrore  tabescunt  :  vir  bonus  ipsA 
JœliliÂ,  et  mente  et  corpore  vegetué. 
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33.  In  corde  prudentisrequiescit 
sapîentia^  et  indoctos  quosque  eru- 
diet. 

34.  Uuâtltia  élevât  gentem 


mise- 


ros  autem  facit  populos  peccatunu 
85.  Acceptus  eât  régi  minister  in- 
telligens  riracundiam  ejus  inutilis 
sustinebit. 


83.  Et  indoâiosiqvasque  erudiet  ;  Hebr.  et  in  medio  stuUarum  -eogmosoetur.,  pra&> 
▼alente  lace^  et  pervincente  fam&. 

34.  Miseras  autem  facit  populos ^peccatum :  Septuag.  exténuât;  at  Hebr.  Ghald. 
et  Syr.  misericordia  in  populos ,  peccatum ,  id  est ,  sacrificium  pro  peccato  , 
expialio. 

35.  Iracundiam  ejus  inutilis  sustinebit  :  Hebr.  qui  confundit  :  cujus  adiniais- 
tratio  regiis  consiliis  dedecus  aut  inyidiam  conciliât. 
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CAPUT  XV. 

Yerba  mitia  et  sapientia  :  aapera  et  stulta ,  i,  4  ;  corripi  bonum ,  5,  10,  12,  83.  domus  jusU 
stabilis  :  injusti ,  coDtrà  :  impiorum  victims  :  paupertas  suo  contenta,  15  etseq.;  piger  sive 
iners,  19. 


1 .  Responsio  mollis  frangit  iram  : 
sermo  duras  suscitât  furorem. 

2.  Lingua  sapientium  omat  scien- 
tiam  :  os  fatuorum  ebullit  stulti- 
'tiam. 

3.  In  omni  loco  oculi  Domini 
contemplantur  bdnos  et  malos. 

4.  Lingua  placabilis^  lignum  vi- 
tm  :  quse  autem  immoderata  e«t, 
conteret  spiiitum. 

5.  Stultus  irridet  disciplinam  pa- 
tris  sui  :qui  autem  custodit  incre- 
pationes,  astutior  iîet. 

In  abundanti  justitià  virtus  maxi* 
ma  est:  cogitationes  autem  impio- 
rum eradicabuntur. 

6.  Domus  justi  plurima  f orliludo  : 
et  in  fructibus  impii  conturbatio. 

7.  Labia  sapientium  dissemina- 
bunt  scientiam  :  cor  stultorum  dis- 
simlle  erit. 


8.  VictimaB  impiorum  abomina- 
biles  Domino  :  Tota  justorom  pla- 
cabilia. 

9.  Âbominatio  est  Domino  via 
impii  :  qui  sequitur  justitiam,  dili- 
gitur  ab  eo. 

iO.  Doctrina  mala  deserenti  Tiam 
vitae  :  qui  increpationes  odit^  mo- 
rietur. 

li.  Infernus,  et  perditio  coràm 
Domino  :  quantô  magis  corda  filio- 
rum  bominimi? 

12.  Non  amat  pestilens  eum,  qui 
se  corripit^  nec  ad  sapientes  gra- 
ditur. 

1 3 .  Cor  gaudens  ezhilarat  f acîem  : 
in  mœrore  animi  dejicitur  spiritus. 

14.  Cor  sapientis  quœrit  doclri- 
nam  :  et  ossioUorum pascitur im- 
perilià. 

15.  Omnes  dies  pauperis^  mali  : 


2.  Lingua  sapientium  :  vide  7. 

3.  In  omni  loco  :  juDge  cum  2. 

6.  In  abundanti  justitià  virtus  maxima  est  :  deest  Hebr.^  habent  Septua<; 

7.  Disseminabunt  stientiam  :  nec  tantûm  solide ,  sed  etiam  ornaiè ,  e\  vers. 
Cor  stultorum  dissimile  erit  :  non  sic  Hebr. 

11.  Infemus  et  perditio  :  profunda  terrtB,  loca  abdita  et  inyisa^  mors  ipaa. 
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secura  mens  quasi  juge  convi- 
viuiu. 

16.  Melius  estparumcum  timoré 
Domini^  quàm  thesauri  magni  et 
insatiabiles. 

n.  Melius  est  ^ocaii  ad  olera 
cum  chavitate ,  quàm  ad  TÎtulum 
saginatum  cum  odio. 

18.  ViriracundusproYOcatrizas  : 
qui  patiens  est,  mitigat  suscitatas. 

19.  Itcr  pigrorum  quasi  sepes 
spinarum  :  via  justorum  absque 
offendiculo. 

20.  Filius  sapiens  lœtificat  pa- 
trem:  etstùltus  bomo  despicit  ma- 
trem  suam. 

21 .  Stultitia  gaudium  stulto  :  et 
Tir  prudens  dirigit  gressus  suos. 

22.  Dissipantur  cogitationes,  ubi 
non  est  consilium  :  ubi  verô  sunt 
plures  consiliarii^  confirmantur. 

23.  Lœtatur  bomo  in  sententiâ 
cris  sui  :  et  senno  opportunus  est 
optimus. 

24.  Semita  Yitœ  super  amditum, 
ut  declinet  de  infernomoyissimo. 

25.  Domum  snperbornm  demo- 


lietur  Dominus  :  et  firmos  faciet 
terminos  viduoe. 

26.  Abominatio  Domini  cogita- 
tiones  malœ  :  et  purus  sermo  pul- 
cberrimus  firmabiiur  ab  eo. 

31.  Gonturbat  domum  suam  qui 
sectatur  avaritiam  :  qui  autem  odit 
munera,  yivet* 

Per  misericordiam  et^dem  pur- 
.gantur  peccata  :  per.timorem&utem 
Domini  déclinât  omnis  à  mala. 

28.  Mens  justi  meditatur  obedien- 
tiam  :  osimpiorumredundatmidiB. 

29.  Longè^est  Dominus  abimpn  : 
et  orationes  justorum  exaudiet. 

30.  Lux  oculorum  lœtiûcat  iani- 
mam  :  fama  bona  impinguat  ossa. 

31.  Auris^  qafiB  audit  increpatio- 
nés  vitœ^  in  medio  sapleniium  cam- 
jnorxibilur. 

32.  Qui  abjicit  disâplinam,  des- 
picit animam  suam  :  qui  autem 
acquiescit  increpationibus,  posses- 
sor  est  cordis. 

ZS.  Timor  Domini^  disciplina  sa- 
pientise  :  él  gloriam  prœcedit  bu- 
militas. 


15.  Secura  mens  quasi  Juge  conviviwn  :  Iffîta  paupertas^  Ucèt  nûsera  videatnr.: 
jauge  seqnentes  âuos  Yersus. 

19.  Iter  pigrorum  quasi  sepes  spinarum  :  pigro  omnia  plena  obetaculls,  plana 
omnia  sedulo. 

^22.  Dissipantur  cogiiàtiones ,  tibï  non  est  consilium  :  flabc  secreium,  Plures 
consttlendi,  sed  clam  ;  neque  indiscriminatim ,  hoc  estyOrnoûB  de  onmibus :  aed 
quisque  in  eà  re  quam  calleat. 

24.  Semita  vitœ  super  eruditum  :  eruditus  aive  intelligena  snrsùm  habet  'viani 
Titœ.  Ut  declinet  de  infcrno  novissimo  :  Hebr.  infimo,  ad  aamma  quffiqae  eredu^^ 
deyitat  infima  :  sive  eliam,  mortem. 

26.  Purus  sermo  :  castus^  niundus  :  par  wpukkerrmu^,  necindlget  éloquen- 
te omamentis.  Firmabitur  ab  eo  :  deest  llebr. 

27.  Per  misericordiam  et  fidem  :  deest  llebr.^  habent  Sepbiag.  Cyprianua  pro- 
-fert^  de  Op.  et  Eleem.  :  «  Misericordlà  et  fide  delicta.purgantur.  » 

28.  Mens  Justi  meditatur  obcdientiam  :Sepiaag.  fidam;  }ieht.  ad  respondsnduni  ; 
quod  magis  aequentibus  congruit^  ut  aapieote^,  nec  temerô  ce^oodautas  «  à.lo- 
qoacibas  aecemantur. 

30.  Imx  oculorum  :  ut  lux  ocolis  grata;  ita  lama  aimno. 
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CAPUT  XYI. 

Homo  pneparat;  Deu  régit,  i,  9;  «genda  omnift  sub  oculis  Dei  :  Dent  onmift  propter  leipsam  • 
arrogans  :  Deo  propitio ,  oinnia  bene  Tertunt  :  ret  modica  cqiii  justitii  :  regam  prudentia,  10; 
vstitja,  12, 13;  ira  *  elementia,  U,  15;  Deut  omnia  in  pondère,  il;  egeslaa  aeait  induttriam  ; 
patient;  fortis;  nihil  fortoitum,  33. 


1.  Homînis  est  animam  prœ- 
parare  :  et  Domini  gubemare  lin- 
guam. 

2.  Omnes  Tiœ  hominis  patent 
oculis  ejus  ?  spiritaum  ponderator 
est  Dominas. 

3.  Révéla  Domino  opéra  tua^  et 
dirigentur  cogitationes  tuœ. 

4.  Universa  propter  semetipsum 
operatus  est  Dominns  :  impium 
quoque  ad  diem  malum. 

5.  Abominatio  Domini  est  omnis 
arrogans  :  etiamsi  manus  ad  ma- 
num  fuerit,  non  est  innocens. 

Initium  viœ  bonœ,  facere  justi- 


tiam  :  accepta  est  autem  apud  Deum 
magis^  quàm  immolare  hostias. 

6.  Misericordiâ  et  veritate  redi- 
mitur  iniquitas  :  et  in  timoré  Do- 
mini declinahir  à  malo. 

7.  Gùm  placuerint  Domino  vi» 
hominis,  inimicos  quo(jue  ejus  con- 
veriet  ad  pacem. 

8.  Melius  est  parum  cum  justltià, 
quàm  multi  fructus  cum  iniquitate. 

9.  Cor  hominis  disponit  viam 
suam  :  sed  Domini  est  dirigere 
gressus  ejus. 

iO.  Divinatio  inlabiis  régis ^  in 
judicio  non  errabit  os  ejus 


1 .  Hominis  est  :  sic  inM  9.  Cor  hominis  disponit  viam  suam  :  sed  Domini  est 
dirigere  gressus  :  homines  quidem  diligenter  sua  et  dicta  et  facta  apnd  se  coin- 
ponunt  :  sed  cùm  adest  loquendi  ant  agendi  tempus,  ipsi  excidunt  sibi  ;  ac  bene 
cogitata  prœter  spem,  in  pessimos  sennones,  aut  inepta  facta  desinunt. 

2.  Omnes  viœ  hominis  patent  oculis  ejus  :  Hebr.  mundœ  oculis  suis,  ipsias  sciti*  . 
cet  hominis  :  sua  cuique  sensa  placent.  At  spirituum  ponderator  est  Dominais, 
Tide  xxi^  2.  Deus  nos  non  arbitrio  nostro,  sed  ex  vero  judicat  ;  nec  leviler,  sed 
appenais  omnibus,  ut  infrà  41. 

4.  Impium  guoque  ad  diem  malum  :  sic  enim  ad  Pharaonem  :  Idcireà  aéiem 
posui  te,  ut  ostendam  in  te  fortitudinem  meam,  et  narretur  nomen  meum  m  omni 
terra,  Exod.,  ix,  46;  Rom.,  ix,  47,  occultissimo  quidem,  sed  lamen  justo  judicio. 

5.  Etiamsi  manus  ad  manum  fuerit  :  cessans,  nibil  agens  :  suprà  xi,  21.  Ini- 
tium viœ  bonœ,  facere  Justitiam  :  deest  Hebr.,  Septuag.  habent. 

7.  Cùm  placuerint  Domino.  Sic  quia  placuernnt  Deo  vis  Danielis  et  trium  pne- 
rorum  :  inimicos  quoque  eorum,  regesque  qui  eos  in  ignem,  yel  beslias  miserunt, 
convertit  ad  pacem,  atque  amiciliam.  Beda:  sic  Josepbo,  sic  Jeremiœ ,  sic  aliis 
conligit. 

40.  Divinatio  in  labiis  régis:  decretis  parendum  ut  oracuUs  :  quin  etiam  Tati- 
cinari  et  arcana  cordium  scrutari  reges  videnlur  :  sic  illa  Thecuitis  ad  Davidem 
acutissimô  conjectantem  :  îfec  ad  sinistram,  nec  ad  dexteram  est  ex  omnibus  hts, 
qum  locutus  est  dominus  meus  rex.,.  tu  autem,  domine  mi  rex,  sapiens  es,  sicut 
habet  sapientiam  angélus  Dei,  II  Reg.,  xiv,  19,  20.  Sic  ipse  Salomon  inter  daas 
fœminas  dijudicans,  arcana  pectoris  elicuit,  III  Reg,,  m.  Non  errabit  os  ejus  :  eè 
qu6d  Bit  sagox,  et  rerum  expérimente  dodus  :  tum  qu6d  cor  ejus  in  manu  Dei  : 
infrà  xxi,  4,  ne  perfidi  latere  putent  occultas  moliliones ,  ac  rempublicam  pes- 
sumdenty  aut  temerè  principis  judicata  contemnant 
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11 .  Pondus  et  statera  judicia  Do- 
xnini  sunt  :  et  opéra  ejus  omnes  la- 
pides sacculi. 

12.  Abominabiles  régi  quiagunt 
impie  :  q^ioniam  justitià  firmatur 
solium. 

13.  Voluntas  regum  labia  justa  : 
qui  recta  loquitur^  diligetur  : 

14.  Indignatio  regis^  nuntiîiDor- 
tis  :  et  vir  sapiens  placabit  eam. 

15.  In  hilaritate  vultûs  régis  ^ 
Tita  :  et  clementia  ejus^  quasi  im- 
ber  serotinus. 

16.  Posside  sapientiam^  quia 
auro  melior  est  :  et  acquire  pru- 
dentiam^  quia  pretiosior  est  ar- 
gento. 

1 7 .  Semita  justorum  déclinât  ma- 
la  :  custos  anima;  suce  servat  viam 
suam. 

18.  Contritionem  prœcedit  su- 
perbia  :  et  ante  ruinam  exaltatur 
spiritus. 

1 9.  Melius  est  bumiliari  cum  miti- 
bus,  quàm  dividere  spolia  cum 
superbis. 


20.  Bruditus  in  Terbo  reperiet 
bona  :  et  qui  sperat  in  Domino, 
beatus  est. 

21 .  Qui  sapiens  est  corde,  appel- 
labitur  prudens  :  et  qui  dulcis  elo- 
quio,  majora  percipiet. 

22.  Fons  YitsB  eruditio  possiden- 
lis  :  doctrina  stultorum,  fatuitas. 

23.  Corsapienlis  erudiet  os  ejus: 
ellabiis  ejus  addet  gratiam. 

24.  Favus  mellis,  composita  ver- 
ba  :  dulcedo  animœ,  sanitas  os- 
sium. 

25.  Est  via  quœ  videtur  bomini 
recta  :  et  noYissima  ejus  ducunt  ad 
mortem. 

26.  Anima  laborantis  laborat  si- 
bi>  quia  compulit  eum  os  suum. 

27.  Yir  impius  fodit  malum,  et  in 
labiis  ejus  ignis  ardescit. 

28.  Homo  perversus  suscitât  li- 
tes  :  et  yerbosus  séparât  principes. 

29.  Vir  iniquus  lactat  amicum 
suum  :  et  ducit  eum  perviam  non 
bonam. 

30.  Qui  attonitis  oculis  cogitât 


a.  Et  opéra  ejus  omnes  lapides  sacculi  :  Septaag.  pondéra  Justa,  quôd  lapidibas 
in  sacculo  recondilis  ponderare  soliti  esseDt.  Vide  Sap.,  xi,  21. 

15.  In  hilaritate  vultâs  régis  :  Hebr.  in  lumine  vultuis,  qusB  locutio  frequenlis- 
sima  :  vita;  gratis,  favor.  Et  clementia  ejus  quasi  imber  serotinus  :  est  eDim  im- 
ber  temporaneaSy  seu  yeris,  alendis  semiDibus;  est  et  serotinus ,  sstivus ,  sea 
aulumnalis,  maturandeB  messi,  Yindemiœque  apUssimus,  Deut,,  xi^  14  ;  Jac,  y,  1, 
qui  et  optatissbnus  œsUvis  caloribus  temperandis. 

20.  Eruditus  in  verbo  :  per  Terbum. 

21.  Put  sapiens  est  corde:  tum  quisque  est  omnibus  jucundissimus,  cùmad 
animi  prudentiam  accedit  sermouis  gratia.  Vide  iafrà  23. 

23.  Cor  sapimtis  erudiet  os  ejus:  non  temerè  loquitur,  Dec  nisi  re  penitùs  in- 
tellect A.  Et  labiis  ejus  addet  gratiam  :  Hebr.  doctrinam,  disciplinam. 

24.  Favus  mellis,  composita,  mitia  et  moderata  verba  :  eadem  sunt  dulcedo  sive 
quies  animœ,  modela  est  et  sanitas  ossium,  medullarumque,  atque  intimarum^ 
partium  :  quippe  quels  et  animus  et  corpus  reflciatur, 

25.  Est  via: idem  sup.  xiv,  12. 

26.  Anima  laborantis  famé  :  laborat  sibi  :  quia  compulit  eum  os  suwn  :  alimenti 
peuuria  :  sensus  est  :  indigentià  acui  iudustriam  et  artea. 

27.  Vir  impius  fodit  malum,  sibi  et  aliis.  In  labiis  ijus  ignis  ardescit  :  litibus, 
M,  jurgiis  inflammat  ac  dévastât  omnia  :  ûcut  babes  Jac.,  m,  6. 

28.  Et  verbosus  séparât  principes  :  susurro,  de  quo  sœpè. 

30.  Qui  attonitis  oculis  (supple^  est]  cogitât  prava  ;  Hebr.  et  Septuag.  qui  o6- 
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prsva,  maydens  labia  sua  pcrfiicit 


31.  Corona  dignitatis  «eneotus, 
•qitœ  in  vus  justitiœ  Teperietur. 

32.  MelioT  est^atiens  mro  forti  : 


et  qui  dominatiir  ammo  45110  ^*ez- 
pugnatore  urbium. 

33.  Sortes  mittuntor  in  simmiy 
sed  à  Domino  temperantur. 


firmatis,  fijeis  :  mordens  labia:  qiû  mordet  labia^  per fiait  mahan,  Indicimn  est 
hominis  malum  alteri  machinautis^  deûxis  oculls  mordeve  labia. 

31 .  Corona  dignitatis  senectus  :  Uebr.^  diadema  glorùs  canities,  quœ  caput  cingit 
et  ornât. 

33.  Sortes  mitturttw":  sic  in  eligendo  Saftle^  Matthlft,  et  aliis;  sensnsqne  est: 
-Per  divinam  proyidentiam  ambigaa  qusBque  et  incerta  in  certos  fines  dirigî^  ne- 
^ue  quidquam  fortiiitom. 


CAPUT  XVII. 

Frugale  conTmiun  ;  senus  upiena  :  Dominus  corda  probat  :  aespiciens  pauperem  et  cadenlem  : 
ampla  sobolcs  :  aliorum  celare  delicta  :  ca  commcmorans  :  fatuus  instar  ursae  ueyicntis  :  maU 
pro  bonis  :  lites,  14-,  dÎTitis  inutiles  :  constans  amicltia,  17;  animi  (ranqaillitas,  22;  Tultiis  la- 
pientis  et  stulU,  24;  tacere  utile. 


i .  Melior  est  bucoella  sicca  cum 
gaudiOj  quàm  domus  plena  victi- 
mis  cum  juvgio. 

2.  Servus  sapiens  dominahitur 
filiis  stultisy  et  interiratres  haBredi- 
tatem  dividet. 

3.  Sicutigaeprobatur  argentum, 
et  aurum  camino  :  ita  corda  probat 
Dominus. 

4.  Malus  obedit  lingual  iniquse^ 
et  failax  obtempérât  labiis  menda- 
dbus.  , 

6.  Quidespidtpaupcrem^  expro- 


brat  factori  ejus  :  et  qui  ruina  1q&- 
tatur  alterius,  non  erit  impunitus. 

6.  Corona  senum,  filii  filiorom  : 
et  gloria  filiorum,  patres  eorum. 

7 .  Non  décent  slultum  vedui  cion- 
posita  :  nec  principem  labiiun  men- 
tiens. 

8.  Gemma  gratissima^  expectatia 
prsestolanûs  :  qaôcumgue  severtit, 
prudenter  inteliigit. 

9.  Qui  celât  delictum,  quaerii 
amicitias  ;  qui  altero  sennooe  repe- 
tit^  séparât  fœderatos. 


1.  Plena  victimis  :  epulis,  quôd  in  sacrificîis  paci&cis  splendidë  parare  solerent. 
4.  Malus  obedit  (auscultât)  linguœ  iniquœ  :  et  fallax  :  sua  quemque  prava  sta- 
diaperdunt;  malus  àmalo  decipitur;  fallax  ftOlaciorem  inTenit. 

7.  Non  décent  sttUtwn  verba  eomposita  :  Hebr.  labia  dignitatis,  sive  décor  in 
verbis  :  eodem  sensu. 

8.  Gemma  gratissima,  expectaUo  presstolantis  rplanum  de  spei  dnlceâme;  aS 
Hebr.  lapillus  pretiosus,  munus  in  t>culis  dominisui,  ^ubcwnque  w  vertity  largiior 
prudenter  niteîiigit  :  'sensus  est  :  Uunus  gratiam  conciliât  flanfi^  et  res  onines 
prospéré  sapienterqae  diaponit. 

9.  Qui  celât  deUctwn  alienum,  qiusrit  nmicHias  :  aibi  parit  amicos  :  qm  alterty 
sermone  repetit  :  qui  reTelat^  qui  commémorât,  séparât  fœderatos,  principem; 
Hebr.  duces  ad  invicem  :  qnos  intellignnt  Sepluag.  amicos ,  domesiicos  :  Vulg. 
fixderaios. 
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10.  Plus  proûcit  correptio  apud 
prudentem^  quàm  centum  plagœ 
apud  stultum. 

1  i .  Semper  jurgia  quœrit  malus  : 
angélus  autem  orudelis  mittetur 
oontra  eum. 

42.  Expedit magîs  ursœ  occurrere 
raptis  fœtibus^  quàm  fatuo  confi- 
denti  in  stultitiâ  bu&. 

13.  Qui  reddlt  mala  pro  bonis ^ 
non  recedet  malum  de  domo  ejus. 

14.  Qui  dimittit  aquam,  capul 
est  jurgiorum  :  et  antequàm  patia- 
turcontumeliam^judicium  deserit. 

15.  Qui  justificatimpium,  et  qui 
fCondemnat  justum,  abominabilis 
est  uterque  apud  Deum. 

16.  Quid  prodest  stulto  liabere 
divilias,  cùm  sapientiam  emere 
Jion  possit? 

Qui  altam  facit  domum  suam^ 
quœrit  ruinam  :  et  qui  évitât  dis- 
cere,  incidet  in  mala. 

1 7 .  Omni  tempore  diligit  qui  ami- 
eus  est  :  et  frater  in  angusfiis  com- 
probatur. 

18.  Stultus  homo  plaudet  mani-' 
bus,  cùm  spopondeidt  pro  amico 
«uo. 
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19.  Qui  meditatur  discordias,  di- 
ligit rixas  :  et  qui  exaltât  ostium, 
quœrit  ruinam. 

20.  Qui  perversi  cordis  est,  non 
inyeniet  bonum  :  et  qui  -vertît  lin- 
guam,  incidet  in  malum. 

21 .  Natus  est  stultus  in  îgnomi- 
niam  suam  :  sed  nec  pater  in  fatuo 
lœtabitur. 

22.  Animus  gaudens  astatem  flo- 
ridam  facit  :  spiritus  tristis  exsiccat 
ossa. 

23.  IMunem  de  sinu  impius  ac- 
cipit,  ut  pervertat  semitas  judi  - 
oii. 

24.  In  facie  prudentis  lucet  sa- 
pientia  :  oculi  stultonun  in  finibus 
terrœ. 

25.  Irapatris,  films  stultus  :  et 
dolor  matris  quœ  genuit  eum. 

26.  Non  est  bonum,  damnum  in- 
ferre justo  :  nec  percutere  princi- 
pem,  qui  recta  judicat. 

27.  Qui  moderatur  sermones 
suos,  doctuB  et  prudens  est  :  et 
pretiosi  spiritus  vir  eruditus. 

28.  Stultus  quoque  si  tacuerit, 
sapiens  reputabitur  :  et  si  compres- 
sent labia  sua,  intelllgens. 


10.  Phts  profieit  correptio ,  verbis  tanlùm,  apind  prudentem,  quàm  centum 
pUtqm  :  quàm  verbera  addtta  yerbis,  apudsîultum, 

il.  Angélus  autem  erudeiis  :  vel  malus  nontivs,  vel  pœna  diyisitùâ  immisaa. 

18.  Patuo  eonfidenli  :  nec  sanis  consiliis  auscultant!. 

14.  Qui  dimittit  aquam  :  supple,  sicat  qui  dimittit  aquam;  ita  raput  jurgio- 
rum, id  est,  sicut  aqua  semel  dimissa  non  fadlô  cobibetui;,  sic  lites  fiemelmoUe. 
éntequèm  eonHanéliampatiaitar:  Hebr.  antequàm  misceaiur  :  suppl.  /i>;  antequàm 
lite  sit  impUcitus  ijudicium  deserit  :  Hebr.  desere,  quod  est,  princ^piis  obsta, 

16.  Qui  àltam  fœit  domum  suam,  deest  Hebr.',  habent  Septuag.  Vide  19. 

18.  Stultus  komo  pUxudetmanîtfus:  Hebr.  manum porrigityàid^ii  cavendi  for- 
mula. Videvr,  1. 

19.  Qui'meâitatwr  :VL^T.  diHgens  iniquitatem,  diligit  Jurgia.  Qui  eosaltat  oa- 
tium  :  domum  :  pars  maxime  conspicna  pro  toto. 

20.  Et  qui  verUt  hnguam  rTdIsx,  ambiguia  dolodsque  sermonibus:  Hebr.  per- 
versus  in  lingud  sud, 

22.  Animus  gaudens  œtaiem  floridam  facit  :  Hebr.  medicina  hona  est;  alii,  bc- 
mefaciet  eorpori. 
24.  Oculi  siultorumin  finibus  terrœ  :  errantes,  vagi,  distorli. 
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Caxnèâ  diitoWendaB  ami«itiK  qwerere  :  stultas  uil^nisi  placeDUa,  audire  volt  :  rixis  se  immiaeet  : 
sennonibas  tnii  eapitar  :  falsa  timpUcitas,  8;  piger.  S,  9;  pÎ6tas,  propugnacttlum ,  10;  eudfa- 
tione  casas,  It;  non  audiens,  13;  munera  :  aortiri,  quam  Utigare  melins  :  mutunin  adjatoiiiim  : 
19;  sermonis  ^s  :  diiritam  ingenium  :  amicns  fratre  potior. 


i.  Occasiones  quœrit  qui  vult 
recedereab  amico  :  omni  tempore 
erit  exprobrabilis. 

2.  Non  recipit  stultus  verbapru- 
dentiœ  :  nisi  ea  dixeris^  quœ  ver- 
santur  in  corde  ejus. 

3.  Impius,  cùm  in  profundum 
>  venerit  peccatonim ,   contemnit  : 

sed  sequitur  eum  ignominia  et  op- 
probrîum. 

4.  Aqua  profimda,  verba  ex  ore 
Yiri  :  et  torrens  redundans^  fons 
Bapientiae. 

5.  Accipere  personam  impii  non 


est  bonum,  ut  dedines  à  veritate 
judicii. 

6.  Labiastuld  miscent  se  rîxis  : 
os  ejus  jurgia  provocat. 

7.  Os  stulti  contritio  ejus  :  et  la- 
bia  ipsius  ruina  animœ  ejus. 

8.  Verba  bilinguis,  quasi  simpll- 
cia,  et  ipsa  perveniunt  usque  ad 
interiora  ventris. 

Pigrum  dejicit  timor  :  animas 
autem  effœminatorum  esurient. 

9.  Qui  mollis  et  dissolutus  est  in 
opère  suo^  frater  est  sua  opéra  dis- 
sipantis 


i .  Occasiones  quœrit  :  sic  etiam  Septaag.,  obvio  sensa  ;  at  Hebr.  Ad  dmâentan 
quœrit  separaius,  quod  sic  interpretantur  :  Qui  secundùm  vota  sua  vivit  singu- 
laris ,  sive  à  commani  hominum  consortio  sequestratus^  in  omni  sapienlià  mis- 
cebit  se,  versabitur  ;  alii  :  m  omni  existentiâ;  qaod  tamen  sapienliam ,  eamque 
yeram  sonare  jam  vidimus,  quod  eôdem  recîdit  ;  sensasqae  est  :  plarimun  con- 
ferre  ad  veram  soUdamque  sapientiam,  à  tarbà  secedere  :  alii,  pro  in  omni  sa- 
pientiâ  miscebit  se,  ex  Gbald.  vertunt  :  omnem  sapieniiam ,  sive  omne  consilium 
deridebit  :  quo  sensu  illa  sequestratio  malo  animo  suscepta  yideatur,  ut  quis  ad 
llbidinem  vitam  iostituat  :  qusB  yarietates  obscurissimum  textum  indicant ,  ac 
nisi  suppleveris,  inextricabilem.  Itaque  Vulg.  post  Septuag.  sic  supplet  iMpaittfuf, 
sive  qui  recedit,  supple ,  ab  amico ,  quœrit  ad  desiderium  :  ad  libitum  fingit, 
supple,  recedendi  occasiones  :  omni  tempore  (  pro  esaentift  )  rlsui  erit,  seu  pro- 
bro  ;  quam  sententiam  facile  anteponimus. 

2.  Nisi  ea  dixeris  :  Hebr.  eodem  sensu  :  nisi  dun  manifestabitur  cor  ejus ,  id 
est  quidquid  dixeris,  pristine  sentenli»  bœret,  neque  quidqoam  audit,  nisi  pla- 
centia. 

3.  Impius,  dan  in  profundum  i  ita  Septuag.  rectissimo  sensu;  Hebr.  VenienU 
impio,  venit  etiam  confusio,  et  cum  ignominiâ  :  sive  ignominioso  viro  opprobrium. 

4.  Aqua  profunda  :  significat  verba  sapientium  scrutanda,  medilaùda  :  vide 
XX,  5.  Torrens  redundans  :  qui  altd  sapientiam  imbiberit,  hoio  sermones  optimi, 
atque  ad  suadendum  aptissimi,  torrentis  instar  deiluent. 

5.  Vt  déclines  à  veritate  Judicii  :  Hebr.  ut  subœrtas  Jushm  injudkio, 

7.  Buina  anima  ^'us  ;  Hebr.  laqueus,  dictis  suis  capitur  ;  unde  etiam  illod  :  De 
ore  tuo  te  judico,  serve  neqwyi,  Luc,  xix,  22. 

8.  Verba  bilinguis  ;  fallacis  :  alla  et  alia  loquentis  :  detractoris  :  susurronis,  ok 
vertit  XXVI ,  22  ;  quasi  simplicia  :  Hebr.  lenia  blandientia.  St  ipsa  perveniunt  i 
allissimum  vulnus  iufigont  Pigrum  d^icit  iimor  :  deest  Hebr.,  habent  Septuag. 
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iO.  Tunis  foriissima^  nomen  Do- 
xnini  :  ad  ipsum  currit  justus,  et 
axaltabitur. 

ii.  Substantia  di^itis  urbsrobo- 
ris  ejos,  et  quasi  murus  Talidus 
drcumdans  eum. 

12.  Antequàm  conteratur,  exal- 
tatur  cor  hominis  :  et  antequàm 
gloriiicetur,  humiliatur. 

43.  Qui  priùs  respondet  quàm 
audiat,  stultum  se  esse  demonstrat, 
et  coofusione  dignum. 

44.  Spiritus  viri  sustentât  imbe- 
dllitatem  suam  :  spiritum  verô  ad 
irascendum  facilenij  quis  poterit 
sustinere? 

45.  Cor  prudens  possidebit  scien- 
fLBJxiy  et  auris  sapientium  qusenl 
doctrinam. 

46.  Donumbomiiiis  dilatât  Tiam 
ejus,  et  ante  principes  spatium  ei 
hcït 

47.  Justus,  prior  est  accusator 
Bui  :  venit  amicus  ejus^  et  investi- 
gabit  eum. 


48.  Contradictiones  comprimit 
sors,  et  inter  potentes  c[uoque  di- 
judicat. 

40.  Frater,  qui  adjuvatur  &  fra- 
tre,  quasi  civitas  firma  :  et  judicia 
quasi  yectes  urbium. 

20.  De  fructu  oris  viri  replebitur 
venter  ejus  :  et  genimina  labiorum 
ipsius  saturabunt  eum. 

21 .  Hors  et  vita  in  manu  linguœ  : 
qui  diligunt  eam,  comedent  fiructus 
ejus. 

22.  Qui  invenit  mulierem  bonam, 
invenitbonum;  ethauriet  jucundi- 
tatem  &  Domino. 

Qui  expellit  mulierem  bonam, 
expellit  bonum  :  qui  autem  tenet 
adulteram,  stultus  est  et  impius. 

23.  Gum  obsecrationibus  loque- 
tur  pauper  :  et  dives  eiTabitur  ri- 
gide. 

24.  Vir  amabilis  ad  societa- 
tem,  magis  amicus  erit,  quàm 
frater. 


11.  Suhsiantia  divifis:  idem  suprà  J,  15,  cireumdana  eum  :  Hebr.  in  opinicne 
jud.  Tnmidus  licet  animo,  tamen  opinione  magis  quàm  re  preevalet. 

14.  ^iritus  viri  (animus  )  sustentât  imbecillitaiem  (corporis),  spiritum  ad  iras- 
cendum facilem  :  Hebr.  spiritum  debilem*  Quis  sustînebU  7  Gorpori  deflcienti  ani- 
mus :  animo  infiracto  nihil  subsidii  est. 

17.  Justus, prior  est  accusator  sui  :  sic  Job  :  Veré  seio  quàd  ita  sit  et  quàd  non 
iustifieetur  homo  compositus  Deo,  Job.  ix,  2.  Ex  Hebr.  tamen  sic  vertas  :  Qui 
prunus  in  causa  sud  justus  est,  id  est,  qui  prior  causam  dicit,  juslior  videtur. 
Venit  amicus  i^us  :  uâ>r.  «octttf;Septuag.  adversarius.  Et  investigahit  eum  :  vi- 
tium  cause  eruet 

19.  Frater,  qui  adjuioatur  :  ila  etiam  Syr.  et  Septuag.  At  Hebr.  Frater  rebel- 
lons, prœ  forti  dvitate  est;  bellum  intesUnum  extraneo  pejus.  Qaare  colenda 
jnslitia  est,  arcens  injurias  et  perduellionis  causas  œqno  jure  prohibens  :  quô 
pars  posterior  spectat. 

SI.  Qui  diligunt  eam  :  linguam  bonam,  aermones  oplimos.  . 

22.  0141  invenit  mulierem  (  bonam  )  :  deest  Hebr.  recte  euppletom*  Qtn  expellit 
mulierem  bonam  :  deest  Hebr.,  babent  Septuag. 
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CAPUTXIX. 

SioBplioitfts in  panpere  :  pneeeps,  aive  inconsiéeratus ,  2;  blatpknnnB,  Sj.diTÎti»:  tealis falsnv^ 
5,  9,  28;  falsa  amicitia  :  sui  compos ,  8;  senri  dominantes  :  ^ir  paticns ,  4;  ira  régis  :  ejusdea 
clementia  :  litigiosa  millier  :  uxor  prndens,  Dei  donnm  :  piger,  1 5, 24;  eleemosyna  :  fîlius  ca»- 
tigaadûs,  sed  moderatè,  18;  hominum  Taria  consilia,  21;  posnaa- utiles- :  parantes  «fOtgens  : 
pœn»  improbis. 


1.  Melior  est  pauper^  qui  ambu- 
lat  in  simplicitate  suà^  quàm  dives 
torquens  labia  sua^  et  insipiens. 

2.  Ubi  non  est  scientia  animœ, 
non  est  bonum  :  et  qui  festinus  est 
pedibus  offendet. 

3.  Stultitia  hominis  supplantât 
gressus  ejus  :  et  contra  Deum  fer- 
vet  animo  suo. 

4.  Divitiœ  addunt  amicos  pluri- 
mos  :  à  paupcre  autem  et  hi,  quos 
habuit,  separantur. 

5.  Testis  falsus  non  erit  impuni- 
tus  :  et  qui  mendacia  loquitur,  non 
effugiet. 

C.  Multi  colunt  personam  poten- 
tis^  et  amici  sunt  dpna  tribuentis. 

7.  Fratres  bominis  pauperis  ode- 
runt  eum  :  insuper  et  amici  procul 
recesserunt  ab  eo. 

Qui  tantCun  verba  sectatur,  nihil 
habebit  : 

8.  Qui  autem  possessor  est  men- 
tis^ diligit  animam  suam,  et  custos 
prudentiœ  inveniet  bona. 

9.  Falsus  testis  non  erit  impuni- 


tus  :  et  qui  loquitur  mendacia, 
peribit. 

10.  Non  décent  stultum  deliciœ  : 
nec  servum  dominari  principibus. 

ii.  Doctrina  viri  per  patientiâm 
noscitur  :  et  gloria  ejus  est  iniqpa 
prœtergredi. 

12.  Siout  fremitusleonis,  ita^et 
régis  ira  :  et  sicut  ros  super  her'> 
bam,  ita  et  hilaritas  ejus. 

13.  Dolor  patris  iilius  stultus  :  et 
tecta  jugiter  perslillantia,  litigiosa 
mulier. 

14.  Domus  et  divitiœ  dantur  à 
parentibus  :  à.  Domino  autem  pro- 
prié  uxor  prudens. 

15.  Pigredo  inmiittit  soporem^  et 
anima  dissoluta  esuriet. 

16.  Qui  custoditmandatum,  cu9«* 
todit  animam  suam  :  qui  autem 
negligit  Tiam  suam^  mortificabi- 
tur. 

17.  Fœneratur  Domino  qui  mir 
seretur  paupens  :  et  yidssitudinenit 
suam  reddet  ei. 

18.  Erudi  lilium  tuum^  ne  despe- 


i .  Quàm  dives  torquens  labia  stêa  :  Hebr.  quamperversta  labw. 

3.  Fervet  r  irascitur^  culpasque  suas  Deo  imputât. 

5  et  9.  Testis  falsus  :  idem,  excepto  ultimo  Yocabulo. 

6.  Multi  :  iiUellige,  plures,  turbam)  vulgue  ipaom. 

8.  Qui,.,  possessor  est  mentis  :  bons  scilieet,  Tel  simi^iciter;  suf  compov. 

10.  Non  décent  stultum  deliciœ  :  non  competit  illi  deleetatfo,  qaippe  impnDTi^ 
et  per  mentis  vitium  inquieto. 

11.  Doctrina  viri  per  patientiâm  nosèitur:  Hebr.  tram  prolongat,  seu  patien- 
tem  facit.  Et  gloria  ejus  est  iniqua  prœiergredi  :  id  est,  injurias  negUgere. 

13.  Tecta  jugiter  :  vide  xxr,  9. 

16.  Mortificabitur  :  morte  afflcietur. 

18.  Ne  desperes  :  Hebr.  quia  adhuc  spes  est.  Ad  interfectionem  :  alii  ex  Hebr., 
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fiBs.  :.  ad  intecfectiQneaiii  autem  ejus 
ne  ponas  animam  tuam^ 

19.  Qui  impatient  est  suMiis^it 
dammim:  et  oùm.  ri^uearii^  aliud 
apponet. 

20.  Audi  consilium,  et  suscipe 
disdplinam,.  ut  sis- sapiens  in  no- 
vissimis  tuis. 

2t.  Multœ  cogitatione»  in  corde 
viri  :  yoluntas  autemiDomini  per*- 
manebit. 

22..  Homo  iadigens  misedcors 
est  :  et  meiior  est  pauper^  quàm 
vir  mendax. 

23.  Timor  Domini  ad  idtam  :  et 
in  plenitudine  commorabitur,  abs* 
que  Yisitatione  pessimà. 


24.  Absconditpjgecmaniuasuain 
sub  ascellà>  neo  ad  os  aanm  applv- 
cateam. 

25..  Pestilente  flagaUato  stulius 
sapientiocent  :  siautemieompueris 
sapientem  /  inlelliget  dieeiplkiâm. 

26.  Qui  affligit  patDemj>.et  fugat 
matrem,  ignominiosus  estetinfelix. 

27.  Non  cesses  ^  fili ,  audire-  doc^ 
fmnam-,.  naa  ignooeft  aermones 
scientiœ. 

28..  Testis-  iniqnus.  detidet  judi- 
cimnt:  et  os  impionim'deyoBat  ini- 
quitatem. 

29.  Parata.  sunt  densocibuB  ju- 
dlcia  :  et  mallei  percuiientes  stulr 
torum  corporibus. 


ad  airepitum,  ad  ciamorem  ejus.  Ne  ponas  animam  tuam,  ne  te  falsa  teneat  raise- 
licordJa.  Septuag.  Erudi  filium  tutan,  sic  enim  erit'bonœ  spei  :  ad  contumeliam 
autem  ne  efferaris  anùno  tuo.;  quo  seosu  Paulos  :  Patres,  noÙie  ad  indignationem 
provocare  filios  vesiros,  ut  non  pusillo  anima  fiant,  Coloas.,  m^  21. 

19.  Qui  impatiens  est  :  iracundus,  prœceps,  susiinet pœnam  ;  et  ciim  rapuerit  : 
ITebr.  cùm  eripueris  (ab  mcoimnodo  scilicet)  etiam  addes ,  supple ,  alia  incom- 
moda^ alias  calpas  :  in  pejus  enim  ruet. 

21.  Multœ  cogitationes  :  varia  et  incerta  consilia. 

22.  Homo  indigens,  misericors  est  :  inopi&B  incommoda  per  experientiam  doc- 
tus  :  qu6  recidit  illud  hebraicma:  Desideriam  (  indigentia  )  yiri,  miser icordia 
^us;  misericoidem  eum  et  ad  beneficentiam  propeneum  efficit. 

23.  Timor  Domini,.,  et  in  plenitudine  commorabitur  :  Ilebr.  et  satur  habitabit, 
nec  visitabit  eum  malum. 

25.  Pestilente  flagellato  :  Eebr.  derisorcm  si  casiigaoeris ,  imperitus  (quoqne) 
oautiar  fiet. 

26.  Qui  affligit  paJtrem  :  Hebr.  spoliai. 

27.  Non  cesses,  fili  :  Hebr.  cessa,  fili,  et  ignorabis,  quasi  comminando  :  idem 
sonsus. 

29.  Et  maUèi  ^^ercMentes  :  Hebr.  percussiones,  yerbera. 
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CAPUT  XX. 

Ebrietas  :  ira  régit  metuenda  ;  contentiosi  homines  :  piger,  4;  tapiens  :  rex  juitaa  :  demei»  : 
fapiens,  8,  26, 28;  nemo  mimdus  :  iniqu»  mensune  :  Tir  attentus,  12;  fidejussor  :  bonain  spc- 
eiem,  17;  consilia,  18;  révélant  arcana  :  detractor,  adulator  œquè  fugiendi,  19;.fbstiQatœdiTi- 
tSie  :  ultio  Tetlta,  22;  Deo  permiltenda  tort  noitra,  24;  juvenum  ac  aenum  robur  :  occolta 


if..Busuno8a  rea^  yiaiim^  et  ta^jtliif»-  delkotatier;  non  edt  sapiens, 
multuosa    ebrietas   :  quicumquef;    2.  Sîcut  rngitns  leonis^  iik.et'ter^ 

1.  Luxwriosa  tes,  vimm  :  eflrene  quid,  aive  immodanrtaïf  et  tirqirtgni— ly 
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ror  régis  :  qui  proYocat  eum,  pec- 
cat  in  anîmam  suam. 

3.  Honor  est  homini  qui  séparât 
se  à  contentionibus  :  omnes  autem 
stulti  miscentur  contumeliis. 

4.  Propter  frigus  pîger  arare  no- 
luit  :  mendicabit  ergo  œstate,  et 
non  dabitur  illi. 

5.  Sicut  aqua  profunda^  sic  con- 
silium  in  corde  vin  :  sed  homo  sa- 
piens ezhauriet  illud. 

6.  Multi  homines  miséricordes 
Tocantur  :  Tirum  autem  fidelem 
quisinveniet? 

7.  Justus^  qui  ambulat  in  simpli- 
citate  suà,  beatos  post  se  filios  de- 
relinquet. 

8.  Rex,  qui  sedet  in  solio  judicii^ 
dissipât  omne  maium  intuitu  suo. 

9.  Quis  potest  dicere  :  Mundum 
est  cor  meum,  punis  sum  &  pec- 
catoî 

10.  Pondus  et  pondus,  mensura 
et  mensura  :  utrumque  abomina- 
bile  est  apud  Deum. 

li.  Ex  studiis  suis  intelligitur 
puer,  si  munda  et  recta  sint  opéra 
ejus. 

42.  Aurem  audientem,  et  oculum 
videntem,  Dominus  fecit  utrumque. 

43.  Noli  diligere  somnum,  ne  te 


egestas   opprimât  :  aperi  oculos 
tuos,  et  saturare  panibus. 

44.  Malum  est,  malum  est,  dicit 
omnis  emptor  :  et  cùm  recessêrit, 
tune  gloriabitur. 

45.  Est  aurum,  et multitudo  gem- 
marum  :  et  Tas  pretiosum  labia 
scientiœ. 

46.  Toile  Testimentum  ejus  qui 
fidejussor  extitit  alieni,  et  pro  ex- 
traneis  aufcr  pignus  ab  eo. 

47.  Suavis  est  homini  panis  men- 
dacii  :  et  posteà  implebitur  os  ejus 
calculo. 

48.  Cogitationes  consiliis  robo- 
rantur  :  et  gubemaculis  tractanda 
sunt  bella. 

49.  Ei,  qui  révélât  mysleria,  et 
ambulat  fraudulenier,  et  dilatât  la- 
bia sua,  ne  commiscearis. 

20.  Qui  maledicit  patri  suo,  et 
matri,  extinguetur  lucema  ejus  ia 
mediis  tenebris. 

24 .  Haereditas,  ad  quam  fesdna* 
tur  in  principio,  in  novissimo  be- 
nedictione  carebit. 

22.  Ne  dicas  :  Reddam  malum  : 
expecia  Dominum,  et  liberabit  te. 

23.  Abominatio  est  apud  Domi* 
num  pondus  et  pondus  :  statera 
dolosa  non  est  bona. 


qucd  est  etiam  luxuriosum.  Ad  yerbum  :  Derisor,  quod  item  est,  improbas,  in- 
temperans;  sicera,  id  est  vinum,  tumaltuans,  phrasi  hebraicà  :  cogoata  hiec 
sum. 

5.  Homo  stq)iens  exhauriet  illud:  profundissima  qusque  penetrabit,  nec  tecapi 
sinet. 

6.  ilulti  homines  :  multi  multa  jactant:  commendat  quisque  liberalitatem  suam. 
Virum  autem  fidelem,  neque  inanl  vlrtulls  titulo  se  jactantem,  guis  inveniet  ? 

12,  13.  Aurem  mtdiintem  :  attentam  aurem,  atlentos  oculos.  Vide  /sa.,  vi,  9; 
unde  in  seq.  :  Aperi  oculos  tuos  :  cave  tibi,  attentus  esto  et  diligdns. 

17.  Panis  mendacii  :  bonus  in  speciem,  sed  non  satls  purgatus',  mixtis  quoqae 
calcuUs  et  pnlvere  :  sic  multa  bona  in  apeciem,  nec  nisi  ezperiundo  nosccnda. 

18.  Et  gubemaculis  tractanda  sunt  bella  :  consiliis. 

19.  ^1  révélât  mysteria  :  Hebr.  Revelanti  arcana,  detractori,  alllcientt  labiii, 
0iTe  blandieuti,  ne  te  comitem  adjunxeris, 

21.  ikereditas,  ad  quam  :  festinata  dolia  acquisitio  primùm  delectat,  ad  extra- 
nram  desiUoit  possidentem. 
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24.  A  Domino  diriguntur  gressus 
Tiri  :  quis  autem  hominum  intel- 
ligere  potest  viam  suam? 

25.  Ruina  est  homini  devorare 
sanctos^  et  post  vota  retractare. 

26.   Dissipât    impios    rex   sa- 
piens »  et  incurvât  super  eos  fomi- 
cem. 
27.  Lucema  Domini  spiraculum 


bominis^  quœ  investigat  omnia  sé- 
créta Tentris.    - 

28.  Misericordia ,  etveritas  cus- 
todiunt  regem^  et  roboratur  cle- 
mentià  tbronus  ejus. 

29.  Ezultatio  juyenum^  fortitudo 
eorum  :  et  dignitas  senum^  canities. 

30.  livor  vulneris  absterget  mala  : 
etplagœ  in  secretioribus  ventris. 


25.  Ruina  est  homini  devorare  sanctoi  :  Hebr.  êonctiiatem,  sonctificata  rapere  : 
etpoit  vota  retractare  :  Hebr.  cavillari  vota,  irrita  fàcere  variis  interpretatio- 
nibus;  siye  ad  inania  vota  recon'ere;  rapinis  expiandis  scîlicet. 

26.  Et  incurvât  super  eosfomicem  :  carcerem  flrmissimum  in  foraicis  modum; 
Hebr.,  rotam  ;  Septuag.  tribuiam,  qoA  coofrlngantur  :  supplicii  genua. 

27.  iMoema  Domini  spiraculum  (sive  mens)  hominis  :  mens  divinitùs  accenaa 
lux  est,  qaœ  pectoris  arcana  âmatur.  Quis  enim  hominum  scit  quœ  sunt  hominis, 
nisi spiritue  hominis  qui  in  ipso  est,  1  Cor.,  ii,  H. 

29.  Exultatio  sive  gloriatio /uventim  robur  eorum  :  Hebr.  cor  eorum,  Yiribus 
Javenes,  senes  ipsA  canitie^  renimque  experienti&  glorianUir. 

30.  Livor  vulneris  absterget  mala  :  ejectio  puris  quo  Tulnus  livescit,  mali  ab- 
stersio  est.  Et  plagœ  :  aliad  est  enim  cùm  nlcus  altè  pénétrât  :  sic  vulnera  animi 
confltando  ftanantnr  :  in  allô  delitescentia,  exitiosiora  sunt. 

CAPUT  XXI. 

CSor  régit  :  eordiam  appcnior  Ikm  :  qnid  Tictimit  tit  melins  :  tapiêHtia  :  piger,  S,  tS,  t6  ;  v^ 
pins  :  mulier  UUgiosft,  %,  19;  animâdTcrsionum  utilités  :  immitis  in  peaperem  :  monera  : 
sapiens  reTocalad  sana  eonsilia,  22;  tacitus»  23;  perlinax,  29;  non  est  sapientiaeoAtra  Domi< 
nom  :  à  neo  sains,  80, 31. 


1.  Sicut  divisiones  aquarum ,  ita 
cor  régis  in  manu  Domini  :  quô- 
cumque  Toluerit>  inclinabit  iUud. 

2.  Omnis  yia  viri  recta  sibi  vide- 
detur  :  appendit  autem  corda  Do- 
minus. 


3.  Facere  misericordiam  et  judi- 
cium,  magis  placet  Domino,  quàm 
victimsB. 

4.  Exaltatio  ;oculorum  est  dila- 
tatio  cordis  :  lucema  impiorum 
peccatum. 


i .  Stella  divisiones  aquarum  :  qu A  (àcilitate  rivoli  ad  irrigandoa  hortos  ab  agri- 
colA  à  capite  deducontur,  ita  cor  régis  :  neque  minus  cœteroram  bominum 
corda  quàm  regum,  cùm  scriptum  sit  de  quocumque  homiae  :  Scio,  Domine, 
quia  non  est  hominis  via  efus,  nec  viri  est,  ut  amlmlet  et  dirigat  gressus  suos, 
Jerem.  z,  23.  Quod  et  Salomon  ubique  ineulcat  :  sed  cor  régis  memoratur,  qu6d 
ex  regum  voluntate  res  buman»  peodeant,  quèdque  rex  ipse  vel  maximô  in  suA 
potestate  esse  videatur;  quo  magis  necesse  est,  in  ipso  velut  capito  rerum  hu- 
manarom,  Dei  guberoationi  ac  potentisB  subjicere  reliqna.  Quoatmquè  voluerit, 
inclinabit  iilud:  neque  e6  sociùs  corda  ipsa,  Deo  id  agente,  ad  bonum  malumve 
se  inclinant  et  inflectunt;  cùm  scriptum  sit  :  Inclinate  corda  vestra  ad  Domi' 
Mirni  :  et  :  Bonas  facile  via»  vestras  et  studia  vestra,  Jos.,  xxiv,  23;  Jerem.,  vi,  3. 
2.  Omnis  via  viri  recta  sibi  videtur  :  Hebr.  recta  in  oculisejus, 
4.  Exaltatio  oculorum  :  supert>i8,  da^icientia  :  est  :  deest  Hebr.  Dilataiio  cordis  t 

TOM.  U  32 
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S.  Gogitationes  robusti  semper 
in  abundantià  :  omnis  autem  piger 
semper  in  egestate  est. 

0.  Qui  congregat  thesauros  lin- 
guà  mendacii^  vanus  et  excors  est, 
et  impingetur  ad  laqueos  mortis. 

7.  Rapinse  impiorum  detrahent 
608,  quia  noluerunt  £acere  judicium. 

8.  Perversa  via  viri ,  aliéna  est  : 
qui  autem  mundus  est^  rectum 
opus  ejus. 

0.  Melius  est  cedere  in  angulo 
domatis,  quàm  cum  muliere  liti- 
giosà^  et  in  domo  communi. 

iO.  Anima  impii  desiderat  ma- 
Imn  ;  non  miserebitur  proximo  suo. 

il.  Mulclato  pestilentesapientior 
erit  parvulus,  et  si  sectetus  sapien- 
tem>  sumet  scientiam. 

42.  Excogitat  justus  de  domo  im- 
pii, ut  detrahat  impios  à  malo. 

13.  Qui  obturât  aurem  suam  ad 


clamorem  pauperis,  et  ipse  dama- 
bit,  et  non  exaudietur. 

14.  Munus  absconditum  extin- 
guit  iras  :  et  dommi  in  sinu  indi- 
gnationem  maximam. 

15.  Gaudium  juste  est  facere 
judicium  :  et  pavor  operantibus 
iniquitatem. 

16.  Vir,qui  erraverità  iriÀ  doetri- 
nae,  in  cœtu  gigantum  commora- 
bitur. 

17.  Quidiligitepulas,  in  egestate 
erit  :  qui  amat  vinum  et  pinguia^ 
non  ditabitur. 

18.  Pro  justo  datur  impius  :  et 
pro  rectiS  iniquus. 

19.  Melius  est  habitare  in  terra 
déserta,  quàm  cum  muliere  rixosà 
et  iracundà. 

20.  Thésaurus  desidcrabills,  et 
oleum  in  habitaculo  justi  :  et  im- 
prudens  homo  dissipabit  illud. 


Tastœ  cogitationes,  prœ  fidenlià^  temeritas  :  imde  Scptuag.  e^xouxà^io;.  Lu- 
cerna  sive  lux,  gloria  impiorum  :  pro  quo,  jugum  habet  Chald.  Alii  vertimt: 
oratio,  id  est,  opérât,  curœ,  studia  impiorum  :  hœc  onmia  peecatwn  sunt,  Deo 
exosa  sunt,  mala  sunt,  et  peccato  débitas  pœDas  accersunt.  ' 

5.  Cogitationes  robusti-:  Hebr.  strenui,  seduli,  diligeDtis  :  semper  in  abundantià  : 
omnis  autem  piger  :  Hebr.  festinus  :  prœceps  :  temerarius  :  semper  in  egestate 
est  :  diligentia  copiam,  temeritas  penuriam  parit. 

7.  Detrahent  eos  :  dejicient,  deturbabunt. 

8.  Aliéna  est  :  à  rectà  ratione ,  à  lege  Dei  dévia.  Qaidam  inteBigunt  eodem 
sensu,  quo  dicebat  Paulus  :  Alienati  à.vità  Dei;  hospites  testamentorum,  E^bes., 
u,  12;  IV,  18, 

9.  Melius  est  sedere  in  angulo  domaiis  :  tecti  sub  dio.  In  domo  communi  :  wA 
tecto  cum  aliis.  Melius  est  pluviam  irruentem  pati,  quàm  rixosee  mulieris  conta- 
melias,  et  baDC  conviciorum  grandinem;  suprà  xix,  13  ;  infrà,  19. 

11.  Mulctato  pestilente  :  impio,  stollo.  Parvuius  :  iaapinkoA,  passim  :  eongniit 
^  cum  xiz,  25.  Et  si  sectetur  sapientem  :  Hebr.  et  si  eorripias  sapientem* 

12.  Excogitat  Justus  de  domo  impii  :  Hebr.  inteiligit,  id  est  docetnr  impii 
damno.  Ut  detrahai  impios  à  mah  .*  Hebr.  subvertens  impios  m  mahmi  :  juatiB 
scilicet  malos  malè  perdens. 

15.  Et  pavor  :  Hebr.  contritio,  pemicies,  quanquam  et  de  pavose  Tonmi;  8»> 
pri,  m,  14, 15. 

16.  In  cœtu  gigantum,  mortuonutt,  Haniam,  eonmwrtMur  :  imo  verbo,  coocir 
det,  morietur. 

18.  Pro  justo  datur  impius  :  Hebr.  redemptio  Justi  impius  prekinm,  propiliatio  :aie 
/«a.  xun,  3  :  Dedi  propitiaiionem  tuam  ^gyptum,  Mthiopiam  et  Sabapro  tez 
vindictam  alias  in  gentes  traniferam,  ut  Ulâ,  non  tu,  exemplo  sint.  Que  et  iUud 
pertinet  :  Effïmde  iram  tuam  m  gmks  qum  te  mm  novenmt,  PsaL,  uxTii^6. 
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ti .  Qni  seqaitur  jastitiam  et  mi- 
sericordiam,  inveniet  Titam,  justi- 
iam,  et  gloriam. 

22.  Givitatem  fortiiim  aseendit 
sapiens,  et  destruzit  robur  Madœ 
ejus. 

23.  Qui  custodit  os  suum,  et  lin- 
guam  suam,  custodit  ab  angustiis 
animam  suani. 

24.  Superbus  et  arrogans  vocatur 
indoctus,  qui  in  îrÀ  operatur  su- 
perbiam. 

25.  Desideria  ocddunt  pigrum  : 
noluenint  enim  qoidqQam  manus 
qus  operari  :  26.  totà  die  conçu- 


piscit  et  desidorat  :  qui  autem  jus- 
tus  est,  tribuet,  et  non  cessabit. 

27.  Hostiœ  impiorum  abomina- 
biles,  quia  offenmtur  ex  scelere. 

28.  Testis  mendaz  peribit  :  vir 
obediens  loquetur  victoriam. 

29.  Vir  impius  procaciter  obfir- 
mat  Ti;dtum  suum  :  qui  autem  rec- 
tus  est,  corrigit  yiam  suam. 

30.  Non  est  sapientia,  non  est 
prudentia,  non  est  consilium  con- 
tra Dominum. 

31.  Ëquus  paratur  ad  diem 
belli  :  D(Hidniis  autem  salutem  tri- 
buit. 


22.  Civitaiem  fortium.»,  et  destruxit  robttr  fiduciœ  ejus  :  pugnaceoi,  ac  de  sala 
yiribus  ac  mumliordbus  prsefideutem^  ad  sana  consilia  reducit. 

24.  Superbus  et  arrogans  vocatur  indoctus  :  Hebr.  siuîtus,  sive  derisor,  sive 
pestilens  nomen  ejus,  superbi  et  arrogantis  scilicet. 

25,  26.  Desideria  ocddunt  pigrum  :...  toiâ  die  concupiscit  et  desiderat  :  vim  om- 
nem  animi  effundit  in  vota  inama;  seqac  strenaum  putat  qa6d  magna  et  utilia 
meditetur,  nnllo  opère  eonsecuto. 

28.  Vir  obediens  (legi,  rectœ  rationi)  loquetur  victoriam  :  Hebr.  semper,  sive  in 
flnem  loquetur  :  non  ei  os  oppriment. 

30,  31.  Non  est  sapientia,.,  equus  paratur  :  sic  David:  Fallax  equus  ad  salutem, 
in  abundantià  autem  virtutis  suœ  non  salvabitur,  Psal.  zxxir,  17  et  seq. 

^^^«><MMWMt<i^w.««n il .»■■■■■■■■■■■.■.. --...--.»-, -r-irnrrM-irrir-i-irvrirninrinnivyWMLiuumjuum.  J^liWM" If 

CAPUT  XXII. 

Boiui  fana  :  dites  et  pauper  ooràm  Deo  «quo  jure,  2;  prospicere  :  iusUtutio  jam  inde  &  pnero, 
6  ;  qiue  seminat  hœc  metct,  8  ;  eleemosyna  :  mauera  :  amici  regum  :  Deas  juvat  vigilantes,  12  ; 
piger,  13;  adultéra  :  stultitia  à  corde  pueri  repellenda,  15  ;  sapientia,  spoosores:  terumii  an- 
tiqai  ;  vir  diligens  regibus  charus,  29. 


1 .  Melius  est  nomen  bonum,  quàm 
divitiœ  multœ  :  super  argentum  et 
aorum,  gratia  bona. 

2.  Dives,  et  pauper  obyiaverunt 
sibi  :  utriusqueoperator  est  Do- 
minus. 

3.  Gallidus  Tidit  malum,  et  abs- 


condit  se  :  innocens  pertraosiit^  et 
aillictus  est  damno. 

4.  Finis  modesties  timor  Domini  : 
divitiae  et  gloria  et  yita. 

5.  Armaelgladiiinviàperversi  : 
custos  autem  anîmœ  suœ  longé 
recedit  ab  eis. 


8.  Ohmaotrmt  nbi:  œquo  Jure  stetenmt,  Deocpie  Joita  chari,  nt  sequentia 
docent 
S.  Innocens  pertransiit  :  Hebr.  imperitus, 
5»  arma  et  gladii  in  via  perveni  :  Hebr.  et  Septuag.  apina  et  laqua* 
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6.  Proverbîiim  est  :  Adolesceus 
juxta  viam  suam ,  etiam  cùm  se 
niierit^  non  recedet  ab  eÀ. 

7.  Dives  paupeiibus  imperat  :  et 
qui  accipit  mutuum,  servus  est  fœ- 
nerantis. 

8.  Qui  seminat  iniquitatem,  me- 
tet  mala^  et  virgÀ  irœ  suœ  consum- 
mabitur.     ' 

9.  Qui  pronus  est  ad  misericor- 
diam^  benedicetur  :  de  panibus 
enim  suis  dédit  pauperi. 

Victoriam  et  honorem  acquiret^ 
qui  dat  munera  :  animam  autem 
aufert  accipientium. 

10.  Ejice  derisorem^  et  exibit 
cum  eo  jurgium,  cessabuntque 
causœ  et  contumellœ. 

1  i .  Qui  diligit  cordis  munditiam, 
propter  gratiam  labiorum  suorum 
habebit  amicum  regem. 

12.  Oculi  Domini  custodiuntscien- 


tiam  :  et  supplantantur  Terba  im- 
qui. 

13.  Dicit  piger  :  Léo  est  foris,  in 
medio  plateanun  occidendus  sum. 

14.  Fovea  profunda  os  alienœ  : 
oui  iratus  est  Dominus,  incidet  ia 
eam. 

15.  Stultitia  colligata  est  in  corde 
pueri^  et  virga  disciplinœ  fugabit 
eam. 

16.  Qui  calumniatur  pauperem , 
ut  augeat  divitias  suas ,  dabit  ipse 
ditiori^  et  egebit. 

17.  Inclina  aurem  tuam,  et  audi 
verba  sapientium  :  appone  autem 
cor  ad  doctrinam  meam  : 

18.  Quœ  pulchra  erit  tibi,  cùm 
servaveris  eam  in  centre  tuo ,  et 
redundabit  in  lablis  tuis  : 

19.  Ut  sit  in  Domino  fiducia  tua» 
unde  et  ostendi  eam  tibi  hodie. 

20.  Ecce  descripsi  eam  tibi  tri- 


6.  Prûvet^bittm  est  :  Hebr.  instrue  puerum  super  os  (in  ipso  ioitio)  viœ  sucs  :  tA- 
neros  adhuc  et  molles  ioflecte. 

8.  Et  virga  irœ  suœ  consummabitur  :  yel  virgam,  id  est  imperium,  auctoritatem, 
ira  suà  perdet  :  yel  continuatà  metaphorA,  ipse  ira  suà,  qoasi  flagello  quo  terun- 
tur  fniges^  conteretur  :  quo  sensu  virga  sumitur,  Isa,,  xxviii,  27. 

9.  Qui  pronus  est  ad  misericordiam  :  Hebr.  bonus  oculus,  sic  oculus  nequam 
pro  invidià^  Matth,,  xz,  15.  Victoriam  et  honorem:  deestHebr.,  habent  Sepluag. 

12.  Ocu/t  Domini  custodiunt  scientiam  :  Septuag.  sensum.  Vir  bonus  Deo  pro- 
tegente  tutus^  suique  compos^  neque  animo  conturbatus^  prudenler  agit  :  meliùa 
phrasi  Hebr.  conservât  scientem,  sensatum  :  non  somnolentos,  sed  scientes^  vigi- 
lantes^ cautos  adjuvat  Dominus;  contr&  :  Supplantantur  verba  iniqui  :8id)Yer- 
tuntur  res  ejus. 

1 3.  Didt  piger  :  Léo  est  foris:  terriculas  sibi  fingit,  et  inanes  pnetextns.  Septuag. 
eleganter  :  Excusai  se  piger,  et  dicit  :  Léo  in  viis  :  m  plateis  sicarii. 

14.  Fovea  profunda  :  mivk,  xxiii^  27. 

16.  ^1  calumniatur  pauperem  :  Hebr.  extorquens  :  ui  augeat,  etc. 

17.  Inclina  aurem  tuam  :  Commendatia  sapientiœ  bis  tribus  versibos  indlcai 
vel  epilogum  prœcedentium^  vel,  quod  est  proclivius^  initium  aliud.  Unde  slylua 
posteà  aUquantô  diversus.  Suprà  singulœ  senlentise  smguUs  versibus;  aut  fre- 
quentiores  promebaiitur  :  hœ  magis  cohsrent,  et  ad  lectorem  quem  filium  yo- 
cat^  sermo  dirigitur  usque  ad  xxiv,  23 ,  qui  stylns  propior  illi  novem  priorum 
c^itum. 

18.  Cùm  servaveris  eam  in  ventre  tuo  :  in  pectore,  pulchra  erit  :  doclrina  : 
Hebr.  erunt,  sdlicet  veiba.  Et  redundabit  in  labiis  tuis  :  Hebr.  firmabuntur. 

20.  Ecce  descripsi  eam  tibi  tripliciter  :  sœpiùs  quemadmodûm  babelur,  Isa., 
zvii,  6  :  Excussio  oleœ  duarum  vel  trium  olivarum;  et  BccU,,  Xlll,  8  :  Donee  te 
exinaniai  bis  et  ter.  Notum  etiam  illud  toUes  inculcatum  apud  AmuJ|  l,  3  :  Super 
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plicîfer,  in  cogifationibus  et  scien- 
tiâ  :  21.  ut  ostenderem  tibi  firma- 
mentum  et  eloquia  vcritatis,  res- 
pondere  ex  bis,  illis  qui  miserunt  te. 

22.  Non  facias  violentiam  pau- 
periy  quia  pauper  est;  neque  con- 
teras egenum  in  porta  :  23.  quia 
judicabit  Dominus  causam  ejus^  et 
configet  eos,  qui  confîxerunt  ani- 
mam  ejus. 

24.  Noli  esse  amicus  homini  ira- 
cundo  y  neque  ambules  cum  viro 
furioso  :  25.  ne  forte  discas  semi- 


tas  ejus^  et  sumas  scandalum  ani- 
mas tuœ. 

26.  Noli  esse  cum  bis^  qui  défi- 
gunt  manus  suas^  et  qui  vades  se 
offerunt  pro  debitis  :  27.  si  enim 
non  babes  unde  restituas ,  quid 
causœ  est  ut  tollat  operimentum  de 
cubili  tuo? 

28.  Ne  transgrediaris  terminos  an- 
tiquos,  quos  posuerunt  patres  tui. 

29.  Vidisti  virum  yelocem  in 
opère  suo?  coràm  regibus  stabit, 
nec  erit  ante  ignobiles. 


tribus  sceleribus  Dcmasci,  etc.,  Moah.  etc.  Qao  sensu  etiam  Paolos  :  Ter  Domi' 
num  rogaoi.  Il  Cor.,  12,  8,  quanquam  alii  intelligunt  très  Salomonis  libres  :  alii 
legem,  prophètes ,  hagiographa  :  Grotias,  tria  librorum  gênera,  moralia,  ut  hic, 
physica  quœ  perierunt,  Iheologica  ac  mystica,  quale  est  Canticum  canticorum  : 
«iperfluA  industrlA,  atque  ingenioslùs  quàm  veriùs.  Neque  enim  in  eo  erat  Salo- 
mon,  ut  sua  omnia,  etiam  physica,  nihil  ad  heec  pertiiientia  memoraret  :  sed  ut 
inculcaret  prœcepta  sapientisB,  morumque  doctrinam  ac  flduciam  in  Deum,  de 
qua  prœcedente  versu. 

2i.  Ut  ostenderem.,.  eloquia  veritatis,  respondere  (ad  respondendum)  ex  his,  illis 
qui  miserunt  te  :  Hebr.  mittentibus  ad  te  :  qui  proponunt  tibi:  Septuag.  qui  te 
conaulunt,  tibique  pro  more  proponunt  quœsUones  œnigmaticas,  ut  regina  Saba, 
et  cœteri,  III  Reg.,  x,  1,  2i. 

22.  Neque  conteras  egenum  in  porta  :  in  judicio  scilicet,  ubi  judicia  exerce- 
bantur,  ut  notum  est. 

26.  Qui  defigunt  manus  SUU9  ;idem  suprà,  xvii,  18. 

28.  Ne  transgrediaris  (ne  transferas,  ne  moveaa)  terminos  antiquos  :  ne  majo- 
mm  fldem,  ne  prisca  inslituta  convellas,  ne  vicini  agrum  cnpias,  aut  villam  vUlœ 
conjungas.  BasO.  Hom.  21,  m  Lacizis  (nunc  tom.  II,  in  Append.)  :  cui  congniit  in- 
frà,zxnr,  10. 

29.  Nec  erit  ante  ignobiles  :  Hebr.  nec  stabit  coràm,  eadem  verba. 
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CAPUT  XXIll. 

GonTiTia  principum  :  ne  plut  Bapias  :  dWitiarum  cupiditas,  6,  7,  8  ;  ue  eam  ttullo  Tcrba  perdas  : 

'^^-ns  pauperum  TÎndex ,  10;  virga  nou  occidit  puerum,  13,  14;  upleuiis  gaudia  :  cornets»- 

s,  20,  SI,  29, 80  et  seq.;  piger,  20;  parentibos  ausculta. 


Deus| 
tores,  S 


1.  Quandô  sederis  ut  comedas 
cum  principe ,  diligenter  attende 
quœ  apposita  sunt  ante  faciem 
tuam  :  2.  et  statue  cultrum  in  gut- 


ture  tuo,  si  tamen  babes  in  potes- 
taie  animam  tuam  :  3.  Ne  desidc- 
res  de  cibis  ejus,  in  quo  est  panis 
mendacii. 


2.  Et  statue  euUrwn  in  gutture  tuo  :  id  est  gulam  réprime,  amputa  cupidi- 
tatem. 

3.  Ne  desideres  de  cibis  ejwi:  Hebr.  cupediis.    Panis  mendacii.  :  Hebr.  et  est 
panis  mendax,  id  est  alimenta  damnosa,  et  falsà  yoluptate  blandienlia. 
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4.  Noli  laborare  ut  diteris  :  sed 
pnidentiflB  tuœ  pone  modum  : 

5.  Ne  erigas  oculos  tuos  ad  opes, 
quas  non  potes  habere  :  quia  fa- 
cient  sibi  pennas  quasi  aquilœ^  et 
Tolabunt  in  cœlum. 

6.  Ne  comedas  cum  homine  in- 
vido,  et  ne  desideres  cibos  ejus  : 
7.  quoniam  in  similitudinem  arioli 
et  conjectoris^  aestimat  quod  igno- 
rât. 

Comede  et  bibe ,  dicet  tibi  :  et 
mens  ejus  non  est  tecum. 

8.  Cibos,  quos  comederas,  evo- 
mes  et  perdes  pulchros  sennones 
tuos. 

9.  In  auribus  insipientium  ne  lo- 
quaris  :  quia  despicient  doctrinam 
eloquii  tuî. 

10.  Ne  attingas  parvuîorum  ter- 
minos  :  et  agrum  pupillorum  ne 
introeas. 

H.  Propinquus  enim  illorum 
fortis  est  :  et  ipse  judicabit  contra 
te  causam  illorum. 

12.  Ingrediatur   ad    doctrinam 


cor  tuum  :  et  aures  tuae  ad  verba 
scientiœ. 

13.  Noli  subtrahere  à  puero  dis- 
ciplinam  :  si  enim  percussens  eun 
vjrgâ,  non  morietur. 

14.  Tu  virgà  percutîes  eom  :  et 
animam  ejus  de  infemo  liberabis. 

15.  Fili  mi,  si  sapiens  fuerit  ani- 
mus  tuusy  gaudebit  tecum  cor 
meum  :  16.  et  exultabunt  renés 
mei,  cùm  locuta  fuerint  rectum  la- 
bia  tua. 

17.  Non  œmuletur  cor  tuum  peo- 
catores  :  sed  in  timoré  Domini  esto 
totà  die  :  18.  quia  babebis  spem 
in  novissimo,  et  prœstolatio  tua 
non  auferetur. 

49.  Audi,  fili  mi,  et  esto  sapiens: 
et  dirige  in  via  animum  tuum. 

20.  Noli  esse  in  conviviis  pofato- 
rum,  nec  in  comessationlbus  eo- 
rum,  qui  carnes  ad  vescendum 
conferunt  :  %\ .  quia  vacantes  poti- 
bus,  et  dantes  symbola,  consu- 
mentur,  et  vestietur  pannis  dor- 
mitatio. 


4;  Sed  prudentiœ  tuœ  pone  tnodum  :  proTidentiœ,  quft  opes  în  immensom  con- 
geruntur. 

5.  Ne  erigas  oculos  :  Hebr.  ne  evolare  fàcias  oculos  tuos.  Nec  sequantur  cogiUh 
tiones  suas,  et  oculos  per  res  varias  fomkanies,  Num.,  ly,  39. 

Q.  Et.,,  cibos  ejus  :  pulmenta  :  Hebr.  cupedias,  ut  suprà,  vers.  3. 

T.  Quoniam  in  similitudinem  arioli  et  conjectoris  :  tna  omnia  in  praTum  intet^ 
prelabitur  levissimis  conjecturis  ductus  :  Hebr.  sicut  œsiimat  animo  suo.  Comede 
et  bibe,  dicet  tibi  :  non  vero  aflfectu,  sed  pravo  maloque  consilio  le  alioquitur. 

8.  Cibos,  quos  comederas  ;  nihil  tibi  ex  illo  convivio  supererit  :  verba  etiam 
perdideris. 

iO.  Ne  attingas parmdorum  terminas  :  Hebr.  ferminos  sœeuH  antiqw»;  Ssptuag. 
ut  suprà  XXII,  28.  Vulg.  legit  helem  pro  holam  :  et  aeqaenti  magis  convcmt 

11.  Propinquus  enim  illorum  fortis  est  :  vindex  redemptor  propinquitatis  jure; 
ac  sublimiore  sensu,  ipse  Deus  :  ita  Septuag. 

1 2 .  Ingrediatur  ad  doctrinam  cor  tuum  :  ne  leviter  ioepicias ,  aed  scratare  penitûs. 
18.  Quia  habebis  spem  in  novissimo  :  Hebr*  quia  erit  tibi  posteritaa^  Seploag. 

idem,  xxiv,  14. 

20.  Noli  esse  in  conviviis  potatorum  :  Septuag.  ad  symbolas  et  camium  emptio^ 
nés,  Hebr.  cum  potaioribus  vini,  et  eum  comessatoribus  camium  sibi,  eadem  verba 
qnibus  in  lege  filius  luxuriosus  notatur,  Deut.,  xxi,  20. 

21.  Vestietur  pannis  darmitaiio  :  deeidia,  perpotatio  actafias  detrilaBqiie  induet 
vestes. 
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22.  Audi  patrem  tuum,  qui  genuit 
te  :  et  ne  contemnas  cùm  senuerit 
mater  tua. 

23.  Veritatem  eme,  et  noli  ven- 
dere  sapientiam,  et  doctrinam^  et 
intelligentiam. 

24.  Exultât  gaudîo  pater  justi  : 
qui  sapientem  genuit^  lœtabitur  in 
eo. 

25.  Gaudeat  pater  tuus^  et  mater 
tua^  et  exultet  quœ  genuit  te. 

26.  Prœbe,  fili  mi^  cor  tuum 
mihi  :  et  oculi  tui  vias  meas  custo- 
diant. 

27.  Fovea  enim  profunda  est  me- 
retrix  :  et  puteus  angustus^  aliéna. 

28.  Insidiatur  in  via  quasi  latro> 
et  quos  incautos  viderit ,  interfi- 
ciet. 

29.  Cui  vœ?  cujus  patri  vœ?  oui 


rixœ?  cui  foveflB?  eui  sine  causa 
vulnera?  cui  sufifusio  oculorum? 

30.  Nonne  his,  qui  conmK»'antiur 
in  vino  y  et  student  calicibus  epo*- 
tandis? 

.31.  Ne  intuearis  -vinum  quandè 
flayescH;  e&m  splenduerit  in  vitro 
coloT  ejus  :  ingreditur  blandè, 
32.  sed  in  noTissimo  mordebit  ut 
coluber,  et  sicut  regulus^  venena 
diffundet. 

33.  Oculi  tui  videbuntextraneas; 
et  cor  tuum  loquetur  perversa. 

34.  Et  eris  sicnt  donniens  in  me- 
dio  mari^  et  quasi  sopitus  guber- 
nator^  amisso  claTO  :  35.  et  dices  : 
Verberayerunt  me,  sed  non  dolui  : 
traxerunt  me,  et  ego  non  sensi  : 
quandô  evigilabo ,  et  rursùs  vina 
reperiam? 


23.  Veritatem  eme,  et  noli  vendere  :  ({uod  est,  habere  pretiosÙBaimam.  Ibi  dls- 
tinguendum,  conjungenda  autem  cœtera  :  sapientiœn,et<ioctrinam,  et  intelligen- 
tiam :  Bupple,  eme,  et  ne  yendas  :  emptas  rétine. 

28.  Et  quos  incautos  vident,  interfidet  :  Hebr.  et  eceleratos  ùi  hominihus  addet 
eorom  numerom  augebit. 

29.  Cujus  patri  vœ  ?  Hebr.  itérât  eut  vœ  ?  cui  foveœ?  Hebr.  eut  murmur,  sive  tu- 
mulus,  contrûdùHoy  loquadtas,  molestiœ;  Septuag.  suffïisio  :  eleganter  Hebr.  morbus 
oculorum;  Septuag.  rubor,  lividi  oculi. 

31 .  Ingreditur  blande  :  Hebr.  directe,  id  est  facile. 

33.  Quandb  evigilabo  :  Septuag.  quandà  erit  dilutuhm^  Et  rwsks  vina  repe- 
riam :  et  addam  quœrere  adhuc  illud,  nempe  vinum,  hoc  est  quandô  erit  dUucu- 
lum,  et  quaeram  quibuscum  conYeniam,  compotatores  scilieetY 


^^^^^W^^^(^^^ftW^^^W^»VV>^^<W^>»«^< 


I  I  iiuinwiinnrii'» ,-|-^-^— ----.^^--^-^^i--,»^. 


CAPUT  XXIV. 

Sapiens  idem  fortis ,  et  egregîm  beUi  dux ,  S ,  6  ;  ne  desperaTeris  :  tnere  prozimam  :  nulU  sit 
excusatio,  11 ,  12  ;  npientia  :  justus  cadit  septies,  16;  oe  faudcas  inimici  casu,  17,  18  ;  tlme 
Deum  et  regem  :  jtistitia  :  verba  mitia,  S6  ^  aitfeqiiàm  opua  aggredUria,  prspara,  27  ;  ultio 
▼etita,  29  ;  piger,  M  et  ae^ 


1 .  Ne  œmuleris  liros  malos,  nec 
desideres  esse  ciun  eis  :  2.  quia 
rapinas  meditatur  mens  eorum,  et 
fraudes  labia  eorum  loquuntur. 

3.  Sapientiàœdificabiturdomus, 
et  prudentiâ  roborabitur. 


4.  In  doctrinà  replebuntur  cella- 
ria,  imiversa  substantia  pretiosa  et 
pulcberrima. 

5.  Yir  sapiens,  fortis  est  :  et  vir 
doctus,  robustus  et  TaMdus. 

6.  Qui  cum  disposilione  initur 


6.  Quia  cum  disposilione  imt>/^  belhan  :  consiliis  :  indostrià. 
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bellum  :  et  erit  salus  ubi  multa 
consilia  sunt. 

7.  Excelsa  stulto  sapientia^  in 
porta  non  aperiet  os  suum. 

8.  Qui  cogitât  mala  facere,  stul- 
tus  Yocabitur. 

9.  Gogîtatio  stulti  peccatom  est: 
et  abominatio  hominumdetractor. 

10.  Si  desperaveris  lassus  in  die 
angustiœ:  imminueturfortitudotua. 

li.  Enie  eos,  qui  ducimtur  ad 
mortem  :  et  qui  trahuntur  ad  inte- 
ritum  liberare  ne  cesses. 

12.  Si  dixeris  :  Vires  non  suppe- 
tunt  :  qui  inspecter  est  cordis,  ipse 
intelligit^  et  servatorem  animœ  tuœ 
nihil  f aliit,  reddetque  homini  juxta 
opéra  sua. 

13.  Gomede^  fili  mi>  mel^  quia 
bonum  est,  et  favum  dulcissimum 
gutturi  tuo. 

-i4.  Sic  et  doctrina  sapientiœ, 
animœ  tuœ  :  quam  cùm  inveneris, 
habebis  in  novissimis  spem,  et  spes 
tua  non  peribit. 

15.  Ne  insidieris,  et  quserasim- 
pietatem  in  domo  justi,  neque  vas- 
tes requiem  ejus. 

16.  Septies  enim  cadet  justus,  et 


I  resurget  :  impii  autem  corruent  in 
malum. 

17.  Cùm  ceciderit  inimicus  tuus, 
ne  gaudeas,  et  in  ruina  ejus  ne 
exultet  cor  tuum  :  18.  ne  forte  vi- 
deat  Dominus,  et  displiceat  ei,  et 
auferat  ab  eo  iram  suam. 

19.  Ne  contendas  cum  pessîmis^ 
nec  œmuleris  impios  :  20.  quoniam 
non  habent  futurorum  spem  mali, 
et  lucerna  impiorum  extinguetur. 

21.  Time  Dominum,  fili  mi,  et 
regem  :  et  cum  detractoribus  non 
commiscearis  :  22.  quoniam  re- 
pente consurget  perditio  eorum  : 
et  ruinam  utriUsque  quis  novit? 

23.  Hœc  quoque  sapientibus  : 
Cognoscere  personam  in  judicio 
non  est  bonum. 

24.  Qui  dicimt  impio  :  Justus  es  : 
maledicent  eis  populi ,  et  détesta- 
buntur  eos  tribus. 

25.  Qui  arguimt  eum,  laudabun<* 
tur  :  et  super  ipsos  veniet  bene* 
dictio. 

26.  Labia  deosculabitur ,  qui 
recta  verba  respondet. 

27.  Prœpara  foris  opus  tuum,  et 
diligenter  exerce  agrum  tuum  :  ut 


7.  Exceisa  stulto  sapientia  :  sublimior  quàm  ut  attingat.  In  porta  :  in  publids 
conventibus,  indoctus  obmutescet. 

8.  Qui  cogitât  mala  fàcere,  stultus  vocabitur:  Hèbr.  inventor  malarum  cogita- 
tionum,  dolosus. 

9.  Cogitatio  stulti  peccatttmeH:  ejus  astutia  praya,  dolas  malus. 

10.  Si  desperaveris  lassus  in  die  angustiœ:  Hebr.  si  defecens, 

12.  Vires  non  suppetunt  :  Hebr.  non  novi  hune;  Septuag.  de  ignoto  quid  laho» 
rem  ?  At  Deus  mandavit  unicuique  de  proximo  suo,  Eccli.,  xvii,  12. 

15.  Ne,,,  quœras  impietatem  m  domo  justi:  per  calumniam. 

16.  Septies  enim:  licèt  enim  sœpiùs  in  ievibas  peccet,  taunen  resurget,  càm 
impii  Bit  immedicabiiis  casus  :  ne  ergo  inde  arripias  calamniandl  ansam. 

20rf  Quoniam  «on  habent  fuivrorvm  spem  mali:  Hebr.  et  Septuag.  posteritafis. 
Quô  eliam  lucema  pertinet,  Il  Reg,,  xiv,  7;  Psal.  cxxxi,  17.  Ghald.  de  novissi- 
mis intelligit. 

23.  HcBc  quoque  sc^ientibus  :  alias  titulus,  alius  stylus. 

26.  Labia  deosculabitur  :  mite  responsum  instar  amantissimi  est  osculi. 

27.  Prœpara  foris  :  œconomicum  :  de  providendo  sumptibus^  por  agricultoram^ 
anieqiiam  œdificare  aggrediaris  :  ut  habes  Luc,,  xiv,  28 ,  de  sediflcaturo  turrim. 
AUegorlcè,  ne  priùs  arduum  opus  incipias,  quàm  agenda  prœvideris. 
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posteà    œdifices    domum    tuam. 

28.  Ne  sis  testis  frustra  contra 
proxjmum  tuum  :  nec  lactés  quom- 
quam  labiis  tuis. 

29.  Ne  dicas  :  Uuomodè  fecitmihi, 
sic  faciam  ei  :  reddam  unicuique 
secundùm  opus  suum. 

30.  Fer  agrum  hominis  pigri 
transivi,  et  per  vineam  yin  stulti  : 
31 .  et  ecce  totum  repleverant  ur- 
ticœ^  et  operuerant  superficiem  ejus 


spinœ^  et  maceria  lapidum  de- 
structa  erat, 

32.  Quod  cùm  vidissem ,  posui 
in  corde  meo^  et  exemplo  didid 
disciplinam. 

33.  Parum,  inquam^  dormies^ 
modicum  dormitabis,  pauxillum 
manus  conseres^  ut  quièscas  : 

34.  Et  veniet  tibi  quasi  cursor 
egestas^  et  mendicitas  quasi  vir  ar- 
matus. 


29.  Ne  dicas  :  en  ultionem  prohibitam^  nt  odium^  suprà  17^  33^  34  :  idem  suprà 
VI,  iO,  11. 

CAPUT  XXV. 

Deum  décent  occulta  :  reges  manifesta  :  cor  regum  :  purgandœ  anltt  TÎtiis  :  ne  te  efferas  :  ne 
maledicta  cité  proferas,  ne  reyocare  possis  :  ue  facile  tua  arcana  prodas,  9  ;  Terbum  in  tem- 
pore,  11  ;  corripere  audientem  :  boni  nuntii  :  fallaces  promissiones,  24;  Tcrba  mitia,  f3,  25  ; 
rerum  bonarum  satietas,  16  ;  pnuue  super  caput,  SI ,  22  ;  non  plus  sapere,  27  ;  loquax ,  pra- 
daeque  expositus,  28. 


1.  Hœc  quoqae  parabolœ  Salo- 
monis,  quas  transtulerunt  viri  Eze- 
cbiee  régis  Juda. 

2.  Gloria  Del  est  celare  verbum, 
et  gloria  regum  investigare  sermo- 
nem. 

3.  Gœlùm  sursùm,  et  terra  deor- 
sum,  et  cor  regum  inscrutabile. 


4.  Aufer  rubiginem  de  argento, 
et  egredietur  vas  purissimum. 

5.  Aufer  impietatem  de  vultu  ré- 
gis, et  firmabitur  justitià  thronus 
ejus. 

6.  Ne  gloriosus  appareas  corâm 
rege,  et  in  loco  magnorum  ne  ste- 
teris. 


1.  Quas  iransiuleruni  (collegerant,  et  ex  pluribaa  scriniis  in  unum  yolumen 
retulerant)  vin  Ezechiœ  régis  Juda  :  ad  cujoa  uf  ;ue  tempera  disperse  habebonlur, 
proat  ex  ore  Salomonis  exceperant. 

2.  Et  gloria  regum  investigare  sermonem  :  verbam,  iterûm  nt  in  priori  parte  ; 
sensus  autem  videtur  esse,  consilia  Dei  per  se  inscrutabilia ,  et  hoc  ad  ejus  glo- 
riam  majestatemqae  pertinere ,  qu6d  humanœ  mentis  aciem  effugiant ,  ipsique 
soli  constet  arcanorum  suonim  ratio.  At  regum  consilia  eô  diguiora  laudibus, 
quô  magis  eorum  œquitas  sapientibus  se  aperit.  Sunmia  :  Reges  probabiiia  con- 
silia sectentur;  inaccessa  penitùsque  împerscrutabilia  Deo  reUaquant,  cujus 
quippe  iudiciavera,justificata  in  semetipsa,  Psal.  xviii,  10.  Vide  etiam  infrà  27. 

3.  Cor  regum  inscrutabile:  sapientià,  gravitate,  ips&  arte  regnandi  et  arcanorum 
vi  :  sœpè  etiam  snperbia,  vulgariumque  rerum  fastidio,  occultisque  odiis^  ac  U- 
bidinibus. 

4.  Aufer  rubiginem  :  Hebr.  scorias.  Et  egredietur  vas  :  purissimum  deest  Hebr. 
sic  :  5.  Aufer  impietatem  (Hebr.  phrasi,  impium)  de  vultu  {Hehr.de  conspectu)  régis: 
impii,  aularum  scorîa;  quibas  sublatis,  nUiil  superest  quàm  thronus  regius  juBtitiA 
lUltus,  clarusqae. 
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7.  Melius  est  enim  ut  dicatur  ti- 
bi  :  Ascende  hue  :  quàm  ut  humi- 
liens  coràm  principe. 

8.  Quœ  videnint  oculi  tui,  ne 
proferas  in  jurgio  cit6  :  ne  posteà 
emendare  non  possis,  cùm  deho- 
nestaveris  &inicum  taum. 

9.  Causam  tuam  tracta  cum  ami- 
co  tuo,  et  secretum  extraneo  ne 
révèles  :  10.  ne  forte  insultet  tibi 
cùm  audierit^  et  exprobrare  non 
cesset. 

Gratia  et  amîcitia  libérant  :  quas 
tibi  serva,  ne  exprobrabilis  fias. 

11.  Mala  aurea  in  lectis  argen- 
teis,  qui  loquitur  verbum  in  tem- 
pore  suo. 

12.  Inauris  aurea,  et  margaritum 
fulgens,  qui  arguit  sapientem,  et 
aurem  obedicntem. 

13.  Sicut  fngus  nivis  in  die  mes- 
sis^  ita  legatus  fidelis  ei,  qui  misit 
eum,  animam  ipsius  requiescere 
facit. 

14.  Nubes,  et  ventus,  et  pluvieB 
non  sequentes,  vir  gloriosus,  et  pro- 
missa  non  complens. 

1 5 .  Patientiâ  lenietur  princeps ,  et 
lingua  mollis  confringet  duritîam. 


16.  IffelinTenisti,  comede  qnod 
sufficit  tibi,  ne  forte  satiatus,  evo» 
mas  illud. 

17.  Subtrahepedem  tumn  de  di> 
mo  proximi  tui,  nequandô  satiaUu 
oderit  te. 

18.  Jaculum,  et  gladitts,  et  sa» 
gitta  acuta,  homo  qui  loquitur  con- 
tra proximum  suum  faisum  testt* 
nionium. 

19.  Dens  putridus,  et  pes  lassos^ 
qui  sperat  super  infideli  in  die  an* 
gustiœ,  20.  et  amittit  pallium  in  die 
frigoris. 

Acetum  in  nitro,  qui  cantat  cax- 
mina  cordi  pessimo. 

Sicut  tinea  veslimento,  et  vermls 
ligno  :  ita  trisUtia  viri  nocet  cordi. 

21.  Si  esurieht  inimicus  taus^ 
clba  illum  :  si  sitierit,  da  ei  aquam 
bibere  :  22.  prônas  enim  congre* 
gabis  super  caputejus,  etDominus 
reddet  tibi. 

23.  Ventus  aquilo  dissipât  plu- 
vias  :  et  faciès  tristis  linguam  de- 
trahentem. 

24.  Melius  est  sedere  in  angulo 
domatis,  quàm  cum  muliere  liti- 
giosà,  et  in  domo  commun!. 


7.  Ascende  hue  :  sic  Christus,  Luc.,  xiv,  iO. 

10.  Gratia  ei  amîcitia  libérant  :  deest  Hebr.,  habent  Septaag. 

11.  Mala  aurea  in  lectis  argenieis  :  id  est,  tam  benè  décent.  Pro  lect»>  scalp- 
taras,  cœlaturas  vertnnt  :  ad  verbum,  aperturas,  eas  scilicet  qtiibos  gemoui  in- 
seruntur,  velut  annuli  pala. 

13.  Sieut  fingus  nivis,  ex  victnis  f<ntè  montibos  comportattt,  in  die  tnessis: 
œslu  laborantibas  :  ita  réfrigérât  de  re  ancipiti  allataa  ftiustns  Duntioa.  Vide 
XXV,  25. 

15.  Et  lingua  mollis  (  sciticet  per  responsa  lenîa)  ecnfirmgei  dmritmn  :  H«br. 
os  sive  ossum,  durissima  quaeque. 

16 .  Mel  invenisti  :  in  vohiptatibos  temperaodum,  neqoe  dolcia  lîoet  oèÉradenda 
ad  fastidiniD,  qaô  et  secpiens  pertinet. 

17.  Subtrahe  pedem:  reetè  Septuag.  larô,  admove. 

20.  Et  amittit  pattiwn  :  sic  sapple  :  sicut  qui  removeC  in  irigore  paHiini,  «al 
acetum  infundit  nitro  quo  dissolvitor,  sic  absurdos,  intempestivus,  importunas, 
gui  cantat  carmina  cordi  pessimo,  mœrenU  et  atBicto  :  tiOÊt  tmea  :  deest  IM>r., 
Septuag.  et  Ghald.  habent. 

21.  Si  esurierit  :  à  Paulo  memoratum,  Eom,,  xii,  99. 

22.  Prunas.,.  congregaOis:  cxsuscitandœ  cUarilati. 
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25.  Aqua  frigîda  animaB  sitienti^ 
«t  nuntius  bonus  de  terrà  longin- 
quà. 

26.  Fons  turbatus  pede  et  vena 
«orrupta,  justus  cadens  coràm  im- 
pio. 

27.  Sicut  qui  mel  multum  corne- 


dit,  non  est  ei  bonum  :  sic  qui  scru- 
tator  est  majestatis,  opprimetur  à 
glorià. 

28.  Sicut  urbs  patens  et  absque 
murorum  ambitu,  ita  vir,  qui  non 
potest  in  loquendo  cohibere  spiri- 
tum  suum. 


26.  Justus  cadens  coràm  impio  :  in  peccatnm ,  vt  yidetur,  et  eongndt  loco 
£zeck.,  XXXIV,  1, 19,  de  postoribiu  turbautibus  aquam  qpiam  poprdo  propinabant, 
rectam  scilicet  doctrinam  exempUs  pessimis. 

27.  Sic  qui  scrutator  est  majesiatis  :  Hebr.  Nec  investigatio  gloriœeorum  (sci- 
iicet  arcanorum  Dei)  ghria  (  est)  id  est,  non  gloriœ,  sed  dedecori  vertit:  supple 
invcstigantibas.  Nota  pbrasis,  qu&  plexnûunqne  supprimuntur  ea  qnœ  maxime  ex- 
cellimt,  ut  qnsB  animo  per  sesc  occarrant. 

28.  Sicut  uràf  patens  :  Yallam  ac  munimentum  validiasimum,  in  consiliis  se- 
eretum. 


CAPUT  XXVI. 

àlieno  lo€o  potHa  :  maledieta  temerè  :  rorrcptio  :  quomod6  ttalto  respondendim  :  ttultus  nun- 
tius  :  scntcntÎK  in  ore  stulU  :  ad  Tomituro  reTcnas  :  fiibi  placena ,  li  ;  piger,  13  et  scq.;  «lia- 
cero  6e  rixJB,  17  ;  ludena  feci ,  18,  1» ;  undc  jurgia  :  falsa  simplicitaB,  22  ;  Bimulator,  24, 15  ; 
oceulU  odia,  26  ;  malus  libi  noxius,  27  ;  Terba  Tallacia,  28. 


1.  Quomodô  nix  in  œstate,  et 
pluvîœ  in  messe  :  sic  indecens  est 
€tulto  gloria. 

2.  Sicut  avis  ad  alia  transTolans^ 
et  passer  quô  libet  vadens  :  sic 
maledictum  frustra  prolatum  in 
4iicmpiam  supervenîet. 

3.  Flagellum  equo,  et  camus  asi- 
no,  et  virga  in  dorso  impruden- 
tium. 

4.  Ne  respondeas  stulto  juxta 
stuliiUam  suam,  ne  eilîciaris  ei  si- 
milis. 


8.  Responde  stulto  juxta  stulti- 
tiam  suam,  ne  sibi  sapiens  essevi- 
deator. 

6.  Claudus  pedibus>  et  iniquita- 
tem  bibens,  qui  mittit  verba  per 
nuntium  stultum. 

7.  Quomodô  pulcbras  frustra 
habet  claudus  tibias,  sic  indecens 
est  in  ore  stoltorum  parabola. 

8.  Sicut  qui  mittit  lapidem  in 
acervum  Mercurii,  ita  qui  tribiiit 
insipienti  honorem. 

9.  Quomodô  si  spina  nascatur  in 


2.  Sic  maledictum  frustra  (immeritô,  fortuite)  prolatum  :  maledicta  non  curanda, 
quippe  qofB  quocuuiquè,  undecumquè,  quasi  incerto  cursu  permeont  ac  per  volant. 

4,  5.  Ne  respondeas  :  responde  stuUo  i  varié  pro  loco  et  tempore  ;  stuUum  enim 
JDterdùm  despicere,  interdùm  répercutera  oportet 

7.  Quomodà pulchras:  varié  ex  Hebrso  vertunl;  sensus  autem  est,  tam  inva- 
lidas esse  in  ore  slulti  rectas  sententias,  quàiii  claudo  inutiles  pulchras  licet  tibias. 

8.  In  acervum  Mercurii  :  in  acervum  lapidum  Mercurio  erecUmij,  quod  est  im- 
pmi  nefiutiqne  cuUûa  :  ita  qui  indignos  coUL 

9.  Quomodà  si  spina  nascatur:  Hebr.  ascendU  in  manu  temuknti:  sic  parabola 
imorestuUorum  :  suo  se  ore  configuut. 
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mana  temulenti  :  sic  parabola  in 
ore  stultorum. 

10.  Judicium  déterminât  causas  : 
et  qui  imponit  stulto  silentlum^ 
iras  mitigat. 

11 .  Sicut  canisy  qui  revertitur  ad 
vomitum  suum,  sic  imprudens,  qui 
itérât  stultitiam  suam. 

12.  Vidisti  hominem  sapientem 
sibi  videri?  magis  illo  spem  ha- 
bebit  insipiens. 

13.  Dicit  piger  :  Léo  est  in  via, 
et  leœna  in  itineribus.  14.  Sicut  os- 
tium  vertitur  in  cardine  suo,  ita 
piger  in  lectulo  sue. 

i5.  Abscondit  piger  manum  sub 
ascellÀ  su&y  et  laborat  si  ad  os 
suum  eam  converterit. 

16.  Sapientior  sibi  piger  videtur 
septem  virisloquentibus  sententias. 

17.  Sicut  qui  apprehendit  auri- 
bus  canem,  sic  qui  transit  impa- 
tiens, et  commiscetur  rixœ  alterius. 

18.  Sicut  noxius  est  qui  mittit 
sagittas,  et  lanceas  in  mortem  : 


19.  ita  vir  qui  fraudulenter  nocd 
amico  suo  :  et  cùm  f uerit  depre- 
hensus,  dicit  :  Ludens  feci. 

20.  Cùm  defecerint  ligna,  extin- 
guetur  ignis  :  et  susurrone  sub- 
tracto,  jurgia  conquiescent. 

21.  Sicut  carbones  ad  prunas,  et 
ligna  ad  ignem,  sic  homo  iracun- 
dus  suscitât  rixas. 

22.  Verba  susurronis  quasi  sîm- 
plicia,  et  ipsa  perveniunt  ad  intima 
ventris. 

23.  Quomodôsiargento  sordido 
omare  velis  vas  fictile,  sic  labia 
tumentia  cum  pessimo  corde  so- 
ciata. 

24.  Labiis  suis  intelligltur  inimi- 
eus,  cùm  in  corde  tractaverit  dolos. 

25.  Quandè  submiserit  vocem 
suam,  ne  credideris  ei  :  quoniam 
septem  nequitiœ  sunt  in  corde 
iilius. 

26.  Qui  operit  odium  fraudulen- 
ter, revelabitur  malltia  ejus  in  con- 
cilio. 


10.  Judicium  déterminât  (finit,  decidit)  causas  :  litcs.  Et  qui  impomi  : 
irarum,  rixanimqae  prœbent  stultorum  sermones^  quos  qui  compescit,  ûmilis  esl 
jlli  qui,  dijudicando  litem,  imponit  silentium  Utiganlibus.  Uebr.  obscurisstmos,  sic 
autem  vertunt  :  Magnus  Deus  sciiicet,  formons  omnia,  et  dans  mercedem  stulto ^  et 
dans  mercedem  transgressoribus  ;  Hebr.  unicuique  tribuens  settunditm  opéra  sua, 

11.  Sicut  canis:  notum  illud  Pétri,  11,  ii,  22. 

12.  Vidisti  hominem  sapientem  sibi  ?  Stulto  deploraiior  qui  aibiplacet. 
14.  Sicut  ostium  vertitur  :  sic  piger  multo  motu,  nulle  progressa. 

16.  Sapientior  sibi  :  quôd  prudens,  cautus,  cunctator  sibi  videatar. 

17.  Sicut  qui  apprehendit  (vellicat)  auribus  canem  efferatum  :  nempe  ad  alla- 
trandum  et  mordendum  incitât.  Sic  qui  transit  :  sic  qui  transiens  aliéna  rix<s  :re 
immiscet,  morsus  latratusque  sibi  parât.  Hebr.  contractior  :  Sic  transiens  qui 
irascitur  in  litenon  suâ, 

22.  Susurronis:  maledici  clancularii.  Quasi  simplicia : amce  a,  candida,  mitîa. 
Ad  intima  ventris:  ollissimum  viilnus  inflgunt. 

23.  Quomodà  si  argento,..  vas  fictile  :  vile,  testacemn  :  malum  malë  omatnra  : 
sic  labia  tumentia  :  Hebr,  accensa  :  sive  insectantia  atqae  exprobrantia.  Cui*» 
pessimo  corde  :  utraque  tam  indecora,  tam  mala  sunt. 

24.  Labiis  suis  inteiligitur  (aiçnoscitur)  inimicus^  cùm  in  corde,.,  agnoscita'- 
qnod  allud  verbis  proférât,  aliud  tegat  pectore. 

25.  Submiserit  :  demiseHt,  lenierit. 

26.  Qui  opetHt  oàium  :  videtur  indicare  eos  qui  blanda  simulant;  in  conciooe 
ver6  ubi  dicenda  senteutia  est,  depromont  odia. 
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27.  Qui  fodit  foveam,  incidet  in  |  28.  Lingua  fallax  non  amat  ve- 
eam  :  et  qui  Tolvit  lapidcm^  reyer- 1  ritatem  :  et  os  lubricum  operatur 
tetur  ad  eum.  |  ruinas. 

28.  Os,  sive  Terbiim  lubricum^  leve^  angois  instar,  ac  &dlô  inserpens^  opera- 
tur ruinas,  dum  leniter  influit  in  aores,  et  cor  ioflcit  :  sic  yerba  maledica^  et 
quocumqae  modo  fallacia. 

CAPUT  XXVII. 

Crastiottin  incertain  :  ab  alio  Uus  :  ira  thilti  :  correptio  :  adulatio ,  S ,  6, 14  ;  patrià  extorris ,  8  ; 
amiei  eonailta,  9, 17  ;  pateniut  amicus,  9, 10  ;  litigiota  muUer  :  coriositas  aive  avaritia  insa- 
ttabilet ,  10  ;  laadibui  probari,  81  ;  ineorrigibiiiti  32  ;  agnoscere  gregem ,  24  ;  ruri  vÎTera  : 
frngalitas. 


1.  Ne  glorieris  in  crastinum^ 
ignorans  quid  superventora  pariât 
dies. 

2.  Laudet  te  alienus,  et  non  os 
tuum  :  extraneus  et  non  labia 
tua. 

3.  Grave  est  sazum,  et  onerosa 
arena  :  sed  ira  stulti  utroque  gra- 
vior. 

4.  Ira  non  habet  misericordiam, 
nec  erumpens  furor  :  et  impetum 
concitati  ferre  quis  poterit? 

5.  Melior  est  manifesta  correp- 
tio^ quàm  amor  absconditus. 

6.  Meliora  sunt  vulnera  diligen- 
tis^  quàm  fraudulenta  oscula 
odientis. 

7.  Animasaturata  calcabitfavum  : 
et  anima  esuriens  etiam  amarum 
pro  dulci  sumet. 

8.  Sicut  avis  transmigrans  de  nido 


suo  :  sic  vir  qui  derelinquit  locum 
suum. 

9 .  Unguento  et  variis  odoribus 
delectatur  cor  :  et  bonis  amici  con- 
siliis  anima  dulcoratur. 

10.  Amicum  tuum,  et  amicum 
patris  tui  ne  dimiseris  :  et  domum 
fratris  tui  ne  ingrediaris  in  die  af- 
flictionis  tuœ. 

Melior  est  vicinus  juxtà,  quàm 
frater  procul. 

11.  Stude  sapienti»;  fili  mi,  et 
lœtifica  cor  meum,  ut  possis  expro- 
branti  respondere  sermonem. 

12.  Astutus  videns  malum,  abs- 
conditus est  :  parvuli  transeuntes 
sustinuerunt  dispendia. 

13.  Toile  vestimentum  ejus,  qui 
spopondit  pro  extraneo  :  et  pro 
alienis,  aufer  ei  pignus. 

14.  Qui  benedicit  proximo  suo 


4.  Ira  non  habet,..  ira  est  cnidelitas,  et  ftiror  est  inundatio.  Hebr.  Bt  quis  stabit 
cwàm  selo  :  œmulatione^  invidià. 

6.  Meiiora,,.  vulnera  :  Hebr.  fidelia:  Vubiera  diligentis,  quàm  fraudulenta: 
Hebr.  crebra,  sive  ut  vertit  Theodot.^  conturbata  et  nimia  oscula  odio  habentis. 

8.  Sicut  aoii  transmigrans:  Hebr,  sicut  avis  vagansà  nido  suo,  sic  virvagans  à 
loco  suo. 

10.  in  die  affiictionis  tuœ  :  in  adversis  ad  amicum  patemum  potiùs  qaàm  ad 
frairem^  seu  cognatum  non  amantem  coofùgias. 

12.  Astutus:  idem  suprà,  xxii^  8. 

14.  Qui  benedicit  :  benedicens  socio  suo  in  voce  grandi  (affectatis  laudibus)  de 
mocte  consurgens,  sununo  mane  (aliène  tempore)  maledictio  reputabitur  ei  :  Hebr. 
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voce  grandi,  de  nocte  consurgens 
maledicenti  similis  erit 

15.  Tecta  perstillantia  in  die  £ri- 
goris^  et  litigiosa  mulier  compa- 
rantor  :  16.  qui  retinet  eam,  quasi 
qui  ventum  teneat^  et  oleum  dex- 
icrœ  su»  vocabit. 

17.  Femim  ferro  exacuitur,  et 
homo  exacuit  faciem  amici  sui. 

18.  Qui  servat  ûcum^  comedet 
fructus  ejus  :  et  qui  custos  est  do- 
mini  sui,  ^orificabitur. 

19.  Quomodô  in  aquis  resplen- 
det  Yultus  prospicicûtium,  sic  corda 
hominum  manifesta  sunt  pruden- 
tibus. 

20.  Infemus  et  perditio  nunquàm 
implentur  :  similiter  et  oculi  ho- 
minum insatiabiles« 

21.  Quomodô  .probatur  in  con* 
ilatorio  argentum,  et  in  fornace 


aiu*um  :  sic  probatur  homo  are 
laudantifi. 

Cor  iniqui  inquirit  ma]a,oor  an* 
tem  rectum  inquirit  scientiam. 

22.  Si  contuderisstultumin  pila, 
quasi  ptisanasferiente  desuper  pilo, 
non  auferetur  ab  eo  stultilia  ejus. 

23.  Dilig^ter  agnosce  vultum 
pecoris  tui,  tuosque  grèges  consi- 
déra : 

24.  Nonenim  habebis  jugiter  po* 
testatem  :  sed  corona  tribuetur  in 
generationem  et  generationem. 

25.  Aperta  suât  prata,  et  appa- 
ruerunt  herbœ  virentes,  et  collecta 
suntfœna  de  montibus. 

26.  Agni  ad  vestimentum  tanin  : 
et  hsedi,  ad  agri  pretium. 

27.  SufiQciat  tibi  lac  caprarom  in 
cibos  tuos,  et  in  neoessaria  domûs 
tuœ  :  et  ad  vlctum  ancilL's  tuls. 


Swnma,  affectata^  inlempestiTa  salutatio  cowoicio  simitis;  et  adulatores  palàm, 
clam  detractores. 

15.  In  die  prigoris  :  Hebr.  imbris. 

16.  Qui  retinet  (Hebr.  abscondit,  sive  demi  habet)  quasi  qui  ventum  (aquUo- 
nem^  tempestatem)  teneat,  habeat  Et  tamen  vir  ejus^  oleum  dexterœ  suœ,  sibi 
gratum  faustumque  vocabit,  et  asperam  quaiiiTÎs^  Yeà)is  dellniet  :  alU  aliter  inter- 
pretantur  locum  obscurisâimum. 

17.  Et  homo  exacuit  faciem  amici  sui  :  ingeniom  ex  familiari  consuetadîne. 

19.  Quomodb  (naquis:  breriùs  Hebr.  Sicut  in  aquis  faciès  ad  faciem,  sic  cor 
hominis  ad  hominem  :  solertem  scilicet  et  prudentem,  ut  rectè  Vulgatasiipplent 

20.  Similiter  et  oculi  (curiosilaa,  cupiditas,  avarilia,  Eccl.  iv,  8  ;  v,9, 10),  insor 
Habiles. 

21 .  Sic  probatur  homo  ore  laudantis  :  ai  modeste,  si  pudicè  audiat.  Cor  iniqui 
inquirit  mala  :  deest  Hebr.,  habent  Septuag. 

22.  Quasi  ptisanas  :  grana^  legamina  contusa. 

23.  Diligenter  agnosce  :  œconomica,  bis  enim  omnibus  frugalitatem  eommen- 
dat^  ac  vitam  pastoralemi,  agronimque  et  pecudum  curam,  è  quibus  victuâfacUis 
et  sufficiens  queeritur.  Rectorîbus  populorum  solet  accommodari,  ut  suœ  plebis 
ingenium,  ^irtutesque  et  vitia  noecafit. 

24.  Non  enim  habebis,,,  sed  corona  :  Hebr.  et  an  corom?  tribuetur  :  fluxa  gLoria, 
quà  te  capi  non  oportet,  sed  modecato  et  parabili  tranqoUloque  victu  coutentom 
ruri  vivere. 

25.  Aperta  sunt  praia  :  qabà  pariter  utiJitati  voluptaUque  ait. 

26.  Agni  ad  vestimentum  :  duplex  commodum  :  vestitus  domi  inventns,  et 
parta  pecuniA. 

27.  Lac  caprarum:  en  mira  vit»  ifltios  antique  et  pastoralis  irugaliiass  neqoe 
enim  agni  ant  hirci  ad  victum  cœsi  memorantor  ;  qui  bospitibns ,  aut  festivis 
diebofl  ad  victimaB,  sacnuaque  iode  epulom  Ber?abaatar  ;  lac  soffifiiebat  ad  vul- 
garem,  taolâdtamunque  cièiiau 
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CAPUT  XXVIII. 

Impii  paror  :  justi  gecuritas  :  mnltt  principes,  2  ;  pauper  Texans  paaporea  :  aBÎraadTertens  om- 
aia,  5;  panper,  dives,  6, 11;  usune,  8;  malus  Ttœ  dux,  10;  quid  eveuiat  regaontibus  impiis,  12, 
la  ;  confessio  scclerum,  13  ;  viri  timorati  :  duri,  U  ;  ambulans  simpliciter,  18  ;  Testmats  di- 
vitiœ,  20  ;  correptio,  adnlatio,  23  ;  gloriosns,  25,  26  ;  benefieus,  Impias,  28. 


1.  Fugit  impios  9  nemine  perse- 
qnente  :  justus  autem  y  qaasi  leo 
coniidens^  absquo  terrore  erit. 

2.  Propter  x>eccata  terrœ  maiti 
principes  ejus  :  et  propter  hominis 
sapientiam  9  et  homm  scientiam 
quee  dicnntur^  vita  duds  longior 
erit. 

3.  Yir  pauper  calumnians  pau- 
pères,  similis  est  imbri  yehementi, 
in  quo  parafur  famés. 

4.  Qui  derelinqimnt  legem,  lau- 
dant  impium  :  qui  custodiunt,  suc- 
cenduntur  contra  eum. 

5.  Viri  mali  non  cogitant  jadi- 
cium  :  qui  autem  inquirunt  Domi- 
num>  animadvertunt  omnia. 

6.  Melior  est  pauper  ambulans 
in  simplicitate  suÂ^  quàm  divcs  in 
pravis  itineribus. 

1.  Absque  terrore  erit  :  deest  Hebr. 

2.  Propter  peccata  terrœ ,  muiti  principes  ^'us  :  muiti,  brefvî  tempore  sîbî  «ic- 
cedentes.  Et  propter  hominis  sapientiam  :  Hebr.  et  in  homine  intelligente  et  sciente 
sic  prolongabitur ,  id  est^  propter  sapientiam,  temperantemque  vitam ,  et  onimi 
fiBquabililatem  producetur  vita  priucipis. 

3.  Vir  pauper  calumnians  :  vexans;  càm  juvare  învîcem  tcntiîoris  fortunaB 
homines  soleant^  si  se  matuô  spolient,  ingens  evenit  calamitas  :  vel  pauper  qn6 
indigeuLior,  e6  civitati  gravior,  postquàm  ex  alieno  locupletatus^  superbire  cœpit. 

5.  Animadvertunt  omnia  :  Hebr.,  Septuag.  intelligunt, 

8.  Qui  coacervat  usuris  et  famore  :  j«Tà  tmcwv  xaX  iïXiovaff|j.ûv.  Frustra  dislin- 
gaunt  htc  gênera  usuranim  :  utrumque  enim  refertur  ut  turpe  et  etiam  vetitum. 
Vide  Ezech.,  xviii,  8.  Libérait  in  pauperes:  sœpômonitum,  malô  parta  compen- 
dia  piis  bonisque  cedere  :  infrà  10. 

9.  Oratio  ejus  erit  execrabilis  :  preces. 

10.  Qui  decipit  :  Septuag.  planîùs  :  Qui  sedudt  rectos  in  viam  mahim  ; 
aectantes  pravis  consiliiâ  ûnpingit  in  malum.  In  interitu  suo  corruet . 
foveâ  sud, 

U.  Pauper  autem  prudens  scrutabitttr  etan  :  ^UB  aroaoa  perspiciet 
erit. 
13.  Non  dirigetur  :  non  aget  prospéré. 


7.  Qoi  ^sustodit  legem^  filins  sa- 
piens est  :  qui  autem  comessatores 
pasdt,  confundit  patrem  suum. 

8.  Qui  coacervat  divitias  usuris 
et  foenore,  liberali  in  pauperes 
congregat  eas. 

9.  Qui  dedinat  aures  sua»  ne  au- 
diat  legem,  oratio  ejus  erit  execra- 
bilis. 

1 0.  Qui  decipit  jostos  in  via  mal&, 
in  int^itu  siio  corruet  :  et  simpli- 
cespossidebunt  bona  ejus. 

H.  Sapiens  sibi  videtur  vir  di- 
ves  :  pauper  autem  prudens  scru- 
tabitur  eum. 

12.  Inexultatione  justorummulta 
gloria  est  :  regnantibuTs  in^iis  rui- 
nœ  bominum. 

13.  Qui  àbscondit  scelera  sua, 
non  dirigetur  :  qui  autem  confessus 


qui  recta 
llebr.  in 

sagaeîor 
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f  uerit ,  et  relîqaerit  ea^  misericor- 
diam  consequetur. 

14.  Beatus  homo^  qui  semper  est 
pavidus  :  qui  verô  mentis  est  du- 
rœ,  comiet  in  malum. 

15.  Léo  rugiens^  et  ursus  esu- 
riensy  princeps  impius  super  po- 
pulum  pauperem. 

1 6 .  Dux  indigens  prudentià^  mul- 
tos  opprimet  per  calumniam  :  qui 
autem  odit  avaritiam ,  longi  ûent 
dies  ejus. 

17.  Hominem,  qui  calumniatur 
animœ  sanguinem^  si  usque  ad  la- 
cum  fugerit^  nemo  sustinet. 

18.  Qui  ambulatsimpliciter^sal- 
vus  erit  :  qui  perversis  graditur 
Tiis^  concidet  semeL 

19.  Qui  operatur  terram  suam, 
satiabitur  panibus  :  qui  autem  sec- 
tatur  otium^  replebitur  egestate. 

20.  Vir  fiidelis  multùm  laudabi* 
tur  :  qui  autem  festinat  dltari^non 
erit  innocens. 

21 .  Qui  cognoscit  in  judicio  fa- 


ciem^  non  benè  facit  :  iste  et  pro 
buccellà  panis  deserit  veritatem. 

22.  Vir  qui  festinat  ditari,  et  aliis 
invidet^  ignorât  quôd  egestas  su- 
perveniet  ei. 

23.  Qui  corripit  hominem,  gra- 
tiam  posteà  inveniet  apud  eum 
magis  quàm  iUe,  qui  per  linguae 
blandimenta  decipit. 

24.  Qui  subtrahit  aliquid  à  pâtre 
suo^  et  à  matre  :  et  dicit  hoc  non 
esse  peccatum,  particeps  homicidœ 
est. 

25.  Qui  se  jactat  et  dilatât^  jurgia 
concitat  :  qui  verô  sperat  in  Do- 
mino^  san8d)itur. 

26.  Qui  confidit  in  corde  suo> 
stultus  est  :  qui  autem  graditur  sa- 
pienter^  ipse  salvabitur. 

27.  Qui  dat  pauperi^  non  indi- 
gebit  :  qui  despicit  deprecantem, 
sustinebit  penuriam. 

28.  Gùm  siurexerint  impii^  abs- 
condentur  homines  :  cùm  iUi  pe- 
rierint^  multiplicabuntur  justi. 


14.  ^t  semper  est  pavidus  :  pro  delicto  sao  :  ut  ex  antecedenti  patet  :  sic  Job 
etiam  innocens  :  Verebar  onmia  opéra  mea,  sciens  quàd  non  parceres  delinquenti, 
Job^  IX,  28. 

17.  Qui  caittmniatur  animœ  sanguinem  :  qui  vit®  homioJB  insidlatur^  ei  etiam 
in  prœceps  raenti  nemo  succurret. 

21.  Iste  et  pro  buccelld:  conscientia  semel  pretio  prostituta,  pro  nîbllo  venam- 
datur. 

25.  Sanabiiur:  Hébr.  pingnescet, 

27.  Sustinelnt  penuriam  :  ita  etiam  Septuag.;  at  Hebr.  sustinebit  muiia  et  crama 
mnMicta, 

ftrif>nf>Arw¥>finry>AW>»illfVWUVWlÛlJUUUUULi  uuumoi  uu"> i  n r  nn n nnrir  r  riirinrv>nnr innnn nnrmnnnfwwnvinnfwnnn  rtirywiQWXP 


CAPUT  XXIX. 

Correptionii  impatiens  :  impii  principes  :  rex  justus  :  adulator,  5  ;  ne  eam  stulto  contenderis,  9 1 
loqaai,  il ,  20 ;  princeps  mendaciomm  amans,  12  ;  regum  robur,  14 ;  puer  sibi  relictus,  15  ; 
educttio,  17  ;  lerri,  19, 21  ;  ad  Deum  respicere,  25, 26. 


1.  Viro,  qui  corripientem  dura 
eervice  contemnit>  repentinus  ei 
superveniet  interitus  :  et  eum  sa- 
nitas  non  sequetur. 


2.  In  multiplicatione  justorum 
lœtabitur  yulgus  :  cùm  impii  sump- 
sennt  principatum»  gemet  popu- 
lus. 
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3.  Vir^  qui  amat  sapientiam/lae- 
tificat  patrem  suiun  :  qui  autem 
nutrit  scorta^  perdet  substantiam. 

4.  Rez  justus  erigit  terram,  vir 
aTarus  destruet  eam. 

5.  HomO;  qui  blandis  fictîsque 
sermonibuB  loquitur  amico  suo, 
rete  expandit  gressibus  ejus. 

6.  Peccantem  virum  iniquum 
involTot  laqueus  :  et  justus  lauda- 
bit  atque  gaudebit. 

7.  NoTit  justus  causam  paupe- 
rum  :  impius  ignorât  scientiam. 

8.  Homines  pestilentes  dissipant 
dyitatem  :  sapientes  verô  avertunt 
furorem. 

9.  Vir  sapiens,  si  cum  stulto  con- 
tendent,  siTe  irascatur^si^e  rideat, 
non  inveniet  requiem. 

10.  Viri  sanguinum  oderuntsim- 
plicem  :  justi  autem  quœrunt  ani- 
mamejus. 

1 1 .  Totum  spiritum  suum  prof ert 
stultus  :  sapiens  differt,  et  réservât 
in  posterum. 

i2.  Princeps,  qui  libenter  audit 
verba  mendacii,  omnes  ministros 
habet  impios. 

13.  Pauper,  et  ereditor  obviave- 
runt  sibi  :  utriusque  iUuminator 
estDominus. 


14.  Rex  qui  judicat  in  veritate 
pauperes,  thronus  ejus  in  œtemum 
firmabitur. 

15.  Virga  atque  correptio  tribuit 
sapientiam  :  puer  autem,  qui  di- 
mittitur  Yolimtati  suœ,  confùndit 
matrem  suam. 

16.  In  multiplicatione  impiorum 
multiplicabuntur  scelera  :  et  justi 
ruinas  eorum  videbunt. 

17.  Erudi  filium  tuum,  et  refrige- 
rabitte,et  dabit  delicias  animœtuœ. 

18.  Gùm  prophetia  defeoerit,  dis- 
sipabitur  populus  :  qui  verô  cus- 
todit  legem,  beatus  est. 

19.  ServusTerbisnonpotestero- 
diri  :  quia  quod  dicis  intelligit,  et 
respondere  contemnit. 

20.  Vidisti  hominem  velocem  ad 
loquendum?  stultitia  magis  spe- 
randa  est,  qu&m  illius  correptio. 

21.  Qui  délicate  à  pueritiÀ  nutrit 
servum  suum,  posteà  sentiet  eum 
contumacem. 

22.  Vir  iracundus  provocat  rixas  : 
et  qui  ad  indignandum  facilis  est, 
erit  ad  peccandum  proclivior. 

23.  Superbum  sequitur  humili- 
tas  :  et  humilem  spiritu  suscipiet 
gloria. 

24.  Qui  cumfure  participât,  odit 


3.  Vir  qtU  ornai  :  sapienti»  amorem  imptiris  amoribus  opponit.  . 

9.  Vir  sapiens,  ri  cum  stuito  eontenderit  :  Utigaverit  :  rive  irascatw,  noe  rideat  : 
fltolto  enim  nesciaa  quid  facias. 

10.  Jurii  autem  quœruni  animam  g'us  :  corabont  salatem;  aie  qusrere  animam^ 
Psal.  CXLI,  5. 

11.  lotum  spiritum  suum  proferi  stultus  :  totam  mentem  snam  ;  Septuag.  iram, 
réservât  :  compeacit  :  Hebr.  cohibet. 

13.  Pauper,  et  ereditor  :  Hebr.  vir  usurarum  :  oppresser,  olfviaverunt  ribi  :  in 
coDspecta  positi  :  utriusque  iUuminator,  inspecter  eri  Dominus, 

19.  Servus  :  molliter  pravèqiie  institotua^  ut  yers.  21^  sive  aenrilis  animus. 
Bespondere  contemnit  :  prœ  stoUditate  ae  ferociâ. 

20.  Stuititia  magis  sferanda  est  :  q>ea  est  de  stulto  magis^  qaàm  de  verboso  îllo 
et  temerè  loqoente. 

23.  Humilitas  :  Tilitas^  casas. 

24.  Adjuraatem  audit  :  Babr.  maledietionem  sive  exeerationem  adversiu  eos  qui 
Keleribus,  vel  tacendo  participant,  Levit,  v^  1 

TOM.   I.  33 
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•animam  suam  :  adjurantem  audit^ 
•et  non  indicat. 

25.  Qui  timet  hominem,  oitô 
eorroet  :  qui  sfperat  in  Domino^ 
sublevabitur. 

26.  Multi  Tequirunt  fadem  prin^ 
cipis  :  et  judicium  à  Domino  egre-> 

27.  Multi  requirunt  :  ad  imum  principem  universa  multitiido  inteodlt  ocidos; 
rerùm  à  Deo  solo  judicium  est,  quem  despiciiint. 

28.  Verbum  custodiens  :  deest  Hebr.  et  Septuag. 


ditur  singulonnn. 

27.  Abominantnr  jnsti  Tirum  in^ 
pimn  :  ti  abominantar  impii  eos, 
qui  in  reetÀ  sunt  Tià. 

Verbum  custodiens  filius^  extra 
perditionem  erit. 


^^»«»1^W»»^^^^«W1^«V*^»»<W^<»^A<W«^W^^^>W^<W»^^V>^»W»^»»^^^»<*«  tM^^^é  M  «V<WW»W»^^»»^^a 


CAPUT  XXÏ. 

Sapiens  pro  iippcrito  seJasbet  :  «tteBti&Mnctoruin,  3;  nosee  nomen  Dei  et  ejas  filii,  4^  verinim 
Dei,  clypeus  ;  duo  roganda,  1  et  seq.  ;  qui  execrabîlea,  1 1  et  .seq.  ;  qae  WMliihiiia  z-pBrofttum 
eontemp tores  :  occulta  et  indeprensa  :  quœ  ooncutiant  terram  :  alia  aenigmata  :  «tuUna  tuelto 
loco,  32  -f  Tehementer  eisngeos  et  emangeus,  33  ;  reçom  admnfcrata  majestas,  30,  81. 

1.  Verba  Congregaayjfi  .filii  Vo- ,  sapientiabomirnsmnoneitmaeTun. 


mentis. 

Visio^quam  locutusesl  ^ir,  cum 
quo  est  Deus,  et  qui  Deo  jsecum 
morante  confortatus,  ait  : 

2.  Stultissimus  sum  yironim^  et 


3.  Non  didici  sapieiifram^  et  non 
novi  scientiam  sancforum. 

4.  Quis  asoenditin  ooèlum,  crtque 
descendit*}  qcsB  eoûtifinît  spiritum 
in  manibus  suis?  qiûs  coUigavit 


!.  Verba  Congregantis  :  Hebr.  Verba  Agur  filii  Jace,  nominapropriay  quomm 
loco  htc  et  in  seqq.  Vulgata  interpretaliones  nomiDum  ponlt.  Visio  :  Hebr.  onus, 
ut  in  Prophetis.  Hebr.  Onus  quod  locutus  estvir  ad  Ithiel  et  Ucal,  discipulos  saos, 
ut  videtar  : 

3.  Et  non  novi  scientiam  sanctorum  :  ut  âemoiabttt  se  ooninosBe  banc  saoeto- 
rum  scientiam,  iuterrqgat  seipaum  de  Deo,  quisnam  ait,  et  nescire ae iSUctaz; 
unde  sequitur. 

4.  Quis  ascendit  in  cœlum  ?  Quis  cœlum  terramqae  suà  potentià  pervasil?  Quis 
suîcitavit  (Hebr.  stntuit)  omnes  termines  ierrœ?  Et  quod  nomen  filii  ej'us?  çjua 
scilioet  fiKi,  de  quo  suprà  yiii  ,  22,  dicitur  :  Vominus  possedit  {ébre  genuit)  me  : 
per  quem  omnia  facta  esse  indicat  eodem  loco,  quem  tameu  tnnequidem  de  no- 
mine  noati;  ac  neque  nomen  Dei  quatenàs  pater  est,  ont  quo  Tera  ejus  natusa 
ezpllcetur.  Septuag.  et  ex  Ulis  Âmbrosius,  pro  filii  ejus,  babent,  et  fiJiis  éjus  : 
edit.  Rom.,  cap.zxir.  Contra  Ohaidseus,  8yr.,  Âquila,  Symm.,  Tbeodot,  singn- 
lâri  numéro  :  filio  ejus  :  nonnulli  quoque  gneci  Septuag.  codîces  :  rbcm  ,  jion- 
•Rxvoiç  :  afque  omninô  VuIgatiB  lecUo  retinenda,  qoam.etiam  ÂugostinaB  prœtulit, 
Episf,  xuz,  quseat.  5  (mmc  Epist,  tii,  n.  29).'Gansam  anlem  cor  id  Septnag. 
mutaTerint,  eam  «aae  apparèt,  qaôd'VeiinnatiTitate  nonditan  apertè.prœdicatâ, 
inflrmorum  ac  maxime  gentilium  offensionem  metuerent  :  certô  Hieronyams,  In 
iUa  yerba  Isaka,  ix,  6  :  Àémirabflii,  ConéHwrius,  Dens/Fortis,  docetlîAc  nomi- 
num  majestate  perterritos  Septuag.  non  esse  ausos  depnero  dicere,  quod  apeitft 
Deus  appellanduB  ait,  et  cœtera;  sed  pro  bis  sex  nomnîSbua  posuisse  quod.  in 
flebraioo  non  babetnr  :  nec  desint  alii  lod,  in  quibus  pori.oeconomift  nsos  pn- 
tayerim. 
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aqoas  qaasi  in  vestimento?  quis 
fiusdtaTit  omnes  teiminos  terrœ? 
qcodnomen  est  ejus^  et  qnod  no- 
men  filii  ejns,  si  nosti? 

5.  Onmis  senno  Dei  igmtus,  cly- 
peas  est  sperautibus  in  sa.  6.  Me 
addas  quidqaam  vertus  illins,  et 
«rgoaris,  inveniarisque  mendax. 

7.  Dno  rogavi  te,  ne  deneges 
milii  antequàm  moriar. 

8.  Vanitatem,  et  Terba  mendacia 
longe  fac  à  me. 

Mendicitatem,  et  divitias  ne  de- 
dans mihi  :  tribue  tantùm  victui 
meo  neoessaria  :  0.  ne  forte  satia- 
tus  iliiciar  adnegandum,  et  dioam  : 
Quis  est  Dominns?  aut  egestate 
compulsas  furer ,  et  peijurem  no- 
men  Dei  mei. 

iO.  Ne  accuses  servum  ad  domi- 
num  suum,  ne  forte  maledicat  tîbi, 
et  corruas. 

11 .  Generatio>  quœ  patri  suo  ma- 
Icdicit^  et  quœ  matri  suœ  non  be- 
ncdlcit. 


12.  Generafio,  qiUB  sibi  munda 
videtur,  et  tamen  non  est  Iota  à 
sordiboB  suis. 

13.  Generatio,  cujus  excelsi  sunt 
oonli,  et  palpefasn  ejnsin  altasur- 
recteB. 

44.  Generatio,  qoœ  pro  dentibus 
gladios  habet,  et  commandit  mo» 
lanbns  suis,  ut  cocnedat  inopes  de 
terrÀ,  «t  pauperes  ex  hominibns. 

15.  Sanguisugœ  du»  sunl  filiœ, 
dicentes  :  Affer,  affer. 

Tria  suntinsaturabilia  :  et  qnar^ 
tum,  quod  nunquftm  dicit  :  Suf- 
ficit. 

16.  Infemus,  et  os  vulvœ,  et  ter- 
ra, quœ  non  satiatur  aquÀ  :  ignis 
yerô  nunqu&m  dicit  :  Suffîcit. 

17.  Oculum,  qui  subsannat  pa- 
trem,  et  qui  despicit  partum  matris 
suœ,  effodiant  eum  corvi  de  tor- 
rentibus,  et  comedant  eum  filii 
aquilsB. 

18.  Tria  sunt  difficilia  mibi,  et 
quartum  penitùs  ignoro  : 


5.  Omnts  sermo  Dei  ignitus  :  Hebr.  igné  pttrgatus, 

8.  Vanitatem,  et  (qnod  idem  est)  verba  mendacia  :  dve  quffi  audiam,  sive  qDis 
prof  eram.  Tribue  iantim  victui  meo  necessaria  :  Hebr.  panem  constitutum;  Septaag. 
convenientem,  sufficientem,  quod  idem  petimas  in  Oratione  Dominicè. 

10.  Ne  accuses  servum  malevolo  auimo^  ne  forte  maledicat  tibi  :  sic  enim  Eccli,, 
IV,  B,  exaudit  Deus  pauperem,  denegato  victa^  imprecantem  :  non  qa6d  ipse  ei 
gratus,  sed  qu6d  alter  invisus,  eoqae  supplicie  dignns. 

11-14.  Generatio:  enmnerat  multas  res^  quœ  bono  cnhls  merUô  displiceant, 
qoas  etiam  redigit  in  soam  quamque  classem,  sive  gentem  atqae  progeniem,  ge» 
nerationis  nondne.  Videntor  autem  esse  qusdam  Teint  œnigmata,  ut  ferô  per  re- 
\  liqnnm  capnt,  sed  prima  luec  per  se  dara  sont. 

15.  Sanguisugœ  dum  :  recto  casn^  hiradines;  bas  antem  interpretari  licet, 
«Tarîtiam,  ut  suprà  zzvii,  20,  etlibidinem.  Taies  etiam  nsnrarius  ac  meretrix 

]  fiierint,  qoi  obi  semel  os  admovent,  totam  substantiam  exsugmit,  atqne  exbau- 
.  tinnt. 

16.  Jttfemus  :  mors,  sepnlcnmi.  0»  vuivœ  :  Hebr.  eonstrietio  vuivie,  prolisqne 
amans  sterilis.  His  ego  admnbrari  crediderim  vitiosas  cupiditates  quatuor,  qutdes 
ftierint  :  eradelitas  nnnqnèm  exsatiata  mortibos  atqne  sapplidis,  qnalis  persecn- 
iormn  ftiit  :  libido  :  ayaritia,  omnia  deglutims  :  prodigatttas,  omnia  instar  ignis 
Toracissiml,  depascens  ac  dissipans. 

17.  Et  qui  despicit  partum  matris  suœ  :  Hebr.  obedientiam.  Corvi  de  forrentibusy 
circa  torrentes  volitantes,  depascendis  cadaveribns  qu»  devolverint,  aut  drca 
proflnentas  aqoas,  ut  passim  Tintur. 
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19.  Viam  aquilœ  în  cœlo,  viam 
colubri  super  petram,  viam  navis 
in  medio  mari^  et  viam  viri  in  ado- 
lescentià. 

20.  Talis  est  et  via  mulieris  adul- 
terœ>  quœ  comedit^  et  tergens  os 
suum  dicit  :  Non  sum  operatama- 
lum. 

21.  Per  tria  movetur  terra,  et 
quartum  non  potest  sustinere  : 

22.  Per  servum  cùm  regnaverit  : 
per  stultum  cùm  saturatus  fuerit 
cibo  :  23.  per  odiosam  mulierem 
cùm  in  matrimonio  fuerit  as- 
siunpta  :  et  per  ancillam  cùm  fuerit 
hœres  dominœ  suœ. 

24.  Quatuor  sunt  minima  terrœ^  et 
ipsa  sunt  sapientiora  sapientibus. 

25.  Formicœ  populus  infirmus^ 


qui  prœparat  in  messe  cibum  sibi  : 

26.  lepusculus^  plebs  invalida,  qui 
collocat  in  petrà  cubile  suum  : 

27.  regem  locusta  non  babet,  et 
egreditur  universa  per  turmas 
suas  :  28.  stellio  manibus  nititur,  et 
moratur  in  aedibus  regi^. 

29.  Tria  sunt,  quœ  bene  gradiun- 
tur,  et  quartum,  quod  ir.cedit  féli- 
citer : 

30.  Léo  fortissimus  bestiarum, 
ad  nuUius  pavebit  occursum  : 
31.  gallus  succinctus  lumbos  :  et 
aries  :  nec  est  rex  qui  résistât  ei. 

32.  Est  qui  stultus  apparuit  post- 
quàm  elevatus  est  in  sublime  :  si 
enim  inteliexisset,  ori  suo  impo- 
suisset  manum. 

33.  Qui  autem  fortiter   premit 


19.  In  adolescentid  :  propter  studlorum  ioconstanliam  :  ita  Septuag.  Ai  Hebr. 
m  adolescentulâ,  sive  tVt  puellâ,  quod  seqaenti  congruit.  His  autem  designari  vi- 
dentnr  ambitiosorum  houùnum  excelsa,  tortuosa,  lubrica,  atque  ubique,  cœlo, 
terrft^  marique  indeprensa  consilia  :  mUlo  scelerum  ac  traudis  relicto  Yestigio, 
quod  et  sequens  indicat. 

21.  Per  tria  movetur  terra  :  turbatur. 

24.  Et  ipsa  sunt  sapientiora  sapientibus  :  animalculorumsagacîtates  demoDBtraol 
sapienliam^  human&  edam  sapientiA  altiorem. 

26.  Lepusculus  :  Hebr.  cuniculus;  alii^  ericius,  seu  quodcnmque  illud  est  geinis 
animantum^  quod  vitam  suam  inûrmam  abditis  locis^  velut  arce^  tuetur. 

27.  Regem  locusta  non  habet,  et  tamen  turmatim  incedit^  agroaque  ordine  de- 
pascit  justi  instar  ezercitûs  :  quo  duce^  uisi  illo  qui  animantlbus  oomibus  victum 
parât? 

28.  Stellio  manibus  nitilur  :  alii,  aranea,  oui  congruere  videntur  manua^  propter 
egregiom  texendi  industriam.  His  nilitur  pronum  animal  ut  cœtera,  et  tamen 
moratur  in  œdibus  régis  :  nec  qu&cumque  yî,  aut  IndustriA  pelii  potest.  Sic 
minimis  rebus^  sua  est  à  Deo  prtestantia,  sua  vis. 

31.  Gallus  succinctus  lumbos:  ita  Chald.  et  Septuag.  Alii  canem  venaticum  in- 
telligunt,  capiendis  leporibus,  velut  subligatis  renibus  accinctum  ad  cursum.  Et 
aries  :  H\u,hirctts:  quibus  et  Âlexander  comparatur.  Dan,,  viii.  Adumbrare  au- 
tem voluisse  videtur  tribus  antecedentibus  regem,  postremum  omnium  memo- 
ratum.  Nec  est  rex  :  Hebr.  ei  rex  :  quod  erat  quartum  genus  :  ^i  résistai  ei  : 
ex  Hebr.  sic  verlunt  :  Et  rex  altum  (quiddam)  cum  eo  :  inaccessiun^  inexpugna- 
bile  :  sive  et  non  datur  resistere  iÛi  :  ex  horum  Igitur  animantum  décore  et 
glori&,  regise  majestatis  adumbrat  imaginem.  GregoriusNazianzenus,  orat.  zxzvii, 
sic  refert  :  «  Tria  sunt  quœ  rectè  incedunt,  leo,  blrcus  et  gallus,  et  quarto  loco  rex 
concionatus  gentibus  sive  in  consessu  publico  :  »  quod  etiam  babent  Septuag.  in 
Edit.  rom.,  cap.  xziv. 

32.  Et  qui  stultus  :  Hebr.  si  stullè  te  extulisti,  et  si  prava  cogitasii,  manum  ad 
08,  id  est  obmutescito. 

23.  Qui  autem  fof*ttter  :  Hebr.  compendiosiùs,  sed  eodem  sensu  :  sîgnificat  au* 
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ubera  ad  eliciendum  lac^  exprimit  1  gil^  elicit  sanguinem  :  et  qui  pro- 
butjmm  :etquivehementer  emuD*  ivocat  iras,  producit  discordias. 

tem  homines  non  nltra  moâmn  urgendos,  ne  in  iras  et  aperta  odia^  ac  seditiones 
▼icta  patientia  erumpat. 


CAPUT  XXXI. 

Molierei  exitioreg:ibQt;  TÎnam  qnibus  dandam  :  patroeinandum  imbeciUia  el  peregrinii  :  mnlier 
fortis,  ejns  operâ ,  indastria,  opet,  TigU  animiis  aimul  et  bejieficiii,  proTÎdentia,  moaita,  sa» 
pientia,  ae  modestat  deeor. 


i.  Verba  Lamueiis  régis.  Visio, 
guà  erudivit  eum  mater  sua. 

2.  Quid,  dilecte  mi,  quid,  dilecte 
uteri  mei,  quid,  dilecte  votorum 
meorum? 

3.  Ne  dederis  mulieribus  sub- 
stantiam  tuam,  et  divitias  tuas  ad 
delendos  reges. 

4.  Noli  regibus,  6  Lamuel,  noli 
regibus  dare  vinum  :  quia  nullum 
secretum  est,  ubi  régnât  ebrie- 
tas. 

5.  Et  ne  forte  bibant,  et  obli- 
Yiscantur    judiciorum ,    et  mu- 


tent causam  filiorum    pauperis. 

6.  Date  siceram  mœrentibus,  et 
vinum  bis  qui  amaro  sunt  animo  : 
7.  bibant,  etoblivisoanturegestatis 
suœ,  et  doloris  sui  non  recordento 
ampliùs. 

8.  Aperi  os  tuum  muto,  et  causis 
omnium  filiorum  quipertranseunt  : 
9.  aperi  os  tuum,  décerne  quod 
justum  est,  et  judica  inopem  et 
pauperem. 

iO.  Hulierem  fortem  quis  inve- 
niet?  procul,  et  de  ultimis  finibus 
pretium  ejus. 


1.  Verba  Lamueiis  :  Hebr.  Lamuel,  apud  Ulos  Deus;  qao  nomine  Tolunt  desi- 
gnari  Salomonem^  quôd  ejus  temporibus  altâ  pace  potiti,  prospéré  egerint.  Visio 
qud  erudivit  eum  mater  sua  :  sic  Salomon  solet  ad  matrem  referre  documenta,  ac 
loqnentem  inducere  :  suprà  iv^  3,  4. 

2.  Quid,  dilecte  mi  :  Hebr.  fili  mi,  et  ita  in  seqq.  Quœ  matris  blanditiœ  con- 
gruunt  eum  citato  loco,  suprà  iv,  3. 

3.  Ne  dederis  mulieribus  substantiam  tuam,  et  divitias  tuas:  Septuag.  divitias 
tuas  et  mentem  tuam  et  vitam;  Hebr.  vires  tuas  et  vias  tuas;  quod  soificiat ,  ad 
delendos  reges  :  ne  consilia  tua  mulieribus  subdas,  ita  enim  reges  pereunt. 

4.  Noli  regibus  dare  vinum  :  Hebr.  addit  :  nec  gubematoribus  siceram.  Quia  nul- 
lum secretum  est,  ubi  régnât  ebrietas  :  desunt  hœc  Hebr.  Tidetur  esse  glossema. 
Docet  autem  bis  duobus  versibus  ab  omnigenis  voluptatibus  temperandum,  ac 
primûm  ab  amoribns,  tum  à  luzuriosis  temulentisque  conyiyiis. 

6.  Date  siceram  mœrentibus  :  Hebr.  pereunti.  Voca  pauperes,  débiles,  claudos  et 
cœcos,  Luc,  XIV,  13,  solatio  et  bonorificentiœ.  Cœterùm  de  vino  parce  adhibendo 
jam  dixit,  xxm,  31. 

8.  Aperi  os  tuum  muto  :  patrocinare  ei  qui  pro  se  dicere  non  potest  :  et  cousis 
omnium  filiorum  qui  pertranseunt  :  Hebr.  filiorum  transitûs.  Tel  ezcislonis  :  sive 
de  vitÂ  periditantibus,  sive  in  génère  mortalibus  :  denique  peregrinis. 

10.  Mulierem  fortem  :  œconomicum,  quô  fùsiùs  explicat  ea  quas  paucis  corn- 
prehenderat,  xit^  4  ;  xiv,  i  :  commoda  nempe  ex  bonà  uxore  provenientia  :  atque 
his  coDjugia  firmat,  eorumque  graliam  et  finiclum  meretriciis  amoribus  toties 
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41 .  Confidit  VOL  eà  cor  viri  sui,  et 
spoliis  non  indigebit. 

12.  Reddet  ei  bonum,  et  non 
malum^  omnibus  diebus  vitae  suœ. 

13.  Quœsivit  lanam  et  linum,  et 
operata  est  coojsiliû  manuiim  sua- 
mm. 

14.  Facta  est  quasi  navis  instito- 
ris^  de  longe  portanspanem  suum. 

45.  Et  de  noote  sunrexit,  dédit- 
que  prœdam  domestids  suis^  et  ci- 
baria  ancillis  suis. 

46.  Gonsideravit  agrum,  et  émit 
eum  :  de  fructu  manuum  suarum 
plantayit  vineam. 

47.  Accinxit  fortiiudine  lumbos 
8U0S,  et  roboravit  brachium  suum. 

18.  Gustavit,  et  vidit  qurîi  bona 
est  negotiatio  ejus  :  non  extingue- 
tur  in  nocte  luoema  ejus. 

19.  Manumsuammisitad  fortia^ 
dL  digiti  ejus  apprebenderunt  fu- 
sum. 

20.  Manum  suam  aperuit  inopi, 
et  palmas  suas  extendit  ad  paupe- 
rem. 


21 .  Non  timebit  domui  sam  à  M- 
goribus  nivis  :  omnes  enim  do* 

mestici  ejus  vestiti  sunt  duplici- 
bus. 

22.  Stragulatam  vestem  fecit  si- 
bi  :  byssusy  et  purpura  indumen* 
tum  ejus. 

23.  Nobilis  in  portis  vir  ejus, 
quandô  sederit  eum  senatoribus 
tems. 

24.  Sindoncm  fecit,*  et  rcndidit, 
et  cingulum  tradidit  Chananœo. 

2i^.  Fortitudo  et  décor  indumen- 
tum  ejus,  et  ridebit  in  die  novis- 
simo. 

26.  Os  suum  aperuit  sapienlia» 
et  lex  clementiœ  in  linguà  ejus. 

27.  Gonsideravit  senùtas  domûs 
suœ,  et  panemotiosa  non  comediL 

28.  Surrexerunt  fîlii  ejus,  et  bea- 
tissimam  prœdieaverunt  :  yir  ejus, 
et  laudavit  eam. 

29.  Mult»  fili»  congregaverunt 
divitias  :  tu  supergressa  es  \mî- 
versas. 

30.  Fallax  gratia,  etvanaestpul- 


suggillatidlfttenteropponiL  Reliqu»  ad  flnem  libii  acrosUcha  por  «nguksiilpba. 
beli  lilleras. 

H.  Spoiiis  rum  indigebit  ;  prcedà  :  non  maniAiis  :  mA  scilioet  moUoni  bon» 
ditatus  laboribus. 

12.  itedarftft.'fîrofloflicot. 

13.  Et  operata  est  consilio  (arte,  peritiâ)  :  nvmuum  suarum  i  Hebr.  wdvniùie:- 
etadio. 

14»  Quasi  naoia  insHians,  de  Umgè  portons  :  oniuta  ▼icta  atqaa  opibaft;. 

provida.  ,  

16.  Deditque  prœdam  domestids  sms  :  cibnm^  âamenBom. 

49.  Manwn  suam  misit  ad  foriia:  Hebr.  ad  «erti6uA«m  (filo  evolwiidô),  qood 
alli,  ceium,  , 

22.  Stragulatam  vêshm  :  tapetes,  aulœa,  nocfamia  paBia  exqmflititaum  :  feat 
sibi  :  non  pretio  oompararit)  sed  ipaa  aibi  texnit 

24.  Si  cingulum  tradidit  Gbanaaao  :  Hebr.  mereatmi* 

25.  Et  ridebit  in  die  novissimo  :  mortemnon  timet,  neque  eventom  qnaqiM , 
conslitutâ  f amiliâ,  rébus  stabititis^amicis  qoocpie  par  eleemosynaa  oomparatîs, 
«iprà,  vers.  20,  à  qnibus  in  «ter&a  labemaoula  rectpiafatr,  ut  est  Luc.,  xvi,  9. 

26.  Lex  clemena» :  non  ilia  est  Utigiosaot  pugnax,  de  quà  sapô  anteè* 

28.  Surreœerunt  :  in  ejus,  credo,  ftinere,  proptar  vers.  25. 

29.  Multœ  filia  eongregaoerunt  divitias  :  lenDO  viri  et  fiUorum,  optinam  nxo- 
rwD,  optîmam  matrem  coUaudantium. 
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chritudo  :  mulier  timens  Dominum 
ipsa  laudabitur. 
31.  Date  ei  de  frueta  manuiim 


suarum  :  et  laudent  eam  in  portis 
opéra  ejus. 


31.  Date  eidepructu  :  gloriam  fonstamqae  memoriam/sortemque  Justorum.  Et 
laudent  eam  in  /x>rfi»(piiblicè)  operm  ^w  :  n«c  laudanda  veibifl,  quam  mérita  sua 
sat  pnedicent^  qui  est  hndtim  cumulus. 

Intueamur,  christîani,  quam  Salomoa  nobis  studiosœ  muUeris  informat  effi- 
giem.  Non  iUa  somnoatque  inertiœ  indidget,  oUosa,  verbosa^  delicata  ac  par 
domos  discurrens;  scd  domi  intenta  laboribus^  lucemà  semper  vigili^  ipsa  de 
nocte  surgens,  familiœ  cibo^^paâter,  alque  opéra  dÎTidit.  Atqui  non  rusticanam 
fingit  ac  pauperem,  ant  certè  sordidam,  tantùmquehœrentemquœstui;  cujus.vir 
in  portis  noûlis^  senatcsio  habitn,  inter  prindpea  civitatiB  sedet;  ipsa  bysso  et 
purpurA  conspicua,  viri^  liberorumque^  ac  lamiliœ  decus^  veste  quoque  tuetur  ; 
8oam  simul  commendat  diSgentiam  :  splendet  enim  domus  aulœis^  tapetibus^ 
alque  exquisitifleôBois  leetomm  operimentis;  sed  qnœ  ipsa  tranerit.  Non  tamen 
hic  gemmas^  lapîllosque,  aut  aurum  audieris.  UtlUa^  nonvana  sectatur^  nec  pooH 
pam^  sed  solidam  rerum  speciem.  Lenis  intérim,  bénéfice  in  egeno^  nec  familiœ 
gravie;  hera  cantiarinia,  soUicita  mater^  non  tantùm  imperat,  Teràm  etiam  do- 
cet,  hortatur,  monet  :  nec  nisi  verba  promit  sapientia  :  nU  temerè  agit  aut  levi- 
ter  :  émit  quidem  agrum^  sed  quem  priùs  ipsa  consideraverit.  Neque  hic  pudi- 
oitiam  memorari  oportuit,  quÀ  carere,  probro;  ornari^  prudens  malier  hand 
magnœ  laudi  ducit.  Cœterùm  facile  intellezeris  mollitiem,  aut  Ubldinem  non  ir- 
repère  in  banc  vitam.  Clara  imprimis  cuKn  ac  timoré  Domini;  non  tamen  vanis 
addicta  r^gionBbus^  sed  quœ  in  ezequendis  matrisfaœilias  officiis,  vel  maximam 
partem  pietalis  reponat,  intenta  fîomUiiB  atqae  operi;  cu}Q8  laudes  h&e  un&  ferè 
sententiA  complectaris  :  Consideravif  semitas  domûs  suœ,  et  panem  otiosa  non  eo- 
fnedit,  Ât  mmc  pmciarb  agere  se  putoat,  si  tantùm  eastse,  probseque,  amandl  » 
otiandi^  maledicendistudium.lusaafisiduo  arceant.. 
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I.  —  Somma  EcdeaiaBto. 

Totus  hic  liber  unicA  velut  argumentatione  conduditnr  ;  cùm 
vana  omnia  sub  sole  sint,  vapor  sint,  umbra  sint,  ipsumque  ni- 
hilum  ;  id  unum  in  bomine  magnum  verumgue  esse,  si  Deum 
timeat  prœceptis  ejus  pareat,  ac  futuro  judicio  purmn  atque  inte-> 
grum  se  servet  Hujus  enthymematis  prima  pars,  rerum  humo.- 
narum  enumeratione ,  tantigue  régis  experimentis  constat,  ut 
quia  exquisitissimas  voluptates  assequi,  alil  per  egestatem  aut 
imperitiam  nequeant,  alii  temperantià  non  ciu^nt;  existât  Salo- 
mon  unus  regum  opulentissimus,  rerumque  prudentià  darissi- 
mus,  qui  cùm  ultrô  fateatur,  in  tantâ  bonorum  af&uentium  copia, 
nihil  à  se  denegatum  cupiditatibus,  simul  tamen  cogatur  agnos- 
cere,  non  modo  vana  et  nulla,  verùm  etiam  irridenda  partim, 
partim  etiam  deploranda  esse  omnia,  sibique  tam  florenti,  tam 
beato^  vitam  fuisse  tœdio,  ac  potiores  visos  qui  necdum  nati 


Id  autem  sic  conûcit  :  Quôd  homo  nascatur  ad  malorum  expe- 
rientiam,  n,  17;  ly,  2,  3;  neque  quidquam  in  sapientiâ  sitpra&si- 
dii,  neque  eà  tolli  queat  cœcum  illud,  atque  improvidum,  quo  in 
pemiciem,  velut  objecto  hamo,  praesentisque  laqueis,  inscii  de- 
volvamur,  ix,  12.  Quin  ipsa  etiam  qualis  esse  solet  in  humano 
génère  sapientiâ,  inter  vanissima,  imô  inter  cruciatus  animi  re- 
putandasit  :  docet  denique,  i,  17,  18,  eô  deduci  hominem  tôt 
œrumnis,  curis,  libidinibus,  laboribus,  erroribus,  utcsecà  mersus 
cdigine,  neque  sapientemà  stulto,  n,  14-16;  neque,  quod  est 
gravius,  seipsum  à  pecude  satis  secemere  valeat,  m,  18-20,  donec 
ad  Deum,  ejusque  judida  conjectis  oculis,  deprehendat  in  se  illud 
occultum,  quod  ad  Dei  imaginem  conditum,  dissoluto  corpore, 
atque  in  terram  suam  abeunte,  ad  auctorem  Deum  redeat,  ^us 
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arbitrio  judicandum;  atque  id  quidem  ultimo.  capite;  et  uno 
verbo  transigitur.  Gaeterùm  toto  libro  praeparatur  jactis  veri  se- 
minibus,  sanisque  sententiis,  ydut  radiis  inter  offusas  tenebras 
intennicantibus,  m,  16, 17;  viii,  12  :  quae  sanè  sententiae  velut 
disjectis  nubibus,  tandem  in  limpidissimam  lucem  erampunt, 
zn,  7, 13, 14.  Sic  agit  EccUHostes,  sive  ConcUmator  noster,  ac 
presso  régis  nomine,  advocatse  concionifl  &ctus  admonitor,  sa- 
pientissimis  quidem  ac  profondissimis,  sed  tamen  popularibus , 
atque  ab  ipsà  experientià  repetitis  argumentis,  hominem  ad  bu- 
mana  vitanda,  et  capessenda  divina  compellit. 

II.— De  Qlfimo  cq>ite  ac  tndiUone  Hebrœomm  observandos  S.  Hieronymi  locns. 

De  ultimi  capitis  ultime  versiculo,  quo  Dei  judicium  commen- 
datur,  libet  hic  attexere  integrum  S.  Hieronymi  locum,  qui  toti 
libro  multum  lucis  afferat;  sic  autem  habet  :  a  Aiunt  Hebraei , 
cùm  inter  caetera  scripta  Salomonis^  quae  antiquata  sunt,  nec  in 
memoria  duraverunt,  et  hic  liber  obliterandus  videretur,  eô  quôd 
vanas  assereret  Oei  créatures,  et  totum  putaret  esse  pro  nihilo,  et 
dbum,  et  potum,  et  delicias  franseuntes  prsferret  omnibus  :  ex 
hoc  uno  capitule  mermsse  auctoritatem,  ut  in  divinorum  volu- 
minum  numéro  poneretur,  quod  totam  disputationem  suam,  et 
omnemcatalogumhftc  quasi  àvawçaXaiMoti  coarctaverit,  et  dîxerît, 
flnem  sermonum  suorum  auditu  esse  promptissimum,  nec  aliquid 
in  se  habere  difficile,  ut  scilicet  Deum  timeamus,  et  ejus  praecepta 
faciamus.  Ad  hoc  enim  natum  esse  hominem,  ut  creatorem  suum 
intelligens,  veneretur  eum  metu,  et  honore,  et  opère  mandato- 
rum.  »  HaecHieronymusad  caputxn,  11, 13, 14  (Comm.  inEccl). 
Neque  tamen  putemus  hos  tantùm  versiculos  priscis  sapientibus 
dignos  esse  vises  quos  Spiritus  sanctus  dictaverit  :  imô  verô  cae- 
teros  ex  bis  maxime  aestimatos  fuisse,  quippe  cùm  ad  iUos  totum 
librum  referri  facile  intelUgamus,.nihilque  sit  prodivius  quàm 
ut  confugiamus  ad  Deum,  posteaquàm  caetera  onmia  yana  esse 
eonsUterit. 

111.—  Libri  tempiv;  Hébrsomm  traditio;  Hieronymi  loci. 
Detempore  quo  hic  liber  scriptus  est,  non  displicet  traditio 
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HebnBonimiqiami  idem  Hiercfaymus  sic  réttrl:  c  Aiunt  Hëbraei 
himc  libsnni  SaAomoniB  esse  pœnitentiam  agentis  :  quod  in  sa- 
j^entiâ^  dii4tiiaque  conflsns,  per  mulieres  oflknderit  Deum;  »  (Ad 
e^p.  I,  yesft.  id).  Née  nisi  deyio  Salomoni  conTenire  posse  videtor 
illud  :  Onmia  qm  des^leraverunt  oculi  mei,  non  negavi  eis  : 
nec  fViMbuiùûitnutmcqfrin  (mni  voluptatt  frueretwr... : etkane 
ratusiumpariem  mmm,  si  uterer  tabore  meo  (cap.  ii,  iO);  neqae 
id  in  aliéna  penonâ,  aed  in  suâ  dixit,  propter  illnd  <iuod  proziniè 
anteœdit.:  Supergream  sum  opibus  onmes  qui  ante  me  fuerunt 
in  Jérusalem  (ii,  9)  :  qu»  qnàm  propriè  Salomoni  conveniant, 
perspicuum  est.  Hue  accedit  illud  de  mulieribus  :  Lustravi  uni^ 
versa  animo  meo...]  et  inveni  amariorem  morte  esse  mulierem , 
quœ  laqu&m  Vîmixmm,  est,  etc.  (cap.  vn,  26-28),  quo  Ibco  idem 
Hieronymus  :  e  Non  putemus  temerè  hanc  Salomonem  de  onmi' 
génère  mulieram  protulisse  sententiam  :  guod  ezpertus  est,  lo- 
quitur  :  »  subditque  :  a  et  hœc  secundùm  littenim.  »  Et  ad  illad  : 
a  Mulierem  bonaminvenire  non  potni  (t'bt'ct.  29)  i>  :  subdit  :  a  Omnes 
enim  me  ad  luxuriam ,  et  non  ad  virintem  deduxemnt.  »  Quas 
efûcere  videntur,  ut  liber  hic  errorum  experientiam,  atque  indè 
prognatum  vits  in  melius  commutatœ  studium  sapiat. 

IV.  *-  Responsîo  ad  objecta. 

Nequfi  deterret  iUnd,  qaèd  Josias  polhiisse  memoretor  ^:rceba 
qfUB  erantin  JeT%tsalem...^quœ  œdiftcaverat  Salomon  rex  IsroH 
Astarothidolo  Sidmi€fum,  ete.  (lY^^:,  zxin,  i3).  Rogo  enim^ 
aninCeoida  exeeka  Josaphaio,  Ezeehias,  aliisque  pii^regîbus  in- 
tacta  perstitermt,  etiom  ^irophetis  tacentibu^?  Yel  ergo  destmcta 
pQUutaque,.pasteà  instaorata  fuerint,  rd,  profectô  yerom  ilfaid, 
esse  plunniaqaae  optimorunxqiiDqiie  r^gom  diiigenliamfngiant^ 
aut  negotiorom  mnltitnfine,  aut  etiam  perfidie  miiiistroninir 
(piod  etiafltSalomom  contigiase-  potueriti  Atque  haec  quidem, 
quam  vidimus  de  Sèdomonis  pcenitentià,  non  modo  Hebneonmr 
ac  S.  Hieronymi,  verùm  etiam  aliomm  interpretunt  conjec- 
tura est.  Cdeterùm  coi\jectura  tantùm;  Deo  enim  placuit  tanti  yiri 
ecrata  certa  esse,  saiutem  ac  resipiscentiam  in  dubio,  ut  qui  stat. 
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videat  ne  cadat;  neque  in  seipso  quisquam,  magnus  guamvis  et 
sapiens,  sed  in  Domino  glorietur. 

V.  —  De  aactore  libri  :  Grotii  singolaris  opioio. 

Deauctore  lihri  litigantem  habemus  Grotium,  qui  putat  sub 
Salomonis  resipiscentisnomine,  post  Babylonicam  migrationem 
esse  confictum.  Audax  criticorum  genus,  spretâ  HebraBOTum, 
diristianorumqne  omnium  traditione  cum  antiguissimis  inscrip- 
tionibusj  quae  verae  critîcae  norma est;  omnia  ex  palato  suo  œsti- 
mat,  neque  quidquam  pensi  habet,  dummodô  acutiùs  cseteris 
sapere^  aique  inteUigere  yideatur.  Piacuit  autem  Grotio,  eô  quôd 
in  Eodeaiaste  quidam  chaldaica  legantur  vocabula,  talem  esse 
stylum,  qualis  in  Baniele  et  Esdrd,  post  migrationem ,  invenitur 
CbaldaBO  HebrsBoque  mixtus«  Âtprofectô  nil  taie  deprebendunt, 
qui  earom  rerum  gnstum  habent  exquisitissimum;  neque  aliud 
in  Ecdasiàste  saidunt,  quàm  in  puris  putisque  Hebrœis,  atque 
etiam  in  aliis  Salomonicis.  Sunt  sanè  htc  cbaldcdca,  sed  paucissima, 
quorum  pars  ob  antiqnis  interpretibus  memorata,  et  suo  loco  no- 
taada  :  neque  multaqusmodi  adduxit  Grotius,  quantnmvis  harum 
renimcuriûMiaiadagator,  neque  prœtermissurus  quae  eruditionem 
commendaieiit;  ao  si  plnra  essent,  notum  inter  affines  ejusdem- 
que  feiè  ingenii  lioguas  multa  yocabula  solere  esse  communia, 
vulgatumque  elegantis^mis  auctoribus,  pnesertim  in  eraditis 
scriptis^quale  istod  est,  eK  peregrini^  linguis  aliquid  inspergere. 
Neque  neoesse  pluribos  i«fellere  eam,  quam  nemo-  secutus  sil, 
sententiam;  ac  tantùm  observari  oportet,  id  genus  coi^jecturae 
quos  pandant  aditus  sidnruendis  majorum  deeretis  atque  auctori- 
tatibus.  De  aliis  autem  Grotii  erratis  in  Eccksiasten,  necessarid 
erit  commonendus  lector  ?  ad  cap.  xir,  7. 

TI.  —  De  Tersionibus,  ac  primùm  de  Septuagiata,  atqae  antiqnà  latin&  ipsis 

inhœrente.. 

De  yersionibus,  anUquam*  graecam  habemus  bebraicaer  yeritati 
maxime  inhaerentem;  non  ita  in  FrùDerbiiè,  ut  diximus  :  quae  di- 
yersitas  in  aliis  quoque  libris  inyenitur  :  unde  argumentërï  liceat 
yersionem ,  qu»  Septuaginta  dîdtur,  non  uno  auclore,  ne- 
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que  unà  forsitan  aetate  conscriptam.  Latinam  versionem,  ez  illà 
interpretum  S^j^aginta  deductam,  ante  Hieronymum  uni  versa 
occîdentalis  Ecclbsia  &*eq[ueiitabat,  è  guà  plures  textus  ab  anti- 
guis  Patribus  allegatos  passim  invenias;  unum  autem  caput, 
guartum  scilicet,  à  B.  Âmbrosio  integrum  reprsesentatum,  ExhOT" 
tatione  ad  dericos,  supra  caput  iv  Ecclesiastœ. 

vu.  —  Certis  argamentis  probator  Valgatam  nostram  ab  antique  latioà  ploiimùm 

discrepare. 

Non  defuere  qui  crederent  antiquam  Yulgatam  esse  eam , 
quam  nunc  quoque  Yulgatse  nomine  terimus,  negue  banc  Hiero* 
nymi  esse,  quemadmodùm  ejus  sunt  reliquse  ferè  Yulgatae  nostrae 
partes;  quin  etiam  esse  aliam  ab  eodem  Hieronymo  confectam  ex 
Hebraeo  versionem,  qu9e  in  ejus  Commeniariis  ad  Paulam  et  £u^ 
tochium  invenitur,  quam  tamen  Ecclesise  usus  non  admiserit; 
quâ  de  re^  primùm  illud  pro  certo  habere  nos  oportet,  Yulgatam 
nostram  ab  illà  antiquâ  diyersissimam  esse  :  quod,  vel  unum  illud 
ab  Ambrosio  relatum  caput  quartum  Eccksiastœ,  liquidé  de- 
monstrare  possit.  Sunt  etiam  loci  plurimi  ab  antiquis  citati,  atque 
à  Yulgatâ  nostrâ  maxime  discrepantes,  quos  passim  apud  Flami- 
nium  aliosque  reperias.  Neque  minus  constat  Yulgatam  nostram 
multùm  differre  à  Septuag.  quos  antiqua  Yulgata  sequebatur. 
S.  Hieronymus  Commentario  ad  Paulam  memorat,  vooem  he- 
braicam  quam  Septuag.  irepwnraapv,  Yulgata  nostra  occupationem, 
interpretati  sunt  (cap.  i,  vers.  13)  à  latino  interprète  disteniionem 
fuisse  intellectam  :  eô  quôd  in  varias  sollicitudines  mens  hominis 
distenla,lanietur.  Aliudergo  habuit  latinus  interpres,  quàm  id 
quod  bodie  in  Yulgatà  nostràlegitur.  Hue  accedunt  ea  quibus  os- 
tendemus  Yulgatam  nostram  omninô  esse  Hieronymi. 

VIII.— Ties  s.  Hieronymi  versiones:  prima  deducta  ez  Commentario  ad  Paulam. 

Fatemur  sanè  Hieronymum,  anteaquàm  banc  ederet,  aliam 
versionem  Commentario  ad  Paulam  interseruisse,  hebraico  textui 
maxime  congruentem.  £am  antiqui  Hieronymi  editores  Erasmus 
et  Marianus  coUectam  ex  Commentariis  protulere,  quam  nos  quo- 
que exemplo  editorum  codicum,  alteram  in  columnam  Yulgatad 
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nostr»  respondentem  redegimus,  ut  lector  promptiorem  haberet 
S.  Hieronymi  laborem  universum,  qui  nunc  superest.  Sic  enim 
hebraica  yeritas,  brevitasque  et  simplicitas  cui  haBc  versio  haeret, 
dariùs  detegetur,  existetgue  lux,  interpretationum  comparatione 
factà.  Cœterùm  non  ita  habere  antiques  manuscriptos  codices, 
viro  doctissimo  ac  religiosissimo  Joanne  Martianaeo  monstrante, 
perspezimus. 

IX.  —  Att«ra  Tenio  ejusdem  Hieronymi^  «eu  potLùs  antiqns  latinœ  emendatio 
ex  Grœco  Septuag. 

Alteram  interpretationem  idem  Hieronymus  ex  Septuag.  fece- 
rat,  seu  potiùs  antiquam  Yulgatam  ad  Origenianorum  Hexaplo- 
rom  normam  emendaverat,  ut  in  praefatione  ad  sanctos  episcopos 
Chromatium  et  Héiiodorum  huie  nostrsB  editioni  praeflxa  signi- 
flcat;  qo»  versio  nunc  deest. 

X.— Tertia  interpietatio  S.  Hieronymi  ex  flebnBO^  qn»  est  Vulgata  nostnu 

Tertia  interpretatio  est  ea,  quam  nunc  Yulgatam  vocamus. 
Eam  yer6  à  S.  Hieronymo  ultimo  loco  editam ,  simul  cum  alio- 
rum  Salomonicorum  librorum  versione  ex  hebraicis  fontibus, 
ipse  profltetur  praeflxâ  praefatione ,  quam  mox  diximus.  Quam 
sanë  versionem  Hieronymi  esse  docent,  et  illa  prsfatio,  et  con- 
gruens  aliis  Hieronymianis  versionibus  stylus,  et  S.  Augustini 
collectnm  ex  Eccksiaste  spéculum;  cùm  ea  sancti  viri  spécula ab 
Hieronymianàinterpretatione  deducta,  atque  ideo  Vulgatae  nostrœ 
congrua,  Prsfatione  in  Pnyoerbia  ostensum  sit, 

XI.  —  Cor  Volgala  nostra  non  semper  Hebrseo  consentiat;  ratio  interpretandi 
Hieronymiana  ex  ipso  S.  Hieronymo  statuitur. 

Cur  autem  illa  versio,  hoc  est  Yulgata  nostra,  non  ita  Rebrseo 
congruat,  atque  illa,  quam  Commentario  ad  Paulam  intersertam 
fuisse  vidimus,  facile  intelliget  qui  universam  Hieronymîanarum 
interpretationum  rationem  mente  perceperit.  Sic  autem  agebat 
vir  maximus,  primùm,  quod  in  proœmio  Commentarii  ad  Paulam 
ipse  proûtetur ,  a  ut  de  Hebrseo  transferens ,  magis  se  Septuag. 
Interpretum  consuetudini  coaptaret,  in  bis  duntaxat,  quae  non 
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multùm  ab  hebraicis  fontibus  discreparent  :  »  deinde  ut  phraeeoiB. 
potiùs  vim,  guàm  accuratam  ad  verbum  translatioDem  hectare» 
tur  :  tum  ut  suppleret  guœdam,  elucidatiems  oausà,  quad  hebraso 
textui  deessenl .:  posteà  ut  in  dubiis  illustriores  sensus,  atque  usui 
EcclesisB  magiâ  celebratos,  aut  informandis  morlbus  aptiores  prao- 
ferre  soleret  :  postremè  quod  consultis  hehrœis,  atgue  etiam  anfti- 
quioribus  interpretibus  Aguilà,  Symmacho,  Theodotione,  hebraici 
sermonis  ampliorem  sibi  ideam  comparasset  eà,  quam  rabbini  re- 
centiores  effinxerint,  ipso  lingue  spiritu  per  tel  sscida  labente 
aut  amisso.  Horum  exempla  qusedam  in  bis  notis  invenies  :  caetera 
ut  obvia,  ita  panun  instituto  nostro  neoessaria,  refianre  non  est 
animus  :  sufQcU;  redusisee  generatim  yarietaUnn  foutes,  simulée 
evicisse,  non  eas  ita  interprètandas,  ut  multi  temeiè  faoiunt,  tan- 
quam  Hieronymus  non  satis  assecutus  sit  sermonis  habraici  pro- 
prietatem  ac  vim.  Cœterùm,  ut  fateri  libet,  non  déesse,  quœ  lanr- 
tum  quoque  virum  fugerint,  eas  tamen  esse  plenunquè  discre- 
pantise  causas  quas  memoravimus,  aequus  rerum  sstimator,  ac 
diligens  explorator  facile  animadvertet;  nos  verô  in  bis  notis, 
data  occasione,  quaedam  delibabimus,  unde  de  cseieris  sostimari 
possit. 

XII.  ^  De  Commentàriis  S.  Hieronymi  in  Ecolesiasten. 

De  CommentaruLS  ad  hune  librum  innumerabilibus  tacemu3. 
Uûum  habemus  S.  Hieronymi  ad  Paulam  et  Eustûcliium,  quo 
maxime  utimur;  quippe  quem  et  perspicuitate  et  elegantià,  et 
eruditione  variarumque  rerum  sdentià  prœstare,  docti  fateantur. 
Ex  hoc  itaque  selectissima  quseque  proferimus.  Verùm  de  his  plus 
fiatis;  nunc  egregium  Concionatorem  audire,  ab  eoque  eKcelsuai 
illum,  ac  mundi  contemptorem  spiritom  duceie  prsestiterit. 
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▲B  PAXIrAH   ET  EUSTOGHinn 

PROOBMIUM. 


Memini  me  «  ante  hoc  fermé  guinquennium,  cùm  adhuc  Roma 
«ssem,  et  Ecclesiasten  saxidad  BlesQlse  legerem,  ut  eam  ad  con- 
temptum  istius  sœculi  provocarem,  et  omne  quod  in  mundo  cer- 
neret,  putaret  esse  pro  nihilo;  rogatum  ab  eà,  ut  in  morem  com- 
mentarioli  obscura  quœque  dissererem,  ut  absque  me  posset  in- 
téDigere,  quselegebat.  Itaque quoniamin  procinctu nostri  operis 
subitft  morte  sublracta  est,  et  non  meniimus,  ô  Paula  et  Ëusto- 
chium,  talem  vitae  nostrae  habere  eonsortem,  tantoque  vuhiere 
tune  perculsus,  obmutui  ;  nunc  in  Bethlehem  positus,  angustiori 
yidelieetciyitate,  et  illius  mémorise,  et  vobis  reddo  quod  debeo  : 
hoc  breviter  admonens,  quôd  nuUius  auctoritatem  secutos  sum.; 
sed  et  de  Hebrœo  transEerens,  magis  me  Septoaginta  Interpretum 
coDSuetudini  coaptayi,  in  his  duntaxat  quœ  non  multùm  ab  he- 
braicis  discrepabant.  Interdùm  Âquilae  quoque,  et  Symmachi,  et 
Theodotionifl  reeordatus  sum;  ut  nec  novitate  nimià  lectoris  stu- 
dium  deterrerem,  nec  rursùm  contra  conscientiam  meam,  fonte 
yeritatis  cmisfio,  opinionum  rivulos  consectarer. 
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CAPUT  PRIMUM. 

UnWenîm  TaiiA  omnia  :  singiUatim  Tana  bumaiia  lapientia,  teieadiqne^upiditas  et  «uioiilM  i 
nihil  enim  noToin,  atque  inexplicabilia  omnia  :  ex  teieAtiâ  lalior  cresciL 


AUA    YEBSIO    S.    HIERONTMI. 
Ex  Ccmmeniario  ad  Paulam, 

Yerba  Ecclesiastes,  filii  David^ 
régis  Hienisalem. 

Vanitas  vanitatum^  doit  Ecde- 
siastes;  vanitas  vanitatum  :  om- 
nia yanltas. 

Quid  superest  homîni  in  omni 
labore  suo,  quolaboratsubsoleT 

Generatio  vadit,  et  generatio 
venit ,  et  terra  in  sœculunoi  stat 


YERSIO  TDLGATA. 

i.  Verba  Ecclesiastœ^  filii  David  ^ 
régis  Jérusalem. 

2.  Vanitas  vanitatum,  dizit  Eccle- 
nastes.:  Vanitas  vanitatum^  et  omnia 
vanitas. 

3.  Quid  habet  amplius  homo  de 
uni  verso  labore  suo>  quo  laborat 
sub  sole? 

4.  Generatio  prœterit^  et  generatio 
advenit  :  terra ''autem  in  œtemum 
stat. 

1.  Verba  Ecclewutœ,  sen  condonatoris»  fiiii David:  Salomonis,  ez  vera.  12. 

2.  Vanitas  vanitatum  :  anliqui  interprètes^  prœter  Septuag.  teste  Hieronymo, 
vertebanty  vapor  vaporum,  fùmus^  aura  teniÛB;  sed  vanitas  aliqiûd  BôDat  exilius, 
ipsom  nempe  nihilum^  imô  nihilum  nihili^  hoc  est  purissimum^  atqae,  nt  ita  di- 
cam^  nullissimum  nihilum  :  quod  nec  semel  dixisse  sufficiat;  imô  iterùm  ac 
tertio  cum  Ecclesiaste  exdamare  compellimor  :  VaniUu  vanitatum,  et  omnia 
vanitas. 

3.  Quid  habet  amplius  homof  Anteaquàm  ad  cœtera  vaoa  decmral,  mûversim 
demoDstrare  aggreditur  omnia  vana  esse;  qu6d  operosa qaamvis,  cassa  tameo, 
nuUoque  fructu  sint,  htc  :  qaôd  mutabilia,  vers.  4^  ad  8,  quôd  incerta  et  inexplo- 
rata^  vers.  8;  pra;libatà  etiam  scientiarum  yanitate^  de  quà  posteà  uberiùs;  qaôd 
œquè  obliviscenda ,  ac  alia  prœteritiB  setatibus  clara,  nunc  oblita  et  nnlla, 
vers.  9^  usque  ad  12.  Quid  habet  amplius  :  aliter  :  Quid  superest  hominit  omnia 
eCQuunt  è  manibus^  validis  licet  ac  tenacissimis. 

4.  Generatio prœterit  :  idem  Bceli,,  iiv,  18.  Horatins  : 

lueret 
Haredem  alterioa,  Telat  oada  piperrenit  undaiiu 

Terra  in  atemwn  stat  :  communia  et  immota  tôt  mutationum  ac^generatioiiim 
sedes.  . 
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.  Oritur  sol^  et  occidit  sol^  et  ad 
locum  suum  ducit,  et  oritur  ipse 
ihi. 

Vadit  ad  austrom,  et  g3rrat  ad 
aquilonem  :  gyrans  gyrando  va- 
dit spiritus,  et  in  circulos  suos 
revertitur  spiritus. 

Omnes  torrentesyadunt  in  ma- 
re^ et  mare  nonimpletur  :  ad  lo- 
cum, de  quo  torrentes  exeunt, 
illic  ipsi  revertuntur^  ut  intro- 
eant  (a). 

Onmes  sennones  graves  non 
poterit  vir  loqui.  Non  satiabitur 
oculus  videndo,  et  non  implebi- 
tur  auris  auditu. 

Quid  est  quod  fuit?  ipsum  quod 
erit.  Et  quid  est  quod  factum  est? 
ipsum  quod  fiet 


5.  Oritur  sol,  et  occidit ,  et  ad  lo- 
cum suum  revertitur  :  ibique  ranas- 
cens, 

6.  Gyrat  per  meridiem,  et  fleclitxir 
ad  aquilonem  :  lustrans  universa  in 
circuitu  pergit  spiritus,  et  in  circulos 
suos  revertitur. 

7.  Omnia  flumina  intrant  in  mare, 
et  mare  non  redundat  :  ad  locum, 
unde  exeunt  flumina,  revertuntur  ut 
iterùm  fluant. 

8.  Gunctœres  difficiles  :  non  potest 
eas  homo  explicare  sermone.  Non 
satiu^atur  oculus  visu,  nec  auris  au- 
ditu impletur. 

9.  Quid  est  quod  fuit?  ipsum  quod 
futurum  est.  Quid  est  quod  factum 
est?  ipsum  quod  faciendum  est. 


5.  Oritur  soi,  et  occidit  :  omnia  matabiiia;  sol  ipse,  qui  în  lacem  mortalibus 
datus  est^  interitum  mundi  quotidie  ortu  suo  indicat  et  occasu^  Hier.  Revertitur  : 
aspirât,  Hebr.  anhelat,  anhelus  properat,  praecipitat  cursum,  atque  \n  se,  sua  per 
vestigia,  volvitar  aimua.  Hier.  Quasi  diceret  :  En  omnia  in  orbe  mutationibus 
subsunt;  ueque  tanlùm  liominum  generationes,  yeriim  etiam  sol,  dies,  tempera^ 
aer  seu  ventorum  flatus,  aquarum  natora,  vers.  6,  7. 

6.  Gyrat  per  meridiem  :  rectè  orbita  solis  obliqua  describitur.  En  sapientiam 
Hebrœorum,  et  Gisecorum  infantiam,  qui,  longissimo  post  tempore ,  aecdum 
saUs  noverant  rotundam  terram;  ac  solem  circumvolvi ,  imô  Oceano  tingi,  et 
candentis  iustar  ferri  stridere  immersimi  ferebant,  ut  Yidere  est  apud  Herodotum. 
In  circuitu  pergit  spiritus  :  Hebr.  gyrando  pergit  ventus,  aer,  sive  aura,  autyex^ 
tus  qui  terram  circumagitur  :  turbo  ia  gyrum  actus,  orbesque  inyolvens  orbibus; 
aliis,  teste  Hier,  ipse  sol,  qu6d  animet  et  spiret  et  vigeat,  spirantiaque  omnia  ca- 
lore  vegetet. 

7.  Omnia  flumina  :...  ad  locum  exeunt  :  restagnaret  mare,  niai  per  occultes 
meatus  ad  fontium  capita  deduceretur;  unde  aquarum  quoque  natura  mobilis. 
Quorsûm  ista?  ne  miremur  mntari  nos,  toto  orbe  in  motum  circumacto. 

8.  Cunctœ  res  difficiles  :  etiam  maximô  obviœ,  et  quotidiano  usu  notse;  solis, 
ventorum,  fluminum  cursus;  née  taniitm  de  physicis,  sed  de  ethicis  quoque  scire 
difficile  est,  dum  nobis  invicem  in  ponendis  bonorum  malorumque  flîdbus  displi- 
cemuS)  Hier,  in  hune  locum  :  quod  maximô  pertinet  ad  retundendam  superbiam. 
Hebr.  Sermones  omnes  graves  :  sermones  pro  rébus  noto  bebraismo.  Valere  tamen 
potest  adversùs  eos  a  qal  putant  otiosis  sibi  et  vota  facientibus,  venire  notitiam 
Scripturarum.  »  Hier.  ibid.  Non  satiatur  oculus  :  quôd  omnia  humanœ  men^'. 
inaccessa  sint,  unde  indefessa  videndi  audiendique  â)ido  est. 

9.  Quid  est,.,  quod  fUturum  est  ?  Hic  notât  eodem  impetu  ac  motu  omnia  in 
orbem  rapi;  neqae  modo  solem,  ventos  et  aquarum  molem,  verùm  etiam  vel 
maxime  res  humanas  quarum  eventibus,  quantum  vis  memoratn,  ut  nobis  quidem 
videtur,  dignissimis,  ne  plus  fldqoo  moveamor,  estera  ef&ciunt  suo  »yo  memo- 


(•)  Var.  :  Ut  abcant. 
TOM.  I. 
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10  Nihil  sab  sole  noyam^.  nec  va- 
let quisqaam  dicere  :  Ecoe  hoo  re- 
cens est  :  jam  enim  prsecessit  in  see- 
culis^  quœ  fiiertint  ante  nos. 

ii.  Non  est  priorum  memoria  : 
sed  nec  eorum  quidem^  qjam  posteà 
f utura  sunt,  erit  recordatio  apnd  eos^ 
qui  f uturi  sont  in  noTdssini<». 

m.  Ego-  ËGcleaiastes^  fui  i«x  Israël 
in  Jérusalem  : 

43.  Et  proposui  in  animo  meo 
quœrere  et  investigare  sapienter  de 
omnibus>  qnœ  finnt  sub  sole.  Hanc 
occupation^n  pessimanL  dédit  Deu& 
filiis  hominum ,  ut  occuparentor  in 
eÂ. 

14.  Yidî  cuncta  quœûont  sub  sole^ 
et  ecce  universa  vanilas^.et  afOictilo 
spiritûs. 

i$.  Perrersi  difficile  corriguntur^ 
et  stultorum  infinitus  est  numerus. 

16.  Locutus  sum  in  corde  meo  ^ 
dicens  :  Ecce  magnus  effectus  sum^ 
et  prsBcesei  omnes  sapientiâ,  qui  fue- 


Et  non  est  omne  recens  snb 
sole.  Ëstne  yerbum  de  quo  dica- 
tur  :  Vide,  hoc  novtun  est?  jam 
fuit  in  sœculis,  qu»  foenint  ante 
nos. 

Non  est  memoda  primis  et  qui- 
dem  novissimis  qu83  futura  sanl^ 
non  erit  eis  memoria  apnd  eos 
qui  futori  sunt  in  novissiina. 

Ego  Ëcdesiastes  fui  rexsi^er 
Israël  in  Hierosalem. 

Et  dedi  cor  meum  ad  inqui- 
rendum  etconsiderandum  in  sa- 
pientiâ,  de  omnibus  quœ  fiant 
sub  sole.  Hanc  occupatîonea» 
malam  dédit  Deus  filiis  hfimk. 
num,  ut  occuparentor  in  eâ.. 

Vidi  universa  opéra,,  quœ  facta 
sunt  sub  sole;  et  ecoe  omnia  va- 
nitas,  et  prassumptio  spirilûs. 

Perversum  (<^  non  poterit  ador- 
nuri;  et  imminutio  non  poterit 
numerari. 

Locutus  sum  ego  in  corde  meo, 
dicens  :.  Ecœ  ego  magnificatus 
sum,  et  adjeci  sapientiam  super 


rata  sive  memoranda,  ptiri  tamen  posteà  sepelienda  sQentio,  ut  prœdixiiiras  ad 
vers.  3.  Vide  etiam  infrà^  ii,  15. 

12.  Ego  Ecclenastes.  Posteaquàm  nnlverainr  vana  omnia  esse  consfîtît,  Jam 
singula  aggressuras,  ab  ipsâ  sapientiÂ,  remm  humananim  principe  ac  dace,  sa- 
mit  exordium  :  quem  Idcum,  Scriptur®  more,  alibi  repetit  et  inculcat.  Fui  rex 
Israël  :  totiu»  Israelis  scilicet  :  m  Jérusalem  :  quod  nuUi  post  Salomonem  contigit. 

13.  Hanc  occupationem  pessimam:  miserrimam,  caris  gravissimis  exercitam. 
Pessimnm  etiam  in  génère  morom  de  omnibns  rebos  sollicité  qasrere,  qaarii 
noBtro  judicio  snbderentor.  Dédit  Deus,  Vide  infrà,  m,  10. 

14.  AffKctio  spiritûs  :  Septuag.  electio  seu  voluntas,  wooai^i^ç  :  qnam  dii  prœ~ 
sumptionem  spiritûs  vecabant.  Aqullaet  alil  ex  Gomm.  Hier.  adPaulam;  Tertimt 
passionem  venti  :  inane  :  qnanqoam  idem  Hieronymns  ad  cracîatum  magb  refori 
docet,  qu6d  omnia  consideranti,  nihil  aliud  appareat  prœter  vanitatem,  a<rmall- 
lias,  sive  miserias,  qjiibns  anima  divarsis  cogitationibus  afQlcta^ur. 

lU.  Perversi  difficile  :  ffebr.  perversum  non  poterit  corrigi  :  non  potest  ex  omnf 
porte  emendkri  maltam.  Si  stultorum  infkitus  est  numerus;  etot,  ut  fiabet  Bëbr. 
eodem  sensu,  defectus  (aiye  mente  deficiens  stoltus)  non  potest  numerari;  etfaoe 
ad  Tanitatem  nostr»  sapièatise  pertinet,  qaôd  tIz  nllo  bnmani  generis  fnicta 
colatnr,  neqne  eo  seciûs  orbis  abundet  pravis,  ac  stnltis  honsiinibns. 

16.  Prœcessi  omnes  sapientià\  qui  /liertoif  (alifecûtts  nomînis)  m  Jérusalem':  qaw^ 
lis  Melchisedech,  aliique  reges,  dUeesqae's^entissimi. 

(a)  Var,  :  Perveniif. 
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onme»  qui  foemiit  ante  me  in 
Hierusalem  :  et  cor  meum  vidit 
multam  sapientiam  et  scientiam. 

£t  dedi  cor  meum^  ut  nosce- 
rem  sapientiam  et  scientiam,.  er- 
Tosea  et  stultitiam  :  co^o^i  quia 
et  hoc  est  pastio  venti  (sive  prae- 
sumptio  spiritûs). 

Quia  in  multitiidine  sapientiœ, 
multitudo  furoris  :  et  qui  apponit 
scientiam^  appcMÛt  dolorem. 


runt  ante  me  in  Jérusalem  :  et  mens 
meacontemplata  estmulta  sapienter, 
et  didici. 

17.  Dedique  cor  meum  ut  scirem 
prudentiam  atque  dootrinam,  srro- 
resque  et  stultitiam  :  et  agnoviquôd 
in  his  quoque  esset  labor,  et  affliclio 
spiritûs, 

i8.  £ô  quèd  in  multà  sapientià 
multa  sit  indignatio  :  et  qui  addit 
scientiam,  addit  et  laborem. 


17.  Erroresque  et  stultitiam  :  Hebr.  stvltitias, 

18.  /n  multà  sapientid  multa.,,  indignatio  :  qaôd  plara et  n^ftTjiT^ft  nos  fugiant; 
ac  Tir  sapiens  doleat  in  proftmdo  latere  sapientiam,  nec  ita  se  pnebere  mcnti- 
bos^  ot  lumoi  Yism,  sed  per  tonnenta  quœdam,  et  intolerandum  laborem  prov»* 
nire.  Hier.;  nnde  sequitur  :  Quâ  addit  scientiam,  addit  et  laborem,  Siye  quôd  cui 
plus  creditiir,  plus  ab  eo  exigilur  :  idem.  Sive  quôd  ex  humanà  scientià  i 
laborare  ac  lIuÈtuare  cogimur,  non  salia  redusis  veri  boniqoe  fontibus. 


*^^^^^^^>">»**^^^*^^WWWW^»WWW»W»W^*W«»^^WW^^^<<»»<MMMWMMWMWWMV»»VMVMWW»<MMW^WM* 


CAPf  T  IL 

TaBB  ToUiptatM  :  rim  inMBSi,  fUlax  gandium  :  va&a  inquititio  de  bonis  malisqve  :  sdiScia, 
horti,  ali«H|iie  anueniUlet  :  Uata  coavÎYÎa  :  exotics  delidc  :  opei  indif  ûo  et  ignoto  bœredi 
relinqacndœ,  neque  ullus  idoneus  aut  stabilic  humanx  sapientis  fjructus  :  eadem  omuibui 
mors  :  partit  qnidem  ati  optinum  ;  qoanquan  hoc  ipsum  Tanitas. 


YEBSIO  &.  HIEBONTMI. 

Dix!  ego  in  corde  meo  :  Veni 
nunc,  tentabo  te  in  Isatitià,  et 
Tide  (a)  in  bono  :  et  ecce  etiam 
hoc  yanitas. 

Risui  dixi  aonentiam,  el  jucm>- 
ditati  :  Quid  hoc  facis? 

Consideravi  in  corde  meo ,  ut 
trahereminvinocamemmeam  : 


Y£BSIOVUiGATA. 

1.  Dixi  ego  in  corde  meo  :  Vadam 
et  afEluam  deliciis,  et  fruar  bonis.  Et 
vidi  quôd  hoc  quoque  esset  vanitas. 

2.  Risum  reputavi  errorem  :  et 
gaudio  dixi  :  Quid  frustra  deciperis? 

3.  Gogitavi  in  corde  meo  abstra- 
hère  à.  vino  camem  meam,  ut  ani- 

1.  Dm  ego  m  corde  meo:  rectè  Hier.  :  Posteaquàm  in  multftudine  sapientiœ, 
atqoe  adjectiona  seientiœ  deprehendi  nihil  aliud,  nisi  casstun  et  aiae  fiae  esse 
certsmeo,  cony^ti  me  ad  huroriem  et  Yoluptates,  hand  minore  vanitate  ac  ludi- 
brio;  quippe 

2.  Atitcm  rep^em:  Hebr.  risui  dixi:  Insane,  sive  ameas,  excors;  et  lœtOiœ  : 
Quid  hoc  facis?  quid  iUadi»?  quid  decipis?  quid  falsa  dulcedine  inescatum ,  ad 
Teros  dolores  ac  dedecora  ducisî  Vide  Prov,,  vi,  vu,  etc. 

3.  Cagiiaoi  im  corde  meo^  Bursùs  sapientisB,  ac  voluptatis  seorsîm  fastidio, 
ntramqiie  conjongere  aatagebat;  atque,  ut  sunt  hominum  volubiles  motus,  duuc 
ad  illam  convertebat  «aV»nni,  relique  ferè  capite.  Cogitavi  abstrahere  à  vino,  uL 

ffl)  Var.:Yidebo. 
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mum  meum  transferrem  ad  sapien 
tiam,  deyitaremquestultitiam^  doaec 
yiderem  qiiid  esset  utile  filiis  homi- 
num  :  quo  facto  opus  est  sub  sole 
numéro  dierum  vit»  suœ. 


4.  Magnificavi  opéra  mea ,  œdifi- 
çavi  mihi  domos,  et  planta^i  vineas. 

5.  Feci  hortos,  et  pomaria,  et  con- 
sevi  ea  cuncti  generis  arboribus; 

6.  Et  extruxi  mihi  piscinas  aqua- 
Tum,  ut  irrigarem  sylvam  lignorum 
germlnantium. 

7.  Possedi  servos  et  ancillas^  mul- 
tamque  familiam  habui  :  armenta 
quoque,  et  magnos  ovium  grèges 
ultra  onmes  qui  fuerunt  ante  me  in 
Jérusalem. 

8.  Coacervavi  mihi  argentum^  et 
aurum,  et  substantias  regum^  ac 
provinciarum  :  feci  mihi  cantores,  et 


Iet  cor  meum  deduxit  me  in  sa- 
pientiam,  ut  obtinerem  (a)  stuKi- 
tiam  (ut  eam  vincerem  :  quà  in 
relaborayi  )  (6),  donec  Yiderem 
quid  esset  bonum  filiis  hominum^ 
quid  facerent  sub  sole  numéro 
dierum  vitœ  suœ. 

Magnificavi  opéra  mea  :  œdifî- 
cavi  mihi  domos  :  plantavi  mihi 
vineas. 

Feci  mihi  hortos  et  pomaria  : 
plantavi  in  illis  lignum  omoe 
fructiferum. 

Feci  mihi  piscinas  aquarum^ 
ad  irrigandum  ex  eis  saltum  ger- 
minantem  ligna  (c). 

Hercatus  sum  mihi  (d)  servos 
et  ancillas,  et  vernacali  fuerunt 
mihi  :  et  quidem  possessio  ar- 
menti  et  ovium  multa  fuit  mihi  : 
super  omnes  qui  fuerunt  ante  me 
in  Hierusalem. 

Congregavi  mihi  argentiun  et 
aurum ,  et  substantias  regum  el 
provinciarum  :  feci  mihi  canio- 


]i1)idinam  incentore;  qnanquam  Hier.^  Septuag.  faventibus,  Comm.  ad  Paulam, 
sic  ex  Hebr.  vertit  :  Cogiiavi  irakere  in  vino  camem  meam  :  hoc  est ,  dubilore 
cœpi^  bonumne  esset  camem  vino  distendere,  augere;  aut,  ut  idem  Hier,  viiam 
meam  delidis  tradere,  camem  liberare  ab  omnibus  curis^  et  qaasi  tîdo^  sic  vo- 
iuptate  sopire.  Non  ergo  vir  maximus  banc  interpretationem  ignoravit,  sed  prio- 
rem  praBtulit,  ac  tandem  Ecclesiœ  tradidii  :  Vt  animum  transferrem  :  ad  verbum 
ex  Hebr.  deduant  me  cor  meum,  ad  sapientiam  :  ralio  naturalisa  quam  cUam  pec- 
catoribus  Deus  auctor  insérait.  Idem  Hier.  ibid.  Quid  facto  opus  est  :  hoc  est,  ut 
perdiscerem,  quid  facto  opus  esset /!/mAommum. 'sive  utclariusocf  Pau/am.  Donec 
viderem  quid  esset  bonum,  etc.  Numéro  dierum,  sive  decursu  vitœ  suœ  :quod 
jam  vanum  esse  conslitit^  eô  qa6d  nihil  pariât  nisi  gusesUones  :  sup.  i^  8;  infrà  vi  i^  30. 

4.  Magnificavi:  exploratums omnia^  unde  aliquid  voluptatis corrogare  possem, 
œdium  atque  operum  magnificentiam ,  hortorum  amcenitates ,  innumerabilem 
opum  vim,  et  alla  ejusmodi  cogitavi  :  quœ  deinde  fusé  exeqaitur  usqne  ad  vers,  l  i . 

5.  Pomaria  :  pardesim  :  paradisos^  hortos  amœmssimos;  qaà  voce  noster  uli- 
tur  Cant.,  iv,  !3. 

7.  Ànte  me  in  Jérusalem  :  Jérusalem  ab  antique  urbs  regia,  neqae  tantùm  Da- 
vidi ,  sed  etîam  Melchisedech^  et  aliis  regibus  aut  ducibus  habltat&^  ut  suprà 
memoravimus. 

8.  Cantores,  et  cantatrices  :  en  libldinum  illecebras.  Scyphos,  et  vreeos  :  siddcih 
et  siddoth  :  yox  Ghaldaica  :  hoc  est^  aecundùm  Aquilam^  xuXtxoç  xai  xuXdcta, 

(a)  Vor.  :  In  stultitiam.  —  (6)  Deest  (ut  eam  tincarem;  qai  in  re  UboraTi).  —  (e)  In  Betfr, 
lignum«^  {d)  De$$t  mihi. 
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res  et  cantatrices  :  et  delicias  iilio- 
rum  hominum^  ministros  Tîxii^  et 
minîstras. 

Et  magnificatus  sum^  et  adjeci 
sapientiam  (a)  super  omnes  qui 
fuerunt  ante  me  in  Hierusalem  ; 
et  quidem  sapienfia  mea  astitit  (6) 
mihi. 

Et  rmne  quod  postulaverunt 
oculi  mei^  non  tuli  ab  eis  :  nec 
probibui  cor  meum  ab  omni  lœ- 
titià  :  quia  cor  meum  lœtatum  est 
in  omni  labore  (c).  Et  haec  fuit 
portio  mea  ex  omni  labore  meo. 

Et  respexi  ego  ad  omnia  opéra 
mea,  quœ  fecerunt  manus  meœ, 
et  in  labore  quo  laboraveram  fa- 
dens.  Et  ecce  omnia  vanitas^  et 
Yoluntasspiritûs.  Etnonestabun- 
dantia  sub  sole. 

Et  respexi  ego,  ut  viderem  sa- 
pientiam,  errores  et  stuititiam  : 
quia  quis  est  hominum,  qui  pos- 
sit  ire  post  regem  ante  (d)  facto- 
rem  suum? 


cantatrices^  et  delicias  filiorum  bo- 
minum,  scjphos,  et  urceos  in  mi- 
nisterio  ad  vina  fundenda  : 

9.  Et  supergressus  sum  opibus 
omnes,  qui  ante  me  fuerunt  in  Jéru- 
salem :  sapientia  quoque  persevera- 
vit  mecum. 

iO.  Et  onmia,  quœ  desideraverunt 
oculi  mei,  non  nega^i  eis  :  nec  pro- 
bibui cor  meum  quin  omni  volup- 
tate  fnieretur,  et  oblectaret  se  in  bis, 
quœ  prasparaveram  :  et  banc  ratus 
sum  partem  meam,  si  uterer  labore 
meo. 

il.  Gùmque  me  convertissem  ad 
uniyersa  opéra,  quœfecerant  manus 
mcœ,  et  ad  labores,  in  quibus  frustra 
sudaveram,  vidi  in  omnibus  vanita- 
tem  et  afOictionem  animi,  et  nibil 
permanere  sub  sole. 

i2.  Transivi  ad  contemplandam 
sapientiam,  erroresque  et  stuititiam 
(quid  est,  inquam,  homo,  ut  sequi 
possit  regem  factorem  suum)  ? 


majores  calice»  seu  crateras;  unde  minoribus  vasculis  haurirentor  Tina  conylvis 
propinanda.  Hier.,  Symm.  eôdem  ferè  refert;  quippe  ad  mensoranim  species  : 
Septuag.  vinifusdre»,  ac  fusiirices,  quam  vocem  Hier,  fingit,  alye  ut  ipse  laliniaa, 
miDistros  ac  miniatraa  vint.  E  recentioribus  alii  alia  comminiscuntur  varila  con- 
jectoris  ac  ratiociniis  ducti  :  dob  anliquioribus  interpretibus  credimua.  Putaverim 
aatem  hic  uti  Salomonem  peregrinis  alque  ezoticis  Tocibua,  ut  signiûcaret  ae 
non  tautùm  iadulaisae  deliciia,  quœ  regibua  laraeliticia  famiiiarea  eaaeut^  aed 
etiam  ex  molUasimiaAaayriorum  oulia^luxûs  ac  Toluptatum  iUecebraa  accercisse. 

9.  Sapientia  quoque  perseveravit  mecum  :  Hebr.  Septuag.  et  quidem  sapientia 
mea  adstitit  mâii  :  aive,  ul  alii  vertunt,  mihi  constitit,  non  discessit  à  me^  Vera 
quidem  sapientia  cum  iis  quœ  aequontur,  ac  tanto  TOluptatum  amore  non  constat. 
Quare  vel  ia  erattum  Salomouis  error,  ut  aimul  et  sapientem  amatorem  et  volup- 
tatexn  se  eaae  decemeret,  vel  hf c  sapientiam  appellat  regnandi  artes,  agendi  soler- 
tiam,  aut  naturœ  acientiam,  quam  etiam  ad  conquirendaa  Toluptatea  adhiberet 

.  erudito  luxn. 

10.  Bt  hanc  ratus  sum  :  Hebr.  hœcpars  mea. 

11.  In  quihus  frustra  sudaveram  :  Hebr.,  Septuag.,  Hier,  ad  Paulam,  simplici- 
ter:  in  labore  quo  laboraveram  faciens,  • 

12.  Quid  est  homo,  ut  sequi  possit  regem  factorem  suum  ?  Hœsitantis  ac  dubi- 
tantis,  an  bomo  veram  sapientiam  aasequi,  ac  Deum  creatorem  suum  sequi 
posait;  at  Hebr.  aliter  obscurissimo  sensu  :  QUid  est  homo  qui  venturus  est  post 

(«)  Vor.  :  Mûlê  deest  npieiitiam.—  (6)  Stetit  —  (e)  Labore  meo.  «^  {d)  Aiqae  pro  ante* 
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43.  Et  Vidi  qaôd  tantùm  prœcede- 
ret  sapientia  stultitiam,  quantum  dif- 
fert  lux  à  f enobris. 

i4.  Sapientis  oculi  in  capite  ejus  : 
Btnltus  in  tenebris  axnlmlat  :  et  diâici 
quôd  unus  utriusque  esset  interitus. 

15.  Et  dixi  in  corde  meo  :  Si  unus 
et  stQlti  et  meus  occasus  erit^  quid 
mihi  prodest  qnèd  majorem  sapien- 
tiœ  dedi  operam?  Locutusque  cum 
mente  meâ,  animadverti  quôd  hoc 
quoque  esset  vantas. 

16.  Non  enim  erit  memoria  sa- 
pientis similiter  ut  stulti  in  perpe- 
tuum>  et  futura  tempora  oblivione 
cunota  paiâter  opeiient;  moritur 
doûtus  similiter  ut  indootus. 

17.  Et  idcircô  taBdmt  mcTitœmeœ 
Tidentem  mala  universa  esse  sub 
sole^  et  cunctaTamtatem  et  afiOictio- 
nem  spiritôs. 

18.  Rursùs  detestatus  sum  omnem 
industriam  meam^  quâ  sub  sole 
studiosissimè  laboravi  y  habiturus 
hsredem  post  me. 


Et  Yidi  ego  quia  est  abnndan* 
tia  sapientiœ  super  stultitiam  :  si- 
eut  abundautia  lucis  saper  lene- 
bras. 

Sapientis  oculi  in  capite  ejiK, 
et  stultus  in  tenebris  ambslat.  €t 
cognovi  ego  quia  éventas  nxms 
eveniet  omnibus  eis. 

Et  dixi  ego  in  corde  meo  :  Sicut 
eventus  stolti,  ita  et  mihi  eveniet  : 
et  ntquid  sapiens  faciis  smn 
ego  (a)?  et  locutus'Siun  in  corâe 
meo  :  quoniam  hoc  quoque  va- 
nitas. 

Non  enim  erit  memoria  sa- 
pientis cum  stulto  in  «temum  : 
eô  qu6d  ecce  diebus  qui  super- 
venient^  universa  ob^vio  op«- 
riet  (6)  :  et  quomodè  moriekor 
sapiens  onm  stulto? 

Et  odivi  vitam,  quia  malum 
super  me  opus  qued  Cactum  est 
sub  sole  :  quia  omma  "vanitas  et 
pastio  venti. 

Et  odivi  ego  cmmem  laborem 
meum ,  quo  ego  laborsiFi  (c)  adb 
sole  :  quia  dimitto  illum  homini, 
qui  futurus  est  post  me. 


regem,  sen  qui  regem  sequi  passit  *(m  hts)  quœjam  fecertoit  ^aoaÀneslj  ?  Qals  sci- 
licet  pmatu3,ineUùs  rege  poterit  sapienter  aut  stultè  facta  cognoeceret  at8ei»as 
Bit  y  meriiô  Salomonem  de  8apieDti&  diqmtasse,  quippe  Tegem  maximum,  «d 
eam  comparandam  potioribne  instructmn  auxiliis,  et  lererà  vidiBse  magnum 
esse  discrimen  inter  sapientiam  atque  stultitiam  :  quodexeqnitiir  ven.  13,  U,«t 
tamen  e6  tandem  esse  dedactam,  ut  homanam  sa^^enkiam  vanam  doeereft, 
vers.  14-17. 

14.  Sapientis  oeuK  :  hoc  ergo  discrimen  sapientem  inter  et  stoHmn  :  sapigttiis 
ùcuH  in  capite  ejus  :  sicnt  enim  ocnli  in  «xcelso  tanqnam  in  «peciilft  eensUtaiti 
Qt  pedibnspradaceont^  itain  arce  menUs  ratio  coUecaka,  velot  duz  itinerîs.  SM- 
ius  in  tenebris  ambuUd  :  cœco  ac  iderio  ifiineFe ,  ac  si  oculea,  non  hi  caphe, «ed 
in  tergo  habereit.  Bt  didici  :  Vide  iii^  48,  ^[ued  unus  utriusque  esset  interétus  : 
Hebr.  unus  ambobus  eventus,  quasi  diceret  :  Qaœ  Ista  providentia  qilA  se  «apien- 
tes  eCTerunt,  aut  qoodnam  est  in  iOo  stolti  sapientisque  discrimîne  ta&tom  ^>era 
pretimn,  si  tamen  ambobus  œqiiè  omnia  evemmltY  Vnàe 

15.  Animadverii  qubd  hoc  quoque  esset  wmitas  :  tantom  seilioet  inter  sapieutiu 
et  stultomponere  discrimiDis. 

18, 19.  Habiturus  haredem quem  ignoro  (  Hebr.  fMt  novif  )  an  atuiims  ]fli- 

turus  sit ?  Ac  rever&  ipse  Salomon  regom  safÂentissîmas ,  éereûqwit  foff  «?, «db 
M  yar«.-  ApM  ego.  —  {h)  Gooperiet.  *  (e)>Qaeni«fo4alMitn,  amulAwt. 
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Et  quis  scit  ufrum  sapiens  sit^ 
an  stultus?  et  dommahâtur  in 
omni  labore  meo^  quo  laboravi, 
et  in  quo  sapiens  factus  sum  sob 
sole;  sedet  hoc  vanitas. 

£t  conversus  sum  ego,  ut  re- 
nuntiarem  cordi  meo  in  omni 
labore  jneo^  quo  laboravi  sub. 
sole  : 

Quia  est  homo,  oui  labor  c\jus 
est  in  sapientià,  et  scientià,  et  vir- 
tute;  et  bomini.qui  non  labora- 
vit,  illi  dabit  partem  suam.  £t 
quidem  hoc  vanitas  >  et  nequitia 
magna  (a). 

Quid  enim  fit  homim  in  omni 
labore  suo,  et  in  volimtate  cordé 
sui,  quà  ipse  laborat  sub  scie? 

Quia  omnesdiesejus,  dolorum 
et  iracimdiœ,  curarumque  :  et 
quidem  nocte  non  dormit  cor 
ejus  :  sed  et  hoc  vanitas. 

Non  est  bonmn  homini,  nisi 
qu6d  comedit  et  bibit,  et  osten- 
dit  (b)  animœ  suœ  boniun  in  la 
bore  6U0.  £t  quidem  hoc  vidl 
ego,  quia  de  manu  Dei  est. 

Quis  enim  comedit,  et  quis  par- 
<dt(c)  sineillo  qui  (d)  hominibo- 
no  coràm  se  dédit  sapientiam,  et 
scientiam,  et  lœtitiam  :  et  pec- 
canti  dédit  sollicitudinem,  ut  au- 


19.  Quem  igncxro,  utrùm  sapiens 
an  stultus  futurus  ait,  et  dominabi- 
tor  in  laboribns  meis,  quibus  de«i- 
davi  et  sollicitus  M.:  et  est  quid- 
quam  tam  vanum? 

20.  Unde  cessavi,  renuntiavitque 
cor  meum  ultra  laboraie  sub  sole. 


21.  Nam  cùm  alius  laboret  in  sa- 
pientià,  et  doctrinà,  et  sollicitudine, 
homini  otioso  quassita  dimittit  :  et 
hoc  ergo  vanitas,  et  magnum  ma- 
lum. 

22.  Quid  enim  proderit  homini  de 
nniverso  labore  suo,  et  afOictione 
spiritûs,  quà  sub  sole  cruciatus  est? 

23.  Cuncti  dies  ejus  doloribus,  et 
œrumnis  pleni  sunt,  nec  per  noctem 
mente  requiescit  :  et  hoc  nonne  va- 
nitas est? 

24.  Nonne  melius  est  comedere  et 
bibere,  et  ostendere  animœ  suse  bona 
de  laboribus  suis?  et  hoc  de  manu 
Dei  est. 

25.  Quis  ita  devorabit,  et  dcliciis 
affluet  ut  ego  ? 

26.  Homini  bono  in  conspectu  suo 
dédit  Deus  sapientiam,  et  scientiam, 
et  lœtitiam  :  peccatori  autem  dédit 


êsmine  suo  y  gentis  stultitiam,  et  immmutum  àprudentiâ,  Boboam,  Eccli.,  XLVii, 
27,  28. 

20.  Unde  cessavi:  et  verti  me  an  deçperalicmem ,  in  vits  tœâiom,  et  odium 
jmiversi  laboris  humani  :  ex  Hebr.  ut  suprà,  17,  18. 

21.  Et  soUicitudine:  Hebr.  rectiiudine;  Hier,  ad  Paulanij  tnrtute  :  guod  Sept. 
M^ia,  fortitiuiine, 

24.  Nonne  melius  est  comedere  :  qahm  stulto  hœredi  onmia  rèlietarum,  Iraa- 
dare  aDÎmam  suam  bonis?  .Eccle,,  iv,  8.  Et  hoc  de  manu  Dei  est  :  Hebr.  hoc  etiam 
vidi  quàd  de  manu  Dei  est.  Non  est  in  hominis  potestate  positum,  ut  heoredem 
quem  vult  babeat  :  qui  aensus  finnator  ex  25 ,  26  et  seq. 

23.  Quis  ita  devorabit  :  Hebr.  qms  comedat  aut  séntiat  (senaibus  indulgeat) 
magis  quàm  ego  ?  sub  ejus  persona  qui  partis  utitur,;  quis  enim  œguiùs  suis  uta- 
tur  bonis,  quam  ego  qui  tanto  labore  peperi? 

{a)  Var,  ;  Holta.  —  {b)  Gonedst  et  bibat,  et  otUodat.  —  (0)  Gomedet ,  et  quis  parait.  — 
^<Q  Sine  iUo  ?  quia. 
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affliûtionem^  et  eoram  superfluam^ 
ut  addat,  et  congreget,  et  tradat  ei 
qui  placuit  Deo  :  sed  et  hoc  yanitas 
est^  et  cassa  sollicitudo  mentis. 


geat  et  çongreget  quœ  videntur 
bona  (a)  ante  faciem  Dei.  Sed  et 
hoc  vanitas ,  et  prœsumptio  spi- 
ritûs. 


2G.  Et  cassa  sollicitudo  mentis:  Hebr.  afflictio  spiritùs,  ut  passim. 
(a)  Var,  :  Qi»  dantnr. 

CAPUT  III. 

Sua  rébus  Ticet  :  funi  interitui  :  mundos  disputationi  tnditiu  :  pertnrbatos  ordo  remm  :  on»» 
nia  ultimo  jadicio  resenata :  homo  jumento  nihil  prsstat;  ftitara  pnendere  Telle,  Taoïm. 


TERSIO  TULGATÀ. 

1.  Omnia  tempus  habent,  et  suis 
spatiis  transeunt  universa  sub  cœlo. 

2.  Tempus  nascendi,  et  tempus 
moriendi. 

Tempus  plantandi^  et  tempus  evel- 
lendi  quod  plantatum  est. 

3.  Tempus  occidendi  y  et  tempus 
sanandi  : 

Tempus   destruendij    et  tempus 
lediQcandi. 

4.  Tempus  flendi ,  et  tempus  ri- 
dendi. 

Tempus  plangendi^  et  tempus  sal- 
taudi. 

5.  Tempus  spargendi  lapides^  et 
tempus  colligendi. 


TERSIO  s.  HIEBONTICI. 

Omnibus  tempus  est,  et  tempus 
omni  rei  sub  cœlo. 

Tempus  pariendi,  et  tempus 
moriendi. 

Tempus  plantandi,  et  tempus 
evellendî  quod  plantatum  est 

Tempus  occidendi,  et  tempus 
sanandi. 

Tempus  destruendi,  et  tempus 
œdificandi. 

Tempus  flendi ,  et  tempus  ri- 
dendi. 

Tempus  plangendi,  et  tempus 
saltandi. 

Tempus  spargendi  lapides  et 
tempus  colligendi  lapides. 


1.  Omnia  tempus  habent  :  alncertum  et  flucUiantem  etatum  condilioms  ha- 
manœ  in  superioribus  docuit;  nunc  vult  ostendere  omnia  in  mundo  non  tantùm 
incerta,  sed  etiam  sibi  esse  contraria,  et  nihil  stare  perpetuuxn,  eorum  duntasat 
quae  sub  cœlo  snnt.  »  Hier,  in  hune  locum.  Ex  que  efficitur  nihil  esse  tam  vanum, 
quàm  hœrere  mundo,  cujus  figura  prœterit;  cùm  prœsertim  is  temporum  corsu, 
hœ  vices ,  à  Dei  nutu  pendeant ,  qui  cuncta  disponit  in  tempore  suo ,  vers,  i  1  ; 
ut  frustra  appareat  qnœrere  felicitatem  contrariis  motibus,  susque  deque  jactalos 
ineluctabilibus  atque  ineztricabilibus  causis.  Hœc  argumentationis  summa  loto 
ferè  capite  :  nunc  singula  membra  videamus.  Et  suis  spatiis  transeunt  universa 
sub  cœi)  :  Hebr.  et  tempus  omni  voluntati  :  rei ,  negotio,  instiluto. 

2.  Tempus  nascendi  :  hoc  primum^  ut  id  quod  tempus  induxit,  tempus  auleral  : 
id  est,  Titam  ipsam  morte  commutet.  Cœtera  ex  hoc  capite  connexa  meâitando 
perpendi,  non  verbis  enudeari  oportet. 

5.  Tempus  spargendi  lapides:  in  agros  prohibendis  frugibos,  ut  IV  Beg.,  m, 
25,  omnemagrum  optimum,  mittentes  singuli  lapides,  replevenmt:  et  colligendi  : 
«d  emundandom  agrum. 
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Tempus  amplexandi^  et  tempus 
longè  fleii  ab  amplexu. 

Tempus  acquirendi,  et  tempus 
perdendi. 

Tempus  custodiendi,  et  tempus 
projicîendi. 

Tempus  soindendi ,  et  tempus 
consuendi. 

Tempus  taoendi,  et  tempus 
loquendi. 

Tempus  amandi,  et  tempus 
odiendi. 

Tempus  belli,  et  tempus  pacis. 

Quœ  abundantia  est  facienti  in 
quibus  ipse  laborat? 

Vidi  occupationem  quam  dédit 
Deus  filiis  hominum,ut  occupen- 
tur  in  eà. 

Universafecit  bonain  tempore 
suo^  et  quidem  sœculum  dédit  in 
corda  eorum^  ut  non  inveniat 
homo  opus  quod  fecit  Deus  ab 
initio  usque  in  iinem. 


Tempus  amplexandi,  et  tempus 
longè  fieriab  amplexibus. 

6.  Tempus  acquirendi,  et  tempus 
perdendi. 

Tempus  custodiendi^  et  tempus 
abjiciendi. 

7.  Tempus  scindendi>  et  tempus 
consuendi. 

Tempus  tacendi,  et  tempus  lo- 
quendi. 

8.  Tempus  dilectionis,  et  tempus 
odii. 

Tempus  belli,  et  tempus  pacis. 

9.  Quid  habet  amplius  homo  de 
laboresuo? 

10.  Yidi  afflictionem^  quam  dédit 
Deus  filiis  hominum ,  ut  distendan* 
tur  in  eà. 

11.  Guncta  fecit  bona  in  tempore 
suo ,  et  mundum  tradidit  disputa- 
tioni  eorum,  ut  non  inveniat  homo 
opus  9  quod  operatus  est  Deus  ab 
initio  usque  ad  finem. 


9.  Quid  habet  ampiitu  homo  :  ûc  snprà,  i,  3;  sic  posteà  ïi,  22  ;  sic  deniqae  hic 
post  enmneratas  tempomm  lices^  hue  redit  oratio  :  hiec  somma;  ut  posteaquàm 
constiterit  nihîl  stabile,  et  quœcmnque  homo  plantayerit,  acquiaiverity  custodie- 
lîty  consaerit;  eadem  posteà  ayelU,  spargl,  seindi,  ac  dissoi  oportere;  nempe 
id  supenit  ex  omni  labore>  nuUom  idoneom^  aat  tanto  conatu  dignum  carpi  fruc- 
tum;  Tel  9  ut  ait  Hier,  in  hune  locnm  :  «  Gùm  omnia  sao  labantur  tempore^  quid 
frustra  eonamor  et  tendimus,  et  brevis  Tites  labores  putamus  ease  pierpetuos? 
nec  contenu  sumns  secundùm  Evaugelium  maliUA  diei^  nihilque  in  crasUnum 
cogitemnsY  » 

11.  Cuncta  fecit  bona  (  sen  Hebr.  pulchra)  in  tempore  suo:  omnia  quidem  suis 
decnrrunt  temporibus:  sed  temporum  arbiter  Deus  has  tempérât  vices;  quare 
omnia  per  se  bons,  pnlchraque  :  Viditque  Deus  cuneta  quœ  fecerat  ;  et  erant  valdè 
bona,  Gen.,  i^  31.  Sibi  ergo  universflB  rei  benè  gestas  consdus^  nihil  moratur 
hominum  judida.  Et  mundum  tradidit  disputationi  eorum:  orbe  constituto^  ho- 
minum generi  ingens  snigma  proposuit^  in  que  solyendo  frustra  laborarent:  ita 
ut  non  inveniat  homo  opus,  quod  operatus  est  Deus  :  ac  temporum  leges,  rerumque 
orientium,  atque  iatereuntium  causas  ne  quidem  intelligere,  nedum  bis  se  expe- 
dire ,  ac  certum  TÎtœ  statum  sibi  constituere  valeat.  Ab  initio  usque  ad  finem  : 
quasi  diceret:  Singula  quidem.  Dei  opéra  admirari  licet;  cœterùm,  consUiorum 
seriem^  atque  oniversi  operis  rationem  capere  non  possumus  :  ex  quà  rerum  série 
perspicuum  fleret,  suo  quœque  tempori  aptata  pulcherrima  esse  atque  ordinatia- 
sima  :  sed  horum  convenientiam,  particulœ  operis  illigati  sentire  non  possumus: 
ut  prffidarè  August.  Mundum  disputationi  reiiquit  :  ad  yerbum  Hebr.,  Septuag. 
mundum  dédit  in  cor  eorum;  quœ  interpretatio  Hier,  non  latuit,  quippe  quam 
attulit  Gomment  ad  Paulam.  Dédit  autem  in  cor,  hoc  est,  cogitandum  reiiquit  ;  ita 
tamen  ut  nunquàm  inyeniant  occulta  consUia,  et  arcanas  rerum  causas  :  quod 
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CognoYi  quia  non  est  Lonum, 
nisi  leetari,  et  faoere  honmn  in 
vit&  suà. 

Et  quidem  omnis  homo  qui 
comedit  et  bibit,  et  ostendit  bo- 
num  in  omni  labore  suo,  ex  dono 
Dei  est. 

CognoYi  quia  omnia  qum  iècit 
Deus,  ipsa  erunt  in  œtemum  :  su- 
per illa  non  potest  adjici  (a),  et 
ab  iUisnon  potest  auferri,  et  Deus 
fecit  ut  timeant  à  facie  ejus. 

Quid  est  quod  fuit?  ipsnin  est 
quod  erit  (b),  et  quœ  futura  sunt, 
jam  fuerunt;  et  Deus  quœret  emn 
qui  persecutionem  patitur. 

Et  adhuc  vidi  sub  sole  locum 


42.  Et  cognovi  quôd  non  esset  me- 
lius  nisi  lœtari^  et  facere  bene  in 

-VitÀ  6U&. 

13.  Omnis  enim  homo,  qui  come- 
dit et  bibit,  et  yidet  bonum  de  la- 
bore SUO9  hoc  donum  Dei  est. 

14.Didici  quôd  omnia  opéra,  qu® 
fecit  Deus,  persévèrent  in  perpe- 
tuum  :  non  possumus  eis  qnidquam 
addere  nec  auferre,  quœ  fecit  Deus 
ut  timeatur. 

15.  Quod  factum  est,  ipsum  per- 
manet  :  quaa  futura  suirt,  jam  fue- 
runt  :  et  Deus  instaurât  quod  atbiit. 

16.  Vidi  sub  sole  in  loco  judicii 

idem  Hieronymus  hic  elegantissimë  dispuiaiianem  Teitit,  ut  Deo  qoidemagere 
competat,  homini  autem  sihU  aliud  quàm  quœrere  ac  disputare  ait  rôliqamn. 

12.  Et  cognovit  giM  non  esset  melius.  aProptereà  coJoniis  et  hospes  mondi 
homo  datus  est,  ut  brevi  vità suà  utatur  tempore  :  et  spe  prolixioris  œtatis  ab- 

scissâ,  cuncta  qnse  possidet,  quasi  ad  alia  profectnnis,  aspiciat: nec  se  palet 

plus  de  suo  lahore  lucrari  posse  quàm  cîbum  et  poiom;  et  si  quid  de  opibus  suis 
Îq  bonis  operibus  expeDderit.  »  Hier,  ibi  addit;  non  ut  Ulud  fiai  quod  est  apud 
Isaiam  :  Manducemus ,  et  bibamus;  aras  enimmoriemur:  sed  secondùm  Aposto- 
lum  :  Habentes  victum  et  vesiitwn,  hiscontenti  sirnia;  quod  est  donnm  Dei,  vers. 
seq.  Facere  benè  :  quidam  inteUigant  ^  benè  «ibi  facere,  parti»  uti  :  quod  est  in 
seq.  vers,  videre  bonum  de  labore  sno. 

14.  Didici  qubd  omnia...  persévèrent  in  perpetuum:  telins,  aidera,  montes,  ar- 
bomm  atque  animantium  gênera ,  ipsa  rerom  summa.  Non  possumus  eis  addere  : 
ac  nequidem  staturœ  nostr»  cubitum,  aut  capillis  oolorem ,  Mat&.,  r,  36^  vi,  27. 
Quœ  fecit  Deus  ut  timeatur  :  ex  antecedentibus,  quôd  occullissima,  qoôd  perlée- 
tissima,  quibus  nihil  adjici,  nihil  deirahi  possit,  quôd  ordinal isaima,  etaenq>i- 
ternis  legibus  constituta. 

15.  Deus  instaurât  (Hebr.  qucerit,  re^oeoi)  qnod  abiit :  adTerlmm,  qaod«on- 
secntmn  est  (quod  prœteritom)  :  eô  quôd  alia  ex  aliis  consequantnr,  ac  Deos  ea 
quœ  secutura  snnt,  ex  antecedentibus  evocet,  et  eliciat  latentibuscoasis.  Vîde 
1 ,  9, 10.  Summa  est  :  Bei  opéra  firma  consistere  :  «implici  et  uniformi  moin  agi 
res,  aliasque  aliis  deduci,  etiam  quœ  efQuxerint,.Dei  beneficentiàreoapeiaripoase, 
ne  plus  œquo ,  aut  adeptis  leekemur,  aut  eruciemur  amissis.  Quod  abiit  :  Septosg. 
T«v  ^uoKMLVKn  .*  hoc  estf  Deus  requirit  emn  qui  persecutionem  potitur  :  «ic  etan- 
tiqua  Vulgata,  et  ipse  Hier,  ad  Pauiam.  «  Ad  consolandom ,  inquit,  e«m  qaà  in 
martyrio  persévérât.  »  Quam  Yersionem  prœtermittere  non  est  Tisom,  eô  qnôd 
passim  à  Patribus  grœcis, lallnisque  oelebretur ;  quanqnam>nonesi  ddhiam,  «loin 
vulgata  nostra  interpretatio  slt  congruentior,  atque  omninô  retinenda.  (Ftotcv 
^toxôftfvov ,  apud  fieptuaginta  qmdom  legisse  videntur,  &  ^ttuMptwv  quod  conse- 
cutom  est,  quod  Hebr.  congrait. 

16.  Vidi  sub  sole  :  aliud  argomentom  Tebœ-hnBMnis  insits  vaniUlis  :  m  pn&- 
aente  vità,  inter  juslum  et  impium  nuUam  eue  distantiam,  sed  lanerto  éventa 

{•)  Vttr.  :  Âddi.—  {b)  Quod  est 
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judicii,  ibi  impktas;  et  looam 
justitiœ^  ibi  îniquitas. 

Dizi  ego  in  corde  meo  :  Jus- 
tiun  et  impium  judicabit  Deus  : 
quia  tempos  est  onmi  Toluntati 
saper  omne  factum  ibL 

Dizi  ego  in  corde  meo  de  lo- 
quelà  fiiliorum  hominis  :  quia  sé- 
parât illos  Deus,  ut  ostendat  quia 
ipsi  jumenta  sunt  (a). 

Sive  quia  eventus  filiorum  ho- 
nmmm^et-eventuB  peeoris^^ven- 
tus  imus  eis.  Sicut  mors  hujus, 
ita  et  mors  illius,  et  spiritus'unixs 
omnibus,  et  amplius  homini  à 
pécore  nthil  est  :  quia  omnia  Ta- 
nitas. 

Omnia  vadunt  ad  locum  unum  : 
omnia  facta  sunt  de  humo>  et 
omnia  revertentur  ad  humum. 

Quis  soit,  spiritus  filiorum  ho- 
minis si  ascendat  ipse  sursùm,  et 


impietatem,  et  in  loco  JustitiaB  ini- 
quitatem. 

17.  Et  dizi  in  oorde  meo^  Justum, 
et  timpium  judicabit  Deus,  et  tempus 
onmis  Tei  tonc  erit. 

18.  Dizi  in  corde  meo  de  âliis  ho- 
minum,  ut  probaret  eos  Deus,  et 
ostenderet  similes  esse  bestiis. 

19.  Idcircô  unus  interitus  est  ho- 
minis et  jumentorum,  et  œquautrius- 
que  conditio  :  sicut  moritur  homo, 
sic  et  illa  moriuntur  :  similîter  spi- 
rant  omnia,  et  nihil  habet  homo  ju- 
mento  amplius  :  cunota  sul^acent 
vanitati, 

20.  Et  omnia  pergunt  ad  unmn 
locum  :  de  terra  facta  simt,  et  m 
terram  pariter  revertuntur. 

21.  Quis  novit  si  spiritus  filiorum 
Adam  ascendat  sursùm,  et  si  spiri- 

omniaTolatari;  a  atqae  inter  jadicum  ipsa  sobselliay  non  veritatem  ^ere,  «ed 
mimera.  »  Hier.  ibid. 

47.  Mtdian.,,  Judum  et  impium  :  dara  solutio,  cùm  omnia  sint  perturbata  sub 
sole,  atqae  inconditis  motibuB  ferri  videantur,  esse  supra  solem,  et  extra  tem- 
porum  vices,  aliquid  que  incerta  etincomposita  in  ordinem  redigantur,  nec  per 
'partes  Deum^  et  velut  per  singula  momenta  judicare,  sed  in  futurum  tempus  uni- 
Tersœ  rei  reservare  judicium  :  qno  fit  id  quod  seqaitur  :  et  icmpus  emrih  rei 
tune  «nY.-'Cûm  emm  in  hàc  vità,  alia  aUis  temporibus  congruant,  nec  singula 
singulis  satis  apta,  atque  alieno  looû  multa  posita  esse  videantur,  ezpectandum 
tempus  quo  sua  cui^e  tribuantur,  boaa  bonis,  mala  malis  :  ut.est  in  .paiaboIA, 
Maith.,  ziii,  24  et  seq. 

48.  Dixi  in  corde  meo  de  filiis  hominum,  ut  probaret  eos  Deus  :  redargueret; 
ilebr.  separaret,  ad  examen  revocandos  atque  omninô  pervinceret  :  similes  esse 
bestiis  :  simpliciùs  in  Hebr.  et  apod  Septuag.  quôd  bestiœ  ipsi,  <t  Âliud  argumen- 
ftom  multè  validius,  jam  tactom  ii,  15,  sed  h!c  fuaiùs  exequeodii&i  :  quidmirum 
jiibil  distare  inter  probos  et  impiobos  qui  œquô  homines  sunt,  cùm  nequidem  in- 
ter homines  et  pecudes  satis  sit  discriminis.^  cûm  MgnîHt^y  procedanuis  in  lucem , 
aimu]  dissolvamur  in  pulverem.  »  Hier. 

20.  De  terra  facta  sunt  :  de  terra  nibil  nisi  corpus  factum  est;  et  signanter  de 
corpore  dicitur  :  Terra  es,  et  in  ienram  reverteris  :  facile  itaque  oetenditur  nobis, 
qu6d  juxta  corporis  fragililatem,  pecora  simus.  Hier. 

21.  Quis  novit  :  hoc  est,  haud  focilè  cognoveris  :  qe^  pfarasi  :  Quis  habitabit  : 
ant,  mulierem  ftyrtem  quis  inveniet?  quasi  diceret  :  Satis  ergo  constat  homines 
corpore  nonnisi  esse  bestias  *:  si  autem  -videtur  hsec  esse  distantia  quôd  spiritus 
hominis  ascendat  in  cœlum,  et  spiritus  pecoris  descendat  in  terram,  quo  istud 
certo  auctore  cognovimus?  Hsc  quœstio  nonnisi  infrà  resolrenda,  zii,  7.  Intérim 

(a)  Vor.  :  Et  ut  ostenderet ,  quia  ipsi  jumenta  imt  slbi. 
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tus  jmnentorum  (\esceiidat  deorsùm  ? 

22.  Et  deprehendi  nihil  esse  me- 
lius,  quàm  lœtarihominem  in  opère 
suo,  et  hanc  esse  partem  illius.  Quis 
enim  eum  adducet^utpost  se  futura 
cognoscat? 


spiritos  pecoris  si  descendat  ipse 
deorsùm  in  terram? 

Et  yidi  quia  non  est  bonmn 
nisi  quôd  Isetetur  homo  in  opère 
suo  :  quia  hœc  est  pars  ejus. 
Quis  enim  adducet  eum,  ut  vi- 
deat  id  quod  futurum  est  post 
ipsum? 

in  incerto  ac  sospenso  relinquitur,  ad  ignorantlam  hominom  declarandam,  et 
comprimendam  superbiam. 


CAPUT  IV. 

Ctl^mnim  :  calamiUtes  :  vita  tsdio  :  in^idia  :  desidiaet  falsa  in  oUo  quiet:  aranis  libi peuimiu  : 
amicitia  et  Bocietas  :  régis  <iuoque  migestatis  Tanitas,  3.  et  aeqq,;  obedientia  :  Victims. 


VERSIO  TCLGATA. 

1.  Yerti  me  ad  alla,  et  vidi  calum- 
nias>  quœ  sub  sole  geruntur,  et 
lacrymas  innocentium ,  et  neminem 
consolatorem  :  nec  posse  resistere 
eorum  violentiœ^  cunctorum  auxilio 
destitutos. 


2.  Et  laudavi   magis  mortuos, 
quàm  viventes  : 


3.  Et  feliciorem  utroque  judicaTi, 
qui  neodum  nafus  est^  nec  -vidit  mala 
quœ  sub  sole  fiunt. 

4.  Rursùm  contemplatus  sum  om- 
nes  labores  hominum^  et  industrias 
animadverti  patereînvidiœproximi 
et  in  hoc  ergo  vanitas,  et  cura  su 
perflua  est. 

4.  «  Rursùm  industriaB  animadverti  patere  invidias  proximi.  Stultns  complicat 
manus  8uas.  Totum  qaod  dissent^  hoc  est,  ut  ostendat  et  emn  qui  laborat  et  ha- 
betaliquid  in  mando,  patere  invidiœ;  et  rursùs  eum  qui  yivere  volt  quietns, 
inopià  opprimi,  et  esse  utrumque  miserabilem;  dum  aUus  propter  opes  peridi- 
tatur,  alias  propter  inopiam  egestate  conficitur.  »  Hier,  ibid, 

\fl)  Yar.  :  Deeit  wm,  —  (6)  Galumniam. 


YERSIO  S.  HIEROirriII. 

Et  conversus  simi  (a)  ego,  et 
vidi  universas  calumnias,  quœ 
fiunt  sub  sole;  et  ecce  lacrjmae 
eorum  qui  calumnias  (6)  susti- 
nent,  et  non  est  qui  consoletur 
eos  :  et  in  mambus  calumnian- 
tium  eos  fortitudo,  et  non  est  eis 
consolator. 

Et  laudaYi  ego  mortuos,  qui 
jam  mortui  sunt,  super  viventes, 
quicumque  ipsi  vivunt  usque 
nunc. 

Et  melior  super  hos  duos,  qui 
nondum  natus  est,  qui  nondum 
vidit  opus  malum,  quod  factum 
est  sub  sole. 

Et  vidi  ego  universum  labo- 

rem,  et  simid  omnem  virtutem 

operis,  quia  œmulatio  viri  à  so- 

dali  ejus  :  et  quidem  hoc  vanitas, 

I  et  prœsumptio  spiritûs. 
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o.  Stultus  complicat  manus  suas^ 
et  comedit  cames  suas^  diceiis  : 

6.  Melior  est  pugillus  cum  reqaie, 
quàm  plenautraque  manus  cum  la- 
bore,  et  afiQictione  animi. 

7.  Gonsiderans  reperi  et  aliam  va- 
nitatem  sub  sole  : 

8.  Unus  est,  et  secundum  non  ha- 
bet,  non  filium,  non  fratrem,  et 
tamen  laborarenon  cessât,  nec  sa- 
tiantur  oculi  ejus  divitiis  :  nec  reco- 
gitat,  dicens  :  Gui  laboro,  et  fraudo 
animam  meam  bonis?  in  hoc  qiio- 
que  vanitas  est,  et  afflictio  pessima. 

9.  Melius  est  ergo  duos  esse  simul, 
quàm  unum  :  habent  enîm  emolu- 
mentum  societatis  suœ  : 

iO.  Si  unus  ceciderit,  ab  altero 
fulcietur.  Yœ  soli  :  quia  cùm  ceci- 
derit, non  habet  sublevantem  se. 

i  i .  Et  si  dormierint  duo,  f ovebun- 
tur  mutuô  :  unus  quomodô  caleûet? 

i2.  Et  si  quispiam  praevaluerit 
contra  unum,  duo  resistunt  ei  :  fu- 
niculus  triplex  difficile  rumpitur. 

13.  Melior  est  puer  pauper  et  sa- 

5.  Stultus  :  piger,  de  quo  Prov.,  xxiv,  30  et  seqq.  Comedit  cames  suas  :  hyper- 
bolicè,  propter  nimiam  feunem.  Hier,  marcescit  inedià  :  seipsum  exest  caris,  tsa- 
dio,  inertià. 

7.  Aliam  vanitaiem:  avaritiam,  quam  grapliicè  depingit. 

8»  Unus  est  :  soins.  Suprà  irriserat  eum  qui  certi  bseredis  causA  seipsom  stultè 
excruciat  :  nunc  invenit  stultiorem  eam  qui  hserede  nullo,  haud  seciùs  defraudat 
genium.  Nec  satiantur  oculi  eJus  divitiis  :  nihil  quidquam  ex  tôt  opibus  usurpare 
aasus,  praeter  insaliabUem  videndi  libidinem,  ut  habetur  infrà,  yen,  10.  Nec  re- 
cogitat,  dicens  :  positum  elucidationls  gratià  :  deest  enim  Hebr.  Septuag.  in  latinA 
etiam  versione  hujus  capitU  iv,  apud  Âmbrosium,  et  apud  Hier.  Comment,  ad 
Paulam. 

9, 1 0.  Melius,,.  duos  esse.,,  Vœ soli,  Meritô bœc  8ubnectit  avaritiœ ,  quippe avarus 
omnis  humanitalis  expers,  incubât  divitiis,  nullnm  amicitiœ  f  ulcimentum  qusrit. 

12.  Funiculus  triplex  :  proverbiale  dictnm,  ad  foedera  gentium  et  privatorum 
etiam  amicitiam  commendandam. 

13.  Melior  est  puer.,,  rege  :  jam  ad  regiœ  majestatis  vanitaiem  pergit.  Primum 
qu6d  psi  reges  vacui  aapientià,  puero  imbecilliores  sint;  alterum, 

(a)  Var,  :  Et  non.  —  {b)  SaUabitur.  —  (e)  Fnudabo.  —  (<0  A  bonitete.  —  (e)  Eriget  piffti- 
dpem.  —  (/)  hotmivA  [al,  dormieiiat.] 


Stultus  complexus  est  manus 
suas,  et  comedit  carnes  suas. 

Melior  est  plenus  pugillus  cum 
requie,  quàm  plenitudo  manuum 
laboris  etprœsumptionis  spiritûs. 

Et  conversus  sum  ego ,  et  vidi 
vanitatem  s\ib  sole. 

Est  unus  et  non  est  secundus, 
et  quidem  filius,  etfrater  non  est 
ei  :  nec  (a)  est  finis  omni  labori 
ejus.  Et  quidem  oculus  ejus  non 
satiatur  (6)  divitiis;  etcui  ego  la- 
boro  et  fraudo  (c)  animam  meam 
bonitate  (d)?  Sed  et  hoc  vanitas, 
et  distentio  pessima  est. 

Meliores  duo,  quàm  unus,  qui- 
bus  est  merces  bona  in  labore 
suo  :  quia,  si  ceciderit  unus,  eri- 
get particeps  socium  (e)  suum. 

Et  vœ  uni,  cùm  ceciderit,  et 
non  est  secundus  qui  erigat  eum. 

Et  quidem  si  dormient  (a)  duo, 
etiam  calor  erit  iUis  :  et  unus 
quomodo  calefietf 

Et  si  invaluerit  super  eum  unus, 
duo  stabunt  adversùs  eum.  Et 
funiculus  triplex  non  citô  rum- 
pitur. 

Melior  est  puer  pauper  et  sa- 
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piens^regé  sene  etsrtulto^  qui  nescit 
prœviderein  postenim. 

14.  Quod  de  oarceia^  catenisque 
interdùmquisegrediaturad  regnum  : 
et  alius  natus  in  regnoj,  inopià  con- 
sumatur. 

15.  Vidi  cunctos  -^ventes,  qui  am- 
bulant sub  aole  oum  adolescente  se- 
cundo^  qui  caonsurget  pro  eo. 

16.  Infinitufl  numerus  est  populi 
omnium  ,  qui  f uerunt  anta  eum  :  et 
qui  posteà futurisunt^ non lœtabun- 
tur  in  eo  :  sed.et  hoc  vanitas  et  af- 
flictio  spiritûs. 

17.  Gustodi  pedem  tuum  ingre- 
dians  domum  Dei^,  et  appropinqua 
ut  audias.  Multô  enim  melior  est 
obedientia,  quàmstultorum  victirnsB^ 
qui  nesoiunt  quid  faciunimali. 


piens,  quàm  rex  senex  et  stoltus^ 
qui  nescit  providere  in  postenim. 

Quoniam  de  domo  Tinctorum 
egreditur  ut  regnet  (c^  :  quia 
etiam  in  regno  ejus  natus  est 
pauper. 

Yidi  universos  viventes,  qui 
ambulant  sub  sole  cum  adoles- 
.cente  secundo,  qui  consurgetpra 
illo. 

Non  est  finis  omni  populo 
ejus  (6),uniYersisquifueruntante 
iUos  :  et  quidam  noyissimi  non 
lœtabuntur  in  eo  :  sed  et  boc  va- 
nitas, et  prœsumptio  qpintûs.. 

Gustodi  pedem.  tuum  cùm  va- 
dis  in  domum  Dei,  et  appropin- 
qua ut  audias.  Siq^er  (e)  donum 
enim  iosipientium  sacrificium 
tuum:  quia  nesciunt  quôd  fa- 
duntnudum. 

14.  Q\ibd  déeareem:  qndd  regia'  etiam  capita  conmmm  hominam  sorte  ab  in- 
fimis  ad  summa^  à  sommis'  ad  iofima  ^utentnr.  Sic  Joseph  è  oaroere  prope- 
modum  ad  regnum  :  sic  Job  è  8umni&  fortonA  in  sterquilinlnm*  Tertimn,  qa6d 
ipsa  majestés  œtate  obsolescat  :  Ters.  seq.  m 

15.  Vidicunctot  viventes..»  cum  adoUscenie  secundo:  regni  haarede  designato,. 
obseqniis  promptes,  atqae  orientem,.  at  aiunt,  solem  adorantes. 

16.  InfinitUs  numerus,.,  ante  eum  :eoB,  regem  scflicet  patrem  et  fflimn:  Hier, 
ez  Hebr.  et  Septuag.  ad  yerbum  :  ad  faciès  eorum  coràm  ipsis  :  innumerabiles  et 
ipsorum  ibyo  fùere^  et  posteà  ftitiiri  sont  qui  eos  nesciantf  famtangnslè  ngoanL 

17.  Custodi pedem  tuum:  attende  tibi^  cùm  ad  Deum  accedis.  Appropinqua  ut 
audias,  Muiià  enim  melior  :  postremum  Âlud  deest  Hebr.  Tota  sententia  ex  Hebr.: 
Aeeec^  ad'audiendum  (sItc  obediendum)  potOts  quàm  ad  dandas  stuUorum  met t- 
mas;  quia  nesciunt  quàd  faciunt  malum  :  eodem  cum  VuIgatÂ  sensu.  Has  senleir- 
tias  et  reliques  usque  ad  vers.  9  seqnentis  capitis  non  faciA  connectas  cum 
antecedëntibus.  Yerûm  Ecclesiastes  dnm  omnia  yana  prœdicat,  ne  etiam  pieta- 
tem  Ysnis  accensere  videatur,  bœc  de  precibuB,  deque  in^>ectore  Dec,  voUsque 
interaerit.  Fbrtè  etiam  qaôd  inter  yana  computet  £alsum  cuUnm,  et  in  exterio- 
ribos  tantùm  positum. 

(a)  Var,  s  Egreditur  in  regem.  —  {b)  Deest  ejiu.  —  (c)  Deest  tuper. 


CAPUT  V. 


Haltiloqnioin  :  TOta  :  qui  negant  proTidentiam  :  imperionm  ofdo  :  diiMmini  Toritti^  9^1^^ 
laqq..  nuloii'as  open  «oomu  ;  lini^alitu  :  partit  uti  opiimiua,  17  et  seqq.. 


VERSIO  VTTLGArA. 


I .  Ne  temerè  quid  loquaris^  neque  | 


VERSro  s.  HIEROÎITMT. 

Noli  Destinare  in  osa  tuo,  et  cor 
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tuum  non  festinet  ad  proferen- 
dum  verbum  in  conspectu  Deî  : 
quia  Deus  in  cœlo^  et  tu  super 
terram.  Propter  hoc  sint  verba 
tua  pauca  : 

Quia  vemet  somnium  in  multi- 
tudine  sollicitudinis,  et  vox  stul- 
ti  (a)  in  multiplicatione  eermo- 
num. 

Cùm  votum  voveris  (6)  Deo,  ne 
moreris  reddere  illud  :  quia  non 
est  Toluntas  in  insipientibus.  Quae- 
cumque  voveris,  redde. 

Melius  est  non  vovere,  quàm 
vovere,  et  non  reddere. 

Non  des  os  tuum,  ut  peccare 
f acias  camem  tuam  ;  et  ne  dixeris 
in  conspectu  angeli ,  quia  igno- 
rantia  est  :  ne  irascatur  Deus  su- 
per vocem  tuam,  et  disperdat 
opéra  manuum  tuaruuL 

Quia  in  muUitudine  somnio- 
rum  et  vanitates,  et  verba  pluri* 
ma  :  sed  Deum  time. 


cor  tuum  sit  velox  ad  proferendmn 
sermonem  coràm  Deo.  Deus  enim 
incœlo,  ettu  super  terram  :  idcircô 
sint  pauci  sermones  tui. 

2.  Multas  curas  sequuntur  somnia, 
et  in  nuiltis  senoonibus  invenietur 
stultitia. 

3.  Si  quidvovisti  Deo,  ne  moreri 
reddere  :  displicet  enim  ei  infidelis 
et  stulta  promissio  :  sed  quodcum- 
que  voveris,  redde  : 

4.  Multôque  melius  est  non  vo- 
vere, quàm  post  votum  proinissa 
non  reddere. 

5.  Ne  dederis  os  tuum  ut  peccare 
facias  camem  tuam  :  neque  dicas 
coràm  angelo  :  Non  est  providentia: 
ne  forte  iratus  Deus  contra  sermones 
tuos,dissipet  cuncta  opéra  manumn 
tuarum. 

6.  Ubi  multasunt  somnia,. plan- 
mse  sunt  vanitates,  et  sermones  in- 
numeri  :  tu  verô  Deum  time. 


1 .  Ne  temerè,,.  eoram  Deo  :  ergo  ad  pietatem  pertinet,  parce  et  modëratè  loqd, 
cûm  de  verbo  otioso  rationem  reddi  oporteat,  Maith.,  xii,  36 ^  scriptumque  sit  : 
in  multiloquio  non  décrit  peccatum,  Prov.,  x,  19.  Quin  etiam  de  orando  Deo 
Christas  pnecipit  :  Orantes  aufem,  noîite  multum  loqui,  sicut  ethnici  :  putant  enim 
qubd  m  multiloquio  suo  exaudiantur,  Hatlh.,  ▼!,  7,  81  Ac  notantur  Pharisœi,  quôd 
vidxias decv^iant  sttb  obtentu\proliœœ  orationis,  Mfeirc.,  xii,  40;  Matth.,  xxirr,  14; 
Luc,  XX,  47.  Deus  enim  in  cœlo  :  plana  sententia,  qa6d  Dans  sul)]imis,.nos  humiles; 
quôd  coram  rege  tacere,  reverentiœ  sit. 

2.  Multas  curas:  sictit  turbidaet  multasonmia  soffîcitmn  hominem  désignant, 
sic  multa  verba  stultum.  Ideo  de  Deo  rebusque  divinis  parce  loquaris  :  quôd  etiam 
ea  qu8B  nosse  nos  arbitramur,  par  spaculom  vîdemus  et  in  eenigmale,  et  valut 
somnium  comprehendimus,  quod  tenere  nos  putamos,  Hier. 

3.  Displicet  enim  ei  infidelis  et  stulta  promissio  :  Hier,  ex  Hebr.  quia  non  est 
voluntas  in  insipientibus.  Nolla  constantia  volnntatis^  neque  uttom  decretom,  sut 
propriè  voluntas;  sed,  ut  in  somniis,  csci  vaniqjie  conatns. 

5.  Ne  dederis  os  tuum  :  ne  abutaris  sermone,  ut  te  ipsum  in  adulteria  et  cor- 
ruptelaa  illicias;  quod  faciunt  qui  dicunt  :  Non  est  providentia  :  non  est  nltio; 
si  va,  ut  liabat  Eébr.,  error  est,  ant  ignorantia  est  :  ras  humana  nemo  raspicit  : 
onmia  cœao  arrore  volvuntur.  Coram  angelà  :  executore  divinœ  ultionis. 

6.  Ubi  multa  sunt  somnia,  plurima  sunt  vanitates,  et  sermones  innumeri  :  qnalis 
est  aomniator  vana  cogitana,  talis  nugaz  et  loqnax  vana  effutiens ,  ut  suprà, 
vers.  2.  Tïtverd  Deum  time  :  utyers.  i- 

(a)  Var,  :  Intipientis.  —  (b)  Fecerit. 
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7.  Si  videriscalumniasegenorum, 
et  violenta  judicia,  et  subverti  justi- 
tiam  in  provinciâ,  no^miréris  super 
hoc  negotio  :  quia  excelso  excelsior 
est  alius^  et  super  hos  quoque  emi- 
nentiores  sunt  alii^ 

8.  Et  insuper  univers»  terrœ  rex 
imperat  servienti. 

9.  Avarus  non  implebitur  pecu- 
nià  :  et  qui  amat  divitias  ^  fructum 
non  capiet  ex  eis  :  et  hoc  ergo  va- 
nitas. 

iO.  Ubi  multœ  sunt  opes^  multi  et 
qui  comedunt  eas.  Et  quid  prodest 
possessori,  nisi  quôd  cernit  divitias 
oculis  suis? 

11.  Dulcis  est  somnus  operanli, 
sive  parùm>  sive  multum  comedat  : 
saturitas  autem  divitis  non  sinit  eum 
dormire. 


Si  calumniam  pauperis^  et  rui- 
nam  judicii^  et  injustitias  videris 
in  regione,  ne  mireris  super  ne- 
gotio :  quia  excelsus  super  excel* 
sum  custodit^ 

Et  excelsior  est  super  iUos,  et 
amplius  terrœ  in  onmibus  est  rex 
in  agro  culto. 

Qui  diligit  argentum^  non  im- 
plebitur argento  ;  et  qui  diligit  di- 
vitias, non  fruetur  eis  :  sed  in  (a) 
hoc  vanitas. 

In  multitudine  enlm  bonorum, 
mulli  sunt  qui  comedunt  ca;  et 
quœ  est  fortitudo  habenti  illam  {b), 
nisi  ut  videat  oculis  suis? 

Dulcis  somnus  opérant!,  sive 
paululùm,  sive  plus  comederit; 
et  saturitas  divitis  non  sinit  eum 
dormire. 


7.  Si  videris  calumnias:^^axLpeTTibva  illatiB  ca\amnls,ne  tecontarbent,cùm  sint 
8U0  ordine  et  loco  constitutœ  in  repubUcA  pote&tateSi  qao  male&cia  alcidcanlur. 

8.  Et  insuper  universœ  terrœ  (seu  lotius  regionis)  rex  omnibus  praesit,  et  sub- 
jectas  potestates  in  ordinem  cogal.  Postremas  versus  in  Hebr.  sic  habet  :  Et  er- 
celîentia  (sive  emolumentum)  terrœ  est  in  omnibus;  rex  ipse  agro  servit;  k  qui 
ÎDterpretatione  non  abhon'et  Hier,  ad  Paulam,  Sensus  est  :  Cùm  sint  aUs  aliis 
subdiUe  potestates  :  inest  tamen  quœdain  rébus  sqaalitas,  communisqae  allrix 
omnium  tellus  :  rex  ipse  agro  servit^  alque  înde  victum  accipit,  nec  à  communl 
conditione  exlmitur.  Hune  polestatum  invicem  subjectarum  ordinem,  alii  cuin 
Hieronymo  referunt  ad  Deum  et  angelos  regum  regnorumqae  praesides,  qui  in- 
jariam  prohibere,  vel  présente  pœnâ  ulcisci  possent,  nisi  Dei  judicium  ad  futu- 
rum  sœculum  servaretur,  misais  angelis  messoribus  qui  coUigant  de  regao  ejus 
omnia  scandala,  ut  est  Matth.,  xrii,  30,  41,  suprà  m,  16, 17. 

9.  Avarus  non  implebitur  ;  jam  ad  vanitates  redit,  ac  primûm  avarltis  et  opom  ; 
quôd  animum  non  expleant  :  qu6d  nullus  ex  illis  dignus  fructos  :  vers.  9,  quôd 
utcumque  sis  dives,  non  tamen  ipse  tu  plus  csteris  capiaa,  sed  tantùm  importa- 
DOS  atque  otiosos  ventres  accersas  :  vers.  10,  quôd  nec  ipse  utarc,  sed  tanquam 
à  sacris  abstineas,  solà  tibi  intuendi  facultate  relictà:  t6t</.,quôd  utcumque  ulare, 
teque  cibis  ingurgites,  id  tantàm  lucrere,  ut  sonmi  suavitatem  cniditate  turbes: 
vers,  il,  quôd  Ubi  quoque  malè  vertant,  cùm  potentioribus  prœdœ  fatums  sis  : 
vers.  12,  quôd  pereant,  teque  destituant,  in  afflictione  (sive  Hebr.  occupationc,) 
maximâ,  cùm  iis  maxime  indigeas  :  13,  quôd,  etsi  vel  maximà  in  re  splendidà 
vivas ,  non  eô  tibi  liberi  fortunatiores  futuri  :  ibid,,  quôd  denique  divites  squc 
ac  caeteri  mortales  nudi  atque  egeni  et  nascantur  et  intereant  :  14, 15,  alque 
omninô  se  excnicient  atque  conficiant  inanibus  caris  :  15, 18.  Nota  autem  hanc 
aententiam:  duhis  somnus  operanti  :  Yen,  11,  ne  otio  torpescas  :  sive  paritm, 
sive  muiiian  comedat  :  nt  non  in  copiA  sed  in  sufficientiÀ  ait  qoies,  aonmique 
Bique  adeô  totins  vit»  suavitas.  Ex  qao  eiBcitor  istud  : 

(a)  Var,  :  Sed  et.  »  {b)  lUt. 
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Est  languor  pessimus  quem  vidi 
dub  sole^  divitias  custodiri  in  ma- 
lum  possidentis  eas. 

Et  perierunt  divitise  illœ  in  dis- 
tentione  pessimà  :  et  genuit  fîlium^ 
etnonestinmanuejus  quidquam. 

Sicut  ezivit  de  utero  matris 
su8e>  nudus  revertetur  :  ut  eat  si- 
cut venit  et  nihil  accipit  de  labore 
suo,  ut  teneat  in  manu  ipsius. 

Sed  et  hoc  vanitas,  et  languor 
pessimus  :  sicut  enim  advenit^  ita 
et  abibit.  Quœ  abundantia  ejus 
qui  in  ventum  laborat? 

Et  quidem  omnibus  diebus  suis 
in  tenebris  comedit,  et  luctu^  et 
iracundià  mult&>  et  languore,  et 
insanià  (a). 

Ecce  quod  yidi  ego  bonum^ 
quod  est  optimum;  comedere  et 
bibere,  et  cemere  jucunditatem  in 
omni  labore  suo,  quo  laboravit 
sub  sole;  numéro  dierum  vitœ 
suœ  y  quos  dédit  ei  Deus  :  bœc 
quippe  est  pars  ejus. 

Sed  omnis  homo  cul  dédit 
Deus  divitias  et  substantîam;  con- 
cessitque  ei,  ut  vesceretur  ex  eis, 
et  tolleret  partem  suam,  et  laeta- 
retur  de  labore  suo  ;  hoc  Del  do- 
num  est. 

Non  enim  multùmrecordabitur 
dierum  vitœ  suœ;  quia  Deus  oc- 
cupât in  lœtilià  cor  ejus. 


12.  Est  et 'alla  inûrmitas  pessima, 
quam  vidi  sub  sole  :  divitiœ  conser- 
vatœ.in  malum  domini  sui. 

13.  Pereunt  enim  in  afiOictione 
pessimà  :  generavit  filium,  qui  in 
sunmià  egestate  erit. 

44.  Sicut  egressus  est  nudus  de 
utero  matris  suœ ,  sic  revertetur ,  et 
nibil  auferet  secum  de  labore  suo. 

15.  Miserabilis  prorsùs  infirmitas  : 
quomodô  venit,  sic  revertetur.  Quid 
ergo  prodest  ei  quôd  laboravit  in 
ventum. 

16.  Gimctis  diebus  vitœ  sua  co- 
médit  in  tenebris  et  in  curis  multis, 
et  in  asrumnà,  atque  tristitià. 

17.  Hoc  itaque  visum  est  mihi  bo- 
num,  ut  comedat  quis,  et  bibat,  et 
fruatur  lœtîtià  ex  labore  suo ,  quo 
laboravit  ipse  sub  sole  numéro  die- 
rum vitœ  suœ,  quos  dédit  ei  Deus,  et 
bœc  est  pars  illius. 

18.  Et  omni  homini,  cui  dédit  Deus 
divitias,  atque  substantiam,  potesta- 
temque  ei  tribuit  ut  comedat  ex  eis, 
et  fruatur  parte  su&,  et  lœtetur  de 
labore  suo  :  hoc  est  donum  Dei. 

19.  Non  enim  satis  recordabitur 
dierum  vitœ  suœ,  e6  quôd  Deus  oc- 
cupet  delicîis  cor  ejus. 


17.  Hoc  itaque  visum  est  mihi  bonum,  ut  comedat  quis  :  ad  comparatîonem  eju8, 
qui  tanto  cruciatu  ac  tœdio,  peritura  comparât,  meliorem  dicit  esse  eumqui 
prœsentibus  fruitur. 

18.  Hoc  est  donum  Dei  :  qualecumque,  non  donum  illud  maximum  de  quo  ia- 
frà  :  prœsertim  cap.  zii. 

19.  Nonenim  satis  recordabitur  dierum  vitœ  suœ:  labentl9  ac  tesdio  plen»;  ut 
tota  hujus  vit»  suavitas  in  obLivione  soi  posita  videatur. 

(a)  Var,  :  A  versu  il  ad  l^  sic  habet  altéra  versio  :  Est  lauguor  peuimai  quem  Tîdi  tnb 
f  oie,  divitias  costodiri  à  Domino  in  malom  ejui.  Et  perierunt  diTîtia  ill»  in  distentione  pessimà. 
Et  gênait  filium,  et  non  est  in  manibns  ejos  qoidquam.  Sicat  exivit  de  utero  matris  sus,  nudus 
revertetur  ut  venit,  et  nihil  tollet  laboris  sui,  ut  tadatin  manibus  ejus.  Sed  et  hoc  languor  pesfi- 
mus,  quia  ticut  venit,  sic  et  vadit.  Quid  ergo  habebit  ampliùs,  quia  laboravit  in  ventum  ?  Et  omni* 
bus  diebus  suis  in  tenebris  comedet,  et  in  indignations  plurimi,  et  in  infinnitate  et  in  iracundiâ. 

TOM.  !•  35 
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CAPUT  VI. 

DiTitiamm  vasitas  s  anxio  et  araro  dÏTite  melior  abortiTas  :  partis  frai  :  hoe  etiam  yvxnm,!,  8, 9, 
bominttm  aapientia,  xiîhil  niai  verba  :  uuus  Deus  sapiens. 


TEBSIO  TULGATA. 

4.  Est  et  aliud  malum^  qaod  Yidi 
sub  sole,  et  quidem  frequens  apud 
homines  : 

2.  \ir  ciii  dédit  Deus  dÎTitias,  et 
substantiam,  et  honorem,  et  nîhil 
deest  animce  susb  ex  omnà^uB,  quœ 
desiderat  :  nec  tribuit  ei  potestatcm 
Deus  ut  comedat  ex  eo ,  sed  homo 
extraneusvorabit  illud.  Hoc  Tanitas, 
et  miseria  magna  est. 

3.  Si  genuerit  quispiam  centum  li- 
beros,  et  yixerit  multos  annos,  et 
plures  dies  aetatis  habuerit,  et  anima 
illius  non  utatur  bonis  substantiœ 
suœ,  sepulturàque  careat  :  de  hoc 
ego  pronuntio  quôd  melior  illo  sit 
abortivus. 

4.  Frustra  enim  yenit,  et  pergit  ad 
tenebras,  et  oblivione  delebitur  no- 
men  ejus. 

5.  Non  vidit  solem^  neque  cogno- 
vit  distantiam  boni  et  mali  : 


2.  Vit,  cui  dédit  Deus  divitias  :  ronds  ad  divitiu;  neqae  exagitare  ( 
dicem  omnium  malorum  aYaritiam,  guam  quidam  appetentes,  teste  Panlo  I  rûii., 
vi,  10,  erraverunt  à  fide^  ei  inseruerunt  se  doloribus  muUis  :  qaœ  Salomon  foaè 
commémorât. 

3.  Si  genuerit  quispiam  centum  Uheros,  et  vixerit  multos  annos  :  shre,  ut  infrà  6, 
etiamsi  duohus  miliibus  annis  vixerit.  Dao  smit  quibus,  vel  mazimôyhumana  TÎta 
protendatm'  :  primùm  si  ipsa  loDgissima  fuerit,  posteà  ai  in  sobolem  amplisâ- 
mamdiflundatuT,  in  qnA  et  Tfvamus  lœtiùa,  et  etiam  mortui  reTiviscamus.  Âtqoi 
hœc  duo  vana  sunt,  et  infructuosa  avaris.  £t  anima  illius  non  utatur  bonis: 
si  infefix  ille  est,  et  cœco  errore  devins,  qui  hujus  vitœ  boms  avaritift  se  fraudai, 
qnantd  magie  qui  veris  bonis,  flde  ac  doctrinà  sanctà,  Deique  gratiA  non  atiturî 
Qubd  melior  iÙo  sit  abortivus,  Bonum  ermt  «t,  si  natus  non  fuisset  homo  iUsg 
MaUh.,  xxYi,  24.  Diligenter  adverte  ;  non  absolntè  melios,  sed  melîos  îpn, 

4.  5.  Frustra  tmm  venit.,,  non  vidit  solem  :  clarom  baec  pertinere  ad  abortin 
eomparationem.  Attende,  cbrisUane,  qui  fhictum  parturientls  spirilûs  aborlire 

(a)  Vor.  :  Z>ees<  libetgt. 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Est  mallun  quod  vidi  sub  sole, 
et  frequens  apud  homines. 

Vir,  cui  dédit  Deus  divitias,  et 
substantiam,  et  gloriam ,  et  niliH 
deest  animœejus  ex  omnibus  quas 
desideravitj  et  non  dédit  ei  Deus 
potestatem,utmanducaretex  eo^ 
sed  vir  alienus  comedit  illud. 
Hœc  vanitas  est,  et  languor  pes- 
simus. 

Si  genuerit  vît  centum  libe- 
ros  (a),  et  annis  multis  vixerit,  et 
plures  îuerint  dies  annorum  ejus, 
et  anima  ejus  non  repleatur  bo- 
nis :  nec  sepulcrum  fuerît  illî, 
dixi  melius  ab  eo  esse  abortivum. 

lu  vanitate  quippe  venit,  et 
in  tenebris  vadit  et  in  tenebris 
nomen  ejus  abscondetur. 

Et  quidem  solem  non  vidit, 
nec  cognovit:  requieshuic  magis 
quàmilli. 
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Etsi  fixent  mille  annos  dupli- 
ces,  et  bonitatemnon  vidit  :iioime 
ad  locum  unum  omnia  prope-. 
rant? 

Omnis  labor  homînis  in  ore  ip- 
élus,  et  quidem  anima  ejus  (a] 
non  implebitur. 

Quid  enim  amplius  sapiens  {b) 
à  stulto  ;  quid  pauperi,  nisi  scire 
ut  vadat  contra  vitam  i 

Melior  est  aspectus  oculorum 
super  ambulantem  in  anima  : 
sed  et  hoc  vanitas,  et  praesump- 
tio  spiritûs. 

Quid  est  quod  futorum  est  : 
jam  Yocatum  est  nomen  ejus  et 
cognitum  :  quia  homo  est,  et  non 
poterit  judicari  cum  iortiore  se. 


6.  Etiam  si  duobus  millibus  annis 
vixerit,  et  non  fiieritperfhiitos  bonis  : 
nonne  ad  unum  locum  properant 
omnia? 

7.  Omnis  labor  homînis  in  ore  ejus  : 
sed  anima  ejus  non  împlebitor. 

8.  Quid  habet  amplius  sapiens  à 
stulto?  et  quid  pauper,  nisi  ut  per- 
gat  illuc,  ubi  est  vita? 

9.  Melius  estvidere  quod  cupias , 
quàm  desiderare  quod  nescias  :  sed 
et  hoc  vanitas  est,  et  praesumptio 
spiritûs. 

iO.  Qui  futurus  est,  jam  Tocatum 
est  nomen  ejus  :  et  scitur  quôd  homo 
sit,  et  non  possit  contra  fortiorem  se 
in  judicio  centendere. 


acis,  neque  dedacis  ad  solem  ,  sed  perire  in  tenebris  et  oblivione  deleri  sinia. 
Perpende  illa  yerba  :  Frustra  îlle  venit,  qai  nec  Deo  gloriam,  nec  sibi  felicitatem 
peperit;  et  à  Dei  regno  pulsus,  ad  tenebras  ezteriores  mittitur  :  ubi  est  fletuset 
stridor  deniium,  Matth.,  zzn,  13. 

6.  Nonne  ad  unum  hcum properant  omnia?  Âlia  sententia,  ad  quam  sequentia 
pertinent.  Sic  autem  habet  :  Miserrimi  illi  sont,  qui  concessiB  boois  non  utuntur; 
fac  autem  utare;  non  eô  eris  beatior,  cùm  mors  ingruat.  Ad  unum  locum  prope* 
rant  :  omnes  enim  morimur,  et  quasi  aquœ  dUabimur  in  terram,  quœ  non  rêver- 
iuntur,  II  Reg.,  ziv,  14. 

7.  Omnis  labor  hominis:  hajusmodi  quem  diximus,  comedentis  ac  bîbentis, 
partisque  opibus  uteutis,  in  ore  efjus ,  circa  palatum  yersatur  :  miserabflis  labor 
qui  yentri  et  putredim  seryiat.  Sed  anima  ejus  non  implebitur  :  animns  ou^oW 
bono  natus^  his  impleri  non  potest. 

8.  Quid  habet  amplius  sapiens  à  stulto  ?  Supple  :  Si  in  edendo  et  bibendo  yita 
eonstat,  et  quid  pauper,  ac  frugi,  habet  scillcet;  nisîutpergat  illuc  ubi  est  viia? 
niai  ut  ea  adipiscatur  qnibua  yivat,  atque  organum  corporis  sustentet,  nec  pereat 
inedià.  Hier,  quod  magis  Hebr.  congruit.  Quid  pauperi  (deest)  scienti  pergere 
ante  vitas,  seu  vitam  susientaref  quasi  diceret  :  Pauperi  squè  ac  diyiti  yictus 
conununis;  nec  sapiens  eà  re  plus  habet  aut  scit,  quàm  cffiteri  :  communis  ces 
cura,  ut  yitam  protendant.  Attende  autem,  christiane ,  hœc  yiyendi  cura,  quàm 
benè  ad  veram  œtemamque  vitam  transferatur,  de  quà  infrà  dicetur. 

9.  Melius  est  videre  :  Hier,  ex  Hebr.  melior  est  aspectus  oculorum  super  ambu- 
lantem in  animdj  id  est  yana  et  imaglnaria  aectantem;  qudd  eodem  perûnet  atque 
antecedentia,  nempe  ut  intelligamus  melius  esse  ac  prsstantiùs  frui  praesentibne 
bonis  quœ  in  promptu  habeamus,  quàm  anlmum  inani  spe  pascere,  aut  philo- 
sophantium  more,  vanas  ac  supra  nos,  atque  tnextricabiles  tentare  questioMB. 

10.  Qui  futurus  est:  et  hoc  pertinetad  humanœ  sapientiœ  vanitatem,  scire 
omnia  à  Deo  prœyisa  suisque  jam  distincta  nominibus,  eumque  unum  scientem 
sapientemque  esse,  qui  omnia  ac  fùtura  œquè  ac  pneterita  mente  eompleetatur. 
Et  scitur  quôd  homo  sit  :  scitur,  inquam,  hominem  tantùm  esse  homineiB  :  et 

(•)  Var,  :  Deest  ejus.  —  (6)  Enim  est  sapieuti. 
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11.  Verba  sunt  plurima,  multam- 1     Quia  sunt  verba  multa  mulli- 
que  in  disputando  habentia  vanita-  plicantia  vanitatem. 
tem.  I 

quôd  frustra  nititnr  supra  vires  :  et  non  passit  eontra  fortiorem  se  in  fudido  ccn- 
tendere  :  contra  Deom  scilicet. 

11.  Verba  sunt  plurima  :  alia  ratio  retuDdend»  sapientiom  yanitatiSy  qa6d  in 
hominum  qaœstionibus  ac  disputationibus^  DihU  nisi  verba  sint,  et  inaiûs  loq[aa- 
citas;  sive^  ut  babet  Hebr.  quia  sunt  verba  plurima  multiplicantia  vanitatem  :  que 
etiam  sequentia  pertinent. 

CAPUT  YII. 

Tana  scientit  :  quationei  :  majora  se  qiuererea:  qnid  qa6  melios  :  riant,  4,  5  ;  correptio  :  «du- 
latio  patiexu,  9  j  ira  stultorum  est  :  stultum  tempora  prœferre  temporibui  :  sapientia  :  13,  20  ; 
diritiœ  :  cavere,  15  ;  sapere  ad  sobrietatem ,  17, 18;  nemo  sine  pecc%to,  21  ;  de  lapieatià  obU- 
aendA  pnesomere,  U,  25  ;  molieres,  26  et  seqq.  homo  rectos,  30  \  quis  sapiens. 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Quidplus  (a)  hominl  ?  Quis  enim 
cognovit  quidsit  bonum  bomini 
in  vilà?  numenim  (6)  dierum 
vitœ  vanitatis  ejus ,  et  faciet  ea 
quasi  umbram  :  quia  quis  annun- 
tiabit  bomini  quid  sit  post  eum 
sub  sole? 

Bonum  est  nomen  super  oleum 
bonimi^  et  diesmortis  super  diem 
nativitatis  (c). 

Melius  est  ire  ad  domum  luo- 
tûs,  quàm  ad  domum  convivii,  in 
quo  finis  est  omnis  hominis  ;  et 
qui  vivit,  dabit  ad  cor  suum. 

Melior  est  ira  quàm  risus  :  quia 
in  mœrore  vultûs  emendabitur 
cor. 

1.  Majora  se  quœrere  :  torquere  se  quœslionibus  quœ  captum  ezsnperent;  alia 
ratio  quA  scientiarum  patescat  vanitas  :  altiora  scrutari,  obvia  et  nacessaria 
ignorare. 

2.  Melius  est  nomen  bonum  :  cùm  tam  brevis  vita  sit,  ut  sœpè  anteà  memora- 
tnm,  bortatur  ut  faciat  famam  vitA  longiorem.  Hier.  Meiior  dies  mortis  die  na- 
tivitatis ;  non  tanlùm  propter  vitœ  sramnas,  verùm  etiam  quôd  nascentis  inceita 
ftudia,  mortui  laus  in  tuto  sit  posita. 

4.  MeUor  est  ira  (dve  indignatio)  emendantb  et  castigantîs,  risu  blandientLs  «I 
adnlantis. 

(a)  Yar,  :  Est  tmpii^.  »  (6)  Numéro.  —  (e)  NatîTitatis  ejos. 


YERSIO  VDLCrATA.  1 

1 .  Quid  necesse  est  bomini  majora 
se  quœrere,  cùm  ignoret  quid  con- 
ducat  sibi  in  vitâ  suà ,  numéro  die- 
rum peregrinationis  suœ,  et  tempore 
quod  velut  umbra  praeterit?  Aut  quis 
ei  poterit  indicare^  quid  post  eum 
futurum  sub  sole  sit? 

2.  Melius  est  nomen  bonum^  quàm 
unguenta  pretiosa  :  et  dies  mortis 
die  nativitatis. 

3.  Melius  est  ire  ad  domum  luctûs, 
quàm  ad  domum  convivii  :  in  illà 
enim  finis  cunctorum  admonetur  bo- 
minum,  et  vivens  cogitât  quid  futu- 
rum sit. 

4.  Melior  est  ira  risu  :  quia  per 
tristitiam  vultûs,  corrigitur  animus 
delinquentis. 
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Cor  sapîentis  (a)  in  domo  luc- 
tûs^  et  cor  insipientis  (6)  in  domo 
lœtitiœ. 

Melius  est  andire  increpatîo- 
nem  sapientis  super  yinim  au- 
dientem  carmen  stultorum. 

Quia  sicut  tox  spinarum  sub 
ollà^  ita  lisus  stulti  :  sed  et  hoc 
yanitas. 

Calumnia  conturbat  sapientem^ 
et  perdit  (c)  cor  fortitudinis  ejus. 

Melius  est  novissimum  sermo- 
nis^  quàm  principium  ejus.  Me- 
lior  est  patiens  super  excelsum 
spiritu. 

Ne  festines  in  spiritu  tuo>  ut 
irascaris  :  quia  ira  in  sinu  stul- 
torum requiescit. 

Ne  dixeris  :  Quid  factum  est, 
quia  dies  priores  erant  meliores 
quàm  isti?  quia  non  (d)  sapienter 
interrogasti  de  hoc. 

Bona  est  sapientia  cum  hœre- 


5.  Cor  sapientîum  ubi  tristitia  est, 
et  cor  stultorum  ubi  lœtitia. 

6.  Melius  est  à  sapiente  corripi, 
quàm  stultorum  adulatione  decipi. 

7.  Quia  sicut  sonitus  spinarum  ar« 
dentium  sub  oUà ,  sic  risus  stulti  : 
sedethocvanitas. 

8.  Calumnia  conturbat  sapientem, 
et  perdet  robur  cordis  illius. 

9.  Melior  est  finis  orationis,  quàm 
principium.  Melior  est  patiens  arro- 
gante. 

10.  Ne  sis  Telox  ad  irascendum  : 
quia  ira  in  sinu  stulti  requiescit. 

li.  Ne  dicas  :  Quid  putas  causœ 
est  qu6d  priora  tempora  meliora 
fuere  quàm  nunc  sunt?  stulta  enim 
esthujuscemodi  interrogatio. 

12.  Utiliorest  sapientia  cum  divi- 


8.  Cor  saptentium  ubi  irisiiUaest  :  cor  sapientiam  in  domo  luctûs;  cor  stulto- 
rum in  domo  conyivii  (sive  lœtitiœ)  :  Hebr.  et  Septuag.  Lœtitia  enim  dissolvit  sa- 
pientiam, luctus  superbiam  stultitiamquecomprimiL 

6.  Quàm  stuitorum  aduiatione  deeipi  :  Hebr.  quàm  canticum  stultorum,  supple, 
audire. 

7.  Quia  sicut  sonitus  spinarum  ardentium  sub  ollà  :  sic  stultorum  gaudia, 
grata  Ucet  in  speciem,  niîiU  nisi  inanem  etrepitum^  et  evanidam  lucem  prœ- 
bent.  Quœ  onmia  à  vers.  3  pertinent  ad  humanœ  lœtitiœ  yanitatem,  de  quà  etiam 
suprà  II,  2. 

8.  Cahmmia  conturbat  (etiam)  sapientem  ;  et  perdet  robur  cordis  illius  :  sic 
Septuag.,  sic  Bier.  ad  Paulam  :  Hebr.  eodem  sensu  :  et  munus  (seu  âonnm) perdit 
cor  (sive  mentem)  snpple,  sapientis;  de  que  primo  membro  :  juxta  illud  Deut., 
xvi^  19  :  Munera  excœcant  otmlos  sapientum  :  quibus  bumanœ  sapienUœ  imbecil- 
litas  demonstratur. 

9.  Melior  est  finis  orationis,  sermonis,  quàm  principium  :  ut  missis  proloqniis 
ad  rem  ipsam  Teniamus,  et  quàm  breyissimè  fieri  poterit  concludamus.  Melior 
etiam  cujusque  rei  finis  qu&m  principium,  juxta  vers.  2.  Melior  est  patiens  :  cùm 
arrogans  sibl  aliquid  esse  videatur,  yanum  tamen  istud  est,  et  pati  melius  quàm 
contumeliosè  et  arroganter  aliquid  agere. 

11.  Stulta  est  hujuscemodi  interrogatio  :  yani  imperitique  homines  putant  inci- 
disse  se  in  ea  tempora,  in  quibus  inanditœ  sint,  atque  bactenùs  inexpertœ  cala- 
mitates;  sed  boc  quftm  yanum  sit,  docent  antecedentia,  suprà  i,  10;  m,  15. 

12, 13.  Uiilior  est  sapientia  cum  divitiis:  siye  cum  hœreditate,  Hebr.  utiles  di- 
Titiœ,  si  sapientia  adsit;  sed  sapientia  potior,  quœ  yeram  yitam  tribuiL 

(«)  For.  :  Sapientiam.  —  (6)  Insipientiam.  —  (c)  Perdet.  —  (^  Non  enim* 
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tils,  et  magis  prodest  yidentibos  so- 
1cm. 

13.  Sicut  enim  protegit  sapientia, 
sic  protegit  pecunia.  Hoc  autem  plus 
habet  eniditio  et  sapientia,  qu6d 
vitam  tribuunt  possessori  suo. 

14.  Considéra  opwaDei,  quôd  ne- 
mo  possit  eorrigere  quem  iile  des- 
pexerit. 

15.  In  die  bonà  fraere  bonis ,  et 
malam  diem  praeeave.  Sicut  enira 
baac^  sic  et  iUam  fecit  Deus^  ut  non 
inveniat  homo  contra  eum  justas 
querimonias. 

16.  Hœc  quoque  vidi  in  diebus 
'Vïinitatis  meœ  :  jostus  pent  in  justi- 
tlÀ  suà^  et  impius  mnlld  Tirit  tem- 
pore  in  malitià  suÀ. 

17.  Noii  esse  justus  multùm  :  ne- 
que  pins  sapias^  quàm  necesse  est. 
De  obstupescas. 

18.  Ne  impie  agas  multùm ,  et  noli 


ditate,  et  amplius  Tidentibus  so- 
lem. 

Quia  quomodô  umbra  sapien- 
tisB,  sic  umbra  argenti ,  et  quod 
plus  est,  sdentia  sapientis^vîfî- 
cabit  babentem  se. 

Vide  opéra  Dei  :  quoniam  quis 
poterît  adomare,  quem  Dens  per- 
verterit? 

In  die  bonitafis  esto  in  bono, 
et  in  die  malo  vide.  Et  quidem 
istud  congruum  huic  fecit  Deus 
ad  loquendum ,  ui  non  inveniat 
bomo  post  eum  quîdquam. 

Omnla  vidi  in  diebus  vanifaffs 
me8B  :  est  justus  periens  in  jusli- 
tià  suâ,  et  est  impius  longsevus 
in  malitià  suâ. 

Noli  esse  justus  multùm,  et  ne 
quœras  ampliùs,  ne  obstupescas.. 

Ne  impiè^agas  muitùm,  et  noli 


14.  Quàd  nemo  j)ossit  eorrigere  quem  iîle  despexerit  :  cpietû  seuqaod  iUe  curva- 
verit,  Hebr.  juxta  illud  quod  scriptam  est  :  Quis  fabrisatus  est  mutum  et  sur- 
dum,  videntem  et  cœeum?  nonne  ego,  Dominus  Deus?  Exùd,y  w,  il,  ul  fraslrà 
ol)loquantar  homines,  cùm  qu»  ego  sive  recta,  aiise  distoria  fecerim  (aul  pcr- 
miseriiii)  mutare  nemo  posait^  Hier.  Hune  versum  Eeciesùtstee  Cbald.  hic  refert 
ad  vitia  corporis,  ut  nemo  gibbosum,  claudumve  reslituere  possit  in  rectam  sta- 
turuu;  ac  proveibialilei  ioteUlgeudum;  utdiscaai  homines  paki,  qos  DeuajusUs 
de  eausis  inem^ndata  esse  volueiii,  slve  permiseidi. 

15^  In  die  bonà  i  pnBcedenlis  senlenti»  cocoUarium ,  ne  oklocpjaris  Dec  aot 
rébus  humanis,  sed  omnia  excipias  prout  eveniunt;  œquè  enim  fecit  Deus  bono& 
dies  malosve,  prospero»  et  «dversos;  neque  quidcpiam  forte,  aat  cecà  aecesai- 
late  fit,  sed  Dei  sapientiA.  Ut  non  iaveniat  homo  justas  qucBrhnoniat  :  Hebr.  et  non. 
inveniet  homo  post  eumqtUdquam,  poat  Deum  scilicet  :  m  te  excruciaoeris  cmen- 
dandis  Dei  operibus. 

16.  In  diebus  vanitatis  meœ  :  higus  vit©  vanissimîB.  In  justitid  sud  :  virtuliat 
atudium  non  prohibet  acceleratam  mortem  :  qpA  querela  passim  in  sacris  Libns, 
prœscrtim  Jerem.,  xii,  1,  etc.  Sed  hujus  lei  causa,  hia  diebus  vanissimis,  procul 
submovetur  ab  hominiun  aspecUbas.  Vide  infcàvui,  ii,  12, 13^  ix,  2«- 

17.  NoU  esse  justus  multùm  :  qui  summo  et  'strido  scmper  jure  agal;  qiu. 
trucem  et  rigidum  gerat  animum,  nunquàm  indulgens  veniam  ,  maxime  verà 
qui  superstitiosus  se  scrupoUs  torqueat  :  hune  scifcû  plue  justum  esse  quàm  jusium 
est,  et  ex  cuncUtione,  vel  fluctuatione  animi  penè  in  stuporem  verU  :  h«c  feeà 
Hier.  Ne  obstupescas  :  alii,  ne  desokUionem  tibiaccersas. 

18.  Ne  impie  agas  multùm  :  id  est,  diu,  nec  peccato  pcccaUa  addaa-DebemM 
enim  nos  akatim  erigere  post  ruiiwm;  non  imitari  eos,  qai  semel  dasestA.  régula, 
traduntse  vitiis  desperantes  :  Mpàes.,  iv,  29.  Gur  autem  hic  inseranlur  sentenli» 
non  itapropositocohœrentes,  (Sxhnns  soprè,  iv,  17. 
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esse  stoltus^  ne  moriaris  (a)  in 
tempore  non  tuo. 

Bonum  est  retinere  justom  (6). 
Et  quidem  ab  hoc  ne  dimittas 
manum  tuam  :  quonlam  qui  timet 
Deum,  egredietur  ad  omnia. 

Sapientia  confortabit  sapien- 
tem  super  decem  potestatem  ha- 
benles,  qui  simt  in  civitate  : 

Quia  non  est  homo  justus  in 
terra,  qui  faciat  bonum,  et  non 
peccet. 

Et  quidem  in  omnes  sermones 
quos  loquentur  impii  (c),  ne  de- 
derîs  cor  tuum,  ut  non  audias  (d) 
servum  tuum  maledicentem  tibi. 

Etenim  fréquenter  scit  cor  tuum, 
quia  et  tu  maledixisti  aliis. 

Omnia  hsec  tentavi  in  sapien- 
tia, et  dixi  : 

Sapiens  effîciar  :  et  ipsa  Ion 
giùs  facta  est  à  me,  magis  qu(im 
erat.  Et  alta  profunditas,  quisin- 
veniet  eamî 

Circuivi  ego  cor  (e)  meum,  ut 
ficirem  et  considerarem,  et  quae- 
rerem  sapientiam,  et  rationem; 
et  ut  cognoscerem  impietatem 
stulti,  et  imprudentiam  erro- 
rum  (/). 

Et  inveni  {g)  ego  amariorem 
morte  mulierem  ;  quaa  laqueus 


esse  stnltus,  ne  moriaris  in  lempore 
non  tuo. 

49.  Bonomest  tesustentare  jnstum, 
sed  et  ab  illo  ne  subtrabas  manum 
tuam  :  quia  qui  timet  Deum,  nihil 
negligit. 

20.  Sapiœtîa  confortavit  sapien- 
tem,  super  decem  principes  civitatis. 

21.  Non  est  enim  homo  justus  in 
terra,  qui  faciat  bonum,  et  non  pec- 
cet. 

22.  Sed  et  cunctis  sermonibus,  qui 
dicuntur,  ne  accommodes  cor  tuum  : 
ne  forte  audias  servum  tuum  male- 
dicentem tibi. 

23.  Scit  enim  conscientia  tua,  quia 
et  tu  crebrè  maledixisti  aliis. 

24.  Cuncta  tentavi  in  sapientia  r 
Dixi  :  Sapiens  effîciar  :  et  ipsa  Ion- 
giùs  recessit  à  me  ; 

2a.  Multô  magis  quàm  erat  :  et  alta 
profunditas,  quis  inveniet  eam? 

26.  LustraTi  universa  animo  meo, 
ut  scirem  et  considerarem,  et  quœ- 
rerem  sapientiam ,  et  rationem  :  et 
ut  cognoscerem  impietatem  stulti, 
et  errorem  imprudentima  : 

27.  Et  inveni  amarrorem  morte 
mulierem,  quœ  laqueus  venatorum 


19.  Bonum  est  te  sustentarejustum;  Bebr.  et  Septuag.  istum,  Nempe  justum  de 
qao  yers.  17  :  Sed  et  ab  iUo  ne  subtraha»  manum  tuam  :  nempe  ab  impio,  de  qao 
-vers.  18.  Bonum  est  jostia  benefacere,  sed  peccatoribus  benefacere  non  esl  ma- 
lum;  bonmn  domesticia  fidei  beneiacere,  sed  et  omni  petenti  tribuere^  Hier.  Qui 
timet  Deum,  niMl  negligit  :  Hebr.  et  Septuag.  cum  omnibus  exibit,  prospero 
éventa  :  cùm  Deuni  diligeniibus  omnia  cooperentur  in  bonum  :  Rom.,  vm,  28. 
*    24.  Cuneta  :  Uebr.  euncta  hœc, 

25.  Quisinveniet  eam?  Vide  Job.,  xxvni,  12,  27. 

26.  Lustravi  universa,  27.  Et  inveni  :  En  egregium  tôt  înquisitionum  atqae 
ezpcrimeDtorum  tructum  :  inveni  amariorem  morte  mulierem  :  quse  nihil  nisi 
Boovia,  merasque  Yoluptates  prœ  se  ferebat.  Quà  enim  non  morte  amarius  aut 
tetrius,  impiœ  domînœ  serrire  libidlnibus  atque  erroribus,  et  Deomi  colère  quem- 
eomque  decerneret,  ut  Salomom  contigit?  quasi  diceret  :  Cùm  de  omnibus  bo- 

(a)  Var.  :  Car  moriem.  —  (6)  Boaum  est  retinere  te  istad.  —  (c)  Deett  impU.  —  (d)  Quia 
AOB  audiet.  »  {e)  Et  cor.  —  (/)  ImprudcuUum  errorem.  ~  {g)  loTeuio. 
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est^  et  s^gena  cor  ejus^  vincula  sunt 
manus  illius.  Qui  placet  Deo^  effu- 
giet  illam  :  qui  autem  peocator  «st^ 
capietur  ab  iUà. 

28.  Ecce  hoc  aveni ,  dixit  Eccle- 
siastes,  unum  et  alteram,  ut  inveni- 
rem  rationem. 

29.  Quam  adhuc  quœrit  anima 
mea^  et  non  inveni. 

Virum  de  mille  unum  reperi,  mu- 
lierem  ex  omnibus  non  inveni. 

30.  Solummodô  hoc  inveni^  qu6d 


venatorum  (a)  esi,  et  sagena  cor 
ejus  9  Yincula  sunt  manus  ejus. 
Bonus  coràm  Deo  eruetur  ab  cù^ 
et  qui  peccator  est^  capietur  in 
iUâ. 

Ecce  hoc  inveni ,  dixit  Eccle- 
siastes  :  unam  ad  unam  y  ut  in- 
venirem  numerum, 

Quem  adhuc  quaesivit  anima 
mea^  et  non  inveni.  Hominem 
unum  de  mille  inveni ,  et  mulîc- 
rem  in  onmibus  his  non  inveni. 

Solummodô  hoc  inveni ,  quia 


minnm  erroribus  diligentissimè  qusererem ,  mhil  certiùs  reperi^  qaàm  istud  de 
muliere  :  quôdque  ea  sit,  laqueus,  sagena,  vinctdum,  qao  te  nec  volens  niteosque 
extricare  possis,  tam  fœdà  quàm  misera  servitute:  qus  experlus  dicerOj  et  ab 
iusaniâ  su&  resipiscere  videtur.  Hier. 

28.  Ecce  hoc  inveni,  dixit  Ecclesiastes  :  sanè  et  hoc  mente  et  cogitatione  per- 
viderat^  Prov.,  n,  16;  v,  3;  vi^  24;  vu,  5  et  aUbi  passim.  Quid  igitur  htc  addit 
ioTentis,  nisi  ut  id  quod  ratione  perspexerat,  ipso  experimento  doctus,  referai 
et  incdcetî  Ecce,  inquit,  hoc  inveni:  egregiom  operœ pretium^  dixit  Ecclesiastes: 
quod  est  monentis,  inculcantis,  infarcientis.  Unum  et  alterum  :  ad  verbum  :  unatn 
ad  unam  :  phrasi  Hebr.  quod  nos  in  neutrum  vertimus ,  hoc  est ,  versando  in 
animo  unum  ad  unum ,  sive  unum  post  alterum ,  atquc ,  ut  ait  Hier.,  siglilatiin 
ac  minutatim,  velut  subductâ  ratione ,  perpendena  onmia,  et  diligenler  eventi- 
lans,  ut  invenirem  rationem, 

29.  Quam  adhuc  quœrit  anima  mea  :  in  qnà  adhuc  laboro,  ammumque  excm- 
dans  ac  pertundens,  uon  possum  hujasrei,  hoc  est,  muliebris nequitis  assequi 
causam;  sed  hoc,  inqult,  unum  comperi  :  virum  de  mille  unum  reperi,  qui  sa- 
peret  :  mulierem  verô  nuUam  ;  sive  ut  habet  textus  :  mulierem  ex  omnibus  non 
inveni:  a  omnes  enim  me  ad  luxuriam,  et  non  ad  virtutem  deduxerunt.  »  Hier, 
hic. 

30.  Solummodô  hoc  inveni  :  tanquam  diceret  :  Quœrentî,  cogitanUque,  cor  ha- 
manum  genus,  ac  prœsertim  fœmineum  sexum,  cui  et  viri  serviunt,  iosipientia 
peryagata  corruperit,  unum  illud  occunit,  nempe  qu6d  Deus  hominem  non  la- 
lem,  qualis  nuno  est,  fecerit  :  imô  quàd  fecerit  Deus  hominem  rectum  :  nequc  illa 
quam  vidimus  perversitas  et  obliquitas ,  sit  natura  instituU  hominis,  sed  pœna 
damnati,  ut  prœdarë  August.  Quàd  fecerit  Deus  hominem  rectum  :  recta  sentien- 
tem,  recta  diligentem,  sociis  œquum,  Deo  subditum;  et  ipse  se  dislortum  jam 
Inde  ab  initio  fecerit.  Quomodô  autem  distortum,  nisi  qu6d  ipse  se  infinitis  mis^ 
cuerit  quœstionibus  :  vel,  ut  habent  Hebr.,  Septuag.,  ipse  Hier,  ad  Paulum,  co- 
dem  plané  sensu  :  Et  ipsi  quœsierunt  cogitationes  multas;  in  varia  ac  pessima 
se  studia  ac  dubia  distraxerunt.  Cujus  rei  fons  est,  qu6d  cùm  homini  verilas 
divinœ  legis  decisione  constaret,  huic  définition!  non  steterit,  ac  de  pnecepto 
ipso  quœsiverit,  parendumne  esset  :  audiveritqae  libens  fœmina  quiestionem 
temerariam  :  Cur  prœcepit  vohis  Deus?  Gen.,  m,  i,  viroque  persuaserit  ut  eàdem 
de  re  anceps  quœreret.  Sic  aliœ  ex  aliis  ortse  quoestiones,  dobitatumque  de  Deo, 
de  providentiA ,  de  legibus,  deque  certis  œquè  ac  de  incertis:  abiitque  prorsùs 
ex  humauo  génère  iila  rectitude,  quam  Deus  fecerat;  extiteruntque  uogitaliones 

[a)  Var.  :  Detst  Tenatorum.  —  {h)  Dee$t  tant.  —  {e)  Et  peccator  capietur. 
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fecit  Deiis  hominem  rectum;  et 
ipsi  quœsierunt  cogitationes  mili- 
tas. 


fecerit  Deus  hominem  rectum^  et  ipse 
se  infinitis  miscuerit  quœstionibus. 
Quis  talis  ut  sapiens  est?  et  quis  co- 
gnovit  solutionem  verbi? 

àve,  nt  Hieronymus  hic  elegantissimè  vertit,  quœstioncB  ac  flactuationes^  quibui 
ipse  86  homo  conturbaret,  atque  perverteret. 


CAPUT  VIII. 

Sapiens  Tultn  qaoqne  agiuMcitnr  :  regrnn  majestat,  S  et  aeqq.;  renim  commodi  nexus  et  oppor* 
tnnitates,  6;  bomiaum  imperitia,  7  ;  dominaudi  libido,  9;  hypocrite,  1 0  *,  malorum  res  pros- 
perse  :  bonorum  advers»,  11»  14]  bene  piia,  malè  impiis,  12, 13;  impiorum  seuteuUa,  15;  opéra 
Dei  iiiTestigabilia,  16, 17. 


T£RSIO  VULGATA. 

4.  Sapientia  hominis  lucetin  vultu 
ejus,  et  potentissimus  faciem  illius 


TERSIO  s.  HIERONTMI. 

Quis  ita  ut  sapiens,  et  quis  no- 
ndt  solutionem  verbi?  Sapientia 
hominis  illuminabityultum  ejus, 
et  f ortis  faciem  suam  commutabit. 

Ego  os  régis  custodiOji  et  loque- 
lam  juramenti  Dei. 

Ne  festines  à  facie  ejus  abire, 
et  ne  stes  in  verbo  malo  :  quo- 
niam  omne  quod  yoluerit,  faciet. 

Sicut  dixerit  rez,  potestatem 
habet  (a),  et  quis  dicet  ei  :  Quid 
facis? 

Qui  custodit  mandatum,  non 
cognoscet  verbum  malum  :  et 
tempus  et  judicium  cognoscit 
cor  sapientis. 

Quia  omni  negotio  est  tempus 

1.  Sapientia  hominis  lucet  in  vultu  ejm:  Hebr.  ilhminat  tmltum  efus,  gratum 
reddit.  Et  potentissimus  faciem  iilius  commutabit  :  Hebr.  et  fortitudo  (sive  obsti- 
natio,  austeritas)  facieiejus  mutabitur,  Nilasperum,  nil  pervicax;  sedata  omnia, 
in  vulta  sapienUs. 

2.  Ego  os  régis  observo  :  Hebr.  observa,  nt  snpplendmn  sit,  ego  moneo^  vel 
qnid  simile.  Os  régis  :  id  eat,  mandatum.  Et  pracepta  juramenti  Dei:  Hebr. 
propter  juramentum  Dei,  régi  scilicet  prœBiitum.  Nota  fidem  régi  sacramento 
obligatam.  Idque  Tidetur  significare  fœdus  popuU  cnm  Davîde  coràm  Domino, 
Il  Reg.,  y,  3.  Item  cum  Joas,  lY  Beg.,  xi,  17.  Item  principes  dant  manum  Sa- 
lomoni,  I  Pc^L,  zxiz,  24. 

4.  Et  sermo  iliius  potestate  pknusest  :  Hebr.  régis. 

5.  Qui  custodit  prceceptum  :  reglB  scflicet.  Tempus  et  responsionem  cor  sapientis 
mielligit:  Hebr.  rationem,  morem  (régis  scilicet  alloquendi). 

6.  Omni  negotio opportunitas  :  judicium,  ratio;  eâdem  Toce,  ac  saprà, 

(«)  Var.  :  Uabeot. 


commutabit. 

2.  Ego  os  régis  observo ,  et  prœ- 
cepta  juramenti  Dei. 

3.  Ne  festines  recedere  à  facie  ejus, 
neque  permaneas  in  opère  malo  : 
quia  omne,  quod  voluerit,  faciet  : 

4.  Et  sermo  illius  potestate  plenus 
est  :  nec  dicere  ei  quisquam  potest  : 
Quare  ita  facis? 

5.  Qui  custodit  prœceptum ,  non 
experietur  quidquam  mali.  Tempus 
et  responsionem  cor  sapientis  intel- 
ligit. 

6.  Omni  negotio  tempus  est,  et 
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opportumtas;  ek  nmlla.  hamîîris  af- 
Ûicdo  : 

7.  Quia  ignorai pnetoita^  et  futura 
nullo  scire  potest  nuiitio. 

8.  Non  est  in  hominis  potestate 
probibere  spîritum^  nec  habet  po- 
testatem  in  die  mortis ,  nec  sinitur 
quiescere  ingraente  bello^  neque 
salvabit  impietas  impium. 

9.  Omnia  bœc  consideravi,  et  dedi 
oor  meum  in  cunctis  operibus^  quœ 
fiunt  sub  soie.  Interdùm  dominatiir 
bomo  bomini  in  malum  suiun. 

iO.  Vidi  impios  sepultos  :  qui 
eliam^  cùm  adbuc  viverent^  in  loco 
sancto  erant,  et  laudabantur  in  ci- 
vitale  quasi «justorum  operum^  sed 
etboc  vanitasest. 

i  1 .  Btenim  quia  non  prof  ertur  cité 
contra  malos  sententia^  absque  ti- 
moré ullo  filii  hominum  perpétrant 
mala. 

12.  Attamen  peccator  ex  eo  quèd 
centiesfacit  malum,  etper  patientiam 
sustentatur ,  ego  cognovi  quèd  erit 
bonum  timentibus  Deum;  qui  veren- 
tur  faciem  ejus. 

13.  Non  sit  bonum  impio,  nec  {H'o- 
longentur  dies  ejus,  sed  quasi  um- 
bra  transeant  qui  non  timent  faciem 
Domini. 


et  judicîran  :  afflîetio^  qoippe  bo< 
minis  milta  super  enni  : 

Quianescitquodfuturum  est:  si- 
eut  enim  erit,  quis  annimtiabitei? 

Non  est  bomo  potestatem  Ua- 
bens  in  spiritum^  ut  probibeat 
spîritum,  et  non  est  polestas  (a)  in 
die  mortis,  et  non  est  emissio  in 
die  belli  (b)  :  et  non  salvabit  im- 
pietas babentem  se. 

Omnia  base  vidi,  et  dedi  cor 
meum  in  onme  opus,  quod  fac- 
tum  est  sub  sole  :  et  dominatus 
cstbomo  bomini  utaffligeret  cum. 

Et  tune  vidi  impios  sepoKos,  et 
venerunt;etdelocosancto  egressi 
sunty  et  laudati  sunt  in  eivikite, 
quia  sic  fecerunt  :  sed  et  hoc  va- 
nitas. 

Quia  enim  non  estcontradictio 
facientibus  malum  cita  :  ideô  re- 
pletum  est  cor  filiorum  homi- 
num (e)  in  eis ,  ui  faciant  malum. 

Quia  peccator  facit  malum  ccn- 
ties,  et  eloogat  ei  Deus  (â)  :  ex 
hoc  cognoscof  ego»  quèd  erit  bo- 
num timentibus  Deum,  qui  time- 
bunt  àfaaieejus: 

Et  bonum  non  sit  imiHO,  et  noa 
prolonget  dies  quasi  umbra,  qui 
non  timet  à  facie  DeL 


vers.  6,  qaam  responsianem  rertU  interpres  :  et  muita  homénù  afjfHeth  :  Afficile 
est  opportunitatem  invenire,  et  commodos  reram  nexos. 

%.  Non  est  in  hominis  potestaie:  qvenndniodùm  extienram  vit»  haKtum  eobi- 
bere  ncmo  potest,  nec  se  expedire  citatus  ad  bellum;  ita  neque  $alvakii  impietos 
impittm:  qaamvis  ad  seryandum  se,  nec  acekri  parcat.  PrMbere  spiritum  :  aai- 
mam  fogientem.  Née  sinitur  quieseere  in^rtiente  beiior  Hebr.  née  est  missm. 

iQ.Ei  laudabaniur  in  dvitate  qwmjust&nm  opertan  :  ita  Septnsg.,  at  Hebr.^ 
obiivieni  tradentur,  ischtaehoau  :  pro  ischtaMkev-,  laadiAimtur  :  ea^  pn  betk  : 
aifninmMft  litterâ  Cekâlè  iovican  commntati»  :  et  ita  C&ald.  et  Syr.  Vu%.  eensva 
apertior. 

12.  Attamen,,,  ego  cognovi r  s^emm  tanfiae0letiiam  ergamiA»  Dei  îndid^eatia 
ac  miaericordia,  nt  eomm  suppheia  différât  ut  eorrigantnr;  quam  pateimis  egus 
esse  benignitatem  erga  justes,  nt  mercedem  prœstett  simÂe  argnmentvBi,  ni, 
l«^il. 


ia)  Vor.  :  Potens.  —  (6)  la  bcllo.  ^  (c)  HominU.  —  (4)  Deesi  Dent. 
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14.  Est  et  alia  vanitas  quae  fit  su- 
per terram.  Simt  justi>  quibus  mala 
proveniuDt,  quasi  opéra  egerint  im- 
piorum  :  et  sunt  impii^  qui  ita  se- 
curi  sont,  quasi  justoram  facta  ha- 
béant  :  sed  et  hoc  vanissimum  ju- 
dico. 

45.  LaudaTi  igitor  lœtitiam  quôd 
non  esset  homini  bonum  sub  sole, 
uifii  quôd  comederet,.  et  biberet,  at- 
que  gauderet  :  et  hoc  solum  secum 
auférret  de  labore  suo  in  diebus  vite 
suœ,  quos  dédit  ei  Deus  sub  sole. 

16.  Et  apposui  cor  meum  ut  sci- 
remsapienliam,  et  intelligerem  dis- 
tentionem,  que  versatur  in  terra  : 
est  homo,  qui  diebus  et  noctibus 
somnum  non  capit  oculis. 

17.  Et  intellezi  quôdomnium  opa- 
rum  Dei  nullam  possit  homo  inve- 
nire  rationem  eorum^  quœ  fiunt  sub 
sole  :  et  quantô  plus  laboraverit  ad 
quœrendum,  tantô  minus  inveniat  : 
etiam  si  dixerit  sapiens  se  nosse, 
non  poterit  reperire. 

15.  Laudavi  igitur  îœtUiam  :  ex  perQonÂ  impiorum,  qai,  quôd  omnia  in  futa- 
rum  serventuT  incerta^  nilûl  meUus  iacta  arbitrantor,  quàm  at  voluptati  se  dedant. 

iG.  Et  intelligerem  distentionem  :  negotium  mçioiraa^cv,  occnpationem,  supri, 
1, 13,  curam  supeifluam  :  suprà,  ii,  26.  Est  homo,  qui  diebus  ac  noctibus  somnum 
non  capit  :  qui  seipsuin  excruciat  quœrendis  rerum  et  eventuum  causis  :  «  cur 
alias  cœcus,  et  debilis,  aliusTidena  nascator  et  sanus; ...  iste  sit  nobiUs,  ille  iiir 
glorius  :  nihil  aliud  proficit,  nisi  in  saà  tantùm  quœstione  torqueri ,  et  dlsputa- 
tionem  pro  tormento  habere,  nec  tamen  iuyenire  quod  quœrit.  »  Hier.  hic. 

17.  Nullam  possit  homo  invenire  rationem,  ezactam,  accuratam,  perspicuam, 
neque  onminô  ullam,  nisi  Dei  lege  institutus,  aut  lamine  coUustratus.  Quanta 
plus  laboraverit.,,  etiam  si  dixerit  sapiens  se  nosse:  dao  tradit  yerissima:  prî- 
mam,  qu6  plus  conere  Dei  arcana  persequi,  eè  magis  te  ambagibos  ac  dubita- 
tionibos  involvas;  alterum,  sapientiam  ^^i^n^Apani  niiûi  esse  nisi  jactantiam; 
qaod  ^ft*»  aeqaeotia  oslendont. 

{§^  yar.  :  Aé  qnos  penreniunt.  —  {h)  Vite  sm».  —  (e)  Al,  iMonuia. 


Est  vanitas  quœ  fit  super  ter- 
ram  :  quia  sunt  justi  super  quos 
yeniunt(a)  quasi  facta  impiorum, 
et  sunt  impii  ad  quos  perveniunt 
quasi  facta  justoram.  IHxi  quia 
et  hoc  yanitas  est. 

Et  laudavi  ego  leetitiam  :  quia 
Bon  est  bonum  homini  sub  sole, 
nisi  comedeie ,  et  bibere ,  et  lœ- 
tari.  Et  ipsum  egredietur  cum  eo 
de  labore  suo  diebus  vite  (b) , 
quos  dédit  ei  Deus  sub  sole. 

Quapropter  dedi  cor  meum,  ut 
cognoscerem  sapientiam^  et  vi- 
deiem  occupationem  qu»  facta 
est  supev  terram.  Quia  et  in  die 
et  in  nocte  somnium  (c)  in  ocuhs 
suis  non  est  videns. 

Et  vidi  omnia  opéra  Dei  :  quia 
non  poterit  homo  invenire  opus 
quod  factum  est  sub  sole  :  in  quo 
laboravit  homo  ut  quaereret,  et 
non  inveniet  :  si  quidem  et  si 
dixerit  sapiens  se  cognoscere, 
non  poterit  invemre. 
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CAPUT  IX. 

Arcana  Del  :  nemo  scit  an  odio,  an  amore  ait  dignus  :  inde  comiptels  :  impiorain  aessns,  A,  8^ 
6  et  teqq.  ;  ret  human»  casu  régi  Tidentur,  11,  IS  ;  sapientia  contemptui ,  diTiUas  pretio  ha- 
bentur  càm  tamen  sapientia  armis  ait  melior,  14,  15,  16,  17,  18  ;  in  iino  peccans  :  ibid. 


VERSIO  VULGATA. 

i.  Omnia  hœc  traetavi  in  corde 
ineo>  ut  curiosë  intelligerem  :  simt 
justi  atque  sapientes^  et  opéra  eorum 
in  manu  Dei  :  et  tamen  nescit  homo 
utrùm  amore,  an  odio  dignus  sit  : 


TERSIO  s.  HIERONTMI. 

Omne  hoc  dedi  in  corde  meo, 
ut  considerarem  universa  :  quia 
justi  et  sapientes^  et  opéra  eorum 
in  manu  Dei  (a).  Et  quidem  cha- 
ritatem  et  quidem  odium^non 
est  cognoscens  homo  omnia  in 
facie  eorum. 

In  omnibus  eyentus  unus  ;  justo 
et  impiOy  bono  et  malo  y  mundo 
et  poUuto ,  sacrificantiy  et  non 
sacrificanti.  Sic  bonus  ut  peccar 
tor  :  sic  jurans  sicut  juramen- 
tum  timens. 


2.  Sed  omnia  in  futurum  servan- 
tur  incerta,  e6  qu6d  universa  œquë 
eveniant  justo  et  impio,  bono  et 
malo^  mimdo  et  immundo^  immo- 
lanti  victimas ,  et  sacrificia  contem- 
nenti  :  sicut  bonus,  sic  et  peccator  : 
ut  perjurus,  ita  et  ille  qui  verum  de- 
jerat. 

1.  Sunt  Justi  atque  sapîentes.  Idem  argumentam  de  bonis  malisque  iu  pue- 
sente  YitA  pari  modo  habitis  miris  versât  modis.  Vide  aulem  Hebr.  ex  Hier, 
quem  ipse  sic  exponit  :  Etiam  in  hoc  dedi  cor  meum,  et  scire  volui  quos  Dew 
diiigeret,  quos  odisset  :  et  inveni  justorum  quidem  opéra  in  manu  Dei  esse,  et 
tamen  utriàm  amentur  à  Deo,  annon,  nonc  eos  scire  non  posse  et  ambigao  Uac* 
tuare ,  utrùm  ad  probationem  sustineant  quœ  sustinent,  an  ad  suppliciuin  :  in 
futuro  igitur  scient  et  in  yultu  eonun  sunt  omnia;  id  est^  antecedit  eos,  cùni  ex 
hâc  Yità  decesserint,  noUtia  istius  rei;  quia  tune  est  judicium,  nunc  certameny 
et  quicumque  adversa  sustinent,  utrùm  per  amorem  Dei  sustineant  ut  Job ,  an 
per  odium,  ut  plurimi  peccatores,  nunc  habetur  incertum.  Rectè  ommnè;  idqae 
apertè  evincit  Ecclesiostes,  adeô  ambigua  esse  omnia,  ut  nemo  nec  de  aliis,  nec 
de  se  ipso  scist  an  amore,  an  odio  sit  dignus,  quod  et  nos  latere  possint  occiilta 
peccata  :  Z>e/iWa  enim  quis  inielligit?  Psai.  xviii,  13,  et  Deus  quid  de  quoqae 
senUat,  nedum  ullo  indicio  prodat,  involvat  magis.  Opéra  eorum  in  manu  Dei, 
solus  ipse  novit,  et  tamen  nescit  homo  :  Hier,  ex  Hebr.  et  Septuag.  et  quidem  ^a- 
ritatem  (Dei  erga  se)  et  quidem  odium  non  est  cognoscens  homo.  Quod  cùm  ait 
universim  traditum,  inde  profectô  efflcitur ,  ut  nec  de  aliis  quisquam,  nec  de  se 
ipso  liquidé  sciât  amorine,  an  odio  Deo  sit.  Omnia  in  fUturum  :  Heb.  et  Septuag. 
omnia  ante  fades  eorum,  sive,  ut  vertit  Symm.  apud  Hier.  Omnia  coràm  eis  m- 
certa,  ut  Deo  soli  id  constet,  quemadmodùm  suprà  dictom  est  :  Opéra  eorum  m 
manu  Dei, 

2.  Eà  qudd  universa  œquè  eveniant  justo  et  impio  :  etsi  eoim  plerumquë  veii 
legii  observatores  promissa  à  lege  temporaliaboiia  recipiebant;  tamen  nec  pe- 
nitùs  ad  onmes,  nec  ad  quodcumque  vitœ  tempus  ista  pertinebant.  Job  euim, 
David,  Tobias,  Daniel,  diutissimè  muita  perpessi,  vix  tandem  à  tôt  malis  expediti 

(s)  Var.  :  DominU 
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Hoc  cstpessimum  in  omni  quod 
factum  est  sub  sole,  quia  eventus 
unus  omnibus.  Sed  et  cor  filio- 
rum  hominum  repletum  est  ma- 
lilià;  et  errores  in  corde  eorum 
in  vitÀ  suÀ  :  et  post  heec  ad  mor- 
tuos. 

Quia  quis  est  qui  communicet 
in  omnes  viventes  ?  Est  confiden- 
fia,  quonlam  canis  vlvens  melior 
est  leone  mortuo  : 

Quia  viyentes  sciunt  qu6d  mo- 
riantur,  et  mortui  nesciunt  quid- 
piam;  et  non  est  eis  amplius 
merces  :  in  oblivione  enim  venit 
memoria  eorum. 

Sed  et  dilectio  eorum,  et  odium 
eonmi,  et  zelus  eorum  jam  pe- 
nit  :  et  pars  non  est  eis  adhuc  in 
sœculo,  in  omni  quod  fit  sub  sole. 

Vade  et  comede  in  lœtitià  pa- 
nem  tuum,  etbibe  in  corde  bono 


3.  Hoc  est  pessîmum  inter  omnia, 
quœ  sub  sole  fiunt,  quae  eadem 
cunctîs  eveniunt.  Unde  et  corda  filio- 
rum  bominum  implentur  malitià,  et 
contemptu  in  vitÂ  suà ,  et  post  hœo 
ad  inferos  deducentur. 

4.  Nemo  est  qui  semper  vivat,  et 
qui  bujus  rei  habeat  fiduciam  :  me- 
lior est  canis  vivus  leone  mortuo. 

5.  Viventes  enim  sciunt  se  esse 
morituros,  mortui  verô  nibil  nove- 
runt  amplius,  nec  babent  ultra  mer- 
cedem  :  quia  oblivioni  tradita  est 
memoria  eorum. 

6.  Amor  quoque,  et  odium,  et  in- 
vidiœ  simul  perierunt,  nec  babent 
partem  in  boc  sœculo ,  et  in  opère 
quod  sub  sole  geritur. 

7.  Vadeergcuet  comede  in  leetitià 
panem  tuum,  et  bibe  cum  gaudio 


Bont  :  prophète  aatem  Isaias,  Jeremias,  et  alii  multi,  nunqaàm  :  ipse  legislator 
Moyses ,  cùm  inter  popali  contumacb  odia  ac  seditiones  asperrimam  dimsset 
yitam,  nec  ad  terram  illam  admissùs  est.  Deus  igitor  homines  ad  meliora  pro- 
nûssa  prœparabat;  ettamen  agebatmirismodis^  utpromissa  temporalia  in  pie- 
risque  yalerent,  et  in  totà  lepnblicà  judaicà  maxime  elucescerent.  Ut  perju' 
rus  :  Hebr.  et  Septuag.  jtarctns  (temerè  scilicet)  sicut  is  qui  Juramenium  Omet  : 
religiosus  perjarusque  nuUo  discrimine  habiti. 

3.  St  contemptu  :  Symm.  apud  Hier,  procacitate  •  Hebr.  et  insaniœ  (sive  erro- 
res) in  corde  eorum  in  vità  eorum,  et  posteà  ad  mortuos  (pergunt)  nec  unquàm 
resipiscmit.  Quœ  item  ex  personà  impiorum  dicta,  posteà  in  fine  libri  claram  so- 
lutionem  babebmit,  ut  sœpè  monuimus. 

4.  Nemo  est  gtU  semper  vivat  :  Sym.  antecedenti  sic  jongit  :  Cor  hominum  re^ 
pletur  malitid  et  procacitate  in  vitd  sud  ;  nwistima  autem  veniunt  ad  mortem  : 
Quis  enim  potest  in  sempitemum  perseverarevivens?  Quœ  interpretatio  Hieronymo 
Clara  :  sensusqae  sit  :  Qu6d  bonis  malisqne  sequa  omnia  eveniant  :  homines  totÀ 
vite  in  errore  yersantor  j  donec  deveniamus  ad  mortem,  malorum  omnium  ter- 
ribilissimum  et  ultimum,  post  quod  non  spes,  aut  merces  uUa  super,  nuUusque 
ab  errore  resipiscendl  locus;  atque  omninô  ignorantia  însanabilis  :  ex  Hebr.  et 
Septuag.  sic  habes  :  Nom  quis  communicat  in  omnes  viventes  ?  quis  eorum  consors 
(semper)  esse  potest?  hoc  est,  quis  potest  semper  vivere,  ut  habet  Symm.;  pergi. 
Hier.  :  Est  confidentia  (sive  spes)  viventi,  scilicet  :  quoniam  melior  est  canis  vivus 
leone  mortuo  :  vita,  etiam  miserrima,  quàvîs  morte  prœstat  :  quod  morte  spes 
omnis  mercesque,  atque  etiam  rectè  gestorum  memoria  pereat,  ut  est  in  sequen- 
tibus,  5  et  6.  Quce  rectô  consonant  impiorum  dictis,  quorum  hic  persooam  agitt 

6.  Amor  quoque,  et  odium  :  quod  uno  verbo  Psalmista  transigit  :  In  iilâ  die 
peribunt  omnes  coffitationes  eorum;  Psal.  CXLV,  4,  in  nullA  parte  vite  hnmane 
•onL 
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yinum  tanm  :  quia  Deo  placent  opéra 
tua. 

8.  Omni  tempore  sint  yestimenta 
tua  candida^  et  ohsam  de  c^ite  tuo 
non  defidat 

9.  Perfruere  Tità  cum  nxore,  quam 
diligis  cimctis  diebus  yitœ  instabili- 
tatis  tnœ  j  qui  dati  sunt  tibi  sub  sole' 
omni  tempore  vanitatis  tuœ  :  hiec  est 
enim  pars  in  vità»  et  inlabore  tuo, 
quo  laboras  sub  sole. 

iO.  Quodcumquefaoeiepotest  ma-! 
nus  tua^  instanter  operare  :  quia  nec 
opuS;  nec  ratio,  nec  sapientia^  nec 
Bcientîa  erunt  apud  inferos,  que  tu 
properas. 

il.  Verti  me  ad  aliud^  et  vidi  sub 
sole,  nec  velocium  esse  cursum,  nec 
fortium  bellum,  nec  saplentium  pa- 
nem,  nec  doctorom  divitias,  nec  ar- 
tificum  gratiam  :  sed  tempus,  ca- 
sumque  in  omnibus. 

12.  Nesdt  homo  finemsnum  :  sed 
sicut  pisces  capiuntur  hamo ,  et  si- 
eut  aves  laqueo  comprebenduntur, 
sic  capiuntur  homines  in  tempore 
malo,  cùm  eis  exiemplè  superve- 
nerit. 

13.  Hanc  quoque  sub  sole  \idi  sa- 
pientiam,  et  probavi  maximam  : 


vinum  tuum,  quoniam  jam  com- 
placuerunt  Deo  opéra  tua. 

In  omni  tempore  sint  yestimenta 
tua  candida  :  et  oleum  de  capite 
tuo  non  desit  (a). 

Vide  vitam  cummuliere  quam 
dilexisti  omnibus  diebus  vitœ  va- 
nitatîs  tu(B,  qui  dati  sunt  tibi  sub 
sole  :  quia  btec  est  pars  tua  im 
vità,  et  in  labore  quo  tu  laboras 
sub  sole. 

OmniaqufB  invenit  manus  tua, 
ut  facias,  in  virtute  tuà  fac  :  quia 
non  est  opus,  et  cogitatio,  et  sciais- 
tia,  et  sapientia  m  infemoy  que 
tu  vadis  iUuc. 

Converti  me,  et  vidi  sub  sole, 
quoniam  non  est  velocium  cur- 
sus, nec  fortium  prasUum,  née 
saplentium .  panis,  nec  pradeo- 
tium  divitiœ,  nec  sdentium  gra- 
tia  :  quoniam  tempus  et  eventus 
occurret  omnibus  ilUs. 

Et  quidem  nesdt  homo  tempiiB 
suum  :  quasi  pisces  qui  retinen- 
tur  in  retlaculo  malo  (6),  et  sicut 
volucres  quœ  colligantur  in  la- 
queo, similiter  oorruent  filii  ho- 
minum  in  tempore  malo,  cùm 
oeciderit  super  ipsos  extemplô. 

Sed  et  hanc  vîdi  sapientiam  sub 
sole,  et  magna  est  apud  me. 


9.  Cum  uxore  :  Hebr.  cwn  muUere;  quamcumque  dikxeris  :  luBC  enlm  continuât 
Jn  persoBÛ  impiomm,  ac  voluptaosorum  hominum. 

10.  Quodcumque  potest,.,  instanter,,.  quia  nec  optts.,,  apud  in  feras  :  vanam,  bre- 
vemque  vitam  vanA  et  brevi  voluptate  percurre;  et  si  qaid  delectare  poteat, 
festlnos  carpe  ne  pereat,  Hier. 

11.  Nec  velocium  esse  eursum^'  qnôd  nec  optimi  eligantar,  et  etiam  oplimos 
saccefisus  ipse  fallat,  neque  posait  homo  providere  quidquam,  ut  vers.  12.  Longà 
aliter  Paulus  :  non  enim  e6  qu6d  neque  fortitudo,  neque  cursus  velocitas  voleat 
apud  homines,  ezinde  concludit  casu  omnia  agi,  sed  contra,  Del  esse  oplatos 
dare  successus  :  Non  enim  volentis,  neque  currentis,  sed  miserentis  est  Dei, 
Rom.  IX,  16. 

12.  Nesdt  homo  ftnem  :  Hebr.  et  Septuag.  tendus,  commodaque  aut  incom- 
moda ex  eo  provenientla,  sed  in  prospéra  et  adversa  caico  impelu  se  infert. 

13.  Banc  vidi,.,  sepientitan  :  humanam  sapientiam  bactenus  inaectatùs^  none 
(a)  Vor.  :  Non  deficUt.  -*  (6)  In  capUooe  peMîmi. 
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Civitas  parra ,  et  Tiri  pauci  in 
eÂ  :  et  venit  ad  eam  rex  magnus^ 
etcircumdedit  eam;  et  œdificavit 
adversùs  eam  macbinam  ma- 
gDam. 

Etinvenit  in  eà  Tirum  pauperem 
et  sapientem,  et  salvayit  hic  ci- 
Titatem  in  sapientiÀ  suà  :  et  homo 
non  recordatus  est  hominis  pau- 
péris  illius. 

Et  dizi  ego  meliorem  esse  sa- 
pientiam  super  fortitudine  {a)y  et 
sapientia  pauperis  quœ  détecta 
est,  et  verba  ejus  quœ  non  sunt 
audîta. 

Verba  sapientimn  in  quiète  au- 
diuntur,  plusquàm  clamor  po- 
testatem  habentis  in  stultis. 

Melior  est  sapientia  super  vasa 
belli;  etpeccans  unus  perdet  bo- 
nitatem  multam. 

commendare  ^idetnr  quàm  maxîmè,  sed  posteà  docet,  îd  etiam  ease  humanœ 
▼anitatisy  at  taota  qaoque  sapientia,  niai  divitisB  accédant,  nihili  apad  homines 
habeatur. 

17.  Verba sttpientfum  :  Hier.  :  a  Quemciunqae  in  Eccleaià  Yideris  declamatorem 
et  cmn  quodam  lenocinio,  ac  venustate  yerbonnn  excitare  plansus,  risus  excu- 
tare,  audientes  in  affeclus  lœtitiœ  concitare;  scito  signmn  esse  insipienti»,  tam 
ejus  qui  loquitur,  quàm  eorum  qui  audiont  :  veiba  quippe  aapientium  in  qoiete 
et  moderato  audiontiir  sUentio  :  »  hactenùs  Hier,  et  tamen  iUe  tam  sîlenter  au- 
ditus,  ac  potentiorom  Tociferationibua  anteposHus  ad  reram  hamanarnm  ludi- 
brium,etipse  sœpô  despicitor,  ut  habes  piœcedente  versa. 

18.  Et  qui  in  uno  peceaverit  :  Hebr.  unuspeeea/u,  Sicntimius  sapientiA  civitas 
serratur,  eic  miioa  lioperitiA  bona  res  malè  périt. 

•  (a)  Ytar,  :  £t  dixi  ego  :  Melior  est  Mpientia  saper  fortitadinenu 


14.  Civitas  parva,  et  pauci  in  eÀ 
viri  :  venit  contra  eam  rex  magnus, 
et  vallavit  eam,  extruxitque  muni- 
tiones  per  gyrum,  et  peifecta  est  ob- 
sidio. 

15.  Inventusque  est  ineà  vir  pau- 
per  et  sapiens,  et  liberavit  urbem 
per  sapientiam  suam,  et  nullus  dein- 
ceps  recordatus  est  bominis  illius 
pauperis. 

16.  Et  dicebam  ego,  meliorem 
esse  sapientiam  fortitudine  :  quo- 
modo  ergo  sapientia  pauperis  con- 
tempta  est,  et  verba  ejus  non  simt 
audita?  ♦ 

17.  Verba  sapientium  audiuntur 
in  silcntio  plusquàm  clamor  princi- 
pis  inter  stultos. 

18.  Melior  est  sapientia  quàm  ar- 
ma bellica  :  et  qui  in  uno  peccave- 
rit,  multa  bona  perdet. 


%»W^^^^^A^^W^^^^^^W»MM%WWMMVM^^WMMMM»«» 


CAP  UT  X. 

Ex  minimis  delictis  grandis  jaelura  :  staltns  non  se,  sed  alios  onmes  «tidtoB  putit,  3  ;  ne  prînei- 
pom  gratiâ  glorieris,  4;  reginien  fertarlteUiB;  piincipum  eireree,  5;  suâ  ffcrveé  capftus  : 
«ugomm  institata,  6, 9;  labore  acoHitr  iadoitria,  10  ;  detraclar  :  ctoltonuD  mnltiloqnia»  IS,  Id, 
14}  alia  ex  aliis  mala,  eaque  grayiora,  15;  rex  puer,  16  ;  rex  temperans,  17  ;  desi4teria.:  peoH- 
nte  pavent  omaia  :  non  (ifitrahfndiim  régi,  etiam  oocnllè,  20. 

VEBSIO  S.  HIEROimiI.  VERSIO  VULGATA. 

Muscœmoriturœ  exterminant  (a)  |  i.  Muscœ  morientes  perdunt  sua- 
1.  Muteœ  morindei.,,^  Pretiosior  est  si^entia  et  gloria,  parva  et  ad  tempus 
(a)  Var,  :  Uoten  mortis  poUuunt. 
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vitatem  unguenli.  Pretiosior  est  sa- 
pientià  et  gloriét^  parva  et  ad  témpus 
slultitia. 

2.  Cor  sapientis  in  dexterà  ejus,  et 
cor  stulti  in  sinistrÀ  illius. 

3.  Sed  et  in  via  stultus  ambulans^ 
cùm  ipse  insipiens  sit^  omnes  stultos 
œstimat. 

4.  Si  spiritus  potestatem  habentis 
ascenderit  super  te^  locum  tuum  ne 
dimiseris  :  quia  curatio  faciet  ces- 
sare  peccata  maxima. 

5.  Est  malum  quod  vidi  sub  sole^ 
quasi  per  errorem  egrediens  à  facie 

*principis  : 

6.  Positum  stultum  in  dignitate 
sublimi^  et  divites  sedere  deorsùm. 

7.  Vidi  serves  in  equis  :  et  princi- 
pes ambulantes  super  terrain  quasi 
servos. 

8.  QuWfodit  foveam^  incidet  in 
eam,  et  qui  dissipât  sepem,  morde- 
bit  eum  coluber. 

9.  Qui  transfert  lapides^  afOigetur 


oleum  compositionis  :  pretiosa 
est  super  sapicndam  et  glorlam 
stuKilia  parva. 

Cor  sapientis  in  dexterà  ejus, 
et  cor  stulti  in  sinistrà  illius. 

Sed  et  in  via  cùm  stultus  am- 
bulat^  cor  ejus  minuitur,  et  diclt  : 
Omnis  insipiens  est. 

Si  spiritus  babentis  potestatem 
ascenderit  super  te,  locum  tuiua 
ne  dimiseris  :  quia  sanitas  re- 
quiescere  facit  peccafa  magna. 

Est  malum  quod  vidi  sub  sole, 
quasi  ignorantia  egrediens  à  fa- 
cie potentis , 

Dari  stultum  in  sublimitatibus 
magniSy  et  divites  in  humtlî- 
tate  (a)  sedentes. 

Vidi  servos  in  equis,  et  princi- 
pes ambulantes  quasi  servos  su- 
per terram. 

Qui  fodit  !oveam>  in  ipsam  in- 
cidet ;  et  qui  dissipât  sepem,  mor- 
debit  eum  serpens. 

Qui  subtrahit  lapides  ^  dolebiC 


stultitia:  Hebr.  idquod  pretiosum  ex  sapientid,  et  gloriâ,  stulUtia  parva  ;  supple, 
coiTumpiU  Sicut  exigaœ  musc»  optimum  unguenlum,  sic  paululùm  stultiti»  e.x- 
ccllentem  sapientiÂ  et  glorià  virum  corrumpit;  cavendumque  omniaô  ne  le^es 
defectus  multitudine  grayent. 
2.  In  dexterà  :  deztera  recti,  sinistrà  pravi  symbolom. 

4.  St  spiritus.,.  ascenderit  super  te:  si  le  benignior  aura  favoris  aOlaverit;  si 
aliquam  acceperis  dignitatem  :  locum  tuum  ne  dimiseris  :  Hier,  noli  efferri  animo, 
noli  reiinquere  priera  opéra.  Quia  curatio,  sive  cautio,  ac  modesti  animi  pador, 
non  spleudor  dignitatis,  faciet  eessare  peccata  maxima, 

5.  Quasi  per  errorem  (aut  Hebr.  ignorantiam;  Septaag.  atque  involuntariè) 
egrediens  à  facie  prtncipis  :  adeô  absurdum,  ut  nonnisi  impradenti  excidat  prin- 
dpi.  Vide  autem  quàm  multa  peccent  principes  per  ignorantiam,  quibos  tamen 
respublica  pessumdatur. 

6.  Stultum  in  dignitate,,,.  et  divites  (sive  optimates)  sedere  deorsùm,  magnA 
rerum  perturbatione ,  quam  et  sequens  indicat,  nbi  servi  dominantar,  principes 
humi  repunt. 

8.  Qui  fodit  foveam qui  dissipât  sepem:  qui  prisca  instituta  subvertit,  aut 

qui  reipublicœ  robur,  nobiUtatem  scilicet,  structis  insidiis,  maUsque  artibas  pes- 
sumdat,  ut  ille  servus,  vers.  6  et  7,  is  sibi,  ac  reipublicœ  quam  improvidos  régit, 
accersit  infortunium. 

9.  Qui  transfert  lapides  :  prœcedentem  finnat  :  ut  non  firustrà  gestes  ingentet 
lapides,  aut  ligna  scindas  manibus  ;  sic  neo  (hutrà  convellas  instituta  majomin  : 

(a]  y<iT.  :  In  homili. 
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In  eis;  et  qui  scindit  ligna^  peri- 
clitabitur  in  eis. 

Si  retusum  fuerit  ferrum,  ethoc 
non  ut  priùs^  sed  conturbatum 
fuerit,  virtutibus  corroborabitur  ; 
et  reliquum  fortitudinis  sapien- 
tia  est. 

Si  momorderit  serpens  in  si- 
lentio^  non  est  amplius  habenti 
linguam. 

Verba  oris  sapientis  gratia  y  et 
labia  insipientb  prœcipitabunt 
eum. 

Initiumverborumstulti  [a)  in- 
sipientia,  et  novissimum  oris  ejus 
error  pessimus. 

Et  stultus  multiplicat  verba. 
Ignorât  homo  quid  sit  quod  fac- 
tum  est  :  et  quod  futurum  est 
post  eum  quis  annuntiabit  ei  ? 

Labor  stultorum  affliget  eos, 
qui  nesciunt  ire  in  civitatem. 

Vas  tibi,  terra,  cujus  rex  ado- 
lescens  est  (6) ,  et  principes  tui 
manë  comedunt. 

Beata  terra,  cujus  rex  tuus  filius 
ingenuorum,  et  principes  tui  in 
tempore  comedunt  in  fortitudine, 
et  non  in  confusione. 


in  eis  :  et  qui  scindit  ligna,  vulnera- 
bitur  ab  eis. 

iO.  Si  retusum  fuerit  ferrum,  et 
hoc  non  ut  priùs,  sed  hebetatum 
fuerit,  multo  labore  exacuetur,  et 
post  industriam  sequetur  sapientia. 

1  i .  Si  mordeat  serpens  in  silentio, 
nihil  eo  minus  habet  qui  occulte  de- 
trahit. 

12.  Verba  oris  sapientis  gratia  :  et 
labia  insipientis  prsecipitabunt  eum. 

13.  Initium  verborum  ejus  stul- 
titia,  et  novissimum  oris  illius  error 
pessimus. 

44.  Stultus  verba  multiplicat.  Igno- 
rât homo  quid  ante  se  fuerit  :  et 
quid  post  se  futurum  sit,  quis  ei  po- 
teritindicare? 

15.  Labor  stultorum  afiOiget  eos, 
qui  nesciunt  in  urbem  pergere. 

16.  Vœ  tibi,  terra,  cujus  rex  puer 
est,  et  ciyus  principes  manë  come- 
dunt. 

17.  Beata  terra,  cujus  rex  nobilis 
est,  et  cujus  principes  vescuntur  in 
tempore  suo  ad  refîciendum,  et  non 
ad  luxuriam. 


qaod  item  vetat  sapiens  alià  et  haie  cogQat&  aimilitadine,  graTi  hoc  interdicto, 
ne  termines  movei^,  Proo,,  xxii,  28. 

1 0 .  Si  retusum  fuerit  ferrum  rubigine  :  et  hoc  non  ut  priùs  :  supple  sciderit  :  et  non 
terserit  aciem;  Hebr.  supple,  qui  eo  utifur.  Sed  hebetatum  fuerit  :  cujus  loco  Hier. 
sed  conturbatum  fuerit  (quod  tamen  Hebr.  deest)  multo  labore ^  ac  yiribus  exa- 
cuetur  :  Hier,  ex  Hebr.  viriutibus  (seu  laboribus)  corroborabitur,  et  post  :  post 
industriam  sapientia:  yel  ut  habet  Hebr.  (sic)  et  excellentia  in  dirigendo,  sapleiiii& 
(est)  sensOls  :  Sapientis  est  cogitando  et  meditando  dirigere  ac  perpolire  animum, 
ut  terendo  et  detergendo,  perpolitur  ferrum. 

12.  Prœcipitabunt  eum  :  dejicient,  perdent. 

15.  Qui  nesciunt  in  urbem  pergere  :  qui  rem  obviam  et  notiasimam  non  inve- 
munt  :  proverbium. 

16.  Cufus  rex  puer  est  :  sic  apud  Isaiam,  m,  4  :  Dabo  pueros  principes  eorum  : 
nequetantùm  aetate,  sed  sensibus.  Et  cujus  principes  manè  eomedunt  :  luxuriA, 
non  necessitate,  ut  seq.  vers.  Sic  idem  Isaias,  y,  H;  Va  qui  eonsurgitis  manè  ad 
ebrietatem  sectandam.  Cbald.  de  us  accipit  qui  ante  juge  saeriflciom  manô  co- 
mederent. 

17.  Nobilis:  Hebr.  et  Septuag.  heroum,  sive  clarorum  ac  fortium  virorum  filius, 
ifl)  Var.  :  Ejas  pro  stolti.  —  [b]  Deett  est. 

TOM.   I.  36 
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18.  In  pigritiis  humiliabitur  conti- 
gnatio^  et  in  infirmitate  manuum 
perstillabit  domus. 

19.  In  risum  faciunt  panem  et  \h- 
num  nt  epulentur  viventes  :  et  pe- 
cnniae  obedlunt  omnia. 

20.  In  cogitatione  tuà  régi  ne  de* 
trabas^  et  in  secreto  cubiculi  tui  ne 
maledizeris  diviti  :  qnia  et  aves  cœli 
portabunt  vocem  tuam^  et  qui  habet 
pennas  annuntiabit  sententiam. 


In  pigritiis  humiliabitur  con- 
tignatio,  et  in  infirmitate  mannnm 
stiUabit  domus. 

In  risu  faciunt  panem  et  Tinum, 
ut  epulentur  viventes  :  et  argento 
obediunt  (a)  omnia. 

In  mente  tuà  régi  ne  maledixe- 
ris^  et  in  secreto  cubilis  tui  ne 
maledixeris  diviti  :  quia  volu- 
cres  cœli  auferent  vocem  tuam  (6), 
et  babens  pennas  annuntiabit  ver- 
bum. 


18.  In  pigritiis  :  meritô  luzarisB  desidiam  addit  comitem^  viribusanimi  et  cor- 
poris  voluptatis  studio  dissolutts  :  onde  humiliatur  contignatio  :  res  bamaiio 
spoDtè  labuntur,  acsao  numt  pondère,  niû  vaUdè  sustententur^  quod  moUiliesae 
desidia  prohibent. 

19.  In  nsum  faciunt:  vanissimi  bomines,  qui  dboa  ad  Yoluptatem,  non  ad 
cmsteotationem  coi  poris  sumunt^  pofalionesque  et  luxuriam  pro  verà  vitàhabent, 
faorum  veDalls  anima  pecunisB  serrit,  ac  per  pecuniam  ventri  :  sic  illi  apud  Pau- 
liun^  quibus  Deus  Tenter^  dea  pecunia  est^  Philip,,  m,  19;  Eph.,  v,  5. 

20.  Begi  ne  detrahas  :  etsî  puer  sit,  luxuriseque  ac  Toluptati  dedilus,  nt  suprà 
dixeiat;  iamen  parce  nomiui,  majestatem  reverere,  Dtviti  :  potenti^  principi. 
Aves  cœli  :  en  quanlâ  celerilate  mideclicta^  tutiâ  licèt,  ut  quidem  videbatur,  aui  i- 
buB  commissB,  Iamen  velut  pemiis  ad  principem  e^oleul;  en  aves  in  aulis  fre- 
quentes^quaB  cûm  aliud  agere^  et  Yclut  in  incerlum  Tolitare  yideanUir,  sludioâi^ 
simè  coUigont  quœ  etiam  incautis  exciderint 

(a)  "^€0".  :  Al,  Obediena.  (A)  Quia  aTis  cœli  auferet  vocem,  etc. 


CAPUT  XI. 

Eieemosyna,  qoibuscumque  obTiis,  l;  copiosè  danda,  2;  cave  qiio  stata  moriaris,  3;mmîâ  cantio, 
4;  opéra  Dei  iuscratabilia  :  labor  asiiduus,  0;  mon  certa  demonstratio  Tanitatii,  Sj  datit  flot 
et  Toiuptas,  Tana,  10. 


VERSIO  VULGATA. 

1 .  Mitte  panem  tuum  super  trans- 
euntes  aquas  :  quia  post  tempora 
multa  inveniés  illum. 

2.  Da  partem  septem^  necnon  et 


YERSIO  S.  HIERONTMI. 

filitte  panem  tuum  super  faciem 
aquœ,  quia  in  multitudine  die- 
rum  invenies  illum. 

Da  partem  (a)  septem,  et  qui- 


1.  Mitte  panem  tuum  super  transeuntes  aquas  :  quôd  omnipetenti  ntdandaiDj 
ex  Luc,,  \i,  20,  indiscrète  faciendum  bene^  Hier,  neque  pereantdata  egenis>  sed 
tutiùs  recondanlor,  ac  mala  futura  prceveniant^  vers.  2,  3. 

2.  Da  partem  aeptem,  necncn  et  oeto  :  mnltis^  imô  onmibns  :  sic^  Mich,,  v,  5  : 
Septeni  pastores  et  octo  primates,  pro  muUis. 

(a)  Var,  :  Pai-tei. 
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dem  ooto  :  quia  non  sois  quid  f  u- 
turum  malum  sit  super  terram. 

Si  replet»  fuerint  nubes ,  im- 
brem  super  terram  effundent.  Et 
si  ceciderit  lignum  ad  ausfrum^ 
aut  ad  aquilonem;  in  locum  ubi 
ceciderit  lignum^  ibi  erit. 

Qui  observât  ventum,  non  se- 
niinabit  :  et  qui  aspicit  nubes^ 
non  metet. 

Quomodô  non  cognoscis  tu 
quœ  sit  via  spiritûs,  et  sicut  ossa 
in  utero  prœgnânlis  ;  sia  nç^cis 
opéra  Dei>  qui  facit  omnia. 

Inmatutinoseminasementumn^ 
et  ad  Tesperum  ne  dimittas  ma- 
num  tiiam:  quoniam  nescis  quid 
placeat,  aut  hoo,  an  illud  :  et  si 
utrumque»  quasi  unum  bonum 
est. 

Et  dulee  lumen,  et  bonum  ocu- 
Us  videre  solem  : 

Quia  si  annismultisvixeritho- 
mo,  in  omnibus  bis  lœtetur ,  et 
meminerit  dies  tenebrarum,  quia 
plurimsB  erunt.  Onme  quod  ven- 
turum  est  vanitas. 


octo  :  quia  i^oras  quid  futurui^  sit 
mali  super  terram. 

3.  Si  replet»  fuerint  nubes^  ii^- 
brem  super  terram  effundent.  Si  ce- 
ciderit lignum  ad  austnun ,  aut  ad 
aquilonem,  in  (|uocumque  loco  ce- 
ciderit, ibi  erit. 

4.  Qui  observât  ventum,  nop  se- 
minat  :  et  qui  considérât  nubes,  nun- 
quam  metet. 

5.  Quomodô  ignoras  quœ  sit  via 
spiritûs,  et  quà  ratione  compingan- 
tur  ossa  in  ventre  prœgnontis;  sic 
nescis  opéra  Dei,  qui  fabricator  est 
omniton. 

6.  Manë  semina  semen  tuum,  et 
vesperè  ne  cesset  mànus  tua  :  quia 
nescis  quid  magis  oriatur,  boc  aut 
illud  :  et  si  utrumqaa  simtd,  melius 
erit 

7.  Dulce  lumen ,  et  delectabile  est 
oculis  videre  solem. 

8.  Si  annis  multis  vizerit  homo,  et 
in  bis  omnibus  lœtatus  fuerit,  memi- 
nisse  débet  tenebrosi  temporis,  et 
dierum  multorum  :  qui  cùm  vene- 
rint,  vanitatis  arguentur  prœterita. 


3.  Si  repMœ  fïterint  nubes  :  este  sicut  nubes,  ques  copiosè  et  ultrô  plaviam  lar- 
giuntur,  ita  tu  eleemosynam.  Si  ceciderit  lignum  :  cave  qu6  te  indioes,  sive  in 
bonum,  sive  in  mnlum,  cûm  qu6  cecideris  ,  ibi  perpetuô  mansurus  sis. 

4.  Qui  observât  veniwn  :  cunctanti  ac  trepido,  et  adversa  semper  tempora 
metuenti,  benefaclendi  prozimo,  atque  nniversim  bene  rei  gerenda  occasio  ela- 
bitur. 

5.  Via  spiritûs  :  venti  :  ipso  Domino  dicente  :  Neseis  unde  veniat,  aut  quà  va- 
daty  Joan.,  m,  8,  qu&  simililudine  sancti  quoque  Spiritûs  operatio  designatur, 
spirantis  ubi  vult  :  ibid.  atque,  ut  vu  H,  dona  singulis  dividentis,  I  Cor.,  xii,  11. 
Nec  désuni  qui  viam  spiritûs  eam  inlelligant,  quà  anima  corpori  se  infundat, 
propter  sequentia  de  fœtu.  Sic  nescis  opéra  Dei  :  nec  quÀ  ratione  tibi  pro  bene- 
facUs  atque  eleemosynis  bona  rétribuât. 

6.  Manè semina..,  et  vesperè  ne  cesset:  bona  opéra  assidue  finequentanda,  ac 
semper  benefaciendum  proximo,  neque  unquàm  parcendum  labori,  quamv/s, 
aliquÀ  ex  parte,  successu  frustretur  :  cùm  futurus  sit  aliquandè  proventus,  quo 
labores  etiam  irriti  repensentur. 

8.  Si  annis  multis...  et...  lœtatus  fUerit,  meminisse  débet  tenebrosi  temporis,  scu 
noctis  aetemœ,  et  dierum  multorum  :  mortis  scilicct,  post  qoam  aetemitas.  Qui 
dtm  venerint,  vanitatis  arguentur  prœterita  :  etiam  gaudia,  voluptatesqiie,  quo- 
rum ex  are  impiorum  commendatio  tanta  priecesserat.  Bic  incipit  solutio  quse^" 
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9.  LaBtare  ergo  jùvenis^  in  adoles- 
oentià  tuà,  et  in  bono  sit  cor  tuum  in 
diebus  juventutis  tuœ,  et  ambula  in 
viis  cordis  tui^  et  in  intuitu  oculorum 
tuorum  :  et  scito ,  quôd  pro  omni- 
bus bis  adducet  te  Deus  in  judicium. 

10.  Aufer  iram  à  corde  tuo,  et 
amove  malitiam  à  carne  tuà.  Ado- 
lescentia  enim  et  voluptas  vana  sunt. 


LaBtare^  adolescens^in  juYentnte 
tuà^  et  in  bono  sit  cor  tuum  in 
diebus  adolescentiaB  tu£B  :  et  am- 
bula in  viis  cordis  tui,  et  in  in- 
tuitu oculorum  tuorum.  Et  scito 
hoc^  quia  super  omnibus  bis  ad- 
ducet te  Deus  in  judicium. 

Et  repelle  iram  à  corde  tuo^  et 
aufer  malitiam  &  came  tuà  :  quia 
adolescentia  et  stultitia  vanitas 


tionum  ac  fluctaatîonum^  quibns  ex  impioram  personà^  voluptuosam  vitam  lao- 
dare  videbatnr. 

9.  Lœtare  ergo,  juoenis,  in  adolescentia  tuà  :  ironicè  dicta,  atTidetur,  aient 
Hiatth.,  xxwi,  45  :  Dormitejam,  et  requiescite  :  quasi  diceret  :  Jam  Istare,  si  po- 
tes, in  coDspectu  morlis  :  jam  prœdica  evanldas  fluxasque  lœlitias.  Scito  tamen 
futorum  ut  pro  omnibus  his,  quibus  Isetatus  fueris,  adducat  te  Deus  in  judicium  : 
et  quidem  post  mortem,  cujus  anteà  memimsse  jusserat.  Jamne  ergo  Tides,  in- 
aane,  jamne  sentis  yitam  non  esse  lusum,  Sap,,  xv,  i2,  neque  vana  omnia,  quas 
in  rem  tam  gravem,  tamque  tremendam  desînant  ? 

10.  Aufer  iram..,  malitiam ,  seu  flagilium  à  came:  in  ira  omnes  perturbatlones 
animi  comprehendit  :  in  camis  malilià  oniversas  corporis  voluptates.  Hier,  que 
efûcitur,  non  jam  in  Yoluptate  ducendam  vitam,  sed  omnem  ad  divinum  judi- 
cium traducendam  esse  cogitationem.  Adolescentia  enim  et  voluptas  vana  sunt  : 
etiam  ea  qusB  inter  Yitœ  vanitates  solatio  erat  voluptas,  inler  vana  reputanda  est  : 
que  nno  omnes  impiorum  argutationes  comiunt.  Pro  volupiate,  Hebr.  puberta- 
tem,  Hier,  et  Septuag.  stultitiamhaibent  :  hoc  est  procoldobio  voluptatem  ipsam, 
quœ  homines  dementat 


CAPUT  XII. 

Gouelusio  operii  :  de  Deo  eogitandam  ante  molestias  et  imbeeilliUtem  seneetotii,  4;  eorpns  •à 
■  teiram  :  spiritas  ad  Denm  :  taoa  onmia  :  audiendi  sapientet  :  eonim  sentpntim  qoalee,  11, 
■imia  icriptio  et  ledio,  iS  ;  Temm  bonom  :  foientûMpe  et  Tita  tamma,  13;  reddenda  ratio,  14. 


VERSIO  YULGATA. 

1.  Mémento  Creatoris  tui  in  die- 
bus juventutis  tuœ,  antequàm  veniat 
tempus  afSictionis  et  appropinquent 
anni;  de  quibus  dicas  :  Non  mibi 
placent  : 


VERSIO  s.  HIERONTMI. 

Et  ^mémento  Creatoris  toi  in 
diebus  juventutis  tuas  :  antequàm 
veniant  dies  malitiœ ,  et  appro- 
pinquent anni  in  quibus  dices  : 
Non  est  mibi  in illis  voluntas  (a}. 


1.  Mémento  Creatoris  :  te  jndicatori.  Prœdara  conclusio  egregii  operis  hoc 
capite  :  m  diebus  juventutis  tuœ  :  quantè  magis  cùm  judiciom  appropinquaverit! 
Et  anni  de  quibus  dicas  :  Non  mihi  placent  :  senUes  sdUcety  et  adBepulcniBi  pm- 
dpites. 

M  V;>r.:Volaptifc« 
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Antequàm  obtenebrescat  sol^ 
et  lumen^  et  luna,  et  stellae^  et  re- 
Yertantur  nubes  post  pluidam. 

In  die  quo  commoti  (a)  fuerint 
custodes  domûs,  et  perierint  yiri 
fortitudinis.  Et  cessabunt  molen- 
tes,  quoniam  imminufsB  sunt  :  et 
contenebrescent  quœ  vident  in 
foraminibus. 

4.  Et  claudent  ostia  in  plateÀ^ 
in  bumiiitate  vocis  molentis  ;  et 
consurgent  ad  vocem  volucrisj 
et  obmutescent  omnes  filiœ  car- 
minis. 

Sed  et  ab  ezcelsis  timebunt^  et 
fonnidabunt  in  via,  et  florebit 
amygdalum^et  impinguabitur  lo- 
custa  y  et  dissipabitur  capparis. 
Quoniam  ibit  bomo  in  domum 
œternitatis  suœ  ;  et  circuibunt  in 
plateà  plangentes. 

Antequ&m  rumpatur  faniculus 


2.  Antequàm  tenebrescat  sol,  et 
lumen,  et  luna,  et  steUœ,  et  revertan- 
tur  nubes  post  pluviam  : 

3.  Quandô  conunovebuntur  cus- 
todes domûs,  et  nutabunt  viri  for- 
tissimi,  et  otiosœ  erunt  molentes  in 
minuto  numéro,  et  tenebrescent  vi- 
dentes  per  f oramina  : 

4.  Et  claudent  ostia  in  plateà,  in 
bumiiitate  vocis  molentis,  et  consur- 
gent ad  vocem  volucris  et  obsurdes- 
cent  omnes  filiœ  carminis. 

5.  Excelsa  quoque  timebunt  et 
formidabimt  in  via,  florebit  amyg- 
dalus,  impinguabitur  locusta,  et 
dissipabitur  capparis  :  quoniam  ibit 
bomo  in  domum  œternitatis  suœ,  et 
circuibunt  in  plateà  plangentes. 

6.  Antequàm  rumpatm^  funiculus 


2.  Et  revertantur  nubes  post  pluviam  :  senum  oculi  caligine  obdacti,  etiam 
cùm  serenum  est,  nubes  videra  se  putant. 

3.  Quandà  commovebuntur  (trement)  custodes  domùs  .'xnanasprotegendo  corpori 
nat8B.  Et  nutabunt  vtri  fortissimi  :  crura ,  femora  qasB  corpus  sustentaut  :  et 
otiosœ  erunt  molentes  :  dentés  :  et  tenebrescent  videntes  per  foramina,  oculi  : 
fœmin.  hebraîcè. 

4.  Et  claudent  ostia  in  plateâ,  in  humilitate  vocis  molentis  :  sive  oris  commo- 
lentis  cibos,  hoc  est,  claudentur  labia  extrinsecùs^  sublaUs  dentibus  compressa, 
ut  vox  exire  nisi  exâis  et  fracta  non  possit.  Et  consurgent  ad  vocem  volucris  : 
sonmus  levis,  facile  galli  cantu  abrumpendus:  et  obsurdescent ,  deprimentur, 
Hebr.  omnes  filiœ  carminis  :  aures  :  delectatio  musicœ  et  cantûs  concidet  :  Sic 
Berzellai,  U  Reg.,  xix^35  :  Octogenarius  sum  hodie  :  numquidvigentsensusmei.,, 
vel  audire  possum  ultra  vocem  cantorum  atque  cantatricum?  vel,  quidquid  erat 
vocale  conlicescet. 

5.  Excelsa  quoque  timebunt  :  triste  silicemlum,  neque  àltiora  conscendere  ne- 
que  aspectare  poterit;  omuia  ei  ruinse  proxima  yidebuntur  :  et  formidabunt  in 
via  :  planissima  quœque,  quaâi  impedita  et  confragosa  videntur  :  sic  timide  in- 
cedit.  Florebit  amygdalus  :  caput  canescet.  Hier.  Impinguabitur  locusta  :  incra»- 
sabitur,  ingravescet  :  etiam  minlma  quœque,  crassa  et  gravia  yidebuntur  infirme 
fieni.  Alii,  locustœ,  seu  cicadœ  stridulœ  nomine,  linguam  intelligunt  in  aenibua 
gravem  et  impeditam  :  pro  locusta,  verti  potest  talus  sive  pedes  intumescentes 
et  podagrà  praegravati,  quod  magis  Cbald.  placuit.  Et  dissipabitur  capparis  : 
libido,  concupiscentia.  Hier,  cibi  appetentia,  vigor  omms,  membrorum  rupto 
foadere. 

6.  Antequàm  rumpaiur  fimiculus  argenteus  ;  meduUa  spinalis,  argentea  propler 

(a)Var.;MoU. 
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argénteus,  et  recurrat  vitta  aurea,  et 
cohteratùr  hydria  super  fontem,  et 
conMngatur  rota  super  cistemam^ 

7.  Et  revertatup  pulvis  in  terrain 
suam  unde  erat,  et  spiritus  redeat 
ad  Deum,  qui  dédît  illum. 


argentin  et  recurrat  Titta  aurea , 
et  conteratur  hydria  saper  fon* 
tem^  et  conMngatur  rota  super 
lacum  ; 

Et  revertatur  pulvis  in  terram 
suam  sicut  erat^  et  spiritus  redeat 
ad  Deum,  qui  dédit  illum. 


colorem^  incurvata^  mox  fatiscens.  Item  nend  ex  eàdem  spinà  prodacti,  tam 
soluti^  ac  flaccescentes.  Et  recurrat  vitta  aurea  :  frangatar  ienticala  aurea^  Hebr. 
Vesicula  fellis,  quà  tabescente  cibi  concoctio  cessât^  et  alvos  incompositè  solTi- 
tur  aut  astriogitur;  qaod  xnazimô  in  senibus.  Et  conteratur  hydria,  quœ  jam 
urinam  non  conUneat  :  super  fontem  :  vesica  urjnaria  :  et  confringafur,  Dutet 
fiive  in  catbarros  defluat.  Rota,  sive  sphœra  :  caput  volubile  et  rotundum  :  cra- 
nium  :  galgai  :  quœ  vox  pro  capite  sumitur^  Exod.,  XYi^  16;  Num.^  i,  2.  Super 
cistemam  :  super  cavmn  pectoris,  Chald.;  et  decurrat  cranitim  ad  sepalcrum 
taum,  quod  planius  yidetur. 

7.  Et  revertatur  pulvis  in  terram  suam  unde  erat  :  plana  expositio  snigmatis^ 
et  plena  solutio  queestionum ,  prsserlim  illius  :  Quis  novit,  si  spiritus  fiiiorum 
Adam:  suprà^  m,  21.  Et  rectè  in antecedentlbus  dissolutio  corporis  tam  stadiosô 
describitur,  ut  înter  macbinse  faliscentis  ruinas^  animus  integer  ad  Demn  redire 
doceatur.  In  terram  suam  :  spiritus  ad  Deum  ;  subtiliter  omninô;  et  ex  ipsà  re- 
nmi  origine  quœstio  deciditur.  Ibi  enim  à  Deo  qaidem,  veriïm  è  Umo  terne 
corpus  flngitnr  :  spiritus  verô  totus  ex  Deo»  nulle  aliÂ  causa,  Gen.,  ij,  1,  onde 
terra  in  terram,  spiritus  ad  Deum,  ad  sua  qusque  revertuntur.  Ad  Deum  :  judi- 
candus  sanè,  ut  antecedentia  etsequentia  docent  :  elvel  meritô  repellendus,  vel 
œtemo  fœdere  conjungendus.  Cave  autem  hic  a  pessimà  Grotii  nolà,  ubl  retert 
Euripidis  locum  tanquam  huic  geminum,  in  SuppHcitus  :  reverti  res  omned  eô 
unde  ortœ  :  corpus  quidemin  terram,  spiritom  verô  ad  stbera  :  qui  locus  parùm 
abest  ab  illo  Virgilli  : 

— ■^-  atque  in  Tentos  Tila  reces6it« 

Âtqui  Ecclesiastes  diserte  pronuntiat  redire  hominis  spiritom,  non  ad  œthera, 
sed  ad  Deum  oui  dédit  illum.  iï^ther  autem  profectô  non  Salomoni  Deus,  sed 
Stoîcis,  apud  Ciceronem  dicentibus  : 

Aapice  hoo  sublime  oandeas  quem  invooant  omuei 
Jovem. 

et  apud  Virgillom  : 

At  pater  omnlpoteus  fœcandis  imbribus  Btbcr« 

Pari  exemplo  idem  Grotius  locum  illum  Sap,,  ii,  2.  Sermo  scintilla  6St,  Eoipedo« 
dis  loco  comparât,  quo  cogitationem,  sire  cogitandi  vim  docet  esse  sangoinem, 
cordi  circumfùsum.  En  Tiri  tbeologiam  inter  oratorum  ac  poetanim  lectio* 
nem  natam,  atque  adultam  in  sociuianismi  fœce.  (Ile  sanè  vult  videri  sua  ad  Job^ 
XXXIV,  14;  et  Gen.,  ii,  7;  qui  loci  errorem  flnnant;  Et  ad  Jobum  quidem  :  ita 
docet  vitam  omnium  enimantium  à  Deo  esse ,  quam  si  rcvocaverit,  intereaot  : 
ut  hominis  spiritus  haud  magia  sit  h  Deo,  vel  redeat  ad  Deum ,  reliquarum  ani* 
mantum  spiritu.  Ad  Genesim  autem  rotondô  docet,  neque  ibi,  neqne  EecL,  xii,  7 
agi  de  immortalitate  animorum,  quippe  quœ  non  prima,  sed  novœ  créât ionis  sit  : 
hoc  est,  non  Antiqui  Testamenti,  sed  Novi  :  atque  ideo  in  Apocalypsi  paaùm,  sanc> 
torum  animas  Deos  viventea  introducit  :  post  Novi  quidem  Testamenti  gratiam , 
Donanleà.  Quin  etlam  ad  hœc  verba  :  omnes  autem  vivtm^  ei,  Luc,  xx,  38,  hee 
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Vanitas  vanitatum,  dîxit  Eccle- 
siasteSy  unlversa  Yanitas. 

Et  ampHùs  quia  factus  est  Eo- 
desiastes  sapiens,  adbuc  docuit 
scientiam  populum,  et  audire  eos 
feoit,  et  scrutans  composuit  pro- 
verbia. 

Multùm  qusesivit  Ecdesiastes , 
utinveniret  verba  "voluntatis,  et 
scriberetrectè  verba  veritatis. 

Verba  sapientum  ut  stimuli,  et 
quasi  ciavi  in  altuin  defixi ,  ha- 
bentibus  cœtus,  data  sunt  à  pas- 
tore  uno. 

Et  amplius  ab  ipsis,  fili  mi, 
cave^faciendi  libres  multos,  qui- 
bus  non  est  finis  :  et  meditatio 
plurima,  labor  est  camis. 

Finis  sermonis  verbi  universi 
auditu  perfacilis  est.  Deum  time. 


8.  Vanitas  vanitatum,  dixit  Eccle- 
siastes,  et  omnia  vanitas: 

9.  Gùmque  esset  sapientissimus  Ec- 
desiastes, docuit  populiun,  et  enar- 
ravit  qufB  fecerat  :  et  investigans 
composuit  parabolas  multas. 

10.  QuBBsivit  verba  utilia,  et  con- 
scripsit  sermones  rectissimos,  ac  vc- 
ritate  plenos. 

1  i .  Verba  sapientium  sicut  stimuli, 
et  quasi  clavi  in  altum  defixi,  quœ 
per  magistrorum  consilium  data  sunt 
à  pastore  uno. 

i2.  His  amplius,  fili  mi ,  ne  requt- 
ras.  Faciendi  plures  librosnullus  est 
finis  :  frequensque  meditatio,  carnis 
afilictio  est. 

i3.  Finem  loquendi  pariter  omnes 
audiamus.  Deum  time,  et  mandata 


habet  :  «  Àtqni  mortai  tune  erant  :  sanè  :  aed  vivunt  quoad  Dei  potentiam,  qaœ 
potest  mortaoa  vitsB  meliori  reddere  :  ipse  enim  est  vocana  ea  qu»  non  sunt , 
tanquam  ea  qusa  sunt  :  »  quœ  quidam  nec  veretur  extendere  ad  patriarchas  ipsos 
Abrahamum,  Isaacum,  Jacobum  et  horum^  inquit^  simiies,  ac  proinde  illi  quoque 
eorum  numéro  qui  non  sint,  reponuutur.  Quce  quàm  à  christianœ  theologiee  pla- 
citis  abhorreant^  uemo  non  vidât.  Alia  aulem  multa,  quibus  ille  et  ecclesiastica, 
et  sua  quoque  mellora  convellit^  suo  loco  notari  opéras  pretium  ducimus  :  ne  plus 
œquo  credaat  dcriptori  progredieuti  paulat\m  ad  cathoUcam  yeritatem^  sed  non 
eamprofesso,  mullaque  exiuolitls  erroribus  retinenti;  quod,  etsi  viro  favemus, 
veritatis  amore,  ac  fraterni  periculi  metu,  lacère  non  possumus. 

8.  Vanitas  vanitatum.  Confectâ  probatione  quam  toto  libro  sasceperat,  ad 
caput  redit  ^  meritôque  iofert  vana  esse  omnia  :  sub  sole  quidem  ut  semper  : 
quare  animum  alliùs,  atque  ad  Deum  ipsum  evehi  oportere,  ut  statim  concludit, 
▼ers.  13. 

il.  Verba  sapientium  :  postquàm  stultas  quaastiones  et  opiniones  hominum 
dissolvit;  ad  veram  sapientiam,  yerosque  sapientes  sectandos  adliortalur.  Sicut 
stimuli,  et  quasi  clavi  in  altum  defixi  :  quôd  debeant  hœrere,  et  pungere^  non 
palpare  :  scd  errantibus  et  tardis  pœnitentisB  dolor es  et  vukius  iafigere,  Hier.  Quœ 
per  magistrorum  consilium  :  valent  enim  verba  sapientium,  si  non  auctoritate 
unius,  sed  consilio  atque  consensu  magistrorum  omnium  proferantur  :  idem  ibid. 
Data  sunt  à  pastore  uno  :  sive  Salomone,  antiquarum  sententiarum  diligentissimo 
coUectore^  vers.  10,  vel  quôd  unus  magister  sit  Dominus,  Hier,  omniaque  à  Deo 
ejusque  spiritu  profecta. 

12.  Frequensque  meditatio  :  commentalio,  lectio,  quœ  omnia  Hebr.  congruunt. 

13.  Finem  loquendi  :  dictorum  summam,  ad  quam  lectores  omnes  provocat  : 
ut  jamnon  necesse  sit  petere  libres,  qui  per  bominum  manus  nulle  fine,  dut 
operœpreiio  circumferuntur,  9-12,  neque  se  meditationibus,  Hebr.  studiis,  assiduû 
lectione  cooficere,  12  :  sed  unum  id  infigere  animo,  quod  omnium  caput  est  : 
librorumque  omnium  et  cogitationum  ipsiusque  adeô  vit»  summa  :  Deum  time: 
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eju8  observa  :  hoc  est  enim  .onmis 
home. 

14.  Et  cancta  quœ  ûuni,  adducet 
Deus  in  judicium  pro  omni  errato , 
sWe  bonum,  sive  malum  illud  sit. 


et  mandata  ejos  custodi,  hoc  est 
enim  omnis  home. 

Quia  omne  factum  Deus  addu- 
cet in  judicium  de  omni  abscon- 
dito,  siye  bonum^  sive  malum  siL 


hoc  est  omnis  komo  :  ut  alla,  quibus  se  homo  torquet^  ne  ad  hominem  qoidem 
spectent.  Clara  ergo  conclusio,  quô  omnia  hujus  libri  dicta  colUmant^  ut  quandô 
omnia  yana  sont  sub  8ole^  ad  id  conTeitamur  quod  sit  CBlemum. 

14.  Et  cuneta  quœ  fiuni  :  etiam  in  vilse  fine  :  alioquin  ea  pars  vitœ  qo»  pne- 
cipua  est^  h  Deo  judioe  immnnis  esset.  Pro  omni  errato  :  Uebr.  pro  omni  oc- 
eulto,  abscondito^  ut  non  modo  aperta^  sed  etiam  occulta  peccata  Dei  judicio 
snbsint,  neque  evadendi  locus.  tiunc  dictorum  fîuem  ^  kaioLC  summam  pariter 
omnes  csudiamus,  in  eÂque  acquiescamus  :  ita  faxit  Deus* 
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PRiEFATIO 

IN  CANTIGUM  CANTICORUM. 


1.  —  Christi  cnm  EcdeûÂ^  sanctisque  animabus  conjunctio^  conjugalis  amori 
figarà  ac  sacramento  ^  adumbrata.    . 

Yerbi  Dei,  seu  Sapientiae  divins,  atque  Ëcclesi» ,  sublimium- 
que  quibus  iUa  maxime  constat  animarum  miram  co^junctio- 
nem,  miros  amores  Scriptura  prsBdicat.  Yerbmn  enim  iUius 
amoris  vi  pertractmn  in  terras  suscepit  hominem ,  et  sublimes 
animas  adjunzit  ita  sibi,  ut,  teste  Paulo,  unus  cum  eo  sint  spi- 
ritus  (I  Corinth.,  vi,  17).  Ecdesiam  quoque  ac  sublimiores  ani- 
mas, Yerbo  ad  se  accedenti,  miram  amoris  rependere  vicem,  tes- 
tantur  illa  Pauli  :  Mihi  vivere  Christus  est,  Pbilip.,  i,  2i  ;  et  illud 
Davidis  :  Mihi  autem  adhcerere  Deo  bonum  est,  Psal.  Lxxn,  28; 
et  illud  :  Cor  meum  et  caro  meaeomltaverunt  in  Deum  vivum,  Psal. 
Lxxxiii,  3;  aliaque  ejusmodi.  Hos  ergo  amores  Salomon  ille 
templi  condltor,quo  veram  Ëcclesiam  adumbravit;  etpaciûci  no- 
mine  Christum  reprœsentans,  de  quo  item,  ut  spedali  Cbristi 
figura,  dictum  est  :  Ego  ero  ei  in  patrem,  et  ipse  erit  mihi  in 
filium,  II  Reg.,  vu,  14;  hos,  inquam,  amores  Salomon  in  hoc 
CanticOf  miris  affectibus,  mira  varietate  et  concinnitate  cecinit. 
Hujus  autem  Christi  cum  Ëcclesiâ  conjunctionis ,  in  conjugali 
amore  sancto  iUo,  castoque,  ac  divinitùs  instituto,  vivam  expressit 
imaginem.  Quo  etiam  sensu  in  Proverbiis  :  Posside  sapientiam;.. 
dilige  eam,  et  conservabit  te  :..  arripe  illam,  et  exaltabit  te  :  glo- 
rificaberis  ab  eâ,  cùmeam  fueris  amplexatus,  Prov,,  rv,  5, 6, 8; 
quod  interpretatus  ille,  qui  Salomonis  nomine  ac  spîritu,  librum 
Sapientiœ  scripsit  :  Hanc  amavi,  inquit,  et  exquisividjuventute 
meây  et  qtiœsivi  sponsam  mihi  eam  assumer e,  et  amator  factus 
sum  formœ  iUius,  Sap.,  viu,  2  ;  quare  per  omnia  Scripturae  volu- 
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mina  hase  imago  difTusa  est  ;  neque  quidqaam  frequenfius,  quàm 
sponsiet  sponsdBnomine,  Dei  et  Ëcclesias  SBlemam  conjunctio- 
nem,  amorem  vehementissimum,  firmam  et  incommutabilem 
fidem  passim  denotari.  Unde  etiam  infidelis  animaB,  ad  falsa  nu- 
minadeûdentis,  opprobrhim,  adulterii  fœdaeque  prostitutionis 
infamiam,  prophetas  quidem  omnes,  Ezechiel  verô  omnium  co- 
piosissimèet  vehementissimèexpressit,  Ezech.,  xyi,  xxm.  Osée 
etiam,  famosà  muliere  in  uxorem  ductâ,  Os.,  i,  3,  3.  Manavit  ea 
similitudo  ad  Novum  Testamentum  :  unde  illud  Joannis  Baptistae  : 
Qui  habet  sponsam,  sponsus  est,  Joan.,  ra,  29;  et  passim  in  Apo- 
calypsi,  Ëcclesia  procedit  ut  sponsa,  Christo  sponso,  ornatu, 
amore,  flde  dignissima;  nuptiaeque  Agni  celebrantur  :  Et  spiritus 
et  sponsa  dicunt  :  Veni,  Apec,  xxii,  17  ;  eo  plané  more,  rituque, 
quo  se  in  hoc  libro  sponsus  et  sponsa  mutuô  invitant.  Quin  ipse 
Paulus  apertis  verbis  docet  virum  et  mulierem,  eorumque  con- 
jugium,  jam  inde  ab  initio  fuisse  à  Deoinstltutum,  ut  esset  sacror- 
mentum...  magnum...  in  Christo  et  in  Ecdesid,  Ephes.,  v,  32; 
ipsamque  corporum  conjunctionem  assumit  ad  exemplum  con- 
junctionis  animée  cum  Deo,  sive,  quod  idem  est,  cum\eTbo  ac 
SapientiâDei  :  Membra  enim,  inquit,  sumus  corporis  ejus^  de 
came  ejus,  et  de  ossibtis  ejiis  :  propter  hoc  relinquet  homo  pcUrem 
etmatrem  suarn,  et  adhœrebit  uxori  suce,  et  erunt  duo  in  came 
unà,  ibid.,  30,  31.  Etiterùm  :  Qui  adhœret  meretrici,  unum  cor- 
pus efficitur;  erunt  enim,  inquit,  duo  in  came  unà;quiautem 
adhœret  Domino,  unus  spiritus  est,  I  Cor.,  vi,  16, 17.  Haec  si  quis 
diligenter  attendat,  et  ab  opère  Dei,  quod  est  sanctum  et  castuta, 
peccato  inolitam  fœdam  concupiscentiœ  labem  separet,  facile  la- 
telliget  meritô  Salomonem,  conjugalis  amoris  et  consueludinis 
specie,  sanctam  castamque  Ecclesise^  animarumque  fldelium  con- 
junctionem expressisse,  Ille  autem  pulcherrimus  atque  amantis- 
simus  Ecdesiœ  sponsus,  et  multis  saeculis  expectatus  fuît,  nec  nisî 
multis  votis  expetitus,  copiamsul  fecit;  et  postquàm  ad  nos  venit 
ac  Verbum  caro  factum  est,  abiit  ad  Patrem,  aliquandô  rediturus, 
ut  nos  ad  8e  raperet,  varioque  respectu  Ëcclesia  et  ejus  coinpos 
effecta  est,  et  adhuc  venturum  expectat.  Quod  autem  cum  unî- 
versà  Ecclesiâ  gestum  est,  id  quotidie  geritur  in  fidelibus  animîs, 
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ut  ad  eos  Ghrïâtus  eat  redeatque  per  admirabiles  vices ,  dintque 
animaB  perfeetœ  qusBdam,  qa^  in  altissimàm  contemplationem 
evectae,  suo  guodam  modo  Yerbo  potiri  videantnr  :  quœ  rota,  ac 
suspiria,  et  expectantis  animae  languorem,  potientis  fructnm  at» 
que  delicias,  per  amoris  eUam  humani  mirîûcos  incredibilesque 
motus  Salomon  explicanda  suscipit;  nullum  ut  yit»  Christian®  in 
Christum  crescentis  gradum  prsetermisisse  videatur.  Quo  etiam 
factimi  est,  ut  sublimes  animse  hoc  Cantico  semper  mirum  in  mo- 
dum  delectarentur,  in  eoque  voluptatem  Domini ,  nbertatemque 
degustarent. 

ir.  -^  Salomonis,  ac  filiœ  Pharaonis  casti  amoree^  ad  hujus  ii)ysterii  flguram 
assumpti^  ex  Psalmo  XLiv,  cum  uhiusque  canxdms  discrimine. 

Et  quidem  Salomon  se ,  castosque  suos  erga  filiam  Pharaonis 
affectus,  in  exemplum  profert,  dumque  in  verâ  historià  ea  ûngit, 
quae  flagrantissimo  amori  congruant,  describit  aptissimè,  sub  ele- 
gantissimœ  fabute  involucris,  cœlestes  amores,  Christique  et  Ec- 
desiâe  conjunctionem  canit.  Unde  Bemardus,  serm.  i  in  Caitt.  : 
aRex  Salomon  sapientiâ  singularis,  sublimîs  gloriâ,  rébus  af- 
fluens,  pacesecurus,  divinitùs  inspiratus,  Christi  et  Ecclesiae 
laudes,  et  seterni  connubii  cecinit  sacramenta  :  et  epithalamii  car- 
men  exultans  in  spiritu,  jucundo  composuit  eloglo,  ligurato  ta- 
meù  ;  velalis  et  ipse  instar  Moysi  faciem  suam,  quôd  rari  erant  eo 
tdmpôre,  qui  revelatâ  facie  gloriam  istam  speculari  sufficerent.  o 
Quibus  verbis  ut  totam  Salomonis  Christum  flgurantis  dignitatem, 
îta  totam  hujus  carminis  rationem  expressit.  Suavissimo  Cantico 
prœluserat  ipse  sanctus  DaVid  Psalmi  xliv  ,  prophetico  spiritu,  seu 
quisquis  ille  fuit,  qui  eodem  spiritu  plenus  eructavit  sermonem 
optimum,  Salomonique  conjugium  inituro  epithalamium  cecinit, 
eâdemque  figura  Christi  et  Ecclesise  nuptias  celebravit.  Id  tamen 
discrimen  est,  quôd  ille  victorias,  prœlia,  atque  heroica  prose- 
cutus  est;  noster  autem  Salomon  amoris  vim,  ac  snavitatem  car- 
mine  moUiori  complexus.  Sed  ne  parùm  congrue,  regio  nomine^ 
in  amatorios  sensus  ac  verba  deflueret,  majestate  tantisper  sepo- 
sitâ,  pastorem  induit,  et  in  idem  vit®  genus  Pharaonis  traduxit 
filiam;  acsub  eâ  figura divinissimamfabulam  lusit  PorrdJud®09 


Digitized  by  VjOOQ IC 


1572  PRiGPATIO 

delectabat  innocentissimae  pariter,  atque  occupatisrimae  pastoralis 
vitae  commemoratio,  guam  ab  initio  geneiis  humani  optimus 
guisque,  ipsigue  Patriarchœ  cœteris  prsBtulissent  ;  neque  illud  in- 
deconim,  quôdrex  pastorem  egerit,  recordatusregesinScriptaris 
passim  pastores  appellari,  patremque  Davidem  ab  ovibus,  ad  Dei 
populum  pascendum,  vocatum  fuisse,  Psal  lxxvii,  70,  71.  Quin 
etiam  instituto  operi  congruebat,  ut  velut  è  solio  descendens,  ama- 
torem  ageret,  celebraturus  eum,  gui  y  ictus  amore,  è  patemo 
sinu  ad  nostra  delapsus  est  :  negue  mysterio  vacat,  guod  Mgyp^ 
tiam  à  se  ductam  canit,  guae  est  imago  Christi,  Ecclesiam  ex  alie- 
nîgenis  ac  gentibus  congregantis  :  guô  etiam  pertinebat  illud  : 
Audi,  fttia,  et  vide  :  et  obliviscere  popidum  tuum,  et  donmmpatris 
tui,  etconcwpiscetrexdecorem  tuum,  Psal,  xuv,  11,  12.  Hocigi- 
tur  Salomonici  carminis  institutum  est. 

ilJ.  —  Nuptialis  festivitas  per  septem  dies  :  hinc  hnjus  dramatis  aîve  edog» 
pastoralis  coDstitutio  ;  quœque  personœ  inducantur. 

At  postguàm  antiguos  mores  imitatus,  pastoralem  eclogam  ca- 
nere  aggressus  est,.eam  in  septem  dies  divisisse  videtur.  Neque 
enim  diei  ac  noctis  passim  in  hoc  Cantico  recurrentis  vices  temerè 
memoratas  arbitrari  nos  decet.  Quid  enim  iUud  semel  bisgue  in- 
culcatum  :  Adjuro  vos,  ne  evigilare  faciatis  dilectam,  Gant.,  n,  7; 
m,  5;  et  illud  :  Donec  aspiret  dies,  et  inclinentur  umbrœ,  ibid., 
n,  17;  IV,  6,  haud  minore  studio  repetitum?  nonne  perspicuè  in- 
diqant  aliguot  dierum  ac  noctium  seriem?  Quid  guôd  sponsus  bis 
per  noctem  à  sponsâ  guaeritur,«ponsa  bis  in  custodum  manus 
diversissimis  circumstantiis  incidit,  ibid,,  ni,  4,  2,  3;  v,  2,  6,  7. 
An  hœc  temerè  effutita,  sponsague  nullo  ordine  dormitat  aut  vi- 
gilat?  guis  hoc  de  pulcherrimo  atgue  artiûciosissimo  carminé 
credideritî  Apertè  ergo  indicat  Salomon ,  hic  distinguendos  dies, 
eorumque  initia ,  ubi  obscuriùs  latent,  tamen  esse  inquirenda  : 
neque  enim  omnia  eodem  tenore  dici,  artis  ac  variandi  operis 
ratio  sinebat.  Cur  autem  bas  somni  et  vigilise,  dieique  ac  noctium 
vices,  ad  septenum  numerum  revocaremus,  causa  in  promptu 
fuit;  quippe  quôd  antiquis  Uebraeis  usitatum,  ut  nuptias  per  sep- 
tem dies  celebrarent*;  unde  Laban  Jacobo  se  delu^um  guerenti. 
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propter  inductam  loco  Rachelis  liam  :  Impie,  înquit,  hebdomadam 
dierum  hujus  copidœ  :  ethanc  quoque  dabo  tiM,  Gen.,  xxix,  27; 
et  ab  ipsâ  origine  mundi,  propter  requiem  Domini,  septem  dierum 
circulus,  multis  quidem  popuiis,  ac  Patriarchis  maxime,  eorum- 
que  posteris  commendatus  est.  Manavit  enim  ad  universam  gen* 
tem  mos,  omnia  ferè  solemnia  per  hebdomadam  peragendi  :  hinc 
et  luctus  septem  dierum,  et  festi  dies  ferè  in  hune  morem  compo- 
siti,  maxime  verô  nuptialis  festivitas.Sic  Samson^  ductâuxore 
Philistseà,  Jud.,  xiv,  12, 15, 17,  septem  dies  convivii  agitabat,  die- 
que  septimo  flniebatur  celebritas;  et  Ragud  profecturum  post 
nuptias  Tobiam  juniorem  adjuravit,  ut  duas  hebdomadas  mora- 
retur  apudse,  Tob.,  vin,  23;  commorationis  sdlicet  tempusad 
hebdomadam  revocans,  duplicarique  tantùm  pôstulans  à  genero, 
nunquàm  ad  se  posteà  redituro.  Hujus  rei  constans  est  apud  Ju- 
dœos  traditio ,  expressa  imprimis  à  Rabbi  Ëliezer  in  sententiis 
Patrum,  Pirçe  Abot,  c.  16;  adeôque  hujus  ritûs  tenaces  esse  me- 
morantur,  ut  qui  plures  sponsas  simul  duceret^  eum  singulis 
singulas  hebdomadas  epulares  impendere,  easque  cum  squalibus 
adolescentulis,  choreis  et  lusibus  peragere  doceant.  Congruum 
ergo  Salomoni  visum  est,  septem  dierum  spatio  carmen  nuptiale 
deflnire;  quos  Dies,  diiigentissimè,  quoad  fleri  poterit,  certis  notis 
distinctos,  in  iisque  vitœ  perfect»  incrementadabimus.  Porrô  Sa- 
lomon  hoc  carmen,  majoris  suavitatis  ac  yarietatis  gratift,  drama- 
ticum  esse  voluit.  GoUocutores,  Sponsus,  ipse  Salomon  et  in  eo  de- 
litescens  Christus;  Sponsa,  qua  et Ëcclesia,  et  sublimiores  animsD; 
Puellae,  sponsse  comités  adolescentulae,  animae  inflrmiores,  qua 
tamen  nonnullo  sponsi,  ac  sponsae  amore  teneantur  :  et  hoc  Salo- 
mon ex  Psal  xuYy  ad  suum  carmen  transtulit;  sic  enim  Psalmi 
auctor  ad  Salomonem  :  Astititregina  à  dextris  tuis:  et  :  Addu- 
centtir  régi  virgines  post  eam:  adducentur  in  templum  régis, 
Psal.  xuv,  10, 15, 16;  id  etiam  ex  Hebraorum  moribus,  apud 
quos  et  juvenes  et  puellae  sponsis  comités  addebantur  ;  quod  etiam 
in  Samsonis  ac  Philistœa  nuptiis  factitatum,  Jud.,  xnr,  11 ,  delec- 
tique  juvenes  triginta  numéro,  qui  cum  Samsone  essent.  Neque 
puellis  deerant  œquœvœ  virgines;  unde  etiam  in  EvangeUo  de- 
cem  illa  memorantur,  Matth.^  xxv,  1  ;  memorantur  et  arnicas 
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«ponsi,  et  âlil  sponsi,  sive  nuptialia  fe9tivitati9  comités,  Joan., 
lu,  39;  Matth.y  iXj  i5,  prorsÙB  ex  antiquis  ritibus.  Legimus  etiam 
apud  Theocritumelegantissimum  idyllium  de  Henelai  et  HeLens 
nuptiis,  Epithai.  Hélen.  là.  iB,  quo  muUa  e^  priscis  ilUs  moribus 
etiam  ad  tira&cos  traducta  reperias.  Certè  cosby^b  virgines  praestà 
9 ont;  quarum  è  numéro  selectae  duod^ûU)  nobilissimo  génère, 
ac  Lacedaemonis  deci)3,  qux  ipso  in  vespere,  ipso  nuptiali  tha- 
>mo,  epitbalamium  (gèrent,  festasque  chorea»  ducerent.  Ha$ 
i  itur  b^ud  inmiarîtô  ^ponsa^  comités  dixeris,  à  Salomone  toties 
ipepiQrata^.  Sic  ipterveniunt  sacro  dramati  Sponsus,  Sponsa,  Cho- 
rus conûtumi  sive  aliarum  quarumcumque  puellarum;  sive  Hie- 
jrpSQlypiitananim,  sive  etiam  agrestium  :  chori  enim  variant  iu:- 
terdùm ,  nec  imius  sunt  generis,  neque  desunt  muta»^  persona, 
oempe  amici  sponsi. 

JV.  —  4  qoibus  et  (jpi^  spiritu  hoc  Gai^ticum  legendum  qjaak$ye  interprètes 

habuerit. 

Hos  igitur  fiponsi  et  spcmsas  castos  amores,  qui  ad  amorem 
divinmn ,  propter  quem  bsdc  scripta  sunt,  referre  veUt,  is  ne- 
cesse  est,  ut  hiimanum  amorem  divinumque  complexus,  huic 
allfigoriam  exequiitur;  nequa  enim  aliter,  quàm  ex  eçrma  nexu 
intarpretaUo  apta  coosurgat.  QuA  in  re  baud  levé  periculum  est, 
sa  amoris  humani  fluxà  licet  gratià  detoiti  sensus,  ani/num  ab 
excelsâ  sede  dejiciant  :  neque  immerità  ab'ïïoc  Cantieo  arcebantur 
addascentuli,  proni  ad  voluptates;  teste  Orîgene»  in  Prdeg. 
ntriusque  operis  in  Gant  et  Hieronymo  passim,  Praelaiione  in 
librum  I  Comment,  in  Ezech.,  etc.  ft-ocul  ergo  bine  illi,  qui  ter- 
rena  sapiunt,  animales,  i^iritum  non  habentes  :  adsint  castî  casr- 
tseque,  qui  sanctum  amorem  spirent,  Deoque,  qui  estcbaritas, 
adbœrescant;  accédant  boni  sanctique  interprètes,  qui  non  se 
immergant  camalibus,  sed  qui  amorum  humanorum  sensus,  ef 
voluptates,  ut  periti  musici  chordas ,  levi  digito  puisent ,  tantùn: 
ut  amoris  diviM  suavissimum  sonum  eliciant  ;  qui,  ut  hoc  quo- 
que  ex  Cantids  sumamus,  caprearum  cervorumque  more,  vix 
pede  terram-attingant,  mox  transiliant  sensus  l^um^os,  atque 
ad  excelsa  se  eilerant.  Taies  dédit  Christus  Ëcdesiœ  suaa  Canlico- 
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nm  interprètes  :  principem  omnium  Origenem ,  de  gao  haec  me- 
ritô  Hieronymus»  ejus  Commentariormn  Qdus  interpres  :  a  Orige- 
ue3  cùm  in  csteris  libris  omnes  vicerit,  in  Cantico  Canticorum 
ipse  se  vicit,  »  (Prapfat.  in  Orig.  Cant.  )  Hune  sequitur  Philo  Car- 
pathius,  quarti  saeculi  episcopus,  quos  imprimis  complexus  est 
sanctus  Bernardus,  quanquam  ipse  habuit  docentem  se  de  omni- 
bus cœlestem  unctionem.  Hos  maxime  auctores  secuti  sumus; 
nec  praîtermisimusTheodoretum,  Gregorium  Magnum,  Aponium, 
Bedam,  bisque  accinentem  sanctum  Thomam  Aquinatem;  neque 
è  rccentioribus  Gasparem  Sanctium,  Societatis  Jesu  Theologum, 
aut  libertum  Fromundum  Lovaniensem;  quique  nostro  aevo  ex 
Augustinianâ  familiâ  Aloysius  Legionensis,  divinorum  librorum 
apud  Salmanticenses  interpres^  Canttca  Canticorum  explanavit, 
pari  pietatis,  doctrinae  et  elegantiae  laude  :  nec  defuit  sanctus  Am- 
brosius,  apis  instar,  mellitissimà  oratione  passim  hunclibrum 
depascens.  Hos  semel  honoris  causa  appellatos,  nihil  necesse  erit 
ubique  nominatim  adducere;  sed  addere  licebit,  quae  sacri  textûs 
sensibus  eruendis  congrua  videbuntur.  Caeterùm  haec  Salomonis 
cantio  tota  scatet  deliciis;  ubique  flores,  Iructus,  polcherrima- 
rumque  plantarum  copia,  veris  amoenitaSy  agrorum  ubertas, 
horti  vemantes,  irrigui;  aquae,  putei,  fontes;  odoramenta,  sive 
arte  confecta,  sive  quœ  sponte  suâ  humus  parlurit;  ad  haec  co- 
lumbs,  turturum  yoces,  mella,  lac,  vina  liquentia  ;  postremô  in 
utroque  sexu  formse  honestas  ac  yenustas ,  casta  oscula ,  am- 
plexus,  amores  tam  pudici  quàm  blandi;  si  quid  horrescit,  ut 
rupes,  ferique  montes,  ac  leonum  cubilia,  totum  ad  voluptatem, 
ac  velut  pulcherrim»  tabulée  omatum  yarietatemque  composi- 
tum.  Quorsum  ista?  nisi  ut  eorum  spede  delectati,  sciamus  quantô 
horum  Dominator  speciosior  sit,  (Sap.^  xni,  3)  diyînique  amoris 
Canticum  ordiamur  :  cujus  quidem  Cantici,  teste  Gregorio,  haec 
ratio  est,  hœc  yis,  ut  loquentes  de  corpore,  extra  corpus  fiant, 
humanique  amoris  discant  sermonibus,  quà  yirtute  in  diyinitatis 
amore  ferveant.  (Proœm.  in  Cant.)  Non  ergo  praetermittendus 
amor  humanus,  sed  danda  opéra,  ut  ad  divinum  yelpx  sit  tran* 
situs;  ne  machina,  quae  ponitur  ut  leyet,  ipsa  magis  opjgri- 
mat  et  aggrayet.  (Ibid.)  Hs6c  igitur  praelati,  jam  aggrediamur 
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divinissimum  librum,  quem  qui  legerent,  eos  legendi  fimctum 
hune  ferre  volumus,  ut  qUoties  amoris  yim  incredibilem  îrrequie- 
tamque  viderint,  aut  nullà  ex  parte  senserint,  tantos  animorum 
motus,  indignos  quocumque  creato  acfluxo  bono,  ad  verum  pul- 
chrum  bonumque  transferri  oportere  cogitent.  Det  autem  ipse 
Christus,  ut  amatorium  ac  nuptiale  carmën  amore  inflammati 
tractemus,  accensisque  lampadibus  Sponsum  ac  Sponsam  faustis 
vocibus  prosecuti,  intremus  cum  eis  ad  nuptias.  Amen,  amen. 
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SALOMONIS 

CAPUT  PRIMUM. 

Oicaliim  orii  :  nben  :  odoret  :  tractio  :  eellarium  :  nig^ra,  sed  formosa  :  ornatni  :  palchritado  : 
lectulus  :  tigna  :  laqueria. 

1.  Osculeturme  osculo  oris  siii  :  |  quia  meliora  sunt  ubera  tua  viao, 

*  Canticumcanticorum  :  non  tam  quôdsit  omnium  longissimum^  qu&m  quôd  sit 
omnium  longé  prœstantissimum:  neque  taniùm  inter  ea  cantica,  quœ  Salomon 
benè  multa  composuerat  {fUertmteïàm  carmina  efus  quinque  et  milie,  111  Reg.^ 
lY^  32),  sed  etiam  inter  omnia  qaotquot  sont  cantica^  cùm  in  eo  canatur  prsB-' 
cellentissimum  incamati  Del  et  EcdesisB  sacramentum^  eaque  qucB  nunqu&m 
ezcidity  et  virlutum  omnium  major  est^  charitas.  Unde  Bemardus  ait,  serm.  1 
in  Cant,  n.  8  :  «  Pro  su!  excellentiâ,  nuptiale  hoc  carmen  hujuamodi  titulo  prsB- 
aignatur,  ut  meritô  Cantica  conticorum  Bingulariter  appelletur;  aient  is  quoque 
cul  canitur,  singulariter  est  dictus,  rex  regum^  dominus  dominantium.  Sahmonis: 
pacifie!,  quod  nomen  convenit  principio  librj,  qui  incipit  à  signo  pacis;  quod 
est  osculum.  »  Bem.  ibid. 

PRIMA   DIES. 

1.  OsctUetur  me  osculo.  Peracto  ex  more  nuptiali  convivio,  solemnique  preca- 
tione  factA,  cujus  exempta  et  in  Genen  et  in  Tobiœ  libro  habentur,  Gen,,  xxix,  22, 
23;  Tob,,  vu,  15,  17,  19,  sponsa  castissima  vesperi  ad  virum  introducta  est  : 
ibique  Bumendum  nupUaUs  hebdomadis  initium,  Uebrœorum  more,  qui  dies  à 
TesperA  numerabant.  Sponsus  autem  summo  mane ,  quod  passim  in  hoc  tibro 
videra  est,  amore  quidem  tncensus,  nihil  tamen  infractus  ad  moUitiem,  consueta 
rusticans  pastoralisque  vite  officia  repeliit.  Intérim  sponsa  evigilans  amore  ta- 
bescebat;  cùmquepuellffi  comités  frustra  8olatia,f)ru8trà  fomenta  adhiberent,  desi- 
derlisTOtisqne  confecta,  prorumpit  in  has  voces  :  Ipee,  ipee  nnicum  solatium,  at- 
que  unlcus  amor,  ipse  oscuktitr  me  osculo  oris  sui  :  osculo  :  Hebr.  ex  oseulis,  id  est 
uno  ex  oseulis;  quasi  diceret  :  Yolo  quidem,  congeminet  et  contorbet  oscnla;  sed 
intérim  reficiet  yel  unum.  Oris  illius  pulcherrimi,  suavissimi,  fïacundissimi  :  quo, 
more  amantium,  totam  infùndat  animam,  et  eliciat  meam,  Ambr.  de  Isaac, 
cap.  III  :  Mihi  enim  vivere  Cknsius  est  y  Philip.,  i,  21  ;  et  :  Vivo  auiem,jam  non 
ego,  Gai.,  il,  20.  Ecclesia  igitur  quA  parte  perfecta  esl^  hoc  est,  sublimes  anim» 
divino  amore  perdte,  unoqne  spiritu  afflate,  conjunctim  et  siugulatim  hcBc  di- 
cunt,  et  synagoga  quidem  :  Qui  tamdiù  locutus  est  per  prophetas,  ipse  nunc 
adsit.  Ecclesia  verô  Novi  Testament!,  quam  htc  magis  spectamus,  jam  nupta,  jam 
potita,  postulat,  ut  non  per  spéculum  et  in  œnigmate  ac  per  fldem,  sed  ipse 
manifesta  in  luce  refulgeat.  Âe  sublimes  anim»,  aUl  alla;  ego  sacrosanctum  09« 
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3.  Trahe  me  :  post  te  cuiremu» 


2.  Fragrantia  unguentis  optimis. 
Oleum  effusum  nomen  tuum  :  ideo 
adolescentulœ  dilexerunt  te. 


ia  odorem  ungaentorum  tuorum. 
latroduxit  me  rex  in  cellaria  sua  : 


culum  flagito,  non  pedum,  quod  pœnitentis  est  :  sed  oris,  qaod  est  sponsœ.  Sponsa 
porrô  sponsi  osculo  perfruitur,  dùm  verba  vitBB  percipit,  et  velut  in  ipso  dicentis 
ore  leglt^  diffosamque  in  labiis  baurit  gratiam,  Psalm,,  tuy,  3,  exciamans  corn 
Petro  :  Domine,  ad  guem  ibimus'i  tterba  vitœ  œfemœ  hahes,  Joan.^  vi,  69.  Verba 
auiem  audit,  non  sonanfia  foris,  sed  intùs  immissa,  ipso  Spiritu  sancto  infnso^ 
quod  Patris  et  Filii  osuium  est.  Hic  ergo  exhibetur  anima  justiflcata  à  peccalis, 
et  conjugale  Verbo  :  quse  jam  conversa  sit  ad  perfectiorem  yitam  et  Christum 
experta,  amplexus  répétât.  Ad  amoris  impetum  pertinet  statim  ab  osculi  deside- 
rio  incboare,  nullà  circuitione,  ac  sponso  nequidem  appellato.  Sic  Maria  Magda* 
lene  ad  Christum,  quem  hortulanum  putabat  :  Si  tu  sustulisti  eum,  Joan.,  zx,  13. 
Âd  eomdem  impetum  pertinet,  qu6d  ab  unâ  personà  statim  ad  aliam  transfertar 
oratio;  à  comitibus  ad  sponsum,  quem,  amore  capta,  ut  prsesentem  alioquitur^ 
cùm  ait  :  Meliora  sunt  ubera  tua  vino  :  ubera  tua  :  Hebr.  amore$  iuij  nonc  et  ila 
passim  in  hoc  Gantico.  Antiqui  autem  interprètes  habent  ubera,  baud  magno 
discrimine  utriusque  vocis  apud  Hebrseos  :  neque  abludit  sensus;  ubera  enim 
delicisD  merse,  amores  meri;  quœ  sponsi  ubera  Patres  intelligunt  dootestamenta 
amorem  spirantia,  promisso  primûm,  deinde  exhibito  Ghristo.  Ubera  autem  ma- 
trem  et  nutricem  sonant.  Qnisquis  ergo  vult  Chnsti  hœrere  uberibus,  atque  inde 
lac  sugere,  simplice  anio^o  ad  christianœ  Titœ  redeat  infantiam.  Meliora  vino  : 
sic  i]]a  apud  Salomonem  :  Veni  :  inebriemur  uberibus,  ùve  amoribos,  Prov^ 
vu,  18.  Inebriat  Ghristi  amor,  ac  mentem  extra  serapit;  unde  Paulus:  Si'iie 
mente  excedimus,  Deo  :  sive  sobriisumus,  vobis,  II  Cor.,  v,  13.  Bt  nolite  ineitriari 
vino..,  sed  implemini  Spiritu  sancto,  Ephes.,  v,  18,  quam  ebrietatem^in  duMÛ- 
pulls  Spiritu  plenis,  Petros  agnoscit,  Act.,  ii,  15-17. 

2.  Pragantia  unguentis  optimis  :  Hebr.  ad  odorem  unguenta  tua  optima;  idem 
iisdem  verbis  sponsus  sponsœ  dicit  infià,  iv,  10.  Habet  Christi  amor  <Hnma  quibus 
animœ  capiantur,  inest  gustus  velut  sapor  vini,  inest  vis  delectans  et  inebrians 
animas,  inest  fragrantia  à  longinquo  etiam  alliciens,  qui  verus  est  cbnstianœ  gratiae 
fructus,  ut  longé  licèt  positi,  et  extra  nos  rapti,  ad  Dominum  trahamur,  ut  hobet 
sequens  versus.  Christi  ergo  bonus  odor  est  prsedicatio  Ëvangeiii,  et  aaavitas 
gratifie.  Oleum  :  eadem  vox  Hebr.  quœ  suprà,  unguentum.  Nomen  (mon  :  oam  ab 
unctione,  Messiœ  seu  Christi  nomen  :  quod  EyangelU  prœdicalione  toto  terra- 
rum  orbe  diffusum  est  :  et  consonat  illud  Psal.  zuv,  8  :  Propierea  unxit  te,  Deus, 
Deus  tuus,  Adolescentulœ  :  fidèles  anime  in  Do^itate  vit»  ambntonti»,  ac  KpiriUi, 
velut  musto  récente,  plenœ. 

8.  Trahe  me  :  post  te  cwremus  :  cupit  aponsa  tam  arctà  alligari  sponao^  ut  qoo- 
cumquèierit  pertrahatur  :  Neque,  inqtiit,  invitam  raines,  ego  enim  et  comités 
ultrô  sequemur,  et  quidem  cursu,  ungnentorum  tuorum  soavitate  perducttt. 
l^aheme,  qui  dbdsti  :  Omnia  iraham  ad  me  ipsum,  iosn.,  Jiï,  32  ;  et  :  Nemo  po^ 
test  veniread  me,  nisi  Pater  qui  misit  me,  traxerit  eum,  ibid.,  vi,  44.  In  odmm 
unguentorum  tuorum  :  deest  Hebr.;  rectè  tamen  explicakionis  cans&  ex  antè  dictis 
repetitom  :  Post  te  cwremus  :  si  traxeris.  Omois  enim  qui  audivit  et  didicity  ve- 
nlt  ad  te,  ibtd.,  45,  neque  qulsquam  sapientise  se  conjungit,ni8i  quem  ipaa  priorin- 
vitaverit,  infuderitqne  aliquid  sut.  Sponsa  ergo,  qnantumvis  vehementiwBmo  amore 
incitata,  agnoscit  se,  nhi  tractam,  blandftque  vi  ductam,  accedere  non  posée.  Pr&- 
darè  Ambrosius;  lib.  III,  fip.  il  :  Anima  c  oseulata  Verbom  Dei,  modom  non 
capit...  Cupit  attrahi  ut  sequi  posait.  Proptareà  adoleaoentuba  âilaxenmt  te: 
proptereà  certamns,  sed  comprehendere  te  non  poesumos  :  attrahe  noe  ut  pmm- 
aimus  currere,  ut  odore  unguentorum  tuonmi,  aeciptamoB  virtniem  seqaendi.  m 
Idem  n.  10  de  Isaac  ;  Aitr^nos;  curremus  :  «  Habemus  enim  cupiditetem  a»- 
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exultabimus  et  lœtabimur  in  te^ 
memores  ubenim  tuorum  super 
Tinum  :  recti  diligunt  te. 
4.  Nigra  sum ^  sed  formosa»  filis 


Jérusalem^  dcut  tabernacula  Ce- 
dar,  sicut  pelles  Salomonis. 

5.  Nolite  me  considerare  qu6d 
fùsca  sim^  quia  deeoloravit  me  sol  : 


qaendi^  qiiam  uDgaentonim  tuorum  infandit  gratia.  Sed  quia  cursus  tuos  œquare 
non  possimus^  attrahe  nos^  ut  anxlUo  tuo  fultœ,  vestigiis  tuis  possimus  insislere. 
Si  enim  tu  attraxeris^  curremus  et  nos.  »  En  soavis  prœdicatio  gratiœ.  Trahe  me  : 
curremus  :  quôd  Ecclesia  et  una  sit  et  plures  omnesque  animœ  in  eam  unitatem 
concurrant;  tum  quôd  sublimes  animse  ut  Pétri,  ut  Pauli^  validé  tractœ,  aliis 
▼erbo  et  exemplo  pertrahendis  inserviant.  Introduxit  me  rex  in  cellaria  :  Ilebr. 
m  cubictUa  sua,  in  secrétariat  in  thalamum,  sîye  conclave  intimum;  in  ar- 
canos  Scripturarnm  sensus.  Et  quidem  non  mimm  est  quôd  amanlissimus  novœ 
'  sponsœ  ostendat  omnîa  :  iUud  suavissimum,  quôd  ad  intima  deduxerit  beatis 
amplexibus  fruituram;  atque  id  ipsa  sponsa  jactat  ad  comités,  quod  subli- 
miores  animsB  interdCim  faciunt^  ut  et  inferiores  trahi  se  sinant^  tum  etiam  ex 
gaudii  redundantià.  Rex  :  tametsi  rex  Salomon  htc  ludit  cum  Sulamîte  régis  flli& 
sub  pastoralis  vitse  fonnà,  tamen  interdùm  majestatis  signa  prsesertim  ex  per- 
son&  sponsœ  resumit,  gratioremque  familiaritatem  facit  ipsa  majestatis  recor- 
datio.  Quoties  autem  sponsa  vocabulo  régis  utitur,  significare  videtur^  animam 
ad  divinam  Christi  naturam  carne  trangress& pénétrasse;  unde  hic  în  cubiculum, 
rn  ipsum  penetrale  admittitur.  Exultabimtis  in  te  :  statim  enim  ad  sponsum 
redit.  Recti  diligunt  te  :  eô  sponsae  charior,  quô  bonis  omnibus  amabilior;  et 
meritô  ad  Christum  ;  recti  diligunt  te  :  tu  es  enim  ipsa  veritas^  tu  rerum  om* 
nium  régula  et  modus. 

4.  Nigra  sum,  sed  formosa  :  aliud  enim  est  color^  aliud  venustos  oris  ac  linea- 
mentorum  membrorumqne,  et  totius  eorporis  apta  connexio;  nigra  autem  sive 
ftisca^  quia  perusta  sole  ;  colore  adventitio,  qui  facile  detergalur,  unde  infrà,  Yif, 
2j4,candoreJuspr8Bdicatur.  Sponsa  autem^sponsipulchritudine  intellectA,  veretur 
ne  parùm  illi  placeat,  fatetnrqne  se  decoloratam  anteactœ  vitœ  peccatis.  Excusât 
tamen  eum  colorem,  quôd  non  tam  nativus  sit,  quàm  aliundè  advenerit^  formosœ 
ex  opère  Del,  deletisque  peccatis  ad  primoevi  coloris  splendorem  et  gratiam  re- 
ditursB.  Sicut  tabernacula  Cedar  :  adducit  quœ  et  nigra  placeant ,  ut  tentoria 
Arabum  ac  prcesertim  Salomonis  ipsius,  quœ  caprims  pellibusper  se  nigris  exte* 
riùs  tecta,  intùs  tamen  aulœis  ac  tapetibus  pretiosis  niteant;  qa&  prope  figura 
dixit  Yirgilius^  Eclog.  10  : 

Et  nigra  Tîola  mut,  et  ▼aedjiia  nign. 

niai  quôd  htc  exempla  magmfîcentiora  protulit  Salomon.  Ecclesia  igitur  in  terris 
peregrinata  verè  simillima  est  regiis  tentoriis  soli^  pulveri^  pluviœ  expositis, 
adeôque  extra  deformibus  ac  nigris,  intùs  omaUs.  Sic  se  habet  Ecclesia^  verbum 
cnieis  ac  stulta  Dei  prœdicans,  I  Cor.,  i,  18^  25^  quœque  in  mysterio  abscondita 
eai, sapientiam,  ïbïà.,  u,  1,  i^parenlque  extra  ignobilia  mundi,  Ma.,  i,  2S,  et 
PauluB  cujus  sermo  contemptibilis,  acprœsentia  eorporis  infirma,  II  Cor.^  x,  10^ 
intùs^  arcana  sapientise  Dei,  meritôîque  Salomon  PsalmistsB  acdnitdicenti  :  Omnis 
gloria  filiœ  régis  ab  intits,  Psal.  zuv^  14. 

5.  Nolite  me  considerare,  quàd  fusca  sim.  Soient  muUeres  excusare  decolora- 
tum  vultum,  ejusque  causam  in  allos  refundere.  Sic  Ista^  cujus  specie  fidèles 
anîmœ  adumbrantur,  coaclam  se  dicit  à  fratribus  alienam  custodire  vineam,  cùm 
delicata  nec  costodiret  suam.  Hoc  autem  competere  videtur  Ecclesiœ  in  pasto- 
ribus^  qaoa  ad  custodlendam  vineam,  ipsom  scilicet  Ecdeaiam^  fratema  cogit 
charitaa^  cùm  se  ad  se  ipsos  custodiendos  minime  sofficere  posse  putent  ;  atque 
hinc  maoulaa  ex  necessitate  conversationis  homanœ;  quod  sœpè  ÂugustinuBy 
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filii  matrismeœpugnaveruntcontra 
jne^  posuenint  me  custodem  in  yi- 
neis  :  vineam  meam  noncustodivi. 
6.  Indica  mihi,  quem  diligit  ani- 
ma mea,  ubi  pascas  y  ubi  cubes  in 
meridie,  ne  vagari  incipiam  post 
grèges  sodalimn  tuorum. 


7.  Si  ignoras  te^  6  pulcherrima 
inter  mulieres,  egredere,  et  abi 
post  vestigia  gregum^  etpasce  hfie- 
dos  tuos  juxta  tabernacula  pasto- 
rum. 

8.  Equitatui  meo  in  curribus  Pha- 
raonis  assimilavi  te^  arnica  mea. 


GregoriuB,  Ivo  CamotensiB  vir  sanctissimus^  et  alii  déplorant,  ac  soIitudiDis  de* 
ûderio  suspirant.  Decohravit  me  sol  :  vehemens  tentatio^  meridiano  ardori  corn- 
parata;  unde  daemonium  meridianum^  PsaL  zc,  6. 

^.  Indica  mihi.  Hic  iucipit  intervenire  sponsus,  velut  dilect»  sponsœ  citalas 
auspirils  et  clamoribus;  exoriturque  blaadum  utrinqae  colloquîum;  et  illa  con- 
fesUm  ;  Indica  mihi  :  quasi  diceret  :  Tardus  advenis;  at  si  venire  te  pigebat  :  /n- 
dicamihi,..  ubi  pascas,  ubi  cubes  :  ipsa  enim  ultrô  acciirram.  !n  meridie:  non  me 
ardor  meridianus  à  te  insequendo  proliibebit.  Indica  ergo  mihi  quam  umbram 
refrigerando  pecori  seligere  sôleas,  ad  quas  aquas  pascas  gregem.  Sic  anima  fide- 
lis  Deum  pastorem  quœrens  ait  :  Dominus  régit  me.*,  super  aquam  refeciionis  edb- 
cavit  me,.,  virga  tua  et  baculus  tuus  ipsa  me  consoUtta  sunt,  Psal.  xiii,  1 ,  2, 4. 
Et  boni  pastoris  vocem  ores  audiunt,  eumque  sequuntur,  et  ingrediuntur^  et  egre- 
diuntur,  et  pascua  inveniunt,  Joan.,  x,  3,  k,  9.  Anima  ergo  Christom  qusrens  ab 
ipso  petit,  ut  indicet  ubi  requiescat,  ne  post  philosophes,  aut  sapientes  hi^'us  ss- 
culi,  aut  post  pseudoprophetas  ethœreticos,  sinûlitudine  quâdam  delusa  aberret; 
neque  enim  sponsum,  nisi  ipso  indicante,  invenerit.  Ne  vagari  incipiam  :  Hebr. 
quid  enim  ero,  quasi  declinans  ad  grèges  sodalium  iuorum  ?  quod  concitalius  est  : 
vult  enim  sponsa  staiim  ac  facile  invenire  sponsum  non  ab  aliis,  etiam  sodalibus, 
aut  qui  sodalitii  tilulo  glorienlur,  ubi  soleat  esse,  percontari. 

7.  Si  ignoras  te:  Hebr,  Si  ignoras  tu,  abi  post  vestigia  gregum  :  atqui  hoc  eraft 
ipsum  quod  sponsa  verebatur,  ne  de  grege  in  gregem  vagari  oporteret.  Hic 
ergo  videtur  siâ)irasci  spousus,  qu6d  ignoret  sponsa  ubi  ipse  versari  soleat  :  quid 
enim?  an  omantem  nescire  oportet,  ubi  dilectus  consuescat?  sanè  amans  et  scire 
et  sciri  vult.  Itaque  ignoranti,  ambiguë,  nec  saUs  ad  se  inyem'endum  pro/utura 
respondet  :  Egredere  ipsa  quô  vis;  neque  enim  te  docebo  :  et  abi  post  vestigia 
gregum  :  quœre  ipsa  locum,  et  vagis  gregum  insiste  vestigiis  :  quin  etiam  ipsa 
pasce  hœdos  tuos  :  gregem  tuum  tibi  habe  si  velis  :  Juxta  tabernacula  pastorum  .- 
cum  aliis  versare  pastoribus  :  non  enim  me  invenies.  Sic  ergo  sponsœ  irascilury 
quà  reprehensione  docta  ac  facta  diligenlior,  roganlibus  puelUs  que  ille  déclina- 
rit,  locum  ipsa  indicat,  v,  17;  vi,  i.  Pidcherrima:  pulchra  quidem,  sed  parùm 
sponsi  studiosa.  Itaque  Patres  uno  ore  hic  volûnt  increpatam  sponsam;  spoosum- 
que  indignatum  respondisse,  ut  siquidem  ipsum  ignoraret,  egrederetur  quô  vel- 
let,  nec  jam  ut  anteà  manifestam  viam,  sed  cœca  et  errabunda  gregum  vestigia 
sectaretur  et  pasceret,  non  agnos  sed  hœdos,  camales  sensus  scilicet,  eosque  qui 
à  sinistris  sunt  grèges,  sequereturque  non  gregem  unum,  ac  pastorem  unum^ 
sed  grèges  multos  et  pastores;  quod  evenire  solet  iis,  qui  suà  negligentià  ne- 
sciant,  aut  etiam  obliti  sbit,  ubisponsus  pascat.  St  ignoras  te  :  sic  legunt  et 
Septuag.,  quo  loco  mènent  Patres  mala  multa  eventura  sponsœ,  si  seipsam  igno- 
raverit,  et  ad  cujus  simiUtudinem  facta  oa^aU  et  à  quibus  peccatis  liberata,  et  ad 
quam  destinata  felicitatem. 

8.  Equitatui  meo  :  Hebr.  equa  meœ,  pulcherrimœ  equœ,  et  quidem  suœ,  quam 
prœcœteris  diligat  :  quà  comparatione  illustrât  formœ  dignilatem;  eqoie  ejus 
scilicet,  qnœ  non  indomita  indocilisque  lasciviat,  sed  quœ  jam  jugi  patiens,  ap- 
tetnr  currui;  atqne  ut  ille  dlcit,  munla  comparis  œquare  possit.  Unde  et  ipeum 
co^jugii  eiwJ^\r[i%ç  nomen  Sanè  apud  Theocritum  eleganlissimo  idyUio,  q^àd 
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9.  Pulchrœ  sunt  genœ  tuœ  sicut 
turturis  :  coUum  tuum  sicut  mo- 
nilia. 


40.  Hurcnulas  aurcas  faciemus 
tibi,  vermiculatas  argento. 
il.  Dùm  esset  rex  in  accubitu 


]am  in  pnB&tione  memoraTimuB,  Thessalico  equo  formosissimo,  et  jam  cumii 
apto  Uelena  Menelao  conjuncta  comparatar.  Idyl.  i8.  Âtqae  ut  ad  eacros  libros 
revertamur^  Apoc,,  xix^  U  ,  ecpius  albas  super  quem  in  Apocalypsi  sedet  Ver- 
bam  Dei,  significat  beatas  animas,  qnœ  dorsmn  sumn  cnryaverunt,  ut  susci- 
piant  talem  sessorem  super  se  :  ut  quocumquè  ipse  Yoluerit,  flectat  eas,  et  ad 
omnia  ducantur  et  reducantur  Toluntate  sessorisl  Origenes  hic,  Uom.  ii,  Pha- 
raonis  :  iïlgypti  meminit,  unde  optimi  equi  addacereotur  ;  alludit  et  ad  sponsam 
ex  beatissimà  et  opulentissim&  regione  deductam.  Ex  hoc  versu  incipiunt 
ijAcioata,  altemi  seu  reciproci  sermones,  ferè  ex  comparationibus  :  qus  nota  in 
eclogis,  semperque  alia  ex  alils  clariora. 

9.  PukJirœ  sunt  genœ  tuœ  sicut  turturis  :  ita  Septnag.  lœves,  decorœ,  atque  ex 
^0  candore  suhrubrœ  visœ  :  faciem  ejus  laudat,  et  genarum  rubore  succenditur. 
«  Pulchritudo  quippe  mulierum  in  genis  dicitur  esse  quàm  maxhna,  »  Origenes, 
hom.  1.  Collum  tuum  ut  monilia  :  ex  Septuog.  collum  tuum  etiam  nudum,  ac  sine 
ullo  décore  per  se  pulchrum^  sibique  est  ornamentum  :  ibid.  elegoniissimum  :  ta- 
men  Hebr.  aliter  ;  Pulchrœ  sunt  genœ  tuœ  in  gemmis  (pendentibus  circùm  et  è 
capilialurà  defluentibus)  :  collum  tuum  in  monilibus,  Sponsam  landat,  qu6d  na- 
tivae  speciei  congrua  omamenla  aptare  noverit.  Spiritnali  ac  vero  sensu  :  Lign 
(legem  Dei)  in  corde  tuojugiter,  et  circumda  guituri  tuo,  Prov.,  vi,  21  ;  ut  addatur 
gratia  capiti  tuo,  et  torques  coUo  tuo,  ibid.,  i,  9. 

40.  Mureniâas  aureas  :  omamenti  genus  :  eadem  vox  quœ  supràper  turturem 
Terlilur.  Murenulas  aurewr:  vermiculatas  argento  :  quas  antiqui  interprètes  aurum 
torlile,  argenteis  clavis  seu  virgulis  interstinctnm  vertunt.  Gregorio,  maum:  ad 
Bimilitudinem  pisciculi  qui  captus  se  in  circuUim  vertat.  Hieronymo  autem  hujus 
interpretationis  auctori,  murenula  quid  esset,  ipse  meliùs  exponet;  aurum  scilicet 
coUi,  quod  quidem  murenulam  vulgus  vocat,  quo  scilicet  métallo  in  virgulas  len- 
tescente,  quœdam  ordinis  flexuosi  calena  conlexitur,  Ep.  xv  ad  Marc.  Recentio- 
res  addunt,  coUucenles  gemmas.  Utcumque  est,  sponsus  significat,  quau  Joquidem 
dilectœ  hajusmodi  ornamenta  cordi  sint,  sibi  quoque  ac  sodalibus  voluptati  futu- 
nim,  ut  ei  compingant  talia  :  faciemus,  inquit,  tibi.  Spiritual!  sensu  :  Ego  et  qui 
▼erbum  meum  ministrant,  variis  te  dotibus  omabimus ,  mixto  charitatis  auro 
cum  argenti,  sacrique  eloquii,  yirtutumque  omnium  gemmis.  Quale  ornamentum 
sanctis  animabus  apparabat  Paulus  colligens  pructus  spiritûs,  qualés  sunt  :  chari- 
tas,  gaudium,  pax,  etc.  Gai.,  v,  22,  23.  Quanto  autem  studio  animas,  sponsas  sibi 
destinâtes  Deus  exomet,  bis  verbis  docet  apud  Ezechielem,  xvi,  11  et  seqq.  : 
Omavi  te  omamento,  et  dedi  armillas  in  manibus  tuis,  et  torquem  circa  collum 
tuum;  et  dedi  inaurem  super  os  tuum,  et  circulas  auribus  tuis,  et  coronam  decoris 
in  capite  tuo.  Sponsus  amantîssimus  in  sponsà  nihil  inomatum  rellnquit  :  et  dona 
donis  cumulant  :  habenti  ab  enim  dabitur  et  abundit.  Luc,  xix,  26. 

4  J .  Ditm  esset  rex...  nardus  mea  :  tam  exquisita,  tam  odorala  erat.  Sponsa  enim 
jactat  suam  in  conquirendis  odoramentis  quibus  rex  delectetur  industriam,  et  illa 
quidem  sponsilaudayerat  fragrantiam,  quÂ  pertracta  ad  ipsum  curreret,  vers.  2, 3; 
nunc  autem  sponsum  eàdem  arte  conciliât.  Ghristus  quoque  et  nos  trahit  nominis 
sui  famà,  ac  dulcedine,  et  à  nobis  trahitur  odore  virtutum.  Neque  enim  tantùm 
Christo,  sed  etiam  piis  animabus  sua  odoramenta  sunt,  guœ  sunt  orationes  sanc- 
torum,  Apoc.,.v,  8;  viii,  4,  castusqiie  verbi  amor  sponsum  ad  animam  invitans, 
ut  in  eam  cum  Pâtre  veniat  et  maneat,  Joan.,  xiv,  23.  Antiqui  etiam  sancti  sua- 
vissimis  votis  Ghristum  venturum  advocantes,  assiduèque  clamantes  :  Rorate, 
cœli,  desuper;  eum  in  Patiû  sinu  recubantem,  ideoque  htc  regcm  appellatum. 
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sao>  nardus  mea  dédit  odorem 
suum. 

12.  Fasciculus  myrrhœ  dilectus 
meus  rnihi^  inter  ubera  mea  com- 
morabitur. 

13.  Botrus  cypri  dilectus  meus 
mihi^  invineis  Engaddi. 

14.  Ecce  tu  pulcfara  es^  arnica 


mea,  ecce  tu  pulchra  es,  oculi  tui 
columbarum. 

15.  Ecce  tu  pulcher  es,  dilecte 
mi,  et  deconis.  Lectulus  noster  flo- 
ridus  : 

16.  Tigna  domorum  nostrarum 
cedrina^  laquearia  nostra  cyprès- 
sina. 


ad  se  exciverunt,  Isa.,  xlt,  8,  qao  impletum  est  illud  :  Bt  deliciœ  meœ  esse  cum 
filiis  hominum,  Prov.,  vill,  31. 

12.  Fasciculus  myrrJtœ  dilectus  meus  mihi.  Per  myrrtiam  mortois  corporibuA 
impendi  solitam  Patres  intelligunt  Christi  mortem  ac  sepultaram,  iîsque  inhx- 
rentem  pœnitentiam  christianam  ;  quam  my^-ham  offeramas  cmn  Magis  illis , 
primls  è  gentili  populo  Christi  cultoribus.  Inter  ubera  mea  :  pixellœ  délicats  odo- 
ratos  fasciculos  apponunt  pectori  :  mihi  unus  ille  fasciculus  sponsns  est;  semper 
ante  oculos,  ipsiciue  peclori  inflxus,  hoc  est,  principal!  cordls,  in  quo  Ecclesia 
Christum,  Tel  anima  verbum  Dei  desiderii  sui  vinculis  alligatum  tenet  et  adstric- 
tum.  Origen.,  Hom.  ii.  Ubera.  a  Decebat  in  carminé  nuptiali  mammas  potiûs 
appellarî  quàm  pectus.  »  Idem,  ibid.,  n.  5,  p.  18. 

13.  Botrus  cypri  :  Hebr.  Copher:  non  è  Cypro  insulA,  sed  arboria  cojusdam 
odoriferse  fructus.  Cyprus  odoramenti  genus  Plinio  memoratum  lib.  XII,  c^.  xxiv, 
Theodoreto  notnm,  infrà  rv,  13,  ubi  iterùm  hujus  mentio.  In  vineis  Engaddi, 
Hier,  de  Loc.  Hebr.,  Engaddi  in  campis  Jerichunlinis,  usque  hodie  vicus  prae- 
grandis  Judœorum  juxta  mare  &f  ortuum,  unde  et  opobalsamam  venît,  quas  rineas 
Engaddi  Salomon  nuncupat.  Balsamum  autem  et  gustu  et  odoratu  suavissimum, 
ut  sponsa  in  dilecto  delicias  omnes  reposuisse  videatur.  Botrus  autem  cypri,  non 
idem  est  fructus  cum  illo  qui  nascitur  in  Engaddi  Tiueis  :  sic  ergo  supplendum 
exhebraic®  phraseos  ingénie  :  Botrus  cyprii;  Botrus  in  Engaddi  vineis,  etc. 

14.  Oculi  tui  columbarum:  columbœ  oculi,  amoris,  saayitatia  ac  modestiœ  pleni. 
Laudata  Christo  columbœ  simplicîtas  procul  omni  fictione  et  simolatione;  lau- 
daUiB  oculus  simplex  qui  recta  videat;  non  ille  eruendus,  qui  videat  ad  conçu- 
piscendum,  et  nos  scandalîzet,  Matth,,  x,  16;  vi,  22;  v,  28, 29. 

15.  Ecce  tu  pulcher  es..,  et  decorus.  Aliud  enim  est  pulchrum,  alîud  ipsom  de- 
cens,  cujus  maxima  vis  est.  Amor  est  pulchri  desiderium,  et  in  ipso  qnies;  mide 
sponsa  tota  est  in  sponsi  pulchrîtudine  commendandâ.  Banc  poldiritadinem 
Augusthius  pauds  comprebendit,  m  Psal.  xuv,  n.  3  :  «  Nobls  credentibus  ubiqae 

sponsus  pulcher  occurrat pulcher  in  cœlo,  pulcher  in  terra,  pulcher  in  utero, 

pulcher  in  manibus  parentum,  pulcher  in  miracuUs,  pulcher  in  flagellls,  pulcher 
invitans  ad  vitam,  pulcher  non  curans  mortem,  pulcher  deponeus  animam,  pul- 
cher recipiens,  pulcher  in  ligne,  pulcher  insepulcro.  » 

16.  Lectulus  noster  ftoridus  :  en 'deliciœ;  jam  magnîficentla  :  tigna  cedrma: 
laquearia  cypressina  :  Hebr.  abiegna  ,  quibus  magnifîca  domus  et  ampla  descri- 
bitur,  qualem  decebat  esse  Salomoms.  Neque  hœc  dedecebant  pastorem  eom, 
qui,  Abrahœ  patriarcharumque  more,  dives  pecorum  et  auri,  nihOè  tamen  secLîls 
eorum  exemple,  rusticana  opéra  exercereU  Laboremus  et  nos  contignare  domum^ 
Origen.,  finnisque  fùlcire  nos  verbî  divini  prsesidiis.  Hgna  robori,  laquearia  or* 
nameiito.  S.  ThoxD.  Eidem^  lectulus,  pax  Ecclesiœ  post  persecuUonea. 
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C  APUT  IL 

Tlos  eampi  :  lOmm  inter  iptiias  :  sob  umbrâ  :  eella  Tînaria  :  languor  :  amplexos  :  aomnus  :  toi 
dileeti  :  caprec  hinuulique  pernicitas  :  caueelli  :  fenestne  :  paries.  Grata  post  hiemem  Teris 
;  flores  :  teispns  pntationis  :  tox  tartiiris  :  vnlpecalc  :  dilecti  ac  dilecte  consensio. 

Sub  nnibrà  illios  quem  desidera- 
veram,  sedi  :  et  fnictus  ejus  dulcis 
gutturi  meo. 

4.  Introduxit  ma  in  oellam  viaa- 
riam^  ordinavit  in  me  charitatem. 

5.  Fulcite  me  floribus^  stipate 


i .  Ego  flos  campi,  et  lilium  con- 
vallium. 

2.  Sicut  lilium  inter  spinas,  sic 
arnica  mea  inter  fllias. 

3.  Sicut  malus  inter  ligna  sylva-' 
rum,  sic  dilectus  meus  inter  filios. 


1.  Ego  flos.  EÔ  quôd  slatim  dizerit  :  Lectutus  noster  floridus,  i,  15,  imô,  inquit, 
nos  i;.si  sumus  récentes  odoranlesque  flosculi.  Ego  flos  campi  :  se  floribus  sponsa 
comparât ,  qai  in  campls  atque  conTalUbus,  non  in  cultioribiu  horlis  nascantur; 
et  castanun  animamm  modcstiam  ac  simpUcitatem  expriinit. 

2.  Sicut  lilivan.  Cùmse  lilium  appellet  sponsa,  reaumit  spoQSUB;  lilium  quidam 
eam  esse,  sed  inter  spinas,  mediisque  in  sentibus  creacentem,  comitesque  nt- 
•cumque  formosas,  spioarum  instar  esse,  si  oum  ipsà  conferantur  :  demonstratm«- 
que  simul  fidelis  aaimie  pura  chaiilas  inter  mundi  aspera ,  solUcitudines,  illece- 
bras,  item  ac  fàllaces  divilias,  quas  eUamspinas  Christus  appellat,  Maith.,  m,  22* 

3.  Siatt  malus  :  sicut  arbores  Crudiferœ  et  cultee  fnler  silvestres  et  stériles. 
Sub  umbrd  illius...  el.frudus  ejus:  tanquam  aiboiis  scilicet  quœ  et  umbra  de- 
lectet  et  finicta.  Sub  nmbiA  autem,  ûquidem  in  prindpio  non  poasnmus  cum 
y erbo  propriom  conferre  sennonem  ;  verùm ,  ut  Ua  dicam ,  ^uâdam  majestatia 
iilius mnbr&  perfruimur.  Origen.  Umbra etiam  tutela,  protectio  i.Sub  umbrd  ahr 
rum  iuarum,  Psal.  xn,  8.  ludicai  sanè  optatia  ae  potitam  amoribus  et  amplezibua; 
eft  ratione  qn&  soperrenit  Spiritua  aanctus  in  Mariam,  et  obumbrante  Altissimi 
^firtute  Verbum  îUa  conoepit  :  qno  etiam  spiritu  inauente  fidelea  anim»  tocun- 
dantur.  Allnsum  etiam  ad  uxoris  eopulaadœ  ritom,  de  quo  Buth,  lu,  9  :  Escpande, 
inquit  ad  Booz^  palliwn  tuum  super  fiamulam  tuam,  Sub  umbrd  iUius,..  sedi:  ac- 
^eTi,  cùm  andivi  dicentem  :  Venite  ad  me,  qui  laboratis,  Matlh.,  xi,  28. 

4.  In  ceilam  vinariam  :  ad  Terbum  :  in  domum  vini  :  in  deliciarum  sedem  :  quô 
introdacti  sunt  illi  qaiboa  Chriatua  enambat  Scripturaa,  seque  ipsom  in  ilûs; 
cùm  dicerent  :  Nonne  eor  nostrwn  ardent  erat  m  nobis  ?  Luc.,  xxiv,  21, 32.  Vinum 
In  locîa  mundia  et  omatia,  oom  oleo  aliisqae  Uqaoribua  Tetarea  recoodebant. 
-Qualia  erat  Ulyaais  apotheca  in  edito  cœoacuk) ,  obi  teetae  lino  et  oleo  plenaa 

^  cum  anro,  «rgento  et  Teste  aiaervabai,  Odyss,,  p.  237,  ubi  etiam  thalamus  erat 

'  nnptialis.  Ordinaoii  in  me  t^aritatem  :  Hebr.  vexillum  ^'ue  super  me  charitas, 

1  amorem  suimi  saper  me  professas  est,  quasi  yexiUia  eocpanais.  Septuag.  et  post 

^608  Yalgata,  ardinemt  :  onde  Origenes,  Ângaatinos  et  àiii  Paires  passim  intelii- 

gont  de  charitate,  quse  à  Deo  ad  proxîmom  sao  ordioe  gradnqoe  descendit  :  quse 

Justua  Orgefit.  pancis  complexos  :  hœc  est  ordinata  charitas,  ut  dUigat  proximum 

propter  Deum  ;  aie  verè  diligat,  ut  semetipaom  abneget  propter  illum.  Bemardaa 

ad  discretionem  rcfert,  quA  in  cellA  vinariÀ  haustum  fenrentioriaamoria  pocakvn 

temperetar,  senn.  40  in  Ccmi,,  ■«  4,  5  et  seq. 

5.  Fuiâteme:  In  hanc  igitor  ceUim  introdacta,  tantiqne  aatoria  xeeordatkme 
permota,  «more  ipeo  déficit,  fuidriqae  petit  floribus  :  Hebr.  lêgenis,  Tini  eeOieet 
potiooe.  Slipate  me  maJUs:  lis  acilicet  quorum  odore  et  aucco  langoidarecre6(ur« 
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me  malis  :  quia  amore  laDgueo. 

6.  Lœya  ejus  sub  oapita  meo^  et 
dextera  illius  ampl6X2Î>itur  me. 

7.  Acyuro  Y08,  filiflB  Jérusalem^ 


per  capreas^  cervosqae  camporum, 

ne  susciteits>nequeevigilarefacia- 

tis  dilectam^quoadusque  ipsa  velit. 

8.  Vox  dUecti  mei,  ecce  iste  ve- 


ut citreiSy  graaatiSy  etc.  Quibus  deâgnantnr  amori  deficienti  adhibita  à  Christo 
solatia^  quae  nos  sensibilis  devotionia  Tocamas.  His  abuadat  anima  in  ipais  ▼]'(£ 
perfecUoris  initiis,  eaqne  undecmnquè  conquirit 

6.  I/Bva  ^'u$  sub  capUe  tneo  :  sic  per  dulcia  coUoqoia,  aliasqne  blanditias  taD- 
dem  labente  die  ad  castos  amplexus  sponsa  perdacitor  :  Ueyamqae  sustentantis, 
dexteram  amplezantis  et  protegentis  agnoscit  ;  qao  divino  gratis  adumbratar 
Tirttts  sustentansj  ac  fovena  et  delectans.  Yeibum  autem^  velut  in  anims  sina^ 
requiescit,  cûm  eam  reqniescere  facit  à  perturbatLonibuB^  ut  cam  Davide  canat  : 
In pace  in  idipswn  darmiam  et  rtquiescam,  quoniam,  tu.  Domine,  singuiariler  in 
spe  conttituisti  me,  Psal.  iv^  9^  10.  Qui  anims  in  Qimtum  defluentis,  ineoque 
acquiescentis  beatlssimua  somnus  est;  de  quo  iterùm  inîtk,  y,  2,  atqae  is  prima 
diei  finis. 

SECUNDA  DIES. 

7.  A4;'uro  vos,  Manifestum  alterius  diei  initium:  jam  jam  evigilaUirà  sponsâ. 
Suavissimo  somno  captam  relinquit  sponsus  :  quem  inteirumpi  vetat,  quiescen- 
tique  prospicit^  ipse  ad  consueta  opéra  profecturus.  Filiœ  Jérusalem^  ne  evigilare 
faciaiis  dilectam,  Solebant  canere  duplex  epilhalamium  :  alterum  ad  yesperom 
sponsis  quieturis,  alterum  matntinum  sponaè  è  cubili  processurfl,  ut  ad  faustos 
cantus  et  obdormiscere  et  expergisci  videretur.  Hujas  rei  testes  addocimus  toties 
ex  Theocrito,  Idyl.  i8,  citatas  yirgines  Menelao  et  Helenœ  gratulantes  :  que  qui- 
dem  ad  crepuscalnm  decantato  epitbaiamio  apondent  se  redituras  ad  auroram , 
ubi  primus  cantor  jgallus),  versicolorem  cervicem  erigens,  velul  canendi  signum 
dedurit.  Ergo  yirgines  jam  adstantes  et  brevi  canituras  monet  sponsos,  ne  dUec- 
tani  excitent  quoadusque  ipsa  velit.  Per  capreas,  per  oblecUmenla  veslra,  per 
capreas  et  feras  quas  assidue  insectamini  :  quibus  significat  eas  esse  yenatrices. 
Palœstinis enim  yirginibus  idem  yidetur^  qui,  yicinis  Tyrii8>  mos  fuisse  gestare 
pbaretram,  etc.,  ^neid.,  1.  Libet  hic  obseryare  priscos  mores,  si  quiseonim 
commemoratione  delectatur;  ut  puellœ  quoque  ac  yirgmes  Operibus,  yigiUis, 
yenatu  assiduo  exercit®,  procul  à  nostrorum  temponmi  moUlUe  ac  desidiâ  Tirè- 
rent. Spirituali  sensu  :  habet  Christus  ut  piscatores,  ita  et  yenatores  saos,  de 
quibus  propheta  :  Mittam  eis  multos  venatores,  Jerem.,  xvi,  16.  Sic  prohibât  ne 
fidèles  animas,  quœ  alioa  Christo  yenantur  et  capiunt,  ipsam  subUmem  animom 
diyino  amore  et  altA  contemplatione  defixam,  in  eàque  suavissimè  quiescenlem, 
ad  actuosam  yitam  reyocent,  quoad  ipsa  diyino  spirilu  acta,  e6  se  spontè  con- 
férât. Quo  loco  Bemardus,  serm.  52,  n.  6  :  a  Novit  sponsus...  satis  propri&cha- 
ritate  matrem  sollicitari  de  profectibus  filiarum,...  proptareàque  securè  discre- 
tioni  ejus  credendam  censuit  banc  dispensationem.  »  Gregor.  :  «  Quiescenlem 
sponsam  camales  qui  sunt  in  EcclesiA  importuné  excitant,»  quia  ejus  vilam 
à  vulgatis  laboribuB  abetinentem,  inutilem  exislimant.  Cfl^reœ  et  hinnuU,  quorum 
bîc  paseim  mentio ,  fldelium  animarum  sunt  imagines  ;  qu6d  statim  tacti  terrâ 
résultent,  saltibusque  potiùs  quàm  gressibus  ferantur  :  câpre®  acuUssimo  yi^u 
feruntur:  quîppe  èo^tJ^tç  dictas,  ành  tcû  ^cçwïv,  viden,  Phil.  Carp.  Dilectm: 
amorem,  charitatem  ;  Hebr.  et  Septuag.,  sponsam  ipsam,  amores  meos,  delicias 
meas;  imô  amorem  ipsum. 

8.  Vox  dilecti  mei.  Hsc  et  similia  yidelur  primùm  sponsa  secum  ipsa  loqui,  ot 
fit  in  magnis  affectibus;  posteà  autem,  tanquam  yotis  yocatus  et  suspiriis,  ipse 
intervenire  sponsus.  lUa  ergo,  ut  sponsum  aemper  somniabat,  eum  audire  se  putat 
evigilans;  quin  etiam  ridore  citatis  ad  se  pasaibus  properantem ,  jam  montes > 
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Dit  saliens  in  montibus^  transiliens 
colles  : 

9.  Similis  est  dilectus  meus  ca- 
preœ>  himmloque  cervorum.  En 
ipse  stat  post  parietem  nostrum 
respiciens  per  cancellos. 

iO.  En  dilectus  meus  loquitur 
mihi  :  Surge^propera,  arnica  mea^ 
columba  mea^  formosa  mea,  et 
veni. 


1 1 .  Jam  enim  hy ems  transHt^  im- 
ber  abiit^  et  recessit. 

42.  Flores  apparuerunt  in  terra 
nostrà  :  tempus  putationis  advenit  : 
vox  turturis  audita  est  in  terra 
nostrà  : 

43.  Ficus  protulit  grossos  suos  : 
vineœ  ilorentes  dederunt  odorem 
suum.  Surge^  arnica  mea^  speciosa 
mea^  et  veni  : 


jam  colles  transilientem  more  ci^rearam  atque  hiimulorum^  jam  proxlmum  :  et 
reverà  spoDsus  ad  auroram  egressus^  ut  yidimus^  sed  brevi  reversas  aderat 
amoris  impatientiâ. 

9.  Capreœ,  hinnuloque  :  blaDda  vocabula^  qoibus  sponsus  et  sponsa  vicissim  se 
compellant;  onde  illud  in  Prov.,  y,\9:  Cerva  charissima,  et  gratissimus  hinnuius: 
ubera  ejus  inebrient  in  omni  tempore  :  in  amore  ejtis  (  casto  illo  et  conjugali  )  de- 
leciare  jugiter  :  qnœ  blanditiœ^  ex  yenandi  studio  juvenibus  pueUisque  commun!^ 
profectae  esse  yidentur  :  hic  autem  velocitatem  spoosi  occurrentis  exprimunt. 
En  ipte  itat  post  parietem  :  paries  inter  nos  et  Chiislum ,  mortalitatis  conditio  : 
paries,  lex  vêtus  Christi  morte  vacuata,  ut  solutis  inimiciliis,  gentes  cum  populo 
Dei  in  unam  Ecclesiam  coalescerent,  Ephes.,  n,  15, 16  :  paries,  iniquitates  qnaa 
inter  nos  et  Deum  dividunt,  et  abscondunl  fàciem  ejus  à  nobis,  ne  exaudiat, 
Isa.,  Liz ,  2;  etiam  ne  vox  penetret  ad  nos  :  paries,  creaturcB  post  qnas  stat  ipse 
Deus  per  eas  loquens,  ac  si  fas  dicere,  paries,  ipsa  Christi  caro  oppansa  divini- 
tati ,  per  quam  dulce  sonat,  vimque  suam  exerit.  Prospiciens  per  fenestras,..  per 
cancellos:  non  intrare ausus ,  ne  dormientem  excitaret;  cùm  tamenvelut  amore 
yictUB,  statim  aUoqui  incipîat.  Prseclarè  Ambros.  m  PsaL  czviii,  oct.  6,  n.  18  : 
Sponsus  a  tanquam  lascivienti  ludens  amore,  quia  vellt  pertentare  sensus  aman- 
tis,  sœpè  egressus  ut  quœreretur  à  sponsA,  sœpè  régressas  ut  invitaretur  ad  os- 
cula,  adstans  post  parietem,  prospiciens  per  fenestras,  eminens  super  retia  (seu 
cancellos],  ut  non  totus  abesset,  nec  quasi  totua  intraret,  et  ipse  ad  se  sponsam 
yocaret,  ut  veniendi  ad  se  invicem  fièrent  graliora  conomercia,  amorxsque  vim 
mutuis  adolerent  (accenderentque)  sermonibus.  » 

10.  Stirge,  propera.  II  Tim.,  iv,  2  :  Prœdica  verbum:  insta  opportune ^  impor- 
tuné. Properato  opus,  nec  segnes  conatus  patitur  aut  spiritûs  effîcacia,  aut  ani- 
marum  periculum.  Surge:  de  quieie  contemplationis  in  quA  me  unum  cogitas, 
et  veni  ad  excitandos  desides  animes.  Columba  :  deest  hic  Hebr.  ;  sumptum  ex 
Septuag.  habetur  infrà  14. 

11.  Byems:  persecutiones,  tentationes. 

12.  Flores:  rus  invitât  ipsa  veris  amœnitas.  Tempus  putationis  advenit:  âge, 
pariter  aniptamus  cultelloe  mundandis  ac  putandis  arboribus  et  vineis.  Spirituali 
sensu,  sectio,  remissio  peccatorum  est,  moderatio  affectuum,  Origen.,  hom.  ii  m 
Cant.  «  Vox  turturis  :  ejus  avis  quœ  semper  in  montium  jugis  et  arborum  verti- 
cibus  commoratur,»  n.  12,  pag.  22,  vox  scilicet  sublimium  animarum,  procul 
ab  hominum  consortio  degentium.  Vox  turturis  :  fidissimœ^  castissimœque  aman- 
tis,  nec  post  unum  amatorem,  alterum  admittentis  unquam.  Apon.  Item,  vox 
turturis  ingemiscentis  potiùs  acveluti  suspiranlis,  quàm  aliquid  resonantia;  quôd 
nobb  quoque  solltariè  agentibus  inspiret  plos  gemitus ,  et  ad  unum  Ghristum 
blanda  suspiria. 

13.  Ficw  protulit  grossos,  Ab  arbore  fici  discite  parabolam,  Mattb.,  xxiv,  32. 
A  proventu  ramorum,  foliorum,  nodorum,  fructuum,  piai'um  animarum  progre»- 
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14.  Golumba  mea  in  foraminibus 
petrœ^  in  cavernâ  maceriœ,  os- 
tende  mihi  faciemtuam,  sonet  yox 
tua  in  auribus  meis  :  yox  enim  tua 
dulcis^et  faciès  tua  décora. 

45,  Capite  nobis  vulpes  parvu- 
las^qu»  demoliuntuTYineas  :  nam 


vinea  nostra  floroit 

16.  Dilectus  meus  mihi ,  ^ 
illi^  qui  pascit  (a)  inter  lilia^ 

17.  Douée  aspiret  dies,  et  inclî- 
nentur  umbiœ.  Revertere  :  similis 
esto^  dilecte  mi ,  capreœ^  himuilo- 
qoecervonmisuper  montes  Bether. 


8U8  cognoscite.  OrigeD.  Vineœ  florentes  :  si  flores  erampiinty  erit  et  ixta:  ai  odor, 
erit  et  sapor  :  ita  et  in  piis  animabus:  idem. 

14.  Columba  mea  :  columbœ  similis  illi  soUtariœ^  quœ  m  foraminibus  petne, 
seu  rupis,  trépida  latitat  :  aut  in  cavernâ  maceriœ,  în  hiatibus  sicci  mmi^  sive 
interrupli  et  labentis.  Age/erompe  è  tuis  latebris.  Ostende  mihi  fàtiem  inam: 
sonet  vox  tua  :  si  aperire  non  vis,  ostende  te  saltem,  dignare  yel  Terbido,  aman- 
tique  ac  dolenti  aliquid  solatii  impertire  :  sic  amans  vel  exigaum  qaid  à  dilectè 
volente  ferre  velit  ;  neque  aliter,  suo  more  Christus. 

15.  Capite  nobis  vulpes  :  posteaqaàm  sponsa  tam  blandè  invitata  eonsorgit, 
jam  ad  puellas  sponsœ  comités  se  conTertit  sponsus,  easqne  cmn  ipsâ  simol  in- 
vitât ad  insectandas  vioeœ  insidiantes  vnlpeculas.  Hsc  igitm*,  inter  oblectamenta 
rustica,  secunda  dies  desinit,  peragratisque  campis ,  ac  renatu  defatlgata  sponsa 
domum  anteit,  mu!tùm  adhortata  sponsom  ut  nollà  mor&  Yeoiat;  negat  ecim, 
aat  sibl  sine  sponso,  ant  ipsi  sine  sponsÂ  fes  esse  TÎyere  ;  mide  sequilur  : 

16.  Dilectus  meus  mihi,  et  ego  iUi;  quod  repetit  înfrà  vi,  2  et  vn ,  !•,  qaale 
îHud  Âpoc,,  m,  20  :  Cœnabo  cum  illo,  et  ipse  mecum.  Qui  paseit,  qoi  agit  oves 
inter  lilia  :  eln,  pascitur  :  nam  ipse  qaoque  pascîtnr,  reflcitque  se  in  locis  amo»- 
nissimis :  hoc  etiam  itérât  infrà  vi^  2,  sponsmn  semperTÎdens  floribus,  et  omni 
veris  amœnilate  circumdatum.  Piilehrè  Ambrosins  m  Psai.  cxvni ,  serai.  2  : 
«  Pauci  possunt  dicere  :  Dilectus  meus  mihi,  et  ego  illi:  ille  dicit,  qui  adhsrel 
Deo  totis  sensibas,  et  aliud  cogitare  non  noverif:  ndn  ille,  cui  non  satis est  Dei 
Filius,  In  quo  sunt  omnia :  non  ille,  qui  jussus  omnia  vendere,  contristatas esl  : 
ille  dicity  qui  potest  dicere:  Ecce  nos  religuimus  omnia,  et  eecuti  sumtts  te.  » 
Mattb.,  XIX,  22,  27. 

17.  Donec  aspiret  dies  :  donec  redeat  dies,  cujus  Initie  et  aura  lenis  i 
let  et  umbrœ  diffugere.  De  quà  aar&  Ancbises  apud  poelam;  /Bneid.,V: 


Etnei 


Orieni  «lOaTit  anheUs. 


Inclinentur  umbrœ  :  Hebr.  fugianf.  Similis  esto  capreœ  hinnuloque  «rsonon,  qoi 
Tcrsantur  super  montes  Bether  :  Adrichomio ,  in  Benjamin  montes  nemorosos  , 
repletosque  plantis  aromatîcis,  quibus  cervi  et  capreœ  maxime  delectentnr.  Hîs 
ergo  tam  vegetis ,  tam  velocibus  rediturum  sponsum  eequiparari  postulai.  Ergo 
summa  est  :  Revertere  ad  me,  capreis  hhmulisqae  velodor,  qaieturus  mecum , 
donec  te  dies  revocet  ad  consuetos  labores. 

HIs  autem  adumbratur  sublimis  anima,  sopîtis  sensîbns,  altissimâ  întAs  qniete 
potita,  sponsique  intùs  alloquentis  incitata  vocibus.  Atque  is  prout  vult  spiral , 
venit,  elabitur,  appropinquat,  accélérât,  abit,  revocatur  ;  per  cancellos  prospîdt 
et  fenestras,  quia  hujus  vitœ  tempore  non  plen&  luce  se  infùndit,  hortatarqne 
sponsam  et  provocat,  non  sedére  intrinsecùs segnem ,  sed  exire  ad  se  foras,  et 
conari  ut,  non  jam  per  fenestras  et  cancellos,  se  procedens  foras  fade  ad  faciem, 
Yideat  eum.  Origen.  bom.  m  in  Cant.  Ver  post  biemem  :  gratia  post  peccata 
per  pœnitentiam  :  ibi  in  floribus  certa  spes  fhictuum,  virtotumqne  primitic, 

(a)  Yor.  :  Ca  Yulgate  porte  pascîtitr,  mais  Bostuet ,  comme  w  le  feit  AiM  U  aote ,  punSt 
i  fasdt,  ainsi  qa*<w  le  Tem  eatore  au  chapitre  vi,  t. 
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«nimœque  dlUgenter  excultœ  Buavis  odor  et  sponso  gratissimus.  Hàc  gitur  se- 
conda die,  grata  vitœ  novitas  ;  et  recentiore  adhuc  conYenione  hiemis  transactie 
commémoration  et  inamplà  licèt  Tirtulum  copiA^  tamen  comparatione  futurorum 
proyenUrom^  flores  potiùs  quàm  firactus,  tempusque  putationis^  ac  molta  rese- 
canda;  quodque  eôdem  alià  sub  figura  recidlt,  captura  vulpiom  pnsillaram.  Sunt 
enim  malignl  spiritus^  Origèn.  Hom.  iv,  vulpes  illœ  pusillse^  quœ  per  foYeas  et 
occulta  insidiantor  yineis ,  ubi  primùm  genuen  ostenderint ,  nec  sinont  eas  ad 
florem  penrenire;  slve  etiam  pray»  cupiditatea,  quiB  dum  adhuo  parv»  sunt^ 
capi  jubentor;  toncenim  facilô  perimuntur;  allidendiqae  ad  petram  parvull  Ba- 
bylonÎBy  neque  permittendum  ut  crescant.  Huic  aliisque  Patribus  acdoit  Ber- 
narduB.  Sponsos  saliens  iumontibuB^  transiliens  colles  ^  est  Cbristus  prseteriens 
angelosy  ac  semen  Âbrahœ  apprehendens ,  Origen.  Hom.  m,  idem:  Cbristus 
anbnœ  laboranti  Seriptoraram  snigmata  iDtùs  exponens  y  sponsus  est  loqaens 
ille  quidem,  sed  tamen  adbuc  post  parietem  delitescens^  mox  per  fenestras  et 
canceUos  aspiciens  pleniore  jam  luce.  Qui  cùm  magis  ac  magis  appropinquare 
cœperit^  et  illuminare  qiue  obscura  sont;  tonc  eum  yidet  anima  saûentem  supra 
montes  cl  colles^  excelaœ  scilicet  intelligentiœ  sensns soggerentem.  Rorsàs  hiems^ 
tempus  passionis  Christ!  5  ver,  Ecclesia  nascens;  tempuB  pviaticnU ^  martyrum 
œtas,  quà.  Ecclesia  succisa  creyit;  vineartm  florentium  odor,  Ecclesiarum  re- 
cantimn  fama  nbique  diffusa;  vox  iurturis,  tox  Ecclesi»  Ghristo  discedente 
desolatœ^  ejusque  desiderio  laborantis;  tum  saayes  gemitos  poenitentis  animœ  ; 
vulpeculœ,  hœretici  Ecclesiam  deyastantes^  qui  primàm  per  insidias  sese  insinuant 
infanda  astutift,  mox  apertè  grassantur,  yix  nt  comprimi  possint,  nisi  principiis 
obstea  :  dolosum  animal,  nec  mansuescere  solitnm.  Apon.  Bem.  Thom. 

Duobus  bis  diebus  licet  intueri  ciescentem  amorem.  In  primo  sponsa  quan- 
tumcumquè  ardens,  sponsumque  confidenter  inyitans,  nonnibil  tamen  su»  forma 
diilldit,  ac  yeretur  ne  pulcherrimo  sponso  fastidio  sit  :  blanditias  adbuc  quœrit  : 
necdum  satis  noyit  ubi  recubet  sponsus ,  aut  eum  satis  snbtiliter  à  sodalibus  dis- 
cemit.  Secundàyerô  die^  sponsus  stalimAtque  discessit,  citato  gressn^  et  qnidem 
non  yocatus  redit,  sponsamque  oltrô,  omni  sennonis  suayitate^  omni  objecta 
ruris  amœnltate,  yocat  ad  loca  solitaria^  obi  secom  assidue  yersetur ;  inyitat  etiam 
Ht  capiat  yulpeculas ,  inolitasque  labes  abstergat.  Quœ  omnia  ad  animœ  purga- 
tionem ,  primumque  cbristianœ  yitœ  perfections  gradum  pertinere  yideulur  : 
posiiis  intérim  beatœ  contemplationis  initiis^  in  illo  sopore  animœ,  Verbi  inter 
amplezos  soayiter  quiescentis. 

CAPUT  III. 

Lectulus  ;  qiueÛTi  nec  inteni  :  ârciiire  :  -vigiles  :  odorâmenU  :  lectot  :  emtodia  :  fereofaim 
diadema  Salomonis. 

1.  In  lectulo  meo  per  noctes|mea:qaœsiviiUiim^etno]iinTem. 
quœsivi      quem     diliglt     animal    2.  Surgam,  et  circuibo  civitalem: 

TERTU  niES. 

1. 7n  Uciulo  meo.  Hfc  sponsa  ad  altiorem  statom  prayehenda,  incipit  exerceri 
desideriis  et  curis  :  postquàm  enim  tertiœ  diei  initio  in  ledulo  spoosom  expectans, 
ne  sera  quîdem  nocte  adyenisse  sentit,  angitur,  eumqoe  more  impatiens,  quœrit. 
Per  noctes:  plnrali  numéro,  qui  sœpè  pro  singolari  ponitor.  An  qu6d  expectanti 
nox  longa,  nec  jam  una  esse  yideatur? 

2.  Circmbo  civiiatem.  Me  miserom ,  qoœ  potita  Yeiix>>  «I  ad  ejos  tbalaoram 
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per  vicos  et  plateas  quœram  quem 
diligit  anima  mea  :  qiiœsivi  illum^ 
et  non  inveni. 

3.  Invenenintme  vigiles,  qui  cus- 
todiunt  civitatem  :  Num  quem  di- 
ligit anima  mea,  vidistis? 

4.  Paululùm  cùm  pertransissem 
eos ,  inveni  quem  diligit  anima 
mea  :  tenui  eum,  nec  dimittam, 
donec  introducam  illum  in  domum 
matris  meœ,  et  in  cubiculum  geni- 
tricis  meœ. 


5.  Adjuro  Yos^  61!»  Jérusa- 
lem, per  capreas,  cervosque  cam- 
porum,  ne  suscitetis,  neque  evigi- 
lare  faciatis  dilectam ,  donec  Ipsa 
velit. 

6.  Qu8B  est  îsta,  quœ  ascendit 
per  desertum  sicut  virgula  fùmi  ex 
aromatibus  myrrh»,  et  thuris^  et 
universi  pulveris  pigmentarii? 

7.  En  lectulum  Salomonis  sexa- 
ginta  fortes  ambiunt  ex  fortissimis 
Israël  : 


recto  tramite  intromissa  per  excelsissimas  eoDtemplationis  vias,  nimc  circoire 
cogor,  ac  per  vicos  plateasque  oberrare  amens ,  ayia,  sine  duce  !  Sic  sœpè  pis 
ac  sablimes  anirnsB  de&olatœ  ad  tempos  relinquuntur;  sed  qu6  magis  recedere 
sponsus  videtur,  eô  vigilantiùs  latentem^  ac  veluti  fugientem  invesligare  oporiet* 
Per  vicos  et  plateas  quœram  :  cœlum  terramque  peragrabo,  ut  dilecti  vesUgia  re- 
legam,  eumque  reposcam  ab  omnibus  creaturis. 

3.  Vigiles  qui  custodiunt  :  Hebr.  custodes  qui  cireumeunt  civitatem.  Eu  Ecclesiae 
paslores,  eorumque  offîcium  designatum.  Num  quem  diligit  :  quasi  verd  omnes 
tenere  oporteret  c[uid  cogilet  ipsa.  Bern.,  serm.  79  in  Cant.,  u.  t. 

4.  In  domum  matris  meœ,  et  in  cubiculum  genitricis  meœ:  ejusdem  materoi  cu- 
biculi  mentio  iterûm  infrà  viii,  2.  Gertus  quidem  erat  antlquos  Ihalamo  lecloque 
geiiiali  destinatus  in  œdibus  locus,  ac  nepotibus  sacer.  Sic  Isaac  Rebeccam  in- 
troduxit  iu  tabernaculum  Sarœ  matris  su®,  et  accepit  eam  uxorem,  Gen., 
XXI v^  67.  Vel  ergo  matrem  sponsi  suam  vocayerit,  vel  proverbiali  locuUone 
maternum  vocaverit  thalamum  nnptialem,  qnanquam  aliud  poslulare  videntor 
haec  verba  :  In  cubiculum  genitricis  meœ;  Hebr.  ejus  quœmeconcepit.  Nec  abstir- 
dum^  posteaquàm  fîlia  Pharaoniâ  traducta  est  Jerosolymam,  eliam  insecutam  ma- 
trem^ cui  unica  et  unicè  dilecta  iuisse  memoratur  vi,  8,  aot  aufugientem  spon- 
sum  à  sponsft  deductum  ad  parentem  charissimam,  ejus  quoque  fideliori 
sollicitudine  asservandum  domi.  Hsec  etiam  juxta  litteram  in  Marié  Magduleuà, 
quse  Ecclesise  typum  tenuit,  impleta  sunt,  Joan.^  xi,  i,  2,  13,  17,  qats  surgit  è 
lectulo  cùm  adbuc  tenebrse  essent,  qusesitura  Christum;  nec  invento,  hÀc  iliàc- 
que  discurrit,  à  tumulo  ad  apostolos,  ab  apostolis  rursùs  ad  tumulum,  videtque 
non  ipsum,  sed  angelos^  custodes  Ecclesias  datos;  ac  dum  quaquaversùs  circum- 
spicit,  ipsum  Jesum  inluetur  nondùm  tamen  tuà  specie,  paiique  cum  sponsà  amo- 
ris  impetu  quœrit  :  Domine,  si  tusustulisti  eum,  Joan.,  xx,  13.  Deiiique  intuetar 
coràm,  tenuitque  pedes  ejus  increpante  licet  Ghristo,  neque  dimisit  unquàm, 
quffi  in  eum  resurgentem  credidit,  fldemque  resurrectionis  aQlictœ  EcclesiaB 
prima  tradidit.  Hœc  ferô  Beda,  Ub.  111  m  Cant, 

5.  Adjuro  vos.  Transactà  nocte  surgit  sponsus,  sponsamque  sopitam  relinquens» 
eadem  comitibus  prœcipit  quœ  suprà  ii,7. 

6.  Quœ  est  ista.  Jam  surrexerat,  jam  omala  et  unguentis  delibuta,  reliclo  tba- 
lamo  procedebat,  per  desertum  :  per  agros  ubi  sponsum  inveniret;  quam  cbonis 
comilum  admiratur.  Virgula  fumi  :  alii,  columna,  ex  Hebr. 

7.  En  lectulum  Salomonis.  Ne  me  admiremioi,  sed  sponsum  Salomonem,  reg»- 
lemque  quA.  stipatur  cohortem,  aediumque  et  supellectilis  magniflcentîam.  Jam 
ergo  adest  Salomon  à  sponsà  requisitus,  atque  ultrô  accurrens.  Adest  autem  m^n 
jaui  pastoral!  habitu,  sed  ut  Salomon,  regiâ  majestate  verendus,  diademate  redi- 
milus,  et  soUto  satelUtio  clarus,  quasi  sponsœ  ostentans  regiœ  custodiœ  dignitalem 
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8.  Omnes  tenentcs  gladios^  et  ad 
bella  doctissimi  :  uniuscujiisquc 
ensis  super  fémur  suum^  propter 
timorés  noctumos. 

9.  Ferculum  fecit  sibi  rex  Salo- 
mon  de  lignis  libani. 

10.  Columnas  ejus  fecit  argen- 
teas^  reclinatorium  aureum^  ascen- 


sum  purpureum  :  medià  charitate 
constravit  propter  iilias  Jérusa- 
lem : 

11.  Egredimini  et  Tidete^  filioo 
SioD,  regem  Salomonem  in  diade- 
mate^  quo  coronavit  illum  mater 
sua  in  die  desponsationis  illius^  et 
in  die  lœtitiœ  cordis  ejus. 


et  robtir.  Nec  absimilis  locus  de  Da^ide  insidente  cathedraiDy  fortissimorum  eti- 
pante  catervÀ,  Il  Beg.,  xxui,  8. 

8.  Propter  timorés  noctumos  :  eam  in  rem  maxime  compaorati;  quanqaam  etiam 
die  aderant  ad  apparatûs  magniâcentiam. 

9.  Ferculum  :  Hebr.  ApirUm,  quod  alii  lecium  genialem  exponunt,  quasi  à  fœ- 
cimditate  dictum;  alii^  lecticam  gesiatoriam,  quoc*.  huic  pompœ  magis  convenit. 
De  lignis  Libani  :  de  odoratis  illis,  atque  incorruiMs  cedris. 

10.  Reclinatorium.,,  ascensum  :  Hebr.  stratum,  sive  stragulam  auream,  integu- 
mentum  sive  cœlum,  ex  purpura.  Media  :  neutre  plurali,  ea  qucB  média  sunt, 
Septuag.  id  quôd  intùs.  Charitate  constravit:  médium  ejus  stratum  est  amor; 
Hebr.  in  medio  ipse  amor,  Salomon  scilicet  coUocatus,  quà  figura  sponsa  quoque 
vocatur  amor^  suprà  ii,  7;  m,  5.  Propter  filias  Jerusi.i:.:fn  :  hœc  omnia  fecit,  ut 
se  puellis  mirabilem  ^hiberet,  bis  enim  maxime  delectantur. 

11.  Egredimini,..,  filiœ.  Palam  igitur  apparente  Salomone,  totAque  glorift  co- 
rusconte,  hortatur  sponsa  comités  ad  admirandam  novi  sponsi  magnificenliam^ 
matrisque  in  eo  adomando  studinm.  Diademate  :  et  sponso  et  sponsœ  etiam  pri- 
vatis  coronœ  imponebantur,  teste  Rabbi  Eliezer,  Pirce-Aboth,  cap.  xvi. 

His  adumbratur  Ecclesia,  sive  ejus  optima  pars  sublimis  anima,  quœ  jam  adulta 
viribus  probatur  et  exercetur.  Neque  tamen  despondet  animum ,  scd  c:csi:iivgit, 
totamque  circuit  Ecclesiam ,  imô  utiiversum  orbem^  ubique  occurrentibus ,  uti 
prœdictum  est,  sponsi  vcsli^s  :  quœreplem  Inveniunt  Ecclesûe  pastores,  quibus 
maxime  auctoribus,  dUectum  erat  inventura  ;  neque  tamen  lis  hœret,  sed  per- 
transit,  paululùm  tamen;  neque  enim  aut  ab  ipsis  expcctat  omnia,  aut  omninô 
déclinât  :  statimque  invenit  sponsum.  Ipse  enim  occuUus  illabitur,  quem  stalim 
atque  irradiât  complectitnr  sponsa,  quod  in  ipso  genitricis  Ecclesiœ  sanctuario 
cum  ipso  conquiescat.  Hoc  autem  désignât  sacra  mysteria,  intimes  Scripturarum 
sensus,  et  arcana  divinœ  sapienties  animœ  se  infundentis.  Unguenta,  sponsœ 
bona  opéra  et  exempta.  Locus  iUe  quo  de  Satomone  loquitur,  ex  illis  est  in  qui- 
bus, personA  pastorali  tantisper  omisse  ad  propriam  redeunt^  neque  immerilô. 
Nempe  ut  signiflcent  post  solUciludines,  et  quœrendi  taborem  ac  perseverantiam, 
apparere  sponsum,  manifesta  in  gloriA,  jam  Salomonem,  jam  Regem,  jam  Chris- 
tum  et  Deum.  Quare  sub  Salomonis  figura  commémorât  sublimia  Ghristi  mysteria, 
ejus  nempe  invictam  fortitudinem ,  apostolosque  et  doctores  nndique  cir- 
cumstantes,  et  regiam  magnificentiam  ascendentis  in  cœlos,  totamque  Ecclesiam 
iliustrantis.  Quo  statu,  occultam  hactenùs  divinitatem  exerit,  dicitque  :  Data  est 
mihi  omnis  potestas  in  cœio  et  in  terra,  Matth.,  xxviii,  18;  estque  glorià  et  ho- 
nore coronalus,  Hebr,,  il,  9;  et  in  capite  ejus  diademata  multa,  Apec,  xix,  12.  Diê 
desponsationis  ejus  :  Aponio  :  quo  immalulatus  immaculatœ  conjuugLar,  suiqiM 
que  corporis  et  aanguinis  tactu  immaculatam  efficit  Ecclesiam. 
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CAPUT  IV. 

Oculi  oolambsoiun  :  ooealta  ipooss  :  oapilii  :  deates  :  duo  ubera  :  toU  puldira  :  eordis  toI- 
nera  ;  in  ubo  crine  :  untOK  et  ipoosa  :  fiiTus  ;  Uc  :  hortu»  conclasus  :  odoramenU  :  fons  :  pu- 
teus  :  aquilo  :  venti. 

1.  Quàm  pulchraes^  arnica  mea,      2.  Dentés  tui  sicut  grcges  tonsa- 

rum,  quœ  ascendenmt  de  lavacro, 
omnes  gemellis  fœUhus^  et  sterilis 
non  est  inter  eas  : 

3.  Sicut vitta coceisea^  làbia,  tua: 
et  eloquium  tuum^  dulce.   Sicut 


fuàm  pulchraes!  Oculi  tui  coLum- 
i>arum ,  absgue  eo  quod  intrinse- 
t^ùs  latet.  Gapilli  tui  sicut  grèges 
caprarum^  quœ  ascenderunt  de 
monte  Galaad. 


i .  Quàm  pukhra  es.  Meminerimus  jam  adstare  Salomonem^  atque  ab  ostentafo 
splendore  ad  amores^  blanditiasque  conversum.  A(^que  eo  quod  intrinsedts  latet  : 
Hebr.  absque  occultis  tuis,  mihi  tantwn,  iibique  notis;  quœ  verba  repelit  inCrà  3, 
et  VI,  6  ;  Septuag.  ficroç  t^ç  oieoTnja^»;  cou,  prœter  silentium  tuum  ;  sive,  ut  an- 
Uqua  Vulgata  vertebat,  apud  Ambrosium  passim,  et  Hieronymum,  Isa.^  XLvrr,  2, 
prseter  tacitumitatem  tuam,  prœter  tacenda  in  te.  Significat  autem  singiilares 
auiini  dotes,  et  in  ipso  corpore,  imô  verd  in  îpso  vultu,  in  ipsis  oculis,  in  genis, 
lobellis  leliquisque  de  quibus  hic  agitur,  prœter  ea  quœ  ab  omnibus  coUaudan- 
tur,  multa  fdiis  indeprensa,  occultam  videlicet  gratiam,  venustumqae  illad  et  de- 
cens,  quod  verbis  exprimi  nequeat;  certè  amantes  in  dileciœ  dotibus  deteg^dis 
perspicaces  esse  se  volunt.  Nam  quod  hic  alii  alia  suspîcaniur,  etsi  verba  non  ré- 
pugnant, nec  abhorret  Hieronymus,  à  consequenti&  sermonis  alienissimum  est. 
Quidam  ex  Hébr.  vertunt,  prœter  cincinnos  tuos;  quôd  ex  comis  defluentibus^ 
genis  accédât  gratia:  non  tamen  tanta  illa^  ut  tanto  afTectu  bis  terque  ingemi- 
nanda  videatur.  Alque  onminô  arcana  illa  sponso  dulcissima,  sacroque  occultanda 
silentio,  spectant  ad  mysticos  sensus  infrà  commodiùs  reserandos.  Sicut  grèges 
caprarum  :  caput  ipsum  sponsœ  comparât  monti  eminàs  viso,  ut  infrà  vu,  5 , 
capillos  gregi  caprarum,  tum  propter  nigredinem  et  nitorem,  tum  quôd  pecora 
in  montis  cacumine  gregatim  incedentia,  eminùs  prospicienlibua  fincUiare  vi- 
deantur.  De  monte  Galaad  :  altissimo,  pinguissimo. 

2.  Sicut  grèges  tonsarum  :  quôd  aibi  dentés,  quôd  eequales,  et  sibt  cohœrentes. 
Omnes  gemellis  fœtibus:  hœc  ad  omatum  reddita,  ut  res  subjîcîatur  oculis^  neque 
in  comparationibus ,  sive  in  allegoriis ,  ac  parabolis  omnia  minutaflm  excuti  et 
aptari  necease  est,  dùm  summa  ipsa  conveniat.  Cœlerùm  hœc  ut  pleraque,  quœ 
litterali  sensu  vix  ullam  babent  congruentiam,  spiritualiter  inlellecta,  illustriores 
habent  sensus  Infirà  memorandos.  De  comparationibus  tamen  illis  subliniioiîbus, 
gregum,  montium,  turrium,  civitatum,  quœ  deînceps  passim  occurrunt,  hœc  ad 
litteram  semel  admonere  sufflciat ,  eas  amoris  iùdoli  imprUùis  convenire  :  cùm 
enim  amantes,  ex  amoris  vehementià.  In  se  mutuô  excelsius  aliquid  atque  hu- 
manà  form&  augustius  videre  videantur  ;  bine  fit,  ut  omnia,  quœ  nsquam  sunt  dé- 
cora et  splendida,  sive  eliam  jucunda,  conquirent ,  atque  ad  exprimendam  eam, 
quam  ardent,  pijdubritudiuem  congerant;  neque  refugiunt  illa  quœ  à  vulgari  ser^ 
mone  abborreant,  propter  eam  quam  animo  informaverint,  rel  amatœ  imaginem  : 
quam  cùm  verbis  assequi  se  posse  desperent,  nimirùm  per  ardua  et  quodammodô 
absurda  prœdpitant,  quod  etiam  mag\s  congruit  Orlentalium  ferventioribos  in- 
geniis. 

3.  Sicut  gramen  mali  punici  :  propler  figuram  et  colorem* 
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fragmenmali  punici^  itagenœ  tuas, 
absque  eo  quod  intrineecùs  latet. 

4.  Sicut  turris  David  collum 
tuum^  quœ  œdificata  est  cum  pro- 
pugnaculis  :  mille  dypel  pendent 
ex  eà,  omnis  armatura  fortium. 

5.  Duo  ubera  tua,  sicut  duo  hin- 
nul!  capreœ  gemeUi,  qui  pascun- 
tur  in  liliis. 

6.  Donec  aspiret  dies^  et  incUnen- 
tur  umbrœ,  yadam  ad  montem 
myrrhœ,  et  ad  collem  thuris. 

7.  Tota  pulchra  es^  arnica  mea^ 
et  macula  non  est  in  te. 

8.  Veni  de  libano^  sponsa  mea. 


veni  de  libano^  veni  :  coronabens 
de  capite  Amana^  de  Tertice  Sanir 
et  Hermon,  de  cubilibus  leonum^ 
de  montibus  pardorum. 

9.  Vulnerasti  cor  meum ,  soror 
mea  sponsa,  vulnerasti  cor  meum 
in  uno  oculorum  tuorum,  et  in  uno 
crine  colli  tui. 

10.  Quàm  pulchrse  sunt  mammaB 
tuse^  soror  mea  sponsa!  pulchriora 
sunt  ubera  tua  vino ,  et  odor  un- 
guentorum  tuorum  super  omnia 
aromata. 

11.  Favus  distillans  labia  tua^ 
sponsa,  mel  et  lac  sub  linguà  tuâ. 


4.  Sieut  iurris  :  collum  altum  et  erectum.  Cum  propugnacuiis  :  humeris 
Bcflicet.  Nam  sponsa  verè  formosa,  non  junceà,  ut  ait  ille  apud  Comicum^  gra- 
cilique  staturà,  nec  décore  mode,  sed  quÀdam  etiam  majestale  conspicua.  Alîile 
clypei  :  ex  monilium  figura.  Omnis  armatura  fortium  :  tanquam  ad  sponsam 
amantinm  munera^  ut  devictornm  ducum  arma^  appensasint. 

5.  Sicut  duo  hinnuli:  an  propter  teneritudinem?  an  etiam  qu6d  gemlnorum 
animalculorum  more^  spirare  sub  yeste,  ac  velut  micare  vlderentur?  an  potiûs^ 
qnôd  à  tactu  abhorreant,  feri,  atque  uni  sponso  tractabiles?  que  eponsœ  forme- 
sissimœ  severa  et  inaccessa  castitas  commendatur.  Utcumque  est^  bas  amantium 
blandltlasy  in  pudico  conjugalique  amore,  et  à  nobiâ  indicari^  et  levissimo  pede 
transiliri  oportebat^  ne  quid  excideret  quod  litter»  tangeret  elegantiam.  Qui  pas- 
cuntur  in  Hliis:  propter  pectoris  candorem. 

6.  Donec  aspiret  dies  :  donec  illucescat.  Vadam  ad  montem  myrrhœ:  ad  spon- 
sam ipsam,  odores  suavissimos  efflantem^  infrà  10^  1 1, 14, 16.  Memor  lamentorum 
qu6B  sponsum  quœrendo  per  noctem  sponsa  profuderat ,  spondet  non  discessu- 
rum,  usque  ad  lucem  fbturam. 

8.  Fient...  coronaberis  :  nndecumqnë  veneria,  sive  de  Libano,  sive  de  monte 
Hermon^  locis  omni  ubertate  et  amœnitate  conspiculs,  sive  de  locis  borrentlbus^ 
ferarumqnelatibulis;  quamcumque  ludendo  et  venando,  aive  etiam  peregrinando, 
Israelitid  agri  partem  peragrayeris,  grata  et  jucunda  venies ,  tibique  flores  decer- 
pemus,  et  coronas  nectemus.  Alii  :  omitie  montes  quos  incokbas  aut  peragrabas, 
atqw  hic  consiste  mecum.  Coronaberis  :  alii  ex  Hebr.  respice,  hoc  est,  tantùm  res- 
pice  :  Usta  erunt  omnia,  undecumquè  aspexeris» 

9.  Vulnerasti  cor  meum  :  Septuag.  elegantissimè  :  Cor  abstulisti  nobis  :  jxxof- 
^lodoc  %^,  utbabent  nonnulli  codices  apud  Flam.  Ambrosius  in  Psal,  cxviii, 
serm.  16,  n.  19,  cor  mewn  cepisti;  et  alibi;  corde  nos  cepisti,  quo  exponit  Ulud  : 
defecit  anima  mea  ;  defècerunt  ociUi  met  :  quod  est,  in  id  unumquodcumque  mi- 
grare  quod  diligit.  Simili  phrasi,  Prov,,  vu,  10,iidem  Septuag.  de  muUereblan- 
diente,  quœ  fàdt  jovenom  avolare  corda.  Uno  ocuio  :  uno  aspectu  :  tanta  -vis 
inest.  Uno  crine  coUi  tm:  Tel  uno  in  collum  delapso  ;  adeè  te  omnia  décent  : 
Hebr.  uno  torque  ;  mio  omamento  inq)oaito.  Nonmultis  ornamentis  egea;  pkcet 
ipsa  simpUdias. 

10.  Mamma  :  ubera  :  Hebr.  amores,  eadem  vos  utrobique  et  eadem  quœ  suprà 
I,  1.  Pukkriora^  Hebr.  meUoree,  amores  scilieet,  et  odor  unguentorum.  Idem  de 
•ponsosuprà,  i,  2. 

il.  Favus distiilans.  Sic  Menelai  apud  Homenimmelle  doldor  floebat  oratio. 
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et  odor  vestimentorum  tuorum 
sicut  odor  thuris. 

12.  Hortus  conclusus,  soror  mea 
sponsa,  hortus  conclusus,  fons  si- 
gnatus. 

i3.  Emissiones  tuœ  paradisus 
malorum  punicorum  cum  pomo- 
rum  fructibus.  Cypri  cmn  nardo  : 

i4.  Nardus  et  crocus,  fistula  et 


cinnamomum  cum  uniTersis  lignis 
Libani,  myrrha  et  aloe  cum  omxii- 
bus  primis  uoguentis. 

i  5 .  Fons  hortorum  :  puteus  aqua- 
rum  viventium,  quœ  fluunt  impetu 
de  libano. 

i6.  Surge,  Aquilo,  et  veni ,  Aus- 
ter,  perfla  hortum  meum»  et  fluant 
aromata  illius. 


12.  Horiug  conclusus  :  post  fonnœ  palchritudinem ,  suaTUatemqae  aermoniâ, 
Dunc  integritatem ,  castitatemqae  commendat.  Pom  signaius  :  sic  illud  :  Biàe 
aquam  de  cistemâ  tuâ.,.  et  :  Habeto  eassolus,  Prov.^  v,  15, 17. 

13.  Emissiones  :  propagines  :  ex  te  omnia  grata  et  pulchra  proTeniant.  Ex  le 
darasoboles  orbemillustratura:  quale  illud  :  Pro  fratribus  tuù,  natitunt  tibifilii^ 
Psal.  xuv,  17.  Cypri  sea  cyperi  cum  nardo  :  omnigena  odoramenta,  ut  suprà 
I,  13,  de  quibus,  si  tantum  est  oper»  pretinm,  Tide  Theodorelum  Me  Ub.  III 
in  Cant. 

14.  Lignis  Ubani  :  Hebr.  arboribus  thurifMs. 

15.  Pons  hortorum:  imde  scilicet  hortus  Inigaas.  Ejusmodi  ergo  horto  uber- 
rîmo,  atque  odoratissûno  sponsam  comparât. 

16.  Perfla  hortum  meum  :  sponsam  scilicet.  Et  fluant  aromata  :  odor  dilTumla- 
tur  flata. 

CAPUT  Y. 

Hortus  fractuum  :  spons.  coaTiviurn  :  somiiug  corde  vigili  :  toi  dilecti  polsantifi  :  sponsae  cane- 
tatio:  spoDsi  fuga  :  ilerùm  circuitio  ad  quœrendum  :  custodes:  sponsa  ccsa,  nudata:  dilecti 
pulchritttdo  :  candidus  ;  rubicundus  :  quxremus  tecum. 


l.Veniatdilectus  meus  in  hor- 
tum suum,  et  comedat  fructum  po- 
morum  suorum.  Veni  in  hortum 


menm,  soror  mea  sponsa,  messui 
myrrham  meam  cum  aromatibus 
meis  :  comedi  favum  cum  meile 


1.  Veniat.  Si  hortus  sum  tuus,  ut  memoras,  veniat  dilectus  meus,  neque  abs^^c- 
dat  unquàm.  Resumit  sponsus  :  Equidem  veni  :  piimÀ  personA  prœleriti  tempo- 
ris  :  Hebr.  venu).  Messm  myrrham  meam  :  demeto  montem  illum  myrrhe  de  quo 
suprà  iv^  6.  Comedi  favum  :  comedo  :  tanquam  diceret  :  Venio  equidem,  sed 
post  cœnam  amicis  jam  paratam.  Sunt  tamen  qui  de  vero  horto  simplicii]»  in- 
telligunt,  in  quo  amicis  paret.  Vide  autem  quàm  inemptas  et  simplices  dapes. 
InebriaminifCharissimi :  notum  in  ScripturA,  inebriari  quid  sit,  hoc  est^  laeta 
inter  pocula,  dulcesque  sermones,  hilare  nec  immodestum  agitare  convivium. 
Hic  certè  ad  cœnam  et  vesperam  tertii  diei  finis;  ac  sponsa  discedit,  seque  sonmo 
tradit,  ut  habet  rers.  seq.  Neque  libérien^  et  ad  multam  noctem  protraclse  inler 
juvenes  cœn»,  sobria  et  pudica  mulier  interesse  narratnr. 

Jam  ut  ad  veros  sensus  «nimum  erigamus^  Cbrlstus  sponsam  pnrgatam  copidi- 
tatibus  et  tentamentis  exerdtam,  totam  puldiram  et  sine  macula  esse  proclamât, 
IV,  7,  quippe  quam  gloriosam  sibi  sponsam  exhibeat«  non  habentem  maeuiam  aut 
rugam..,  sed  ut  sit  sonda  et  immaculata,  Ephes.,  v,  27.  Unde  apud  Exechielem, 
XVI,  13,  14  :  Décora  facta  es  vehementer  nimis,.»  perfecta  eras  in  décore  mep' 
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meo^  bibi  yinum  meum  cum  lacté  I  meo  :  comedite^  amici,  et  bibite,  et 

qttem  posueram  super  te,  dicit  Dominut  Deus  :  itaque  ejus  forma  rapitar,  eique 
saayissimè  invitanti  se  tradit^  amatque  et  laudat  impensè,  quam  infùdit  ipse  pul- 
chritudînem,  delectatarque  opère  suo.  Testatur  autem  non  modo  voluptate  per- 
fusam^  sed  miris  etiam  excruciatam  caris  ^  qaôd  eam  non  de  locis  modo  uberi- 
bus,  amœniaque,  aed  etiam  asperis  evocat^  ferarumque  cubilibu3^  iv^  8.  Refertur 
quoqae  ad  persecutiones.  Philo  Carpathius  et  alii,  leones  intelliguni  reges  perse- 
cutores;  pardos^  hœreticos  variis  maculia  errormn  ac  vitiorum  inspersos.  Hi 
ergo  pias  animas  vexant  :  quœ  vexatio,  emolamento  est;  attestante  Isaift, 
zxviii,  19.  Sola  vexatio  intelleciumdabit,  Hùc  etiam  pertinet  iUud  :  Surge,  aquih, 
Vf,  16.  Qao  signiflcat  imientes^  ventorum  instar,  curarom  et  tentationum  turbi* 
nés,  effectnros  ut  latiùs  virtatum  odor  diffundatur.  Idem  evenit  EcdesisB  flanti- 
bus  Tentis,  saDvientibus  scilicet  persecutoribus,  cùm  victoriis  martyrum  darescc* 
ret,  fleretqne  id  quod  ait  Paulus,  Philip.,  i,  12  :  Quœ  circa  me  sunt,  magis  ad 
profédwn  venerwU  EvangeUi,  ita  ut  vincula  mea  manifesta  fièrent  in  Christo  m 
wrmi  prœtorio.  Sic  martyriommfamà,  valut  à  quatuor  ventis,  electi  vocabantur, 
implebaturque  illud  :  Surge,  aquilo,  et  vent,  auster,  et  perfla  hortum,  et  fluant  aro- 
mata  ejus:  quod  ex  omnibus  mundipartibus  odor  sanctœ  religionia adolesceret, 
ut  ait  S.  Ambrosius,  11b.  I  De  Virginit,  De  unguentis  autem  hic  et  alibi  s(epè 
memoratis,  S.  Bemardus,  serm.  10,  i2^  ut  sponso,  ita  et  sponsor  unguenta  sua 
assignat.  Unguentum  scilicet  pedum,  quod  est  posnitentise,  Luc.,  \u,  38,  un- 
guentum  eiSosum  in  caput,  quod  est  pietatis  in  Deum,  ex  recordatione  benefi- 
ciorum  ejus,  Matth.,u.yi,  7;  deniquè  unguentum  Christi  sepulti,  quo  totum 
illius  corpus  perungitur,  Joan.,  xiz,  39,  43,  quod  est  fraterns  chaiitatis,  eoque 
omnia  Christi  membre  condiuntur.  Partes  autem  corporis  studiosissimô  de- 
scriptœ,  IV  et  v,  sic  ad  animam  referri  possunt,  ut  oculus  quidem  sit  prudentia, 
rectaque  et  simplex  animi  mtentio  :  undô ,  Si  oculus  tuus  fuerit  simplex,  etc., 
Matth.,  VI,  22,  etproptereà  colambinus  dicitur.  Labia,  verbi  prsedicatîo,  qnâ 
nihll  est  pulchrius  aut  dulcius;  undè  illud  :  Sicut  vittœ  coccineœ,  labia  tua  :  elo- 
quium  tuumdulce,  iv,  3,acposteà  11  :  Fams  distillons  labia  tua,  sponsa.  Favus, 
Ecdesiœ  prœdicantis  oratio  ex  propheticorum  apostolicorumque  librorum,  velut 
florum,  libatione,  seu  potiùs  depastiooe  collecta  :  ubera,  ipsissima  charitas  lac 
parvnlis  ministrans,  iv,  5,  dentés,  EcclesisB  filii  firmiores  quibus  non  jam  lacté 
opus  sit,  sed  solide  cibo,  vers.  2,  quo  respecta  ascendunt  de  lavacro,  velut  oves 
per  baptismum  lotflB,  nec  stériles,  quippe  bonorum  operum  feraces,  ac  gemin» 
charitatis  fhictibus  comitatœ.  Per  dentés,  alii  prœdicatores  intelligunt,  qui  in  per- 
sonà  Pétri  jubentur  comedere  immunda,  et  incorporare  EcclesioB,  Act,,  x,  cujus 
rei  grati&matribnsovibus  mérité  comparentur.  Capilii,  vers.  1,  multitudo  fldelium 
eam  ob  rem  gregi  amplissimo,  ac  pinguissimo  comparata,  Greg.  Âpon.Thom.  Gens 
rubore  suffussB  ad  verecundiam  referuntur  :  cervix  jugo  Domini  destinata  ad  obe- 
dientiam  :  corporis  habitus  sublimis  et  erectus,  désignât  animum  sapientem  quœ 
sursûm  sunt  :  undô  illud  :  Sicut  turris  David  collum  tuum ,  iv,  4,  quèd  turris  in 
editis  montibus  posita,  non  solùm  inter  humilia,  sed  etiam  inter  excelsa  superemi- 
net,  Ambr.  in  Psal.  cxvin,  serm.  4,  n.  5.  Tuiris  autem  hœc  munitîssima  :  pri- 
màim,  qu6d  sit  David  beUicosissimi  régis;  tum  quôd  œdificata  cum  propugnaculis ; 
denique  qu6d  ad  eam  appensa  arma  fortium  quos  Ecclesia  dejecit.  Idem  ibid. 
Jam  tacenda  sponsœ,  iv,  l,  3,  e»  virtutes  sunt,  quas  humilitate  contegat  et 
verecundià,  ut  veram  sit  illud,  Psal,  xliv,  14  :  Omnis  glùria  ejus  filiœ  régis  ab 
intiis.  Placent  ergo  sponso,  quœ  ipsa  sponsa  profert  exemple  virtutum;  mullô 
verô  magis,  quœ  hominnm  subtràhit  aspectibus.  Hinc  illa  occulta  toties  com- 
mendata,  iv,  1,  3;  vr,  6  ;  amatque  ipse  sponsus,  et  ad  cellam  vinariam  intimaque 
conclavia  sponsam  deducere,  ii ,  4 ,  et  ab  ipsà  deduci  ad  secretiora  cubicula, 
iiij  4;  viii,  2,  verumque  iUud  :  Intra  in  cuàiculum,,,  ora  in  abscondito,  Matth., 

TOH.  I.  38 
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inebriamini,  cbarissiml. 

2.  Ego  dormio,  et  cor  meiun  vi- 
gilat  :  vox  dilecli  mei  pulsantis  : 
Aperi  mihi,  soror  mea,  arnica  mea, 
columba  mea,  immaculata  mea  : 
quia  caput  memn  plénum  est  rore, 
et  cinçinni  mei  gutlis  noctium  : 


3.  Expoliairi  me  tunicà  meâ, 
quomodô  induar  illâ  ?  Lavi  pcdes 
meos,  quomodô  inquinabo  ilios? 

4.  Dilectus  meus  misit  "^"htw 
suamper  foramen  :  et  venter  mens 
intremuit  ad  tactum  ejus. 

5.  Surrexi ,  ut  aperiiem  dilecto 


VT,  6,  occultaqae  omnia  sponso  intùs  spectanti  graliora.  Qaare  imprima  soliUido 
delectat,  vii,  11,  12,  petrœqae  foramlna,  ii,  14,  et  cubilia  ferarum,  iv,  8,  qaè 
etiam  speetat  illud  :  Hortus  conclusus,  fons  signatus,  ibid.,  12.  En  occlun  omnia 
ut  uni  sponso  pateant;  non  multiloquium,  non  conventus;  sed  secessiis,  um- 
brsB,  alla  ubiqiie  siïentia. 

Ecclesia  verè  est  hortus  illfr  conclusus,  ac  fons  signatus,  qaô  nullua  error;  w- 
blimis  quoque  anima,  quam  nulla  prava  penetret  cupidilas;  ac  vera  illa  Jerosa- 
Icmcivitas  sancta,  quà  nullus  incedat  incircumcisus  et  immundus,  Isa.,  ui,  1, 
tùm  bujus  horti  mira  fœcunditas,  fnictusque  toto  orbe  difTusi,  yers.  13,  que 
fœcunditas  Ecdesise  maxime  tribuitur  ;  propter  sublimes  animas  Deum  gemiti- 
bus  exorantes,  atqae  impetrato  spiritu  Ecclesiam  fœcnndantes,  ut  August.  pas- 
sim.  Aquœ,  doctrina  salu taris;  vers.  15,  nunc  puteo  abscondita,  propter  p«>- 
funditatem  :  nunc  cum  impetu  fiaens  à  Libano,  propter  cœlestem  verbi  efflcft» 
ciam,  S.  Thom. 

Vestimenta  sponsœ,  bona  sunt  opéra  :  attestante  Jeanne,  Apoc.,  ux,  7,  8: 
Venerunt  nxxptiœ  Agni,  et  ttxor  efus  prœpamvit  se  :  et  datum  est  ilU,  ut  cooperiai 
se  byssino  splendenti  et  condido  :  byssinum  enim  justificationes  sunt  sanciomm  : 
undè  Isaias  de  imperfeclis  operibus  :  TeUs  eorum  non  erunt  in  vestimentum,  negue 
operientur  operibus  suis,  Isa.,  Lix,  6. 

De  convivio  autem  dominico,  quo  sues  convivas  pascit;  v,  1,  deqae  ejua  ra- 
tionabili  et  sine  dolo  lacle,  quod  innocentes  animas  concupiscanl;  l  Pe/r.,  u,  2, 
dequc  optimo  vino  et  ebrietate  spirituali,  ac  mentis  excessu,  per  se  omnes  in- 
telligunt.  Neque  omittendum  bonum  convivam  Christum,  non  laoLùm  pascere , 
sed  etiam  pasci.  Hubet  enim  cibum  suum  de  quo  dicit  :  Meus  cibus  est,  ut  faciam 
voluntatem  ejus,  qui  misit  me,  ut  perficiam  opus  ejus,  quod  est  salus  homiunm, 
Joan.,  IV,  34.  Nostrà  ergo  salute  pascitur;  nos  in  se  trajicit  et  in  coipus  saum 
coagmentat  :  hoc  est,  mei  ejus,  înquit  Ambrosius,  lib.  UI  iTe  Ft'rg,^  quod  diver- 
sarum  virtutum  concretum  floribus,  iliarum  apum  qoœ  sapientiam  pnedicani, 
consono  opère  congregatum,  sancta  Ecclesia  in  favis  condit,  ut  dbusChrisli  ait. 
Item  mei,  Christi  doctrina  salutaris,  ros  cœli  purissimos,  mera  suavitaa. 

qdâbta  dies. 

2.  Ego  dormio.  Quarts  diei  initie  sponsa  recepta  in  thalamvm ,  et  qoieseens 
sopitis  sensibus,  tamen  animo  est  ad  sponsum  arrecto,  imdè  ad  primam  ejus 
pulsum  evigilat  :  sponsus  ex  hortis,  cœnâ  cmn  amicis  laetâ,  nocte  intempestâ 
adest  tardior;  undè  ipsa  tanqoam  snbindignans  apmre  cimctabir.  Ipse  qnoqne 
iratus  aufogit  :  nec  desînt  îne,  quaa  amor  ut  excitare,  ila  sedare  poasH  nnos, 
suaviùs  post  iras  redintegratà  graûâ.  H»c  eumma  hajoB  diei;  jam  ad  singiria.  Aperi 
mihi,  soror  mea  :  sic  sponsa ,  viiJ,  1.  Quis  mihi  det  te  fMrem  nman  :  amor  v«- 
rus  onmibus  neoessiiudinum  vincolis  delectatur.  Quia  capta  «eiim  ptmum  est 
rore  :  ne  tantùm  amore,  sed  etiam  nûseiicordift  eompeUatar  ad  ap«riendiiin; 
tum  ut  statim  rare  profectus,  non  qaèqnam  divenaatuavideator. 

3.  Expoliavi  me  iunioâ.,.  Lavi  pedes  meos  :  délicat»  ^K>nMa  ecderata  escosalio; 
sed  sanctis  animabus  magno  documento  ftitma. 

I.  Afonum...  per  foramen  :  Septuag.  de  prospectu,  de  fenestrà,  quasi  iittiptona» 
Meliùs,  per  loramen  aena,  quaai  apertvras  digilo.  Ut  «laves»  ita  sere  araUtai  i 
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meo  :  manus  mem  stillaverunt 
myrrham,  et  dlgitimei  pleni  myr* 
rhà  probatissimâ. 

6.  Pessulmn  ostii  mei  aperui  di- 
lecto  meo  :  at  ille  declinaverat  at- 
que  transierat.  Anima  mea  lique- 
facta  est^  ut  locutus  est  :  quœsivi, 
«t  non  inTeni  illum  :  vocavi^  et 
non  respondit  mihi. 

7.  Invenerunt  me  custodes  qui 
Gircumeunt  diritatem  :  percusse- 
runt  me^  et  vulneraverunt  me  :  tu- 
lerunt  pallium  meum  mihi  custo- 
des murorum. 

8.  Adljuro  vos^  filiœ  Jérusalem,  si 


inveneritis  dilectummeum,  ut  nun- 
tietis  ei  quia  amore  lan^eo. 

9.  Qualis  est  dileclus  tuus  ex  di- 
lecto,  ô  pulcherrima  mulieramî 
qualis  est  dilectus  tuus  ex  dilecto, 
quia  sic  adjurasti  nos? 

iO.  Dilectus  meus  candidus  et 
rubicundus,  electus  ex  millibus. 

i  i .  Caput  ejus  aurimi  optimum  ; 
eomœ  ejus  sicut  elatss  palmarum^ 
nigrœ  quasi  oorvus. 

i2.  Oculi  ejus  sicut  columbse  su- 
per rivulos  aquarum,  quœ  lacté 
sunt  lotœ,  et  résident  juxtà  fluenta 
plenissima. 


nostris  distabant,  ingensqae  erat  apertura^  clavesqae  humeris  gestabantor^  Isa,, 
XXII,  22.  Venter  meus  iniremuit  ad  tactum  ejus  .-pulsantis  fores,  aditumque  tenlan- 
Xis  :  iuteriora mea commota  sunt  super  eo  :  Hebr.  et  Septuag.  ad  ejus  prœsentiam, 
5,  6.  Manus  meœ  stillaverunt  myrrkam  :  delicatissimis  unguentis  perfusœ  eu- 
babant,  cobili  etiam  his  asperso  :  aspersi  enim  cubile  meum  myrrhà  et  aloe  et 
<iinnamomOy  Prov.,  vu,  47.  Digiti  met,..  myrrhA  probatissimâ...  Pessulum  ostii  : 
SepUiag.  Digiti  mei  myrrham  plenam  super  manus  pessuli,  sdlicet  effUderunt  : 
Hebr.  myrrhà  transeunte  super  manubria  pessuli.  Aperui  dilecto  meo:  hoc  est,  pes- 
Bulus  ipse  unctas  est  myrrhe,  qaà  perfusœ  erant  manus,  nec  enim  extersi  dlgi- 
tos,  iantaerat  festinatio.  Anima  mea  ligue  facta  est  :  egressa  est  :  Hebr.  et  Septuag. 
Bapit  me  totam,  et  in  sut  amorem  ac  desiderium  transfert.  Ambr.  Diim  locutus 
est  :  ostendit  se  non  sponsi  oeglectu ,  sed  desidià  quàdam  et  indignatione  cunc- 
tatam,  sive  quodam  ejus  probandi  studio. 

7.  Invenerunt  me  custodes,  llerùm  per  plateas  discurrit  quœrens,  ut  suprà,  ni,  2, 
sed  pejua  habita  est  à  custodibus  per  noctis  tenebrag,  ao  lioeoiiam  militarem , 
demonstratque  se  nuUum  periculum  fugisse ,  ut  dilectum  inveuiret.  Pallium  : 
Septuag.  theristrum  :  Philoni  Carpalhio,  capitis  velamentum  :  Ambr.  De  Isaac., 
VI,  n.  53,  pallium  quo  caput  obnuberet. 

8.  Adjuro  vos.  Cœsa,  spoliata,  non  tamen  plagas,  sed  amoris  vim  sentit;  idque 
nnum  solatio  est,  si  dilectus  sciât  amari  se,  quem  nuntium  ad  eum  perferendum 
quibusvis  obviis  mandat.  Si  inveneritis,  nuntiate  :  alii  cum  Septuag.  ex  Hebr.  sic 
vertunt  :  Si  inveneritis  dilectum,  guid  annuntiabitis  ei  ?  (uempè  id)  quôd  amore 
laugueo;  qu6d  ego  illa  sum  amore  vuhierata  :  flagrantissimè  et  elegantissimô. 

9.  Dilectus,.»  ex  dilecto:  Hebr.prœ  dUeeto,  dilectiâsimus. 

10.  Dilectus  meus.  Sponsa  vehementissimis  motibus  abripi  solita,  hic  prhnùm 
et  semel  sponsum  studiosè  describere  aggreditur,  puellarum  interrogatîone  pro- 
Tocata.  Electus  ex  millibus  :  Hebr.  ex  myriadibus,  insiguis  illiB  formœ  pra&stantiâ, 
qui  etiam  inter  miUia  facile  dignosci  possit. 

il.  Caput  ejus  aurum  :  quodcumque  pulchrmn  et  pretîosum  est,  aumm  dicitor. 
Comœ:elatœpahnarum:  Hebr.  cincinniejus  crispi  ;B&tev:  acervi:  thalthalim:  Grœc. 
ikixàx ,  arborum  genus,  sive  abies,  seu  palma;  aut  potiùs  recens  palmarum  germen  : 
undè  hœc  vox,  âuœ,  quœ  grœca  est  in  Vulg.  invecta  :  additum,  palmarum,  ad  de- 
signandam  arborem.  Bedahlc  ex  Plin.  lib.  XU,  cap. 28.  Gomœ  autem  comparantur 
arborum  ramis,  eà  translatione,  qu&  frondescentes  rami  arborum  comœ  dicuntur. 

12.  Oculi  ejus  sicut  columbœ  :  sicut  oculi  columbarum  œguœ  lacté  sunt  lotœ: 
iam  candidœj  Uun  nitentes,  ut  lacté  lotœ  videantur  :  qualium  oculi  pulcherrimi 
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bani^  electus  ut  cedri. 

16.  Guttur  illius  suavissimuin^  et 
totus  desiderabilis  :  talis  est  dileo- 
tus  meus,  et  ipse  estamicus  meus, 
iilise  Jérusalem. 

17.  Que  abiit  dilectos  tuus,  à 
pulcherrimamulierum?  qu6  dedi- 
navit  dilectus  tuus?  et  quaeremiis 
eum  tecum. 


13.  Genœ  illius  sicut  areolœ  aro> 
matum  consitœ  àpigmentariis.  La- 
biaejus  lilia  dlstUlantia  myrrbam 
primam. 

14.  Manus  illius  tomatiles  aureœ, 
plenœ  hyacinthis.  Venter  ejus  ebur- 
neus,  distinctus  sapphiris. 

15.  Grura  illius  columnœ  mar- 
moreœ,  quœ  fundatœ]  sunt  super 
bases  aureas.  Species  ejus  ut  Li- 
ât saaviBsimi  esse  soient.  Juxta  fluenta  :  Hebr.  jtÂXta  pienitudines ,  pulcbemmfleij 
habitantes  in  locis  uberrimis  et  irrlguis. 

13.  Areolœ  aromatum  consitœ  :  Hebr.  ut  areohs  aromatis,  at  flores  odoiiferi,  îd 
est,  ut  areolœ  consitœ  floribus  et  plantis  odoriferis.  Unguenta  è  comis  in  gênas 
defluentia  notât  :  Lilia  :  sunt  lilia  quœdom  purpurea  :  bis  labia  comparantur^ 
propter  mollem  flexum^  quo  se  lilii  calix  aperit,  et  spirilûs  suavitatem;  undè 
myrrham  primam,  seu  prœcellentissimam  stillare  dicuntor. 

14.  Manus  illius  tomatiles  aureœ:  Hebr.  circuit  aurei,  propler  teretes  digitos 
omni  auro  pretiosiores.  Plenœ  hyacinthis  :  genunis  violaceis  :  tharsisim  :  manus 
levissimœ  efilorescentibus  venulis.  Venter  ejus  y  flebr.  interiora,  qnibus  pecius 
etiam  designatur;  undè^  Flumina  de  ventre  ejus  fluent  aquœ  vivœ.  Joan.,  vu,  38. 
Eàumeus  :  Hebr.  condor  eboris,  Distinctus  sapphiris  :  è  sununA  aut  ex  tenui 
veste,  pectoris  candor  apparet  inter  lapillos  ipsi  vesti  intextos. 

13.  Crura  :  quatenùs  infra  vestem  patebant.  Columnœ  marmoreœ  :  propter 
candorem  etfirmitatem.  Super  bases  aureas  :  calceamenla  scilicetauro  intertexta. 
Fer  Libanum  et  cedros,  staturœ  proceritas  et  diguitas  designatur. 

16.  Guttur  illius  suavissimum:  mellitâ  oratione,  halitu,  vocis  suavilate.  Toius 
desiderabilis  :  Hebr.  et  Sept,  totus  desideria ,  quasi  diceret  :  Quid  singula  corn- 
memorem,  aut  singula  membra  describam?  totus  est  desiderabilis,  toUis  est 
amor.  S.  Tbom. 

CAPUT  VI. 

Descendit  in  taortum  :  dilecti  ac  dilectse  consensîo  :  sponsa  deeora  :  terribilis  :  ejus  forma  : 
regins,  concubinœ,  adolescenlulœ  :  uoa  perfccta  :  ul  aurora  :  ut  luna  :  ut  sol  :  faortoi  nacoa  : 
nescivi  :  revertere  :  Sulamitis. 

1 .  Dilectus  meus  descendit  in  hor- 1  2.  Ego  dilecto  meo,  et  dilectu. 
tum  suimi  ad  areolam  aromatum,  Imeus  mihi,  qui  pascit  inler  lilia. 
ut  pascaturinhortis,et liliacoUigat.  I    3.  Pulchra  es ,  arnica  mea ,  sua- 

1.  Descendit  in  hortum  suum,  qu6  matuUnus  ire  solebat,  vel  qu6  se  prtedixerat 
iturum,  ut  pascatur  in  hortis  :  alii  :  pascat  :  ut  ad  bortos  grèges  agat,  et  ad 
Talles  liliis  abundantes.  Quàm  elegans  autem,  dùm  pascuntur  grèges,  ipsum  lé- 
gère flores,  ad  sponsam  deferendos  ? 

2.  Ego  dilecto  meo  :  quocumque  loco  sit,  et  ego  illum,  et  ille  me  cogitât 

3.  Pulchra  es,  Jam  sponsus  adest  et  loquitur.  Suavis  et  décora  :  Hebr.  puldm 
es,  arnica  mea,  sicut  Thersa,  décora  sicut  Jérusalem.  Thersa  est  uri)s  regia  antiqoa 
sub  Chananœis,  Jos,,  xn,  24,  quœ  Jeroboami  et  insequentium  Israelis  regum 
sedes  fuit,  HI  Reg„  xiv,  17;  xv,  33,  etc.,  sub  Salomone  quoque  nobilis.  Sensus 
est  :  Non  ita  ThersA  Ephraimilis,  Judœis  urbibus  Jérusalem,  ut  tu  cunctis  mulie- 
ribus  anteceliis.  Sunt  qui  memorent  sponsarum,  more  urbium,  torritas  corosai^ 
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vis^  et  décora  sicut  Jérusalem  : 
terribilis  ut  castrorum  acies  ordi- 
nata. 

4.  Averte  oculos  tuos  à  me,  quia 
ipsi  me  avc^are  fecerunt.  Gapilli 
tui  sicut  grex  caprarum,  quœ  ap- 
paruerunt  de  Galaad. 

5.  Dentés  tui  sicut  grex  ovium, 
quœ  ascenderunf  de  lavacro,  om- 
nés  gemellis  fœtibus,  et  sterllis  non 
est  in  eis. 


6.  Sicut  cortex  mail  punici,  sic 
genœ  tuœ,  absque  occultis  tuis. 

7.  Sexaginta  sunt  reginœ,  et  oc- 
toginta  concubine,  et  adolesccn- 
tularum  non  est  numerus. 

8.  Una  est  columba  mea,  per- 
fecta  mea,  una  est  matris  suœ, 
elecfa  genitrici  suœ.  Viderunt  eam 
filiœ,  et  beatissimam  prsedicave- 
runt  :  regin®  et  concubinœ,  et  lau- 
daverunt  eam. 


ad  quaa  hic  allusam;  nec  absurdnm  puellas  urbibus  comparari,  qaœ  ipsœ  pas- 
aim  lu  ScripturÀ  puellis  comparentor;  undè  filiœ  Judœ,  et  apud  Gnecos,  métro- 
poles. Memorat  autem  urbes  celeberrimas,  atque  amodoissiinas.  Terribilis  ut  cas- 
trorum  acies  :  ut  uecesse  Bit  à  te  perdomari  corda  omniom.  Eadem  vis  formœ 
muliebris  in  malam  partem  exprimitar  bis  verbis  :  Muitof  enim  vulneratos  defecit, 
et  fortissimi  quique  interfecti  sunt  ab  eâ,  Prov.,  vu,  25,  26.' 

4.  Me  avolare  fecerunt  :  Hebr.  me  mihi  suPripuerunt ,  invalaerunt  Fortioresme 
sunt,  nt  nec  ego  ferre  possim.  Capilli  tui  :  hœc  cum  duobus  sequentibus  versibus 
repetuntur  ex  iv,  i,  2, 3  :  iterare  enim  juvat,  quœ  maximô  affecenmt  animum. 

7.  Sexaginta  sunt  reginœ:  reginœ  principum  flliœ  erant,  concubinœ  ancillse, 
adolescentulœ  quss  ministrabant  in  regi&,  nondùm  tbori  honore  dignce.  Ait  ergo 
Salomon  :  Cùm  tôt  illœ  siat  quas  ad  magnificentiam  habeat,  nnam  tamen  ante- 
cellere  omnibus,  unam  esse  qaam  diligat.  Ilabuit  autem  posteà  longé  plures, 
nempô  reginas  septingentas ,  et  concubines  trecentas,  dicitorque  multas  ad- 
amasse  ;  sed  primam,  âliam  Pharaonls,  quam  initie  regni  duxit,  cuique  regiam 
extruxit,  III  Beg,,  xi,  l,  3;  ibid.,  m,  l;  vu,  8. 

8.  Una  est  columba  mea  :  cùm  tôt  ac  tant®  sint,  una  est  quam  vel  aspectu  co- 
gnoscas,  adeô  omnes  et  forma  et  décore  vincit.  Sic  apud  Theocritum  elegantis- 
simo  illo  de  Helenâ,  Idil.  xviii,  canunt  selectœ  virgines  :  Adsimius  quater  sexa- 
ginta cosBvœ  virgines,  flos  puellarum  pulcherrimus  ;  at  nullam  sine  labe  compe- 
reris,  si  cum  Helenà  comparentur,  ut  ipsA  comparatione  cum  formosis  etiam 
fœminiB  sponsœ  pulchritudo  magis  elucescat.  Una  est  matris  suœ,  jam  inde  à 
parvulà  prsB  cœteris  chara  :  quod  ad  commendationem  formœ  pertinet,  mairibns 
filiarum  egregià  specie  imprimis  delectari  solitis.  Viderunt  eam  filiœ  :  reginœ  et 
concubinœ,  Tam  pulchra  est,  ut  à  mulierîbus,  et  ab  ipsis  œmuiis  laudem  extor- 
queat,  quse  tanta  laus  est,  ut  in  eà  sponsus  meritô  conquiescat.  Neque  adbuc 
sponsam,  aut  uberiùs  laudavit,  aut  amuvit  ardentiùs,  incensus  piis,  quibus  illa 
per  noctem  se  excruciaverat,  curis;  sic  irse  in  amorem  desinunt.  Hic  quarti  diei 
finis,  cujus  hœc  séries  :  sponsa  nocte  intempestà  domo  exsilit;  adolescentuUs 
manè  occuirit,  tùm  sponsum  reperit;  miris  ejus  afficitur  laudibus  usque  ad 
vers.  9,  quem  ad  sequentem  diem  apliùs  referemus. 

Jam  ad  veros  sensus.  Anima  iterùm  exercetur,  sed  vehementiùs,  ac  duriùs, 
quàm  tertiàdie,  suprà  m;  nonsolùm  enim  exercetur,  sed  etiam  castigatur  tar- 
diùs  aperiens;  docetque  sponsus  statim  atque  puisât,  aperiendum  esse,  cCtm  ipse 
statim  transiturus  sit,  nisi  aperias.  Undè  sic  prœmonet  :  Ego  quos  amo,  argua  et 

eastigo tum  continué  :  Ecce  sto  ad  citium  et  pulso  :  si  quis  audierit  vocem 

meam,  et  aperuerit  mihi  fanucân,  intrabo  ad  illum,  Apec,  m,  19,  20.  It  enim , 
reditque  raptim ,  arrectamque  vult  animam ,  neque  somnolentam,  sed  quse  verô 
dicat  cum  sponsa  :  Ego  dormiOy  et  cor  meum  vigilat,  y,  2;  sin  autem  velut  in 
lecto  languescat ,  fit  illud  vers.  6  :  Quœsivi  et  non  invcni  :  qaem  ad  locuiD  Am* 
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brositts  m  PsaL  cxviii  (serm.  xxii ,  n.  32)  :  «  Egu  ie  quesiri,  sed  ioTeiiiFe  noir 
possum^  nisi  tu  volueris  invemri  :  et  tu  quidem  vis  inveniri ,  sed  vis  diù  qiœri^ 
Tis  diligentiùs  indagari  : ...  non  tîs  ut  te  donniens  quœrat  :  non  vis  ut  te  jacens 
investiget.  »  Ergo  amantem  licet,  cunctantem  tamen  nactus  abit,  nec  vocanti  res- 
pondet;  nempè  ut  desidehum  crescat^  ut  probetur  aCTectus,  ut  exerceaturamom 
negotium.  Bem.  Serm.  lxxy.  Hinc  ergo  sponaa  facta  cnpidior^  moif  sese  ad  requi- 
rendum  totft  aviditate  dédit  :  idem  ibid.;  nec  tamen  statim  invenit^  ut  suprà  fir: 
crescenii  enim  amori  gravior  exerdtatio  iucumbebat ;  invenitque  custodes,  pas- 
tores  EcclesioB  scilicet,  qui  perculiant,  qui  ruinèrent,  qui  spolient;  sive  bonos; 
et  peritos,  qui  ruinèrent  iis  Vulneribus,  quœ  osculis  prsBferuntur,  Prov.,  vxvii,  6 
hoc  est,  qui  desidem  et  cunctantem  acriter  reprebendant,  et  quodammodù  spo- 
lient, v,7;  idest,  qui  nudam  collocent  ante  oculos  suos,  iit  suas  ipsacul^tas 
agnoscat;  sive  bonos  sed  imperitos,  à  quibus  gravissima  patiatur;  sire  etiam 
malos,  quibus  ofTendatur  magis.  Sic  et  sponsi  fugà,  et  ministrorum  ejus  operâ 
▼«hementissimè  cnicéatnr.  Uaum  intérim  solatiium  est,  indamare  sponsom,  et  ab> 
iia  qui  occurrant,  requirere.  Ip6&  autem  exercitatione  surgit  illa  perfèctior,  ac 
gui  amoris  testiflcatione  alios  ad  qoierendum  instigat,  vers.  17. 

De  sponsœ  autem  eimctatiooibus  atque  excusationibus  >  vers.  3,  Augustiuus 
aliique  Patres  pasaîm  pedum  lotionem  revocant  ad  minuiiora  peccata  :  con- 
gruuntque  Domini  veTba,  Joan.,  xiii,  10  :  Qui  lotus  est,  non  mdigel  ntn  ut  pedes 
hvet.  Observant  magnas  animas  in  contemplalione  quieseenies,  metuete  iater- 
dàm,  ne  ad  exteriora  vel  leviter  delapsœ,  ûiquin«Atar  ;  neqoe  tamen  euncLandum, 
pnecipiente  sponso;  neque  pnetermittendum  iUud,  sacctaa  animas,  infosam  sîbi 
reveritas  gratiam,  aura  diligentià  cavere  à  peccatis.  Expoiîavi  me  tunieâ  meâ  : 
exoï  veterem  hominem  ;  quomodè  induam  illum  ?  quo  sensa  Paoius,  Bonuy  vr,  3  : 
Qui  enim  mortui sumus  pecoato ,  quomodà  adhuc  vivemus  in  iilo?  Sponsus  dîgitos 
immittens  fbramini  serœ,  vers.  4,  Christus  est  per  gratiom  aditum  qoserens, 
animsBque  interiora  commovens.  Sponsus  lilia  coUigens ,  vi ,  1 ,  et  ubique  liiiis 
delectatus,  idem  Ghristos  est,  electos  suos  quornm  imiocentiâ  et  castitate  delee- 
tatur,  in  unum  coagmentans.  Quôd  autem  anima  exercitata  et  castigata  perfèctior 
évadât,  duo  docent.  Piimum  quôd  et  sponsum  cognoscat,  etiaodet  impensiùs, 
et  aliis  innotescere  faciat,  toto  cap.  v.  Âlterum  quôd  ipsi  magis  cognita  sit,  boc 
est,  magis  amata,  magisqae  laudata,  cap.  vi,  sicut  scriptum  est  :  Nom  te  ex  no- 
mine,  invenisti  gratiam  coràm  me,  Ëxod.,  xxxiii,  13, 17.  iam  verba  sponsm 
sponsum  coUaudantis  intelligamus,  v,  10.  Gandidus,  proptsr  divînitatem:  Ckm- 
dorest  enim  Iveisatemœ,  Sap.,  vu,  26.  Rubicundus,  fffopter  incanuUionis,  pa»- 
aionisque  mysteria;  qaippe  qui  habeat  rubrum  vcstimentnm,  lM.,LXUi9  2;  ve^* 
/lïttsque  sit  veste  aspersà  sanguine,  Apoc,  xnc,  13.  Caput  ejus  aurum  opUmum ,. 
y,  11,  ipsa  divinitas  est.  Caput  enim  Christi  Deus,  I  Cor.,  xi,  3,  thesaurique  sa- 
pientiflB  et  scicntiss  absconditi  :  et  omni  auro  ^H^etiosior  sapienlia.  Job,  xxvin,  et. 
caput  omnium  Cbristi  pneceptorum,  chantas;  aurum  Ulud  ignitum,  quod  ab  ipso 
emere  animœ  tepid»  jobentur,  Apoc.,  iti,  18.  Capilli,  velamen  capitis,  bumanitas^ 
tegens  divinitatem,  nigri  quidem ,  dùm  versatur  inter  homines  :  oeulique  man- 
suetudine  columbini.  Gttterùm,  translato  ad  Patns  gloriam,  orbemque  judicaturo^ 
capilli  candidi,  tanquàm  lana  alba,  et  oculi,  tanquàm  flamma  ignis,  Apoc.,  i,  14. 
Manus  tomaiiles.  Gant.,  v,  14,  sunt  opéra  omnia  apte  concinnèqae  £acta.  Crura 
Arma,  quôd  stabiU  gradu  stet,  hostesque  conculcet  :  item,  v,  1 5,  sive  ut  ait  Ambros.  : 
crura  ejta  colunrnœmarmoreœ  super  bases  aureas,  quôd  soins  Ghristos  inamfoulet 
animis  et  gradiatur  in  mente  sanctonmi,  in  quibus,  velot  auras  basibus,  fuuda- 
mentisque  pretiosis,  solida'a  vestigia  verbi  coBlestis  hœserant.  In  ore  verba  vil», 
totasque  ipse  est  amor,  v,  16.  Hœc  Patres,  ex  quibus  intelligi  coBtera  facile  pos- 
sant.  ^ic  ergo  sponsa  sponsum  coguoscit.  Ad  eam  notitiam  peilinet,  quôd  scit 
ubi  agat,  ubi  pascat,  vi,  i,  non  id  sibi  indicari  petit,  ut  anteà  i,  6.  Jam  sponsus, 
cap.  lY,  ooUaudatain  sgcmsun ,  in  hoc  cb^  vi,  iterùm  laudat,  sed  impensiùs  eL 
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%.  Qttœ  est  ista  quœ  progreditnr  1  ut  luna^  electa  ut  sol^  terribilis  ut 
quasi  aurora  consurgens,  pnichra  I  caetrorum  acies  ordinata? 

magnificentiûs  cùm  (onuœ  yenustati^  ac  dignitati  addat  h!c  rolMir  inTictnm, 
posteaquàm  scilicet  exercitata  preeliis,  et  affecta  Tulneribus,  vi  deniquè  spoliata, 
non  minus  agit  fortiter  institutumqae  persequitur,  cap.  y,  7^  8.  Itaque  non  mod6 
pnleherrimis  et  celébeirmiis  uii>ibii8  eam  ccnnparat,  pnesertim  Jérusalem  in  se 
ordinatiB^  ac  oertàpace  fimdatiBy  sed  etiam  exercitui,  qaèd  sit  bosfcibas  fonnida- 
bilis^  VI,  3,  atque  ad  laudom  cumulnm  appeflatar  naoc  primûm  %tna  et  perfecta, 
▼ers.  8. 

Jam  de  Ecclesiâ  qusB  hic  perfedissimè  adumbcatur  pokhrnm  illud  comitom , 
V,  9  :  Quaiis  est  dUeetus  iuu»?  nemini  enim  notus  ^[K>ii8ua,  nisi  monstrante  Ec- 
desià.  Undè  subdont,  vers.  17  :  Qub  ahiit  dileetus  tmts...  et  quœremus  eum  teçum; 
ut  cùm  doctrina  spoosi  latere ,  et  veiut  in  longinquorn  déclinasse  Tidetur^  cum 
tponsà,  cum  ËedesiA  eam  qusnmt^  non  ipsaB  soUtarise,  ne  per  avia  exerrent, 
atque  bœretlcis  prœdœ  sint.  Ecclesiâ  autem  facile  dignoscitur  insigni  pnlchritu- 
dine:  usbs  con^ieua  ^  et  supra  montem  posita,  Matih,,  v^  14;  exercitus  ordlna- 
tissimus,  Cctnt.y  vi^  3,  dudbus  notissimis  adyersùs  han*elicos  et  impies  egregiè 
instructa.  Est  autem  simul  urbs  et  sponsa^  sicut  scriptum  est  de  Jérusalem  novA  : 
unàque  simul  et  perfectA,  Apoe.y  xxi^  2,  9,  il. 

Reginœ,  conciÀinœ^  adolescentulœ,  Cani,,  vi  ^  7,  varii  sunt  ordines  animarum 
incipientium^  proQcicnlium^  perfectarum  :  et  inter  perfectas  cminent  inaigoiores 
quœdam,  quae  quasi  jam  in  cœlis  çum  sponso  versari  videantur^  ipsisque  prscel- 
lentissimis  animabus  miraculo  sint,  de  quibus  blc  dicitur  :  Una  est  coiumba  mea: 
quibus  etiam  competit  illud  suprà  ex  Ezech.,  xvi ,  13 ,  memoratum  :  Et  décora 
facta  es  vekementer  nimiSy  et  profecisti  in  regnum  :  supra  onmes  reginas  emlnen- 
tissima  :  quippe  quœ  cflBtexis  et  yerbo  et  exemple  prœsis.  Hsc  autem ,  vel  ma- 
xime conveniunt  Ecclesise  catholicsB,  quam  aliœ  sectœ,  etiam  œmulœ  et  invidse, 
laudare  cogantur,  vi  veritatis  victœ. 

Quod  sponsus  dicat  :  Caput  meum  plénum  est  rare,  intellige  verba  gratiae  quibus 
animœ  irrigentur,  quâdere  prœclarè  Âmbrosius,  lib.  de  Virg.,  cap.  xii,  n.  70  : 
«  Caput  tuam  Christusest,  qui  plenus  es^^emper^  nec  liberalitatibus  exhauritur 
sois,  aut  diutuma  déficit  largitate.  »  Quèd  autem  Christus  ab  aspectu  sponsoB 
avolet,  vei-s.  i,  Patres  interpretantur,  ab  ipsis  qui  curiosiùs  inspiciant,  ipsà  suft 
altitudine  effugere  :  Scmfator  enim  majestatis  opprimeiur  à  gloriâ ,  Prov.,  xxv, 
27.  Caiterùm  ubi  sponsus  dicit  :  Averte  ocuhs  iuos,  recordari  oportet  Jacob  Deo 
prœfyalentis,  Gen.,  xxxn ,  28;  ac  Moysi ,  cui  dicitur  :  Dimittetne,  Exod.,  xxxir, 
10;  Jeremiae  etiam  qui  sœpiùs  veretur  orare  pro  populo;  sanctarumqne  animarum 
qnœ  yeluti  Deo  vim  inférant,  quibus  etiam  dicat  sponsus  :  «  Averte  oculos  tnos 
Uios  hnmiles  ac  supplices  et  vim  inferentcs,  quia  fortiores  me  sunt .  juxta  Ilebr., 
qo»  vis  Deo  grata  est.  »  Tertull.,  Âpolog. 

QIIINTà  dies. 

9.  Quœ  est  ista  ?  Sic  sponsam  domo  manô  progredicntem ,  ac  primùm  appa- 
rentem  adotescentulse  saintare  et  admirari  soient,  suprà  m,  6;  infr&  viu,  5. 
Quare  meritd  htc  imtium  quintœ  diei  coUocamus,  nullà  licèt  factâ  noclis  menlione 
ad  yariandam  eclogam.  Quasi  aurora  consurgens  :  consurgens  deest  Hebr.,  et  hoc 
tempuB  désignât  domo  procedentis  et  quasi  exorientis ,  ut  aurorse  illucescenti 
comparetnr,  quod  poetis  etiam  eseteris  usitatum,  ut  Q.  Gatulo  de  Rotcio,  note 
epigrammate,  Theocrito  de  Helenâ,  et  aliis.  Pvichra  ut  iuna:  crebcit  comparatio 
de  aurorA  ad  lunam.  Electa  ut  sol:  soli  sponsa  comparatnr,  ut  sol  sponéo  Ihalamo 
egredienti,  PsaL  xviii,  6.  Qu»  igitur  manè  pulcherrima  apparent,  aurora,  Iuna 
sœpè,  mox  sol  oriens  luce  purissîmA,  prodeuntis  sponsae  pulchritudinem  oc  splco- 
dorem  exprimunt.  Terribilis  ut  castrorum  acies  :  yide  supi^  vers.  3. 
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10.  Descendi  in  hortum  nucum^ 
ut  viderem  poma  convallium  ^  et 
inspicerem  si  floruisset  vinea,  et 
germinassent  mala  punica. 

1i.  Nescîvi  :  anima  meacontur- 


bavit  me  propter  quadrigas  Ami* 
nadab. 

12.  Revertere,  revertere,  Sula- 
mitis  :  revertere,  revertere,  ut  in- 
tueamur  te. 


10.  Descendi  in  hortum.  Hic  sponsus  :  Profectus^  inquit,  eraiù  in  hortam,  cnra- 
turus  arbores;  consistere  non  potui,  coactus  sum  ad  sponsam  quàm  ciliséimô 
regredi.  Hortum  nucum.  Vidimus  alium  sponsi  hortum^  qui  erat  florum  et  aro- 
matum;  propter  qaem  pascebatoves  interlilia,  euprà  vi^  1.  Hic  hortus  froc- 
taum  est^  ubi  uuces,  poma,  vinea,  mala  punica. 

11.  Nescivi:  nihil  videbam  amore  turbatus.,  iJntma  mea  conturbemit  me  :  Hebr. 
Anima  meaposuit  me  quadrigas  Àminadab.  Carricnlo  reversus  sum,  quasi  cita- 
tissimls  quadrigis  invectus  :  quales  videntur  fuisse  Aminadab  equis  velocibus 
nobilis,  sive  ille  peritus  auriga.  Aliivertunt:  quadrigas  fopuli  mei  nobUis;  quales 
scilicet  nobilissimi  habere  soient. 

12.  Revertere.  AliA  parte  discedentem  sponsam,  nec  absente  sponso  ferentem 
bominum  conspectus,  pueUœ  revocant,  ejus  aspectu  delectatœ.  SjiamUis:  Pa- 
cifica  :  nomen  fœmininum  eAdem  origine  et  notione  ac  Salomon,  Srj  ejus  uxorem 
dcsignandam,  qusB  jam  ut  dilectissima  nota  esset.  Aquila  vertit  pacificam,  teste 
Tbcodor.  hic,  qui  iegit  ut  nos,  Sulamitem;  non  Sunamitem,  ut  Grsecum  bodier- 
num,  nuUo  sensu. 


CAPUT  YII. 

SpoussB  pulchri  grcssus,  janctur»,  urobilicus,  ubera,  capiit  :  assimilata  paloue  :  dilecd  et  dîlcwiK 
coQScnsio  :  manè  surgamus  :  poma  nota  et  vetcra. 


1.  Quidvidebis  in  Sulamite,  nisi 
choros  castrorum?  Quàm  pulchri 
sunt  gressus  tui  in  calceamentis, 
iilia  principis!  Juncturœ  femorum 


tuorum,  sicut  monilia  quse  fabri- 
cata  sunt  manu  artificis. 

2.  Umbilicus  fiius  crater  tornati- 
lis,  nunquàm  indigens   poculis. 


4.  Quidvidebis  :  Hebr.  videbitis,  ad  puellas.  Audito  enim  sponsaa  nomioe,  ex- 
silil  sponsus,  et  ad  eas  conversus.  Quid  in  eà,  inqult,  indébiUs  nisi  Jœta  omuia 
ut  in  choris,  composita  ut  in  castris?  Quàm  pulchri  :  sponso  acclnere  ^idelup 
puellarum  chorus.  Pulchri  gressus  tui  :  id  est,  gratus  accessus,  ul  pulchri  pcdes 
evangellzantium  pacem.  Atque  etiam  laudantur  pedes  calceamentls  omaU.  Filia 
pnncipis  :  Theodor.  ducis,  ex  Symm.  Pharaonis,  Juncturœ  femorum  :  quà  parte 
gcnibus  conomittuntur;  quœ  comniissura  exquisilissimi  est  operis.  Alii  ex  Hebr. 
moduli  ambitûs  femorum,  qui  sub  veste  tenui  vento  agitatà  et  corpori  appUcilà, 
appareant.  Sicut  monilia  :  id  est  affabrè  facta,  apte  tomata. 

2.  Umbilicus  tuus.  Hàc  minutissimarum  etiam  corporis  partium  enumeratione, 
docet  Gregorius  commendari  misericordiam  Dei,  qu6d  egregius  arlifex  in  prae- 
stantissimo  opère  nihil  negllgenter  egisse  videatur.  Greg.  proœm.  m  Cani.  Si 
autem  tanta  fuit  cura  elaborandi  corporis,  quantô  magis  in  anima  quam  dîligiVt 
nihil  inomati  reliquit?  Sed  hœc  ac  spiritualem  sensum;  nunc  ad  liUeram.  Um- 
bilicus, trans  vestem  subtilem ,  etiam  in  quibusdam  antiquis  statuts,  studiosë 
signatus  visitur.  Porrô  Orientales  totum  corpus ,  ac  prœsertUn  umbilicum,  etiam 
valeludinîs  causa,  unguentis  perfundebant;  undè  crateri  tomato  et  pleno  com- 
paratur.  Crater  tomatilis  :  tornatile  dicilur  in  hoc  Cantico  Id  qnod  affabrè  elabo- 
ratum  videtur,  ut  suprà  v,  14,  mantes  illius  tomatiles,  Nunquàm  indigens,  semper 
plenus,  poculis,  Uehu  potione^  mixturâ,  unguenli  compositione  quod  SepUÛg. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


CAPUT  VIL 


601 


Venter  tuus  sicut  acervus  tritici^ 
vallatus  liliis. 

3.  Duo  ubera  tua,  sicut  duo  bin- 
Duli  gemelli  capreœ. 

4.  GoUum  tuum  sicut  turris  ebur- 
nea.  Oculi  tui  sicut  pisdnœ  in  Hese- 
bon,  quœ  simt  in  porta  ôbœ  multi- 
tudinis.  Nasus  tuus  sicut  turris  Liba- 
ni  quœ  respicit  contra  Damascum. 


5.  Gaput  tuum  ut  Carmelus ,  et 
comœ  capitis  tui,  sicut  purpura  ré- 
gis vincta  canalibus. 

6.  Quàm  pucbra  es ,  et  quàm 
décora,  cbarissima,   in  deliciis! 

7.  Statura  tua  assimilata  est  pal- 
mes, et  ubera  tua  botris. 

8.  Dizi  :  Ascendam  in  palmam, 
et  apprehendam  Iructus  ejus  :  et 


vertunt  it^^%  ;  quodidem  est  acx^aatc,  potio  mixta;  undè  crateris  nomeu.  Igi- 
tur,  commendato  etiam  umbilico ,  nihil  prtetermittitnr,  ut  sponsa  ad  unguem, 
ut  aiunt,  perfecta  appareat.  Skut  acervus  tritici  :  propter  figuram  et  ubertatem. 
ValUdua  liliis  :  ejus  canddrem  ex  reliqao  corpore  œstimaDt  :  omnia  florlda.  Il  ace 
aulem  laudantur  in  feminà  liberiùs  à  puellis^  cum  quibus  et  lavari  potuerit;  qiiœ- 
que  unà  pulcbritudinis  admiratione  teneantur,  non  ullo  alio  sensu  :  sic  scriptor 
decoro  servit 
8.  Duo  ulcéra  ;  suprà  iv,  5. 

4.  Collum  tuum  sicut  turris  ebumea  :  figurft,  rectitudine,  candore.  Oculi  tui  : 
oculi  tui  foDtibus  splendidissimis  splendidiores.  Àtn.  Hebr.  et  oculum  et  fontem 
significat  :  Hesebon  ciyitas  regia,  Jas.,  xiii,  17,  in  cujus  porta  duo  perlucidi 
fontes  fuisse  memorantur.  Filiœ  multitudinis.  Batth-ràbbim  :  nomen  urbis  ac 
portœ  ad  eam  orbem.  Nasus  tuus  sicut  turris  lÀhani:  cùm  caput  monti  compa- 
retur,  versu  seq.  rectè  nasus  turri  eminùs  prominenti  :  nasus  autem  altos  spiri- 
tos,  et  fomuB  d^gnitatem  exprimit. 

5.  Caput  tuum  (Hebr.  et  septuag.  super  téi  ut  Carmelus;  ut  Carmelus  è  campis; 
Sta  caput  tuum  ex  humeris  exsurgit,  montis  instar  editi^  floribus  ac  ramis  viren- 
tibus  coronati.  Vittas  indicat  capitis,  ac  florum  coronas.  Comœ  sicut  purpura  : 
purpurœ  comas  comparât,  non  colore,  sex  textur&  :  et  tox,  argaman,  purpura,  h 
texendo  deducta.  Septuag.  Plexus  capitis  tui  purpura.  Purpura  régis  :  exquisi- 
tissimsB  texturœ;  nec  ^surdum  comas  purpurœ  comparari,  propter  intextos  pur- 
pureos  flores;  purpureas  vittas.  Purpura,»,  vincta  canalibus  :  Hebr.  in  purpura- 
riorum  canalibus  alligata,  ut  bis  tingalur,  com»  capitis  tui  ut  purpura;  rex 
vlnctus  in  tignis.  Septuag.  congruunt  nisi  quôd  pro  tiguis  babent:  rex  vinctus  in 
trauscursibus,  quôd  hebraicœ  radici  congruit  :  rex  vinctus  in  crinîum  plexibus, 
nodisque;  ac  vittis  bine  inde  circa  caput  currentibus  :  quôd  scilicet  suprà  iv,  9, 
dixerit  :  vulnerasti  :  sive  surripuisti  cor  meum  in  uno  crine  colli  tui:  in  tignis  au- 
tem juxta  Hebr.  intelligi  potest,  quôd  ut  tigna  in  laquearibus,  sic  nodi  crinium, 
vittœque  summo  capite  se  protendant;  sive  alludit  ad  quemdam  nectendœ  capil- 
laturœ  ritum  à  tignis  appellalum  alicujus  similitudinis  causé,  qualia  bene  multa 
8unt  m  omamentis  muliebribus. 

6.  Quàm  pulchra  es.  Hic  sponsus  loquitur^  ut  vers.  8  satis  indicat.  Charissima, 
charitas^  amor  meus,  ut  suprà  ii,  7;  iii,  5.  In  deliciis:  voces  mollissimœ,  ac  te- 
nerrimi  affectus;  dùm  enim  canunt  comités,  sponsas  in  dilectâ  deflxus,  et  hoc 
intuitu  et  earum  cantibus  inardescit,  inclamatque  istad  flagrantissbno  amore  : 
Quàm  pulchra  es! 

7.  Statura  tua  assimilata  est  palmœ  :  eô  quôd  sit  procera  et  recla.  Ubera  iua 
botris  :  vineœ  quœ  palmœ  adhœreat,  ex  vers.  seq. 

8.  Dixi  :  Ascendam  in  paltnam  :  irruam  in  amplexus.  Apprehendam  flructus  ejus  : 
Hebr.  ramos,  palmites,  tenebo  implicitam  :  addit  :  ubera,  ora,  fontesque 
omnes  dulcedinum.  Sic  ipse  in  Proverbiis,  t,  18,  19  :  Lœtare  cum  mujtiere 
adolescentiœ  tuœ„.  ubera  etjus  inebrient  te..,  in  amore  ejus  delectare  jugiier  :  quœ 
prœcipiebat  ut  ab  amore  adulterœ  averteret;  undè  siàxlit  :  Quare  seduceris,  fili 
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potandum^  labiîsque  et  denlibus 
illius  ad  ruminandum. 

10.  Ego  dilecto  meo,  et  ad  me 
coaversi'o  ejus. 


enint  ubera  tua  sîcut  botri  vineœ  : 
et  odor  oris  tui  sicut  malorum. 

9.  Guttur  tuum  sicut  vinum  op- 
1îmuzn>  dignum  dilecto  meo  ad 

mi,  ab  aliéna  ?  ut  hoc  qaoque  ad  bonos  mores  pertinere  sno  modo  lideatiir,  t 
antiquum  certè  populum,  cùm  nunc  alliora  moneat  Paulus  :  uempè  ut  qui  ha 
uxores,  ianquàm  non  habentes  sinL,.et  qui  utuntur  hocmundo,  tanquàm  non  utoH- 
fur,  l  Cor.,  vir,  29,31. 

9.  Gutiur  tuum;  6  sponsa,  tox  tua,  eloquium tnmn,  dignum  dilecto  meo:  Hebr. 
vadensamico  meo  directe,  eadem  locutio  in  Proverhiis,  xiiii,  31,  ubi  Volgaia 
habet;  ingreditur  blonde,  vinum  facile  et  jucundè  potabile  amico  meo  coilibel  : 
eadem  vox,  Dodi,  suprà  v,  1,  ubi  Vulgata  habet  :  charissimi  :  ne  qois  de  solo 
sponso  eam  intelligaL  Labiîsque  et  dentibus  :  Hebr.  loquens  labiis  domiientis  : 
aermo  tuus,  6  sponsa,  mihl  tam  sua  vis  est,  quàm  suave  esse  solet  amico  meo  op- 
timum viuum,  quo  epoto  dormitanlis  instar,  somnolenta  et  incondita  loquitur  : 
sic  se  sponsse  intuitu  ac  blanditiis  in  eumdem  morem  ebrium  esse  signif\r^^ 

10.  Ego  dilecto  meo  :  sponsi  respondel  votis.  Ad  me  conversio  ejus  :  Hebr.  op- 
pefitus  ejus,  cupide  :  sicut  in  Gen.,  ni,  16  de  primÀ  muliere  :  ubi  VuJgata  vertil  : 
sub  viri  potestate  eris  :  eadem  ubique  vox,  Thesuca  :  id  quod  Grsci  «^v,  Tjtf- 
p(v^  (piXoTTiTA  nominant  :  Homenis  et  Theocrilus  passim.  Summa  :  Pendemus 
aller  ab  altère,  invicem  ardescimus  casto  et  conjugali  amore  vehementisstmo  ; 
nec  reqnies,  nisi  fruamur  optatis  amplexibus.  Quo  fine  quintum  diem  claudunt  : 
ut  suprà  II,  6  ;  infrà  viii,  3,  novumque  exoritur  rerum  ac  sermonnm  initiom. 

Jam  ut  ad  sdtiora  et  cœlestia,  bis  quasi  gressibus,  provehamur,  sublimis  anima 
non  tantùm  sponso,  sed  etiam  adolescentulis  miraculo  est,  et  quidem  laudare 
cœperant  suprà  Jii,  6,  procedentem  vaporis  instar  thuris  odoratissimi.  Nunc  un- 
diquè  splendescentem  alliori  carminé  concélébrant,  ut  auroram,  nt  Imiam,  ut 
eolcm,  ut  castrorum  terribilem  hostibus  aciem  galeis  et  sentis  percutiente  sole  ful^ 
gentibus,  vi,  9,  vocatorque  Sulamitis  ex  ipsius  Salomonis  deducto  nomine,  vr, 
12;  VIT,  1,  ac  pulchritudo  ejus  mirifîcè  commendatur,  at  que  sit  perfectissima  ia 
minntissimis  quoque  partlbus,  vu,  i,  2,  erectoque  in  cœlum,  instar  turris  ac 
montis  :  habitu  :  4,  5.  Hœc  maxime  congruunt  Elccleslœ,  Ghristi  nomine  nunca* 
patseac  verè  paciQcœ,  quse  electos  omnes  unitate  suâ  ac  pacecomplectitar;  ia 
e&  igitur  sunt  chori,  ut  scriptum  est  :  Sicut  lœtantium  omnium  habitatio  est  in  le; 
Psal.  Lxxxvi,  7,  armorumque  terror,  verbum  Del  sdUcet,  quo  percntiuntur  im- 
pii.  Eamdem  ad  se  adventantem  novi  populi  consalutanl.  Quàm  pulchri  sttni 
gressus  tui,  vu,  1.  Quàm  pulchri  pedes  evangelizantium  pacem,  evangelisantium 
bonal  Isa.,  LU,  7;  Rom.,  x,  15,  beatamque  proclamant,  quôd  codesti  unctioae 
perfusa,  in  Ghristi  nomen  transeat,  ac  numeris  omnibus  absoluta  sit.  Undë  iUa 
studiosa  enumeratio  partium  quam  vidimus,  ne  omisso  quidem  ombilico  ac  tco- 
tre,  femorumque  juncturis  :  v,  l,  2.  Prsecisus  umbilicus  Justificationem  à  peccato 
aîgnificat;  sicut  scriptum  est  :  Badix  tua,.,  de  terra  Chanaan  :  et...  in  die  ortûs 
tui  non  est  prœdsus  umbilicus  tuus,  et  aqud  non  es  Iota  in  saluiem,  Eaech, 
ZTi,  3,  4.  Sensus  ergo  :  ut  praecisum  umbilicum  corpori,  îta  pnedsa  peccata^ 
Ecdesiae  decori  vertere  ;  midtamque  gratiam,  ut  mixtune  optimœ  plenitadinem 
loco  peccati  induci  :  juxta  illud  :  Ubi  abundavit  delictum,  superabundavit  gratia, 
Rom.,  V,  20.  Neque  obscorom,  ventrem  acervmn  trilici  appellari,  propter  Eccle* 
siœ  feracitatem  :  vallatum  autem  esse  liJiis,  propter  candorem  castitatis,  ed  quôd 
Ecclesia  tam  casta  qn&m  fœcunda  sit.  Hanc  qui  amat,  vestîbos  quoqoe  ejus  et 
caleeis  (ibidem)  filisque  régis  flmbriis,  ipstsque  adeô  ritîbus  ac  ccremooib  de- 
lectatnr,  mira  undiqnè  verikatis  Ince  perfiisis,  et  agnosdt  nbiqae,  et  per  omnia 
pnichram,  in  quà  ubique  sit  Christus,  ex  quo  totum  corpus  compactum  et  ctw* 
nexum  est,  Ephes.,  iv,  16  ;  sed  maxime  in  juncturis,  ibid.,  quà  parte  membra 
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11.  Veni^dilectû  mi,  egredia- 
mur  in  agrum,  commoremur  in 
Tillis. 

12.  Manè  surgamus  ad  vineas^ 
videamus  si  fioruit  vinea,  si  flores 
fructus  parturiunt,  si  floruerunt 


mala  punica  :  ibi  dabo  tibi  ubera 
mea. 

13.  Mandragorœ  dederunt  odo- 
rem.  In  portis  nostris  omnia  poma  : 
nova  et  vêlera,  dilecte  mi,  servavi 
tibi. 


cobsBrent^  atque  coaptaittar  sicut  addit  Paafais  :  Per  onmem  jnneiuram  submir 
nistrationù.,,  augmentum  corporis  facit  in  œdificatûmem  mi  in  eharitate.  Duo 
horti  sponsiy  alter  flonijn,  aller  fhictuum,  vi,  1,  iO,  designare  Tidentur  in  Scrip- 
toris  qaœque  oblectent  animum^  ({aœqae  uutriant.  HorUuu  nucum  inteipretatur 
Ambrosiiis  enm^  in  qno  fractus  est  prophétie®  lectioms  et  sacerdotalis  graiisB, 
qoffi  amara  in  tentationibus^  dura  in  laboribus^  in  virtntibus  interioribus  fruc- 
tooBa  esky  Hb.  III  de  Virg.  Aognstinus  autem  passim  figura  nucnm  significat  ar- 
canos  Scriptur»  sensus^  qui  nonnisi  effracto  nadeo  extondi  possint.  Christus 
autem  cùm  interdùm  à  sponsà  secedere  videator^  tamen  nltrô  redite  quasi  amo- 
lia  impatientià  victos,  y,  i,  eique  arctisaimifi  amplexibus  adhœret^  vers.  8. 
Quid  sit  autem  Gliristo,  amare,  ac  fnii  castis  animabus,  agnoscet  qui  intelllgit 
fllud  :  Delicim  meœ  e^ae  cum  filiù  kominum,  Prov.,  viif,  31  ;  et  illud  :  In  charitate 
perpétua  dilexi  te:  ideà  attraxi  te  miserons,  Jerem.,  xxxi,  3;  et  iUud  :  Conver- 
timini.,.  quia  ego  virvester,  ibid.,  m,  14;  iÙud  deniquè  :  Etvidite  :  et  eccetem- 
pus  tuum  tempus  amantium  :  et  expandi  amictvm  meum  super  te.,,  et  facta  es 
mihi,  Ezech.,  zvi,  8.  Quod  quidem  quid  est  aliud,  qnàm  uxorem  duxi  te,  et  po- 
titus  sum  tut?  Addamus  iUud  Pauli  :  Despondi  vos  uni  viro,  virginem  castam 
exhibere  Christo,  U  Gor.>  zi,  2.  Fruitur  etiam  Christus  piis  animabus  per  verbi 
dispensatores,  cùm  eorum  obedientiâ  delectati^  dicunt  :  Ita  frater  :  ego  te  flruar 
in  Domino  :  refice  viscera  mea  in  Domino,  Philem.,  20,  et  alia  sexcenta.  Per  gultur 
sponsœ  optimo  vino  comparatum,  sermo  Ecclestœ,  id  est,  prœdicatio  Evangelii, 
quod  ipso  novo  vino  et  Reneroso  ChrisUis  comparât,  Luc.,  v,  37. 

SEXTA  DI£S. 

il.  Vettifdiketemi,  egrediamur,  Significat  reeeptos  domiim,  sed  nbi  iOuxisset 
statim  egressuros,  inilio  scilieet  sextœ  diei.  Egrediamur  in  agrum.  Novum  id 
ac  singulare  hàc  die,  quôd  non  sponsus  ut  anteà  solus  domo  profectus ,  poste& 
azpemctam  sponaam  ad  agros  invitet,  ut  suprà  ir,  10,  sed  ipsa  sponsa  spon- 
nm;  quasi  pertœsa  urbiom  turbœque,  ac  soUtndinis  amans  ubi  eum  liberiùs 
amplexetor.  Commoremur,  Novum  vitœ  genus  institunnt  :  Non  enim,  inquit,  jam 
•mbulemos  per  agros,  sed  commoremur  deinceps,  ac  pemoctemus. 

12.  Manè  surgamus  ad  vineas.  Mature  surgamus,  ut  rurts  amœnitate  perfrua- 
mur.  Ibi  data  tibi  ubera  mea.  Amores  meos,  ut  suprà.  Lfterior  scilieet,  ipsâque 
amœnitate  mris,  atque  aur»  suavitate,  hortommqua  silentid  et  arborum  umbris 
ineensa  in  amorem. 

13.  Mandrag^œ  :  qoBd  odoratft  radice  celebrantnr.  în  portis  nostris  :  Hebr. 
ad  ostia,  pro  foribus  omne  fructumn  genus,  nec  longé  exquirendi.  Cùm  scilieet 
non  in  orbe  jam,  sed  in  ipsis  hortis  agrisqoe  versabimur.  Nova  et  vetera.  His 

,  ingens  copia  designatar,  sicnt  eeriptnm  est  :  Comedetis  vetusiissima  veterum , 
'  Levil.,  zzvi,  10,  et  alibi  :  Profert  de  thesawv  suo  nqva  et  vetem,  Matth.,  xni,  52. 
Servavi  tibi  :  in  tantâ  copîft,  adhilûta  quoque  diligentta  et  delectus  :  gratiora  fu- 
tora  sponso.  quœ  sponsa  ipea  selegerit,  ac  sponso  reposuerit. 
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CAPUT  VIII, 

Oseula  palàm  :  in  domnni  matrit:  me  docebis  :  amplexus  :  aseendit  de  deserto  :  laper  dilecfam  s 
•ttb  arbore  malo  :  tignacttlain  :  dilectio  :  «molatio  :  flamma  inextÎDcta  :  soror  parmla  :  TiMa  : 
têt  audire  tocem  taam  t  fuge. 


I  •  Quis  mihi  det  te  fratrem  meum 
sugentem  ubera  maths  meœ^  ut  in- 
veniam  te  foris^  et  deosculer  te,  et 
jam  me  nemo  despiciat? 

2.  Apprehendam  te>  et  ducam  in 
domum  matris  meas  :  ibi  me  do- 
et  dabo  tibi  poculum  ex 


vino  condito,  et  mustummalorum 
granatonim  meormu. 

3.  Lœva  ejus  sub  capite  meo^  et 
dextera  illius  amplexabitur  me. 

4.  AdjuTO  vos,  fiiliœ  Jérusalem, 
ne  suscitetis,  neque  evigîlare  f acia- 
tis  dilectam,  donec  ipsa  veUt 

i.  Fratrem  meum  :  Hebr.  ut  fratrem,  Sugentem  ubera  :  fratrem  iiterinum,  eà- 
dem  matre  genitum  et  lactatum,  eoque  chariorem.  Amantes  enim  nnllo  non 
nece&situdîDis  nomine  delectari  vidimus,  vers.  2,  optât  etiam  emn,  tam  libéré 
amplezari,  ac  deosculari  posse,  quàm  fratrem  infantolom.  Me  nemo  despiciat: 
nemo  exprobret,  aut  contemnat^  tanquàm  nimis  amori  indulgentem. 

2.  In  domum  matris  meœ  :  vide  suprà  m,  4.  Etsi  enim  palàm  ^mplexari  liceat, 
tamen  ipso  arcano  delectator  magis.  Me  docebis  :  proba  mulier,  viroque  ut  decet 
obediens,  ab  ip&o  erudiri  cupit  Sic  mulieres  jubentor  domi  viros  suos  inteiro- 
gare,  1  Cor,,  xvf,  35  :  sic  apud  Xenophontem  Iscomachus  oxorem  domi  sedadt 
et  docet,  Xenoph.  OEcon.  Et  dabo  tibi  poculum  :  inter  loqaendam,  suaves  Uqaores 
propinabo. 

3.  Lœva  ^'us  :  htc  diei  finis,  ut  suprà  ii^  6. 

Hic  sublimis  anima  inducitur  uno  jam  amore  occupata;  quôqae  magis  ocnlis 
omnium  eplendet,  e6  magis  latebras^  dolcemque  secessum  cum  sponso  quœrens, 
instar  Mariœ,  quœ  audit  à  Domino  :  Porrà  unum  est  necessarium,  Luc,  x,  42. 
Taies  fuere  prise!  illi  anachoretœ,  qui  Joannis  BapUstœ  exemplum  secuti,  loogô 
à  convictu  etiam  piorum,  uni  Deo  vacare  lotis  animi  viribus  studebant.  Hic  igi- 
tur  omnia  mutantur  in  melius  :  adestque  copia  non  modo  florum,  sed  tructaum, 
pomaque  vetera  et  nova,  dùm  fructus  fruclibus,  virtutes  vlrtutibus  fiupeireziiunt. 
Hoc  statu  anima  audacior  fàcta,  ac  velut  sut  impos,  palam  etiam  amori  îndulgere 
cogitur,  nec  tenere  se  potest  :  fitque  illud  quod  ail  Paulus  :  Sive  mente  excedimus 
Deo,  Il  Cor.,  v,  i3  :  Charitasenim  Christi  urget  nos,  ibid.,  14;  et  illud:  O^not- 
trum  palet  ad  vos,  6  Corinthii  :  cor  nostrum  dilatatum  est,  ibid.,  vi.  Il  ;  et  illud  : 
Vivo  ego,  Jam  non  ego^  Galat.,  ii,  20.  Qualia  multa  suut  in  vitis  Patrum.  Optât 
tamen  cubiculum,  ubi  sit  in  abscondito,  Matth.,  vi,  6;  et  secûs  pedes  Domini 
;  posita,  docentem  audiat  intùs  potiùs  quàm  Toris,  Luc.,  x,  39.  Undè  mérité  sequitor 
amplexus  suavissimus^  et  altissimœ  contemplationis  quies,  sequente  postremo  die. 
^  Neque  hic  desunt  Ecclesise  dotes  manè  surgeulis  excitantisque  pastores ,  ut 
.  explorent  commissam  sibi  vineam,  ubi  flores,  ubi  fructus,  ubi  etiam  virlatum 
/  radices  per  mandragoras  desigoatœ,  vu,  11, 12, 13  ;  quà  dUigentiâ  oplimanutrix 
ubera  sua  impleat,  ac  plena  Christo  porrigat:  nova  etiam  veteribus  cumulet, 
apostolos  et  martyres,  patriarchis,  prophetisque  subjungens,  nova  semper  proie 
nobilis,  Judsels  etiam  ad  extremum  Domino  reservatis. 

SEPTIMA  DIES. 

k.  Adjura  vos.  Sponsns  ut  solet,  ad  auroram  excitalus,  sponsœ  adimc  quies- 
ceati  consulit,  ut  suprà  ii,  7  ;  in,  5,  incipitque  septima  et  ultime  dies. 
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8.  Quœ  est  isid,  quœ  ascendit  de 
deserto  deliciis  affluens^innixa  su- 
per dilectum  suum?  Sub  arbore 
malo  suscitavi  te  :  ibi  corrupta  est 
mater  tua>  ibi  violata  est  genitrix  tua. 

6.  Pone  me  utsignaculum  super 
cor  tuum^  ut  signaculum  super 
brachium  tuum  :  quia  fortis  est  ut 
mors  dilectio  ^  dura  sicut  infernus 
œmulatio  :  lampades  ejus  lampa- 
des  ignîs  atque  flammarum. 


7.  Aqu8B  multœ  non  potuerunt 
extinguere  charitatem^  nec  flumina 
obruent  illam.  Si  dedeht  homo 
omnem  substantiam  domûs  suœ 
pro  dilectione,  quasi  nibil  despi- 
ciet  eam. 

8.  Soror  nostraparva,  etuberanon 
habet.  Quidfaciemus  sorori  nostne 
in  die  quandô  adloquenda  est? 

9.  Si  munis  est,  œdiôcemus  su- 
per eum  propugnacula  argentea  : 


5.  Quœ  est  ùta?  Igitur  ineunte  die  sponsa  prodit^  ac  solitA  puellanim  admi- 
ratione  excipitur,  ut  suprà  m,  6;  vi,  9  :  Tidetar  autem  esse  sabbatum.  Undè^ 
quod  hacteoùs  Don  vidimus^  cum  sponsft  sponsas  ipse  procedit  :  aliis  enim  die- 
bus,  spoDso  ad  msUca  opéra  summo  mane  profecto,  ipsa  thalamo  procedebat 
scia.  Tûm  blc  nibil  operis,  non  borti  cultio;  non  ad  pascua  deductum  pecuB. 
Inter  se  tractant  :  cum  amicis  versantur,  simul  ut  in  die  festo  in  publicum  pro- 
deunt  :  exoritur  pariter  altior  status.  Neque  jam  commendatur  sponsa  ex  odo- 
ratis  vestibus;  aut  ex  cultûs  splendore,  ac  formée  graUA;  sed  quôd  unà  cum 
sponso  ejus  manu  prebensa  procédât,  eoque  innixa,  jam  beatissima  sit.  Sub  ar^ 
bore  malo  suscitavi  te  :  Hebr.  excitavi  à  somno ,  sponsum  scilicet  ipsum  ;  aitque 
se,  cûm  primùm  illum  vidit  dormientem  sub  illA  arbore  conspicatam,  ibique 
exarsisae  in  flammes,  neque  temperare  potuisse,  quin  ludibunda  exagitaret,  et  è 
somno  excitaretformosissimum  juvenem.  Âddit  sub  illàipsà  arbore  natum  esse, 
ut  in  ejus  veRiti  natali  umbr&  libentiùs  conquiesceret.  Quarum  rerum  suavissima 
est  amantibus  recordatio ,  ut  est  iUud  poetœ,  edog.  8,  Sepibus  in  nostris,  etc.  Ibi 
corrupta  est.,,  violata  est,  Hebr.  enixa,  eàdem  voce  repetità  :  ita  et  Septuag.  bis 
habent  ù^îvriai ,  neque  ablndit  h  vero  rusticanam  mulierem ,  qualis  blc  fiugitur, 
dùm  nui  occupata  discurrit,  sub  obviA  arbore  peperisse.  Martial.  VI,  epigr.  64  ; 
de  Curione,  quem 

dùm  praodia  portât  aranti , 
Hirsatâ  peperit  rubiciinda  tob  ilice  conjax. 

Quidui  etiam  hœc  sponsa  finxerit,  tali  sub  arbore,  tam  pulchrA,  tam  frugiferft; 
tam  florentem,  tam  yirentem  te  uasci  oportebat.  Potest  et  Vulgata  retineri ,  e6- 
demque  recidit,  ut  ibidem  conceptus  sit  pastor  sponsus  ;  sive  ibi  ortus  sit  paren- 
tum  amor,  undè  ipse  conceptus  est,  pastoribus  pro  more  sub  arbore  ludentibus. 
Hœc  igitur  amori  congrua,  divinisque  mysteriis  servitura ,  ex  moribus  vitee  pas- 
toralis  finxerit,  Tel,  si  mavis,  ad  occultam  alluserit  bistoriam. 

6.  Super  cor  tuum  :  sponsa  prosequilur  ;  est  enim  Hebr.  pronomen  masculi- 
num.  Tam  cupio  pectori  tuo  et  bracbio  adbœrere,  quàm  slgillum  cers,  ut  vel 
minimum  à  te  divelli,  sine  gravissimo  cruciatu,  non  possim.  Mox  amoris,  œma- 
lalionisque  cruciatum  exprimit,  ut  qaœ  hujus  aliquid  experta  sit,  suprà  m  et  v, 
grayioraque  sentiat  ex  amoris  impatientià  incumbere.  Lampades  :  Hebr.  prunes. 

7.  Aquœ  multœ  :  sic  amor  exercetur,  et  tamen  vincit. 

8.  Soror  nosira  :  mea,  quam  tu  quoque  met  gratià  dacis  tuom.  Vbera  non  ha^ 
bet  :  nondùm  nubills  est,  adhuc  impubes  :  sic  ubera  tua  intumuerunt,  Ezech., 
XVI,  7.  Quandb  aUoquenda  est  :  Hebr.  quandà  de  eâ  loquendum  est,  de  eâ  scilicet 
nuplui  collocondà;  et  ita  Ambroslus  in  Psal.  cxviii,  oct.  22.  Sponsum  omni  fldu- 
cià  complexé,  de  rébus  famUiaribus  cum  eo  consilium  babet ,  minoremque  so- 
rorem  commendat. 

9.  5»  murus  est...  propugnacula  argentea  :  turriculas.  Alii,  coronidem  argen- 
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fii  ostium  est^  compingamus  illud 
tabulis  cedrinis. 

dO.  Ego  munis  :  et  ubera  mea 
sicut  turrisj  ex  quo  facta  sum  co- 
ràm  eo  quasi  pacem  reperiens. 

1  { .  Vinea  fuit  pacifico  in  eâ,  quœ 
habet  populos  :  tradidit  eam  eus- 
tûdibus  ;  vir  affert  pro  fructu  ejus 
mille  argenteos. 


i2.  Vinea  mea  coràm  me  est. 
Mille  tui  paciôciy  et  ducenti  liis, 
qui  custodiumt  fructus  ejus. 

i3.  Quae  habitas  in  horfis^  amici 
auscultant  :  fac  me  audire  vocem 
tuam. 

14.  Fuge,  dilecte  ml,  et  assimi- 
lare  capreœ^  hinnuloque  ceirorum 
super  montes  aromatum. 


team.  Respondet  sponsos  :  Si  soUdo  est  ingenio ,  conjunganms  eam  mo  uohSà 
et  opulento^  qui  ait  domûs  oroamentum  et  propugnaculum.  Si  ostium  ett,  oom- 
pingamus,  muniamus  ilîud.  Si  levi  est  ingenio,  et  versatili,  eapienti  viro,  virtate 
incorruptâ,  tradamus,  qui  finniter  coerceat. 

iO.  Egomurus,  Sponsa  talem  se  esse  gloriatur,  qnalem  sponsos  deaignabsl^ 
murom  solidum,  formftque  et  œtate  viro  gratissimam.  Ubera  mea  :  quasi  diceret  : 
Non  ego  sine  uberîbus,  ut  soror;  mea  eminent  ubera  sicut  turris  ;  Hebr.  et 
Septuag.  sicui  turres  :  quœ  stant  annexœ  mnro,  pulcbri  operis  appenéUk  pulcfara. 
Quasi  pacem  reperiens  :  inveni  gratiam  apud  iliom. 

ii.  Pacifico  :  Hebr.  et  Septuag.  Salomoni.  In  eu,  qua  habet  pofpnk»:  m  Bahal 
hamon  :  nomina  propria  :  ila  et  Septuag. 

42.  Vinea  mea  (  Hebr.  qwe  mihi  ),  coràm  me  est.  Paeifici  :  Hebr.  padfke ,  6  Sa- 
lomon  :  ita  et  Septuag.  His  duobus  versibus  loquitar  sponsua  ut  pastor,  qualem 
se  hftc  eclogft  finzit.  Nibil  ego,  inquit,  invideo  Salomoni;  non  me  régi» opes, 
non  regii  fundi  capiunt  ;  habet  quidem  rex  Salomon  agros,  Tîtes,  cellas  yinarias, 
quique  iis  prœsint  ;  hsihei  vineam  quœstuosissimam ,  partem  regii  patrimonii 
haud  ignobUem;  forte  vineam  Engaddi  balsamo  insignem,!  Parai. ,  xxvii,  27, 
sed  vinea  mea  prassens  mihi  est,  nempè  sponsa.  Habe  tibi,  rex  Salomon,  vineam 
toam,  ac  ducentos  vinitores  tuos  quos  mille  argenteis  annuis  dones,  ad  démon- 
strandam  vineœ  nobilitatem;  mihi  sponsa  sufficit,  hsc  una  mihi  possessio  esL 
Cur  autem  ex  tôt  regiis  opibus ,  horlis ,  palatiis  unam  vineam  commemoret ,  in 
promplu  est  ;  ruslicanœ  enim  personœ  quam  agebat  nihil  est  commendabiUns 
ûgris,  rure,vineâ. 

13.  Quœ  habitas  in  hortis  :  ex  flagrantissimo  amore  petit,  ut  âùm  in  hortis  est» 
omnesque  ai  silent,  voce  suavissimâ  canat. 

14.  Fuge  dilecte  mi.  Hanc  quidem  illa  orditur  suavissimam  cantîlenam;  sîmol 
cûuendo  indicat  se,  non  multis,  sed  uni  cancre  velle,  ac  vivere;  tanquimi  dice- 
ret :  Amicia  canere  me  vis?  non  ego  ila  affecta  sum  ;  nequeo  ferre  toibam;  pete 
velox  loca  sola  ac  remotissimos  montes  ;  tui  me  ocuH  premunt  ;  quo  fermé  senso 
ipse  dixerat  :  Averte  oculos  tuos,  suprà  vi,  4,  secessu  opus  est  ut  tantos  ignés 
exhalare  possim.  Montes  aromatum  :  odoratis  plantis  plenosj  quales  tmsse  montes 
Bether  diximus,  ii,  17. 

Hic  sponsa,  seu  sublîmis  anima,  in  gradu  charitatis  perfectissimo  apparet; 
nihil  jam  venta,  neque  diffisa  formœ,  ut  cûm  dicebat  :  Nigra  sum;  innixa  di- 
lecto,  in  ejus  amplexus  resolnta,  eique  plané  et  familiariter  incumbens  \  qoippe 
quse  ad  eam  perveneril  charitatem,  quœ  foras  mittit  timorem,  I  Joan.,  iv,  18, 
deliciis  affluens  propter  eam  pacem,  quœ  exsuperat  omnem  sennmi,  PhUip.,  nr,  7. 
Recordatur  autem  arboris,  sive  crucis ,  in  quft  Christum  dormienlem ,  sea  mor- 
tuum  suscitavit,  fide  resurrectionis.  Neque  id  prœtermittit,  sub  arbore  item  Evam, 
totamque  adeô  naturam  humanam  fuisse  maledictam  atque  corruptam;  sob  qoft 
etiam  arbore  natura  eadem,  eadem  Eva  Sal  valorem  ex  suâ  venturum  propagine  jam 
spe  enixa  est,  promittente  Domhdo  ;  inimicitias  ponam,  Gènes.,  m,  15,  ipse  conte' 
ret  caput  tuwn,  secundùm  Septuag.  sive  ipsa^  mulier,edito  Cbristo.  Tante  igîbir 
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calamitatis^  (antique  beneficii  memor,  sanaiaque^  ut  Ecdesia  canit,  per  arborem^ 
à  malis  ex  arbore  prognatis,  magis  magîsque  incumbere  tuU  dUeclo^  ejus^pie 
hœrere  brachiis,  imprimique  pectori^  more  Joannis  quem  Dominus  diligebat ,  in 
ejus  pectore  recumbentis.  Tùm  signiûcat  sponsa  amoris  ardorem  vehementissi- 
mum^  sunuQOsque  cruciatus.  Talis  est  enim  vitae  prœsentis  etiam  perfeclissima, 
Dcoque  conjunclisaima  chantas  ;  coarctator  anima  plenè  cnm  Ghristo  esae  deai- 
derans  et  quâdam  rmulatione  succensa,  reliquiis  culparum^  et  vel  minimis  ino- 
lit®  concupiscentiae  maculis^  et  ipsà  camis  inflrmitate  torquetur.  Amor  tamen 
prœvalet  instar  ignis  indefessi^  quem  nulla  vis  aquarum  extinguat  ;  dicente 
Apostolo  :  Quisnos  separalnt  à  charitttte Christi ,  iribidaiiot  etc.  Rom.,  viii,  35. 
Undô  sponsa  :  Aquœ  muUœ  nonpoluerunt,  etc.  V]ii,7^  indicatque  se  pro  sponso 
passuram  mille  mortes,  ac  marlyrum  prœcinit  fortitudinem,  subditque  :  Si  dede^ 
rit  homo  onrnem  suhstantican ,  etc.,  ad  commendandam  pariter  eomm  gloriam, 
qui  dixerunt  :  Ecce  nos  reUquimus  omnia,  Matth.,  xix,  27.  Neque  sui  taiùlùm  sol- 
licita est  anima  conjugata  Ghristo,  ejusque  amore  fruens  ;  sed  aororum  inûr* 
miorum  profeclui  invigUat,  easque  sponso  mira  libertate  commendat,  à  quo  etiam 
docetur  quœ  cuique  animœ  adhibenda  cura  sit.  vers.  9.  Sororem  parvulam 
S.  Thomas  intelligit  nascentem  sub  apostoUs  gentium  Ecclesiam.  Hoc  autem  loco 
sponsa  mirum  ezperitur  Christi  in  vineâ  su&,  ipsâ  scilicet  anima  excolendà  stur 
dium,  utpotè  quam  et  diligat,  et  apud  Isaiam  non  modo  plantet,  sed  etiam  sepiat, 
muniat,  custodiat,  et  relictis  onmibins  unam  curet,  Isa.,  v,  2,  4,  7  :  quo  Ecclesiœ 
calholicœ  unitas  commendatur.  Hic  primùmipsa  sponsa  mirificè  se  extoUit  :  Ego 
mvrus,  vers.  10,  nixa  sciUcet  sponso,  quae  in  se  sunt  dotes,  eas^  non  ut  suas,  sed 
nt  sponsi  prœdicat ,  ubi  necesse  est  :  sic  Paulus  :  Abundantiùs  iilis  omnibus  la- 
boravi:  mm  ego  autem,  sedgratia  Dei  mecum,  l  Cor.,  xv,  10;  et  iUe  :  Multam  in- 
veni  in  me  sapieniiam,  et  muliîim  profeci  in  câ  :  danti  mihi  sapientiam  dabo  glo- 
riam,  Eccli.,  ui,  22,  23.  Adamus  Ecclesiam  verè  murom  esse  super  petram  fun- 
datum,  Yallatumque  pariter,  et  ornatum  gemino  prœcepto  charitatis.  Deniquè 
spunsus  invitât  ad  oanendum  suavissimum  amoris  canticum ,  quo  amici  quoque 
ad  amorem  rapiantur.  lUa  canit  :  Fuge,  quod  et  Ecclesiœ  est  Christum  ascen- 
dentem  in  cœlum,  sed  tamen  rediturum  laudibus  prosequenlis  ;  et  sublimls  ani- 
mœ, quae  Christum  experta  sœpè  recedentem,  et  cùm  maxime  teneri  videtur,  elap- 
8um,  amorisquenegotium  ipso  discessuexercentem,  actum  maxime  liberalem,  ad- 
hortatur  ad  ejnamodi  misericordissimam  fugam.  Dici  etiam  potest  amoris  delecta- 
tione  victam,  tantum  pondus  ferre  non  posse,  quemadmodùm  ille  dlcebat  :  Saiis  est. 
Domine,  satis  est:  et  illa  :  Autpati  aut  mori.  Licet  autem  admirari  miras  amoris 
viclssitudines ,  cùm  alibi  absentise  tœdio  desolata,  exclamet  anima  :  Revertere, 
capreà  hionuloque  velocior,  ii ,  17 ,  hic  castarum  deliciarum  torrente  inundata, 
nec  sese  ipsa  capiens,  clamare  cogatur  :  Fuge  ,  diîecte  mi,  Fuga  autem  indieitur 
super  montes  aromatum,  ut  cùm  sponsus  seipso  seinper  excelsior,  retfugisse  visuB 
sit  in  quamdam  immensœ  susb  perfectionis  arcem ,  ab  eà  tanquàim  ab  inaccesso 
monte  sponsa  prohibita,  ejus  tamen  quodam  odore  recreetur.  Nec  prœtermitiam 
iilud  Ao^rosii,  lib.  111,  De  Virg.:  «Nescit  habitare,  nisiin  ^iblimitate  virtutum^ 
nescit  commorari,  nisi  in  talibus  Ëcclesiœ  filiabus,  qute  possmit  dicere  :  Ckristi 
bonus  odor  swnw,  U  Cor.j  ii,  15.  » 

SUMMÂ  ET  CONCLUSIO  OPERTS 
Hic  igitur  ordo  septem  dierum.  Perpetuum  illud  :  Sponsa  conjuncta  Ghristo, 
et  œtemo  amore  flagrana.  Hi  gradua  :  Primo  quidem  die  anima  formse  difQdit 
suffî,  ejusque  vitia  excusât,  atque  ils  qu8B  sensus  magis  afficiunt,  pietatis  illecebris 
ac  veluli  blanditiis  delectatur.  Secundo,  conversa  recens  ad  perfectioris  vitœ  stu* 
dium,  in  ipsis  conversioms  initiis,  anteact»  vitse  tôt  paceatis  obnoxis  comme- 
moratione,  ac  tœdio  novœque  dâiciis  à  sponso  invitatur  ad  solitudinem,  reli- 
quiasque  cupiditatum  exterminât.  Tertio  die^  inclpiunt  amoris  exercitatignes^  in- 
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flammatur  sponsa,  fltque  perfectior.  Quarto^  exercitatio  vehementior  est,  gra- 
Tiorqne  crudatoB,  aninueqtte  non  tantdin  gratta^  aed  etiam  robur  addltur,  ac  ris 
qaè.  et  hostîum  impetas  firangat,  et  supra  perfectisslmas  animas  extoUatur.  Quinto, 
non  tantûm  sponso,  sed  etiam  cœteris  omnibus,  miraculo  est.  Sexto^  qnô  splea- 
didior  est,  eô  ma  gis  ad  soUtudinem  properat,  eoque  jam  ipsa  sponsum  ultrô  in- 
vitât, ut  amori  liberiûs  ac  sine  uUâ  interpellatione  senriant ,  ac  pleniùs  ipsa  docea- 
tur.  Septimo,  in  sponsum  recumbens ,  velut  suavissimo  sabbato  conqaiescit. 

Recordemur  autem  htc  semper  agi  de  anîmA  perfectà,  et  conjugatA  Verbo , 
quœ  jam  osculo  digna  sit,  beatisque  amplexibus;  sed  tamen  in  Christom  magia 
magisque  crescat,  ut  Paulus  :  Qua  reird  stmt  obliviscens,  ad  ea  rjerà  quœ  sunt 
prioraextendens  me  ipsum,  Philip,  m,  13.  At  cave  htc  tu  mihi  cogites  animam 
per  septem  gradua  certà  methodo  ac  necessariô  deductam ,  in  aliquo  demùm 
statu  consisteie  Hoc  enlm  duntazat  apparet  in  hoc  Cantico,  quamcumqne  ani- 
mam spiritus  agit,  eam  continuis  incitamentis  ad  ulteriora  propelli,  ut  ea  ipsa, 
quam  Scriptura  perfectam  appeliat  chantas,  seipsam  supergressa,  noyis  sobindô 
conatibns  in  Deum  assurgat.  Hue  etiam  pertinet  Cantici  finis  ;  Fuffe,  dilecte  mi, 
iuper  montes  aromatum,  Quœ  quidem  sic  dicta  sunt,  ut  eum  qaà  magis  com- 
prehendi  putatur,  eô  subUmiorem  visum,  et  quasi  fugieutem,  ipsa  pro  viribus 
aectttura  sit. 

£x  hoc  CofUico  Ecdesîa,  Patres  ac  pnesertïm  S.  Ambrosium  eo  in  argumente 
copiosissimum  secuta,  multa  transtulit  in  Mariam  :  ut  hœc,  vox  turtwris,  vox 
Mari»  dicentis  :  EcceandUa  Domini;  et  :  Magnificat  anima  mea  îkaninum,  Luc, 
I,  38,  46;  Tox  snavissima,  qu»  Joannem  in  utero  matris  latentem  exciverit,  ut 
Dominum  ejuaque  matretn,  velut  tripudiis  salutaret  Et  illud  :  Dkm  etset  rex  in 
accuMu  euo,  nardus  mea,  omnique  odore  odoratiorcastitas,  invitavit  eum.  Et 
iUud  :  Quœ  est  ista  quœ  ascendit  innixa  super  dilectwn?  et  illud  :  Totapulckra  es: 
et  illud  :  Videte,  fiiiœ  Sion,  regem  Salomonem  in  diademate,  quo  eoronavit  iUwn 
mater  sua,  a  Coronavit  enim...  quando  generavit,  inquit  Ambrosius,  de  Instit, 
virg.  XVI,  n.  98,  tamen  hoc  ipso  qu6d  ad  omnium  salutem  eum  concepit  et  pe- 
périt,  coronam  capiti  ejus  œtem»  pietatis  imposuit;  o  aliaque  innumerabilia,  quo 
sublimioribus  animis  convenientia,  eô  magis  Mariœ  congruunt,  non  tantùm  ac- 
commodatione  pi&,  sed  etiam  ad  iitteram,  qu6  inter  sublimissimas  ac  perfectis- 
aimas  animas  sublimissima  ipsa  ac  perfectissima  est. 

Nihil  autem  attinebat  uUam  hic  à  Salomone,  Dei  aut  Ghristi  ûeri  mentionem, 
cûm  Ghristus  totius  allegoriœ,  atque  eclogo  sit  ipse  argamentam,  absardomque 
ât,  rei  figurât»  nomen  parabols  inserere.  Gœterùm  allegoris  vim  salis  demons- 
trat,  non  tantùm  communis  synagogse,  christianœque  Eccle^  Iraditio,  sed  etiaxa 
Paulus,  Joannes  in  Evangelio  et  Apoealypsi,  Ghristus  ipse,  dùm  passYm  ad  di- 
vinissimi  Çantici  sensus  ac  verba  respiciunt,  sponsique  et  sponsœ  mysteria  célé- 
brant, ut  banc  parabolam  non  nnus,  aut  alter  Scriptur»  locus,  sed  tota  Scriptura 
edisserere  videatur.  Et  quandoquidem  is  est  Cantici  fhictus,  ut  Ghristum  amemus, 
libet  attexere  Ghristi  amorem  spirantes  S.  Ambrosiî  voces  :  antiq.  edit.  lib.  HI 
de  Virg.;  nov.  edit.  lib.  de  Virg.,  cap.  xvi,  num.  98,  ut  caimen  amatorinm  in 
egregii  amatoris  affectus  desinat.  «  Omnia,  inquit,  habemus  in  Ghristo  ;  onmis 
anima  accédât  ad  eum,  sive  corporalibus  œgra  peccatis ,  sive  clavis  qnibusdam 
sœcularis  cupiditatis  iufixa,  sive  imperfecta  adhuc  quidem,  sed  intentA  tamen 
meditatione  proficiens,  sive  multis  aliqua  sit  iam  perfecta  virtutibus,  onmis  in 
Domini  potestatB  est;  et  omnia  Ghristus  est  nobis.  Si  vuhiuà  curare  desideras, 
medicus  est;  si  febribus  aestnas,  fous  est;  si  gravaris  iniquitate,  justiUa  est;  ai 
auxilio  indiges,  virtus  est;  si  mortem  times,  vita  est;  si  coslum  desideras,  via  est; 
si  tenebras  fugis^  lux  est;  si  cibum  quseris,  alimentum  est.  Gwtate  igitur  et  vi- 
dete,  quoniam  bonus  est  Daminus;  beatus  vir,  qui  sperat  in  eo,i^  Psal.  xxxiii,9. 
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CANTIQUE  DES  CANTIQUES 

TELADUGTION  FRANÇAISE  AVEC  EXPLICATION. 

PRÉFACE. 


I. 

L'union  de  Jésus-Christ  avec  l'Eglise  et  avec  les  saintes  ames^ 
représentée  sous  la  figure  et  le  mystère  de  t amour  conjugal. 

L'union  ineffable  du  Verbe  éternel  ou  de  la  Sagesse  divine  avec  l'Eglise  et 
avec  les  grandes  âmes  qui  en  sont  la  plus  belle  portion  y  le  saint  amour  qui 
les  enflamme,  sont  marqués  dans  l'Ecriture  ayec  des  caractères  qui  font  ai- 
mer et  admirer  ce  mystère.  En  effet  le  Verbe  s'est  revêtu  de  notre  nature, 
étant  attiré  sur  la  terre  par  la  force  de  cet  amour;  et  il  s'est  uni  si  étroite- 
ment aux  âmes  élevées,  qu'elles  sont  un  même  esprit  avec  lui,  selon  le  té- 
moignage de  saint  Paul  *.  Aussi  l'Eglise  et  les  saintes  âmes  à  qui  le  Verbe 
se  communique,  s'attachent  à  lui  avec  un  amour  et  une  fidélité  qui  leur  don- 
nent lieu  de  dire  ces  paroles  du  même  apôtre  :  «  Jésus-Christ  est  ma  vie  *;  » 
et  celles-ci  de  David  :  «  Pour  moi,  mon  bien  est  d'être  uni  à  Dieu  *;  »  et 
encore  :  «  Mon  cœur  et  ma  chair  tressaillent  de  joie  pour  le  Dieu  vivant  ^,  » 
et  tant  d^autres. 

C'est  cet  amour  que  Salomon  décrit  dans  le  Cantiqxie,  où  il  en  exprime 
les  transports  avec  une  variété  et  une  élégance  admirable  :  Salomon,  qui  a 
bâti  ce  temple,  figure  de  la  vraie  Eglise,  et  qui  porte  lui-même  le  caractère 
de  Jésus-Christ  dans  son  nom  de  Pacifique  et  parce  que  Dieu  dit  de  lui  :  «  Je 
lui  servirai  de  père,  et  il  me  tiendra  lieu  de  fils".  »  Il  nous  donne  ici  une 
vive  image  de  l'union  de  Jésus-Christ  et  de  l'Eglise  dans  l'amour  conjugal, 

i  I  Cor.,  VI,  17.  —  «  Philipp.,  I,  21.—  »  P$.  LXXII,  28.—  */Wd.,  LZXXIII,  S. 
—  Bllife^.,  VU,  U. 
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cet  atoeur  ai  saint  et  «  diaste  que  Dieu  lui-même  a  institué.  En  ce  sens  îl 
avoit  déjà  dit  au  litre  des  Proverbes  :  a  Trayaillez  à  acquérir  la  sagesse  ;  aimez» 
la^  et  elle  vous  conservera;  faites  eîTort  pour  atteindre  jusqu'à  elle,  et  elle 
TOUS  élèvera.  EUe  deviendra  votre  gloire,  loncpie  vous  l'aurez  embrassée  *.  » 
Ce  que  l'auteur  du  livre  de  la  Sagesse,  qui  a  écrit  au  nom  de  Salomon  et 
plein  de  son  esprit,  n'a  fait  qu'expliquer,  en  disant  de  lui-même  :  «  J'ai  aimé 
la  sagesse  et  je  l'ai  recherchée  dès  ma  jeunesse,  et  j'ai  tâché  de  l'avoir  pour 
épouse,  car  je  suis  devenu  l'amateur  de  sa  beauté  *.  » 

Cette  flgure  est  répandue  dans  tous  les  Livres  sacrés ,  où  aucune  chose 
ne  se  rencontre  si  souvent  que  l'alliance  éternelle  de  Dieu  avec  l'Eglise, 
l'amour  très-ardent  et  la  fidélité  inviolable  qui  l'accompagnent ,  représentés 
sous  l'image  d'un  époux  et  d'une  épouse.  C'est  pourquoi  tous  les  prophètes 
voulant  exprimer  l'infidélité  d'une  ame  abandonnée  à  l'idolâtrie ,  traitent  ce 
crime  d'un  adultère  et  d'une  infâme  prostitution.  Ezéchiel  est  celui  de  tous 
qui  a  poussé  ce  reproche  avec  plus  de  force  et  plus  d'étendue  *,  et  Osée  en 
épousant  même  une  femme  de  mauvaise  vie  ^.  Cette  comparaison  a  passé 
dans  le  Nouveau  Testament.  Saint  Jean  dit  :  «  L'Epoux  (qui  est  Jésus-Christ) 
est  celui  qui  a  l'Epouse  (c'est-à-dire  l'Eglise)  »;»  et  dans  V Apocalypse  l'E- 
glise paroît  comme  une  épouse  très-digne  de  Jésus-Christ,  son  époux ,  par  ses 
parures,  par  son  amour,  par  sa  fidélité.  On  y  célèbre  les  noces  de  l'Agneau; 
«  l'Esprit  et  l'Epouse  lui  disent  :  Venez  «;  »  c'est  enfin  le  môme  langage  et  les 
mêmes  manières  dont  l'Epoux  et  l'Epouse  se  servent  en  ce  Cantique,  Mais 
saint  Paul  reprend  cette  image  de  plus  haut  :  car  il  enseigne  que,  dès  le  com- 
mencement. Dieu  a  institué  le  mariage  entre  le  mari  et  la  femme,  adn  qu'il 
fût  «un  grand  sacrement  en  Jésus-Christ  et  en  l'Eglise''. i»  Il  propose,  dans 
l'union  des  corps,  le  modèle  de  l'union  de  l'ame  avec  Dieu  ou  avec  le  Verbe  et 
la  Sagesse  étemelle  :  «  Nous  sommes  les  membres  de  son  corps,  dit  l'Apôtre, 
formés  de  sa  chair  et  de  ses  os.  C'est  pourquoi  l'homme  abandonnera 
son  père  et  sa  mère  pour  s'attacher  à  sa  femme,  et  ils  seront  deux  dans  une 
même  chair*.  »  Et  encore,  écrivant  aux  Corinthiens  :  «  Celui  qui  se  joint  à 
une  prostituée  est  un  même  corps  avec  elle  ;  car  ils  seront  deux  dans  une 
même  chair,  dit  l'Ecriture  ;  mais  celui  qui  est  attaché  au  Seigneur,  est  un 
même  esprit  avec  lui  ».  n 

Quiconque  méditera  ces  paroles  avec  attention,  en  éloignant  de  l'ouvrage 


»Prof?.,  IV,  5,  6,  s.—  *  Sap,,  viii,  2.  —  *  Ezech.,  xvi,  xxili.  —  *  Ose.,  i,  2,  3. 
—  »  Joan.,  m,  29.  —  «  Apoc.,  xxii,  17.  —  '  Ephes,  v,  32.—  •  Ibid,,  30,  31.— 
•I  Cor.,  VI,  IG,  n. 
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de  Bim,  qui  est  saint  et  chaste,  la  tache  honteuse  de  la  concupiscence  dont 
le'  péché  est  la  cause,  il  comprendra  aisément  que  Salomon  a  eu  raison  de 
représenter  les  chastes  amours  de  TEglise  et  des  âmes  fidèles  par  l'amour  et 
la  société  conjugale.  Mais  cet  aimable  Epoux  de  TEglise,  dont  la  beauté  sur- 
passe toutes  les  beautés  humaines,  s'est  fait  désirer  pendant  plusieurs  siècles; 
et  il  ne  s'est  enfin  livré  à  son  Epouse,  qu'après  avoir  été  demandé  par  des 
YOBUK  continuels.  Et  à  peine  est-il  venu  à  nous,  à  peine  le  Verbe  s'est-il  fait 
chair,  qu'il  est  aussitôt  retourné  vers  son  Père ,  d'où  il  reviendra  pour  nous 
élever  à  lui;  de  sorte  que,  sous  divers  regards,  l'Eglise  l'a  possédé  et  l'attend 
encore.  La  même  chose  arrive  tous  les  jours  aux  âmes  fidèles  :  Jésus-Christ 
s'en  va  et  revient  à  elles  par  des  retours  ineffables;  et  certaines  âmes ,  éle- 
vées au  plus  haut  degré  de  la  contemplation ,  semblent  en  quelque  sorte 
posséder  le  Verbe  comme  leur  véritable  époux.  C'est  donc  ces  vœux  et  ces 
soupirs,  cette  langueur  d'une  ame  qui  attend  le  repos  et  la  joie  de  celle  qui 
jouit,  que  le  Saint-Esprit  veut  nous  faire  comprendre,  en  nous  proposant  en 
ce  livre  les  transports  incroyables  de  l'amour  humain ,  afin  que  nous  y 
voyions  tous  les  degrés  par  où  on  s'avance  vers  Jésus-Christ  dans  la  vie  spi- 
rituelle. Aussi  les  samtes  âmes  ont-elles  toujours  senti  des  délices  ineffables 
dans  la  lecture  de  ce  Cantique^  y  goûtant  la  douceur  et  l'abondance  des  joies 
da  Seigneur. 

IL 

Les  chastes  amours  de  Salomon  et  de  la  fille  de  Pharaon  pris  du 
psaume  xliv  pour  expliquer  ce  mystère  :  la  différence  de  ce 
psaume  d'avec  le  Cantique. 

Salomon  se  propose  donc  lui-même  comme  un  modèle  avec  ses  chastes 
amours  pour  la  fille  de  Pharaon,  son  épouse;  et  dans  une  histoire  véritable, 
faisant  entrer  les  mouvements  qui  conviennent  à  un  amour  très-ardent,  il  se 
sert  de  cette  agréable  fiction  pour  mieux  exprimer  des  amours  même  cé- 
lestes et  l'union  de  Jésus-Christ  avec  l'Eglise.  Ce  qui  fait  dire  à  saint  Ber- 
nard dans  son  «ermon  sur  le  Cantique  :  a  Le  roi  Salomon,  sage,  paci- 
fique, comblé  d'honneurs  et  de  biens,  inspiré  de  Dieu,  a  chanté  la  gloire 
de  Jésus -Christ  et  de  l'Eglise,  et  le  mystère  de  leur  alliance  éternelle. 
L'esprit  enivré  d'une  sainte  joie,  il  a  composé  leur  épiihalame  d'un  style  dé- 
licieux et  toutefois  figuré,  se  couvrant  la  tête  d'un  voile  comme  Moyse, 
parce  qu'alors  peu  d'ames  étoient  ciqpables  de  contempler  cette  gloire  à 
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découvert  ^  »  Paroles  où  ce  saint  peint  Salomon  dans  sa  majesté^  représen- 
tant Jésus-Christ^  et  où  il  nous  explique  toute  la  conduite  de  ce  poème. 

L'auteur  du  psaume  xuv  a  tracé  par  avance  le  dessein  de  cet  aimablt 
Cantique,  lorsqu'étant  inspiré  de  Dieu^  il  a  poussé  de  son  cœur  cette  excel- 
lente parole,  où,  à  l'occasion  du  mariage  de  Salomon,  dont  il  fut  l'épitha- 
lame ,  il  chante  sous  la  même  figure  les  noces  de  Jésus-Christ  et  de  l'Eglise. 
11  y  a  toutefois  cette  différence,  que  le  Prophète  décrit  des  actions  kéroîques;, 
des  combats  et  des  yictoires,  au  lieu  que  Salomon  inspire  la  force  et  la  ten- 
dresse du  saint  amour  dans  son  Eglogue  pastorale.  Mais  de  peur  qu'il  ne 
parût  indigne  d'un  roi  de  descendre  à  des  sentiments  et  à  des  expressions 
d'amour,  quittant  le  trône  pour  un  peu  de  temps,  il  se  déguise  en  pasteur  et 
la  fille  de  Pharaon  en  bergère.  Sous  ce  personnage  il  joue  sa  ditine  pièce , 
qui  devoit  être  d'autant  plus  agréable  à  son  peuple  qu'elle  lui  représenta 
l'innocence  et  le  travail  continuel  de  la  vie  pastorale,  que  dès  le  commence- 
ment du  monde  tous  les  gens  de  bien  et  les  patriarches  mêmes  avoient  pré- 
féré à  tout  autre  emploi.  Ainsi  la  majesté  royale  n'en  est  point  avilie,  les 
rois  mêmes  étant  souvent  appelés  pasteurs  dans  l'Ecriture  *,  et  David  ayant 
été  tiré  de  ses  troupeaux  pour  conduire  le  peuple  de  Dieu.  H  étoit  aussi  con- 
venable à  son  dessein  qu'il  descendit  du  trône  pour  (aire  le  personnage  d'un 
amant,  afin  de  nous  rendre  sensible  l'amour  immense  du  Fils  de  Dieu ,  qui 
du  sein  de  son  Père  nous  l'a  amené  sur  la  terre.  Enfin  ce  n'est  pas  sans 
mystère  que  son  épouse  est  égyptienne,  puisque  Jésus-Christ  devoit  épouser 
une  étrangère,  en  assemblant  son  Eglise  entre  les  gentils,  étrangers  de  la  foi. 
Ce  que  le  Prophète  avoit  déjà  marqué  dans  ces  paroles  :  «  Ecoutez,  ma  GUc, 
et  soyez  attentive  :  oubliez  votre  peuple  et  la  maison  de  voire  père,  et  le  roi 
aura  de  l'amour  pour  votre  beauté  *.  »  Tel  est  le  dessein  de  Salomon  dans 
son  Cajitique. 

IIL 

Le  festin  nuptial  durait  sept  jours;  de  là  se  doit  prendre  V économie 
de  ce  poème  et  de  cette  églogue  :  quels  en  sont  les  personnages. 

Mais  ayant  à  imiter  les  anciennes  mœurs  par  une  églogue  pastorale,  pour 
entrer  davantage  dans  cet  esprit,  il  partage  son  épithalame  en  sept  jours;  car 
ce  n'est  pas  sans  dessein  que  cette  action  se  joue  dans  l'espace  de  plusieurs 
jours  et  de  plusieurs  nuits  consécutives.  En  efiet  pourquoi  recommander 

*  5.  Bem.,  Serm,iin  Cant,  —  «P*.  Lxxvii,  70,  71.— »Pf,  XLIV,  11,  12. 
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jusqu'à  deux  fois  :  «  Gardez-vous  d'éveiller  ma  bien-aitnée  ^  ;  »  et  pourquoi 
répéter  avec  le  même  soin  :  «  En  attendant  que  le  jour  vienne  et  que  les 
ombres  se  dissipent^  »  si  ce  n'est  pour  marquer  distinctement  plusieurs  jours 
et  plusieurs  nuits  qui  se  suivent?  Pourquoi  encore  PEpoux  se  fait-il  chercher 
par  l'Epouse  jusqu'à  deux  fois  pendant  la  nuit;  et  pourquoi  l'Epouse  tombe- 
t-elle  entre  les  mains  des  gardes  aussi  deux  fois  distinguées  par  des  circon- 
stances  très-différentes  '?  Est-ce  sans  raison^  L'Epouse  dort-elle  ou  veille- 
t-elle  sans  aucune  règle?  Qui  le  croiroitd'un  poème  si  élégant  et  conduit  avec 
tant  d'art  ?  D  est  donc  clair  qu'en  ces  endroits  Salomon  veut  nous  marquer 
par  les  nuits  la  distinction  des  journées ,  et  nous  en  faire  chercher  les  corn- 
mencenîens,  quoiqu'ils  semblent  plus  cachés  :  l'art  et  la  variété  d'un  si  bel 
ouvrage  ne  souffrent  point  que  tout  y  soit  raconté  d'une  même  suite. 

Mais  pourquoi  avons-nous  réduit  à  sept  jours  cette  succession  de  sommeil 
et  de  veille,  de  nuits  et  de  jours?  La  raison  en  est  facile.  C'étoit  une  coutume 
des  anciens  Hébreux  de  célébrer  les  noces  pendant  sept  jours.  C'est  pourquoi 
Laban  disoit  à  Jacob^  pour  le  consoler  dans  sa  douleur  de  ce  qu'on  lui  avoit 
supposé  Lia  au  lieu  de  Rachel  :  «  Accomplissez  les  sept  jours  de  ce  mariage, 
et  après  je  vous  donnerai  encore  celle-ci  ^.  »  Dès  la  naissance  du  monde, 
depuis  que  Dieu  eut  sanctifié  le  septième  jour  par  son  repos,  le  nombre  de 
sept  jours  a  été  mystérieux  dans  la  plupart  des  peuples ,  surtout  entre  les 
patriarches  et  leurs  descendants.  De  là  l'usage  s'est  répandu  dans  la  nation, 
de  célébrer  presque  toutes  les  fêtes  dans  l'espace  de  sept  jours  ;  le  deuil  étoit 
de  sept  jours ,  les  réjouissances  à  peu  près  de  même ,  et  principalement  les 
noces.  Lorsque  Samson  épousa  une  Philistine,  il  employa  sept  jours  à  faire  ses 
noces,  et  il  n'en  termina  la  fête  qu'au  septième  ^.  Raguel  voyant  le  jeune  Tobie 
résolu  à  partir  aussitôt  après  son  mariage,  il  le  conjura  de  demeurer  quinze 
jours  dans  sa  famille  *,  sept  jours  pour  ses  noces  et  encore  sept  jours  pour 
les  derniers  adieux,  parce  qu'il  n'espéroit  plus  de  le  revoir.  Cette  tradition  est 
certaine  parmi  les  Juifs  :  elle  est  rapportée  surtout  par  le  rabbin  Eliézer  % 
d  ns  les  Sentences  des  Pères  ;  et  ce  peuple  y  est  tellement  attaché ,  qu'ils 
enseignent  communément  qu'un  même  homme  épousant  plusieurs  femmes 
à  la  fols ,  doit  faire  à  chacune  un  festin  de  sept  jours,  et  passer  autant  de 
semaines  en  danses  et  en  jeux  avec  les  jeunes  gens  de  son  âge  \  Suivant  cet 
usage,  Salomon  a  partagé  le  cantique  de  ses  noces  en  sept  jours,  dont  nous 


•  Cant,,  II,  7;  m,  5.  —  •  Ibid.,  n,  17;  iv,  6.  —  »  Ihîd.,  in,  1,  2,  3;  v,  2,  6,  7. 
—  *(?«!.,  XXIX,  27.—  *Jud.,  XIV,  12, 15,  17.— «ro*.,  vill,  «3.—  '  Pirce  Abot., 
eap.  XVI,  16.—  *  SekU,  Uxor,  heb.  lib.  Il,  cap.  xiu. 
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ferons  iroîr  la  distinction  par  des  marques  certaines  autant  qu'il  se  pourra, 

et  où  nous  découvrirons  Tayancement  des  anxes  k  la  perfection. 

Mais  pour  animer  cet  ourrage  et  pour  l'onunT  d'une  agréable  yariété^  Sa- 
lomon  en  a  fait  un  poëme  dramatique  dont  iroîci  les  acteurs.  L'Epoux,  c'est 
Salomon  lui-même  et  Jésus-Christ  caché  sous  sa  personne.  L'E|^use  repré- 
sente l'Eglise  et  les  âmes  élevées.  Les  jeunes  fiUes,  compagnes  de  l'Epo'use, 
sont  les  âmes  encore  faibles  qui  commencent  à  s'attacher  par  amour  à  l'E- 
poux et  à  l'Epouse.  Ce  que  Salomon  a  pris  aussi  du  psaume  xuv,  oà  il  est 
dit  en  son  nom  :  «  La  reine  s'est  tenue  à  votre  droite  ;  »  et  encore  :  «  On 
amènera  au  roi  des  vierges  qui  la  suivront  :  on  vous  les  amènera  avec  joie 
et  allégresse  ;  on  les  fera  entrer  dans  le  temple  du  roi  \  »  conformément  aux 
mœurs  des  Hâireux  qui  donnoient  aux  nouveaux  mariés  de  jeunes  hoomies 
et  de  jeunes  ûiles  pour  les  accompagner.  Ainsi  nous  lisons  dans  l'histoire  de 
Samson  et  de  Dalila  que  trente  jeunes  hommes  furent  choisis  pour  hii  (aire 
compagnie  *.  Les  nouvelles  mariées  avoieni  aussi  pçui  compa^ies  de  jeunes 
filles  de  leur  âge  :  telles  que  sont  les  dix  vierges  de  l'Evangile,  où  nous  avons 
encore  l'ami  de  l'Epoux,  et  les  enfants  de  l'Epoux ,  c'est-à-dire  les  compa- 
gnons de  ses  noces  *.  il  y  a  dans  Théocrite  une  éloquente  idylle  sur  le  mariage 
de  Ménélas  et  d'Hélène,  où  l'on  voit  que  les  Grecs  asroientreçu  cas  anciennes 
mœurs  ^.  De  jeunes  filles  de  même  âge  paroissent  d'abord;  et  douze  d'entre 
elles  de  famille  très-noble,  la  gloire  de  Laoédémone,  sont  choisies  pour  diau: 
1er  le  cantique  nuptial  sur  le  soir  autour  du  lit  des  époux,  et  pour  commencer 
la  danse.  Ce  qui  sans  doute  nous  rappelle  les  compagnes  de  l'Epouse  que 
Salomon  a  marquées  tant  de  fois.  Ainsi  il  entre  en  ce  poème  sacré,  l'Epoux;, 
l'Epouse  et  la  troupe  de  ses  compagnes  ou  de  qu^c^ues  autres  jeunes  Mes  de 
Jérusalem  et  de  la  campagne  ;  car  les  chœurs  changent  qjpic^uefois ,  n'étant 
pas  toujours  composés  des  mêmes  personnes;  et  il  y  a  enfin  des  per&(mna^es 
muet9«.  qui  sont  les  amis  de  l'Epoux. 

IV. 

Qui  sont  ceux  qui  peuvent  lire  ce  Cantique,  et  dans  quel  esprit 
il  faut  le  lire  ;  quels  en  sont  les  interprètes. 

Quiconque  veut  entrer  dans  l'inteUigence  de  ce  Cantique  doit,  en  suivant 
le  dessein  de  Salomon,  rapporter  au  saint  amour  les  chastes  transports  de 

4i>#.  xuv,  10,  16, 16.—  »  Jiid.,  XIV,  li.—  »  Jlfûrt/i.,  XXV,  1;  Joa».,  m,  29; 
Matth.,  IX,  15.—  *Theoc.,  Epith.  Bel.,  idyl.  18. 
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VEpoux  et  de  l'Epouse^  et  comprendre  à  la  fois  toute  la  nature  de  Tamour 
céleste  et  de  Tamour  humain  ;  car  la  comparaison  de  ces  deux  amours  en 
est  le  dénouement  :  où  il  y  a  sujet  de  craindre  que  les  sens  se  laissant  aller 
aux  attraits,  quoique  passagers,  de  Tamour  terrestre ,  ne  détournent  l'es- 
prit de  la  contemplation  divine.  C'est  pourquoi,  selon  la  remarque  d'Origène 
et  de  saint  Jérôme,  la  lecture  du  Cantique  étoit  interdite  aux  jeunes  gens 
trop  enclins  aux  plaisirs  ^.  Loin  d'ici  donc  ceux  qui  n'ont  de  goût  que  pour 
les  choses  de  la  terre,  et  ces  hommes  charnels  qui  n'ont  point  l'esprit  de  Dieu  ! 
Approchez- vous,  âmes  pudiques,  puisque,  enflammées  du  saint  amour,  vous 
ne  vivez  plus  qu'en  union  avec  Dieu,  qui  est  l'amour  même.  Que  ceux  aussi 
qui  l'expliquent  soient  eux-mêmes  de  saints  et  de  chastes  interprètes,  éloignés 
de  toute  pensée  terrestre,  passant  légèrement  sur  les  sentiments  de  l'amour 
humain ,  pour  exciter  dans  les  cœurs  le  goût  de  l'amour  céleste.  Semblables 
aux  chevreuils  et  aux  cerfs  du  Cantique ,  ils  doivent  à  peine  toucher  la  terre, 
afin  de  s'élever  à  l'instant  au-dessus  des  sens  pour  se  perdre  dans  le  sein  de 
Dieu. 

Tels  ont  été  les  interprètes  de  ce  livre  que  Jésus-Christ  a  donnés  à  FEglise. 
Origèneen  est  le  chef;  et  saint  Jérôme,  qui  a  fidèlement  traduit  son  Commen- 
taire sur  le  Cantique,  dit  de  lui  avec  raison  :  «  Origène  ayant  surpassé  tous 
les  interprètes  dans  tous  les  livres  de  l'Ecriture ,  s'est  surpassé  lui-même  dans 
l'interprétation  du  Cantique*.  »  Philon  de  Carpathe,  évêque  du  iv«  siècle, 
vient  après;  et  saint  Bernard  a  suivi  principalement  leurs  interprétations j 
ayant  lui-même  l'onction  céleste  qui  lui  enseignoit  tontes  choses.  Ce  sont 
aussi  ceux  auxquels  nous  nous  sommes  le  plus  attachés ,  quoique  nous 
n'ayons  pas  négligé  Théodore t  ni  saint  Grégoire-le-Grand,  Aponius,  le  véné- 
rable Bède,  saint  Thomas  M*  Aquin  qui  s'accorde  en  tout  avec  eux;  ni  entre 
les  modernes  Gaspard  Sanctius,  théologien  de  la  Compagnie  de  Jésus;  Libert 
Fromont,  docteur  de  Louvain  ;  ni  le  Père  Louis  de  Léon ,  augustin,  profes- 
seur d'Ecriture  sainte  dans  l'université  de  Salamanque,  qui  en  notre  siècle 
a  expliqué  le  Cantique  avec  autant  de  piété  et  d'élégance  que  d'éradîtioni 
Enfin  nous  n'avons  pas  oublié  les  remarques  de  saint  Ambroise  où,  sur  des 
endroits  choisis  de  ce  livre,  il  inspire  la  tendresse  et  l'onction  de  la  piété. 
Après  avoir  une  fois  nommé  ces  auteurs,  U  seroit  inutile  de  les  nommer  par- 
tout; et  nous  nous  réservons  la  liberté  d'ajouter  à  leurs  interprétations  ce 
qui  sera  nécessaire  pour  pénétrer  dans  la  profondeur  de  ce  livre  divin.  C'est 

«  Orig.,  Proleg.  utriusque  operis  im  Cant,;  Hier.,  Prœf.  in  libr.  I  Comment,  in 
Mseçh.,  et  passim  ;  Jud.  Epist.  xix.  —  «  Hier:,  Prœf.  in  Orig,  Cant. 
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un  ouvrage  vraiment  délicieux^  jonché  de  Heurs ^  abondant  en  fruits,  orné 
de  toutes  sortes  de  très-belles  plantes  ;  où  règne  un  beau  printemps  arec  des 
campagnes  fertiles,  des  jardins  yerts,  arrosés  d'eaux ,  de  sources  et  de  fon- 
taines ;  des  parfums  naturels  et  de  composés.  On  y  yoit  de  belles  colombes  ; 
on  y  entend  le  doux  murmure  des  tourterelles  ;  il  y  a  abondance  de  lait,  de 
miel  et  de  vins  exquis  :  la  beauté  jointe  à  la  pudeur  éclate  dans  les  deux 
sexes;  leurs  baisers  sont  saints,  leurs  embrassements  innocents,  leurs 
amours  tendres  et  chastes  ;  si  les  rochers ,  les  montagnes  et  les  cayemes  des 
lions  y  paroissent  affreuses ,  c'est  pour  faire  un  tableau  plus  agréable ,  en 
mêlant  cette  variété  parmi  tant  de  beautés.  Mais  pourquoi  recueillir  en  on 
seul  livre  tant  de  belles  choses ,  si  ce  n'est  afin  qu'étant  touché  de  leur  beauté 
nous  comprenions  combien  est  encore  plus  beau  celui  qui  en  est  l'auteur,  et 
que  dès  cette  vie  nous  commencions  le  cantique  de  l'amour  divin  dont  la 
force  et  la  beauté  consiste ,  dit  saint  Grégoire ,  en  ce  que  ceux  qui  ont  à  pa> 
1er  du  corps  sortent  hors  du  corps,  et  que  par  des  discours  de  l'amour  hu- 
main ils  apprennent  combien  ils  doivent  être  embrasés  du  saint  amour*?  n 
ne  faut  donc  pas  craindre  de  parler  de  l'amour  humain,  mais  il  faut  promp- 
tement  passer  à  l'amour  céleste ,  de  peur  que  ce  qui  doit  servir  à  élever  l'es- 
prit ne  l'abatte  au  contraire  et  ne  l'accable. 

Après  ce  discours  nous  allons  entreprendre  notre  ouvrage ,  espérant  que 
ceux  qui  le  liront  en  tireront  ce  fhiit,  que  quand  ils  verront  les  inquiétudes 
d'un  amour  qui  ne  peut  être  satisfait,  ou  qu'eux-mêmes  ils  en  sentiront 
quelques  étincelles,  ils  reconnoissent  que  des  transports  si  véhéments  ne 
peuvent  s'arrêter  à  la  créature  ni  aux  choses  passagères,  mais  qu'ils  doivent 
s'élever  au  seul  souverain  bien  et  à  la  seule  véritable  beauté.  Que  Jésus- 
Christ  lui-même  brûle  nos  cœurs  du  feu  de  cet  ^mour,  pour  bien  entendre 
le  poème  qui  en  exprime  toute  la  force;  et  qu'il  nous  fasse  la  grâce  de  suivre 
l'Epoux  et  l'Epouse  avec  des  cantiques  de  réjouissance»  nos  lampes  ar- 
dentes à  la  main,  afin  que  nous  méritions  d'entrer  au  festin  de  leurs  noees 
Amen,  amen. 

^  Prœf,  in  Cant. 
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LB 

CANTIQUE  DES  CANTIQUES 

DE  SALOMON. 

CHAPITRE  PREMIER. 

L6  baiser  de  la  bonche;  l'amoar  de  (^"Epoux,  ses  parfums,  ses  attraits,  ses 
cabiaets;  l*Epouse  est  aoire,  mais  belle;  ses  parures,  sa  beauté;  le  lit,  les 
solives  et  les  lambris. 

PREMIER  JOUR. 
l'épouse. 

1.  Qu'il  me  baise  d'un  baiser  de  sa  bouche  :  car  (hébr.)  votre 
amoiir  vaut  mieux  que  le  vin  *. 

2.  (hébr.)  Vos  parfums  sont  de  bonne  odeur  :  votre  nom  est  un 
parfum  répandu  *  :  c'est  pourquoi  les  filles  vous  aiment. 

3.  Tirez-moi  :  nous  courrons  après  vous,  à  l'odeur  de  vos 
parfums  ^  Le  roi  m'a  conduite  dans  ses  cabinets  :  nous  nous  y 
réjouirons  à  cause  de  vous,  nous  souvenant  (hébr.)  de  votre 
amour  qui  vaut  mieux  que  le  vin  ^.  Ceux  qui  sont  droits  vous 
aiment. 

4.  0  filles  de  Jérusalem,  je  suis  noire,  mais  je  sms  belle,  comme 
les  tentes  de  Cédar,  comme  les  pavillons  de  Salomon. 

5.  Ne  prenez  pas  gai*de  si  je  suis  noire;  c'est  le  soleil  qui  m'a 
gâté  le  teint.  Les  enfants  de  ma  mère  se  sont  élevés  contre  moi  :  ils 
m'ont  fait  garder  les  vignes;  je  n'ai  point  gardé  la  mienne. 

6.  Dites-moi,  mon  bien-aimé,  où  vous  paissez  vos  troupeaux, 
où  vous  les  faites  reposer  à  midi  :  de  peur  que  je  ne  m'égare 
parmi  les  troupeaux  de  vos  compagnons. 

>  Vulg.  :  «  Vos  mamelles  sont  meilleures »  —  *  Vulg.  :  «Votre  odeur  su»> 

passe  les  parfums  exquis.  »  —  *  «  A  l'odeur  de  vos  parfums  »  n'est  pas  dans 
Fiiébrea.  —  ^  Vulg.  :  De  vos  mameUes  meilleures  que  le  lia. 
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7.  Si  vous  l'ignorez,  ô  la  plus  belle  des  femmes,  sortez,  suivez 
les  traces  des  troupeaux ,  et  paissez  vos  chevreaux  près  des  ca- 
banes des  bergers. 

8.  Je  vous  compare ,  ma  bien-aimée,  (hébr.)  à  ma  cavale  attelée 
au  char  de  Pharaon  *. 

9.  Vos  joues  égalent  la  beauté  des  tourterelles;  et  votre  gorge , 
celle  des  colliers  les  plus  riches. 

10.  Nous  vous  donnerons  des  pendants  d*or,  marquetés  d'argent. 

l'épouse. 

11.  Le  roi  étant  assis  sur  son  lit,  mon  nard  a  répandu  son  odeur. 

12.  Mon  bien-aimé  est  pourmoi  un  bouquet  de  myrrhe;  il  se  re- 
posera sur  mon  sein. 

13.  Mon  bien-«imé  est  semblable  à  une  grappe  de  troène  des 

vignes  d'Engaddi. 

l'époux. 

14.  Que  vous  voilà  belle ,  ma  bien-aimée ,  que  vous  voilà  belle  l 
Vous  avez  des  yeux  de  colombe. 

l'épouse. 

15.  Que  vous  voilà  beau  et  agréable,  mon  bien-aîmél 

16.  Notre  lit  est  semé  de  fleurs;  les  solives  de  nos  maisons  sont 
de  cèdre,  et  nos  lambris  de  cyprès. 

EXPLICATION, 

Ce  livre  est  intitulé  Cantique  des  Cantiques,  non  parce  qu'il  est  le  plus 
long  de  tous  les  cantiques,  mais  parce  qn^i  en  est  le  plus  sublime,  et  non- 
seulement  de  tous  ceux  que  Selomon  a  composés  en  grand  nombre,  car  il  a 
fait  jusqu'à  \ingt  mille  pièces  de  poésie,  mais  même  de  tous  les  oanticpies 
que  nous  avons,  puisque  le  très-saint  mystère  de  l'union  du  V^be  incamé 
et  de  TEglise  y  est  célébré,  avec  la  charité  qui  ne  finira  jamais  et  qui  est  la 
plus  excellente  de  toutes  les  vertus ^  Ce  qui  a  fait  dire  à  saint  Bernard  :  «Ce 
cantique  nuptial,  à  cause  de  son  excellence,  porte  seul  avec  raison  le  titre  de 

*  Vulg,:  «  A  mes  cbevsax  aftteiêa  au  char»  (voy.  la  note).— *I  Cor,,  xin,  8,  «3. 
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Cantique  des  cantiques ,  comme  celui  pour  qui  il  est  fait  se  nomme  seul  le 
Roi  des  roiSy  le  Seigneur  des  seigneurs  K  De  Salomon,  du  Pacifique.  Son  nom 
répond  à  FenUrée  de  son  livre  ^  qui  commence  par  le  baiser,  signe  dfe  la 
paix*.  » 

*  i.  Qu'il  me  baise- d*un  baiser  de  sa  bouc^.  Le  festin^  nuptial  étant  acheyé 
suivant  la  coutume  avec  la  prière  solennelle^  dont  on  peut  voir  des  exemples 
dans  la  Genèse  et  au  livre  de  Tobie,  sur  le  soir  TEpouse  très-chaste  est  con- 
duite à  l'Epoux  •,  et  là  se  doit  prendre  l'entrée  de  la  semaine  des  noces , 
selon  l'usage  des  Hébreux  qui  commençoient  le  jour  au  soir.  Dans  tout  le 
livre,  l'Epoux  paroît  transporté  d'amour;  mais  sans  se  laisser  vaincre  à  la 
^'  mollesse ,  dès  le  grand  matin  il  s'en  va  à  son  tiravail  ordinaire  de  la  vie  cham- 
pêtre et  pastorale.  Cependant  l'Epouse  s'éveille,  et  dans  Fexcès  de  son  amonr 
elle  tombe  en  défaillance.  En  vain  les  Olles,  ses  compagnes,  cherchent  à  la 
consoler  et  à  la  faire  revenir  ;  après  bien  des  vœux  et  des  désirs  inutiles,  elle 
s'écrie  :  L'époux  est  toute  ma  consolation ,  lui  seul  est  mon  amour,  qu'il  me 
baise  d'un  baiser  de  sa  bouche.  D'un  baiser: des  baisers;  (hébr.)  de  l'un  de 
ses  baisers.  Je  veux  recevoir  ses  innocents  baisers  en  confusion  et  sansnombre  ; 
mais  cependant  il  me  rendra  la  vie  par  un  seul  baiser  de  cette  bouche  si 
belle,  si  douce  et  qui  a  tant  de  grâces,  en  faisant  passer  son  esprit  en  moi , 
et  en  attirant  mon  ame  en  lui,  comme  font  les  amans  ^.  Car  Jésus-Christ 
est  ma  vie  •,  et  ce  n'est  plus  moi  qiii  vis  •.  Ainsi  l'Eglise  ou  sa  plus  noble 
partie,  les  âmes  élevées  touchées  de  l'amour  de  Dieu  et  remplies  de  son  esprit, 
tiennent  le  même  langage  toutes  ensemble  et  chacune  à  part.  La  Synagogue 
d'abord  :  Qu'il  vienne  donc  lui-même,  après  avoir  parié  si  longtemps  par  les 
Prophètes!  Ensuite  l'Eglise  du  Nouveau  Testament,  que  nous  regardons  ici 
surtout, déjà  liée  et  unie  à  son  Epoux;  elle  lui  demande  de  se  découvrir,  non 
plus  dans  un  miroir,  dans  des  figures  ou  par  la  foi,  mais  par  la  claire  vue. 
De  même  les  saintes  âmes  :  Que  Tes  autres  demandent  ce  qu'il  leur  plaira , 
pour  moi  je  veux  le  saint  bajser,  non  des  pieds  qui  est  pour  les  pénitentes, 
mais  de  la  bouche  qui  appartient  à  FEpouse.  Elle  reçoit  ce  baiser  de  la  bouche 
de  l'Epoux,  lorsqu'attentive  à  la  parole  de  vie  gui  sort  de  cette  divine  bouche, 
elle  la  recueille  dessus  ses  lèvres  et  attire  en  elle  la  grâce  qui  y  est  jointe 
en  abondance  "',  s'écriant  avec  saint  Pierre  :  uÂ  qui  irons-nous.  Seigneur? 
vous  avez  les  paroles  de  la  vie  étemelle  K  »  Puis  elle  en  est  pénétrée,  non  par 
le  son  qu'on  entend  au  dehors,  mais  dans  l'intérieur  par  l'impression  même 
du  Saint-Esprit,  qui  est  le  baiser  du  Père  et  du  Fils.  Où  nous  voyons  une 
ame  justifiée  de  ses  péchés,  reçue  dans  l'alliance  du  Verbe,  s'avancer  à  une 
vie  plus  parfaite  et  désirer  Jésus-Christ  avec  plus  d'ardeur,  après  l'avoir  une 

*  S.  Bem.,  Serm.  n  in  Cani,  —  «  S.  Bem.,  ibid,  —  »  Gen.,  xxix,  S2,  23; 
Toh.y  VII,  15,  17, 19.  —  *  S.  Ambr.,  ds  fsaac,  cap.  m.  —  *  Philipp.,  i,  2.  — 
«  Gai.,  II,  20.  —  ^  Ps.  xuv,  3.—  ^Joan,,  vi,  C9. 
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fois  goûté.  Hais  une  marque  de  la  véhémence  de  l'amour ,  est  de  demander 
d'abord  le  baiser  sans  détour,  et  même  sans  nommer  l'Epoux.  Ainsi  étoit 
transportée  Madeleine^  lorsqu'elle  dit  à  Jésus-Christ  qu'elle  prit  pour  un  jar^ 
dinier  :  «  Si  c'est  vous  qui  l'avez  enlevé  ^?  »  De  là  vient  que  le  discours  passe 
tout  d'un  coup  d'une  personne  à  l'autre;  l'Epouse  quitte  ses  compares  et, 
dans  le  transport  de  son  amour,  elle  s'adresse  à  l'Epoux  comme  s'il  étoit 
présent  :  Votre  amour  vaut  mieva  que  U  vin.  Le  mot  hébreu  signifie  amcwr, 
et  non  mameUes  ;  et  il  le  faut  prendre  en  ce  sens  dans  tout  le  Continue. 
Toutefois  les  anciens  interprètes  ont  traduit  mameUts,  parce  qu'avec  quelque 
petit  changement  le  même  mot  hébreu  peut  signifier  ces  deux  choses.  Ce  qui 
ne  s'éloigne  point  du  véritable  sens,  puisque  les  mamelles  sont  les  délices 
et  les  tendresses  de  Tamour  même.  Par  les  mamelles  de  l'Epoux,  les  saints 
Pères  entendent  les  deux  Testamens  qui  inspirent  l'amour  de  Dieu  par  Jésus- 
Christ,  que  l'un  nous  a  promis  et  que  l'autre  nous  a  doané.  Or  les  mamelles 
nous  retracent  l'idée  d'une  mère  et  d'une  nourrice,  pour  apprendre  au  fidèle 
qu'il  doit  s'abaisser  à  la  simplicité  de  l'enfance  chrétienne,  s'il  veut  s'attacher 
aux  mamelles  de  Jésus-Christ  et  en  sucer  le  lait.  Votre  amour  vaut  mieux 
que  le  vin  :  au  sens  de  cette  femme  dans  les  Prover6es  ;  «  Venez,  enivrons- 
nous  de  plaisirs  *.  »  L'amour  de  Jésus-Christ  enivre  et  transporte  l'esprit 
hors  de  lui-même ,  comme  le  dit  saint  Paul,  «  soit  que  nous  soyons  enlevés 
en  esprit,  c'est  pour  Dieu  ;  soit  que  nous  nous  rabaissions,  c'est  pour  vous  *.  » 
Et  encore  :  u  Gardez-vous  des  excès  du  vin,  mais  remplissez-vous  du  Saint- 
Esprit  *.  »  Ce  que  saint  Pierre  reconnoit  être  une  ivresse  dans  les  disciples 
pleins  du  Saint-Esprit  *. 

2.  Vos  parfums  sont  de  bonne  odeur.  C'est  l'hébreu  à  la  lettre.  L'Epoux 
dit  la  même  chose  de  l'Epouse  au  chapitre  iv,  verset  10.  L'amour  de  Jésus- 
Christ  a  tous  les  attraits  qui  peuvent  gagner  les  âmes  :  le  goût  qu'elles  y 
trouvent  se  fait  sentir  comme  la  saveur  du  vin  ;  sa  force,  jointe  à  ses  délices, 
les  transporte  hors  d'elles-mêmes  ;  et  sa  bonne  odeur  attire  à  Jésus-Christ 
celles  mêmes  qui  sembloient  s'en  éloigner  davantage.  C'est  \k  le  vrai  fruit 
de  la  grâce  chrétienne,  qui  nous  tire  hors  de  nous-mêmes, lorsque  nous 
sommes  le  plus  éloignés  de  Dieu,  pour  nous  enlever  à  lui,  comme  on  verra 
dans  la  suite.  Ainsi  la  prédication  de  l'Evangile  accompagnée  de  la  douceur 
de  la  grâce,  est  la  bonne  odeur  de  Jésus-Christ.  Un  parfum  répandu  :  en 
latin  o/eum,  une  huile;  mais  en  hébreu  c'est  le  même  mot  que  la  Vulgale 
traduit  parfum,  au  commencement  de  ce  verset.  Votre  nom  :  le  nom  de 
Christ  ou  de  Messie  signifie  VOint  du  Seigneur.  Aussi,  comme  une  huile  mys- 
térieuse, sa  connoissance  s'est  répandue  jusqu'aux  extrémités  de  la  terre  par 
la  prédication  de  l'Evangile  ;  ce  qui  est  aussi  marqué  dans  le  Psaume  :  «i  C'est 

*  Jôan.^  XX,  15.— «IVw.,  vil,  18  :  Ineltriemur  uberibui,  sive  amoribos. — 
»  n  Cor.,  y,  13.  —  ^Eph.,  v,  18.  —  *Act.,  il,  15, 16,  17. 
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pourquoi,  A  Dieu,  votre  Dieu  vous  a  oint  ^.  »  Les  filles  :  les  âmes  fidèles  qui 
mènent  une  vie  nouvelle ,  animées  par  la  ferveur  de  L'esprit,  comme  par  la 
force  d'un  vin  nouveau. 

3.  Ttrejs-fnot  :  nous  courrons  après  vous.  L'Epouse  désire  d'être  unie  si  in- 
timement à  l'Epoux,  qu'elle  soit  tirée  après  lui  partout  où  il  aille.  Et,  ditrelle, 
vous  ne  me  tirerez  pas  malgré  moi  ;  car  à  la  douce  odeur  de  vos  parfums, 
mes  compagnes  et  moi  nous  vous  suivrons  agréablement  et  en  courant.  Tirez- 
moi  ,  vous  qui  avez  dit  :  «  Je  tirerai  tout  à  moi  •  ;  »  et  encore  :  «  Nul  ne  peut 
venir  à  moi,  si  mon  Père  qui  m'a  envoyé  ne  le  tire  >•  »  A  l'odeur  de  vos 
parfums,  n'est  pas  dans  l'hébreu  ;  mais  on  l'a  repris  de  ce  qui  précède,  par 
manière  d'explication.  Nous  courrons  donc  après  vous,  si  vous  nous  tirez  : 
car  quiconque  a  écouté  et  a  appris ,  il  vient  à  vous  ^.  Personne  n'approche 
de  la  Sagesse,  qu'elle-même  ne  l'ait  invité  et  qu'elle  ne  se  soit  communiquée  la 
première.  Et  quoique  l'Epouse  soit  transportée  d'un  amour  très-véhément, 
elle  avoue  toutefois  qu'elle  ne  peut  avancer,  si  elle  n'est  tirée.  Saint  Ambroise 
explique  ceci  admirablement  :  «  L'ame  ayant  reçu  le  saint  baiser  du  Verbe  de 
Dieu,  ne  peut  souffrir  que  rien  l'arrête  ;  elle  désire  d'être  tirée,  afin  de  pou- 
voir suivre  *;  c'est  pourquoi  les  jeunes  filles  vous  ont  aimé;  c'est  pourquoi 
nous  nous  efforçons  de  vous  comprendre,  qitoique  nous  ne  le  puissions.  Tirez- 
nous  donc,  afin  que  nous  puissions  courir  et  qu'étant  excitées  par  l'odeur  de 
vos  parfums,  nous  ayons  la  force  de  suivre.  Et  ailleurs  :  «  Tirez-nous,  nous 
courrons  *;  car  l'attrait  de  vos  parfums  nous  donne  le  déshr  de  vous 
suivre.  Mais  puisque  nous  ne  pouvons  vous  atteindre  dans  votre  course^ 
tirez -nous,  afin  qu'aidées  de  votre  secours,  nous  puissions  au  moins  suivre 
vos  pas.  Car  si  vous  nous  tirez,  nous  courrons.  »  Voici  maintenant  quelle  est 
la  douce  prédication  de  la  grâce  :  Tirez-moi  ;  nous  courrons  ;  c'est  que  l'Eglise 
est  une  et  plusieurs  à  la  fois,  toutes  les  âmes  qui  la  composent  concou- 
rant à  son  unité  ;  c'est  aussi  que  quelque  ame  élevée,  comme  de  Pierre  ou 
de  Paul,  ayant  été  attirée  par  une  grande  force,  sert  ensuite  à  en  attirer 
plusieurs  par  ses  paroles  et  par  son  exemple.  Le  roi  m'a  conduite  dans  ses 
cabinets  :  dans  sa  chambre  à  coucher;  (hébr.)  dans  le  lieu  le  plus  secret 
de  sa  maif^on»  dans  son  lit  :  il  m'a  donné  l'intelligence  des  sens  les  plus  ca- 
chés de  l'Ecriture.  Un  Epoux  si  aimable  peut-il  rien  cacher  à  sa  nouvelle 
Epouse  ?  n  lui  accorde  donc  ce  qui  lui  doit  faire  le  plus  grand  plaisir^  en  la 
tirant  à  l'écart  pour  lui  donner  son  saint  baiser.  L'Epouse  s'en  glorifie  auprès 
de  ses  compagnes,  comme  font  aussi  quelquefois  les  grandes  âmes  dans  l'excès 
de  leur  joie,  ou  afin  que  les  foibles  se  laissent  attirer.  Le  roi  :  quoique  le 
roi  Salomon  joue  le  personnage  avec  la  Sulamite,  aussi  fille  de  roi^  toutefois 
de  temps  en  temps  il  reprend  sa  majesté;  ce  qui  paroit  surtout  dans  le  dis- 

»  Ps.  xuv,  8.  — «  /o«i.,  XII,  32.  —  i  Ibid.,  VI,  44.  — •  Ibid.,  45.  —  •  Lib.  III, 
Epist.  2,—  ^  De  Isaac.,  cap.  m. 
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cours  de  TEpouse;  et  de  là  vient  que  leur  familiarité  n*a  rieu  de  bas  ni  de  trop 
libre.  Mais  toutes  les  fms  que  l'Epouse  désigne  TEpoux  par  son  nom  de  roi, 
elle  semble  nous  marquer  une  ame  qui  découvre  la  nature  divine  en  Jésus- 
Christ  au  travers  de  son  humaaité.  C'est  pourquoi  il  est  dit  qu'elle  est  entrée 
dans  la  chambre  et  dans  le  plus  secret  de  la  maison.  Nous  nous  y  r^ouirons 
à  came  de  vous  :  elle  revient  aussitôt  à  l'Epoux.  Ceux  qui  sont  droits  vous 
aiment.  Plus  les  saints  le  trouvent  aimable^  plus  il  lui  est  cher  :  or  cette  pa- 
role s'explique  de  Jésus-Christ  à  la  lettre;  car  vous  êtes.  Seigneur^  la  vérité 
mème^  la  règle  et  la  fin  de  toutes  choses. 

4.  Je  9ui8  noire,  mais  je  suis  belle  :  le  teint  est  autre  chose^  et  autre  chose 
la  beauté  du  visage  ou  la  finesse  des  traits^  et  la  juste  proportion  de  toutes 
les  parties  du  corps.  Que  si  elle  paroit  noire  ou  brune,  c'est  d'avoir  été  trop 
au  ^eW,  ce  qui  s'en  va  aisément  ;  aussi  est-elle  louée  de  sa  blancheur  au 
chapitre  vu,  vers.  %  4.  L'Epouse  donc  étonnée  de  la  beauté  de  l'Epeux,  craint 
de  n'être  pas  agréable  à  ses  yeux,  se  reconnoissant  toute  souillée  des  péchés 
de  sa  vie  passée.  Elle  cherche  toutefois  à  s'excuser  de  cette  noirceur,  qui  ne 
lui  est  pas  naturelle,  parce  qu'elle  est  sortie  toute  belle  de  la  main  de  Dieu  et 
qu'en  perdant  cette  couleur  étrangère  avec  ses  péchés,  elle  doit  recouvrer  sa 
première  beauté  et  sa  première  grâce.  Comme  les  tentes  de  Cédar,  comme  les 
pavillons  de  Salomon  :  elle  se  compare  à  des  choses  qui  ne  laissent  pas  de 
plaire,  quoiqu'elles  soient  noires,  telles  que  sont  les  tentes  des  Arabes  et  sur- 
tout celles  de  Salomon,  couvertes  au  dehors  de  peaux  de  boucs  fort  noires, 
et  au  dedans  tendues  de  riches  tiqpisseries.  En  ce  sens  Virgile  a  dit  :  «  Les 
violettes  et  les  jacinthes  sont  noires  ^  ;  »  mais  la  comparaison  du  Cantique 
est  plus  magnifique.  L'Eglise  donc,  dans  son  pëerinage,  ressemble  aux  tentes 
des  rois  qu'on  expose  au  soleil,  à  la  poussière  et  à  la  pluie,  qui  sont  riche- 
ment parées  au  dedans  quoiqu'elles  paroissent  gâtées  et  noircies  au  dehors. 
Telle  est  l'Eglise  annonçant  la  parole  de  la  croix  ou  de  \a  îolie  de  Dieu,  et  la 
sagesse  cachée  dans  son  mystère  ^.  Car  il  ne  paKÛt  rien  au  ééluors  que  de  vil 
et  de  méprisable  selon  le  monde  ;  de  même  que  tout  est  bas  en  la  personne 
de  Paul,  et  méprisable  en  son  discours  *,  tandis  qu'il  cache  au  dedans  ks 
secrets  de  la  sagesse  de  >Dîeu.  Enfin  ce  que  dit  ici  Salomon  s'accorde  avec  le 
Prophète  :  a  Toute  la  globe  de  la  fille  du  roi  est  au  dedans  ^.  » 

5.  Ne  prenez  pas  garde  si  je  sms  noire  :  les  femmes  cherchent  totyours 
à  s'excuser  de  ce  quelles  ont  le  teint  efiacé,  et  «Ues  en  rejettent  la  faute  sur 
les  autres.  C'est  pourquoi  TËpouse,  cpii  représente  les  saintes  âmes  dans  sa 
beauté,  allègue  qu'on  lui  a  fait  garder  la  vigne  d'autrui,  au  lieu  que  par  déli- 
catesse elle  ne  gardoit  pas  la  sienne.  Ce  qui  convient  aux  pasteurs  de  l'Erse, 
que  la  (parité  trateme^  applique  à  la  garde  de  la  vigne  et  au  gouvernement 

1  Virg., Ecloff. X.—  ■!  Oew.,  i,  48,  23; H, 3.—  *lbid,, i,^8iJI  Cor^T,  10.— 
*Ps.  XLIV,  14. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


CHAPITRE  I.  623 

des  âmes,  eux  qui  croyoient  suffîre  à  peine  à  veiller  sur  eux-mêmes.  Aus$i, 
de  leur  engagement  dans  le  monde ,  viennent  ces  taches  qui  ont  fait  pleurer 
souventefois  saint  Augustin^  saint  Grégoire^  Yves  de  Chartres ,  homme  d*une 
très-sainte  vie ,  et  qui  leur  ont  fait  désirer  la  solitude  avec  tant  d'ardeur. 
Cest  le  soleil  qui  m'a  gâté  le  teint  :  une  grande  tentation  est  comparée  à 
Tardeur  du  soleil  en  son  midi,  d'où  vient  le  démon  du  midi  *. 

6.  Dites-moi,  mon  bien-aimé,  ou  vovs  paissez  vos  troupeaux ,  où  vous  les 
faites  reposer  à  midi.  L'Epoux  paroît  ici  la  première  fois,  attiré  par  les  sou- 
pirs et  par  les  plaintes  de  sa  chère  Epouse.  Ils  commencent  ensemble  leur 
doux  entretien;  et  TEpouse  prend  d'abord  la  parole  :  Vous  avez  bien  tardé  à 
venir;  mais  si  vous  ne  le  pouviez  plus  tôt,  au  moins  diteS'-moi  oii  vous  paisses 
vos  troupeaux,  où  vous  les  faites  reposer  ;  j'y  courrai  volontiers,  même  en 
plein  midi;  car  la  plus  grande  chaleur  du  jour  ne  retardera  point  la  vitesse 
de  mes  pas.  Dites-moi  donc  sous  quel  arbre  vous  conduisez  vos  troupeaux 
à  l'ombre,  et  où  sont  les  rivages  où  vous  les  menez  paître.  Ainsi  parle  l'ame 
fidèle  qui  cherche  Dieu,  son  pasteur  :  uLe  Seigneur  est  mon  guide,  rien  ne 
me  manquera;  il  m'a  menée  dans  les  pâturages;  il  m'a  nourrie  sur  des  ri- 
vages abondants  en  herbes  ;  votre  verge  et  votre  houlette  m'ont  consolée  '.  » 
«  Les  brebis  écoutent  la  voix  du  bon  pasteur  et  le  suivent  :  elles  entrent  et 
sortent  avec  lui ,  et  elles  trouvent  des  pâturages  '.  »  L'ame  donc  qui  cherche 
Jésus-Christ,  elle  le  presse  de  lui  faire  connoitre  où  il  se  repose  dans  la  fer- 
veur de  sa  charité,  de  peur  que,  trompée  sous  de  fausses  apparences,  elle  ne 
s'égare  à  la  suite  des  philosophes  et  des  sages  du  monde,  ou  des  faux  pro- 
phètes et  des  hérétiques  :  car  elle  ne  le  trouveroit  point,  s'il  ne  se  présentoit 
lui-même.  De  peur  que  je  ne  m'égare  :  puis-je  me  détourner  vers  les  trou- 
peaux de  vos  compagnons?  (hébr.)  cette  expression  est  plus  vive.  L'Epouse 
veut  trouver  l'Epoux  d'abord  et  sans  peine,  sans  être  obligée  de  demander  à 
d'autres  le  lieu  où  il  se  retire,  ni  à  ses  compagnons  ni  à  ceux  qui  sont  à  sa  suite.  • 

7.  Si  vous  l'ignorez  (c'est  l'hébreu  à  la  lettre)  sortez,  suivez  les  traces  des 
troupeaux.  Voilà  ce  que  craignoit  l'Epouse ,  qu'il  ne  fallût  aller  de  troupeau 
en  troupeau.  Mais  l'Epoux  lui  parle  comme  s'il  étoit  fâché,  de  ce  qu'elle  ignore 
où  il  a  coutume  de  se  trouver.  En  effet  une  épouse  fidèle  doit-elle  ignorer  la 
demeure  ordinaire  de  son  bien-aimé?  Un  amant  veut  connoitre  et  il  veut  être 
connu.  C'est  pourquoi  l'Epouse,  qui  méconnoît  encore  l'Epoux,  ne  reçoit  de  lui 
qu'une  réponse  ambiguë,  par  laquelle  elle  n'apprend  point  où  elle  le  pourra 
trouver.  Allez  où  il  vous  plaît  ;  je  ne  vous  montrerai  pas  le  chemin.  Suivez 
les  traces  des  troupeaux  :  cherchez  l'Epoux  où  vous  pourrez,  à  la  suite  de  ses 
troupeaux  errans;  paissez  vous-même  vos  chevreaux  ;  ayez  soin  de  votre 
troupeau,  si  vous  voulez;  joignez-vous  à  la  compagnie  d^  autres  bergers, 

*P*.  xc,  6.—  «P».  XXII,  i,  2,  4.—  »  Joan,,  x,  3,  4,  9. 
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car  TOUS  ne  me  trouverez  point.  C'est  ainsi  qu'il  se  fâche  contre  l'Epoose; 
mais  elle  en  devient  plus  diligente  et  plus  attentive  aux  démarches  de  TEpoux  : 
car  y  depuis,  elle-même  apprend  aux  jeunes  filles  qui  le  cherchoient  en  qud 
lieu  il  s'étoit retiré,  chap.  v, vers.  17 ;  iy, yers.  i,Ola plus  belle  des  femmes! 
Belle  à  la  vérité,  mais  peu  affectionnée  à  l'Epoux.  C'est  pourquoi  tous  les  saints 
Pères  sont  d'accord  que  l'Epouse  est  ici  réprimandée,  l'Epoux  lui  disant  froi- 
dement que,  puisqu'elle  le  méconnoissoit,  elle  pouvoit  aller  à  son  gré  paître 
les  boucs  et  non  les  agneaux,  c'est-à-dire  suivre  ses  désirs  sensuels  et  les 
troupeaux  qui  sont  rejetés  à  la  gauche;  et  sans  s'arrêter  au  même  troupeau 
ni  à  un  seul  pasteur,  errer  à  la  suite  de  plusieurs  troupeaux  et  de  plusieurs 
pasteurs  ;  ce  qui  arrive  souvent  à  ceux  qui  ignorent  par  négligence,  ou  qui 
ont  oublié  en  quel  lieu  l'Epoux  paît  son  troupeau.  Si  vous  ne  vous  cormoisset 
pas  ;  cette  leçon  de  la  Yulgate  et  des  Septante  a  fait  dire  aux  saints  Pères 
que  l'Epouse  est  menacée  de  toutes  sortes  de  maux,  s'il  lui  arrive  de  se  mé- 
connoitre  elle-même,  ou  d'oublier  à  l'image  de  qui  elle  a  été  faite,  de  combien 
de  péchés  elle  a  été  délivrée  et  à  quelle  gloire  eUe  est  appelée. 

8.  Je  vous  compare^  ma  bien-aimée,  à  ma  cavale  attelée  au  char  de  Pkor 
raon ;(hébr.)  à  sa  très.- belle  cavale,  celle  qu'il  monte  et  qu'il  aime  plus 
qu'aucune  autre,  relevant  la  grande  beauté  de  l'Epouse  par  cette  comparai- 
son. Car  il  parle,  non  d'une  cavale  indomptée,  qui  ne  se  laisse  ni  monter  ni 
manier ,  mais  de  celle  qui,  déjà  accoutumée  au  joug ,  sert  au  char ,  étant, 
comme  dit  le  Poète,  dressée  à  marcher  et  à  tirer  de  pair.  D'où  vient  qu'en 
grec  et  en  latin ,  l'union  des  époux  s'exprime  par  la  métaphore  de  porter 
ensemble  le  môme  joug  *.  En  ce  sens  Théocrite,  dans  son  éloquente  idylle 
citée  dans  la  préface,  compare  Hélène,  mariée  àHénélas,  à  un  très-beau  cheval 
de  Thrace,  propre  au  char  ^.  Mais  sans  sortir  des  Livres  saints,  le  chevaJ 
blanc  de  Y  Apocalypse*,  sur  lequel  est  monté  le  Verbe  de  Dieu,  signi/ie  les 
saintes  âmes  qui  ont  laissé  leurs  épaules  sous  le  joug  du  Sôgneur,  afm  qu'il 
les  tourne  comme  il  lui  plait,  et  qu'il  les  conduise  à  son  gré.  Origène  sur 
cet  endroit.  De  Pharaon  :  il  est  ici  parié  de  l'Egypte ,  parce  qu'il  en  sorlolt 
d'excellens  chevaux,  et  que  l'Epouse  étoit  de  ce  pays  si  heureux  et  si  riche  *. 
A  ce  verset  commence  le  dialogue,  où  chacun  parle  à  son  tour,  en  se  servant 
de  comparaisons  toujoiuis  plus  expressives  l'une  que  l'autre ,  comme  on  fait 
dans  les  églogues. 

9.  Vos  jcfues  égalent  la  beauté  des  tourterelles.  Cest  la  leçon  des  Sep- 
tante :  des  joues  unies  et  très-belles,  dont  le  vermeil  brille  au  milieu  de  leur 
blancheur.  Il  loue  son  beau  visage,  étant  tout  épris  de  ses  vives  couleurs  *. 
Aussi  dit^>n  que  la  beauté  des  femmes  éclate  surtout  dans  les  joues.  Et  votre 
gorge,  celle  des  colliers  les  plus  riches  :  c'est  encore  les  Septante  :  votre  goi^ 

*  Cortfugtum,^*  Theoc.,  IdyL  xvni.  —  •  Àpoc.,  XŒ,  2.  —  ♦  Orig.,  Hom,  u 
fn  Cant,  —  »  Orig.,  Hom.  i. 
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est  très-belle  toute  nue;  ette  n'a  besoin  d'aucune  parure >  dit  élégam- 
ment Origène  K  L'hébreu  est  un  peu  différent  :  «  Vos  joues  sont  belles 
avec  leurs  perles  (qui  de  la  coiffure  tombent  le  long  des  joues  ),  et  votre  cou 
avec  ses  pierres  précieuses,  v  11  loue  l'adresse  de  l'Epouse ,  qui  sait  assortir 
ses  parures  à  sa  beauté  naturelle.  G'esi-à-dire,  au  sens  spirituel  et  véritable  : 
«  Tenez  sans  cesse  (la  loi  de  Dieu)  attachée  à  votre  cœur  et  faitefr-vous-en 
un  collier  *...,  afin  qu'elle  donne  une  nouvelle  grâce  à  votre  tète,  et  qu'elle 
soit  Tomement  de  votre  gorge  *.  » 

iO.  Des  pendans  ctcr  :  une  sorte  de  parure  :  c'est  le  même  mot  hébreu 
qu'au  verset  précédent ,  où  il  est  traduit  tourterelles,  et  ici  pendans  d^or. 
Des  pendans  et  or ,  marquetés  d  argent  :  les  anciens  interprètes  traduisent  de 
l'or  tortillé,  enlacé  avec  des  nœuds  ou  des  fils  d'argent;  saint  Gr^oire  l'ex- 
plique des  pendans  d'oreilles  semblables  à  un  petit  poisson,  qui  se  tourne 
en  cercle  à  l'instant  qu'il  est  pris  ;  et  saint  Jérôme,  auteur  de  cette  version,  en 
a  donné  lui-même  cette  explication  :  «  C'est,  dit-il,  de  l'or  qui  sert  d'ornement 
de  gorge,  appelé  communément  murenula,  dont  on  fait  une  chaîne  tissue 
de  plusieurs  fils  d'or  entrelassés  l'un  dans  l'autre.  »  Les  modernes  lijoutent, 
des  pierreries  MUantes.  (}uoi  que  ce  soit,  l'Epoux  veut  dire  que,  puisque 
l'Epouse  aime  ses  parures,  il  aura  le  plaisir  de  lui  en  faire  lui-mène  avec  ses 
compagnons.  C'est  pourquoi  il  dit  :  i^Tous  vous  ferons;  dans  le  sens  spiritud  : 
moi  et  les  ministres  de  ma  parole,  nous  vous  donnerons  ce  qui  fait  la  véri- 
table beauté,  la  charité  qui  est  un  or  très- pur  ;  l'intelligence  de  rEcrilure 
sainte,  figurée  par  l'éclat  de  l'argent,  et  toutes  les  vertus  qui  sont  plus  bril- 
lantes que  les  pierreries.  Telle  est  la  parure  que  saint  Paul  désire  dans  les 
saintes  âmes,  en  disant  que  «  les  firuits  de  l'Esprit  sont  la  charité,  la  joie,  la 
patience  S  »  etc.  Mais  Dieu  même  nous  apprend ,  dans  Ezéchiel,  avec  quel 
soin  il  pare  les  âmes  qu'Q  a  choisies  pour  ses  épouses  :  «  4e  vous  ai  donné 
toutes  sortes  d'sjustemens,  des  bracelets  à  vos  mains,  un  collier  autour  de 
votre  gorge,  des  pendans  et  des  annelets  à  vos  oreilles,  et  une  couronne 
qui  sied  bien  à  votre  tête*.  »  L'Epoux  si  aimable  ne  peut  soufiHr  qu'il  manque 
aucun  ornement  à  l'Epouse;  il  ajoute  don  sur  don  :  car  «on  donnera  à  cdui 
qui  a  déjà,  afin  qu'il  soit  comblé  de  biens  *.  » 

il.  Isfoi  étant  sur  son  lit,mon  nard  a  répandu  son  odeur  :  tant  ce  nard 
étoit  exquis  et  de  Ixmne  odeur.  L'Epouse  se  glorifie  d'avoir  fait  un  amas  de 
ces  parfums,  qui  plaisent  tant  à  TEpoux  :  car,  après  avoir  loué  l'excellence 
de  ceux  de  l'Epoux  qui  l'ont  attirée  à  lui,  elle  se  sert  à  son  tour  de  semblables 
parfums  pour  l'attirer  à  elle.  De  même  Jésus-Christ  nous  attire  à  lui  par  la 
gloire  et  par  la  douceur  de  son  nom,  et  nous  l'attirons  en  nous  par  la  dou- 
ceur d'une  sainte  vie  ^  Lesaoïes  saintes  ont  une  odeur,  aussi  bien  que  Jésus- 

«  Orig.,  Hom.  i.— «Prw.,  VT,21.— »/Wd.,  i,  9.—* Ga/.,  v.  22,  23.  — »i?«dk. 
XVI,  11  et  12.  -:  •  Luc,,  XIX,  26.—  ''  Apoc.,  v,  8;  vni,  4. 
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Christ.  C'estles  prières  des  saints  et  l'amour  chaste  du  Verbe  qui  attire  l*Epoiix 
dans  DOS  âmes,  afin  qu'il  y  irienne  avec  le  Père  et  qu'il  y  établisse  sa  de- 
meure K  De  même  les  saints  de  l'Ancien  Testament,  après  aToîr  foit  des  vœux 
continuels  pour  la  venue  du  Messie,  ne  cessant  de  crier  :  «  Cieux,  faites 
tomber  yolre  rosée  d'en  haut  ^  ;  »  ils  l'ont  enfin  attiré  sur  la  terre,  ce  Messie 
qui  se  reposoit  dans  le  sein  de  son  Père,  et  qui  pour  cette  raison  est  appelé 
le  Roi.  Ainsi  s'est  aceomplie  eette  parole  :  «  Je  fais  mes  délices  d*étre  parmi 
les  hommes  *.  » 

12.  Mon  bien-^imé  est  pQvr  moi  un  bouquet  de  myrrhe.  Par  la  myrrhe  , 
qui  sert  à  embaumer  les  corps ,  les  saints  Pères  entendent  la  mort  et  la  sé- 
pulture de  Jésus-Christ,  avec  la  pénitence  chrétienne  qui  en  est  une  suite. 
Oflrons  cette  myrrhe  à  Jésus-Christ,  comme  firent  les  mages,  lorsqu'ils  vin- 
rent l'adorer  les  premiers  entre  les  Gentils.  Il  se  reposera  sur  mon  sein^  ou 
il  demeurera  entre  mes  deux  mamelles  :  les  jeunes  ffOes  portent  à  leur  sein 
des  bouquets  de  fleurs  odorantes  :  l'Epoux  est  mon  bouquet,  je  l'ai  conti- 
nndlement  devant  mes  yeux  et  collé  sur  mon  sein,  c'est-à-dire  qu'il  occupe 
tout  son  cœur.  Où  il  faut  entendre  TEglise  et  l'ame  sainte  dans  une  union 
intime  avec  le  Verbe  étemel ,  par  l'ardeur  du  saint  déshr  ^.  Mamelles  :  dans 
un  cantique  nuptial ,  il  convient  mieux  de  nommer  les  mameUes ,  que  de 
dire  le  sein  :  Origène  *. 

13.  Jlfon  bien-aimé  est  semblable  à  une  grappe  de  troène  :  c'est  une 
plante  de  bonne  odeur  dont  Pline  fait  mention  an  Uvre  XIT,  ch.  xxiv,et  connue 
de  Théodoret,  comme  on  verra  au  ch.  nr,  vers.  13,  où  il  en  est  encore  parié. 
Des  vignes  d^Engaddi  :  «  C'est,  dît  saint  Jérôme,  une  grande  bourgade  qui  ap- 
partient aux  Juifs,  qu'on  voit  encore  aujourd'hui  aux  environs  de  Jérusalem, 
près  de  la  mer  Morte ,  d'où  l'on  apporte  le  baume,  et  où  sont  les  vignes 
d'Engaddi  dont  parie  Salomon  *.  »  Or  le  baume  est  d'un  goût  et  d'une  odeur 
très-agréable;  ainsi  l'Epouse  veut  dire,  par  cette  companJsoB, qu'elle  trouve 
dans  l'Epoux  toutes  sortes  de  délices.  Remarquez  que  le  troëne  ii*est  pas  le 
fruit  même  qui  croit  dans  les  vignes  d'Engaddi;  c'est  pourquoi,  suivant  le 
génie  de  la  langue  sainte,  il  faut  suppléer  ainsi  :  La  gtuppe  de  troène  est 
comme  une  grappe  des  vignes  d'Engaddi,  etc. 

44.  Que  vous  voilà  belle,  ma  bien-^imée;  vous  avet  des  yeux  de  eohmbes  : 
les  yeux  de  colombes  sont  pleins  d'amour,  de  douceur  et  de  modestie.  Jésus- 
Christ  loue  aussi  la  simplicité  de  la  colombe,  qui  n'a  ni  finesse  ni  dissimula- 
tion; il  loue  l'œil  simple  qui  n'aperçoit  que  le  bien;  et  fl  veut  qu'on  arrache 
l'œil  de  la  convoitise,  qui  nous  est  un  sujet  de  scandale  ^ 

15.  Que  vous  voilà  beau  et  agréable,  mon  bien-aimé!  La  beauté  est  autre 
chose,  et  autre  chose  la  bonne  grâce,  qui  est  toute  la  force  de  la  beauté. 

*Joan.,  XIV,  2,  3.  —  •  Is.,  xLV,  8.  —  »  Protf.,  viii,  31.  —  ♦  Orig.,  Bonu  lu  — 
•  Ibid.  —  •  HieTM  de  Loe.  hebr.  —  ■»  Matth,,  vi,  22;  v,  28,  29. 
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L'amonr  est  un  désir  de  posséder  la  beauté  et  de  s'y  reposer  :  c'est  pourquoi 
TEpouse  est  toute  occupée  à  louer  la  beauté  de  TEpoux,  dont  saint  Augustin 
renferme  les  principaux  traits  en  ce  peu  de  paroles  :  «  Que  partout  l'Epoux  se 
présente  à  notre  foi  dans  sa  beauté...  :  beau  dans  le  ciel,  beau  sur  la  terre, 
beau  dans  le  sein  de  sa  mère,  beau  entre  les  bras  de  ses  parents,  beau  dans 
ses  miracles,  beau  sous  les  coups  de  fouets,  beau  nous  incitant  à  la  vie,  beau 
méprisant  la  mort,  beau  lorsqu'il  donne  sa  propre  vie,  beau  lorsqu'il  en  re- 
prend une  nouvelle,  beau  sur  la  croix  et  beau  dans  le  sépulcre  ^  » 

16.  Notre  lit  est  semé  de  flewrs  :  c'est  les  délices  mêmes,  et  voici  la  ma- 
gnificence :  Les  solives  de  nos  maisons  sont  de  cèdre,  et  nos  lambris  de  cy^és  : 
«  de  sapin  »  (hébr.  ).  C'est  la  description  d'un  grand  et  riche  palais,  tel  que 
devoit  être  celui  de  Salomon,  sans  toutefois  qu'il  y  eût  rien  au-dessus  de  la 
condition  d'un  berger  qui,  étant  riche  en  argent  et  en  bétail,  comme  l'ont 
été  Abraham  et  les  patriarches,  s'appliquoit  aussi  comme  eux  au  travail  de 
la  campagne.  Travaillons  nous-mêmes,  dit  Origëne,  à  élever  notre  édifice  en 
nous  appuyant  sur  la  parole  de  Dieu  comme  sur  un  fbndement  solide.  Les 
poutres  et  les  solives,  c'est  le  soutien  des  maisons,  dit  saint  Thomas,  et  les 
lambris  en  sont  l'ornement.  Le  lit  des  époux,  suivant  le  même  docteur,  signifie 
la  paix  de  l'Eglise  après  les  persécutions. 


CHAPITRE  IL 

La  fleur  de  campagne,  le  lis  an  milieu  des  épines;  l'Epouse  &  l'ombre  de 
l'Epoux,  elle  entre  dans  le  cellier,  sa  défaillance,  ses  embrassemens,  son 
sommeil;  la  voix  de  l'Epoux;  la  vitesse  du  chevreuil  et  du  faon;  la  fenêtre 
avec  sa  jalousie  et  le  mur;  la  beauté  du  printemps  après  Thiver;  les  fleurs; 
le  temps  de  tailler  la  vigne;  la  voix  de  la  tourterelle;  les  petits  renards;  la 
concorde  de  TEpoux  et  de  TEponse. 

l'Épouse. 

1.  Je  suis  une  fleur  de  campagne  et  un  lis  de  VàQéed. 

l'époux. 

â.  Comme  le  lis  entre  les  épines,  telle  est  ma  bien-aimée  entre 
les  filles. 

l'épouse. 

3.  Coomie  le  pommier  ^tre  les  arbres  d'une  forêt ,  tel  est  mon 

^August.inPs.xis^. 
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bien-aimé  entre  les  jeunes  hommes.  Je  me  suis  assise  à  l'ombre 

de  celui  que  j'ai  désiré,  et  son  fruit  est  agréable  à  ma  bouche. 

4.  Il  m'a  menée  où  il  réserve  son  vin;  il  m'a  parée  de  son 
amour. 

l'épousb  aux  jeunes  filles. 

5.  Fortiûez-moi  avec  des  Qeurs ,  apportez  des  citrons  autour  de 
moi  :  car  je  suis  malade  d'amour. 

6.  De  sa  main  gauche  il  me  soutient  la  tôte,  et  il  m'embrasse  de 
sa  droite. 

SECOND  JOUR. 

l'époux. 

7.  Filles  de  Jérusalem ,  je  vous  conjure  par  les  chevreuDs  et  le» 
biches  de  la  campagne,  gardez-vous  d'éveiller  ma  bien-aimèe  et 
de  troubler  son  sommeil,  jusqu'à  ce  qu'elle  le  veuille. 

l'épouse  en  elle-même. 

8.  J'entends  la  voix  de  mon  bien-aimé  :  le  voilà  qui  vient  sau- 
tant sur  les  montagnes ,  bondissant  sur  les  collines. 

9.  Mon  bien-aimé  ressemble  au  chevreuil  et  au  faon  d'une  biche. 
Le  voilà  debout  derrière  le  mur  ;  il  regarde  par  la  fenêtre,  et  jette 
l'œil  par  la  jalousie. 

10.  J'entends  mon  bien-aimé  qui  me  dit  ;  Levez-vous,  hâtez- 
vous  9  ma  bien-aimée ,  ma  colombe ,  ma  belle;  et  venez. 

44 .  Car  l'hiver  a  passé,  la  pluie  a  cessé  et  s'est  retirée. 

12.  Les  fleurs  commencent  à  paroitre  sur  la  terre  ;  voici  le  temps 
de  tailler  la  vigne  :  la  voix  de  la  tourterelle  s'est  fait  entendre  dans 
notre  campagne. 

43.  Le  figuier  a  poussé  des  bourgeons  :  et  les  vignes  en  fleur 

font  sentir  leur  odeur.  Levez-vous ,  ma  bien-aimée ,  ma  belle  ;  et 

venez. 

l'époux. 

i^.  Ma  colombe ,  qui  vous  cachez  dans  les  fentes  des  rochers  et 
dans  les  trous  des  murailles ,  montrez-moi  votre  visage  ;  faites- 
moi  entendre  votre  voix  :  car  votre  voix  est  douce  et  votre  visa^ 
est  agréable. 
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l'Époux  aux  jeunes  filles. 

45.  Prenez-moi  les  petits  renards  qui  gâtent  les  vignes  :  car 
notre  yigne  est  en  fleurs. 

l'épouse. 

16.  Mon  bien-aimé  est  à  moi,  et  je  suis  à  lui:  il  paît  ses  trou- 
peaux parmi  les  lis. 

17.  En  attendant  que  le  jour  vienne  et  que  les  ombres  se  reti- 
rent, revenez,  mon  bien-aimé;  soyez  conmie  le  chevreuil  et  le 
faon  d'une  biche,  sur  les  montagnes  de  Béther. 


EXPLICATION. 

1.  Je  nuis  une  fleur  de  campagne  :  parce  qa'eUe  venoit  de  dire  :  Notre  Ut 
est  semé  de  fleurs;  elle  ajoute  :  Nous  sommes  nous-mêmes  de  tendres  fleurs, 
fraîchement  écloses  et  de  bomie  odeur.  Je  suis  une  fleur  de  campagne  :  l'E- 
pouse se  compare  aux  fleurs  qui  naissent  dans  les  champs  et  dans  les  val- 
lées, et  non  à  celles  des  jardins  cultivés^  pour  mieux  exprimer  la  modestie 
et  la  simplicité  des  âmes  chastes. 

2.  Comme  le  lis  entre  les  épines  :  l'Epouse  s'étoit  comparée  au  lis  :  Mais, 
reprend  l'Epoux ,  c'est  un  lis  qui  croît  entre  les  épines  et  au  milieu  des  ronces  ; 
de  sorte  que^  si  yous  lui  comparez  ses  compagnes  qui  sont  assez  belles,  elles 
ne  seront  auprès  d'elle  que  comme  des  épines.  Ce  qui  nous  représente  la 
charité  sincère  de  Famé  fidèle  au  milieu  des  chagrins  et  des  peines  de  cette 
Tie,  ou  même  parmi  les  plaisirs  du  monde  et  ses  richesses  trompeuses  que 
Jésus-Christ  appelle  des  épines. 

3.  Comme  le  pommier  entre  les  arbres  dune  forêt  :  tels  que  sont  les  arbres 
fruitiers  et  cultivés,  au  prix  de  ceux  des  forêts,  stériles  et  infructueux.  Je 
me  suis  assise  à  l'ombre  de  celui  que  fai  désiré  :  comme  sous  un  arbre ,  qui 
présente  des  fruits  délicieux  avec  un  bel  abri.  Elle  dit,  à  l'ombre  :  parce 
que  les  commençans  ne  peuvent  encore  s'entretenir  familièrement  avec  le 
Verbe,  mais,  pour  ainsi  dire,  ils  se  tiennent  à  l'ombre  de  sa  majesté  divine,  dit 
Origène,  c'est-à-dire  sous  sa  protection  et  en  sa  garde,  comme  au  psaume  xvi, 
vers.  2,  «  à  l'ombre  de  vos  ailes.  »  L'Epouse  nous  fiait  entendre  qu'elle  est  arri- 
vée aux  plus  tendres  effets  de  l'amour  de  l'Epoux  :  de  même  que  Marie,  lors- 
qu'elle conçut  le  Verbe ,  le  Saint-Esprit  étant  survenu  en  elle,  et  la  vertu  du 
Très-Haut  l'ayant  couverte  de  son  ombre  ;  et  c'est  aussi  par  le  souffle  de  ce 
même  Esprit,  que  les  âmes  fidèles  deviennent  fécondes.  Au  reste,  il  y  a  ici 
une  allusion  à  la  manière  de  prendre  femme  parmi  les  Bâtreux,  comme 
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quand  Ruth  disoit  à  Booz  :  «  Etendez  votre  manteau  sur  moi^.  »  Je  me 
assise  à  Vambre  de  celui  que  j'ai  désiré  :  c'est-à-dire  encore,  j'ai  obéi  à  sa 
parole,  à  l'iostaBt  que  je  lui  ai  ou!  dire  :  «  Yenez  à  moi,  tous  tons  qui  êtes 
trayaillés,»  etc.  *. 

4.  Il  m'a  menée  où  il  réserve  son  vin  :  «dans  la  maison  du  vin  9  (  hébr.  ) 
dans  un  lieu  de  délices,  où  furent  introduits  ceux  qui,  ayant  reçu  de  Jésus- 
Christ  rintell^enee  des  Ecritures  et  par  elles  la  connoissance  de  sa  personne 
divine,  disoient  entre  eux  :  «  Notre  cœur  n'étoit-il  pas  brûlant  en  nous  K  m 
Les  anciens  serroient  le  vin,  avec  Thuiie  et  les  autres  liqueurs^  dans  des 
endroits  propres  et  fort  ornés.  Ainsi  les  garde-meubles  d'Ulysse  étoiott  des- 
chambres  hautes^  où  il  mettoit  dans  des  vases  sa  provision  de  vin  et  d'huile, 
avec  son  or,  son  argent  et  ses  habits ,  et  où  étoit  le  lit  nuptial  ^.  U  m'a  pcn 
rée  de  son  amour  :  oc  Son  amour  est  comme  son  étendard  déployé  sur  moi  » 
(hébr.)  :  «  n  a  fait  éclater  son  amour  en  moi  comme  des  enseignes  dévelop- 
pées )>  (Septante) .  Ce  qui  a  donné  lieu  à  la  version  de  la  Vulgate  :  «  H  m'a  parée 
de  la  charité,  »  ou  ttil  a  réglé  ai  moi  la  diarité.  »  Aussi  presque  trasks saints 
Pères ,  Ûrigèoe  surtout  et  saint  Augustin ,  «qpliquent  ceci  de  U  charité,  qui 
s'élève  Jusqu'à  Dieu  et  se  T^umd  ensuite  sur  k  prochain  avee  ordre  et  par 
degré  ;  ce  que  Juste  d'Urgèle  a  compris  en  ce  peu  de  paroles  :  «  L'ordre  de  la 
charité  consiste  à  aimer  le  piochaîn  pour  Dieu,  el  à  aimer  Dieu  de  tdie  sorte 
qu'on  s'anéantisse  pour  lui.  »  Saint  Bernard  l'entend  de  ladisc]EétîoD,qai  règle 
la  ferveur  de  l'amour  véhément  dont  l'ame  paroit  comme  enjouée  dans  le 
cellier». 

5.  Fortifiez-moi  a^ee  des  fieun*  L'Epouse  donc  conduite  dans  ce  liea  de 
délices  et  transpodée  du  ressouvenir  d'une  si  grande  marque  d'amitié ,  elle 
tombe  malade  d'amour,  et  demande  qu'on  la  8ûatieBDe.ii«^  des /leurs  :  «avec 
des  bouteilles  »  (hâir.).  C'est-à-dire  en  lui  faisant  prendre  du  vin.  Apportez 
des  citrons  autour  de  moi  :  de  ces  fruits  dont  Fodeur  et  le  jus  lamnwnt  ks 
esprits,  comme  sont  les  citrons  et  les  grenades.  Ceqm  oonsfigoielescoa* 
solations  que  Jésus-Christ  donne  à  Famé  dans  sa  foiblesBe,  et  que  nous  ap- 
pelons dévotion  semiUe^  Dans  k  vie  spirituelle ,  les  oommençans  ae  laisBent 
prendre  au  goût  de  celte  dévottoo^  et  fls  mettent  tons  leva  soîna  à  l'cntrei- 
tenir. 

6.  De  sa  main  gauche  il  me  souHent  la  tète,  et  il  m'embtam  dé  em 
droite.  Après  leurs  doux  entretiens  et  leom  csre»e&  matsMSe»,  enfin  sur  le 
soir,  l'Epouse  se  repose  entre  les  horasde  l'Epoux,  étant  obligée  ^aveuer  qne 
c'est  lui  qui  la  soutient  de  sa  main  gauche»  et  qpi  i'eaatouwe  et  ia  iÊÊcnà  de 
sa  droite:  oùnous  est  figurée  la  grâce  de  Dieu,  mâant  la  douceur  et  la  «a- 
vite  avec  k  forcerai  non»  lût  agir.  Or  le  Verbe  semble  se  reposer  dans  1» 

•  Bnih,  ni,  9.  —  «  Matth,,  xi,  25.  —  »  Luc,,  XXiv,  32.  —  •  Odjfss,,  vi,  vcTB* 
237.  «»  •  S.  Bcm.,  Serm,  xux  m  Cmt, 
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Bein  de  Tame  MtAe^  torsqa'il  apaise  le  trouble  de  se^pasetons  ;  en  sorte  qu'il 
diante  avec  David  :  «  Je  m'endonnirai  dans  la  paix  ;  en  elle  je  prendrai  mon 
repos ,  puisque  vous  êtes ,  Seigneur,  le  ferme  appui  de  mon  espérance  '  :  » 
en  quoi  consiste  le  bienheureux  sommeil  d'une  ame  qui  s'abandonne  à  Jésus- 
Chnsi  et  qui  se  repose  toute  en  lui  :  dont  il  sera  encore  parlé  au  chap.  v, 
vers.  2.  Ainsi  finit  le  premier  jour. 

SECOND  JOUR. 

7.  Filîeg  de  Jérusalem^  je  vnm  œnjure  par  tes  ckeweuib  et  par  les  hU^iee 
de  la  campagne  :  gardez-vous  déveiller  ma  bien-aimée.  Le  second  jour  de 
l'Eglogue  commence  à  Finstant  que  l*Epouse  doit  s'éveîQer.  Elle  dort  encore 
d'un  sommeil  tranquille,  lorsque  l'Epoux  la  quitte  :  fl  défend  donc  qu'on  l'é- 
veille ;  et  tandis  qu^elle  achève  de  prendre  son  repos ,  il  s'en  va  à  son  travail 
ordinaire.  Filles  de  Jérusalem  ^  gardez-vous  déveiUer.  C'étoit  la  coutume  de 
chanter  deux  épithalames  :  Fun  au  soir,  au  coucher  des  nouveaux  mariés  ; 
Fautre  au  matin ,  au  lever  de  Fépouse ,  afin  qu'elle  s'endormît  et  qu'elle  s'é- 
veiDât  au  doux  concert  de  chansons  (f  heureux  présage.  Nous  Favons  vu  déjà 
plusieurs  fois  dans  Théocrite  :  les  jeunes  filles  viennent  féliciter  Ménélas  et 
Hélène  de  leur  heureux  mariage  ;  et  après  avoir  achevé  le  cantique  nuptial 
du  coucher,  elles  promettent  de  revenir  avant  Faurore  an  chant  du  coq  qui 
doit  les  éveîHer  à  l'heure  qu'il  le  faudra  recommencer  *.  Ainsi  FEpoux  voyant 
les  compagnes  de  FEpouse  arrivées  et  prêtes  à  élever  leurs  voix  :  Gardez-vous, 
leur  dit-il ,  déveiller  ma  bien-aimée,  jusqu*à  ce  qtfelle  le  veuille.  Je  vous  en 
conjure  par  les  chevreuils  et  par  les  biches  :  par  Fobjet  de  vos  plaisirs ,  par 
vos  chevreuils  et  par  vos  biches  :  nous  faisant  entendre  qu'il  parle  à  des 
chasseresses.  Aussi  les  jeunes  filles  de  Palestine  pouvoient  bien  avoh*  Fosage 
de  tirer  de  Farc ,  comme  leurs  voisines  les  jeunes  filles  de  Tyr  ».  Ce  qui  nous 
donne  occasion  de  ^apporter  ce  trait  des  anciennes  mœurs,  pour  Famour  de 
ceux  qui  les  aiment.  Car  alors  les  vierges  et  les  jeunes  filles,  bien  éloignées 
de  la  mollesse  et  de  la  nonchalance  de  celles  d'aujourd'hui,  actives  et  vigi- 
lantes, elles  se  faisoient  un  exercice  continuel  de  la  chasse  et  de  toute  sorte 
de  travaux.  Dans  le  sens  spirituel,  Jésus-Christ  a  des  chasseurs  aussi  bien 
qtie  des  pêcheurs  :  ce  qui  fait  dire  au  prophète  :  «  Je  leur  enverrai  des  chas- 
seurs en  grand  nombre*.  »  Ici  il  défend  aux  âmes  fidèles  qui  travaiHent  au 
salut  des  autres,  de  remettre  dans  la  vie  active  quelque  grande  ame,  en- 
flammée de  Famour  divin  et  élevée  à  une  haute  contemplation ,  où  elle  jouit 
d'une  douce  tranquillité,  jusqu'à  ce  qu'y  étant  poussée  par  l'esprit  de  Dieu , 
elle  s'y  porte  d'elle-même.  uCar  FEpoux  sait  que  l'Eglise,  cette  bonne  mère, 

*  Ps.  IV,  9,  10.  —  *Idyl.  XYlii.  —  »  Virg.,  Mneid,,  Uv.  i.  —  ^Jerem,,  ivi,  16. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


632  CANTIQUE  DES  CANTIQUES, 

est  toujours  attentive  aux  progrès  de  ses  enfims  par  le  zèle  de  son  amour  : 
c'est  pourquoi  il  n'a  pas  craint  de  lui  confier  ce  secret  de  la  conduite  des 
âmes  *.  »  «  Les  hommes  charnels  qui  sont  dans  TEglise,  dit  saint  Gr^oire, 
ne  cessent  de  troubler  le  repos  des  saintes  âmes  dans  la  contemi^tion^  »  parce 
que  les  voyant  éloignées  des  occupations  du  monde,  ils  croient  qu'elles  pas- 
sent leur  vie  dans  l'inutilité.  Les  chevreuils  et  les  biches ,  dont  il  est  parié 
plusieurs  fois  en  ce  livre ,  marquent  les  âmes  fidèles ,  qui  se  relèvent  si  |»tHnp- 
tementy  qu'à  peine  s'aperçoit-on  qu'elles  soient  tombées ,  et  qui  vont  à  la 
perfection  à  grands  pas,  comme  si  elles  s'avançoient  en  sautant.  Ma  bien- 
aimée  :  mon  amour  ;  (  hébr.  )  :  «  l'Epouse  elle-même,  »  mon  amour  et  mes 
délices,  ou  plutôt  l'amour  même. 

8.  J'entends  la  voix  de  mon  bien-aimé.  H  semble  que  l'Epouse  se  dise  ces 
choses  à  elle-même,  comme  il  arrive  dans  un  grand  transport,  et  que  l'E* 
poux ,  comme  attiré  par  ses  vœux  et  par  ses  soupirs ,  revienne  ensuite  à  elle. 
Car  comme  elle  étoit  toute  occupée  de  lui-même  dans  le  sonmaeil,  dès  qu'elle 
s'éveille,  elle  croit  d'abord  entendre  sa  voix  :  elle  le  voit  venir  à  die  à  grands 
pas ,  sautant  par  dessus  les  montagnes  et  les  collines  à  la  manière  des  che- 
vreuils et  des  biches ,  déjà  tout  proche  et  attaché  à  sa  fenêtre.  En  effet  nous 
avons  vu  l'Epoux  sortir  dès  le  matin;  mais  se  sentant  pressé  par  son  amour, 
il  revient  et  paroit  à  l'instant. 

9.  Jlfon  bien-aimé  ressemble  au  cheoreuil  et  au  faon  dune  biche.  Ce  sont 
des  paroles  de  tendresse  que  l'époux  et  l'épouse  se  disent  souvent  l'un  à 
l'autre  :  telles  que  celles-ci  dans  les  Proverbes  ;  «  Ma  belle  biche,  mon  ai- 
mable chevreuil,  que  ses  mamelles  soient  vos  délices  en  tout  temps  :  mettez 
toute  votre  joie  dans  son  amour  (  cet  amour  chaste  et  conjugal  )  *.  u  Ces 
termes  de  caresses  étoient  simples  et  naturels  à  de  jeunes  hommes  et  à  de 
jeunes  filles  également  exercés  à  la  chasse  :  ils  marquent  ici  la  vitesse  avec 
laquelle  l'Epoux  est  revenu.  Le  voilà  debout  derrière  le  mur.  Cette  rie  pas^ 
sagère  est  un  mur  qui  nous  sépare  de  Jésus-Christ.  L'ancienne  loi  est  aussi 
ce  mur  que  Jésus-Christ  a  abattu  par  sa  mort,  pour  réunir  dans  son  Eglise 
les  Gentils  avec  le  peuple  de  Dieu,  en  détruisant  leur  inimitié  *.  Nos  pé- 
chés sont  un  mur  qui  nous  sépare  de  Dieu  et  qui  nous  cache  sa  face,  empê- 
chant qu'il  ne  nous  écoute^,  ou  que  sa  voix  ne  vienne  jusqu'à  nous.  Ce 
mur,  c'est  encore  toutes  les  créatures,  en  qui  Dieu  est  caché  et  par  lesquelles 
il  nous  parle  ;  enfin,  s'il  est  permis  de  le  dire,  ce  mur  est  la  chair  de  Jésus- 
Christ  qui  nous  cache  sa  divinité ,  mais  qui  sert  à  faire  éclater  sa  puissance 
et  à  nous  faire  entendre  les  doux  accents  de  sa  divine  parole.  Il  regarde  par 
la  fenêtre.  Il  n'entre  pas,  de  peur  d'éveiller  l'Epouse  ;  mais  ne  pouvant  ré- 
sister à  l'ardeur  de  son  amour,  il  lui  parle  dès  le  premier  abord.  Ce  qui  fait 

*  S.  Bem.,  Serm^  LU  in  Cant.  —  »  Froverb,,  v,  19.  —  •  Ephes.,  ii,  14.  — 
*  /*.,  iix,  a. 
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dire  à  saint  Ambroise  :  «  D  senoble  que  TEpouz  s'abandonne  à  on  amour 
folâtre ,  lorsqu'il  veut  éprourer  les  sentimens  de  sa  bien-aimée  :  il  sort  sou- 
Tent  pour  se  faire  chercher  par  TEpouse;  et  soudain  il  revient  pour  lui  faire 
désirer  ses  caresses  :  il  est  debout  derrière  le  mur,  il  regarde  par  la  fenêtre, 
il  s'avance  à  travers  des  châssis  ;  moitié  dedans,  moitié  dehors,  il  est  à  la 
fois  absent  et  présent,  pour  attirer  l'Epouse  à  lui  et  pour  rendre  leur  entre- 
vue plus  agréable,  en  eicitant  laur  amour  par  leur  doux  entretien  V  » 

10.  Levexrvous,  hàtezrvous  :  «  annoncez  la  parde,  pressez  les  hommes  à 
temps,  à  contre-t^nps  :  *  »  avancez  votre  ouvrage.  Car  ni  l'efficace  de 
resprit,  ni  le  péril  des  âmes  ne  peuvent  souffrir  un  travail  languissant. 
Levex^ous :  quittez  le  saint  repos  de  la  contemplation,  où  vous  ne  pensez 
qu'à  moi ,  e$  veneu  éveiller  les  âmes  lâches.  Ma  colombe  :  n'est  pas  dans 
l'hébreu  :  il  a  été  pris  du  grec;  mais  l'hébreu  même  le  porte  ici, 
vers.  14. 

il.  L'hiver  :  c'est  le  temps  des  persécutions  et  des  tentations. 

12.  les  fleun  commencent  à  paroitre  :  la  beauté  du  printemps  attire  à  la 
campagne.  Totci  le  temps  de  tailler  la  vigne  :  venez,  prenons  des  serpettes, 
allons  ensemble  nettoyer  les  arbres  et  les  vignes,  coupons  leur  bois  inutile. 
Dans  le  sens  spirituel,  Origène  explique  ceci  de  la  «  rémission  des  péchés  et 
du  retranchement  des  mauvais  désirs  ^i>  La  voix  de  la  tourterelle  :qai  aime 
le  haut  des  montagnes  et  des  arbres,  c'est  la  voix  des  âmes  élevées  à  une 
haute  contemplation  et  vivant  dans  l'éloignement  du  monde.  C'est  aussi 
la  figure  d'une  épouse  très-fidèle  et  très-chaste,  qui  garde  la  foi  donnée 
à  son  premier  époux,  et  qui  après  lui  ne  s'attache  à  aucun  antre.  Enfin  la 
voix  de  la  tourterelle,  qui  gémit  et  soupire  tendrement,  plutôt  qu'elle  n'ex- 
prime aucun  son,  c'est  le  saint  gémissement  d'une  ame  solitaire,  pleurant 
son  éloignement  de  Jésus-Christ,  vers  qui  tendent  tous  ses  désirs. 

13.  Le  figuier  a  poussé  des  bourgeons  :  «Entendez  la  parabole  du  figuier^  :  » 
et  apprenez  à  connoltre  l'avancement  des  âmes  par  les  branches,  par  les 
feuilles,  les  nœuds  et  les  fruits  qu'elles  produisent  *.  Les  vignes  en  fleurs  :  si 
la  vigne  est  en  flem*,  il  y  aura  du  raisin  :  si  les  fleurs  répandent  une  bonne 
odeur,  le  vin  sera  bon  ^  jugez-en  de  même  des  âmes  pieuses. 

14.  Jtfa  colombe  :  l'Epouse  est  comme  une  colombe  solitaire  et  tremblante, 
qui  se  tient  cachée  dans  les  fentes  des  rochers,  et  dans  les  trous  des  murailles, 
ou  dans  les  ouvertures  d'une  masure  qui  s'écroule.  Venez,  sortez  de  vos  té- 
nèbres. Montrez-moi  votre  visage,  faites-moi  entendre  votre  voix  ;si  vous  ne 
voulez  pas  m'ouvrir,  au  moins  montrez-vous  :  dites-moi  quelque  parole  :  et 
que  dans  ma  douleur  et  dans  le  transport  de  mon  amour,  je  reçoive  de  vous 
cette  consolation.  Cest  ainsi  qu'un  amant  veut  que  sa  bien-aimée  hii  accorde 

1  Ambr.  in  Ps.  cxviui,  octon.  6.  —  *  II  lYm.,  iv,  2.  —  *  Hom,  n  in  Cant,  — 
^  Matth,,  XXIV,  32.  —  >  Orig.  Hom.  m  in  Cant. 
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de  bon  cœar  ses  momdres  faTenrs^  et  fl  en  est  de  même  de  Jésos-Christà  m 
nuuiièfe. 

iS.  Prener-fums  les  petits  renards  :  enfin  l'Epouse  se  lève  après  se  FètiB 
fait  dire  tant  de  fois  :  et  alors  VEpoux  adresse  la  parole  aux  jeunes  fiTlf^,,  ses 
compagnes^  les  invitant  toutes  à  chasser  avec  elle  les  petits  renards  qui 
rongent  la  vigne.  Ainsi  finit  le  second  jour^  avec  ses  diverCssemens  de  la 
campagne;  fEponse,  fatiguée  d'avoir  couru  à  travers  les  champs  en  soivanl 
la  chasse^  revient  la  première  à  la  maison^  sollicitant  l'Epoux  de  s'y  rendre 
incessamment  :  car  elle  ne  peut  vivre  sans  lui,  ni  lui  sans  elle  ;  ce  qui  hii 
fait  dire  : 

16.  Mon  b^-aimé  est  à  mci,  et  je  suis  à  îvd  :  ce  qu'elle  répète  encore  aa 
ch.  vi^  vers.  2^  et  au  ch.  vn^vers.  10^  où  se  rapporte  cette  parole  de  TApoca- 
lypse  :  a  Je  souperai  avec  lui^  et  lui  avec  moi  < .  »  Ilpatt  ses  troupeaux  parmi  les 
lis  :  cette  version  est  plus  conforme  à  l'hébreu.  Ainsi  l'Epoux,  qui  conduit  ses 
brebis  dans  des  pàtun^es  semés  de  lis,  prend  aussi  sa  nourriture  et  son  repos 
dans  des  lieux  très-agréables.  Ce  que  l'Epouse  répète  encore  au  du  vi,  vers.  2, 
envisageant  toujours  l'Epoux  au  milieu  des  fleurs  et  des  délices  du  printanps. 
Saint  Ambroise  fait  ici  cette  belle  remarque  :  «  Peu  de  personnes  peuvent 
dire  :  Jf on  biernsimé  est  à  moi,  et  je  suù  à  lui.  Celui-là  le  dit  avec  vérité , 
qui  s'attache  à  Dieu  de  tout  son  cœur,  et  n'en  détourne  jamais  ses  pensées 
ailleurs  :  mais  non  celui  à  qui  le  Fils  de  Dieu  ne  peut  suffire,  quoiqu'il  pos- 
sède tout;  non  encore  celui  qui  s'attrista,  lorsqu'il  hri  fht  ordonné  de  tout 
vendre,  mais  celui-là  le  dit  bien  qui  peut  s'écrier  avec  confiance  *  :  «  Nous 
avons  tout  quitté  pour  vous  suivre  •.  n 

47.  En  attendant  que  le  jour  vienne  :  jusqu'à  ce  que  le  jour  vienne.  Dès 
que  le  jour  commence  à  poindre,  un  petit  vent  souille  et  les  ténèbres  se  dis- 
sipent. C'est  de  ce  zéphyre  que  le  poète  fait  dite  à  Andiise  :  «r  fsd  été  saiâ  du 
vent  qu'excitent  dans  l'ardeur  de  leur  course  les  dicraux  du  solefl  montant  sur 
l'horizon.  »  Etquelcs  ombres  se  diss^ent  :  «que  elles  s'enfuient,»  ^t l'hébreu. 
Revenet,  num  bien-aimé;  soyez  comme  le  chevreuil  et  le  faon  (ftme  biche,  qui 
habitent  sur  les  montagnes  de  Béther  :  Adrichomius  a  remarqué  que  dans  la 
tribu  de  Benjamin,  il  y  a  des  montagnes  couvertes  de  forêts ,  semées  de 
plantes  aromatiques,  oi!i  les  œrfe  et  les  chevreuils  se  plaisent  beaucoup.  L'E- 
pouse veut  donc  que  l'Epoux  dans  sa  retraite  ^ate  la  vitesse  de  ces  aninumx, 
si  légers  et  si  vffe.  Revenez ,  lui  dit-eUe,  phis  vite  que  les  chevreuils  et  que 
les  biches,  vous  reposer  arec  moi,  jusqu'à  ce  que  le  jour  vous  rappcfle  à  votre 
travail. 

^  Apoc,,  Ul,  20.  —  •  Serm.  u  sur  le  Ps.  cxvm.  —  »  Matih.,  xix,  22,  27. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


CHAPITRE  II.  633 

RÉFLEXION. 

Sons  ces  figures  noos  est  représenlée  une  aoDDe  élerée,  qui,  morte  à  tes 
fCDs  et  jouissant  en  eUMoème  d'une  profonde  paix^  ne  se  laisse  émonroir 
qu'à  la  Toix  de  l'Ëpoux  qui  lui  parie  intérieurement,  n  souffle  donc  comme 
il  lui  i^t  :  il  Yient,  il  s'échappe,  il  s'approdie,  il  se  hâte,  il  se  retire  et  se 
fait  encore  q>peler,  il  se  ùût  vcmt  à  la  fenêtre  et  par  la  jaloasie;  caren  cette 
Tie  il  ne  se  découvre  point  dans  sa  gloire.  Il  presse  et  sollicite  l'Epouse  de 
secouer  la  paresse  qui  la  retient  enfermée,  et  de  Tenir  à  lui  dehors;  de  faire 
effort  pour  le  Toir,  non  phis  à  travers  des  jalousies  et  des  fenêtres,  mais  en 
public  et  face  à  Ù£e  K  Le  printemps  qui  succède  à  nôrer,  signifie  la  rémis- 
sion des  péchés  par  la  pénitence,  où  l'on  voit  naître  les  prémices  des  vertus, 
comme  des  fleurs  qui  promettent  tôt  après  des  fruits  :  et  alors  Pâme,  atten- 
tive à  eUe-mème,  répand  une  douce  odeur  très-délideuse  à  I*Epoux.  Ainsi 
cette  agréable  nouTeasté  de  vie  est  pour  le  second  jour  :  et  de  là  vient  qu'il 
est  parlé  de  l'hiver  nouvellement  passé ,  à  cause  que  la  conversion  ne  fait 
que  commencer;  et  de  fleurs  phit5t  que  de  fruits ,  car  quoiqu'on  voie  déjà 
beaucoup  de  vertus,  il  y  en  a  encore  ^us  à  espérer  :  et  du  temps  de  tailler 
la  vigne,  parce  qu'il  reste  beaucoup  de  défauts  à  corriger  :  et  enfin,  ce  qui 
revient  au  même  sens  sous  une  autre  figure,  c'est  Tordre  que  l'Epoux  donne 
de  chasser  les  petits  renards.  Car,  selon  Origène  ,.les  malins  esprits  sont  fi- 
gurés par  les  petits  réunis,  qui  vont  aux  vignes  par  leurs  terriers,  en  ron- 
ger les  premiers  booigeans,  et  emportent  ainsi  toute  Fespérance  des  fleurs*. 
On  y  doit  aussi  entendre  les  mauvais  désirs,  qu'il  est  aisé  d'éttufier  dès  leur 
naissance,  de  même  qu'il  est  aisé  de  prendre  les  renards  lorsqu'ils  sont  en- 
core petits.  Il  faut  donc  écraser  contre  la  pierre  les  petits  de  Babylone,  de 
peur  que  les  cupidités  dangereuses  ne  prennent  racine  en  nous  :  saint  Bernard 
suit  cette  interprétation  d'Origène  et  des  autres  Pères.  L'Epoux  sautant  les 
montagnes  et  s'élevant  au-dessus  des  collines,  c'est  Jésus-Christ  qui  laisse  les 
anges  et  sauve  la  postérité  d'Abraham.  Le  même  Jésus-€hrist  nous  est  encore 
figuré,  dit  Origène,  découvrant  intérieurement  les  mystères  de  l'Ecriture  à 
une  ame  étonnée  de  sa  profondeur,  lorsque  l'Epoux  s'approche  de  l'Epouse 
pour  lui  parler,  se  tenant  d'abord  caché  derrière  le  mur,  puis  se  faisant  voir 
au  grand  jour  par  les  fenêtres  et  par  les  châssis  *.  Car  à  mesure  que  Jésus- 
Christ  s'approche  de  l'ame,  qu'il  éclaire  ses  doutes  et  dissipe  ses  ténèhoes»  il 
lui  paroU  s'élever  à  proportion  au-dessus  des  collines  et  des  montagnes, 
parce  qu'alors  il  répand  en  elle  l'intelligence  des  vérités  les  plus  hautes. 
L'hiver  marque  encore  la  passion  du  Sauveur,  et  le  prhitemps  la  naissance 

*  Orîg.,  Him,  ni  in  CanU  —  •  Idem,  Hom.  nr.  —  »  Idem,  ikm.  ni 
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de  VEglise.  Le  temps  de  taîiler  la  Tïgae  figure  les  persécutions ,  où  FEglm 
s'est  tant  accrue  par  le  sang  des  martyrs  :  et  l'odeur  de  la  vigne  en  fleur,  la 
gloire  des  nouvelles  Eglises  si  célèbres  par  toute  la  terre.  La  voix  de  la  toui^ 
terelle,  c'est  le  gémissement  de  l'Eglise  pleurant  l'éloignement  de  Jésus- 
Christ  et  se  sentant  pressée  du  désir  de  le  revoir  :  et  encore  les  saintes  larmes 
d'une  ame  pénitente.  Les  petits  renards  sont  les  héréti(]ues  qui  dédûreDl 
l'Eglise,  s'insinuant  d'abord  dans  les  esprits  avec  des  artifices  détestables,  et 
ensuite  faisant  la  désolation  tout  ouvertement,  sans  qu'on  puisse  les  retenir, 
si  on  ne  s'oppose  à  eux  dès  le  commencement  :  car  l'hérétique  est  coomie  le 
renard,  un  animal  rusé  qui  ne  s'apprivoise  jamais. 

Dans  ces  deux  premiers  jours,  on  voit  croître  l'amour  de  l'Epouse  comme 
par  degrés.  Dès  le  premier,  elle  montre  son  ardeur,  en  demandant  àFEpoox 
avec  confiance  les  plus  tendres  marques  de  son  amour  :  mais  venant  à  cou- 
noitre  sa  beauté,  elle  entre  en  défiance,  craignant  de  ne  lui  être  pas  agréable; 
et  elle  essaie  de  lui  plaire  par  ses  caresses.  Cependant  il  semble  qu'eOe  ignore 
encore  le  lieu  où  il  prend  son  repos ,  et  qu'elle  ne  sait  pas  même  le  distin- 
guer entre  ses  compagnons.  Mais  au  second  jour ,  à  peine  l'Epoux  est-il 
sorti,  qu'il  revient  à  grande  hâte,  sans  attendre  qu'on  l'appelle.  D  propose 
d'abord  à  l'Epouse  la  beauté  de  la  campagne,  en  se  servant  des  paroles  les 
plus  tendres;  et  il  l'attire  ainsi  à  l'écart,  pour  vivre  avec  elle  sans  distraction. 
Il  l'excite  à  détruire  les  petits  renards,  et  à  ôter  de  dessus  elle  sa  première 
noirceur  :  ce  qui  nous  apprend  que  tout  ceci  regarde  la  vie  purgative  et  le 
premier  degré  de  la  perfection  chrétienne;  mais  néanmoins  on  y  voit  les  com- 
mencemens  de  la  sainte  contemplation,  dans  ce  doux  sonmieil  de  Tame  qui 
se  repose  tranquillement  entre  les  bras  de  l'Epoux. 


CHAPITRE  III. 

Le  lit;  l'Eponse  chercbe  l'Epoux  et  elle  ne  le  trouve  point;  eUe  fait  le  tour  de 
la  ville  et  elle  tombe  entre  les  mains  des  gardes;  le  lit  de  Salompn  avec  ses 
tentures,  sa  garde,  son  diadème. 

TROISIÈME  JOUR* 
l'épouse. 

i .  Pendant  les  nuits  j'ai  cherché  dans  mon  lit  celui  que  j'aime  : 
je  l'ai  cherché  et  je  ne  l'ai  point  trouvé. 

2.  Je  me  lèverai  et  je  ferai  le  tour  de  la  ville  :  je  chercherai  celui 
que  j'aime  dans  les  rues  et  dans  les  places.  Je  l'ai  cherdié  »  et  je 
ne  l'ai  point  trouvé. 
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3.  (Hébr.)  Les  gardes  de  la  ville  faisant  la  ronde  *  m*ont  rencon- 
trée :  fi'avez-vous  pas  vu  celui  que  j'aime? 

A.  A  peine  les  avoia-je  passés,  que  j'ai  trouvé  celui  que  j'aime. 
Je  le  tiens,  et  je  ne  le  laisserai  point  aller,  que  je  ne  l'aie  conduit 
dans  la  maison  de  ma  mère  et  dans  la  chambre  de  celle  qui  m'a 
enfantée. 

l'époux. 

.5.  Filles  de  Jérusalem,  je  vous  conjure  par  les  chevreuils  et  par 
les  cerfe  de  la  campagne ,  gardez-vous  d'éveiller  ma  bien-aimée 
et  de  troubler  son  sommeil,  jusqu'à  ce  qu'elle  le  veuille. 

LES  JEDIŒS  FUJUSS,  COMPAGNES  DE  l'ÉPOUSE. 

6.  Oui  est  celle-ci  qui  du  désert  s'élève  comme  une  petite  co- 
lonne de  fumée  aromatique  de  myrrhe  et  d'encens,  et  de  toutes 
sortes  de  parfums  ? 

l'épouse. 

7.  Yoilà  le  lit  de  Salomon  que  gardent  soixante  braves,  des  plus 
vaillans  d'Israël  : 

8.  Tous  sachant  manier  l'épée,  et  très-habiles  à  la  guerre  : 
chacun  d'eux  a  l'épée  au  cAté ,  pour  le  défendre  des  surprises  de 
la  nuit. 

9.  Le  roi  Salomon  s'est  fait  ftdre  un  Ut  de  bois  du  Liban. 

iO.  U  en  a  fait  les  colonnes  d'argent ,  le  dossier  d'or  et  le  fond 
d'écarlate  :  l'amour  est  étendu  au  milieu ,  à  cause  des  filles  de  Jé- 
rusalem. 

l'épouse  a  ses  compagnes. 

ii.  Sortez,  filles  de  Sion,  et  considérez  le  roi  Salomon  avec 
le  diadème,  dont  sa  mère  l'a  couronné,  au  jour  de  ses  noces  et  au 
jour  de  la  joie  de  son  cœur. 

EXPLICATION. 

TROISIÈME  JOUR. 

1 .  J'ai'  cherché  dans  mon  lit  :  ainsi  commencent  les  épretiTes  et  les  peines 
de  l'Epouse»  qui  doit  par  là  s'élever  à  un  état  plus  sublime.  Cest  pourquoi 

>  Vulg,  :  «  Les  sentinelles  qui  gardent  la  Tille.  » 
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dès  le  commencement  du  troisième  jour,  après  avoir  longtemps  attendu  FE- 
poux  dans  son  lit,  elle  s'inquiète  de  ce  qu'il  ne  revient  pas,  même  bien  avant 
dans  la  nuit  ;  et  enûn  ne  pouvant  plus  longtemps  supporter  son  absence , 
elle  s'en  va  le  chercher.  Tendant  les  nuits  :  le  pluriel  se  met  souvent  pour  le 
singulier;  mms  peut-être  que  l'Epouse  s'exprime  ici  au  pluriel,  parce  que 
rimpatience  d'attendre  lui  fait  trouver  une  seule  nuit  aussi  longue  que  deox. 

2.  Je  ferai  le  tour  de  la  ville  :  malheureuse  que  je  suis  !  Après  avoir  pos- 
sédé le  Verbe  qui  m'avoit  reçue  d'abord  dans  son  sanctuaire  par  la  voie 
sublime  de  la  contemplation,  je  me  vois  contrainte  à  le  chercher  çà  et  là, 
errant  comme  une  folle  le  long  des  rues  et  dans  les  places ,  sans  guide  et 
sans  savoir  où  je  vais.  Les  âmes  pieuses,  même  les  plus  élevées,  sont  souvent 
de  cette  sorte  abandonnées  à  elles-mêmes  pour  un  temps;  mais  plus  l'Epoux 
semble  s'éloigner ,  plus  il  faut  être  attentif  à  le  chercher  dans  sa  retraite 
et  à  le  suivre  dans  sa  fuite.  Je  chercherai  dans  les  rues  et  dans  les  places  :  je 
parcourrai  le  ciel  et  la  terre ,  en  suivant  partout  les  traces  de  ses  pas,  et  je 
le  redemanderai  à  toutes  les  créatures. 

3.  Les  gardes  de  la  ville  faisant  la  ronde  (  hébr.  )  :  voilà  les  pasteurs  de 
l'Eglise  et  la  sollicitude  pastorale  bien  marqués.  Ifavei-^ous  pas  vu  celui 
que  j'aime  ?  comme  si  chacun  devoit  savon:  sa  pensée  K 

4.  Que  je  ne  l'aie  conduit  dans  la  maison  de  ma  mère,  et  dans  la  ^Âambre 
de  celle  qui  m\a  enfantée  :  il  est  encore  parlé  de  cette  diambie  an  ch.  vin, 
vers.  2.  Les  anciens  avoient  dans  leurs  maisons  une  chambre  où  se  cooservoit 
la  couche  nuptiale,  et  c'étoit  un  lieu  sacré  dans  la  famille  :  ainsi  Isaac  fit  entrer 
Rébecca  dans  la  tente  de  sa  mère,  où  il  la  prit  pour  femme  *.  Il  semble  donc 
que  l'Epouse  appelle  sa  mère,  la  mère  même  de  l'Epoux;  ou  que  se  servant 
d'une  façon  de  parler  proverbiale,  elle  prend  la  couche  nuptiale  pour  le  lit 
de  sa  mère.  Mais  la  propriété  des  termes  semble  signifier  autre  chose;  car  il 
est  dit  :  La  chambre  de  celle  qui  m'a  enfantée  :  ou  qui  m'a  c  conçue,  n  adon 
la  force  de  l'hébreu.  Aussi  se  peut-il  faire  que  ki  fille  de  Pharaon  venant  à  Jé- 
rusalem, amenât  sa  mère  avec  elle,  puisque  nous  voyons  au  ch.  vi,  vers.  8. 
qu'elle  étoit  sa  fille  unique  et  qu'elle  en  étoit  tendrement  aimée.  Peut-être  anssl 
que  l'Epouse  ayant  joint  l'Epoux  dans  sa  fuite,  l'auroit  conduit  à  sa  très-chère 
mère,  afin  que  par  ses  soins  elle  l'arrêtât  au  logis.  Tout  ceci  s'est  accompli 
à  la  lettre,  en  la  personne  de  Marie-Madeleine,  figure  de  l'Eglise  '  :  elle  sort  de 
son  lit  avant  le  jour,  pour  aller  chercher  Jésus,  et  ne  l'ayant  pu  trouver, 
elle  court  çà  et  là,  du  tombeau  aux  apôtres,  et  des  apôtres  au  tombeau ,  où 
elle  voit,  non  Jésus,  mais  les  anges  qui  étoient  comihe  les  pasteurs  de  l'E- 
glise :  puis  regardant  de  tous  côtés,  elle  aperçoit  Jésus  mème^  mais  sous 
une  %ure  étrangère;  et  dans  un  tran^Kut  semblable  à  celui  de  l'Epouse, 

*S.  Bero.^  Serm..  LXXIX  in  Cant,  —  *Cf«ne#.,  xxiv^  67.—  *^Mn»  tl,  i,  2, 
18, 17. 
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elle  s'écrie  :  «  Seigneur,  n'est-ce  pas  vous  qui  l'avez  enlevé  ^?  »  Enfin  elle  le 
voit  de  près,  elle  lui  touche  ks  pieds,  quoique  Jésus-Christ  l'en  éloignât  *  :  et 
depuis  elle  ne  l'a  jamais  quitté ,  ayant  cru  d'abord  sa  résurrection  avec  une 
ferme  foi,  et  en  ayant  la  premièsre  porté  la  nouvelle  à  l'Eglise  affligée. 

5.  fîordes-vottt  éPéveiller  :  le  matin  l'Epoux  se  lève,  et  laissait  l'Epoase 
endormia^il  donne  à  ses  compagnes  les  mêmes  ordres  que  cî-deBsiis,  ch.  ii, 
vers.  7. 

6.  Qui  est  celle-ei  ?  La  voilà  levée;  elle  sort  de  sa  eliambre,  tonte  parée 
et  parfumée  :  et  la  troupe  des  jeunes  filles  qui  la  suivent,  s'écrie  d'étonne- 
ment  :  Qui  est  celle-ci?  Du  désert  :  du  milieu  des  champs,  où  die  dierchoit 
l'Epoux.  Utw  petUè  colonne  :  c'est  l'hébreu  à  la  lettre. 

7.  Voilà  le  lit  de  Salomon  :  ce  n'est  pas  moi  qu'il  faut  admhrer ,  mais 
Salomon,  mon  époux,  et  la  garde  qui  l'environne;  la  magnificence  de  son 
palais  et  la  richesse  de  ses  meubles.  Voici  donc  Salomon  qui  vient  de  soi- 
même  au-devant  de  l'Epouse,  après  qu'elle  l'a  tant  désiré.  Ce  n'est  phis  un 
simple  berger,  il  paroU  avec  toute  la  magnificence  royale,  la  couronne  sur  la 
tête,  au  milieu  de  sa  garde  ordinaire ,  comme  s'il  vouloit  Caire  parade  de  la 
noblesse  et  de  la  force  de  cette  troupe  en  présence  de  l'Epouse.  Il  y  a  une 
semblable  peinture  de  David  au  second  livre  des  Bots,  eh.  xxm,  vers.  8,  où 
il  est  repr^enté  dans  son  trône,  entouré  de  l'élite  de  ses  soldais. 

8.  Four  le  défendre  des  Mtprises  de  la  nuit  :  c'étoit  leur  premier  soin; 
mais  ils  ne  laissoient  pas  de  faire  la  garde  pendant  le  jour,  pour  montrer  la 
magnificence  du  roi. 

9.  Un  lit  :  quelques^ns  traduisent  sur  l'hébreu,  «  un  lit  nnptial  :  v  d'autres, 
«  une  litière»  ou  «  nne  chaise  de  porteurs;  »  ce  qui  convient  mieux  h  cette 
pompe.  De  bois  du  Liban  :  de  cèdre,  qui  est  un  bois  odoriférant  et  incor- 
ruptible. 

10.  Le  dossier  Sor  et  le  fond  d^écarlate  :  Thebreu  peut  aussi  signifier  :  €  la 
eourte-pointe  d'or  et  la  housse  d'écarlate.  »  L'amour  est  étendu  au  mîieu; 
(hébr.  )  :  a  11  occupe  tout  le  milieu  :  »  l'amour  même,  c'est-à-diie  Salomon  est 
couché  au  milieu.  Sous  cette  figure  l'Epouse  est  aussi  appelée  amour ^  au 
ch.  u,  vers.  7,  et  dans  ce  chapitre,  vers.  5.  A  cause  des  filles  de  Jérusalem  : 
toute  cette  magnificence  est  pour  attirer  sur  l'Epoux  l'admbratLon  des  jeunes 
filles,  qui  mettent  leur  plus  grand  plaisir  dans  la  parure. 

11.  Sortez,  filles  de  Sion  :  Salomon  va  paroître  revêtu  de  sa  gloire;  c'est 
pourquoi  l'Epouse  avertit  ses  compagnes  d'observer  avec  soin  la  magnificence 
de  TEpoux,  et  combien  sa  mère  se  plaît  à  le  parer.  Avec  le  diadème  :  le  rabbin 
Eliézer  remarque  qu'on  mettoit  des  couronnes  sur  la  tête  des  époux,  même 
des  particuliers  *. 

Jcan.f  XX,  15.  —  s  Bed.,  liv.  III  in  Cant.  —  >  Pirce  Aboi,  cap.  xvi. 
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RÉFLEXION, 

Cette  figure  nous  représente  l'Eglise  ou  une  ame  forte,  sa  plus  noble  por- 
tion,  lorsqu'affermiedans  la  vertu,  elle  est  eiposée  à  toutes  sortes  d'épreaves. 
En  cet  état  elle  ne  perd  point  courage;  mais  se  levant,  elle  va  cherchant  dans 
l'Eglise  et  partout,  où  elle  découvre  quelques  traces  de  l'Epoux.  Les  pasteurs 
de  l'Eglise  la  rencontrent  dans  cette  agitation.  Si  éQe  les  eût  écoutés,  die 
aUoit  joindre  son  bien-aimé  ;  mais  elle  ne  s'arrête  pas  à  eux ,  parce  qu'elle 
n'en  espère  point  toute  sa  consolation.  Elle  passe  donc  un  peu  plus  loin,  sans 
néanmoins  s'écarter  d'eux  tout  à  fait;  et  aussitôt  elle  trouve  l'Epoux  :  car  il 
paroit  tout  à  coup,  comme  s'il  eût  été  seulement  caché.  Dès  qu'il  approche, 
l'Epouse  le  tient  serré  entre  ses  bras ,  jusqu'à  ce  qu'eDe  se  repose  avec  loi 
dans  le  sanctuaire  de  l'Eglise,  mère  commune  des  fidèles.  Ce  qui  nous  figure 
la  participation  aux  saints  mystères,  l'intelligence  des  sens  les  plus  profonds 
des  Ecritures  et  les  secrets  de  la  sagesse  divine  communiqués  à  famé  sainte. 
Les  parfums  signifient  les  bonnes  œuvres  et  les  bons  exemples  de  FEpouse. 
L'endroit  où  Salomon  est  nommé  est  un  de  ceux  où  les  Epoux  quittent  pour 
un  moment  leur  personnage  de  pasteurs,  et  paroissrat  ce  qu'ils  sont  en  efTet, 
pour  nous  apprendre  que  l'Epoux ,  après  s'être  (ait  chercher  avec  beaucoup 
de  soins,  de  travail,  et  avec  une  longue  persévérance,  se  découvre  luHaoème 
à  i'ame  dans  toute  sa  gloire,  comme  étant  le  véritable  Salomon,  Roi,  Messie, 
Dieu  même.  C'est  pourquoi,  dans  la  personne  de  Salomon,  rEglise  nous  dé- 
couvre les  plus  hauts  mystères  de  Jésus-Christ,  sa  force  qui  n'a  pu  être  vain- 
cue par  la  mort,  ses  apôtres  qui  l'environnent  de  tous  côt4  avec  les  docteurs, 
sa  magnificence  lorsqu'il  monte  au  ciel  et  qu'il  verse  les  lumières  du  Saint- 
Esprit  sur  l'Eglise,  car  alors  il  manifeste  au  ddion  sa  divinité  cachée  aupa- 
ravant, et  déclare  que  «  toute  puissance  hii  est  donnée  an  cîd  et  en  la  terre  ^  :  v 
il  paroit  éclatant  de  gloire,  «et  sa  tête  chargée  de  plusieurs  ^adèmes.H  Au 
jour  de  ses  noces  :  lui  qui  est  sans  tache,  s'unissant  à  l'Eglise  qui  est  aussi 
sans  tache,  et  la  purifiant  de  ses  souillures  par  l'attouchement  de  son  corps 
et  de  son  sang  K 

^Matth,,  xxvni,  18.  -»  *  Hebr,,  xrx,  42  ;  Apoe.,  XTX,  12.  -^  *  ApoA. 
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CHAPITRE  IV. 

Les  yeux  de  l'Epouse  comparés  à  ceux  des  colombes,  sa  beauté  qu'on  ne  peut 
exprimer,  ses  cheveux,  ses  dents,  ses  mamelles;  elle  est  toute  belle:  l'Epoux 
en  est  blessé,  il  trouve  en  elle  la  douceur  du  miel  et  la  blancheur  du  lait, 
l'odeur  des  parfums  et  le  cristal  des  eanx;  elle  est  un  jardin  fermé;  l'aquilon, 
les  vents. 

l'Époux, 

i.  Que  vous  êtes  belle,  ma  bien-aimée,  que  vous  êtes  belle  *  I 
Vous  avez  des  yeux  de  colombes,  sans  ce  qu'on  ne  peut  exprimer. 
Vos  cheveux  sont  comme  des  troupeaux  de  chèvres ,  qui  se  pro- 
mènent sur  le  mont  Galaad. 

â.  Yos  dents  ressemblent  à  des  troupeaux  de  brebis  nouvelle- 
ment tondues  et  sortant  du  lavoir  ;  chacune  a  deux  petits  jumeaux, 
et  nulle  d'entre  elles  n'est  stérile. 

3.  Yoslèvressont  comme  un  ruban  d'écarlate  :  et  votre  parole 
est  douce.  Vos  Joues  sont  semblables  à  un  édat  de  grenade,  sans 
ce  qu'on  ne  peut  exprimer. 

4.  Votre  cou  ressemble  à  la  tour  de  David ,  avec  ses  forliflca- 
tions  ;  nulle  boucliers  y  sont  suspendus ,  et  toute  sorte  d'armes 
de  vaillans  honunes. 

5.  Vos  deux  mamelles  sont  comme  deux  petits  chevreuils  ju- 
meaux ,  qui  paissent  parmi  les  lis. 

6.  En  attendant  que  le  jour  vienne  et  que  les  ombres  se  reti- 
rent, j'irai  à  la  montagne  de  la  myrrhe  et  à  la  colline  de  l'encens. 

7.  Vous  êtes  toute  belle ,  ma  bien-aimée ,  vous  êtes  sans  tache. 

8.  Venez  du  Liban,  mon  épouse,  venez  du  Liban  ;  venez  et  vous 
serez  couronnée  :  venez  du  haut  d' Amana,  du  sommet  de  Sanir  et 
d'Hermon,  des  retraites  des  lions  et  des  montagnes  des  léopards. 

9.  Vous  m'avez  blessé  au  cœur,  ma  sœur,  mon  épouse  ;  vous 
m'avez  blessé  au  cœur  par  un  de  vos  regards  et  par  un  de  vos 
(hébr.)  carquans  *. 

iO.  Que  votre  amour  est  bon ,  ma  sœur,  mon  épouse  (hébr.)  ; 

1  Hébr,  :  «  Vous  Yoilà  belle,  ma  bien-aimée,  tous  Toilà  belle f  »  «>  *  Vulg,  : 
«  Un  de  Tos  cheveux.  » 

TOM.  I.  ** 
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votre  amour  vaut  mieux  que  le  vin*,  et  l'odeur  de  vos  parfums 
passe  toutes  les  senteurs. 

i  i .  Vos  lèvres ,  mon  épouse ,  c'est  un  rayon  de  miel  -,  le  miel  et 
le  lait  ooulent  sous  votre  langue  :  et  Todeur  de  vos  habits  est  comme 
l'odeur  de  l'encens. 

12.  Ma  sosuTj  mon  épouse  est  un  jardin  fermé  et  une  fontaine 
scellée. 

13.  Vos  rejetons  ressemblent  à  im  verger  de  grenadiers  avec 
les  fhiits  de  tous  ses  arbres  de  troène  et  de  nard. 

44,  Cest  comme  le  nard  et  le  safran,  le  sucre  et  la  candie,  avec 
toute  sorte  d'arbres  de  bonne  odeur,  tous  les  arbres  du  Liban  :  la 
myrrhe  et  l'aloês ,  avec*toate3  sortes  d'excellens  parfums. 

15.  C'est  comme  la  fontaine  d'un  jardin  ou  un  puits  d'eaux 
vives,  qui  se  précipitent  du  Liban. 

16.  Lève-toi,  aquilon,  viens,  zéphyrs  :  tsouffiez  dans  mon  jar- 
din, et  que  les  parfums  s'exhalent. 

EXPLICATION. 

1.  Que  vous  êtes  belle!  Sourenons-nous  que  Salomon  est  en  la  présence 
de  TEpouse,  et  qu'après  lui  avoir  montré  sa  grandeur,  il  va  lai  donner  des 
marques  signalées  de  son  amour.  Sans  ce  qu'on  ne  p0iU  exprimer  :  <  sans  ee 
qui  est  caché  m  (  hébr.  ),  et  qui  n'est  connu  que  de  tous  et  de  moi.  Ces  paroles 
sont  répétées  au  vers.  3,  et  encore  auch.  vi,  vers.  6.  Les  S^tante  traduisent  i 
«  Outre  ce  qu'on  ne  peut  dire  ;  »  et  l'ancienne  Vulgate  y  est  conforme,  comme 
on  le  peut  Toir  dans  saint  Ambroise  et  dans  saint  Jérôme  *.  C'est  pour  com- 
prendre en  un  mot  toutes  les  belles  qualités  de  l'Epouse,  tant  de  f  esprit  que 
du  corps,  et  ponr  noos  faire  entendre  qu'outre  cette  beauté  qoî  lui  attire  des 
louanges  de  chacun,  elle  a  des  beautés  particulières  que  tout  le  mcmde  ne 
découvre  point  :  que  sur  son  visage  même  et  dans  ses  yevx,  sir  ses  jooes^ 
sur  ses  lèvres  et  le  reste,  il  y  a  une  bonne  grâce,  des  agréoiens  et  des  cbannes 
qu'on  ne  peut  exprimer.  Les  amans  se  piquent  de  connoître  mieux  que  per- 
sonne toutes  les  beautés  de  leur  bien-aimée.  D'autres  voudroient  entendre  ici 
quelque  chose  de  plus  caché  :  quoique  les  termes  n'y  répugnent  pas  et  que 
saint  Jérôme  même  ne  s'en  éloigne  point,  tout  ce  qu'ils  peuvent  dire  n'a  au- 
cun rapport  à  la  suite  du  discours,  comme  on  le  voit  daiiement.  IKantres 

^  Vuig,  ;  «Que  vos  mamelles  sont  belles I...  Vos  nwmellet  sont  plus  agréablet 
que  le  vin.  »~  *  S.  Ambr.,  pamm;  S.  Hieron.  m  Isai. 
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toonieDlsur  l'hébreu  :  «outre  vos  cheveux,  »  parce  que  les  dbefeux  tombent 
sur  le  iroDt  et  sur  les  joues,  y  répandent  une  nouvelle  grâce,  mais  qui  n'est 
pas  telle,  qu'elle  mérite  d'être  relevée  deux  et  trois  fois  avec  tant  de  passion. 
Quoi  qu'il  en  soit,  ces  beautés  cachées  de  l'Epouse,  qui  ont  tant  de  charmes 
pour  l'Epoux,  et  que  toutefois  il  faut  taire  avec  un  silence  respectueux^  regar- 
dait particulièrement  le  sens  spirituel ,  que  nous  expliquerons  plus  commo- 
dément à  la  fin  du  chapitre.  Cofnme  des  troupeaux  de  thèxfres  :  il  compare 
la  tète  de  l'Epouse  à  une  montagne  qu'on  voit  de  loin,  ce  qu'il  répète  au 
ch.  vu,  vers.  5 ,  et  ses  cheveux  à  un  troupeau  de  chèvres,  parce  qu'ils  sont 
noirs  et  luisants,  et  parce  que  les  bestiaux  mardiant  en  troupe  sur  le  haut 
4eB  montagnes,  paroissent  de  loin  flottant  comme  des  vagues. 

2.  Vos  dents  ressemblent  à  des  trouipeaux  de  brebis  nouvellement  tondues  : 
lant  eBes  sont  blanches,  égales  et  bien  rangées.  Chacune  a  deux  petits  jur 
meaux  :  ce  qui  est  ajouté  pour  l'ornement  et  pour  mettre  la  chose  dans  une 
plus  grande  évidence.  Car  il  n'est  pas  nécessaire  dans  les  comparaisons  ou 
les  allégories,  de  trouver  tous  les  rapports  et  de  les  faire  cadrer  jusque  dans 
les  moindres  choses,  pourvu  que  tout  s'accorde  en  gros.  Au  reste,  ce  qui 
sonble  ici  ne  pouvoir  s'entendre  littéralement,  s'expliquera  mieux  au  sens 
spirituel  que  nous  donnerons  dans  la  suite.  Il  est  bon  toutefois  d'avertir  que 
pour  sauver  le  sens  littéral  de  ces  comparaisons  magnifiques  prises  des  trou- 
peaux, des  montagnes,  des  tours,  des  villes,  qui  reviendront  encore  plusieurs 
fois,  il  suffit  qu'elles  aient  quelque  rapport  à  la  nature  de  l'amour.  En  ^et, 
comme  les  amans  dans  leurs  transports  croient  voir  dans  l'objet  de  leur 
amour  des  choses  au-dessus  d'eux-mêmes  et  plus  augustes  que  la  beauté 
humaine,  ils  rassemblent  tout  ce  qu'il  y  a  de  beau,  de  brillant  et  d'agréaUe, 
pour  se  figurer  l'image  de  la  beauté  qu'ils  aiment,  sans  rejeter  même  ce  qui 
n'est  pas  usité  dans  le  langage  ordinaire,  tant  ils  ont  l'imagination  pleine  de 
l'objet  de  leur  passion.  Mais  lorsqu'ils  ne  peuvent  en  exprimer  la  beauté  par 
leurs  paroles,  ils  y  emploient  les  idées  les  plus  hardies  et  quelquefois  les  moins 
convenables,  qu'ib  empruntent  d'ailleurs  :  à  quoi  les  orientaux  sont  naturel- 
lement portés  par  la  vivacité  de  leur  esprit. 

3.  Vos  joues  sont  sen^^bies  à  xm  édat  de  grenade  :  par  leur  rondeur  et 
par  leur  couleur. 

4.  Votre  cou  ressemble  à  la  tour  de  David  :  le  cou  haut  et  droit.  Avec  ses 
fortifications f  qui  sont  les  épaules,  car  l'Epouse  est  vraiment  belle  :  elle 
n'est  pas  maigre  ni  d'une  taille  effilée  comme  un  jonc ,  comme  dit  le  IV)€le; 
mais  elle  se  fait  également  admirer  par  cet  air  majestueux  qui  accompagne 
sa  beauté.  Mille  boucliers  y  s(mt  suspendus  :  c'est  le  grand  nombre  et  l'ar- 
rangement de  ses  pierreries.  Et  toutes  sortes  dormes  de  vaillans  hommes  : 
comme  si  elle  étoit  chargée  des  présens  de  ses  am'ans,  à  la  manière  des 
temples,  où  sont  suspendues  les  armes  des  chels  des  peuples  vaincus. 
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5.  Vo$  deux  mamelles  sont  comme  deux  petits  chevreuils 
comme  deux  petits  animaux  sauvages^  qui  ne  se  laissent  point  toucher.  C'est 

\  un  éloge  de  la  chasteté  de  Fépoose,  qui  plus  eQe  est  belle^  mieux  elle  sait  se 
)  faire  respecter.  On  ne  peut  laisser  échapper  ces  tendresses  d'amans  dans  on 
amour  chaste  et  conjugal,  sans  au  moins  les  indiquer  et  les  toucher  légère- 
ment pour  faire  Toir  l'élégance  de  ce  poème.  Qui  paissent  parmi  les  lis  : 
pour  niarquer  la  blancheur  du  sein  de  l'Epouse. 

6.  En  attendant  que  le  jour  vienne,  firai  à  la  montagne  de  la  myrrhe  : 
je  m'approcherai  de  l'Epouse  toute  parfumée,  vers.  10,  il,  14,  16.  L^Epoox, 
attendri  du  ressouTcnir  des  plaintes  que  l'Epouse  avoit  répandues  de  toutes 
parts  en  le  cherchant  pendant  la  nuit,  promet  de  ne  la  point  quitter  que  le 
jour  ne  soit  venu. 

8.  Venez  et  vous  serez  couronnée:  de  qudque  endroit  que  TOusTeniex,  da 
Liban  ou  du  mont  Hermon ,  célèbres  par  leur  fertilité  et  par  leur  beauté,  oa 
des  déserts  affreux  et  des  retraites  des  bêtes  féroces ,  quelque  ccmtiée  de  la 
Judée  que  vous  ayez  parcourue,  ou  en  chassant,  ou  en  faisant  voyage,  vous 
serez  reçue  avec  plaisir  et  avec  joie  :  nous  vous  cueillerons  des  fleurs,  et 
nous  vous  en  ferons  des  couronnes.  D'autres  l'entendent  ainsi  :  Quittez  les 
montagnes  que  vous  habitiez  et  oii  vous  étiez  errante  :  venez  et  demeurez 
avec  moi.  Vous  serez  eourcnnée  :  d'autres  traduisent  de  l'hébreu  :  «  Regardez- 
moi  seulement  :  »  partout  où  vous  jetterez  les  yeux,  vous  y  porterez  la  joie. 

9.  Vous  m'avez  blessé  au  cosur  :  les  Septante  tournent  plus  él^amment  : 
«  Vous  m'avez  gagné  le  cœur.  »  Saint  Ambroise  traduit  :  «  Vous  m'avez  ravi 
mon  cœur;  »  et  encore  :  «Vous  m'avez  pris  mon  cœur,  »  rapportant  ce  pas- 
sage pour  expliquer  cet  endroit  du  psaume  cxvm  :  «  Mon  ame  est  tombée  en 
défaillance  à  caasede  votre  salut;»  et  cet  autre  :  «Mes  jeux  se  sont  distillés 
ea  méditant  votre  parole  ^  :  »  où  il  faut  entendre  que  diaqae  chose  passe,  pour 
ainsi  dire,  dans  l'objet  qu'il  aime.  La  même  expression  se  trouve  encore  dans 
les  Septante ,  lorsqu'ils  disent  d'une  femme  galante ,  qu'elle  enlève  les  cœurs 
des  jeunes  gens  K  Par  un  de  vos  regards  :  tant  ils  ont  de  force.  Par  un  de 
vos  carcans  «  hébreu  :  »  avec  peu  d'ornement  :  car  vous  n'avez  pas  besoin 
de  beaucoup  de  parure ,  et  cet  air  simple  est  en  vous  très-agréable.  La  Vul- 
gâte  porte  :  «  Par  un  seul  cheveu  de  votre  cou,  »  flottant  sur  vos  épaules, 
parce  que  tout  vous  sied  bien. 

iO«  Au  lieu  de  vos  mamelles  l'hébreu  porte.  «  Vos  amours  :  »  et  le  même 
mot  qui  est  au  ch.  i,  vers.  1,  est  ici  répété  deux  fois.  Plus  belles  :  hébreu , 
»  meilleures,  »  en  le  rapportant  à  «amours.»  Et  V odeur  de  vos  parfums  :  la 
même  chose  est  dite  de  l'Epoux  au  ch.  i,  vers.  2. 

U.  Vos  lèvres,  mon  Epouse,  c'est  un  rayon  de  miel  :  le  lait  et  le  miel 

•  Serm.  xxvi  in  Ps.  cxvm,  et  alibi.  —  «  Prov.,  vu,  10. 
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coulent  svT  votre  langue  :  comme  il  est  dit  de  Nestor^  que  son  discours  étoit 
coulant  et  plus  doux  que  le  miel. 

12.  Un  jardin  fermé  :  H  loue  Tintégrité  et  la  pudeur^  après  avoir  loué  la 
beauté  du  yisage  et  la  douceur  de  la  voix.  Une  fontaine  scellée  :  au  sens  de 
ce  proverbe  :  <«  Buvez  l'eau  de  votre  citerne;  »  et  encore  :  «  Buvez-en  seul  K  » 

13.  Vos  rejetons  :  vos  provins  :  vous  ne  produisez  que  de  beaux  et  d'a- 
gréables fruits.  De  vous  il  sortira  une  noble  postérité^  qui  sera  célèbre  par 
toute  la  terre  9  suivant  cette  parole  :  u  II  vous  est  né  des  enfans  à  la  place 
de  vos  pères  *.  »  De  troène  et  de  nard,  on  de  quelque  autre  espèce  d'ar- 
brisseau. Ce  sont  des  noms  de  plantes  odoriférantes,  dont  on  recueille  toutes 
sortes  de  parfums^  comme  au  ch.  i,  vers.  13;  sur  quoi  on  peut  voir  Théodoret 
expliquant  ce  passage  K 

14.  Avec  tous  les  arbres  du  Liban  :  des  arbres  d'oi^  coule  l'encens. 

15.  Comme  la  fontaine  dun  jardin,  dont  l'eau  sert  à  arroser  le  jardin.  Il 
compare  l'Epouse  à  un  jardin  très-fertile ,  où  l'on  sent  toutes  sortes  de 
bonnes  odeurs. 

1 6 .  Soufflet  dans  mon  jardin  :  qui  est  l'Epouse.  Et  que  les  parfiims  s'ex- 
liaient  :  que  leur  douce  odeur  se  répande  et  se  fasse  sentir. 


CHAPITRE  V. 

Le  jardin  des  fraits;  le  festin  de  l'Epoux;  le  sommeil  de  l'Epouse;  la  Toix  de 
l'Epoux  qui  frappe;  les  délices  de  l'Epouse;  la  fuite  ie  l'Epoux;  l'Epouse 
cherchant  l'Epoux  encore  une  fois,  tombe  entre  les  mains  des  gardes,  qui  la 
frappent  et  la  dépouillent;  beauté  de  l'Epoux,  son  teint  blanc  et  vermeil:  les 
jeunes  filles  qui  veulent  chercher  l'Epoux. 

l'épouse. 

i .  Que  mon  bien-aimé  vienne  en  son  jardin ,  et  qu'il  mange  du 

fruit  des  arbres. 

l'époux. 

Je  suis  venu  dans  mon  jardin,  ma  sœur,  mon  épouse  :  j'ai  re- 
cueilli ma  myrrhe  et  mes  senteurs  ;  j'ai  mangé  un  rayon  de  miel  : 
j'ai  bu  mon  vin  et  mon  lait  ;  mangez  et  buvez,  mes  amis  :  faites 
bonne  chère. 

*Prav.,  V,  15, 17.  •  «P#.  XLiY,  17,*-  «Theod.  Ih  III  in  Cani. 
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QUATRIÈME  JOUR. 

l'épouse. 

2.  Je  dors,  et  mon  cœur  veille  :  j'entends  mon  bien-oîmé  qnî 

frappe. 

r/ÉPoux. 

Ouvrez-moi ,  ma  sœur,  ma  bien-aimée,  ma  colond)e,  qui  êtes 
sans  taebe  :  car  ma  tête  est  pleine  de  la  rosée  de  la  nuit,  et  mes 
cheveux  en  sont  tout  mouillés. 

l'épouse. 

s.  J'ai  quitté  ma  tunique,  comment  la  reprendraîs-je?  Je  mo 
suis  lavé  les  pieds  ;  puîs-je  les  salir? 

A.  Mon  bien-aimé  a  passé  ses  doigts  par  l'ouverture  de  la  ser- 
rure ,  et  mes  entrailles  se  sont  émues  à  ce  bruit. 

5.  Je  me  suis  levée  pour  ouvrir  à  mon  bien-aimé  :  la  myrrhe 
dégouttoit  de  mes  mains ,  et  mes  doigts  étoient  parfumés  de  la 
myrrhe  la  plus  exquise. 

6.  J'ai  tiré  le  verrou  et  j'ai  otivert  ma  porte  à  mon  bien-^mé  ; 
mais  il  s'étoit  retiré  et  il  avoit  passé  outre.  J'ai  pensé  rendre  l'ame, 
dès  qu'il  a  parlé  :  mon  ame  s'est  fondue.  Je  Tai  cherché,  mais  je 
ne  l'ai  pas  trouvé  :  je  Fai  appelé,  et  il  ne  m'a  point  répondu. 

7.  Les  gardes  de  la  ville  faisant  la  ronde  m'ont  rencontrée  :  ils 
m'ont  battue,  et  ils  m'ont  blessée  :  les  sentinelles  posées  sur  les 
remparts  m'ont  ôté  mon  voile. 

8.  Je  vous  conjiure ,  filles  de  Jérusalem ,  si  vous  rencontrez  mon 
bien-aimé,  dîte^luî  que  je  suis  malade  d'amour. 

LES  FILLES. 

9.  Quel  est  donc  votre  bien-aimé ,  ô  la  plus  belle  des  femmes  T 
Quel  est  votre  bien-admé ,  pour  qui  vous  nous  coiyurez  ? 

l'épouse. 

iO.  Mon  bien-aimé  est  blanc  et  vermeil,  choisi  entre  mille, 
il.  Sa  tête  est  un  er  très^pur^  ses  cheveux  sont  des  brancbesde 
palmiers,  noirs  comme  un  corbeau. 
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iS.  Ses  yeux  sont  oonime  des  colombes  auprès  des  ruisseaux, 
qu'on  aiu^it  lavées  dans  dn  lait,  et  qui  s'arrêtent  au  bord  des  eaux. 
i3.  Ses  Jones  sont  comme  des  parterres  de  plantes  odorifé- 
rantes *,  semées  par  les  parfumeurs.  Ses  lèvres  sont  des  lis  d'où 
coule  une  myrrhe  excellente. 

14.  Ses  mains  sont  de  l'or  tourné,  diargées  de  piareries  ;  son 
corps  est  d'ivoire,  semé  de  saphirs. 

15.  Ses  jambes  sont  des  colonnes  de  marbre  posées  sur  des  bases 
d'or.  Sa  beauté  égale  celle  du  Liban  ;  il  est  choisi  comme  les  cèdres. 

16.  Sa  voix  est  très-douce  :  il  est  tout  désirable.  Tel  est  mon 
bien-aimé,  filles  de  Jérusalem  :  tel  est  celui  que  j'aime. 

LES  FILLES. 

17.  Où  est  allé  votre  bien-aimé ,  ô  la  plus  belle  des  femmes  ?  Où 
s*est  écarté  votre  bien-aimé  ?  Que  nous  le  cherchions  avec  vous. 

EXPLICATION. 

i .  Que  mon  bierHùmé  vienne  en  eon  jardin  :  i^ponse,  comfMnrée  à  un  jardin 
dans  le  chapitre  précédent,  prend  occasion  de  décrire  la  beaaté  et  la  netteté 
des  jardins;  et  elle  y  invite  l'Epoux,  afin  de  s'entre-donner  les  témoignages 
les  plos  tendres  de  leiir  amour.  Du  fnrit  de  ses  arhres  :  Phébreu  porte  :  «  Du 
fruit  de  ses  douceurs;  »  c'est-à-dire  des  fruits  très-donx.  Je  suis  venu  dans 
mon  jardin  :  j'ai  mangé  un  rayon  de  ndél  :  je  suis  Tenu  dans  mon  jardin, 
où  j'ai  invité  mes  amôs  à  souper.  Remarquez  combien  ces  mets  sont  simples, 
puisqu'il  ne  faut  pas  même  les  acheter.  £mvrex-votrs^  mes  amis  :  c'est-à-dire 
faites  bonne  chère,  dans  le  style  de  TEcriture,  qui  ne  désapprouve  pas  la 
gaieté  dans  les  festins,  pourvu  qu'on  garde  la  modération  conTenable,  en 
mêlant  de  bons  entretiens  avec  le  vin.  Le  souper  et  le  soir  marquent  assez 
la  fin  du  troisième  jour;  c'est  pourquoi  l'Epouse  se  retire  et  va  prendre  son 
repos,  sa  modestie  ne  lui  permettant  pas  d'assister  à  un  festin  de  jeunes 
gens^  qui  dure  bien  avant  dans  la  nuit. 

RÉFLEXION. 

Si  nous  âevons  nos  esprits  à  la  vraie  intelligence  de  ces  figures,  nous  verrons 
que  Jésus-Christ  prononce  au  ch.  iv,  vers.  7,  que  l'Epouse,  victorieuse  des 

^  Eebr,  :  a  Ses  joues  sont  des  parterres,  o 
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cupidités  et  éprouvée  par  la  tentation,  est  maintenant  toute  belle  et  parfaite, 
puisqu'il  la  fait  paroitre  devant  lui  «  pleine  de  gloire,  n'ayant  ni  tache  ni  nde, 
mais  étant  toute  sainte  et  irrépréhensible  *■  :  »  digne  des  éloges  de  Dieu  même 
dans  Ezéchiel  :  «  Vous  êtes  devenue  très-belle  ;  vous  êtes  accomplie  par  la 
beauté  que  j'ai  mise  en  vous,  dit  le  Seigneur  Dieu  *.  »  Alors  donc  touché  de 
sa  beauté  et  ne  pouvant  résister  à  sa  douce  invitation,  il  se  donne  à  elle  sans 
réserve  :  il  aime  et  ne  cesse  de  louer  cette  beauté  dont  il  est  l'auteur,  et  son 
ouvrage  fait  toutes  ses  délices.  11  nous  retrace  ensuite  les  joies  et  les  inquié- 
tudes  qu'elle  a  eues  successivement,  lorsqu'il  la  rappelle  des  campagnes  fertiles 
et  agréables,  ou  des  déserts  affreux  et  des  retraites  des  bètes  sauvages ,  au 
ch.  n,  vers.  8,  où  nous  est  aussi  marqué  le  temps  des  persécuticms,  suivant 
l'explication  de  Pbilon  de  Carpathe  et  des  autres,  qui  par  les  lions  entendent 
les  rois  persécuteurs,  et  par  les  léopards  les  hérétiques  couverts  des  diffé- 
rentes taches  de  leurs  erreurs  et  de  leurs  vices.  Leurs  scandales  font  souffrir 
aux  âmes  pieuses  une  dure  persécution ,  qui  tourne  à  la  fin  à  leur  avance- 
ment, selon  ce  que  dit  Isaîe  :  «  La  vexation  seule  donne  de  l'intelligence  *.  » 
Il  faut  encore  rapporter  ici  le  vers.  16  du  ch.  iv  :  «  Lève-toi,  aquilon,  »  où  il  ex- 
prime par  la  violence  des  vents,  les  soins  et  les  peines  de  l'Epouse,  qui  servent 
à  répandre  au  loin  l'odeur  de  ses  vertus.  L'Eglise  a  éprouvé  la  même  chose, 
lorsqu'agitée  comme  par  des  tourbillons  de  vents  impétueux  sous  les  persé- 
cuteurs ,  elle  devenoit  plus  glorieuse  et  plus  florissante  par  les  victoires  des 
martyrs  :  où  l'on  voyoit  se  renouveler  ce  qu'avoit  dit  saint  Paul  :  «  Ce  qui  m'est 
arrivé,  loin  de  nuire,  a  servi  plutôt  à  l'avancement  de  l'Evangile,  en  sorte 
que  mes  liens  sont  devenus  célèbres  dans  toute  la  cour  de  l'Empereur^,  à  la 
gloire  de  Jésus-Christ  * .  »  Ainsi  l'éclat  de  tant  de  sang  versé  par  les  martyrs 
a  rassemblé  les  élus  des  quatre  coins  du  monde,  comme  s'ils  eussent  ouï  les 
quatre  vents  souffler  à  la  fois  pour  les  appeler,  en  accomplissant  cette  parole  : 
«Lève-toi,  aquilon,  viens,  zéphire  :  soufflez  dans  mon  jardin,  et  que  les  pariums 
s'exhalent.  »  Car,  dit  saint  Ambroise,  l'odeur  de  la  sainte  re^glon  s'est  fait 
sentir  dans  toutes  les  parties  de  l'univers  *.  Saint  Bernard,  expliquant  les 
parfums  mentionnés  en  ce  chapitre  et  ailleurs,  remarque  que  l'Epouse  a  ses 
parfums  aussi  bien  que  l'Epoux  :  les  parfums  des  pi^,  qui  sont  ceux  de 
la  pénitence  *;  les  parfums  répandus  sur  la  tète,  qui  signifient  la  piété  dans 
le  ressouvenir  des  bienfaits  de  Dieu'';  et  les  parfums  employés  à  embaumer 
le  corps  de  Notre-Seigneur  dans  le  sépulcre  *,  symbole  de  la  charité  fratep> 
nelle^  occupée  au  soulagement  des  membres  de  Jésus-Christ  *.  On  peut  aussi 
rapporter  à  l'ame  les  parties  du  corps  dont  on  voit  une  description  si  exacte 
aux  chapitres  iv  et  v,  en  cette  manière  :  L'œil,  c'est  la  prudence  ou  la  simplicité 

1  Ephes,,  V,  27.  —  «  Ezech,,  xvi,  13,  14.  —  »  /*.,  xxvui,  19.  —  *  Philipp,,  i, 
13, 14.—  »  Liv.  de  Virgin,  —  •  Luc,  vu,  38.  —  ^  Matth,,  XXI,  7.  — »  J<wi.,  XIX, 
39,  40.  »  •  S.  Bem.,  Serm.  x  et  xii  m  Cant. 
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et  la  droiture  de  l'mtentiooy  soÎTant  cette  parole  :  a  Si  votre  œil  est  simple  *  ;» 
et  de  là  les  yeux  de  TEpoux  et  de  TEpouse  sont  comparés  à  ceux  des  co- 
lombes, ch.  IV,  vers,  i,  et  ch.  v,  vers.  12.  Les  lèvres  signifient  la  prédication 
de  la  parole  de  Dieu,  qui  surpasse  toute  beauté  et  toutes  délices  :  aussi  est-il 
dit  des  lèvres  :  u  Vos  lèvres  sont  comme  un  ruban  d'écarlate,  et  votre  parole  est 
douce,  »  ch.  iv,  vers.  3  ;  et  vers.  1 1  :  «  Vos  lèvres,  mon  épouse,  c'est  un  rayon 
de  miel.»  Ce  rayon  de  miel  recueilli  sur  les  fleurs  les  plus  pures,  nous  marque 
la  prière  de  TEglise,  annonçant  la  parole  divine  tirée  des  prophètes  et  des  écrits 
des  apôtres.  Les  mamelles ,  c'est  la  charité  même  qui  donne  le  lait  aux  petits 
enfans,  ch.  rv,  vers.  5  ;  et  les  dents,  les  enfans  de  l'Eglise  les  plus  forts,  qui 
n'ont  plus  besoin  de  lait,  mais  d'une  nourriture  solide,  vers.  2;  et  sous  cette 
figure,  purifiés  par  les  eaux  du  baptême,  ils  sortent  comme  des  brebis  du 
lavoir,  qui  ne  sont  point  stériles,  puisqu'ils  sont  pleins  de  bonnes  œuvres 
et  chargés  des  fruits  de  la  double  chanté.  D'autres,  par  les  dents,  entendent 
les  prédicateurs  :  car  il  leur  est  ordonné  en  la  personne  de  saint  Pierre  de 
manger  des  animaux  immondes  et  d'incorporer  les  Gentils  dans  l'Eglise  *  : 
et  à  cause  de  cette  fonction,  ils  sont  aussi  comparés  h  des  brebis  qui  portent. 
Les  cheveux,  au  verset  1,  représentent  la  multitude  des  fidèles,  figurée  pour 
cette  raison  par  un  riche  et  gras  troupeau  '.  Les  joues  teintes  de  rouge,  sont 
les  marques  de  la  pudeur.  Le  cou  abaissé  sous  le  joug  du  Seigneur,  signifie 
l'obéissance;  la  taille  haute  et  droite  marque  un  esprit  qui  goûte  les  choses 
d'en  haut;  où  il  faut  rapporter  :  «  Votre  cou  ressemble  à  la  tour  de  David,  ». 
au  ch.  IV,  vers.  4,  parce  qu'une  tour  bâtie  sur  de  hautes  montagnes,  «  surpasse 
non-seulement  les  lieux  les  plus  bas  d*alentour,  mais  même  les  pkis  élevés*.  » 
Au  reste,  cette  tour  est  très-forte,  parce  qu'elle  est  l'ouvrage  de  David,  roi 
très-belliqueux,  bâtie  par  ses  soins  avec  de  très-bonnes  fortifications  et  munie 
des  armes  de  vaiUans  hommes,  qui  sont  les  superbes  du  siècle  abattus  aux 
pieds  de  l'Eglise  *. 

Les  beautés  de  l'Epouse  qu'on  ne  peut  exprimer,  ch.  iv,  vers,  i,  3,  ce  sont 
ses  vertus  que  son  humilité  et  sa  modestie  tiennent  cachées,  afin  qu'il  soit 
vrai  de  dire  que  «  toute  la  gloire  de  la  fille  du  roi  est  au  dedans  *  :  »  car  encore 
que  l'Epoux  se  plaise  aux  pratiques  extérieures  des  vertus  auxquelles  l'Epouse 
s'exerce  pour  l'exemple  et  pour  l'édification,  il  aime  encore  mieux  celles  qu'elle 
cache  aux  yeux  des  hommes.  C'est  pourquoi  il  loue  tant  de  fois  ces  beautés 
cachées,  ch.  iv,  vers,  i,  3;  ch.  vi,  vers.  0;  et  il  se  (dalt  tant  à  conduire 
l'Epouse  où  il  réserve  son  vin  et  dans  les  lieux  les  plus  secrets,  ch.  u,  vers.  4. 
n  aime  qu'elle-même  l'introduise  dans  les  cabinets  les  plus  retirés,  ch.  ui, 
vers.  4  ;  ch.  vin,  vers.  %  :  tant  cette  parole  est  véritable  :  «  Entrez  dans  votre 

»  Matth.,  VI,  22.—  •  Aei.y  ix,  12, 13,  U.  —  •  S.  Greg.,  Apon.,  S.  Thom.  — 
*  S.  Ambr.,  Serm.  n  in  Ps.  cxviii,  —  »  S.  Ambr.,  ibid.  —  «  Pu.  xliv,  14.  — 
T  Maith,,  VT,  S. 
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ehamisTe  ;  priez  en  secret  %  »  parce  que  tout  ce  qui  est  caché  en  est  plus 
agréable  àrEpoui[  qui  toH  ce  qui  se  passe  au-dedans.  Aussi  l*Epouse  faitreile 
ses  délices  de  la  solitude,  ch.  tr,  yers.  It ,  12,  et  des  fentes  des  rocher^ 
ci»,  n,  Ters.  14,  et  des  retraites  des  bétes  féroces,  ch.  ir,  vers.  8;  et  de  là 
Tient  qu'elle  est  appelée  un  a  jardin  fermé  et  une  fontaine  scellée,  »  ycts.  12. 
Tout  est  donc  clos  à  ceux  de  dehors,  afin  que  tout  soit  ouvert  à  TEpoui  seul  : 
3  n*y  a  plus  d'entretiens  ni  d'assemblées;  mais  de  toutes  parts  c'est  des 
Keux  solitaires,  des  ombres  et  un  silence  profond. 

L'Eglise  est  aussi,  en  un  sens  très-véritable,  le  jardin  fermé  et  la  fontaine 
scellée  d'où  toute  erreur  est  bannie  :  de  même  que  famé  élevée,  oii  les  mau- 
vais désirs  n'ont  point  d'accès  ;  et  encore  la  véritable  Jérusalem ,  cette  cité 
ou  il  n'entre  rien  de  «souillé  ni  aucun  incirconcis ^d  La  merveilleuse  fertHité 
de  ce  jardin  et  ses  fruits  répandus  par  toute  la  terre,  regarde  aussi  FEglise, 
parce  que  les  saintes  âmes  y  apportent  la  fécondité  par  leurs  gémissemens» 
auxquels  Dieu  se  laissant  fléchir,  verse  sur  elle  l'Esprit  sanctificateur  qui  lui 
donne  de  nouveaux  enfans  '.  Les  eaux,  c'est  la  doctrine  du  salat,  vers.  15  : 
car  il  semble  que  par  sa  profondeur  eBe  est  cachée,  comme  l'eau  au  fond  da 
puits  ;  mais  par  Fefficacité  céleste  dont  elle  est  accompagnée,  elle  se  répand 
comme  ces  eaux  abondantes  qui  se  précipitent  du  haut  du  Liban. 

Les  habits  de  FEpouse  sont  les  bonnes  œuvres;  car  il  est  dit  dans  TApo<M- 
hfpse  :  «  Les  noces  de  l'Agneau  sont  venues,  et  son  Epouse  s'est  préparée,  et 
il  lui  a  été  donné  de  se  revêtir  d'un  fin  lin,  édatant  et  blanc,  et  ce  fia  lin 
sont  les  bonnes  œuvres  des  saints  *  :  »  au  contraire,  dans  Isaîe,  des  osuvres 
imparfaites  :  «Leurs  toiles  ne  leur  pourront  servir  de  vêtemens,  et  leurs 
œuvres  ne  les  couvriront  point  *.  » 

Au  reste,  on  voit  ici  clairement  le  banquet  où  le  Seigneur  nourrit  ses  con- 
vives, ch.  V,  vers.  1 ,  et  ce  lait  raisonnable  et  sans  tromperie  que  les  âmes 
innocentes  désirent  avec  tant  d'ardeur,  et  ce  vin  excellent  et  cette  ivresse 
spirituelle,  qui  est  le  ravissement  Je  Tesprit  en  Dieu  •.  Mais  il  ne  faut  pas 
oublier  que  Jésus-Christ,  ce  bon  convive,  se  nourrit  hii-mème  en  nourrissant 
les  autres,  puisqu'il  a  sa  nourriture,  comme  il  Tappeile  :  «  Ma  nourriture  est 
de  faire  la  volonté  de  celui  qui  m'a  envoyé,  et  d'achever  son  ouvrage,  »  qui 
est  le  salut  des  hommes  *.  Il  se  nourrit  donc  de  notre  sahit,  en  nous  faisant 
passer  en  hii,  en  nous  mcorporant  en  lui  r  c'est  là  son  miel,  dit  saint  Am- 
broise,  qui  étant  composé  des  fleurs  de  tontes  les  vertus  et  recueilli  par  le 
travail  unanime  de  ces  abeilles  mystiques,  qui  prêchent  la  sagesse,  il  est 
ensuite  gardé  par  la  sainte  Eglise,  partagé  en  phisfeurs  rayons,  pour  être  la 
nourriture  de  Jésus-Christ''^.  Le  miel  est  encore  la  doctrine  salutaire  de  Notre- 
Seigneur,  cette  rosée  très-pure  du  ciel  qui  est  la  douceur  même. 

*  h,,  LU,  4.  —  •  s.  AugusL,  passim.—  '  Apoc.,  xix,  7,  8.  —  *  h,,  ux«6* 
—  •1  Petr,,  II,  2.—  «  Joan,^  iv,  34.  —  '  S.  Ambr.  liv.  III  de  Virrjin, 
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EXPLICATION. 

QUATRIÈME  JOUR. 

2.  Je  âffrs^  et  mon  eaur  veille.  Au  eommencement  au  quatrième  jour, 
l'Epouse  reçue  dans  le  lit  nuptial  et  s'y  reposant,  abandonne  ses  sens  au 
sommeil  et  tient  son  esprit  attentif  à  FEpoui.  Au  premier  coup  qu'il  frappe, 
elle  s'éveille.  Mais  parce  qu'il  revient  fort  tard,  étant  demeuré  à  table  avec 
ses  amis  bien  avant  dans  la  nuit,  elle  le  fait  un  peu  attendre,  comme  si  elle 
étoit  fâchée.  Cependant  fEpoux  irrité,  s'enfuit.  C'est  un  petit  sujet  de  fâcherie 
que  l'amour  sed  apaisera,  comme  il  l'a  fait  naître,  afin  que  les  époux  sentent 
la  joie  de  la  réconciliation  après  leur  petit  différend.  YoOà  l'abrégé  de  cette 
journée;  venons  au  détail.  Ouvrez-mot,  ma  smxr  :  ainsi  parie  TEpouse  au 
ch.  vni,  vers.  \  :  «  Que  n'êtes-vous  pour  moi  comme  mon  jeune  frère  :  »  l'amour 
se  plaît  à  tout  ce  qui  sert  à  entretenir  l'amitié.  Car  ma  tète  est  pleine  de  la 
rosée  de  la  nuit  :  afin  qu'elle  ouvre  sans  tarder,  autant  par  pitié  que  par 
amour,  et  qu'elle  croie  qu'il  revient  de  la  campagne  sans  s'être  anrêté  en 
aucun  lieu. 

3.  J'ai  quitté  ma  tvmiqti^  ;  je  me  mis  lavé  les  pieds  :  vain  prétexte  d'une  dé- 
licatesse excessive,  mais  qui  sera  d'une  grande  instruction  aux  saintes  âmes. 

4.  Jlfon  bien-aimê  a  passé  ses  doigts  par  Vcuverture  :  les  Septante  tra- 
duisent :  «  n  s'est  avancé  par  en  haut,  par  ht  fenêtre,  prêt  à  sauter  dedans.  » 
n  vaut  mieux  entendre  qu'il  a  passé  ht  main  par  l'ouverture  de  la  serrure, 
tâchant  d'ouvrir  avec  le  doigt.  Les  serrures  et  les  clefs  des  anciens  étoient 
bien  différentes  des  nôtres  :  les  serrures  avoient  une  grande  ouverture,  et  les 
clefs  étoient  si  pesantes,  qn'H  falloit  les  porter  sur  les  épaules  ^  Mes  entrailles 
se  sont  émues  à  ce  bruit  :  lorsqu'il  frappoit  à  la  porte  et  qu'^B  essayoit  d'entrer, 
je  me  suis  troublée  en  moi-même  à  cause  de  lui  :  l'hébreu,  les  Septante  :  «  a 
f  abord  de  FEpoux.  » 

5.  6.  la  myrrhe  dégoaitoit  de  mes  mains  :  les  femmes  conehotent  toutes 
parfumées,  leur  lit  même  étant  arrosé  d'^essences,  comme  dit  «He  des  Pr»- 
verbes  :  «  J'ai  répandu  dans  mon  lit  de  la  myrrhe,  defaloès  et  de  la  canelle*.  » 
Mes  doigts  étoient  parfumés  de  la  myrrhe  la  plus  exqaise  ;  foi  tiré  le  verrtm  : 
les  Septante  :  n  Mes  doigts  ont  fait  couler  une  abondance  de  myrrhe  sur  le 
manche  du -verrou  :  »  Fhébrcu  :  «  La  myrrhe  dégouttant  sur  le  manche  du  ver- 
rou, j'ai  ouvert  à  mon  bien-aimé  :  »  le  verrou  même  étoit  trempé  de  la  myrrhe 
dont  j'avois  les  mains  parfumées  :  car  je  ne  m'essuyai  pas  les  doigts,  tant 
j'étois  empressée.  Mon  ame  f^est  fùnduê  :.elle  est  sortie;  l'hébreu  et  les  Sep- 

«  f«t  mi*  22.  —  *Prov.,  VII,  17, 
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tante.  Dès  qu'il  a  parlé,  il  m'a  ravie  toute  en  lui  avec  mon  amour  et  mes 
désirs  :  ce  n'étoit  donc  pas  mépris  de  ce  qu'elle  avoit  fait  attendre  rEpoox, 
mais  un  peu  de  paresse  et  d'indignation  de  ce  qu'il  revenoit  si  tard^peutr^lie 
aussi  à  dessein  de  l'éprouver  K 

7.  Les  gardes  de  la  ville  m'ont  rencontrée  :  elle  cherche  encore  rEpoin 
dans  les  places  publiques,  comme  au  ch.  ni,  vers.  2;  mais  elle  éprouve  Tin- 
fiolence  des  gardes,  qui,  à  la  faveur  de  la  nuit,  la  maltraitent  encore  plus 

'  qu'auparavant.  Ainsi  elle  s'expose  volontairement  à  toutes  sortes  de  périls 
pour  trouver  son  bien-aimé.  Mon  voile  :  les  Septante  :  «  Un  habit  léger  et 
d'été  ;  »  Philon  de  Carpathe  :  «  Un  habillement  de  tète;  »  et  saint  Ambroise  : 
«  Une  longue  robe  qui  la couvroit  delà  tète  aux  pieds  *.  » 

8.  Je  vous  conjure  :  après  avoir  été  dépouillée  et  battue,  elle  ne  sent  point 
le  mal  qu'un  lui  fait,  tant  elle  est  transportée  d'amour;  et  die  s'en  consolera 
aisément,  pourvu  que  l'Epoux  sache  qu'elle  l'aime  :  ce  qu'elle  voudroît  loi 
faire  savoir  par  tout  ce  qu'elle  trouve  en  son  chemin.  Si  vous  rencontret  mon 
bien-aiméf  dites-lui  :  d'autres  traduisent  sur  l'hébreu,  avec  les  Septante  : 
a  Si  vous  rencontrez  mon  bien-aimé,  que  lui  direz-vous?  »  Que  je  suis  malade 
d'amour  :  que  je  suis  cette  femme  blessée  de  son  amour  :  ce  tour  est  très- 
élégant  et  fort  passionné. 

9.  Quel  est  donc  votre  bien-aimé?  Votre  bien-aimé  qui  vous  est  plus  cher 
qu'aucun  ami  ;  hébreu  :  «  Celui  qui  vous  est  très-cher.  » 

10.  Mon  bten-aimé  est  blanc  et  vermeil  :  l'Epouse  souvent  emportée  anx 
mouvemens  de  son  amour,  n'entreprend  néanmoins  que  cette  fois  de  décrire 
la  beauté  de  l'Epoux ,  pour  satisfaire  la  curiosité  de  ses  compagnes.  Choisi 
entre  mille  :  a  Entre  des  milliers  »  hébreu  :  on  le  reconnoitroit  aisément 
entre  mille,  tant  il  est  distingué  par  sa  beauté. 

11.  Sa  tète  est  xm  or  très-pur  :  les  choses  les  plus  belles  et  les  plus  pré- 
cieuses sont  souvent  comparées  à  Vor.  Ses  cheveux  sont  des  brancha  de  pal- 
mier i  «Ses  cheveux  sont  frisés»  (hébr.).  Le  mot  grec  signiâe  un  rejeton  de 
palmier,  ce  qui  peut-être  a  donné  lieu  à  notre  version  Vulgaie.  Au  reste,  ks 
cheveux  de  l'Epoux  sont  comparés  aux  branches  des  arbres,  suivant  la  méta- 
phore par  laquelle  on  appelle  la  tète  et  la  chevelure  des  arbres^  leurs  branches 
mêmes  chargées  d'un  beau  feuillage. 

12.  Ses  yeuxsionX  comme  des  colombes  :  comme  les  yeux  des  colombes, 
qu'on  auroit  lavées  dans  du  lait  :  des  colombes  si  pures  et  si  blanches,  qu'elles 
semblent  avoir  été  trempées  dans  un  bain  de  lait,  et  dont  les  yeux  sont  très- 
beaux  et  très-doux.  Qui  s'arrêtent  au  bord  des  eaux  ;  «  au  bord  des  sources 
abondantes  »  (hébr.  )  :  de  très-belles  colombes,  qui  se  rassemblent  dans  des 
lieux  fertiles  et  arrosés  de  beaucoup  d'eau* 

*  S.  Ambr.  —  *  8.  Ambr.,  de  Isaac,  vi. 
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13.  Ses  jcuessont  comme  des  parterres  de  plantes  odoriférantes  :  «  Ses  joues 
sont  des  parterres  de  parfum  et  des  fleurs  de  bonne  odeur  »  (hébreu)  :  des 
parterres  semés  de  fleurs  et  de  plantes  odorantes  :  pour  exprimer  les  parfums 
de  l'Epoux  qui  coulent  de  ses  cheveux  sur  ses  joues.  Ses  lèvres  sont  des  lis  : 
il  y  a  des  lis  de  couleur  de  pourpre;  mais  les  lèvres  leur  ressemblent  mieux 
par  le  rapport  qu'elles  ont  au  calice  que  cette  fleur  figure,  quand  elle  est 
tout  à  fait  épanouie,  et  à  cause  de  la  douceur  de  son  odeur  :  c'est  donc 
comme  un  Tase  précieux,  d*où  se  distille  une  myrrhe  très-excellente. 

U.  Ses  mains  sont  de  Vor  tourné:  «  Ses  mains  sont  des  anneaux  d'or  »(hébr.), 
à  cause  de  ses  doigts  pleins  et  ronds,  plus  beaux  que  l'or.  Chargées  de  pier- 
reries, qui  sont  de  couleur  de  violette  :  des  mains  très-unies,  où  paroissent 
de  petites  veines.  Son  corps  est  divoire  :  «C'est  la  blancheur  de  l'ivoire»  hé- 
breu. Semé  de  saphirs  :  en  haut  à  l'ouverture  de  la  tunique  et  partout, 
parce  qu'elle  est  très-déliée,  on  voit  paroltre  la  blancheur  de  corps  de  l'Epoux, 
dont  l'éclat  se  mêle  avec  le  brillant  des  pierreries  semées  sur  son  habit. 

i5.  Ses  jambes,  ou  ce  qui  en  paroît  au  défaut  de  la  tunique,  sont  des  co^ 
îonnes  de  marbre  :  par  leur  blancheur  et  leur  force  :  posées  sur  des  bases 
dor  :  c'est  sa  chaussure  garnie  d'or.  Le  Liban  et  les  cèdres  marquent  la 
hauteur  et  la  majesté  de  sa  taille. 

46.  Sa  voix  est  très-douce  :  avec  le  beau  son  de  sa  voix,  c'est  encore  la 
douceur  de  son  haleine  et  la  politesse  de  son  discours.  Il  est  tout  désirable  : 
«  C'est  tous  mes  désirs  i»  (hebr.  et  Sept.  )  :  comme  si  elle  disoit  :  Pourquoi 
tout  raconter? à  quoi  bon  faire  une  description  si  exacte  détentes  les  parties 
de  son  corps?  Il  est  tout  aimable  :  c'est  l'amour  même  :  saint  Thomas. 


CHAPITRE  VL 

L'Eponz  dam  ion  jardin;  la  concorde  de  l'Epoux  et  de  l'Epouse;  que  l'Epouse 
est  belle  et  redoutable  !  Quelle  est  sa  beauté?  Entre  les  reines,  les  concubines 
et  les  jeunes  filles^  elle  est  seule  parfaite,  aussi  belle  que  l'aurore,  que  la  lune 
et  que  le  soleil;  le  jardin  des  nojers;  trouble  de  l'Epoux;  Sulamite. 

l'Épouse. 

i .  Mon  bien-aimé  est  descendu  dans  son  jardin,  au  parterre  des 
plantes  aromatiques;  pour  pditre  son  troupeau  dans  les  vergers 
et  cueillir  des  lis. 

3.  Je  suis  à  lui,  et  lui  à  moi  :  il  pait  ses  troupeaux  parmi  les 
lis.  ^ 
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l'Époux. 

3.  Vous  êtes  belle,  ma  bien-aimée  et  toute  eharmante,  aussi 
agréable  que  Jérusalem,  aussi  redoutable  qu'une  anmée  rangée 
en  bataille  ^ 

4.  Détournez  vos  yeux  de  dessus  moi,  parce  qu'ils  m*ont  ravi  à 
moi-même;  vos  cheveux  sont  comme  im  troupeau  de  chèvres, 
qui  paroissent  sur  Galaad. 

5.  Vos  dents  sont  comme  un  troupeau  de  hrdbis  sortant  du 
lavoir,  dont  chacune  a  deux  jumeaux,  et  il  n'y  en  a  point  de  stérile. 

6.  Vos  joues  ressemblent  àl'écorce  d'une  grenade,  sans  ce  qu'on 
ne  comprend  pas. 

7.  J'ai  soixante  reines,  quatre-vingts  autres  femmes,  et  des  filles 
sans  nombre. 

8.  Ma  colombe  est  seule,  elle  est  parCadte,  seule  chérie  de  sa 
mère  qui  l'a  choisie.  Les  Mes  l'ont  vue  et  l'ont  publiée  très-heu- 
reuse ;  les  reines  et  les  autres  femmes  l'ont  aussi  vue  et  Tant  louée. 

CINQUIÈME  JOUR. 

LES  FILLES.  • 

9.  Quelle  est  ceUe-«i  qui  se  lève  comme  Faurore  naissante,  belle 
comme  la  lune,  choisie  comme  le  soleil,  terrible  comme  une  ar- 
mée rangée  en  bataille  ? 

l'époux. 

10.  Je  suis  descendu  au  jardin  des  noyers,  pour  visita  les 
fruits  des  vallées,  pour  voir  si  la  vigne  est  en  fleur  et  â  les  gre- 
nadiers ont  poussé  des  boutons. 

1 1 .  Je  n'en  ai  rien  vu  :  je  me  suis  troublé  en  moi-même,  comme 
si  j'étois  emporté  par  les  chariots  d'Aminadab. 

LES  FILLES. 

42.  Revenez,  revenez,  Sulamite;  revenez,  levenes,  afin  que 
nous  vous  contemplions. 

^Uêbr.  :  «  Vous  êtes  belle  comme  Thersa,  ma  compagne;  agréable  comme 
Jéruf^alem^  terrible  comme  une  armée*  » 
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EXPLICATION. 

i.  Mon  bien-amé  ett  descendu  dans  son  jm^din,  où  il  te  d'ordinaire  dès 
le  matin,  et  où  il  avoit  dit  qa'ii  devoit  aller,  pour  paître  :  poar  conduire  ses 
troupeaux  dans  ses  jardins  et  dans  ses  Tallées  abondantes  en  lis.  Quelle  po- 
litesse, que  TEpoux  cueille  des  fleurs  pour  TEpouse,  tandis  que  ses  troupeaux 
sont  dans  les  pâturages  ! 

2.  Je  suis  à  lui  :  quelque  part  qu'il  aille^  je  l'ai  toujours  dans  l'esprit,  et 
il  pense  sans  cesse  à  moi. 

3.  Vous  êtes  belle,  ma  bven-aimée  :  voici  TEpoux  qui  prend  la  parole. 
Aussi  agréable  que  Jérusalem: vl^ous  êtes  belle  comme Thersa,  ma  compagne, 
agréable  comme  Jérusalem  »  (hébr.).  Thersa  étoit  l'ancienne  ville  royale  des 
Cananéens  ^  qui  fut  aussi  le  siège  royal  de  Jéroboam  et  des  rois  d'Israël,  ses 
successeurs  '  :  ainsi  ce  devoit  être  une  ville  considérable,  du  temps  même  de 
Salomon.  Vous  surpassez  le  reste  des  femmes,  plus  que  Thersa  les  villes 
d*Ephraïm ,  et  que  Jérusal^on,  celles  de  Judée.  Cette  comparaison  paroît  être 
tirée  des  couronnes  des  époux  :  car  elles  étoient  ornées  de  tours  à  la  manière 
des  villes,  disent  quelques  interprètes.  Peut-être  aussi  compare-t-il  simplement 
de  jeunes  filles  à  des  villes,  suivant  le  style  de  l'Ecriture,  où  les  villes  mêmes 
sont  souvent  comparées  à  de  jeunes  ûlles;  d'où  vient,  les  filles  de  Judée  ;  et 
chez  les  Grecs,  les  métropoles  ou  mères  des  villes,  pour  dire  les  capitales.  An 
reste,  il  fait  mention  de  villes  très-belles  et  très-célèbres.  Aussi  redoutable 
qu'une  armée  rangée  en  bataille  :  car  vous  enlevez  tous  les  cœurs ,  sans  en 
manquer  aucun.  Les  attraits  de  la  beauté  des  femmes  sont  exprimés  ailleurs 
en  mauvaise  part  en  ces  termes  :  «  Elle  a  renversé  un  nombre  infini  de  ercns 
percés  de  ses  traits  ;  et  les  plus  forts  sont  tombés  sous  ses  coups  *.  » 

4.  Détournez  vos  yeux  de  dessus  mot,  parce  qu'ils  m'ont  ravi  à  mùi-méme  : 
«  Leur  force  a  prévalu)»  hébreu  :  ils  m'ont  vaincu  :je  ne  puis  y  résister.  Vos 
cheveux  sont  comme  un  troupeau  de  chèvres  :  ceci,  avec  les  deux  versets  sui- 
vants, est  repris  du  ch.  iv,  vers.  1,  2, 3.  On  répète  vobntiers  ce  qui  platt. 

7.  Tai  soixante  reines  :  les  Mes  des  princes  avoient  toute  la  qualité  de 
reines,  ks  autres  femmes  étoient  des  servantes  ;  et  les  autres  fiUes  ayant 
fonction  dans  le  palais,  étoient  celles  qui  n'étcûent  pas  encore  en  àige  d'être 
mariées.  Salomon  dit  donc  que,  parmi  un  si  grand  nombre  de  feoraes  en^e- 
tenues  par  sa  magnificence,  une  seule  surpasse  toutes  les  autres,  et  qui  est 
aussi  seule  digne  de  son  amour  :  il  en  eut  depuis  beaucoup  plus,  et  jusqu'à 
sept  cents  reines  et  trois  cents  concubines.  On  dit  qu'il  en  aima  plusieurs, 
mais  qu'ila  aimé  la  fille  de  Pharaon  avant  toutes  les  autres  :  car  U  l'avoil 

Jos,,  XII,  24.  —  III  Reg.,  xiv,  17;  xv,  33.—  •iVoi;.,vil,  25,  26. 
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épousée  au  commencement  de  son  r^e,  et  lui  ayoît  d'abord  bâti  uq 
(«lais^ 

8.  Ma  eolambe  est  seule,  elle  est  parfaite  :  dans  un  si  grand  nombre  de 
belles  femmes,  vous  la  connoltriez  an  visage ,  tant  elle  les  surpasse  toutes  eo 
beauté  et  en  grâce.  Théocrite  exprime  la  même  chose  dans  son  éloquente 
idylle  sur  Hélène  :  car  les  compagnes  qu'elle  s'étoit  choisies  chantent  à  sa 
gloire  :  «  Nous  voici  deux  cent  quarante  filles  de  même  âge,  la  plus  beQe  fleur 
de  la  jeunesse  :  mais  vous  n'en  trouverez  aucune  sans  tache,  si  vous  nous 
comparex  à  Hélène  *.»  De  sorte  que  cette  comparaison  avec  les  plus  belles 
femmes  (ait  éclater  davantage  la  beauté  de  l'Epouse.  Elle  est  seule  chérie  de 
sa  mère  qui  fa  choisie  :  dès  l'enfance  ses  parens  l'ont  aimée  plus  qu'aucune 
autre  :  ce  qui  sert  à  relever  sa  beauté,  les  mères  ayant  coutume  d'aimer  davan- 
tage celles  de  leurs  filles  qui  sont  les  plus  belles,  les  fUîes  Vont  vue  et  Font 
publiée  trés-heureuse  ;  sa  beauté  se  fait  louer  de  toutes  les  fonmes  et  même 
de  ses  rivales  :  ce  qui  est  une  si  grande  louange,  que  l'Epoux  n'y  peut  rien 
igouter.  Jusque-là  il  ne  lui  a  point  donné  de  si  grandes  louanges,  ni  de  si 
fortes  marques  de  son  amour  :  c'est  qu'il  étoit  attendri  du  souvenir  des 
peines  qui  avoient  agité  l'Epouse  pendant  la  nuit.  Car  k  colère  des  amans 
se  change  enfin  en  amour.  Cest  ici  la  fin  du  quatrième  jour,  dont  voici 
l'ordre  :  l'Epouse  sort  avec  précipitation  au  milieu  de  la  nuit;  le  matin 
elle  rencontre  ses  compagnes,  et  enfin  l'Epoux,  qui  lui  donne  des  louanges 
infinies  jusqu'au  verset  9,  où  nous  mettrons  le  commencement  du  jour 
suivant. 

RÉFLEXION. 

Venons  au  véritable  sens  de  ces  mystères.  Le  quatrième  jour  est  encore 
une  épreuve  de  l'ame,  mais  plus  forte  et  plus  rude  qu'au  troisième ,  ch.  m]: 
.  car  TEpouse  n'est  pas  seulement  éprouvée;  elle  est  aussi  châtiée  d'avcûr  trop 
tardé  à  ouvrir.  L'Epoux  lui  apprend  qu'elle  doit  ouvrir  dès  qu'il  frappe ,  sinon 
il  passe  outre  à  l'instant.  De  là  vient  qu'il  donne  cet  avis  ailleurs  :  «Je  re- 
prends et  je  châtie  ceux  que  j'aime;  »  et  encore  :  «(Je  suis  à  la  porte  et  je 
frappe  ;  quiconque  écoute  ma  voix  et  m'ouvre  la  porte,  j'entrerai  chez  lui  *.  » 
Car  il  va  et  vient  comme  en  courant.  D  veut  trouver  l'ame  toujours  attentive 
et  jamais  endormie,  de  sorte  qu'elle  puisse  dire  avec  l'Epouse  :  «  Je  dors,  et 
mon  cœur  veille,  v  Mais  si  elle  se  laisse  aller  à  la  paresse,  elle  en  recevra  aussitôt 
le  châtiment  marqué  au  ch.  v,  vers.  6  :  «  Je  l'ai  cherché,  mais  je  ne  l'ai  pas 
trouvé,  n  Aussi,  dit  saint  Ambroise  sur  cet  endroit  :  «  Je  vous  ai  cherché,  mais  je 
ne  puis  vous  trouver,  si  vous  ne  le  voulez  ;  vous  voulez  bien  qu'on  vous  trouve, 

*  III  Heg,,  XI,  1,  3;  m,  1  ;  vn,  8.  —  «Theoc,  Idyl,  xviii.  —  ^Apoe^  m, 
19,  20. 
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mais  Tons  voulez  aussi  qu'on  tous  cherche  longtemps,  tous  voulez  qu'on  tous 
cherche  aTec  soin;  tous  n'aimez  pas  qu'elle  tous  cherche  en  sommeillant  : 
TOUS  ne  Toulez  pas  qu'elle  tous  cherche  aTec  nonchalance  ^.  »  Lors  donc  qu'il 
la  trooTe  paresseuse ,  quoiqu'enflammée  d'amour,  il  passe  sans  daigner  ré- 
pondre à  sa  Toix  :  c'est  pour  faire  croître  ses  désirs,  pour  éprouver  son  atta- 
chement, pour  lui  faire  sentir  toutes  les  peines  de  l'amour  \  Aussi  deTcnue 
plus  passionnée,  elle  cherche  l'Epoux  aTec  toute  l'ardeur  de  son  cœur  ;  et  tou- 
tefois elle  ne  le  trouTC  pas ,  comme  au  ch.  m.  Son  amour  a  besoin  d'une  plus 
forte  épreuve,  à  mesiure  qu'il  s'accroît.  Elle  rencontre  donc  les  gardes,  qui  sont 
les  pasteurs  de  l'Eglise  :  ils  la  frappent,  ils  la  blessent,  ils  la  dépouillent.  Si  ce 
sont  de  saintes  et  sages  personnes,  ils  lui  font  des  blessures  qui  valent  mieux 
que  des  baisers  trompeurs  ',  c'est-à-dire  qu'ils  la  reprennent  fortement  de  sa 
paresse  et  de  ses  lenteurs,  et  qu'ils  la  dépouillent  en  quelque  manière  pour 
la  mettre  à  nu  à  ses  propres  yeux,  ch.  nr,  Ters.  7.  Si  ce  sont  de  saints  person- 
nages, mais  peu  capables,  ils  lui  font  soufirir  des  peines  mortelles  :  s'ils  sont 
méchans,  ils  lui  dcTiennent  un  sujet  de  scandale  et  de  chute.  Ainsi  la  fuite 
de  l'Epoux  et  les  conseils  de  ses  senriteurs  la  jettent  également  dans  Tin- 
quiétude.  Cependant  il  lui  reste  une  consolation  :  c'est  d'appeler  l'Epoux  et 
de  de  demander  à  tous  ceux  qu'elle  rencontre.  Mais  par  cette  épreuTe  eUe 
s'élève  à  un  plus  haut  degré  de  perfection,  et  par  le  témoignage  de  son  amour 
elle  anime  les  autres  à  une  semblable  recherche^  ch.  v,  Ters.  17. 

Les  délais  et  les  Taines  excuses  de  l'Epouse,  selon  saint  Augustin  et  tous  les 
Pères, s'appliquent  aux  péchés  Téniels:  c'est  pourquoi  elle  dit:  «Je  me  suislaTé 
les  pieds,  x»  Ters.  3,  conformément  à  cette  parole  du  SauTeur  :  <f  Celui  qui 
est  net  n'a  besoin  que  de  se  laTer  les  pieds  *.  »  Et  ils  obsenrent  que  les  âmes 
élcTées  à  une  haute  contemplation ,  craignent  souTent  de  descendre  à  des 
occupations  extérieures,  de  peur  de  s'y  souiller  :  mais  quand  l'Epoux  l'or- 
donne, il  n'y  a  point  à  délibérer.  Il  faut  encore  remarquer  aTec  quel  soin  les 
saintes  âmes  fuient  le  péché,  tant  elles  craignent  de  perdre  la  grâce  qui  les 
en  a  déliTrées.  a  J'ai  quitté  ma  tunique,  d  Ters.  3  :  je  me  suis  dépouillée  du 
Tieil  homme,  puîs-je  m'en  rerètir  ?  Auquel  sens  saint  Paul  a  dit  :  «  Nous  qui 
sommes  morts  au  péché,  comment  TiTrons-nous  encore  au  péché'?  i>  L'Epoux 
passant  ses  doigts  par  la  serrure,  Ters.  4,  c'est  Jésus-Christ  qui  cherchée  se 
faire  une  entrée  par  sa  grâce,  en  excitant  Tame  intérieurement  :  et  lorsqu'il 
cueille  des  lis,  au  oh.  ti,  Ters.  I,  et  que  partout  il  fait  paroitre  tant  d'amour 
pour  les  fleurs,  c'est  encore  Jésus-CMst  qui  rassemble  en  un  ses  élus,  dont 
l'innocence  et  la  chasteté  fait  ses  délices.  Enfin  deux  choses  font  Toir  que 
l'ame  s'élèTO  à  une  plus  haute  perfection,  après  aToir  été  éprouTée  et  châtiée  : 
premièrement,  parce  qu'elle  connolt  mieux  l'Epoux,  qu'elle  le  loue  daTantage 

•  s.  Ambr.,  in  Pi,  cxTrrt,  22.  —  •  S.  Bem.»  Serm.  lxxt,  —  •  iVw.,  xxvn, 
6.  —  *  Jocm.,  XIII,  10.  —  »  Rom.,  vi,  2. 
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et  qu'elle  le  fait  connoitre  aux  autres  dans  tout  le  ch.  v.  En  second  lîen^ 
c'est  qu'elle-même  en  est  mieux  connue,  {dus  aimée  et  plus  louée,  au  ch.  ti  , 
selon  ce  qui  est  écrit:  «Je  tous  connois  par  votre  nom;  «et  encore:  a  Vous 
avez  trouvé  grâce  devant  moi  ^.  » 

Tâchons  aussi  d'entendre  les  éloges  que  l'Epouse  donne  à  l'Epoux.  H  est 
blanc  àcause  de  sa  divinité  :  car  il  «  est  l'éclat  de  la  lumière  étemelle  *.  »  n 
est  rouge  dans  son  incarnation  et  dans  sa  passion,  puisqu'alors  il  a  été  «  re- 
vêtu d'un  habit  rouge  et  d'une  robe  teinte  de  sang  '.  d  Sa  tête  est  un  or  très- 
pur»  ch.  V,  vers.  1 1,  c'est-à-dire  la  divinité  même  :  «  Dieu  est  le  chef  de  Jésus- 
Christ  *:»  et  Jésus-Christ  est  le  trésor  caché  de  la  sagesse  et  de  la  science  : 
fl  est  la  sagesse  même  plus  précieuse  que  l'or  *.  La  charité  qui  est  le  premier 
de  tous  les  commandemens,  est  aussi  cet  or  éprouvé  par  le  feu  que  les  âmes 
tièdes  doivent  acheter  de  lui  *.  Les  cheveux  qui  lui  couvrent  la  tète,  mar- 
quent l'humanité  qui  cache  sa  divinité  :  et  ils  sont  noirs ,  pour  sîgmfier 
le  temps  que  Jésus-Christ  vivoit  parmi  les  hommes  :  ainsi  ses  yeux  de  co- 
lombes expriment  aussi  sa  douceur.  Mais  quand  il  est  dans  la  ^ire  de  son 
Père,  ou  qu'il  va  juger  le  monde,  il  a  ses  cheveux  blancs  conmie  la  laine  la 
plus  blanche,  et  ses  yeux  tels  que  la  flamme  du  feu  ''.  Ses  mains  unies  et 
comme  faites  au  tour,  vers.  14,  c'est  le  bel  ordre  et  l'économie  de  tout  son 
ouvrage,  n  aies  jambes  fermes,  parce  qu'il  se  tient  ferme  dessus  et  qu'il  écrase 
ses  ennemis  sous  ses  pieds,  vers.  15.  Saint  Ambroise  en  donne  une  autre 
explication  :  «  Ses  jambes  sont  des  colonnes  de  marbre,  posées  sur  des  bases 
d'or,  parce  que  Jésus-Christ  seul  se  promène  et  marche  dans  le  coeur  et  dans 
l'esprit  des  saints,  où  la  parole  céleste  est  empreinte  avec  des  caradères 
ineffatables,  comme  sur  des  bases  d'or  ou  sur  de  riches  fondemens.  Enfin  les 
paroles  de  vie  coulent  de  sa  bouche,  et  il  est  l'amour  même.  »  Voilà  ce  qu'en 
disent  les  saints  Pères,  qui  doit  suffire  pour  entendre  le  reste;  et  c'est  ainsi 
que  l'Epouse  oonnoît  l'Epoux.  Elle  sait  aussi  à  quoi  il  s'occupe  et  où  il  paU 
ses  troupeaux,  au  ch.  vi,  vers.  4.  Elle  ne  demande  plus  comme  auparavant 
qu'on  le  lui  apprenne,  au  ch.  i,  vers.  6.  D'ailleurs  l'Epoux  qui  avolt  loué  VEpouse 
au  ch.  IV,  recommence  ici,  au  ch.  vi,  à  lui  donner  de  nouvelles  et  de  plus 
grandes  louanges.  Outre  les  grâces  de  sa  beauté  et  la  majesté  de  sa  taille,  il 
lui  attribue  une  force  invincible  :  aussi,  après  s'être  livrée  au  combat,  après 
y  avoir  reçu  des  blessures  et  s'être  vue  dépouillée  par  force,  elle  en  excite 
encore  plus  son  courage,  jusqu'à  ce  qu'elle  vienne  à  bout  de  ce  qu'elle  a  en- 
trepris, au  ch.  V,  vers.  7,  8.  C'est  pourquoi  il  la  compare  non-s^ement  anx 
villes  les  plus  belles  et  les  plus  célèbres^  surtout  à  Jérusalem,  b&tie  dans  une  à 
juste  proportion  et  jouissant  d'une  profonde  paix;  mab  même  à  une  aimée, 

*  Exod.,  XXXIII,  12,  17.  —  «  Sap.,  vu,  26.  —  «  h\,  LXiii,  2;  Apoe.^  xix,  IS; 
MaWi.,  XXVI,  28.  —  •  1  Cor,,  xi,  3.  —  »  M,  XXVIH,  15.  —  •  Apoc,,  m,  18.  — 
î  ilnd.,  1, 14. 
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parce  qa'dle  est  devenue  terrible  à  ses  ennemis;  et  pour  comble  de  louanges^ 
il  dit  ici  pour  la  première  fois  qu'elle  est  seule  et  parfaite. 

L'Eglise  est  si  bien  représentée  dans  toutes  ces  figures  >  qu'on  peut  à 
bon  droit  lui  appliquer  même  ce  que  disent  de  l'Epouse  les  jeunes  filles,  ses 
compagnes,  au  cb.  v,  vers.  9  :  a  Quel  est  votre  bien-aimé?  n  car  personne  ne 
peut  arriver  à  la  connoissance  de  l'Epoux,  si  l'Eglise  ne  nous  y  conduit  elle- 
même.  C'est  pourquoi  elles  continuent  au  vers.  17  :  «Où  est  sdlé  votre  bien- 
aimé?  que  nous  le  chercbions  avec  vous,  v  De  peur  que  seules  elles  ne  s'égarent 
dans  des  routes  perdues  et  qu'elles  ne  deviennent  la  proie  des  bérétiques^  elles 
se  joignent  à  l'Epouse,  c'est- à-dbe  à  l'Eglise,  pour  chercher  l'Epoux,  lors- 
qu'il semble  se  cacher  et  comme  s'éloigner  par  la  sublimité  et  par  la  profon- 
deur dé  sa  doctrine. 

On  ne  peut  aussi  méconnoître  l'Eglise  à  sa  beauté  éclatante  :  c'est  une  viUe 
célèbre  bâtie  sur  une  montagne  *  ;  c'est  une  armée  en  bon  ordre ,  ch.  vi , 
vers.  3,  commandée  par  des  chefs  très-renommés,  munie  de  toutes  sortes 
d'armes  contre  les  hérétiques  et  contre  les  impies  :  elle  est  à  la  fois  épouse  et 
ville,  comme  il  est  écrit  de  la  nouvelle  Jérusalem';  et  elle  est  une  et  parfaite. 

Les  reines,  les  filles  et  les  autres  femmes,  ch.  vi,  vers.  7,  marquent  les  diffé- 
rents ordres  des  commençans,de  ceux  qui  ont  fait  quelque  progrès,  et  des  par- 
faits. Parmi  ces  derniers  se  distinguent  encore  des  âmes  qui,  semblant  vivre 
déjà  dans  le  ciel  avec  l'Epoux,  deviennent  l'admiration  des  plus  parfaites,  dont 
il  est  dit  :  «Ma  colombe  est  une,  »  et  à  qui  s'applique  ce  que  nous  avons  déjà 
rapporté  d'Ezéchiel  :  «Vous  êtes  devenue  très-belle  et  digne  du  royaume •,  » 
élevée  au-dessus  de  toutes  les  reines,  puisque  vous  les  gouvernez  toutes  et 
par  vos  paroles  et  par  vos  exemj^es.  Ce  qui  convient  surtout  à  l'Eglise  ca- 
tholique, à  laquelle  les  sectes  séparées,  quoique  ses  rivales  et  ses  envieuses, 
ne  peuvent  refuser  des  louanges  que  la  force  de  la  vérité  leur  arrache. 

Ce  que  dit  l'Epoux  :  <c  Ma  tète  est  pleine  de  rosée,  9  s'entend  des  paroles  de 
la  grâce,  qui  arrosent  les  âmes  avec  l'onction  du  Saint-Esprit.  Conmie  l'explique 
admirablement  saint  Ambroise,  a  Jésus-Christ,  votre  chef,  est  pour  vous  une 
source  intarissable  :  ses  libéralités  ne  l'épuisent  pas  et  ses  largesses  journa- 
lières n'en  diminuent  rien  ^.  »  Jésus-Christ  se  dérobe  quelquefois  aux  yeux  de 
l'Epouse,  parce,  disent  les  samts  Pères,  qu'U  est  inaccessible  par  son  éléva- 
tion à  ceux  qui  veulent  le  pénétrer  avec  curiosité  :  «  Celui  qui  sonde  trop 
avant  les  secrets  de  la  majesté  divine,  sera  accablé  de  sa  gloire  "p.  Mais  quand 
l'Epoux  dit:  «  Détournez  vos  yeux,»  il  faut  se  ressouvenir  de  Jacob  qui  parut 
plus  fort  que  Dieu  même  *  ;  et  de  Moise,  à  qui  Dieu  dit  :  «  Laisse-moi  ^  ;  » 
et  de  Jérémie,  qui  craint  souvent  de  pher  pour  le  peuple;  et  enfin  des  saintes 

*  Matth,,  V,  14.  —  ^Apoc.,  xxi,  2,  9, 10.  —  •  Eseeh.,  xvi,  13.  —  *  S.  Ambr., 
liv.  III  de  Virgin.  —  »  Prov.,  xxv,  27.  —  •  Gen.»  XXXII,  28.  —  ^  Exod., 
xxxii,  10. 
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âmes,  qui  en  qaélque  manière  font  yiolence  à  Dieu,  et  à  qui  l'Epoux  dît  aussi: 
Détournez  ces  yeux  humbles  et  suppliants,  ils  me  font  yiokùce  :  parce  qu'ils 
«  sont  plus  forts  que  moî  »  (hébr.)  ;  mais  cette  violence  est  agréable  à  IMea  K 

EXPLICATION. 

CINQUIÈME  JOUR. 

9.  Quelle  est  celles?  Les  jeunes  filles,  ravies  d'admiration,  saluent  ici  l'E- 
pouse selon  leur  coutume,  lorsqu'elle  sort  le  matin,  comme  au  ch.  ni,  tcts.  6 , 
et  au  ch.  ym,  vers.  5.  C'est  pourquoi  nous  y  mettons  le  commenc^nent  du 
cinquième  jour,  quoique,  pour  varier  la  figure,  il  n'y  soit  point  parlé  de  nuit. 
Comme  Vaurore  naissante  :  «  naissante  »  n'est  pas  dans  l'hébreu.  D  a  été  ajouté, 
pour  marquer  l'heure  que  l'Epouse  paroit  en  public,  comme  le  soleil  lorsqu'il 
commence  à  poindre,  afin  de  la  comparer  à  rédat  de  l'aurore  qui  prévient 
le  lever  du  soliBil;  ce  qui  est  ordinaire  àtous  les  poètes,  commea  fait  Catulle 
dans  son  épigramme  sur  Roscius,  Théocrite  au  sujet  d'Hélène,  et  les  autres. 
Belle  comme  la  lune  :  la  comparaison  s'élève  de  Taurore  à  la  lune.  Choisie 
comme  le  soleil  :  l'Epouse  est  comparée  au  soleil,  qui  est  lui-même  comparé  à 
l'Epoux  sortant  de  sa  chambre  ou  de  son  lit  nuptiale  Ainsi  les  choses  qui 
paroissent  les  plus  belles  au  matin,  comme  Taurore  et  souvent  la  lune,  et  tôt 
après  le  soleil  levant  avec  sa  lumière  très-pure,  expriment  id  la  beauté  écla- 
tante de  l'Epouse,  lorsqu'elle  paroit  en  public.  Terrible  comme  une  armée 
rangée  en  bataille  :  voyez  le  verset  3  de  ce  chapitre. 

10.  Je  ems  descendu  au  jardin  des  noyers  :  c'est  l'Epoux  qui  parie.  Je  m'en 
aUois  au  jardin  cultiver  les  arbres  :  je  n'ai  pu  m'y  arrêter,  j'en  al  été  tiié 
comme  par  force  pour  retourner  vers  l'Epouse.  Au  jardin  des  noyers  :  autre 
que  celui  des  fleurs  et  des  aromates,  auprès  duquel  l'Epoux  paissoit  ses  mou. 
tons,  comme  il  est  dit  au  ch.  vi,  vers.  1.  Celui-ci  est  le  jardin  fruitier,  où 
il  y  a  toutes  sortes  de  fruits,  des  noix,  des  vignes  et  des  grenades. 

11.  Je  n'en  ai  rien  vu  ;  étant  tout  transporté  d'amour^  je  n'ai  fait  atten- 
tionàrien.  Jemesuis  <rou52é  en  moi-même  :  mon  ame  m'a  fait  égaler  la  vi- 
tesse des  chariots  d'Aminadab;  hébreu  :  «Je  suis  revenu  aussi  vite  que  si  j'a- 
vais été  enlevé  dans  un  char  à  quatre  chevaux.  »  Aminadab  étoit  peut-être  &k 
réputation  d'avoir  des  chevaux  fort  vites,  ou  de  les  savoir  mener  avec  adresse. 
D'autres  prenant  le  mot  à*Aminabad  pour  un  nom  appellatif,  l'expliquent  :  Ls 
chariots  de  mon  peuple  noble,  parce  que  les  grands  seigneurs  aiment  les  beaux 
attelages. 

1 2.  Recenet,  reoenez,  Stdamite  :  les  filles  touchées  de  la  beauté  de  l'Epouse, 

*  Tertoll.,  Àpoiog.  —  «  Pe.  xviii,  6. 
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la  rappellent  comme  die  se  tiroit  à  l'écart,  parce  qu'elle  ne  peut  soufiHr  la  pré- 
sence des  hommes  en  l'absence  de  FEpoux.  Sulamité  :  pacifique;  ce  mot 
féminin,  qui  a  la  même  origine  et  la  même  signification  que  Salomon,  est 
employé  pour  désigner  l'Epouse  déjà  connue  sous  le  nom  de  bien-aimée  : 
Aquila  traduit,  «  pacifique,  »  comme  le  rapporte  Théodoret  en  ce  lieu,  où  il  lit, 
comme  nous,  le  mot  hébreu  Suiamite,  et  non  Sunomt^e,  suivant  le  grec  d'au- 
jourd'hui qui  ne  signifie  rien. 


CHAPITRE  VIL 

Les  beautés  particulières  de  l'Epouse,  sa  tête,  sa  taille;  U  concorde  de  l'Epoui 
et  de  l'Epouse  :  ils  vont  aux  champs  dès  le  matin  ;  les  fruits  réservés  pour 
l'Epouse. 

l'Époux  aux  filles. 

4.  Que  verrez-YOUfl  dans  la  Sulamité ,  sinon  le  bel  ordre  d'un 
camp? 

LES  FILLES. 

Que  vos  pieds ,  princesse ,  sont  beaux  avec  cette  chaussurel  le 
tour  de  vos  cuisses  ressemble  à  des  carcans  de  la  main  d'un  ha- 
bile ouvrier. 

3.  Votre  nombril  est  une  coupe  ronde,  toujours  remplie  de 
ligueurs.  Votre  ventre  est  semblable  à  un  monceau  de  froment, 
environné  de  lis. 

3.  Vos  deux  mamelles  ressemblent  à  deux  chevreuils  jumeaux. 

4.  Votre  cou  est  une  tour  d'ivoire;  vos  yeux  aussi  clairs  que  les 
fontaines  d'Hésébon ,  près  de  la  porte  appelée  la  fille  de  la  multi- 
tude; et  votre  nez  conmie  la  tour  du  Liban,  gui  regarde  Damas. 

5.  Votre  tête  est  semblable  au  Carmel  ;  et  vos  cheveux  à  la 
pourpre  royale,  lorsqu'elle  est  encore  dans  la  teinture. 

l'époux. 

6.  Que  vous  êtes  belle,  ma  trè^-chère ,  que  vous  êtes  agréable 
dans  vos  délices  1 

7.  Votre  taille  est  semblable  au  palmier,  et  vos  mamelles  à  des 
grappes  de  raisin. 

8.  ÏBx  dit  :  Je  monterai  sur  le  palmier  (hébr.  ),  et  je  m'atta- 
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cherai  à  ses  branches  ^  :  et  vos  mamelles  me  seront  comme  des 

grappes  de  raisin  ;  et  l'odeur  de  votre  bouche  comme  celle  des 

citrons. 

9.  Votre  voix  est  un  vin  délicieux,  digne  de  la  bouche  de  mon 
bien-aimé,  agréable  à  ses  lèvres  et  à  ses  dents. 

l'épouse. 

10.  Je  suis  à  mon  bien-aimé,  et  son  inclination  le  porte  àmoi 

SIXIÈME  JOUR. 

ii.  Venez,  mon  bien-aimé,  allons  «ux  champs,  faisons  noire 
demeure  à  la  campagne. 

13.  Levons-nous  du  matin  pour  aller  aux  vignes  :  voyons  si  la 
vigne  est  en  fleur,  si  les  fleurs  poussent  des  fruits,  si  le^  grena- 
diers fleurissent  (hébr.  )  :  là  Je  vous  donnerai  mon  amour  *. 

13.  Les  mandragores  se  font  sentir  :  il  y  a  toutes  sortes  de  fruits 
à  nos  portes  ;  je  vous  en  ai  gardé,  mon  bieuraimé,  d'anciens  et  de 
nouveaux. 

EXPLICATION. 

1 .  Que  verrezrijiCmf  La  Vulgate  traduit  au  singulier  ce  que  rbâ)rea  traduit 
au  pluriel^  en  parlant  aux  jeunes  fUles.  L'Epoux  paroit  dès  qu'il  entend  nom- 
mer FEpouse;  et  s'adressant  à  ses  compagnes,  il  leur  dit  :  Que  vcrrez-YDua 
sur  elle,  si  ce  n'est  la  joie  d'une  danse  et  le  bel  ordre  d'un  camp?  Que  vos 
pieds  :  la  troupe  des  filles  répond  à  l'Epoux  :  Que  vos  pieds,  princesse»  sont 
beaux  avec  votre  chaussure!  que  votre  arrivée  nous  est  agréable!  comme  dans 
Isaîe  :  «  Combien  sont  beaux  les  pieds  de  ceux  qui  annoncent  la  paix  *  !  » 
Et  c'est  aussi  une  louange  des  pieds  et  de  la  chaussure.  Princesse  :  fille  du  roi 
Pharaon  :  Symmaque  rapporté  par  Théodoret  tourne  :  «  Fille  d'un  général  d'ar- 
mée. D  Le  tour  de  vos  cuisses  :les  jointures  qui  assemblent  les  cuisses  avec  les 
genoux,  sont  d'un  ouvrage  admirable.  D'autres  traduisent  de  l'hébreo:  «Le 
tour  et  la  rondeur  des  cuisses^  »  qu'on  voit  paroitre  à  travers  d'une  robe  déliée 
et  claire»  qui  emportée  au  vent  s'applique  sur  le  corps.  Ressemble  à  des  car- 
cans de  la  main  ctun  habile  ouvrier  :  elles  semblent  faites  au  tour  et  avec 
toute  la  perfection  de  l'art. 

*  Vulg,  :  «  Jo  cueillerai  ses  fruits.»  —  «  Vulg.  :  a  Mes  mamelles.»  —  •  /«.,lii,  l. 
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2.  Voire  nombril  eti  une  coupe  roné^  :  ce  dénombrement  dies  moindres 
parties  du  corps  nous  apprend  quelle  est  retendue  de  la  miséricorde  de  Dieu^ 
dit  saint  Grégoire  :  cet  habUe  ouvrier  n'ayant  rien  fait  avec  négligence  dans 
son  excellent  ouyrage  ^  Mais  s'il  a  pris  tant  de  soin  pour  perfectionner  le 
corps^  combien  plus  de  perfections  aura-t-il  mises  dans  Tame^  qui  est  l'objet 
de  son  amour?  Mais  ceci  regarde  le  sens  spirituel  :  menons  à  la  lettre.  On 
Yoit  encore  aujourd'hui,  à  travers  d'une  draperie  légère,  le  nombril  marqué 
distinctement  sur  des  statues  antiques.  G'étoit  la  coutume  des  orientaux  de 
se  parfumer  le  corps,  et  surtout  le  nombril,  pour  le  plaisir  et  même,  dit-on, 
pour  la  santé  :  de  là  le  nombril  est  comparé  à  une  coupe  ronde  et  pleine. 
Une  coupe  ronde  ou  faite  au  tour  :  dans  le  Cantique  il  semble  qu*on  appelle 
faits  au  tour,  tous  les  ouvrages  conduits  à  leur  perfection,  comme  quand  il  est 
dit  au  ch.  v,  vers.  14,  que  le$  mains  de  l'Epoux  sont  faites  au  tour.  Toujours 
remplie  de  liqueurs  :  «  de  liqueurs  mêlées  ensemble  »  (hébr.  et  les  Sept.)  : 
c'est-à-dire  d'une  composition  d'excellens  parfums.  Elles  louent  le  nombril 
de  l'Epouse  et  n'oublient  rien  qui  mérite  d'être  loué,  pour  nous  faire  entendre 
qu'il  n'y  a  en  elle  aucun  défaut,  et  qu'elle  est  accomplie  de  tout  point.  Votre 
ventre  est  semblable  à  un  monceau  de  froment  :  par  sa  figure  et  à  cause  de 
sa  fécondité.  Environné  de  lis  :  jugeant  de  sa  blancheur  par  les  autres  par^ 
ties  du  corps  :  car  tout  est  fleuri  dans  l'Epouse.  Ces  beautés  de  l'Epouse  sont 
louées  avec  plus  de  liberté  par  les  filles  qui  ont  pu  se  baigner  avec  elle,  et 
qui  en  sont  touchées  d'admiration  sans  aucun  sentiment  criminel  :  ainsi  le 
poète  se  tient  dans  les  bornes  de  la  bienséance. 

3.  Vos  deux  mamelles  :  voyez  le  chapitre  r?,  vers.  5.. 

4.  Votrecouest  une  tour  divoire  :  par  sa  figure,  sa  hauteur  et  sa  blancheur  : 
vos  yeux  aussi  clairs  que  les  fontaines  dEésébon  :  aussi  clairs  que  l'eau  des 
sources  les  plus  pures.  Cette  comparaison  se  tire  de  la  langue  sainte,  où  le 
même  mot  signifie  un  oHl  et  une  fotdaine.  Hésébon  étoit  une  ville  royale, 
qui  avoit  deux  fontaines  à  l'une  de  ses  deux  portes.  Prés  de  la  porte  appelée 
la  fUle  de  la  multitude  :  c'est  ce  que  signifie  en  hébreu  le  nom  de  cette  ville 
et  de  sa  porte.  Votre  nez  est  comme  la  tour  du  Liban.  La  tête  est  comparée 
à  une  montagne,  au  verset  suivant  ;  et  par  proportion,  le  nez  est  comparé  à 
une  tour  fort  élevée  :  le  nez  marque  la  noblesse  et  la  bonne  mine. 

5.  Votre  tête  «  sur  vos  épaules  »  (hébr.  Septante  )  est  semblable  au  Carmel  : 
votre  tête,  semblable  à  une  haute  montagne  couverte  de  fleurs  et  d'arbres 
verdoyans,  s'élève  au-dessus  de  vos  épaules,  comme  le  Carmel  au  milieu  de 
la  campagne,  pour  marquer  les  couronnes  de  fleurs  dont  elle  pare  sa  tête, 
et  les  rubans  entrelacés  dans  les  tresses  de  ses  cheveux.  Et  vos  cheveux  à  la 
pourpre  royale  :  il  compait  au  tissu  de  la  pourpre,  et  non  à  sa  couleur,  1rs 

<  8.  Greg.,  Procem.  in  Cant, 
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tresses  des  chereiix  de  lISpcHise.  En  hébreu  la  pouipie  s'appeUe  aussi  1^ 
ce  que  les  Septante  traduisent  :  «  La  tresse  de  Totre  tète  est  semblable  à  la 
poorpre.  »  A  /a  pcvfpre  royale  :  au  tissu  le  plus  délié  et  le  mieux  travaillé* 
On  peut  bien  aussi  comparer  à  la  pourpre  les  cheveux  de  l'Epouse,  à  cause 
des  fleurs  et  des  rubans  de  couleur  de  pourpre  mêlés  dans  sa  coiffure.  Lon- 
qu'elle  est  encore  à  la  teinture  :  lorsqu'elle  est  attachée  dans  les  vaisseaux 
des  teinturiers  en  pourpre,  pour  y  prendre  une  double  teinture. 

6.  Que  vous  êtes  belle:  c'est  l'Epoux  qui  parle,  comme  le  montre  ass^E  le 
vers.  8.  Dans  vos  délices  :  paroles  de  tendresse  et  d'affection.  Tandis  que  les 
Jeunes  filles  chantent  les  louanges  de  l'Epouse,  l'Epoux  ayant  les  yeux  sur  die, 
attendri  par  ses  regards  et  par  les  doux  accents  de  ses  compagnes,  s'écrie  dans 
son  transport  :  «  Que  vous  êtes  belle  !  p 

7.  Votre  taille  est  semblable  au  palmier  :  parce  qu'elle  a  la  taille  haute 
et  droite.  Et  vos  mamelles  à  des  grappes  de  raisin  :  aux  grappes  d'une  vigne 
dont  les  branches  sont  attachées  à  un  paknier. 

8.  J'ai  dit  :  Je  monterai  sur  le  palmier  :  je  me  jetterai  entre  ses  bras  ; 
et  je  cueillerai  ses  fruits  :  je  m'attacherai  à  ses  branches.  Hébreu  :  «Je  l'em- 
brasserai tendrement  :  »  oii  il  joint  la  bouche,  les  mamelles  et  toutes  les  autres 
sources  des  douceurs.  En  ce  sens  Salomon  dit  lui-même  aux  Proverbes  :  «  Ré- 
jouissez-vous avec  votre  femme  dans  votre  jeunesse  :  mettez  tout  votre  ^Aaà.- 
sir  dans  son  amour  S  »  voulant  inspirer  l'amour  chaste  et  éloigner  de  l'amour 
infâme.  Aussi  ajoute-t-il  :  «Pourquoi,  mon  ûls,  vous  laissez-vous  séduire  par 
l'étrangère?»  Et  ce  précepte  tendoit  aux  bonnes  mœurs  à  sa  manière,  surtout 
pour  l'ancien  peuple  :  car  à  présent  saint  Paul  élève  le  chrétien  à  un  degré 
plus  haut,  lorsqu'il  dit  :  «  Que  ceux  qui  ont  des  femmes,  vivent  comme  n'en 
ayant  point;  et  ceux  qui  usent  de  ce  monde,  comme  n'en  usant  point*.  » 

9.  Votre  voix,  votre  parole,  ô  mon  Epouse,  est  un  vin  délicieux,  cUgne 
dis  la  bouche  de  mon  bien-aimé  :  c'est  ce  que  veut  dire  la  phrase  hébraïque, 
qui  se  trouve  encore  aux  Proverbes,  où  la  Vulgate  traduit  :  «  Il  coule  agréable- 
ment p  un  vin  délicieux  à  boire,  qu'on  peut  présenter  à  ses  amis  '.  Remarquez 
que  le  mot  hébreu,  dodi,  mon  ami,  mon  bien-aimé,ne  s'applique  pas  à  l'Epoux 
seul>  puisqu'au  ch.  v,  vers.  1,  où  il  est  employé  comme  ici,  la  Vulgate  l'a  tra- 
duit au  pluriel,  «  mes  amis.  »  Agréable  à  ses  lèvres  et  à  ses  dents:  qui  le  fait 
parler  comme  un  homme  endormi;  hébreu  :  «  Votre  parole,  ma  bien-aimée, 
m'est  aussi  agréable  que  Test  à  mon  ami  un  excellent  vin  qui  le  feroit  bé- 
gayer, v  n  veut  paroître  comme  enivré  de  la  bonté  et  des  tendresses  de 
TEpouse  :  tant  il  en  est  épris. 

10.  Je  suis  à  mon  bien-aimé,  dit  l'Epouse  pour  répondre  aux  ardeurs  de 
l'Epoux;  et  son  inclination  le  porte  à  moi  :  son  désir  ou  son  inclination 

»  Proih,  V,  18,  19.  —  »  1  Cor.,  vu,  29,  31.  —  »  Prov.,  XXIII,  31. 
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(bébr.)  !  c'est  le  même  mot  qaedans  la  Genèse,  où^  en  parlant  de  la  première 
femme^  Thébreu  porte  :  «  Ta  seras  l'inclination  de  toiMQoari^  d  ce  que  la  Yul- 
gâte  a  traduit  :  «  Tu  seras  en  la  puissance  de  l'homme^;  »  les  Grecs^  Homère 
surtout  et  Tbéocrite,  nomment  aussi  cette  passion  désir,  inclination,  amour. 
C'est-à-dire  :  Nous  sommes  unis  d'inclination,  autant  que  par  le  nœud  con* 
jugal;  et  l'amour  cbaste  nous  fait  sentir  toutes  ses  ardeurs,  qui  ne  se  peuvent 
éteindre  que  par  les  embrassemens  tant  désirés.  Ainsi  finit  le  cinquième  jour, 
comme  au  cb.  n,  vers.  6,  et  au  cb.  jm,  vers.  3.  Aussi  Yont«îls  changer  et 
d'entretiens  et  d'exercices. 

RÉFLEXION. 

Pour  nous  élever  donc  comme  par  degrés  à  des  pensées  plus  bautes  et  toutes 
célestes,  voici  l'ame  sublime  devenue  l'admiration,  non-seulement  de  l'Epoux, 
mais  encore  de  ses  compagnes.  Elles  avoient  commencé  à  la  louer  au  cb.  m, 
vers.  6^  la  comparant  à  la  fumée  d'un  encens  de  très-bonne  odeur.  Mais  em- 
pruntant ici  de  nouvelles  louanges,  elles  la  publient  aussi  éclatante  de  toutes 
parts  que  la  lune,  que  l'aurore,  que  le  soleil  même,  et  qu'une  armée  terrible 
à  ses  ennemis,  où  les  boucUers  et  les  casques  brillent  au  rayon  du  soleil  qu'ils 
renvoient,  au  cb.  vi,  vers.  9.  Elle  est  appelée  Sulamite  du  nom  même  de 
Sâlomon,  cb.  vi,  vers.  12;  cb.  vn,  vers.  1;  et  sa  beauté  est  merveilleusement 
relevée  :  car  elle  est  très-parfaite  en  tout  point  et  dans  les  moindres  parties, 
au  cb.  VII,  vers.  1,  %;  d'une  taille  kaute  et  élevée  vers  le  ciel,  à  la  manière 
d'une  tour  on  d'une  montagne,  vefs.  4,  5. 

Ces  éloges  ne  conviennent  pas  moins  à  l'Eglise  cbrétienne,  ainsi  appelée  du 
nom  de  Jésus-Christ  même.  Elle  porte  avec  raison  le  titre  de  pacifique,  puis- 
qu'elle enferme  tous  les  élus  dans  son  unité  et  dans  sa  paix.  On  y  distingue 
divers  ordres  de  personnes  qui,  comme  il  est  écrit,  a  sont  toutes  dans  la  joie  *  :  m 
avec  la  terreur  des  armes,  c'est-à-dire  la  parole  de  Dieu,  qui  accable  les  im- 
pies. Le  nouveau  peuple  dit  d'une  commune  voix  à  l'Eglise,  qui  le  reçoit  dans 
son  sein  :  «Que  votre  arrivée  est  agréable, d  au  cb.  vu,  vers.  1  ;  «Combien sont 
beaux  les  pieds  de  ceux  qui  annoncent  la  paix,  qui  apportent  tous  les  biens  ^  !  » 
Ils  la  publient  très-beureuse,  parce  que  pénétrée  de  l'onction  céleste,  elle  mé- 
rite de  porter  le  nom  du  Christ  et  qu'elle  est  très-parfaite.  De  là  vient  ce  dé< 
nombrement  exact  de  toutes  les  parties^  que  nous  avons  vu,  où  rien  n'est  ou- 
blié, ni  le  nombril,  ni  le  ventre,  ni  la  rondeur  des  cuisses,  au  cb.  vu,  vers.  12. 
Le  retranchement  du  nombril  signifie  la  rémission  des  péchés,  suivant  ce  qui 
est  écrit  :  «Tu  es  une  racine  de  la  terre  de  Cbanaan;  et,  au  jour  de  ta  nais- 
sance, ton  nombril  n'a  point  été  coupé,  et  tu  n'as  pas  été  lavée  de  l'eau  salu* 

»  Gen.,  III,  16.  —  *Ps.  lxxxvi,  7.  —  »  is.,  lu,  7. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


660  CANTIQUE  DES  CANTIQUES. 

taire  *■  :  »  c'est-à-dire  que ,  comme  le  retranchement  du  nombril  est  une 
propreté  du  corps^  de  même  la  rémission  des  péchés  fait  la  beauté  de  TEglise, 
puisqu'une  grâce  aussi  abondante  qu'une  grande  mixtion  de  parfums  exquis 
succède  à  la  place  du  péché,  comme  le  dit  saint  Paul  :  u  Où  il  y  a  eu  abon- 
dance de  péché,  il  y  a  eu  ensuite  une  surabondance  de  grâce*.  »  La  fécondité 
de  l'Eglise  est  encore  clairement  figurée  dans  ces  paroles  :  a  Votre  centre  est 
semblable  à  un  monceau  de  from^t,  »  et  la  chasteté  inséparable  de  sa  fécon- 
dité est  aussi  marquée  par  la  comparaison  des  lis ,  qui  expriment  Téclat  de  la 
chasteté  de  l'Epouse.  Ceux  qui  Taiment  la  trouvent  aimad)le  jusque  dans  ses 
habits  et  dans  sa  chaussure,  jusque  dans  les  franges  de  la  princesse ,  c'est-' 
à-dire  dans  ses  pratiques  et  dans  ses  cérémonies,  parce  que  la  lumière  de  la 
vérité  y  est  répandue  partout.  Ils  la  trouvent  belle  de  toutes  parts  et  en  tout 
point,  parce  que  Jésus-Christ  y  est  de  tout  côté,  et  que  oc  en  lui  tout  le  corps 
de  l'Eglise  est  parfaitement  uni  en  toutes  ses  parties  >.  p  Mais  il  paroît  surtout 
aux  jointures,  où  les  membres  ont  leur  liaison  et  leur  assemblage:  car  comme 
saint  Paul  ajoute  :  «  C'est  par  son  influence  dans  toutes  les  liaisons,  qu'il  pro- 
duit l'accroissement  du  corps,  afin  qu'il  s'édifie  par  la  charité  K  » 

Les  deux  jardins  de  l'Epoux,  celui  des  fleurs  et  celui  des  fruits,  au  ch.  vi, 
vers,  i ,  10,  semblent  signifier  dans  l'Ecriture  ce  qui  fait  la  joie  et  la  nourri- 
ture de  rame.  Saint  Ambroise  entend  par  le  jardin  des  noyers,  celui  où  est  le 
fruit  de  la  lecture  des  prophéties  et  de  la  grâce  sacerdotale,  qui  est  amère  dans 
ses  tentations,  pénible  dans  ses  travaux ,  et  abondante  dans  les  vertus  inté- 
rieures ';  et  saint  Augustin,  sous  la  figure  des  noix,  les  sens  cachés  de  l'E- 
criture qui  ne  se  développent  qu'avec  beaucoup  d'application.  Que  si  iésos- 
Christ  semble  quelquefois  s'éloigner  de  l'Epouse,  c'est  pour  revenir  à  elle  aus- 
sitôt après,  comme  s'il  succomboit  au  transport  de  son  amour,  et  pour  s'unir 
à  elle  plus  étroitement, au  ch.  vi,  vers.  1,  iO,  11,  etauch.  vu,  vers.  8.  Mais 
qu'est-ce  à  dire  que  Jésus-Christ  aime  et  possède  les  saintes  âmes?  Celul-^  le 
saura,  qui  comprendra  la  force  de  cette  parole  :  «  Je  fais  mes  délices  d'être 
parmi  les  hommes  ^:  »  et  de  celle-ci  :  «  Je  t'ai  aimée  d'un  amour  étemel  ; 
c'est  pourquoi,  touché  de  pitié  pour  toi,  je  t'ai  attirée  à  moi  ^  ;  »  et  de  cette 
autre  :  «  Convertissez-vous,  car  je  suis  votre  époux  *j  »  et  enfin  de  celle-ci  : 
i(  Je  t'ai  regardée,  et  voici  le  temps  que  tu  as  désiré,  le  temps  des  amans  : 
j'ai  donc  étendu  mon  manteau  sur  toi ,  et  tu  es  à  moi  *.  »  Ce  qui  signifie 
clairement  :  Je  t'ai  épousée,  et  tu  es  en  ma  possession,  comme  on  le  voit  dans 
saint  Paul  :  «  Je  vous  ai  fiancée  à  Jésus-Christ,  votre  unique  époux ,  pour  vous 
présenter  à  lui  comme  une  vierge  chaste  ".  »  C'est  pourquoi  Jésus-Christ 
possède  encore  les  saintes  âmes  par  les  prédicateurs  de  sa  parole,  qui,  dans 

*  Ezech,,  XVI,  3,  4.  —  «  Rom,,  v,  20.  —  »  Epkes,,  IV,  16.  —  *  IbidL  —  »  S.  Ambr., 
llv.  111  de  Virgin.  —  •  Prov.,  viii,  31.  — '  Jerem,,  xxxi,  3.  —  •  Ibid.,  ui,  i«. 
—  •  Esech,,  jtvj,  8.  —  io  11  Cor.,  xi,  2. 
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le  transport  de  leur  joie,  disent  avec  le  même  apôtre  en  voyant  la  soumission 
de  leurs  disciples  :  «  Oui,  mon  frère,  je  vous  ai  accpiis  au  Seigneur  :  soula- 
gez mes  entrailles  dans  le  Seigneur  ^  ;»  et  mille  autres  endroits  semblables. 
La  bouche  ou  la  voix  de  l'Epouse,  comparée  à  un  vin  excellent ,  signifie  la 
parole  de  l'Eglise  et  la  prédication  de  TEvangile,  que  Jésus-Christ  compare 
lui-même  à  un  vin  nouveau  et  plein  de  force*. 

EXPLICATION. 

SIXIÈME  JOUR. 

1 1 .  Vefiez,  mon  Hm'Oimé,  allons  aux  champs  :  elle  fait  assez  entendre  qu'ils 
étoient  rentrés  chez  eux,  mais  qu'ils  en  dévoient  bientôt  sortir,  et  dès  le  point 
du  jour,  c'est-à-dire  au  commencement  du  sixième  jour.  Allons  aux  champs: 
ceci  est  particulier  à  ce  jour,  que  l'Epoux  ne  sort  pas  seul  comme  aupara- 
vant, et  qu'il  n'invite  plus  l'Epouse  à  aller  à  la  campagne,  après  qu'elle  est 
éveillée,  comme  au  ch.  u,  vers.  40.  Elle-même  le  prévient  :  fatiguée  du 
tumulte  et  de  l'embarras  des  villes  et  soupirant  après  la  solitude,  elle  attire 
l'Epoux  à  la  campagne  pour  le  posséder  avec  plus  de  liberté.  Faisons  notr» 
demeure  à  la  campagne  :  ils  se  proposent  un  nouveau  genre  de  vie  :  Mainte- 
nant, dit-elle,  ne  nous  promenons  plus  dans  la  campagne;  mais  fixons-y  notre 
demeure  pour  toujours,  et  passons-y  les  nuits. 

42,  Levons^ous  du  matin  pour  aller  aux  vignes  :  levons-nous  au  point  du 
jour  pour  jouir  de  la  beauté  de  la  campagne.  Là,  je  vous  donnerai  mon 
amour  (hébr.);  et  non,  «mes  mamelles,»  comme  porte  la  Vulgate  (voyez 
le  ch.  I ;  vers.  4 ,  3,  et  ch.  iv,  vers.  40) ,  étant  en  liberté  et  enflammée  d'un 
amour  plus  ardent  par  la  beauté  de  la  campagne,  et  par  la  douceur  de  l'air, 
et  par  le  silence  des  jardins ,  et  par  l'ombre  des  arbres. 

43.  les  mandragores  se  font  sentir  :  elles  ont,  dit-on,  la  racine  odorifé- 
rante. Il  y  a  de  toutes  sortes  de  fruits  à  nos  portes  :  il  y  en  croît  de  toute 
sorte  à  la  porte,  et  il  ne  faut  pas  aller  loin  pour  en  trouver,  maintenant  que 
nous  ne  demeurons  plus  à  la  ville,  mais  que  nous  sommes  au  milieu  des  jar* 
dms  et  de  la  campagne. 

Je  vous  en  ai  gardé  d anciens  et  de  nouioeaux  :  ce  qui  en  marque  une  grande 
abondance,  suivant  ce  qui  est  écrit  :  «Vous  mangerez  des  fruits  de  plusieurs 
années  *;  d  et  ailleurs  :  «  Il  tire  de  son  trésor  d'anciennes  et  de  nouvelles 
provisions  *.  »  Je  vous  en  ai  gardé  :  dans  une  si  grande  abondance  elle  fait  sa 
provision  avec  dessein  et  avec  choix  :  car  l'Epoux  recevra  plus  agréablement 
ses  fruits  que  l'Epouse  aura  choisis  elle-même^  et  qu'elle  lui  aura  gardés. 

•  Philem,,  vers.  20.—  *Xmc.,  y,  37.—  »  Levit.,  xxvi,  iO.^^ Matth.,  xui,  5S. 
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CHAPITRE  VIII. 

L'empressement  de  VEpouse  pour  recevoir  en  liberté  le  saint  baiser  de  TEponx, 
pour  le  conduire  à  la  maison  de  sa  mère^  et  là  se  faire  instruire  par  lui; 
leurs  cbastes  embrassements;  l'Epouse  sort  du  désert^  elle  se  repose  sur  son 
bien-aimé;  le  pommier,  le  cachet,  l'amour,  la  jalousie,  sa  flamme  ^'oa  ne 
peut  éteindre;  la  jeune  sœur  de  TEpouse;  la  TÎgne  de  l*Epoux,  ta  voix  si 
désirable  à  l'Epouse;  la  chanson  de  l'Epouse;  fuyez. 

l'Épouse. 

1.  (Hébr,)  Que  n'êtes-vous  pour  moi  comme  mon  jeune  frère, 
suçant  le  lait  de  ma  mère  1  je  vous  trouyerois  dehors,  je  vous  bai- 
serois,  sans  que  personne  le  trouvât  mauvais. 

^.  Je  vous  prendrai  et  je  vous  conduirai  dans  la  maison  de  ma 
mère  :  vous  m'instruirez,  et  je  vous  ferai  boire  d'un  vin  préparé 
et  du  jus  de  mes  grenades. 

3.  De  sa  main  gauche  il  me  soutient  la  tête,  et  il  m'embrasse 
de  sa  droite. 

SEPTIÈME  JOUR. 

l'époux. 

4.  Filles  de  Jérusalem,  je  vous  conjure,  gardez-vous  d'éveiller 

ma  bien-aimée  et  de  troubler  son  sommeil,  jusqu'à  ce  qu'elle  Je 

veuille.  . 

LES  filles. 

5.  Qui  est  celle-ci  qui  sort  du  désert,  rassasiée  depkdârs.  ap- 
puyée sur  son  bien-aimé  *  ? 

l'épouse. 

Je  VOUA  ai  éveillé  sous  un  pommier  où  votre  mère  a  été  en  tra- 
vsdl,  et  où  elle  vous  a  mis  au  monde. 

6.  Mettez-moi  comme  un  cachet  sur  votre  cœur  :  car  l'amour 
est  aussi  fort  que  la  mort,  et  la  jalousie  aussi  inflexible  que  le  sé- 
pulcre :  ses  flambeaux  sont  du  feu  et  des  flammes. 

*  Hebr,  :  «  Qui  sort  du  désert,  accompagnée  de  son  bien-aimé.  d 
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7.  Une  grande  quantité  d'eau  ne  peut  éteindre  Tamour ,  ni  les 
fleuves  TétoufTer  :  quand  un  honune  l'auroit  acheté  au  prix  de  tout 
son  bien,  il  croiroit  n'avoir  rien  donné. 

8.  Notre  sœur  est  Jeune,  elle  n'a  pas  encore  le  sein  formé;  que 
ferons*nous  de  notre  sceur ,  lorsqu'on  la  recherchera  ? 

l'époux. 

9.  Si  c'est  un  mur,  bâtissons  dessus  des  forteresses  d'argent  :  si 
c'est  une  porte,  arrêtons^  avec  des  planches  de  cèdre. 

l'épouse. 

10.  Je  suis  un  mur,  et  mes  mamelles  sont  comme  des  tours  : 
depuis  qu'il  m'a  trouvée  agréable  à  ses  yeux. 

l'époux. 

il  •  Le  pacifique  a  une  vigne  en  un  lieu  fort  peuplé  *  :  il  Ta  donnée 
à  des  vignerons  qui  lui  en  rendent  chacun  mille  pièces  à'argent. 

12.  Ma  vigne  est  devant  moL  Pacifique,  jouissez  de  l'argent 
qui  vous  en  revient,  et  les  vignerons  de  leur  profit. 

13.  Vous  qui  demeurez  dans  les  jardins,  nos  amis  écoutent: 
&ites-moi  entendre  votre  voix. 

l'épousb. 

14.  Fuyez,  mon  bien-aimé,  et  soyez  couune  le  chevreuil  et  le 
foon  d'une  biche  sur  les  montagnes  des  aromates. 

EXPLICATION. 

i.  Que  n^éte9^(ms  pow  moi  comme  mon  jeune  frère!  (fest  l'hébreu  à  la 
lettre.  Suçant  le  lait  de  ma  mère  :  frère  utérin  né  d'une  même  mère  et  nourri 
de  son  lait,  et  en  cela  plus  cher  :  car  nous  ayons  vu  que  les  amans  se 
pkiisent  à  s'entre-donner  des  noms  de  tendresse  et  d'affection,  au  ch.  v, 
vers.  2.  Elle  désire  donc  d'embrasser  FEpoux  et  de  le  baiser  avec  la  même 
liberté  qu'elle  feroit  son  propre  frère  encore  enCant.  Sans  que  personne  le 
trouvât  mauioaiê  s  sans  qu'on  osât  me  mépriser,  ni  m'accuser  d'aimer  avec 
trop  de  passion. 

2.  Je  vous  conduirai  dans  la  maison  dema  mire  :  voyez  le  ch.  m,  vers.  4. 

>  Bebr.  :  «  Salomon  a  une  vigne  à  Baal-Hamon*  » 
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Quoiqu'elle  paisse  honnêtement  embrasser  l'Epoux  sans  se  cacher,  elle 
mieux  néanmoins  le  faire  en  secret.  Vous  m'instruirez  :  honnête  femme^  qui 
se  fait  instruire  par  son  mari,  tant  elle  lui  est  soumise  et  tant  elle  aime  bod 
devoir.  Saint  Paul  ordonne  aussi  aux  femmes  de  recevoir  l'instruction  de 
leurs  maris  dans  leurs  maisons  ^  ;  et  dans  Xénophon,  Icomaque  conduit  la 
sienne  chez  soi  et  Tinstruit  en  particulier*.  Et  je  vous  ferai  boire  dun  vin 
préparé  :  dans  l'entretien  je  vous  donnerai  des  liqueurs. 

3.  De  sa  main  gauche  il  me  soutient  la  tète  :  c'est  la  fin  du  Jour,  comine 
au  ch.  11^  vers.  6. 

RÉFLEXION. 

Voici  l'ame  sublime  toute  embrasée  de  l'amour  de  l'Epoux.  Plus  die  pa- 
roît  admirable  aux  yeux  du  monde ,  plus  elle  cherche  à  se  cacher  pour  pos- 
séder son  bien-aimé  plus  paisiblement  à  Técart,  imitant  Marie  qui  apprend  de 
la  bouche  du.  Seigneur,  que  <&  c'est  la  seule  chose  nécessaire  '.  »  Tels  étoient 
les  anciens  solitaires  qui^  à  l'exemple  de  Jean-Baptiste,  éloignés  même  de  la 
compagnie  des  gens  de  bien,  employoient  toutes  les  forces  de  leur  esprit  à 
s'occuper  de  Dieu  seul.  Voici  donc  toutes  choses  changées  en  mieux  :  voici 
des  fleurs  et  des  fruits  en  abondance  ;  mais  des  firuits  de  toute  espèce ,  an- 
ciens et  nouveaux,  à  mesure  que  l'ame  fait  de  nouveaux  prc^rès  et  qu'die 
s'avance  de  vertus  en  vertus.  Alors  devenue  plus  hardie  et  comme  hors  d'dle- 
même,  elle  s'abandonne  ouvertement  à  l'objet  de  son  amour  sans  aucune  ré- 
serve :  et  ce  que  dit  saint  Paul  s'accomplit  en  elle  :  a  Soit  que  nous  soyons 
emportés  comme  hors  de  nous- mêmes ^  c'est  pour  Dieu  :  car  la  charité  de 
Jésus-Christ  nous  presse  ^  ;  n  et  encore  :  <(Ma  bouche  s'ouvre  pour  vous^  à 
Corinthiens  ;  mon  cœur  se  dilate  par  la  charité  '  ;  »  et  enfin  :  «  Je  vis,  mais  ce 
n'est  plus  moi  qui  vis  %  »  ce  dont  on  voit  plusieurs  exemples  dans  Ws  Pères 
du  désert.  Toutefois  elle  préfère  la  retraite  où  elle  est  en  secret '';  et  se  tenant 
assise  aux  pieds  de  Jésus,  elle  écoute  sa  parole,  qui  se  fait  entendre  an  de- 
dans plutôt  qu'au  dehors  K  Ce  qui  est  suivi  au  septième  et  dernier  jour,  des 
faveurs  les  plus  douces  et  du  repos  de  la  plus  sublime  contemplation. 

Les  yertus  de  l'Eglise  sont  aussi  clairement  marquées  ici  :  sa  vigilance, 
lorsqu'elle  excite  les  pasteurs  à  veiller  à  la  vigne  qjii  leur  est  confiée  ;  et  cette 
abondance  de  fleurs  et  de  fruits,  avec  la  source  de  toutes  les  vertus  expri- 
mées par  les  mandragores,  au  ch.  vu,  vers,  il ,  12^  13  ;  son  application  comme 
une  bonne  mère  à  se  remplir  les  mamelles ,  qu'elle  présente  à  Jésus-Christ 
quand  elles  sont  plemes  ;  et  à  recueillir  des  fruits  nouveaux  avec  les  andeos, 
où  éclate  la  gloire  qu'elle  reçoit  de  ses  nouveaux  enfàns,  lorsqo'anx  ps- 

*  I  Cor.,  XIV,  35.  —  •  Xenoph.,  CEcon.  —  »  Luc,  X,  42.  —  *  Il  Cor.,y,  13, 14. 
»  tlwL,  VI,  11.  —  •  Go/.,  Il,  «Q.  -*  T  Matih.,  vi,  6.  —  •  Lue.,  x,  S9. 
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triarches  et  aux  prophètes,  elle  réunit  les  apôtres  et  les  martyrs,  auxquels 
se  joindront  à  la  fin  les  Juifs  mêmes,  qui  sont  réservés  au  Seigneur» 

EXPLICATION. 

SEPTIÈME  JOUR. 

4.  Qardei'vom  (a  éveiller  ma  bierniimée  :  l'Epoux,  selon  sa  coutume  éveillé 
dès  Taurore,  prend  soin  du  repos  de  l'Epouse  qu'il  laisse  endormie ,  comme 
au  ch.  u,yers.  15  ;  ch.  m,  vers.  5  ;  et  là  commence  le  septième  et  dernier  jour. 

6.  Qui  est  celle-ci  qui  sort  du  désert?  L'Epouse  donc  paroît  en  public  dès  le 
commencement  du  jour,  et  ses  compagnes  la  reçoivent  avec  la  même  admira- 
tion qu'au  ch.  ni,  vers.  6,  et  ch.  vi,  vers.  9.  Il  semble  que  c'est  le  jour  du 
sabbat;  car  l'Epoux  sort  avec  l'Epouse,  ce  que  nous  n'avons  point  encore  vu. 
Aux  autres  jours,  dès  le  grand  matin,  l'Epoux  s'en  alloit  à  la  campagne  à  son 
travail  ordinaire,  et  l'Epouse  sortoit  seule  de  sa  chambre  :  mais  aujourd'hui 
il  ne  fait  aucun  ouvrage ,  il  ne  cultive  point  son  jardin ,  il  ne  conduit  point 
ses  troupeaux  aux  pâturages.  Ds  s'entretiennent  familièrement  :  ils  vont  voir 
leurs  amis  :  ils  paroissent  ensemble  en  public  comme  en  un  jour  de  fête  :  et 
l'Epouse  semble  être  arrivée  à  l'état  le  plus  sublime.  Elle  n'est  plus  louée  d'a- 
voir des  habits  parfumés  et  des  parures  magnifiques ,  ou  une  beauté  si  rare  : 
mais  de  ce  qu'elle  sort  seule  avec  l'Epoux,  et  qu'appuyée  sur  lui,  elle  est 
maintenant  très-heureuse.  Je  vous  ai  éveillé  sous  un  pommier  :  elle  a  éveillé 
l'Epoux  qui  dormoit  :  c'est  la  force  de  l'hébreu.  Elle  raconte  donc  que  la  pre- 
mière fois  qu'elle  le  vit,  elle  le  trouva  endormi  sous  quelque  arbre ,  et  qu'aus- 
sitôt elle  fut  tellement  éprise  de  lui,  qu'elle  ne  put  s'empêcher  de  le  tirer 
comme  en  jouant  pour  l'éveiller.  Elle  ajoute  qu'il  est  né  sous  cet  arbre,  afin 
qu'elle-même  s'y  reposât  avec  lui  plus  librement,  comme  à  l'ombre  sous  la- 
quelle il  avoit  pris  naissance;  choses  dont^le  souvenir  est  très-agréable  aux 
amans,  et  que  le  poète  exprime  ainsi  :  «Je  vous  ai  vue,  étant  enfant,  cueillir 
avec  votre  mère  des  fruits  couverts  de  rosée ,  dans  nos  jardins  où  je  vous 
avois  conduite  :  à  peine  avois-je  douze  ans  ;  mais  dès  que  je  vous  vis,  ah  ! 
que  je  fus  épris  M  »  0&  votre  mère  a  été  en  travail ,  où  elle  vous  a  mis  au 
monde  :  c'est  à  la  lettre  ce  que  signifie  le  mot  hébreu  répété  deux  fois  ;  et 
les  Septante  emploient  aussi  deux  fois  un  même  mot,  qui  a  la  même  signifi- 
cation. Il  est  vraisemblable  qu'une  femme  de  campagne  allant  et  venant  par 
les  champs  à  son  travail ,  ait  accouché  au  pied  du  premier  arbre  :  comme  on 
dit  de  la  femme  de  Gurius ,  que  elle  «  accoucha  sous  un  chêne  en  lui  portant 
son  (Uner  à  la  charrue*.  »  Au  reste,  l'Epouse  pourroit  bien  avoir  ioventé  cetta 

«  Vh^U.,  Eelog.  viii.  —  <  Mart.,  lib.  VI,  Epigr.  luv. 
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fiction  amoureuBe  :  un  jeune  homme  si  gai  et  si  fleuri  ne  devoit  naître  que  sous 
cet  arbre  si  beau  et  si  fertile.  On  peut  aussi  retenir  le  sens  de  la  Yulgate^ 
qui  traduit  :  Là  votre  mère  a  consommé  son  mariage ,  là  elle  a  cessé  d'être 
vierge  :  ce  qui  revient  au  sens  de  l'hébreu^  et  veut  dire  que  TEpoux,  pas- 
teur de  profession ,  a  été  conçu  sous  cet  arbre  ;  ou  que  là  ses  parens  ont 
commencé  à  s'aimer  ;  ce  qui  seroit  la  première  occasion  de  leur  mariage  et 
de  sa  naissance,  étant  ordin^ûre  aux  bergers  de  se  réjouir  à  l'ombre  des 
arbres.  Que  si  c'est  une  fiction,  elle  est  fort  convenable  à  la  vie  pastorale 
et  très-propre  à  représenter  nos  divins  mystères,  si  Ton  n'aime  mieux  que 
ce  soit  une  allusion  à  quelque  histoire  secrète. 

6.  Mettez-moi  comme  un  cachet  sur  votre  cour  :  c'est  l'Epouse  qui  parle 
comme  on  le  voit  dans  l'hébreu  :  je  désire  d'être  serrée  entre  vos  bras  et 
collée  sur  votre  sein,  comme  im  cachet  appliqué  sur  la  cire  :  que  je  ne  puisse 
être  séparée  de  vous ,  pas  même  pour  un  instant,  sans  une  extrême  Couleur. 
Ensuite  elle  exprime  cette  douleur  que  lui  cause  son  amour  et  sa  jalousie  ; 
car  elle  en  avoit  déjà  ressenti  quelque  atteinte  au  ch.  in  et  v  ;  et  elle  pré- 
voit que  le  transport  de  son  amour  lui  fera  souffrir  des  peines  encore  plus 
graves.  Ses  flambeaux  :  «  ses  charbons  p  (hébr.). 

7.  Une  grande  quantité  éPeau  ne  peut  éteindre  V amour:  l'amour  est  mis 
à  cette  épreuve,  mais  il  en  sort  victorieux. 

8.  Notre  sosur  est  jeune  :  ma  sœur,  que  vous  prenez  aussi  pour  la  vôtre  à 
cause  de  moi.  Elle  n'a  pas  encore  le  sein  formé  :  elle  n'est  pas  en  âge  d'être 
mariée.  Ezéchiel  dit  au  contraire  de  celle  qui  est  en  âge  nubile  :  «  Vos  ma- 
melles se  sont  enflées  ^  »  Que  ferons-nous  de  notre  sœur,  lorsqu'on  la  re- 
cherchera  ?  L'hébreu ,  à  la  lettre  :  a  Lorsqu'on  parlera  d'elle,  »  lorsqu'on  par- 
lera de  la  marier.  Saint  Ambroise  l'explique  ainsi  :  «L'Epouse,  dit-il,  étant 
entrée  dans  Pintime  familiarité  de  l'Epoux,  lui  parle  de  sa  famille  avec  con- 
fiance, et  lui  recommande  sa  cadette*.  » 

9.  Si  c'est  un  mur,  bâtissons  dessus  des  forteresses  et  argent,  de  petites  tours  ; 
d'autres  traduisent  :  «  Ornons-la  d'un  couronnement  d'argent,  n  L'Epoux  lui 
répond  :  «  Si  elle  a  l'esprit  solide,  marions-la  à  un  homme  de  qualité  et  riche, 
qui  sera  l'appui  d'une  maison  puissante.  »  Si  c'est  une  porte,  arrètom-la, 
fortifions-la  aoec  des  planches  dexédre  :  si  elle  a  l'esprit  léger  et  inconstant, 
donnons-la  à  un  homme  sage,  qui  la  tienne  dans  le  devoir. 

10.  Je  suis  un  mur  :  l'Epouse  se  glorifie  d'être  un  mur  solide,  et  telle  que 
l'Epoux  venoit  de  l'exprimer,  qui,  à  la  fleur  de  son  âge  et  avec  une  grande 
beauté,  devoit  être  très-agréable  à  son  mari.  Mes  mamelles  sont  comme  des 
tours  :  Je  ne  ressemble  point  à  ma  sœur  qui  n'a  pas  le  sein  formé  :  mes  ma- 
meltefl  s'élèvent  comme  dea  tours,  au  pluriel.  (Hébr.  Sept.)  :  «Gomme  des 

*  Mzech.»  XVI,  7.  —  s  8.  Ambr.,  in  Ps,  cxvui,  octon.  22. 
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toDTs  »  életées  le  long  d'un  mur  et  qui  sont  ronement  d'un  ouvrage  magni- 
fique. Depuù  qu'il  m'a  trouoée  agréable  à  hs  yeux  :  ou  que  j'ai  mérité  ses 
bonnes  grâces. 

11.  Le  padfiquê  a  une  vigne  :  «  Salomon  »  (hébr.  Sept.)  :  en  un  lieu 
fort  peuplé  :  à  Baal-Hamon^  qui  sont  deux  noms  propres  dans  l'hébreu  et 
dans  les  Septante. 

12.  Ma  vigne  est  devant  moi  :  «  Ma  Yîgne  est  à  moi  »  (hébr.).  Pacifique, 
jouissez  de  V argent  :  6  Salomon  >  au  Yocatif,  dans  rhébreu  et  dans  les  Sep- 
tante. Dans  ces  deux  yersets^  l'Epoux  parle  en  berger,  dont  il  fait  le  person- 
nage dans  tout  le  Cantique.  Je  n'envie  rien  à  Sabmon,  ni  ses  trésors,  ni  ses 
terres,  ni  ses  maisons  royales  :  il  a  des  vignes  et  des  terres  labourables,  des 
lieux  où  il  réserve  son  vin  et  des  officiers  qui  en  ont  soin  ;  il  a  une  vigne  d'un 
très-grand  rapport ,  c'est  la  meilleure  partie  de  son  patrimoine  royal  ;  peut- 
être  étoit-ce  la  vigne  d'Engaddi,  célèbre  par  le  baume  qui  s'y  trouvoit  ^  Et 
moi  j'en  ai  une  aussi  que  voici  devant  mes  yeux,  c'est  mon  épouse.  Salomon, 
6  grand  roi ,  gardez  votre  vigne  avec  son  revenu  de  mille  pièces  d'argent  par 
an  :  payez-en  encore  deux  cents  à  vos  vignerons,  et  ne  cessez  de  vanter  la 
bonté  de  cette  vigne  ;  pour  moi,  je  me  contente  de  mon  épouse,  c'est  toute 
ma  richesse.  Mais  pourquoi  ne  paile-t-il  que  de  sa  vigne  au  milieu  de  tant  de 
richesses,  de  jardins  et  de  palais?  La  raison  en  est  prompte.  Rien  ne  touche 
tant  un  homme  de  campagne ,  dont  il  fût  le  personnage,  que  les  champs, 
les  terres  labourables  et  la  vigne. 

43.  Vous  qui  demeurez  dans  les  jardins  :  faites-moi  entendre  votre  voix  : 
dans  l'ardeur  de  son  amour,  il  la  prie  de  chanter  de  sa  voix  très-agréable, 
tandis  qu'elle  est  au  jardin  et  que  tout  est  dans  un  profond  silence. 

U.  Fuifez,  mon  bien-^imé  :  c'est  sdnsi  qu'elle  commence  son  chant,  mé- 
lodieux par  cette  parole,  où  elle  déclare  qu'elle  ne  veut  ni  chanter  ni  vivre 
que  pour  l'Epoux  seul,  et  non  pour  aucun  autre,  comme  si  eUe  disoit  :  Vou- 
lez-vous que  je  chante  pour  vos  amis?  Mais  moi,  je  ne  le  voudrois  pas  :  je 
ne  puis  sou£^r  la  foule;  fuyez  vite  dans  des  lieux  écartés  et  sur  les  monta- 
gnes les  plus  reculées  :  vos  yeux  me  font  mourir.  L'Epoux  s'étoit  exprimé  à 
peu  près  en  ce  sens  :  «  Détournez  vos  yeux  de  dessus  moi ,  parce  qu'ils  m'ont 
ravi  à  moi-même ,  »  au  ch.  vi ,  vers.  4.  H  faut  être  à  l'écart  pour  éteindre  l'ar- 
deur d'une  si  grande  flamme.  Sur  les  montagnes  des  aromates  :  plantées 
d'arbres  de  bonne  odeur,  telles  qu'étoient  les  montagnes  de  Béther ,  comme 
nousavonsvu  au  chap.  n,  vers.  17. 

*  1  Paml,,  xxvn,  27. 


43 

TOM.   T. 


Digitized  by  VjOOQ IC 


67<  CANTIQUE  DES  CANTIQUES. 

RÉFLEXION. 

Voici  l'Epouse  ou  Famé  forte  au  plus  haut  degré  de  la  dncrilé  :  elle  n*a  rien 
a  craindre  ni  à  se  déûer  de  sa  beauté,  comme  quand eHe  dîsttt  :  «Jeans  noire, 
mais  je  suis  belle.  »  Appuyée  sur  son  bien-aimé,  elle  tombe  eut»  ses  bras  et 
se  repose  moUement  sur  son  sein  sans  aucune  contrainte,  parce  qu'elle  est 
arrivée  à  cette  charité  parfaite  qui  «  chasse  la  erainte',  »  et  que  rassasiée  de 
plaisirs,  elle  jouit  de  cette  paix  «  qui  surpasse  tout  sentiment  *.  »  Elle  n'oublie 
point  la  croix,  sur  laquelle,  par  la  foi  de  la  résurreetîon,  elkéveile  Jésus- 
Christ,  où  il  paroit  comme  endormi,  étant  véritablement  mort.  Bve  ne  loi 
échappe  point,  lorsque  sous  l'arbre  dk  porta  la  comiptioB  «vcc  la  malédie- 
tion  dans  toute  la  nature  humaine,  et  lorsque  soos  le  même  arbre  eUe  vit 
par  la  foi  naître  d'èUe  le  Sauveur  qui  devoit  sortir  de  sa  postérité,  sekxi  la 
promesse  du  Seigneur  :  a  J'établirai  une  inimitié  entre  toi  et  la  femme,  entre 
ta  postérité  et  la  sienne,  et  elle  t'écrasera  la  tète  '.  i»  Se  souyenani  dont  à  la 
fois  d'un  si  grand  malheur  et  d'un  si  grand  bienfait,  sauvée  par  faibre  des 
maux  causés  aussi  par  l'arbre,  comme  le  chante  l'Eglise,  elle  demeveansEî 
de  plus  en  plus  unie  à  l'Epoux,  serrée  entre  ses  bras  et  collée  à aon-seni, 
comme  saint  Jean,  le  bien-aimé  du  Sauveur,  lorsqu'il  s'y  reposait.  Alors  pa* 
roit  l'ardeur  de  l'amour  trè^vébénent  de  l'Epouse,  suivi  ièk  apiès  de  ses 
peines  extrêmes.  Car  telle  est  la  parfaite  efaanté  de  oetle  vie,  kn  mèoe 
qu'elle  nous  unit  à  Dieu  intimement;  et  Famé  sent  de  cxudks  agitatÎMis, 
lorsqu'elle  se  sent  le  plus  {«ressée  d'être  tout  à  fait  à  Jésos-Ghrisi.  fin  wa 
semble-t-elle  ranimer  son  zèle  :  et  les  restes  des  péchés,  et  lesmoindtes  taches 
de  la  concuj^scence,  et  les  foiblesses  de  la  chair  l'accédaient  de  douleur.  Enfin 
l'amour  prend  le  dessus,  semblable  à  un  feu  dévorant  que  tes  roisseaux  et 
les  torrena  ne  peuvent  Peindre;  car,  dit  l'Apôtre  :  «  Qmnaoaaéparenide  la 
charité  de  Jésu^-Christ  ?  S^a-ee  rafiUctioD,  ou  la  pewéBation ,  on  VaCert 
Mais  ni  la  mort,  ni  la  \ie>  ni  aucune  autre  créature  oa  noas  povra  jamais 
séparer  de  l'amour  de  Jésus-Christ  *.  »  Aussi  l'Epouse  dit-dte  :  «Une  graaie 
quantité  d'eau  ne  peut  éteindre  l'amour,  ni  les  fleuves  Tétanfier,  «du  vn,  7, 
étant  résolue  à  soafirir  mille  morts  pour  l'Epoux  et  diantant  pas  avance 
le  triomphe  des  nufftyra,  où  die  ajoute  :  «Quand  un  hamme  Vauaoilariietéaa 
prix  de  tout  son  Yn^n,  itcrouoit  n^avoir  rien  donné;  »  peur  oélâirer  la  gtoke 
de  ceux  qui  disoient  :  «  Nous  avons  tout  qoitté  et  nous  vous  aroas  auivt  \  ■ 

Dans  un  si  grand  transport  et  dans  une  union  si  intmie  avec  le  Vert)e,  ses 
soins  ne  se  terminent  pas  à  elle  seule  :  appliquée  à  l'avanc^^Xient  de  ses  aoeon 
encore  foibles,  elle  les  recommande  à  l'Epoux  avec  toute  liberté,  et  elle  ap- 

»I/oan.,  IV,  18.— «PAiViw).,  IV,  7.  —  «Gen*,  m,  15.  — */lof».,  vai,  35,  38, 
39.-»Jfa^(A.,xix,27 
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prend  de  lui  là  conduite  qu'elle  doit  garder  avec  chacune,  vers.  9.  Cette  jeune 
sœur,  selon  saint  Thomas,  c'est  l'Eglise  naissante  composée  des  gentils  nou- 
vellement convertis  par  les  apôtres.  Ici  l'Epouse  voit  avec  étonnement  l'appli- 
cation de  Jésus-Christ  à  cultiver  sa  vigne,  c'est-à-dire  chaque  ame ,  les  ai- 
mant tendrement;  et  comme  il  s'en  explique  dans  Isale,  non  content  d'avoir 
planté  sa  vigne,  la  fermant  encore  d'une  haie,  la  fortifiant  d'une  tour,  veillant 
lui-même  à  sa  garde  et  quittant  tout  pour  y  donner  tous  ses  soins  ^  :  ce  qui 
nous  représente  l'unité  de  l'Eglise  catholique.  Elle  commence  ensuite  à  se 
louer  elle-même  sans  mesure  :  «  Je  suis  un  mur,  »  et  le  reste  du  vers.  10  : 
car  mettant  tout  son  appui  sur  l'Epoux,  si  quelque  raison  l'oblige  de  relever 
ses  propres  vertus,  c'est  pour  marquer  qu'elle  les  a  reçues  de  lui  et  non  d'elle- 
même;  comme  saint  Paul  :  «  J'ai  travaillé  plus  que  tons  les  autres  :  ce  n'est 
pas  moi  *  toutefois ,  mais  la  grâce  de  Dieu  avec  moi  ;  »  et  un  autre  :  «  J'ai 
acquis  une  grande  sagesse;  J'ai  fait  de  grands  progrès  en  l'étudiant,  et  Je 
rends  gloire  à  celui  qui  me  l'a  communi<p]ée  K  »  Ajoutons  que  l'Eglise  est 
véritablement  le  mur  bâti  sur  la  pierre,  soutenu  et  paré  du  double  précepte 
de  la  charité.  Enfin  l'Epoux  invite  l'Epouse  à  chanter  le  très-doux  cantique 
de  l'amour,  afin  que  ses  amis  en  soient  enflammés.  Elle  chante  donc  :  ((  Fuyez.  » 
Ce  que  fait  aussi  l'Eglise ,  célébrant  la  gloire  de  l'ascension  de  Jésus-Christ 
dans  l'espérance  de  son  prochain  retour  :  et  encore  l'âme  sublimé  qui,  ayant 
souvent  éprouvé  que  l'Epoux  se  reture  et  s'échappe,  lorsqu'elle  pense  le  pos- 
séder pour  touyouiB,  la  laissant  par  sa  retraite  dans  les  peines  de  l'amour, 
et  qu'alors  surtout  il  lui  accorde  plus  de  faveurs,  elle  l'exhorte  à  cette  fuite 
pleine  de  miséricorde.  Peut-être  aussi  que  succombant  à  la  ferveur  de  son 
amour,  elle  ne  peut  en  porter  le  poids,  comme  il  est  arrivé  à  celui  qui  disoit  : 
«  Ah  !  Seigneur,  c'en  est  assez ,  c'en  est  assez  ^;  »  et  à  celle  qui  disoit  :  «Ou 
souffrir  ou  mourir  '.  »  Il  faut  ici  admirer  les  merveilleux  changemens  que 
cause  l'amour  divin.  Tantôt  ^absence  de  l'Epoux  plonge  Tame  dans  un  abîme 
de  douleur  qui  la  fait  écrier:  «Revenez,  mon  bien-aimé,  plus  vite  que  le  che- 
vreuil et  que  le  làon  d'une  biche,»  anch.  n,  vers.  17.  Ici  sa  présence  la  noie 
dans  un  torrent  de  chastes  délices,  ou  se  noyant  elle-même,  eUe  pousse  ce  on: 
«  Fuyez^  mon  bien-aimé.  n  La  fuite  de  l'Epoux  est  marquée  sur  les  monta* 
gnes  des  aromates,  c'est-à-dire  que  l'Epoux  s'élevant  toujours  au-dessus  de 
lui-même,  semble  enfln  se  cacher  dans  la  globe  de  ses  perfections  inûnies, 
oj^  l'Epouse  ne  pouvant  atteindre  comme  à  une  montagne  inaccessible,  elle  se 
console  de  sentir  du  moins  quelque  fumée  de  son  odeur.  Ce  qui  fait  dire  à 
saint  Ambrolse  :  «  Il  ne  peut  habiter  que  dans  la  sublimité  des  vertus;  il  ne 
peut  demeurer  qu'avec  ces  filles  de  l'Egliae,  qui  ont  droit  de  dire  :  JVotu 
sommes  la  banne  odeur  de  Jésus-Christ  K  » 

*  Is,,  V,  2,  4,  7.  -  »  I  Cor.,  xv,  10.  -  »  Eceli.,  ui,  22,  23.—  »  S.  Franc.  Xav. 
—  »  S.  Ther.  -  •  Ambr.  lib.  111  de  Virgin. 
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CONCLUSION  DE  CET  OUVRAGE. 


Yotd  d'abord  rordre  des  sept  jours.  L'Epouse  y  parolt  toi]^ours 
attachée  à  TEpoux  et  l'aimant  d'un  amour  constant,  dont  voici  les 
degrés.  Au  premier  jour  l'ame  se  déûe  de  sa  beauté,  elle  en  excuse 
les  défauts  :  mais  se  laissant  gagner  aux  attraits  d'une  dévotion 
sensible,  elle  se  plait  trop  à  ce  gui  flatte  les  sens.  Au  second,  dans 
ce  commencement  de  sa  conversion  et  parmi  les  exercices  d'une 
vie  plus  réglée,  affligée  du  souvenir  des  péchés  de  sa  vie  passée , 
soutenue  toutefois  par  les  consolations  d'une  vie  nouvelle,  elle  suit 
l'Epoux  qui  la  conduit  dans  la  solitude,  où  elle  mortifie  les  restes 
de  la  cupidité.  Les  épreuves  de  l'amour  commencent  au  troisi^e 
jour  ;  l'ame  en  devient  plus  fervente  et  plus  appliquée  à  sa  perfec- 
tion. Au  quatrième,  les  épreuves  continuent  ;  l'ame  en  souffre  des 
douleurs  plus  vives ,  mais  elle  reçoit  aussi  de  nouvelles  grâces  : 
une  nouvelle  force  la  rend  victorieuse  des  attaques  de  ses  ennemis  ; 
elle  s'élève  au-dessus  des  âmes  les  plus  parfaites.  Au  cinquième, 
elle  est  l'admiration  de  l'Epoux  et  de  toutes  ses  compagnes.  Mais 
au  sixième  jour ,  plus  sa  vertu  est  éclatante,  plus  elle  cbercbela 
solitude  :  elle-même  y  attire  l'Epoux  pour  s'abandonner  à  son 
amour  sans  mesure  et  sans  distraction ,  et  pour  y  recevoir  tons 
ses  enseignemens.  Au  septième ,  appuyée  sur  l'Epoux ,  elle  se  re- 
^K)se  amoureusement  dans  son  sein,  comme  au  jour  du  sabbat. 

Tel  est  le  progrès  d'une  ame  parfaite,  qui  étant  dans  l'alliance 
du  Verbe,  ayant  reçu  son  saint  baiser  et  ses  plus  douces  faveurs, 
s'avance  de  plus  en  plus  vers  Jésus-Christ,  comme  saint  Paul  : 
<  Oubliant  ce  qui  est  derrière  moi,  et  m'avançant  vers  ce  qui  est 
devant  moi  ^  t  Ne  croyez  pas  toutefois  qu'elle  monte  nécessaire- 
ment et  avec  méthode  les  sept  degrés  l'un  après  l'autre,  pour 
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^'arrêter  enfin  en  un  certain  état.  On  remarque  au  contraire  dans 
Kout  ce  Cantique,  que  Tame  possédée  de  l'Esprit  de  Dieu  se  sent 
continuellement  excitée  à  faire  de  nouveaux  progrès  :  de  sorte 
que  la  charité  même,  que  TEcriture  appelle  parfaite,  se  perfec- 
tionnant toiqours,  s'élève  enfin  jusqu'à  Dieu  par  de  continuels  ef- 
forts. Ce  qui  s'accorde  avec  la  fin  du  Cantique  :  «  Fuyez,  mon  bien- 
aimé,  sur  les  montagnes  des  aromates  :  »  parce  que  l'ame  voyant 
TEpoux  s'élever  à  mesure  qu'elle  s'élève  èDe-même  à  sa  connois- 
sance,  elle  espère  toujours  d'avoir  assez  de  force  pour  l'atteindre 
lorsqu'il  semble  s'enfuir. 

L'EgUse,  à  l'exemple  des  saints  Pères,  applique  àk  Sainte  Vierge 
plusieurs  choses  de  ce  Cantique  :  comme  la  voix  de  la  tourterelle, 
à  cause  de  la  réponse  de  Marie  :  a  Yoici  la  servante  du  Sei- 
gneur ;  »  et  de  son  cantique  :  a  Mon  ame  magnifie  le  Seigneur  *;  » 
cantique  si  touchant,  que  saint  Jean,  caché  dans  le  sein  de  sa 
mère ,  en  fut  excité  pour  ainsi  dire  à  rendre  par  ses  tressaille- 
mens  son  hommage  au  Seigneur  et  à  sa  sainte  mère.  On  lui 
applique  encore  :  «  Le  roi  étant  sur  son  lit ,  mon  nard  a  répandu 
son  odeur  :  »  ma  pureté,  qui  surpasse  les  plus  excellens  parfums. 
Fa  attiré  en  moi.  Et  encore  :  «  Qui  est  celle-ci  qui  s'élève  ap- 
puyée sur  son  bien-aimé?»  Et  cette  autre  parole  :  «Vous  êtes  toute 
belle.  »  Celle-ci  encore  :  a  Filles  de  Sion,  considérez  le  roi  Salomon 
avec  le  diadème  dont  sa  mère  l'a  couronné.  »  Elle  l'a  couronné, 
dit  saint  Ambroise,  quand  elle  l'a  enfanté  :  car  au  moment  qu'elle 
l'a  conçu  et  enfanté  pour  le  salut  de  tous  les  hommes,  elle  lui  a  mis 
sur  la  tète  la  couronne  de  sa  miséricorde  étemelle  *.  Plusieurs  en- 
droits conviennent  encore  aux  grandes  âmes,  et  à  plus  forte  raison 
à  Marie ,  même  à  la  lettre ,  et  non-seulement  par  une  application 
pieuse,  puisqu'entre  les  âmes  les  plus  élevées  et  les  plus  parfaites, 
elle  est  la  plus  sublime  et  la  plus  parfûte. 

Enfin  il  n'étoit  pas  nécessaire  de  foire  ici  aucune  mention  de 
Dieu  ni  de  Jésus-Christ,  puisque  toute  l'Eglogue  est  une  allégorie 
continuelle  sur  Jésus-Christ,  et  qu'il  ne  conviendroit  pas  dans  une 
pièce  de  cette  nature  de  nommer  la  personne  qu'on  veut  cacher 

1  Luc,  i,  38«  46.  ^  >  Ambr.»  de  insHL  trirgin.,  cap.  YU. 
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SOUS  la  parabole.  D'aîUearB  il  est  constant  qu'il  est  la  fin  de  cette 
all^orie,  et  par  la  tradition  commune  de  la  Synagogue  et  de  l'E- 
glise, et  par  saint  Paul,  et  par  saint  Jean  dans  son  Evangile  et  dans 
son  Apocalypse,  et  par  Jésus-Christ  même  ;  puisque  tons  aisemble 
célébrant  le  mystère  de  TEpoux  et  de  TEpouse ,  ils  rapportent  ce 
qu'ils  en  disent  au  seras  et  aux  paroles  mêmes  de  oe  divin  Cantique. 
De  sorte  que  cette  parabole  semble  s'expliquer  dans  tonte  l'Ecri- 
ture sainte ,  et  non-seulement  en  quelques  endroits  particuli^s. 
Mais  puisque  le  finit  du  Cantique  est  que  nous  aimions  Jésu»* 
Christ,  j'ajouterai  ici  les  paroles  de  saint  Ambroise,  qai  ii^irent 
cet  amour,  et  je  ânirsd  le  poème  de  l'amour  divin  par  les  tendres 
expressions  de  celui  qui  en  étoit  tout  enflammé.  «  Nous  possédons 
tout,  dit^il,  en  Jésus-Christ  ;  que  toute  ame  s'approche  de  lui,  soit 
qu'elle  languisse  sous  le  péché,  soit  qu'elle  ait  des  imperfections, 
pourvu  qu'elle  travaille  à  son  avancement  avec  une  attention  con- 
tinuelle ;  soit  qu'il  s'en  trouve  quelqu'une  ornée  de  toutes  les 
vertus.  Elles  sont  toutes  en  la  puissance  du  Seigneur,  et  Jésus- 
Christ  nous  est  tout  à  tous  :  il  sera  votre  médecin,  si  vous  vou- 
lez guérir  de  vos  plaies  :  si  la  fièvre  vous  brûle,  il  est  une  source 
d'eau  :  si  le  poids  de  l'iniquité  vous  accable ,  il  est  la  justice  :  û 
vous  êtes  foible,  il  est  la  force  :  tà  vous  craignez  la  mort,  il  est  la 
vie  :  si  vous  désirez  le  del,  il  en  est  la  voie  :  si  vous  tayez  les  té- 
nèbres, il  est  la  lumière  :  si  vous  avez  besoin  de  nourriture,  il  est 
une  viande.  Goûtez  et  voyez  combien  le  Seigneur  est  doux,  fleo-» 
reux  l'homme  qui  met  en  lui  son  espérance  !  » 


FIN  DU  VOLUME  PREMIER. 
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p.  BERNARDINl  A  PICONIO 


OPERA  OMNIA 

DMA  nUXUM  m  LIKIEM  EDITA,  RECOOltlTA  DnJQBKnH, 

IfENDIB    AOCURATlSSDa    CA9TIOATA, 

PItBVIA  D1S8ERTATI0ME  AUCTA 

rr  INDICE  OEN ERAU  RERUM  QUi«  Df  EIS  OONlLffcJfTUR  MEMORABIUUIf 

LOCUPLBTATA, 

5  forts  Toluroes  iD-8*  sur  cavalier  Tergé,  renfermani  la  nadAre 
de  12  Yol.  in-$»  ordin.  —  Prix  net  :  20  fr. 


Les  Œuvres  du  P.  Beraardin  de 
Pioquîgny  reoferment:  un  Commen- 
taire sur  les  quatre  ËTangilss;  —  ui 
Commentaire  sur  les  Ëpttres  de  S.  Paul; 
—  une  Retraite  spirituelle;  »  le  livre 
de  TArt  de  bien  vivre  et  de  bien  mourir. 

Le  Commentaire  sur  S.  Paul  est 
connu  de  tous  les  eoclésissiiques.  Cest 
par  milliers  qu'il  faut  compter  le  nom- 
bre des  exemplaires  vendus  en  ces  dei^ 
nîères  années.  Le  Commentaire  sur  les 
Évangiles,  conçu  sur  le  mâme  plan  que 
celui  des  Ëpttres,  ne  lui  cède  rien  en 
méri^.  «  Dans  ce  nouvel  ouvrage,  nous 
écrivait  le  R.  P.  Boisacq,  ooaservateiir 
de  la  bibliothèque  de  la  maison  de  Saint- 
Acheul,  Tanteur  suit  absolument  la 
roarehe  qull   avait  adoptée  pour  les 


Êpttres  de  8.  Panl,  de  eoita  que  Too 
trouve  réunis  dans  chaque  ohapHre  : 
timalyse,  ia  paraphrase,  fexplieaiûm 
du  texte  Mcrtf,  et  ee  qui  regarde  ia 
piété,  raeoitùme  et  les  pratiques  dM- 
tiefmes.  AinA  MM.  les  Gurés  et  autres 
personnes  chargées  dlnatntire  le  peu- 
ple peuvent,  en  fort  peo  de  tempe, 
trouver  tont  oe  qui  leor  est  némeMûre 
pour  le  prtee  et  antrea  iastruetions 
solides  et  pratiques  qa*ilB  doivent  Cure 
anx  fidèles  confiés  à  leurs  soine. 

s  Ces  Œuvres  dn  R.  P.  Bernardin 
peuvent  tenir  lien,  emtont  pour  les 
Evangiles,  de  Maldonat,  Tlrinus,  M»> 
noolilns  et  aaties  grands  eommeoteires 
qai  ne  sont  pas  à  la  portée  de  hien  des 
personnes,  s 


Afin  que  tous  ceux  qui  possèdentla  IHple  B^^^asititm  sur  ks  BpUrm  de 
saint  Paul  puissent  compléter  TOEuvre  de  Bernardin  de  Piequigny,  noua 
Tendrons  séparément  les  trois  volumes  renfermant  la  TV^M  tù^fHmtion 
des  Évangiles,  l'Aride  hienimre  et  de  6t<fi  numrir  et  la  RetroOi ^sèriimUe, 
au  prix  do  12  francs. 
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